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tions  .136,  136a 

Annuaire  du  Canada 66 

Arc,  rivière  de  T 202 
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Assurances,  rapport  annuel.. 8 

Astronome  en  chef,  rapport  de  T 25 
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Conférence   coloniale,    1907 58,  109a 
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Conseil   de  la   milice,   rapport   annuel..  35 

Cour   de   l'Echiquier,    règles   de   la..    ..  53 
Cour     suprême,     N.-E.,     procès     devant 

la 117 


Décrets  du  conseil 47 

Delisle,  Michel  Siméon 210 
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chemins  de  fer 86 

Dépense  du  gouvernement  dans  la  Nou- 
velle-Ecosse      102 

Dépenses  imprévues 48 
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Edwards,  W.  C.  et  Cie 199 

Elections,  Chambre  des  communes..    ..  17b 

Election,  formules  pour 64 
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des, loi  concernant  F 137 

Extincteurs  d'incendie 160,  160a 
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Fermes  expérimentales 16 

Ferme  expérimentale  centrale 80,  112 

Fonctionnaires  du   ministère  des  Doua- 
nes   156c 

Forbes,  juge  F.  F 85 

Fournitures    pour    le    ministère     de     la 

Marine  et  des  Pêcheries 214 

France  et   Canada,   commerce 10a,  10b 

Frontière    internationale 54a,  54b- 
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Gaudet,  Victor,  rapport  de 211 

Gaz,  inspection  du 13 

Gendarmerie  à   cheval 28 

Géographie,  commission  de 21a 

Géologie,    rapport   sommaire 26 

Gouverneur   général,    dépenses    du     bu- 
reau du 146 

Gouverneur    général,    mandats    du..     ..  50 

Gouvernement,  navires  du..    ..148,  148a,  170 

Grains  de  semence 25d 

Grain,   mouvement   du 192 

Grand    Trunk   Pacific   Town   and   Deve- 
lopment Co 90c 
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Heath-Point 19$ 

Hillsboro',  pont  de 186 

Huntingdon,  cours  d'eau  dans 161 
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mins de  fer 190 

Dépenses 216 
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Fret  sur  les  steamers  en  hiver..    ..     110 

Louage   de    propriétés 145 

Pêche  du  homard 231a 

Service  postal 171i 

Madame  Mary   Finlay 171b 

Déplacement   du   bureau   de   poste..     171a 

Droits  des  navires..    .. 208 

Conditions  de  l'Union 189 

Quai  à  Little-Lands 125 

Communication  en  hiver 212 

Retrait  des   steamers   en  hiver..    ..     110a 

Immigrants,    dépenses   pour    les 81j 

Immigrants  en  Canada 81d,  81g 

Immigration,   agents  d' 81c,  81b 

Immigration,  agents  dans  l'Ontario.  .81d,  81/i 
Immigration  de  l'Orient  et  des  Indes..      36a 

Impressions  et  lithographie 220 

Impressions  et  papeterie  publiques..    ..      32 
Inspection   des   bateaux    à    vapeur..    ..      23a 
Installations   frigorifiques,   rapport..    ..      15a 
Institutions  militaires,  provisions  pour.    104 
Intercolonial,  chemin  de  fer: 

Accident   à   Mulgrave 205b 

Belfast    et   Murray-Harbour 205i 

Réclamations   pour   dommages 205 

Clôtures 205g 

Tarifs  du  fret 119,  205a 

Traverses  de  voies  publiques..    ..39k,  391 

Locomotives 205d,  205/ 

Nouveau   système   de   comptabilité 205h 

Rails  d'acier 205e 

Marche  des  trains  interrompue. .    . .    205c 

Dépenses  diverses 78 

Tarifs  d'été  et  d'hiver 127 

Intérieur,  rapport  annuel 25 

J 

Japonais  et  Chinois 74b  à  74g 

Joly  de  Lotbinière,  sir  Henri 75 

Journaux,  argent  payé  à  des 174  à  174b 

Justice,  rapport  annuel 34 

X. 

Laiterie     et     installations    frigorifiques, 

rapport 15a 

Lake,    major-général,    mémoire   du..    ..    228 

La  Société  canadienne 200 
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Ligne  » rapide  de  steamers 100 

Liste  des  navires 21b 

Loi  d'inspection  des  viandes  et  des  ali- 
ments  91,  134,  134a 

Lumière  électrique,  inspection  de  la 13 
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Madden,  rapport  du  juge 60 

Main-d'œuvre  orientale,   rapport  de  W. 

L.  M.  King 74a,  74fc 

Manitoba,  inscriptions  de  homesteads..  155b 

Marconi,  postes  de  télégraphe 183,  183a 

Marine    et    Pêcheries,    tenue    des   livres 

du  ministère 142 

Marine,  rapport  annuel 21 

Matériaux     pour     la     construction    des 

ponts  et  venant  des  Etats-Unis 194 

Membres   du   parlement  nommés   à  des 

emplois 52,  230 

Mesures,  inspection  des 13 

Midland  Towing  and  Wrecking  Co..    ..  123 

Milice,  colonels  dans  la 73 

Milice,   conseil  de  la,   rapport  annuel..  35 
Milice,    règlements    sur    les    uniformes 

de  la 41a 

Milice,  ordres  généraux 41 

Miller,  N.  B 81 

Mill  Settlement,  ouest 171 

Mines,  rapport  du  ministère  des..    ..26  à  26b 

Moncton,  ateliers  des  wagons  de 107 

Monnaie  royale 71 

Montcalm-Mïlwaukee,   collision 221 

Montréal,   entrepôt   de   vérification  de..  120 

Montréal,  chemin  à  barrières  de..    ..126,  126a 

Mulgrave,  Nouvelle-Ecosse 205b 

Me 

McDonald,  A.  G 81i 

Mcllreith,  R,  T 181,  181a 

N 

Navires  de  "guerre  des  Etats-Unis 191 

Navires,  liste  des 21b 

North-Grove,  Gr  en  ville 171a 

Nou  veau-Bruns  wick  et  Nouvelle-Ecosse.  171c 
Nouvelle-Ecosse,    dépense    faite    par    le 

gouvernement  dans  la 102 

O 

Obligations  et  effets  enregistrés 44 

Office  Specialty  Co 184 

Opium,  commerce  de  1' 36b,  36c 

Ottawa,    commission    d'embellissement 

d' 70 

Ouimet,   juge   J.-A 65 
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Pêcheries,  rapport  annuel 22 

Pêcheries,  violation  de  la  loi  des 168 

Pêches,  primes.de 56  à  56b 

Pénitenciers,  rapport  annuel 34 

Permis  de  pêche 143 

Petit-Rocher,  brise-lames  de 147,  147a 

Pétrel,  steamer 218 

Pevelan  &  Co 72 

Piers  ou  docks  dans  l'Ontario 92a 
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Police  fédérale 67 

Ports  britanniques  et  continentaux..   ..  21c 

Port-Burwell,  havre  de 217 

Port-Maitland 92,  92a 

Postes,    directeur    général    des,    rapport 

annuel 24 
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Power,  Augustus,  rapport  de 55 

Primes  payées  par  le  gouvernement..   ..  93 
Publications  jouissant  du  tarif  des  jour- 
naux   195 

Q 

Québec,  fondation  de 207 

Québec,  port  de 233 

Québec,  pont  de: 

Rapport  de  la  Commission  royale..  154 

Rapports  et  décrets  du  conseil..    ..  154a 

Actions  souscrites 154b 

R 

Recensement  agricole 188 

Recensement,  provinces  du  Nord-Ouest..  17a 

Réductions  et  remises 95 

Régina,  district  des  terres  de 77 

Règlements    sur    les    uniformes    de    la 

milice 41a 

Réserves  des  sauvages 159 

Rets  en  enclos,  permis  de 130 

Revenu  de  Faccise 12 

Revenu  de  l'Intérieur,  rapport  annuel.  12 

Robertson,  E.  Blake,  rapport  de 81fc 

Robins  Irrigation  Co 206 

Ross  Rifle  Company 68  à  68d 

Ross  Rifle  Hand-book 42 

Royale  gendarmerie  à  cheval  du  Nord- 
Ouest 28 

S 

Sabourin,  Major 153 

Saint-Gabriel-de-Brandon 171/ 

Saint-Laurent,  barrages  dans  le  fleuve. 140,  140a 


S 

Saisies  par  le  ministère  du  Revenu  de 

l'Intérieur 156  à  156b 

Salles   d'exercices   militaires 193 

Samovici,  A.,  et  Bolocan,  H 116 

Saskatchewan,  province  de  la: 

Permis  de  pêche 105,  151 

Inscriptions  de  homesteads 90,  98a 

Loi  de  la  Saskatchewan 185 

Valley  Land  Co 90d 

Sauvages  Dolkees 197,  197a 

Sauvages  Metlakakla  et  Soughees 197b 

Savard,  Docteur  Edmond 222 

Secrétariat  d'Etat,  rapport  annuel..    ..  29 
Sénat  : 

Nominations  au 52,  114 

Bills  envoyés  du 121 

Comité  des  chemins  de  fer,  etc..    ..  166 

Débats..   .. 135 

Sénateurs  nommés  à  des  charges 230 

Service  civil: 

Assurance 49 

Examinateurs 31 

Liste 30 

Rapport  de  la  Commission  royale..  29a 

Pensions 51 

Service   militaire,   nominations   ou..    ..  94 

Service  postal,  retards  dans  le 171e 

Shepley,  M.  C.  R 175 

Six  Nations,  sauvages  des 197c 

Soldes  non  réclamés  dans  les  banques..  7 

Sorel,  piers  à 167 

Spain,  commandant,  dépenses  du 162 

Standard  Chemical  Co 72 

St.  Andrew's,  rapides  de 96 

Statistique  criminelle 17 

Statistique  des  chemins  de  fer 20b 

Statistique  des  canaux 20a 

Steamers,  ligne  rapide  de 100 

Steamers,  trafic  des 10c 

Steel  Concrète  Co 172 

Subventions  postales  à  des  steamers..  ..  82 

Sutherland  Rifle  Sight  Co 226 

Sylviculture,    rapport    du    surintendant 

de  la 25 

T 

Tabac,  industrie  du 157,  157a 

Tarif  postal 171i 

Tempérance,  compagnie  de  colonisation 

de 223 

Terres  à  pâturages 155a 

Terres  de  colonisation 155  à  155d 

Terres  fédérales 90c 
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Terres  houillères 108  à  lOSh 

Terres   houillères,   forestières   et   miniè- 
res  88  à  88bb 

Tonnage  à  Saint-Jean  et  Halifax 227 

Toronto,  port  de 213 

Trafic  des  steamers 10c 

Traité  concernant  les  pêcheries..    ..215,  215a 
Traité  entre  la  Grande-Bretagne  et  les 

Etats-Unis 215,  215a 

Transcontinental,  chemin  de  fer..    ..39  à  39 h 
Transport  an  compte  du  gouvernement.    224 

Transport  canadien 21c 

Travail,   ministère  du,  rapport  annuel.      36 

Travaux  publics,  rapport  annuel 19 

Traverses  de  chemins  de  fer..39i,  k  et  l,  115 
Trent,  canal  de  la 133 

U 
Unions  ouvrières 43 

V 

YalleyfieH,  régiment  à 153a 


W 

Waugh,  James  S 81e 

Wilberforce,  barrage  à 132 

M.  J.  Wilson  Cordage  Co 113 

Windsor,   Détroit  and    Belle-Ile    Ferry 

Co 98 


Yukon : 

Conspiration  criminelle 97 

Successions  de  personnes  décédées..  55b 

Finnie,  O.  S 152 

Terres  à  White  Horse 55c 

Loi  concernant  Fobservance    du    di- 
manche   57 

Règlements  miniers 201 

Moralité  dans  le  Yukon 55d 

Ordonnances 40 

Mines  de  placers 173,  173a 

Rapport  du   commissaire 25c 

Rapport  de  M.  Beddoe 557i 

Rév.  John  Pringle 55c,  55/ 

Droit  de  détourner  de  Feau 87 

W.  H.  P.  Clément 55* 

W.  W.  B.  Mclnnis 55f 
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été  ordonnés  et  présentés  aux  deux  Chambres  du  parlement;  le  nom  du  député 
qui  a  demandé  chacun  de  ces  documents,  et  si  l'impression  en  a  été  ordonnée 
ou  non. 

VOLUME  N°  1. 

(Ce  volume  est  relié  en  deux  parties.) 

1.  Rapport   de   FAuditeur   général   pour    les   neuf    mois   expirés   le   31    mars    1907.     Rapport 

partiel  présenté  le. 28  novembre  1907,  par  l'honorable  W.  S.  Fielding;  aussi  le  2  décem- 
bre et   le   7  décembre..    ..Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

VOLUME  N°  2. 

2.  Comptes  publics  du  Canada  pour  la  période  de  neuf  mois  expirée  le  31  mars  1907.    Présen- 

tés le  28  novembre  1907,  par  l'honorable  W.  S.  Fielding. 

Imprimés  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

3.  Budget  des  sommes  requises  pour  le  service  du  Canada  pour  les  douze  mois  expirant  le  31 

mars  1909.    Présenté  le  11  décembre  1907,  par  l'honorable  W.  S.  Fielding. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 
3a.  Budget  supplémentaire  additionnel  pour  l'exercice  finissant  le  31  mars  1909.    Présenté  le  9 
juillet  1908,  par  l'honorable  W.  S.  Fielding. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 
A.  Budget  supplémentaire  des  sommes  requises  pour  le  service  du  Canada  pour  l'exercice  finis- 
sant le  31  mars  1908.    Présenté  le  3  février  1908,  par  l'honorable  W.  S.  Fielding. 
4a.  Budget  supplémentaire  pour  l'exercice  finissant  le  31  mars  1908.    Présenté  le  16  mars  1908, 
par  l'honorable  W.  S.  Fielding. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 
S.  (Pas  de  publication.) 

■6.  Liste  des  actionnaires  des  banques  chartées  du  Canada,  jusqu'au  31  décembre  1907.  Pré- 
sentée le  8  mai  1908,  par  l'honorable  S.  A.  Fisher. 

Imprimés  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires . 

VOLUME  N°  3. 

*7.  Rapport  des  dividendes  restant  impayés  et  des  montants  ou  balances  non  réclamés  et  des 
traites  et  lettres  de  change  impayées  depuis  cinq  ans  ou  plus,  avant  le  31  décembre  1907, 
dans  les  banques  chartées  du  Canada.  Présenté  le  29  juin  1908,  par  l'honorable  W.  S. 
Fielding Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires . 

VOLUME  N°  4. 

8.  Rapport  du  surintendant  des  assurances  pour  l'année  terminée  le  31  décembre  1907. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

9.  Précis  des  rapports  des  compagnies  d'assurance  en  Canada,  pour  l'année  terminée  le  31 

décembre  1907.    Présenté  le  14  mars  1908,  par  l'honorable  W.  S.  Fielding. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 
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VOLUME  N°  5.    - 

10.  Rapport   du    ministère    du    Commerce,    pour    les    neuf    mois    expirés    le    31    mars    1907. 

Partie  I. — Commerce  du  Canada.  Présenté  le  29  novembre  1907,  par  l'honorable  W.  S. 
Fielding.  Partie  II.— Commerce  des  pays  étrangers  et  traités  et  conventions.  Présenté 
le  11  mars  1908,  par  l'honorable  W.  Paterson. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

VOLUME  N°  6. 

10a.  Convention  concernant  les  relations  commerciales  entre  la  France  et  le  Canada  conclue 
à  Paris  le  19  septembre  1907,  entre  Sa  Majesté  et  le  président  de  la  République  fran- 
çaise.   Présenté  le  28  novembre  1907,  par  Fhonorable  W.  S.  Fielding. 

Imprimée  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

10b.  Correspondance  et  mémoires  au  sujet  de  la  convention  de  1907  concernant  les  relations 
commerciales  entre  le  Canada  et  la  France.  Présentée  le  9  janvier  1908,  par  Phonorable 
W.  S.  Fielding Imprimés  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

10c.  Rapport  supplémentaire  du  ministère  du  Commerce,  avec  statistiques  concernant  là 
trafic  des  steamers,  etc.    Présenté  le  17  mars  1908,  par  sir  Wilfrid  Laurier. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

11.  Tableaux  du  commerce  et  de  la  navigation  du  Canada  pour  les  neuf  mois  expirés  le  31 

mars  1907.    Présentés  le  2  décembre  1907,  par  Fhonorable  W.  Paterson. 

Imprimés  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires . 

VOLUME  N°  7. 

12.  Partie  1.  Accise.     Rapport,  relevés  et  statistiques  du  Revenu  de  l'Intérieur  du  Canada, 

pour  les  neuf  mois  expirés  le  31  mars  1907.  Présenté  le  28  novembre  1907,  par  Fhono- 
rable W.    Templeman..    ..Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

13.  Partie  IL  Inspection  des  poids,  mesures,  gaz  et  lumière  électrique,  pour  les  neuf  mois 

expirés  le  31  mars  1907.    Présentée  le  28  novembre  1907,  par  Fhonorable  W.  Templeman. 
Imprimée  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

14.  Partie  III.  Falsification  des  substances  alimentaires,  pour  les  neuf  mois  expirés  le  31 

mars  1907.    Présentée  le  28  novembre  1907. 

Imprimée  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires, 

15.  Rapport  du  ministre  de  l'Agriculture  du  Canada  pour  l'exercice  expiré  le  31  mars  1907. 

Présenté  le  2  décembre  1907,  par  Fhonorable  S.  A.  Fisher. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 
15a.  Rapport  du  commissaire  de  l'industrie  laitière  et  de  l'emmagasinage  à  froid,  pour 
l'exercice  expiré  le  31  mars  1907.    Présenté  le  10  février  1908,  par  sir  Wilfrid  Laurier. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

VOLUME  N°  8. 

16.  Rapport  du  directeur  et  des  officiers  des  fermes  expérimentales  pour  1906.    Présenté  le  10 

janvier  1908,  par  Fhonorable  S.  A.  Fisher. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

17.  Statistique  criminelle  pour  l'exercice  terminé  le  30  septembre  1907. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 
17a.  Recensement  de  la  population  et  de  l'agriculture  des  provinces  du  Nord-Ouest,  Mani- 
toba,  Saskatchewan,  Alberta,  1906.     Présenté  le  18  février  1908,  par  Fhonorable  S.  A. 
Fisher.     Voir  17a,  1907. 

17b.  Rapport  des  élections  partielles  pour  la  Chambre  des  communes  du  Canada,  tenues 
durant  l'année  1907.    Présenté  le  6  mars  190S,  par  sir  Wilfrid  Laurier. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

18.  Archives  canadiennes.    Voir  n°  15,  page  Iv. 
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VOLUME  N°  9. 

19.  Rapport  du  ministre  des  Travaux  publics  sur  les  travaux  sous  son  contrôle,  pour  Fexer- 

cice    terminé    le    31    mars    1907.      Présenté    le    3    décembre    1907,    par     Fhonorable     W. 
Pugsley Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

19a.  Explorations  du  canal  de  la  baie  Géorgienne.  Rapport  sur  le  niveau  précis;  de  1904  à 
1907.    Publié  par  le  ministère  des  Travaux  publics. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

19b.  Rapport  supplémentaire  4e  la  Commission  internationale  des  eaux  limitrophes.  (Sup- 
plément au  rapport  de  1907.)     Présenté  le  5  juin  1908,  par  sir  Wilfrid  Laurier. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

19c.  Rapport  supplémentaire  de  la  Commission  internationale  des  eaux  limitrophes,   1908. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

20.  Rapport  du  ministre  des  Chemins  de  fer  et  des  Canaux,  pour  la.  période  comprise  entre 

le  1er  juillet  1906  et  le  31  mars  1907.     Présenté  le  29  novembre  1907,  par  Fhonorable 
G.   P.    Graham Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

VOLUME  N°  10. 

20a.  Statistique  des  canaux  pour  la  saison  de  navigation,  1906. 

Imprimée  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

20b.  Statistique  des  chemins  de  fer  du  Canada  pour  Fexercice  terminé  le  30  juin  1907.  Pré- 
senté le  16  janvier  1908,  par  Fhonorable  G.  P.  Graham. 

Imprimée  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

20c.  Second  rapport  de  la  Commission  des  chemins  de  fer  pour  le  Canada,  du  1er  avril  1906 
au  31  mars  1907.    Présenté  le  29  novembre  1907,  par  Fhonorable  G.  P.  Graham. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

21.  Rapport  annuel  du  ministère  de  la  Marine  et  des  Pêcheries,  1907   (Marine).     Présenté 

le  18  décembre  1907,  par  Fhonorable  L.-P.  Brodeur. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

21a.  Septième  rapport  de  la  Commission  de  géographie,  1907-1908. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

21b.  Liste  des  navires,  préparée  par  le  ministère  de  la  Marine  et  des  Pêcheries,  étant 
une  liste  des  vaisseaux  inscrits  sur  les  registres  canadiens  de  la  navigation  au  31 
décembre  1907.    Présentée  le  24  juin  1908,  par  l'honorable  L.-P.  Brodeur. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

VOLUME  N°  11. 

21c.  Rapport  sur  les  ports  britanniques  et  continentaux,  en  vue  du  développement  du  port 
de  Montréal  et  des  moyens  de  transport  au  Canada. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

22.  Rapport   annuel   du   ministère   de   la   Marine   et   des   Pêcheries,   1907    (Pêcheries).     Pré- 

senté le  18  décembre  1907,  par  Fhonorable  L.-P.  Brodeur. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

23.  Rapport  de  la  Commission  des  ports,  etc. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

23a.  Rapport  de  Finspeetion  des  bateaux  à  vapeur,  pour  Fexercice  financier  1907.  Présenté 
le  27  février  1908,  par  Fhonorable  L.-P.  Brodeur. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 
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VOLUME  N°  12. 

24.  Rapport  du  ministre  des  Postes  pour  les  neuf  mois  expirés  le  31  mars  1907.    Présenté  le  3 

décembre  1907,  par  sir  Wilfrid  Laurier. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

25.  Rapport  du  ministère  de  l'Intérieur  pour  la  période  comprise  entre  le  1er  juillet  1906 

et  le  31  mars  1907.     Présenté  le  29  novembre  1907,  par  l'honorable  F.  Oliver. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

.  VOLUME  N°  13. 

25a.  (1906)  Rapport  de  l'astronome  en  chef,  pour  l'exercice  terminé  le  30  juin  1906.  Présenté 
le  17  décembre  1907,  par  l'honorable  P.  Oliver. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 
25a.  (1907)  Rapport  de  l'astronome  en  chef  pour  les  neuf  mois  terminés  le  31  mars  1907. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 
25b.  Rapport   annuel   du   service   des   arpentages   topographiques    (ministère   de   l'Intérieur) 
1906-1907.     Présenté  le  8  juin  1908,  par  l'honorable  F.  Oliver. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

25c.  Rapport  du  commissaire  pour  l'exercice  finissant  le  31  mars  1908. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 
25d.  Correspondance  et  papiers  concernant  les  grains  de  semence  dans  la  Saskatchewan  et 
l'Alberta.     Présentés  le  18  juillet  1908  par  l'honorable  F.  Oliver. 

Imprimés  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

26.  Rapport  sommaire  du  ministère  des  Mines  pour  1907.     Présenté  le  16  janvier  1908,  par 

l'honorable   W.    Templeman. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 
26a.  Rapport   sommaire   de   la   division   des   mines   du    ministère   des   Mines   pour   l'exercice 
1907-1908.     Présenté  le  1*7  juillet  1908,  par  l'honorable  W.  Templeman. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 
26J>.  Rapport  annuel  sur  la  production  des  minéraux  en  Canada,  durant  l'année  civile  1906. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

VOLUME  N°  14. 

27.  Rapport  annuel  du  département  des  Sauvages,  pour  l'exercice  terminé  le  31  mars  1907. 

Présenté  le  29  novembre  1907,  par  l'honorable  F.  Oliver. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

28.  Rapport  de  la  Royale  Gendarmerie  à  cheval  du  Nord-Ouest,  1907.    Présenté  le  29  janvier 

1907,  par  sir  Wilfrid  Laurier. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

29.  Rapport  du  secrétaire  d'Etat  du  Canada  pour  l'année  1907. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

VOLUME  N°  15. 

29a.  Rapport  de  la  Commission  Royale  sur  le  service  civil,  avec  des  appendices  et  la  preuve 
faite  devant  les  commissaires.  Présenté  le  26  mars  1908,  par  l'honorable  W.  S.  Fielding, 
et  aussi  un  index  analytique  de  la  preuve  et  des  mémoires. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

VOLUME  N°  16. 

29a.  Rapport  de  la  Commission  Royale  s\ir  le  service  civil — Suite. 

30.  Liste  du  service  civil  du   Canada,   1907.     Présentée  le  3  décembre  1907,   par  sir  Wilfrid 

Laurier Imprimée  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 
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VOLUME  N°  17. 

31.  Rapport  de  la  Commission  des  examinateurs  du  service  civil,  pour  l'année  terminée  le 

31  décembre  1907.     Présenté   le  8   mai   1908,   par   l'honorable  S.  A.   Fisher. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

32.  Rapport  annuel  du  département  des  Impressions  et  de  la  Papeterie  publiques,  pour  l'ex- 

ercice   terminé    le    31    mars    1907.      Présenté    le    11    mai    1908,    par    l'honorable    S.    A. 
Fisher Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

33.  Rapport  des  bibliothécaires  conjoints  du  Parlement,  1907.    Présenté  le  28  novembre  1907, 

par  l'Orateur Imprimé  pour  les  documents  parlementaires. 

34.  Rapport  du  ministre  de  la  Justice  sur  les  pénitenciers  du  Canada,  pour  les  neuf  mois 

expirés  le  31  mars  1907.    Présenté  le  4  décembre  1907,  par  l'honorable  J.  Bureau. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

35.  Rapport  du  conseil  de  la  milice  du  Canada,   1907.     (Rapport  intérimaire  présenté  le  6 

mars  1908.) Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires . 

36.  Rapport  du  département  du  Travail  pour  les  neuf  mois  expirés  le  31   mars  1907.     Pré- 

senté le  18  décembre  1907,  par  sir  Wilfrid  Laurier. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 
36a.  Rapport  de  M.  W.  L.  Mackenzie  King,  CM. G.,  sous-ministre  du  Travail,  au  sujet  de  sa 
mission  en  Angleterre  aux  fins  de  conférer  avec  les  autorités  britanniques  relativement 
à  l'immigration  des  orientaux  en  Canada,  et  spécialement  à  celle  des  Hindous. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 
p 
36b.  Rapport  de  M.  W.  L.  Mackenzie  King,  CM. G.,  sous-ministre  du  Travail,  sur  l'urgence 

de  la  suppression  du  trafic  de  l'opium  en  Canada.     Présenté  le  3  juillet  1908,  par  l'ho- 
norable R.  Lemieux Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

36c.  Réponse  à  une  adresse  du  Sénat  en  date  du  16  juillet,  demandant  toute  la  correspon- 
dance, les  rapports,  les  mémoires  et  les  protêts  envoyés  au  Gouvernement  relativement 
au  trafic  de  l'opium  au  Canada,  soit  pour  en  demander  la  suppression,  ou  pour  toutes 
autres    fins.     Présenté    le    18   juillet    1908. — L'honorable   sir   Mackenzie   Bowell. 

Pas  imprimée. 

37.  Rapport  des  commissaires  de  l'économie  interne  de  la  Chambre  des  communes,  confor- 

mément à  la  règle  9  de  la  Chambre.     Présenté  le  2  décembre  1907,  par  l'honorable  M. 

l'Orateur Pas  imprimé. 

37a.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes  en  date  da  lO^février  1908.  Copie  des 
minutes  du  bureau  de  la  commission  interne  de  la  Chambre  des  communes  depuis  le 
1er  janvier  1902  jusqu'au  1er  janvier  1906.  Présentée  le  6  mars  1908.— M.  Roche  (Mar- 
quette.)      Pas  imprimée. 

38.  Copie  des  nouvelles  règles  de  la  cour  suprême  du  Canada  promulguées  le  19  juin  1907. 

Présentée  le  28  novembre  1907,  par  l'Orateur Pas  imprimée. 

38a.  Règles  de  cour  et  ordonnances  de  la  cour  suprême  de  judicature  d'Ontario,  édictées  le  27 

mars  1908,  en  vertu  de  l'autorité  conférée  par  le  Code  criminel.     Présentées  le  12  mai 

1908,  par  l'honorable  A.  B.  Aylesworth Pas  imprimées. 

39a.  Rapport  des  commissaires  du  chemin  de  fer  National-Transcontinental,  pour  l'exercice 

terminé  le  31  mars  1907.    Présenté  le  29  novembre  1907,  par  l'honorable  G.  P.  Graham. 
Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

396.  Réponse  supplémentaire  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  12  dé- 
cembre 1907,  état  montrant  :  1.  Les  quantités  estimatives  sur  lesquelles  s'est  basée  la  Com- 
mission du  chemin  de  fer  Transcontinental  pour  déterminer  le  montant  respectif  des 
soumissions  pour  la  construction  de&  50  milles  (plus  ou  moins)  à  partir  de  Moncton  en 
gagnant  l'ouest;  des  62  milles  (plus  ou  moins)  à  partir  de  Grand-Falls  en  gagnant 
l'ouest:  des  150  rniUes  à  partir  de  la  rive  sud  du  fleuve  Saint-Laurent,  en  gagnant  vers 
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VOLUME  N°  17— Suite. 

Test;  des  45  milles  (plus  ou  moins)  à  partir  d'un  point  près  La-Tuque  en  gagnant 
l'ouest,  et  des  150  milles,  à  partir  d'un  point  près  de  FAbitibi,  en  gagnant  Test  connus 
sous  le  nom  de  section  de  FAbitibi.  2.  Les  différents  prix  que  chaque  soumissionnaire 
a  inscrit  en  regard  des  différents  items  dans  la  cédule  ou  formule  de  soumission.  3.  Le 
montant  total  de  chaque  soumission  ainsi  déterminé.  Présentée  le  24  janvier  1908  — 
M.  Schell  (Glengarry) Pas  imprimée. 

39c.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  8  janvier  1908.  Copie  de 
toutes  les  soumissions  reçues  jusqu'au  30  novembre  1907,  relativement  aux  contrats 
maintenant  adjugés  par  la  Commission  Royale  constituée  pour  les  fins  de  la  construc- 
tion de  cette  partie  de  la  ligne  du  chemin  de  fer  Transcontinental  entre  la  cité  de  Win- 
nipeg,  dans  la  province  du  Manitoba,  et  la  cité  de  Moncton,  dans  la  province  du  Nou- 
veau-Brunswick ;  cet  état  devant  mentionner:  (1)  les  signatures  apposées  à  la  soumis- 
sion; (2)  le  chiffre  total  de  chaque  soumission  tel  que  "calculé"  par  la  dite  commission; 
(3)  les  quantités  de  chaque  classe  ou  espèce  de  matériaux,  sur  lesquelles  la  dite  commis- 
sion s'est  basée  pour  faire  le  calcul  du  coût;  (4)  le  prix  par  unité  de  quantité  inscrit  par 
ceux  qui  ont  répondu  à  la  demande  de  soumissions,  et  (5)  le  coût  total  de  chacun  des 
items  portés  à  la  cédule,  qui,  additionnés  ensemble  ont  produit  la  somme  totale  du  coût 
de  chaque  section  de  l'entreprise  dans  les  soumissions.  Présentée  le  24  janvier  1908. — 
M.  Taylor Pas  imprimée. 

39d.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  29  janvier  1908.  Etat 
indiquant  à  qui  et  quand  la  Commission  du  chemin  de  fer  National-Transcontinental  a 
accordé  des  contrats  pour  le  transport  d'approvisionnements  dans  le  district  E,  entre 
les  points  suivants,  savoir:  (a)  entre  Grassett  et  la  cache  9;  (b)  entre  Montizambert  et 
la  nouvelle  cache  9A  sur  la  rivière  Negogami  ;  (c)  entre  Jackfish  et  les  caches  10,  10A, 
11 A  et  12  ;  (d)  entre  Nepigon  et  les  caches  12A,  13,  14,  15,  les  dépôts  d'Ombabika  et  de 
Wabinosh  et  la  cache  16  dans  le  district  F;  quelles  sont  les  distances  comprises  dans 
chaque  contrat;  les  chiffres  et  les  conditions  des  contrats;  quelles  sommes  ont  été  payées 
jusqu'à  ce  jour  à  compte  de  chaque  contrat;  qui  a  érigé  la  cache  et  la  demeure  du 
gardien  au  point  où  la  ligne  traverse  la  rivière  Kebinakagami  ;  aussi  les  nouvelles  mai- 
sons au  point  où  la  ligne  traverse  la  rivière  Negagami,  ainsi  que  le  dépôt  à  Jackfish; 
quel  a  été  le  coût  de  ces  différentes  constructions  respectivement;  si  des  soumissions 
ont  été  demandées  pour  ces  différents  services  de  transport  et  cette  construction  ;  et  si  des 
soumissions  n'ont  pas  été  demandées,  quelle  en  est  la  raison.  Présentée  le  6  février 
1908. — M.  Boyce * Pas  imprimée. 

39e.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  3  février  1908.  Copie  des 
clauses  et  conditions,  règlements  ou  spécifications  contenues  dans  les  contrats  en  vertu 
desquels  se  construit  le  chemin  de  fer  National  Transcontinental  et  qui  ont  pour  but  de 
sauvegarder,  assurer  ou  garantir  aux  fournisseurs  des  entrepreneurs,  à  qui  ont  été 
adjugés  les  travaux  de  construction,  le  paiement  de  leurs  réclamations  contre  les  dits 
entrepreneurs,  liste  des  contrats  signés  jusqu'à  présent  et  dans  lesquels  figurent  les 
dites  clauses  garantissant  ou  assurant  aux  dits  fournisseurs  le  paiement  de  leurs  dites 
créances  ou  réclamations.    Présentée  le  13  février  3908. — M.  Morin Pas  imprimée. 

39/.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  3  février  1908.  Copie 
de  tous  arrêtés  du  conseil,  rapports,  arpentages,  contrats,  soumissions,  con- 
ventions, livres,  mémoires,  documents  et  papiers,  de  quelque  nature  que  ce  soit,  indi- 
quant, ou  concernant  la  longueur  du  chemin  de  fer  National  Transcontinental  de  (a)  Win- 
nipeg  à  Québec,  (b)  Québec  à  Moncton,  et  le  coût  moyen  estimatif  ou  probable  par  mille 
de  ce  chemin,  et  tous  les  autres  renseignements  relatifs  au  coût  par  mille  du  dit  chemin 
de  fer.    Présentée  le  21  avril  1908.    M.  Borden  (Carleton) Pas  imprimée. 
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39g.  Lettres  du  président  de  la  commission  du  chemin  de  fer  Transcontinental,  de 
l'ingénieur  en  chef  et  autres,  au  sujet  de  certaines  allégations  faites  par  le  major  A.  E. 
Hodgins,  ex-ingénieur  de  district  de  la  section  F,  chemin  de  fer  Transcontinental.  Pré- 
sentées le  24  avril  1908,  par  sir  Wilfrid  Laurier Pas  imprimées. 

39h.  Copie  de  la  commission  nommant  M.  Lucien  Pacaud,  de  la  cité  de  Québec,  magistrat  de 
police,  aux  fins  de  mettre  en  vigueur  la  loi  prohibant  la  vente  des  boissons  enivrantes 
dans  certaines  zones  le  long  du  prolongement  vers  Test  du  chemin  de  fer  Transconti- 
nental.   Présentée  le  8  mai  1908,  par  l'honorable  A.  B.  Aylesworth Pas  imprimée. 

39i.  l.V'ponse  à  v.a  crdre  du  Sénat,  en  date  du  1er  avril  1908,  pour  la  production  d'un  état 
basé  sur  les  données  du  bureau  de  la  Commmission  des  chemins  de  fer,  indiquant  le 
nombre  de  yeîFOLnes  blessées  ou  tuées  par  les  convois  de  chemins  de  fer  aux  croise- 
ments à  niveau  de  voie  publique;  le  nombre  de  personnes  ainsi  blessées  ou  tuées  sur 
chaque  chemin  de  fer  en  particulier,  durant  les  années  écoulées  le  31  mars  1895,  1896  et 
1897;  aussi,  les  noms  de  toutes  personnes  blessées  ou  tuées  à  ces  endroits,  sans  égard  à 
l'opinion  des  compagnies  de  chemins  de  fer  et  à  celle  des  officiers  de  la  Commission  des 
chemins  de  fer,  relativement  aux  droits  qu'elles  avaient  de  se  servir  de  ces  croisements 
à  niveau  de  voie  publique,  au  moment  des  accidents.  Présentée  le  12  mai  1908. — L'hono- 
rable M.  McKay  (Truro) Pas  imprimée. 

39y.  Réponse  à  un  ordre  du  Sénat,  en  date  du  9  avril  1908,  pour  la  production  d'un  état 
indiquant  tous  les  chemins  de  fer  du  Canada  qui  ne  sont  pas  bous  le  contrôle  et  la 
juridiction  de  la  Commission  des  chemins  de  fer;  aussi,  en  chaque  cas,  la  raison  pour 
laquelle  ce  chemin  de  fer  n'est  pas  sous  le  contrôle  de  la  Commission.  Présentée  le  12 
mai  1908. — L'honorable  M.  McKay  (Truro) Pas  imprimée. 

39k.  Réponse  partielle  à  un  ordre  du  Sénat  en  date  du  27  mars  1908,  pour  la  production  d'un 
état  indiquant,  séparément,  les  croisements  à  niveau  de  la  voie  publique  sur  tous  les 
chemins  de  fer,  sauf  ceux  qui  sont  en  construction,  sous  la  juridiction  de  la  Commission 
des  chemins  de  fer,  et  au  sujet  desquels  la  dite  commission  a  accordé  sa  protection 
depuis  sa  création;  le  dit  état  indiquant  la  nature  de  la  protection  accordée,  dans 
chaque  cas,  le  nom  de  la  compagnie  de  chemin  de  fer,  la  désignation  locale  de  chaque 
croisement  à  niveau  de  la  voie  publique  et  le  comté  et  la  province  dans  lesquels  ils 
sont  situés,  ainsi  que  la  date  de  l'ordonnance  et  du  règlement  qui  s'y  rapportent;  aussi, 
un  semblable  état  indiquant  les  croisements  à  niveau  de  la  voie  publique  à  être  proté- 
gés par  décision  de  l'autorité  compétente  au  sujet  de  tous  les  chemins  de  fer  qui  ne  sont 
pas  sous  la  juridiction  de  la  Commission,  y  compris  le  chemin  de  fer  Intercolonial,  et 
indiquant  aussi  les  règlements  promulgués  concernant  les  chemins  de  fer  en  construc- 
tion; et  aussi  un  état  semblable  au  sujet  de  tous  les  croisements  à  niveau  de  la  voie 
publique,  y  compris  les  ordonnances  et  règlements  en  vigueur,  depuis  le  premier  jour  de 
février  1904,  à  leur  endroit.    Présentée  le  18  juillet  1908. — L'honorable  M.  Ferguson. 

Pas  imprimée. 

391.  Réponse  supplémentaire  au  n°  39fc.    Présentée  le  4  juin  1908 Pas  imprimée. 

40.  Ordonnances  du  territoire  du  Yukon  rendues  par  le  conseil  du  Yukon  en  1907.    Présen- 

tées le  3  décembre  1907,  par  sir  Wilfrid  Laurier Pas  imprimées. 

41.  Ordres  généraux  de  la  milice  émis  entre  le  2  novembre  1906  et  le  1er  novembre  1907. 

Présentés  le  9  décembre  1907,  par  sir  Frederick  Borden Pas  imprimés. 

41a.  Règlements  concernant  les  uniformes  de  la  milice  canadienne,  1907.  Présentés  le  9 
décembre  1907,  par  sir  Frederick  Borden Pas  imprimés. 

42.  Manuel  de  la  carabine  Ross,  1907.    Présenté  le  9  décembre  1907,  par  sir  Frederick  Borden. 

Pas  imprimé. 

43.  Etat  sous  l'empire  du  chapitre  125  des  statuts  revisés  du  Canada,  1906,  intitulé  :    "Loi  des 

Unions  ouvrières  ",  soumis  au  Parlement  conformément  à  l'article  33  de  la  dite  loi. 

Présenté  le  9  décembre  1907,  par  sir  Wilfrid  Laurier Pas  imprimé. 
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44.  Etat  détaillé  des  obligations  et  effets  enregistrés  dans  le  département  du  secrétaire  d'Etat, 

depuis  le  dernier  état  du  4  décembre  1906,  soumis  au  Parlement  du  Canada  en  vertu  de 
l'article  32,  chapitre  19,  des  statuts  îevisés  du  Canada,  1906.  Présenté  le  9  décembre 
1907,  par  sir  Wilfrid  Laurier Pas  imprimé. 

45.  Etat  donnant  la  correspondance,  les  arrêtés  du  conseil,  plans  et  papiers,  etc.,  (en  tant  que 

le  ministère  de  l'Intérieur  est  concerné)  depuis  le  dernier  état  présenté  au  Parle- 
ment en  vertu  de  la  résolution  du  20  février  1882.  Présenté  le  11  décembre  1907,  par 
l'honorable  F.  Oliver Pas  imprimé. 

46.  Etat  donnant  les  arrêtés  du  conseil  publiés  dans  la  Gazette  du  Canada  et  la  Gazette  de  la 

Colombie-Britannique,  entre  le  1er  décembre  1906  et  le  1er  décembre  1907,  aux  termes  du 
paragraphe  (d)  de  la  clause  38  des  règlements  concernant  l'arpentage,  l'administration, 
l'affectation  et  la  gestion  des  terres  fédérales  dans  les  limites  de  la  zone  de  40  milles  des 
chemins  de  fer  dans  la  provinc°  de  la  Colombie-Britannique.  Présenté  le  11  décembre 
1907,  par  l'honorable  F.  Oliver Pas  imprimé. 

47.  Etat  donnant  les  arrêtés  du   conseil  publiés  dans  la   Gazette  du   Canada,   entre  le  1er 
décembre  1906,  et  le  1er  décembre  1907,  conformément  aux  dispositions  de  l'article  8  du 

chapitre  55  des  statuts  revisés  du  Canada,  1906.  Présenté  le  11  décembre  1907,  par 
l'honorable  F.  Oliver Pas  imprimé. 

48.  Etat  indiquant  les  dépenses  imprévues  du  1er  avril  1907  au  28  novembre  1907,  conformé- 

ment à  la  loi  des  subsides,  1907.  Présenté  le  11  décembre  1907,  par  l'honorable  W.  S. 
Fielding Pas  imprimé. 

49.  Relevé  conforme  à  l'article   17  de  la  loi  d'assurance  du   service  civil  pour  les  9  mois 

expirés  le  31  mars  1907.    Présenté  le  11  décembre  1907,  par  l'honorable  W.  S.  Fielding. 

Pas  imprimé. 

50.  Relevé  des  mandats  du  Gouverneur  général  émis  depuis  la  dernière  session  du   Parle- 

ment, à  compte  de  l'exercice  1907-1908.  Présenté  le  11  décembre  1907,  par  l'honorable 
W.  S.  Fielding Pas  imprimé. 

51.  Etat  de  toutes  les  pensions  et  allocations  de  retraite  accordées  à  des  employés  du  service 

civil,  donnant  le  nom  et  le  grade  de  chaque  employé  pensionné  ou  mis  à  la  retraite,  son 
âge,  son  traitement  et  ses  années  de  service,  son  allocation  et  la  cause  de  sa  retraite,  et 
"  indiquant  si  la  vacance  créée  a  été  remplie  par  promotion  ou  nouvelle  nomination,  et 
le  salaire  du  nouveau  titulaire,  durant  l'année  expirée  le  31  décembre  1907.  Présenté  le 
11  décembre  1907,  par  l'honorable  W.  S.  Fielding Pas  imprimé; 

52.  Réponse  à  une   adresse   de   la   Chambre   des   communes,   en  date  du   11   décembre   1907: 

1.  Etat  donnant  les  noms  (a)  des  membres  du  Parlement,  et  (  b)  des  ex-membres  du 
Parlement  qui  ont  été  faits  sénateurs  par  l'administration  actuelle,  en  tenant  compte 
de  la  classification  (a)  et  (b),  donnant,  pour  la  classe  (b)  la  date  à  laquelle  ils  ont 
cessé  d'être  membres  du  Parlement,  et  la  date  de  la  commission  comme  sénateurs  pour 
les  deux  classes.  2.  Les  noms  des  membres  du  Parlement  et  des  ex-membres  du  Parle- 
ment nommés  à  des  charges  salariées  sous  la  couronne  par  l'administration  actuelle,  en 
tenant  compte  des  deux  classes,  et  les  dates  de  nomination  comme  il  est  mentionné  dans 
le  paragraphe  qui  précède.  3.  Les  noms  des  sénateurs  et  des  ex-sénateurs  nommés  à 
des  charges  salariées  par  l'administration  actuellee,  en  tenant  compte  des  deux  classes, 
et  les  dates  de  nomination  comme  il  est  mentionné  dans  le  paragraphe  1  ci-dessus. 
Présentée  le  12  décembre  1908. — M.  Lennox Pas  imprimée. 

53.  Règles  de  la  cour  de  l'Echiquier   (modifiées),  ordre  général  du  12  septembre  1907.     Pré- 

sentées le  12  décembre  1907,  par  sir  Wilfrid  Laurier Pas  imprimées. 

54.  Copie  des  articles  de  la  convention  du  21  août  1906,  entre  les  Etats-Unis  et  la  Grande- 

Bretagne  quant  à  la  délimitation  de  la  ligne  frontière  entre  l'Alaska,  dans  les  Etats- 
Unis,  et  les  possessions  anglaises,  dans  l'Amérique  du  nord.    Présentée  le  16  décembre 

1907,  par  l'honorable  F.  Oliver Imprimée  pour  les  documents  parlementaires. 
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54a.  Copie  d'un  traité  entre  la  Grande-Bretagne  et  les  Etats-Unis  à  l'effet  de  mieux  définir  et 
délimiter  la  frontière  internationale  entre  le  Canada  et  les  Etats-Unis,  signé  à  Washing- 
ton le  11  avril  1908.    Présentée  le  10  mai  1908,  par  sir  Wilfrid  Laurier. 

Imprimée  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

54b.  Correspondance,  arrêtés  du  conseil  et  dépêches  se  rattachant  à  la  négociation  d'un 
traité  entre  la  Grande-Bretagne  et  les  Etats-Unis  pour  les  fins  de  déterminer  et  .de 
marquer  la  frontière  internationale  entre  le  Canada  et  les  Etats-Unis.  Présenté  le  4 
juin  1908,  par  sir  Wilfrid  Laurier. 

Imprimée  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

55.  Rapport  de  l'enquête  tenue  l'hiver  dernier  par  M.  Augustus  Power,  CE.,  du  ministère 
de  la  Justice,  au  sujet  de  M.  F.  T.  Congdon.  Présenté  le  16  décembre  1907,  par  l'hono- 
rable F.  Oliver Pas  imprimé. 

55a.  (1)  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  13  janvier  1908.. — 
Etat  faisant  connaître  toute  la  correspondance,  les  pétitions,  déclarations,  rapports  et 
documents  se  rapportant  en  quoi  que  ce  soit  à  la  réclamation  de  madame  Louise  F. 
Wiley  et  sa  fille  mineure  au  sujet  de  certaines  concessions  minières  que  son  mari  possé- 
dait dans  le  Yukon,  et  que  l'on  dit,  lors  de  son  décès  ab  intestat,  être  venues  en  la 
possession  de  Frederick  Tennyson  Congdon,  ou  prises  en  fidéicommis  par  le  dit  Congdon, 
alors  administrateur  public  du  Yukon,  en  vertu  d'une  nomination  faite  par  le  gouver- 
nement du  Canada  ;  aussi,  copie  de  toute  correspondance,  rapports  et  documents  en- 
rapport  avec  l'examen,  la  défense  de  M.  Congdon  et  de  la  part  prise  par  lui  en  cette 
affaire.    Présentée  le  24  février  1908.—  M.  Foster Pas  imprimée. 

55.  Rapport  de  l'enquête  tenue  l'hiver  dernier  par  M.  Augustus  Power,  C.R.,  du  ministère 
Copie  de  tous  arrêtés  du  conseil,  correspondance,  rapports,  mémoires,  preuve  et  autres 
documents  et  papiers  de  toute  espèce  concernant  la  succession  de  feu  Orrin  Léonard 
Wiley  ou  la  réclamation  de  Louise  F.  Wiley  ou  de  sa  fille  contre  le  gouvernement  ou 
contre  Frederick  T.  Congdon,  en  qualité  d'administrateur  public,  ou  autrement  à  titre 
de  fonctionnaire  ou  employé  de  ce  gouvernement,  les  dits  papiers  ci-dessus  ne  devant 
pas  comprendre,  cependant,  les  pièces  relatives  aux  sujets  qui  peuvent  être  inclus  dans 
l'ordre  de  la  Chambre  du  13  courant  adopté  sur  motion  de  l'honorable  député  de 
Toronto-nord.    Présentée  le  24  février  1908.    M.  Foster Pas  imprimée. 

55b.  Réponse  à  une  adresse  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  29  janvier  1908. — Copie 
de  tous  arrêtés  du  conseil,  correspondance,  preuve,  mémoires  et  autres  documents  et 
papiers  de  quelque  nature  que  ce  soit  se  rapportant  à  la  conduite  de  toutes  les  per- 
sonnes qui  ont  rempli  les  fonctions  d'administrateur  dans  le  territoire  du  Yukon,  ou 
qui,  en  raison  de  leur  position  officielle,  ont  eu  la  charge  ou  le  contrôle  de  la  succession 
de  personnes  décédées  dans  le  territoire  du  Yukon;  aussi,  tous  tels  documents  et  papiers, 
susdits  qui  mentionnent  et  t'ont  connaître  la  décision  (s'il  en  est)  prise  par  le  gouver- 
nement relativement  à  toute  réclamation,  accusation  ou  projet  de  poursuite  contre  tout 
tel  fonctionnaire  au  sujet  de  ses  devoirs,  de  ses  actes  ou  décision  en  qualité  d'adminis- 
trateur public.     Présentée  le  24  février  1908. — M.  Lennox Pas  imprimée. 

55c.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  13  janvier  1908. — Etat 
faisant  connaître  tous  les  télégrammes,  affidavits,  documents  envoyés  par,  ainsi  que 
toute  la  correspondance  échangée  avec  le  révérend  John  Pringle,  actuellement  dans  le 
Yukon,  sur  l'état  des  affaires  publiques  dans  ce  territoire,  et  avec  les  fonction- 
naires publics  qui  s'y  trouvent,  et  spécialement  au  sujet  d'un  certain  Frederick 
Tennyson  Congdon,  à  une  certaine  époque  commissaire  du  Yukon,  un  nommé  Girouard, 
régistrateur,  et  un  nommé  Lithgow,  contrôleur  et  membre  du  conseil  du  Yukon;  et 
spécialement  les  lettres  envoyées  par  le  révérend  John  Pringle  en  janvier  ou  vers  le 
mois  de  janvier  1902,  en  janvier  ou  vers  le  mois  de  janvier  1905,  ainsi  que  le  ou  vers  le 
31  juillet  1907,  au  premier  ministre  du  Canada  et  aux  autres  ministres  rendant  compte 
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de  la  condition  des  affaires  publiques  dans  le  Yukon,  et  les  réponses  à  ces  lettres;  aussi, 
faisant  connaître  qiielle  décision  (s'il  en  est)  a  été  prise  par  le  gouvernement  concernant 
les  questions  traitées  dans  cette  correspondance,  et  les  rapports  de  tout  commissaire 
nommé  aux  fins  de  faire  une  enquête  au  sujet  des  accusations,  ou  d'une  partie  des 
accusations  portées.    Présentée  le  2  mars  1908. — M.  Foster Pas  imprimée. 

55d.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  20  janvier  1908. — Copie  de 
toute  correspondance  concernant  la  moralité  dans  le  Yukon.  Présentée  le  11  mars  1908. 
—M.  Thompson Pas  imprimée. 

55e.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  10  février  1908. — Etat 
faisant  connaître  les  noms  des  personnes  auxquelles  la  Couronne  a  octroyé  en  premier 
lieu  les  terrains  compris  dans  les  limites  de  la  ville  du  Cheval-Blanc,  territoire  du 
Yukon,  et  toute  cession  qui  en  a  été  faite,  ainsi  que  les  noms  des  parties,  les  dates  et 
les  prix  payés.    Présentée  le  16  mars  1908. — M.  Foster Pas  imprimée. 

55/.  Réponse  supplémentaire  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  13  janvier 
1908. — Etat  faisant  connaître  tous  les  télégrammes,  affidavits,  documents  envoyés  par, 
ainsi  que  toute  la  correspondance  échangée  avec  le  révérend  John  Pringle,  actuellement 
dans  le  Yukon,  sur  l'état  des  affaires  publiques  dans  ce  territoire,  et  avec  les 
fonctionnaires  publics  qui  s'y  trouvent,  et  spécialement  au  sujet  d'un  certain  Frede- 
rick Tennyson  Congdon,  à  une  certaine  époque  commissaire  du  Yukon,  un  nommé 
Girouard,  régistrateur,  et  un  nommé  Lithgow,  contrôleur  et  membre  du  conseil  du 
Yukon;  et  spécialement  les  lettres  envoyées  par  le  révérend  John  Pringle  en  janvier 
ou  vers  le  mois  de  janvier  1902,  en  janvier  ou  vers  le  mois  de  janvier  1905,  ainsi  que  le 
ou  vers  le  31  juillet  1907,  au  premier  ministre  du  Canada  et  aux  autres  ministres  ren- 
dant compte  de  la  condition  des  affaires  publiques  dans  le  Yukon,  et  les  réponses  à  ces 
lettres;  aussi,  faisant  connaître  quelle  décision  (s'il  en  est)  a  été  prise  par  le  gouver- 
nement concernant  les  questions  traitées  dans  cette  correspondance,  et  les  rapports  de 
tout  commissaire  nommé  aux  fins  de  faire  une  enquête  au  sujet  des  accusations,  ou 
d'une  partie  des  accusations  portées.     Présentée  le  7  avril  1908. — M.  Foster. 

Pas  imprimée. 

55</.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  18  février  1907.— Copie  de 
toutes  lettres,  mémoires,  télégrammes,  pétitions,  résolutions  et  autres  communications, 
documents  et  papiers  adressés  par  toutes  personne  ou  personnes  dans  le  Yukon  au 
premier  ministre  ou  au  gouvernement  ou  à  quelqu'un  de  ses  membres  ou  officiers  con- 
cernant les  actes  ou  la  conduite  officielle  de  M.  W.  W.  B.  Mclnnes,  comme  commissaire 
du  Yukon,  y  compris  toutes  pétition  ou  pétitions  demandant  la  révocation  de  M.  Mc- 
lnnes comme  commissaire.    Présentée  le  7  avril  1908.— M.  White Pas  imprimée. 

55fr.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  13  janvier  1908.— Copie  du 
rapport  de  M.  Beddoe  sur  la  condition  dans  laquelle  se  trouvaient  les  livres,  les 
comptes,  etc.,  relatifs  à  l'administration  financière  du  Yukon,  et  notamment  en 
ce  qui  concerne  la  condition  dans  laquelle  se  trouvait  le  bureau  de  l'administrateur 
public.    Présenté  le  21  avril  1908.— M.  Foster Pas  imprimée. 

55t.  Réponse  à  une  adresse  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  30  mars  1908.— Copie 
de  tous  décrets  du  conseil,  rapports,  correspondance,  documents  et  papiers  concernant 
la  nomination  de  M.  W.  M.  P.  Clément  en  qualité  d'aviseur  légal  du  conseil  du  terri- 
toire du  Yukon  ou  l'administration  publique  dans  le  dit  territoire  ou  pour  tout  autre 
emploi  salarié  dans  le  dit  territoire,  ou  concernant  sa  démission  d'aucune  de  ces 
charges,  ou  concernant  les  circonstances  dans  lesquelles  le  dit  W.  M.  P.  Clément  a 
cessé  d'agir  comme  il  est  dit  ci-dessus,  avec  indication  des  raisons  qui  l'ont  porté  à  en 
agir  ainsi.    Présentée  le  7  mai  1908.— M.  Sproule Pas  imprimée 
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56.  Relevé   des   dépenses   se   rattachant  aux   primes   versées   aux   pêcheurs   maritimes    pour 

Tannée  1906-1907.     Présenté  le  18  décembre  1907,  par  l'honorable  L.-P.  Brodeur. 

Pas  imprimé. 

56a.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  13  janvier  1908. — Etat 
faisant  connaître  les  noms  et  la  résidence  de  tous  les  pêcheurs,  dans  le  comté  de  Cap- 
Breton,  à  qui  des  primes  de  pêche  ont  été  payées  entre  le  1er  décembre  1905  et  le  1er 
janvier  1908;  aussi,  la  somme  payée  à  chaque  personne,  la  date  du  paiement,  et  le  nom 
du  fonctionnaire  ou  de  la  personne  par  qui  la  somme  a  été  payée.  Présentée  le  11 
février  1908. — M.  Borden  (Carleton) Pas  imprimée. 

56b.  Réponse  supplémentaire  au  n°  56a.     Présentée  le  13  juillet  1908 Pas  imprimée. 

57.  Correspondance  et  instructions  concernant  l'application  de  la  loi  du  Dimanche  dans  le 

territoire  du  Yukon.    Présentée  le  18  décembre  1907,  par  l'honorable  A.  B.  Aylesworth. 

Pas  imprimée. 

VOLUME  N°  18. 

58.  Minutes  des  séances  de  la  Conférence  coloniale,  tenue  au  ministère  des  Colonies,  Downing 

street,  Londres,  du  15  avril  au  14  mai  1907.  Présentées  le  22  mai  1908,  par  sir  Wilfrid 
Laurier Imprimées  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

59.  Rapport  de  la  Commission  royale  sur  le  commerce  des  céréales  en  Canada.    Présenté  le  8 

janvier  1908,  par  l'honorable  F.  Oliver. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

60.  Réponse  à  un  ordre,  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  18  décembre  1907. — Copie 

du  rapport  de  l'honorable  juge  James  Henry  Madden,  nommé  par  décret  du  conseil  en 
date  du  15  mai  1907,  pour  faire  une  enquête  et  un  rapport  au  sujet  d'arrérages  de 
loyer  pour  certaines  forces  hydrauliques  sur  le  coursier  d'alimentation  du  canal  Wel- 
land  à  Dunnville.    Présentée  le  9  janvier  1908. — M.  Lalor Pas  imprimée. 

61.  Réponse  à  une  adresse  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  11  décembre  1907.— Copie 

de  toute  la  correspondance,  les  pétitions,  états,  documents,  décrets  du  conseil  et  procla- 
mations concernant  la  délimitation  de  la  zone  dans  laquelle  la  vente  des  boissons  eni- 
vrantes est  prohibée  le  long  de  la  ligne  du  Grand-Tronc-Pacifique  sous  le  régime  de  la 
loi  concernant  la  construction  des  travaux  publics.  Présentée  le  9  janvier  1908. — M. 
Foster Pas  imprimée. 

61.  Réponse  supplémentaire  au  n°  61.    Présentée  le  27  janvier  1908 Pas  imprimée. 

62.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  11  décembre  1907. — Copie 

de  toute  correspondance,  documents,  papiers,  mémoires  et  rapports  concernant  le 
départ,  la  démission  ou  le  renvoi  de  M.  Hodgins,  I.C.,  du  service  de  la  Commission  du 
chemin  de  fer  National  Transcontinental  et  les  motifs  ou  raisons  s'y  rapportant.  Pré- 
sentée le  9  janvier  1908. — M.  Borden  (Carleton) Pas  imprimée. 

62a.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  18  décembre  1907. — Etat 
faisant  connaître  quels  changements  ont  été  opérés  dans  le  personnel  des  ingénieurs  de 
la  Commission  du  Transcontinental  durant  la  présente  année  civile.  Présentée  le  9 
janvier  1908. — M.  Macdonell Pas  imprimée. 

62b.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  12  décembre  1907. — Etat 
montrant:  1.  Les  quantités  estimatives  sur  lesquelles  s'est  basée  la  Commission  du 
chemin  de  fer  transcontinental  pour  déterminer  le  montant  respectif  des  soumissions 
pour  la  construction  des  50  milles  (plus  ou  moins)  à  partir  de  Moncton  en  gagnant 
l'ouest;  des  62  milles  (plus  ou  moins)  à  paitir  de  Grand-Falls  en  gagnant  l'ouest;  des 
150  milles  à  partir  de  la  rive  sud  du  fleuve  Saint-Laurent,  en  gagnant  vers  l'est;  des  45 
milles  (plus  ou  moins)  à  partir  d'un  point  près  La  Tuque  en  gagnant  l'ouest,  et  des 
150  milles,  à  partir  d'un  point  près  de  l'Abitibi,  en  gagnant  l'est  connus  sous  le  nom  de 
7462—2  17 


H 


7  Edouard  VII  Liste  des  documents  parlementaires  A.  1908 


VOLUME  N°  1S— Suite. 

section  de  FAbitibi.  2.  Les  différents  prix  que  chaque  soumissionnaire  a  inscrit  en 
regard  des  différents  item  dans  la  cédille  ou  formule  de  soumission.  3.  Le  montant  total 
de  chaque  soumission  ainsi  déterminé.  Présentée  le  9  janvier  1908.  M.  Schell  (Glen- 
garry).    Voir  aussi  n°  39b Pas  imprimée. 

63.  Réponse  à  une  adresse  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  11  décembre  1907. — 

Copie  de  tous  arrêtés  du  conseil  correspondance,  rapports,  opinions  du  ministère  de  la 
Justice,  mémoires,  papiers  et  documents,  et  de  tous  plans  ou  tracés  concernant  le  nou- 
veau projet  d'entrée  du  chemin  de  fer  du  Grand-Tronc  dans  la  partie  est  de  la  cité  de 
Toronto.    Présentée  le  9  janvier  1908. — M.  Macdonell Pas  imprimée. 

64.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  11  décembre  1907.— Copie  de 

tous  les  brefs,  formules  et  instructions  émis  et  employés  pour  les  différentes 
élections  fédérales  durant  le  cours  de  Tannée  1907.  Présentée  le  9  janvier  1908.— M. 
Barker Pas  imprimée. 

65.  Réponse  à  une  adresse  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  11  décembre  1907. — Copie 

du  décret  du  conseil  nommant  l'honorable  J.-A.  Ouimet  juge  de  la  cour  du  Banc 
du  Roi,  ainsi  que  copie  de  toute  correspondance,  rapports,  certificats  de  médecins  et 
décrets  du  conseil  concernant  sa  mise  à  la  retraite.  Présentée  le  9  janvier  1908. — M. 
Lanctôt  (Laprairie  et  Napierville) Pas  imprimée. 

66.  Annuaire  du  Canada  pour  1906.    Présenté  le  10  janvier  1908,  par  l'honorable  M.  Fisher. 

Imprimé  séparément. 

67.  Rapport  du  commissaire  de  la  police  fédérale  pour  1907.    Présenté  le  13  janvier  1908,  par 

Phonorable  A.  B.  Aylesworth Pas  imprimé. 

68.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  11  décembre  1907. — Etat 

indiquant  combien  de  fonctionnaires  du  gouvernement  civils  ou  militaires,  ou  d'officiers 
de  la  milice  active  sont  employés  en  quelque  manière  pour  la  fabrication  des 
carabines  manufacturées  par  la  compagnie  de  carabines  Ross  pour  le  compte  du  gou- 
vernement; quels  sont  leurs  noms,  grades,  fonctions  et  appointements;  quel  est  le  mon- 
tant total  (à  part  le  coût  de  la  carabine  d'après  le  contrat)  des  sommes  dépensées  par 
le  gouvernement  pour  la  compagnie  de  carabines  Ross,  y  compris  tous  boni, 
prêts,  inspections,  frais  d'essais,  commissions  ou  autres  dépenses  quelconques  et  les 
montants   dans   chaque   cas.     Présentée   le  16  janvier   1908. — M.    Worthington. 

Pas  imprimée. 

68a.  Réponse  à  une  adresse  de  la  Chambre  -des  communes,  en  date  du  11  décembre  1907. — 
Copie  de  tous  les  contrats  passés  entre  la  compagnie  de  carabines  Ross  et  le  gouverne- 
ment ou  le  ministère  de  la  Milice,  pour  la  fourniture  de  carabines,  munitions  et 
autres  articles;  aussi  de  tous  décrets  du  conseil,  correspondance,  rapports,  documents 
et  papiers  se  rapportant  à  tels  contrats  et  aux  matières  qui  s'y  rattachent,  ainsi 
qu'aux  opérations  de  la  compagnie  avec  le  gouvernement  ou  aucun  des  ministères,  y 
compris  le  ministère  des  Douanes  et  la  Banque  de  Montréal,  ou  autre  banque  ou 
compagnie  de  banque.    Présentée  le  9  avril  1908.— M.  Worthington Pas  imprimée. 

686.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  11  mars  1908.— Copie  de 
toute  correspondance  échangée  entre  le  gouvernement  ou  aucun  de  ses  ministères  et 
la  compagnie  de  carabines  Ross  ou  aucun  de  ses  représentants,  ou  entre  le  gouvernement 
et  aucune  banque  ou  autre  institution  ayant  fait  des  avances  sous  la  garantie  du  con- 
trat passé  entre  le  gouvernement  et  la  dite  compagnie,  ou  aucun  représentant  de  la 
dite  banque  ou  institution,  concernant  les  comptes  et  les  affaires  financières  ou  autres 
de  la  compagnie  de  carabines  Ross,  y  compris  copie  de  toute  correspondance  ou  lettre 
adressée  par  quelque  officier  de  la  Banque  de  Montréal  à  l'Auditeur  général     Présentée 

le  9  avril  1908.-M.  Worthington Pas  imprimée. 
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68c.  Réponse  à  une  adresse  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  18  mars  1908. — Copie 
de  toute  correspondance,  rapports,  lettres  et  autres  papiers  et  documents  de  quelque 
nature  et  description  que  ce  soit,  non  produits  jusqu'ici,  touchant  la  carabine  connue 
sous  le  nom  de  "carabine  Ross",  ou  le  contrat  passé  entre  le  gouvernement  et  toute 
personne  ou  corporation  relativement  à  la  dite  carabine,  ou  à  la  valeur  ou  efficacité  de 
telle  carabine,  ou  à  tout  prétendu  défaut  de  cette  arme;  aussi,  de  toutes  lettres,  télé- 
grammes, dépêches,  rapports  et  autres  communications,  de  quelque  nature  que  ce  soit, 
échangés  entre  le  gouvernement  britannique,  ou  l'un  quelconque  des  membres  ou  des 
fonctionnaires  du  dit  gouvernement,  ou  le  bureau  de  la  Guerre,  ou  le  ministre  de  la 
Guerre,  ou  tout  officier  ou  fonctionnaire  ou  personne  employée  par  le  gouvernememnt  du 
Canada,  ou  le  ministre  de  la  Milice,  ou  tout  officier,  ou  fonctionnaire,  ou  personne  em- 
ployés dans  Fadministration  publique  du  Canada,  concernant  la  dite  carabine,  ou  la  va- 
leur ou  Fefficacité  de  la  dite  carabine,  ou  tout  défaut  de  fabrication,  ou  toute  matière 
ou  chose  qui  s'y  rattache.     Présentée  le  9  avril  1908. — M.    Worthington.. Pas  imprimée. 

68d.  Réponse  à  une  adresse  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  11  décembre  1907. — 
Copie  de  tous  les  contrats  passés  entre  la  compagnie  de  carabines  Ross  et  le  gouverne- 
ment ou  le  ministère  de  la  Milice,  pour  la  fourniture  de  carabines,  munitions  et 
autres  articles;  aussi  de  tous  décrets  du  conseil,  correspondance,  rapports,  documents 
et  papiers  se  rapportant  à  tels  contrats  et  aux  matières  qui  s'y  rattachent,  ainsi  qu'aux 
opérations  de  la  compagnie  avec  le  gouvernement  ou  aucun  des  ministères,  y  com- 
pris le  ministère  des  Douanes  et  la  Banque  de  Montréal,  ou  autre  banque  ou  compa- 
gnie de  banque.    Présentée  le  9  avril  1908. — M.  Worthington Pas  imprimée. 

69.  Relevé  de  toutes  les  terres  vendues  par  la  compagnie  du  chemin  de  fer  Canadien  du 

Pacifique,  du  1er  octobre  1906  au  1er  octobre  1907.  Présenté  le  13  janvier  1908,  par  l'hono- 
rable F.  Oliver Pas  imprimé. 

70.  Rapport  de  la  compagnie  d'embellissement  d'Ottawa  pour  les  9  mois  expirés  le  31  mars 

1907.    Présenté  le  13  janvier  1908,  par  l'honorable  W.  S.  Fielding. 

Imprimé  pour  les  documents  parlementaires. 

71.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  11  décembre  1907. — Etat 

indiquant:  1.  Quel  est  le  montant  dépensé  jusqu'à  date  pour  la  Monnaie  royale  à  compte 
de  la  construction  et  de  l'équipement.  2.  Quels  montants  sont  nécessaires  pour  com- 
pléter les  travaux  sous  ces  deux  chefs.  3.  Quels  officiers  et  employés  sont  nécessaires 
pour  conduire  l'institution  et  quels  sont  leurs  salaires  annuels.  4.  Quelle  est  la  valeur 
apparente  du  cuivre,  de  l'argent  et  de  l'or  obtenus  par  le  gouvernement,  par  année, 
pendant  les  dix  dernières  années,  et  quel  montant  le  gouvernement  a  dépensé,  chaque 
année,  pour  cet  objet.  5.  Quel  est  le  profit  total  réalisé  par  le  monnayage  pendant  ces 
dix  années.  6.  Quel  montant  se  propose-t-on  de  monnayer  et  d'émettre  en  1908,  et  de 
quelles  dénominations.  7.  Qui  doit  faire  l'achat  et  fixer  le  prix  des  lingots  nécessaires 
pour  l'usage  de  la  Monnaie.  8.  Quel  est  le  système  adopté  pour  la  nomination,  la  pro- 
motion et  la  révocation  des  officers  et  employés  de  la  Monnaie.  Présentée  le  13  janvier 
1908. — M.  Foster Pas  imprimée. 

72.  Réponse  supplémentaire  à  une  adresse   de   la  Chambre  des  communes,   en  date   du   10 

décembre  1906. — Copie  de  tous  arrêtés  du  conseil,  correspondance  et  autres  papiers 
concernant  la  Standard  Chemical  Company  (Limited)  ou  Peuchen  et  Cie,  et  ses  opéra- 
tions avec  le  ministère  des  Douanes  et  du  Revenu  de  l'Intérieur  depuis  la  date  de 
la  constitution  légale  de  cette  compagnie  jusqu'à  présent.  Présentée  le  16  janvier  1908.— 
M.  Robitaille Pas  imprimée. 

73.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  11  décembre  1907. — Etat 

faisant  connaître  les  promotions  au  grade  de  colonel  faites  dans  la  milice  active  durant 
le  cours  de  l'année  dernière,  avec  les  noms;  si  ces  promotions  ont  été  faites  au  mérite  ou 
à  l'ancienneté;  si  pour  le  premier  de  ces  motifs,  quelle  était  la  nature  des  services; 
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Tétat  de  service  de  guerre  de  +els  officiers;  la  position  que  ces  officiers  occupaient  sur 
la  liste  d'ancienneté  des  lieutenants-colonels,  avant  que  les  dites  promotions  aient  été 
publiées  dans  la  Gazette  Officielle;  combien  de  lieutenants-colonels  ont  ainsi  perdu  leur 
tour  de  promotion,  et  quels  sont  leurs  noms  et  leurs  états  de  service.  Présentée  le  17 
janvier  1908. — M.  Worthington Pas  imprimée. 

74.  Réponse  à  une  adresse  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  11  décembre  1907.— Copie 

de  tous  arrêtés  du  conseil,  correspondance,  documents  et  papiers  concernant  les  Chinois 
qui  demandent  à  être  admis  dans  les  écoles  publiques  de  la  Colombie-Britannique  en 
qualité  d'élèves,  et  aussi  concernant  la  remise  de  la  taxe  de  capitation  imposée  à  ces 
personnes.    Présentée  le  20  janvier  1908. — M.  Borden  (Carleton) Pas  imprimée. 

74a.  Rapport  de  W.  L.  Mackenzie  King,  commissaire  chargé  de  faire  une  enquête  sur  les 
méthodes  en  vertu  desquelles  des  ouvriers  orientaux  ont  été  induits  à  émigrer  en 
Canada.     Présenté  le  20  janvier  1908,  par  Fhonorable  R.  Lemieux Pas  imprimé. 

745.  Réponse  à  une  adresse  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  12  décembre  1907.— 
Copie  de  toute  correspondance  entre  le  gouvernement  du  Canada  et  les  autorités  impé- 
riales, ou  copie  de  toute  correspondance  entre  le  gouvernement  du  Canada  et  toutes 
personne  ou  personnes,  et  de  tous  rapports  communiqués  au  gouvernement  au  sujet  de 
la  convention  anglo-japonaise  concernant  le  Canada.  Présentée  le  21  janvier  1908. — 
M.  Borden  (Carleton) Imprimée  pour  les  documents  parlementaires. 

74c.  Réponse  supplémentaire  au  n°  74b.     Présentée  le  21  janvier  1908. 

Imprimée  pour  les  documents  parlementaires. 

74d.  Réponse  supplémentaire  à  une  adresse  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  18 
décembre  1907. — Copie  de  tous  arrêtés  du  conseil,  correspondance,  documents  et  papiers, 
échangés  cette  année  au  sujet  de  l'immigration  chinoise  et  japonaise  en  Canada.  Pré- 
sentée le  24  février  1908. — M.  Borden  (Carleton) Pas  imprimée. 

74e.  Réponse  à  une  adresse  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  18  décembre  1907. — 
Copie  de  tous  arrêtés  du  conseil,  correspondance,  documents  et  papiers,  échangés  cette 
année  au  sujet  de  l'immigration  japonaise  en  Canada.  Présentée  le  9  mars  1908  — 
M.  Borden  (Carleton) Pas  imprimée. 

74/.  Rapport  de  W.  L.  Mackenzie  King,  CM. G.,  sous-ministre  du  Travail,  commissaire  nom- 
mé aux  fins  de  faire  une  enquête  sur  les  pertes  subies  par  la  population  chinoise  de 
Vancouver,  dans  la  province  de  la  Colombie-Britannique,  lors  des  émeutes  qui  ont  eu 
lieu  dans  cette  cité  en  septembre  1907.  Présenté  le  30  juin  1908,  par  l'honorable  R. 
Lemieux Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires: 

74a.  Rapport  de  W.  L.  Mackenzie  King,  C.M.G.,  sous-ministre  du  Travail,  commissaire 
nommé  aux  fins  de  faire  une  enquête  sur  les  pertes  et  les  dommages  subis  par  la  popu- 
lation japonaise  de  la  cité  de  Vancouver,  dans  la  province  de  la  Colombie-Britannique, 
lors  des  émeutes  qui  ont  eu  lieu  dans  cette  cité  en  septembre  1907.  Présenté  le  30  juin 
1908,  par  l'honorable  R.  Lemieux. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

74Ji.  Rapport  de  W.  L.  Mackenzie  King,  C.M.G.,  commissaire  chargé  de  s'enquérir  des 
moyens  pris  pour  induire  les  journaliers  orientaux  à  émigrer  en  Canada.  Présenté  le 
13  juillet  1908,  par  l'honorable  R.  Lemieux Pas  imprimé. 

75.  Réponse  à  une  adresse  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  11  décembre  1907.— 

Copie  de  toute  correspondance,  instructions  ou  communications  adressées  par  le  gou- 
vernement du  Canada  par  l'entremise  du  Secrétaire  d'Etat  ou  autrement  à  sir  Henri 
Joly  de  Lotbinière  en  qualité  de  lieutenant-gouverneur  de  la  Colombie-Britannique  pen- 
dant les  années  1905  et  1906,  respectivement.     Présentée  le  21  janvier  1908.— M.  Borden 

(Carleton) Pas  imprimée. 
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76.  Copie  d'un  décret  du  conseil  concernant  la  vente  d'une  partie  du  parc  de  la  côte  du 

Major  à  la  compagnie  du  chemin  de  fer  Grand-Tronc  comme  emplacement  d'un  hôtel. 
Présentée  le  21  janvier  1908,  par  Fhonorable  W;  Pugsley Pas  imprimée 

77.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  16  décembre  1907. — Copie  de 

toutes  déclarations  ou  affidavits  faits  par  Robert  Cruikshank  ou  autres  personnes  dans 
le  district  du  bureau  des  terres  de  Régina,  ou  de  toutes  autres  plaintes  au  sujet  des 
demandes  impropres  et  non  autorisées  faites  par  des  particuliers  soit  employés  par  le 
gouvernement  ou  non,  pour  diriger  des  colons  sur  les  homesteads,  ou  pour  obtenir  en 
leur  faveur  des  inscriptions  de  homesteads,  soit  par  voie  d'annulation,  soit  autre- 
ment ;  aussi,  copie  de  toute  correspondance,  rapports  ou  autres  documents  se  rapportant 
au  même  sujet;  aussi,  copie  de  toutes  communications,  rapports,  correspondance  ou 
autres  documents  entre  le  ministère  de  l'Intérieur  et  l'un  quelconque  de  ses  fonc- 
tionnaires et  toute  personne  ou  toutes  personnes,  concernant  les  inscriptions  de  home- 
steads, les  annulations,  les  protections,  les  rapports  d'inspecteurs,  etc.,  au  sujet  du 
quart  sud-ouest  de  la  section  16,  le  quart  nord-ouest  de  la  section  20,  et  les 
quarts  nord-ouest  et  sud-ouest  de  la  section  36,  le  tout  dans  le  township  14,  rang  9,  à 
l'ouest  du  deuxième  méridien.    Présentée  le  23  janvier  1908. — M.  Lake Pas  imprimée. 

78.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  11  décembre  1907. — Etat 

indiquant  combien  de  demandes  faites  par  des  propriétaires  de  scieries  pour  permis  de 
coupes  de  bois,  tels  qu'accordés  par  un  décret  "du  conseil  en  date  du  16  mai  1906  ont  été 
refusées.    Présentée  le  23  janvier  1908.— M.  Roche  (Marquette) Pas  imprimée. 

79.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,   en  date  du  11   février   1907. — Etat 

indiquant  le  montant  total  de  dépenses,  dans  chaque  comté,  tel  que  défini  avant  le 
dernier  acte  de  redistribution,  pendant  les  années  1897,  1898,  1899,  1900,  1901,  1902,  1903, 
1904,  1905  et  1906  pour  :  (a)  Ports  et  rivières,  y  compris  le  dragage,  les  quais,  bassins,  bri- 
se-lames, jetées  ou  autres  améliorations  et  réparations,  (b)  Edifices  publics  et  terrains,  y 
compris  les  réparations  et  agrandissements,  (c)  Entretien  et  gardiens,  y  compris  le 
chauffage  et  l'éclairage,  (d)  Dépenses  relatives  à  l'Intercolonial,  y  compris  l'achat 
de  terrains,  construction  de  bâtiments,  réparations  et  améliorations,  et  la  localité  où  les 
dépenses  ont  été  faites.     Présentée  le  29  janvier  1908. — M.  Sproule Pas  imprimée. 

80.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  11  décembre  1907. — Etat 

donnant  l'inventaire  des  animaux  de  ferme,  instruments  et  machines  aratoires,  effets 
mobiliers,  céréales,  foin,  plantes-racines,  et  toute  autre  espèce  de  fourrage,  avec  leur 
valeur,  pour  les  années  terminées  le  1er  décembre  1906  et  1907,  à  la  ferme  expérimentale 
centrale  d'Ottawa;  aussi,  les  sommes  payées  pour  toutes  sortes  d'animaux  de  ferme 
vivants,  leur  espèce  et  leur  nombre  ;  les  sommes  payées  pour  l'achat  d'aliments  de  toutes 
sortes;  le  total  des  produits  de  toutes  sortes  vendus,  ainsi  que  leurs  diverses  espèces; 
les  sommes  payées,  durant  les  dites  années,  pour  l'achat  de  grains  de  semence  et  de 
graines,  de  toute  sorte,  pour  les  fins  de  distribution.  Présentée  le  23  janvier  1908. — 
M.  Jackson  (Elgin) Pas  imprimée. 

81.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  11  décembre  1907. — Etat 

donnant  le  nombre  d'immigrants  placés  par  M.  N.  B.  Miller,  de  la  ville  de  Napanee, 
dans  le  comté  de  Lennox  et  Addington,  le  nom  de  chaque  immigrant,  son  âge,  les  noms 
des  diverses  personnes  chez  lesquelles  ces  immigrants  ont  été  placés  et  le  township  où 
ces  personnes  sont  domiciliées  ;  aussi,  le  montant  d'argent  reçu  du  gouvernement  par 
le  dit  N.  B.  Miller,  pour  ses  services,  à  titre  de  salaire,  commission,  ou  des  deux;  aussi, 
le  montant  d'argent  reçu  par  le  dit  N.  B.  Miller  des  diverses  personnes  domiciliées  dans 
le  dit  comté  pour  ses  services  en  leur  procurant  les  dits  immigrants.  Présentée  le  23 
janvier  1908.— M.  Wiîson  (Lennox  et  Addington) Pas  imprimée. 
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81a.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  11  décembre  1907. — Etat 
donnant  le  nombre  d'immigrants  placés  par  M.  M.  C.  Dunne,  de  Yarker,  dans  le  comté 
de  Lennox  et  Addington,  le  nom  de  chaque  immigrant,  son  âge,  les  noms  des  diverses 
personnes  chez  lesquelles  ces  immigrants  ont  été  placés,  et  le  township  où  elles  sont 
domiciliées;  aussi,  le  montant  d'argent  reçu  du  gouvernement  par  le  dit  M.  C. 
Dunne,  pour  ses  services,  à  titre  de  salaire,  commission,  ou  les  deux;  aussi,  le  montant 
d'argent  reçu  par  le  dit  M.  C.  Dunne  des  diverses  personnes  domiciliées  dans  le  dit 
comté  pour  ses  services  en  leur  procurant  les  dits  immigrants. — M.  Wilson  (Lennox  et 
Addington) Pas  imprimée. 

81b.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  13  janvier  1908. — Etat 
donnant  la  liste  des  noms  des  agents  d'immigration  nommés  par  le  gouvernement  dans 
chaque  comté  de  la  province  d'Ontario,  du  comté  dans  lequel  chaque  tel  agent  est 
employé;  le  nombre  d'immigrants  placés  par  chaque  tel  agent;  aussi,  les  sommes  payées 
à  chaque  agent  en  rémunération  de  ses  services  et  pour  ses  dépenses.  Présentée  le  30 
janvier  1908. — M.  Cléments Pas  imprimée. 

81c.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  11  décembre  1907.— Copie 
de  tous  les  rapports  reçus  par  le  gouvernement  de  chacun  des  agents  spéciaux  d'immi- 
gration envoyés  dans  la  Grande-Bretagne  et  sur  le  continent  européen,  pour  l'exercice 
financier  terminé  le  31  mars  1907.  Présentée  le  30  janvier  1908. — M.  Wilson  (Lennox  et 
Addington) Pas  imprimée. 

Sld.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  16  décembre  1907. — Etat 
indiquant  le  nombre  des  immigrants  arrivés  et  établis  en  Canada  durant  les  exer- 
cices 1905-1906  et  1906-1907,  et  leur  pays  d'origine.  Présentée  le  11  février  1908.— M. 
Paquet Pas  imprimée. 

81e.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  22  janvier  1908. — Copie  de 
toute  correspondance  échangée  entre  le  ministère  de  l'Intérieur  et  James  S.  Waugh, 
agent  de  distribution  des  immigrants,  après  le  1er  décembre  1907.  Présentée  le  11 
février  1908. — M.  Gordon Pas  imprimée. 

81/.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  3  février  1908.— Etat  fai- 
sant connaître  si  le  gouvernement  du  Canada  a  dans  les  îles  britanniques  un  agent  ou 
des  agents  spéciaux  d'immigration,  et  dans  ce  cas  quels  sont  leurs  noms  et  de  quelle 
partie  du  Canada  ils  sont  originaires;  les  arrangements  qui  ont  été  faits  par  le  gouver- 
nement avec  le  ou  les  dits  agents  quant  à  leurs  appointements  et  dépenses;  la  date  de 
leur  nomination  respective,  et  en  quel  temps  ils  ont  quitté  le  Canada  pour  prendre  leur 
poste.    Présentée  le  11  février  1908. — M.  Wilson  (Lennox  et  Addington).. Pas  imprimée. 

Slg.  Réponse  à  une  adresse  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  29  janvier  1908. — Copie 
de  tous  décrets  du  conseil  actuellement  en  vigueur  au  sujet  de  l'immigration  de  chaque 
pays  qui  nous  envoie  des  immigrants,  et  de  toutes  circulaires  actuellement  émises  au 
sujet  de  l'immigration.    Présentée  le  13  février  1908.— M.  Wilson  (Lennox  et  Addington). 

Pas  imprimée. 

81h.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambro  des  communes,  en  date  du  20  janvier  1908.— Copie 
de  tous  les  certificats  délivrés  par  des  fermiers  domiciliés  dans  la  division  électorale  de 
Kent-ouest  et  expédiés  au  ministère  par  les  agents  d'émigration  pour  la  dite  division 
électorale,  sur  lesquels  certificats  les  dits  agents  ont  été  payés  pour  le  placement  d'im- 
migrants chez  chacun  des  dits  fermiers.  Aussi,  état  donnant  les  noms  de  chaque  immi- 
grant placé  chez  chacun  de  ces  fermiers,  et  le  montant  total  reçu  par  chaque  agent  jus- 
qu'à date.    Présentée  le  3  mars  1908. — M.  Cléments Pas  imprimée. 

81i.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  11  mars  1908. — Copie  de 
tous  certificats  de  A.  G.  McDonald,  agent  d'immigration  pour  le  comté  de  Prince 
Edward,   Ontario,    réclamant   son   paiement   pour   des   immigrants   qu'il   allègue   avoir 
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placé  chez  des  cultivateurs  ou  autres  employeurs  de  main-d'œuvre.  Aussi,  copie  de  tous 
certificats  ou  communications  des  dits  cultivateurs  ou  employeurs  de  main-d'œuvre  reçus 
par  le  ministère  de  FIntérieur  concernant  les  immigrants  que  le  dit  McDonald  allè- 
gue avoir  placé,  avec  indication,  dans  chaque  cas,  du  nom  et  de  l'adresse  de  l'immi- 
grant et  du  cultivateur  ou  autre  employeur  de  main-d'œuvre.   Présentée  le  13  avril  1908. — 

M.  Alcorn Pas  imprimée. 

81j.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  23  mars  1908. — Etat  faisant 

.    connaître  quelle  somme  a  été  dépensée  par  le  gouvernement  pour  nourriture,  vêtements 

et  autres  subsistances  des  immigrants  après  leur  débarquement  en  Canada  durant  les 

années  1900,  1901,  1902,  1903,  1904,  1905,  1906,  1907  et  jusqu'au  1er  mars  1908.— M.  Schaffner. 

Pas  imprimée. 
Slk.  Rapport    de    E.     Blake     Robertson,     sous-surintendant     d'immigration,     au     sujet     de 
Joseph  Bernstein,  Halifax.     Présenté  le  27  mai  1908,  par  l'honorable  F.  Oliver. 

Pas  imprimé. 

82.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  18  décembre  1907.— Etat 

faisant  connaître  quelle  est  la  somme  totale  payée  par  le  gouvernement,  durant  le 
cours  des  cinq  dernières  années,  à  des  paquebots  à  titre  de  subventions  postales,  men- 
tionnant le  nom  des  contrées  desservies  et  le  nom  des  steamers  et  de  leurs  proprié- 
taires. Aussi,  quelles  sont  les  subventions  accordées  aux  paquebots.  Présentée  le  28 
janvier  1908. — M.  Armstrong. 

Imprimée  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

83.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  13  janvier  1908. — Copie  du 

bail  passé  entre  le  gouvernement  du  Canada  et  une  compagnie  pour  l'usage  du  canal 
de  Beauharnois,  et  des  conditions  stipulées  en  cette  affaire.  Présentée  le  24  janvier 
1908. — M.  Bergeron ^ Pas  imprimée. 

84.  Copie   d'une   lettre   et   de   télégrammes   échangés   entre   le   lieutenant-gouverneur    de    la 

Colombie-Britannique  et  l'honorable  secrétaire  d'Etat  du  Canada  concernant  le  désaveu 
d'un  bill  de  la  législature  de  la  Colombie-Britannique,  intitulé  :  "An  Act  to  regulate  im- 
migration in  British  Columbia".    Présentée  le  24  janvier  1908,  par  sir  Wilfrid  Laurier. 

Pas  imprimée. 

85.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  8  janvier  1908. — Copie  de 

toute  correspondance  entre  le  ministère  de  la  Justice  ou  autre  ministère  du  gou- 
vernement et  M.  Frederick  Fraser  Forbes,  actuellement  juge  de  district  dans  la  province 
de  la  Saskatchewan,  ou  quelqu'autre  personne  ou  personnes  concernant  la  situation 
civile  ou  professionnelle  ou  le  caractère  de  M.  Forbes  ou  sa  nomination  comme  juge,  et 
de  tous  écrits  ou  documents  de  toute  espèce  concernant  la  question  ci-dessus.  Présentée 
le  28  janvier  1908. — M.  Taylor Pas  imprimée. 

86.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  15  janvier  1908. — Etat  fai- 

sant connaître  le  nombre  de  demandes  adressées  à  la  Commission  des  che- 
mins de  fer  pour  le  privilège  de  faire  passer  en  travers  des  voies  ferrées  des  fils  de  télé- 
phone et  de  télégraphe  ainsi  que  des  conduites  d'eau,  respectivement,  durant 
la  période  écoulée  entre  le  1er  février  1904  et  le  1er  janvier  1908;  le  nombre  total  des 
demandes  accordées  durant  la  dite  période;  le  nombre  total  des  demandes  refusées; 
la  date  de  chaque  demande;  la  date  à  laquelle  chaque  demande  a  été  accordée;  le 
temps  écoulé  entre  la  réception  de  la  demande  et  l'octroi  de  telle  demande;  et  le  délai 
qui  devrait  s'écouler  avant  que  les  commissaires  rendent  leur  décision.  Présentée  le 
27  janvier  1908. — M.Barr Pas  imprimée. 

87.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  16  décembre  1907.— Etat 

indiquant,  en  ce  qui  concerne  tous  les  permis  de  détournement  de  cours  d'eau  et  de 
construction  de  fossés  accordés  en  vertu  des  dispositions  de  la  loi  minière  du  Yukon, 
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1906,  le  numéro  du  claim,  le  nom  et  le  domicile  du  concessionnaire,  la  date  du  permis  et 
sa  durée,  Fendroit  d'où  vient  Peau,  la  quantité  qui  peut  être  détournée,  la  dépense 
estimative  au  cours  d'une  année,  le  délai  fixé  pour  la  construction,  la  somme  versée 
pour  le  privilège  et  le  nom  et  le  domicile  du  détenteur  actuel  dans  le  cas  de  transfert 
de  droits.    Présentée  le  30  janvier  1908.— M.  Boy  ce Pas  imprimée. 

88.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  11  décembre  1907.  Etat 
indiquant  les  terres  boisées  vendues  ou  louées  par  le  ministère  de  FIntérieur  subsé- 
quemment  à  la  date  des  ventes  comprises  dans  le  document  parlementaire  n°  167a,  déposé 
à  la"  Chambre  le  9  avril  1907,  la  description  et  la  superficie  des  dites  terres,  les  demandes 
faites  à  cet  effet,  Favis  de  vente  ou  de  demande  de  soumissions,  les  soumissions  reçues,, 
le  nom  de  la  personne  ou  de  la  compagnie  à  laquelle  chaque  lot  a  été  vendu  ou  loué,  et 
le  nom  et  le  domicile  de  chaque  personne  ou  compagnie  à  laquelle  quelqu'un  de  ces  baux 
a  été  transféré.    Présentée  le  30  janvier  1908.— M.  Ames Pas  imprimée. 

88a.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  11  décembre  1907.  Etat 
relatif  à  la  concession  forestière  n°  1279  et  contenant  toutes  les  demandes,  correspon- 
dance, rapports,  annonces  publiques,  soumissions,  baux,  transferts  ou  mémoires,  de  quel- 
que nature  que  ce  soit.    Présentée  le  3  février  1908.— M.  Ames Pas  imprimée. 

88b.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  18  décembre  1907. — Etat 
indiquant,  en  ce  qui  concerne  les  concessions  forestières  numéros  1031,  1118,  1119,  1097, 
1908,  tous  les  boni,  loyers  ou  redevances  payés  jusqu'à  date  par  les  locataires  ou  autres 
ayants  droit  au  gouvernement,  et  copie  de  toutes  demandes,  correspondance,  rapports, 
annonces,  soumissions,  baux,  transferts  ou  mémoires  de  toute  espèce  concernant  les 
dites  concessions.    Présentée  le  18  février  1908. — M.  White Pas  imprimée. 

88c.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  18  décembre  1907. — Etat 
indiquant,  en  ce  qui  concerne  les  concessions  forestières  numéros  1050,  1265,  1267,  1274  et 
1275,  tous  les  boni,  loyers  ou  redevances  payés  jusqu'à  date  par  les  locataires  ou  ayants- 
droit  au  gouvernement,  et  copie  de  toutes  demandes,  correspondance,  rapports,  an- 
nonces, soumissions,  baux,  transferts  ou  mémoires  de  toute  espèce  concernant  les  dites 
concessions.    Présentée  le  18  février  190S. — M.  Boy  ce Pas  imprimée. 

88à\  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  12  février  1908. — Produc- 
tion et  dépôt  de  toutes  les  demandes  et  soumissions  originales  en  la  possession  du 
ministère  de  l'Intérieur  concernant  les  concessions  forestières  numéros  1050,  1265, 
1267,  1274  et  1275;  les  dits  documents  ne  devant  pas  être  gardés  comme  archives  de  cette 
Chambre,  mais  devant  être  renvoyés  par  le  grenier  au  ministère  de  l'Intérieur  après 
examen.    Présentée  le  24  février  1908. — M.  Boy  ce Pas  imprimée. 

88e.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  12  février  1908. — Produc- 
tion et  dépôt  de  toutes  les  demandes  et  soumissions  originales  en  la  possession  du  minis- 
tère de  l'Intérieur  concernant  les  concessions  forestières  numéros  1031,  1118,  1119,  1097, 
1098;  les  dits  documents  ne  devant  pas  être  gardés  comme  archives  de  cette  Chambre, 
mais  devant  être  renvoyés  par  le  greffier  au  ministère  de  l'Intérieur  après  examen.  Pré- 
sentée le  24  février  1908.— M.  White Pas  imprimée. 

88/.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  12  février  1908. — Produc- 
tion et  dépôt  de  toutes  les  demandes  et  soumissions  originales  en  la  possession  du 
ministère  de  l'Intérieur  concernant  les  concessions  forestières  numéros  1048,  1049,  1122 
et  1168;  les  dits  documents  ne  devant  pas  être  gardés  comme  archives  de  cette  Chambre, 
mais  devant  être  renvoyés  par  le  greffier  au  ministère  de  FIntérieur  après  examen. 
Présentée  le  24  février  1908. — M.  Boy  ce Pas  imprimée. 

88a.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  10  février  1908.— Que 
l'officier  compétent  dépose  sur  la  table  de  la  Chambre,  pour  examen,  les  demandes  et 
soumissions  originales  concernant  les  concessions  forestières  numéros  1220,  1226,  1238  et 
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1272;  les  dits  documents  ne  devant  pas  être  gardés  comme  archives  de  cette  Chambre, 
mais  devant  être  renvoyés  par  le  greffier  au  ministère  de  l'Intérieur,  après  examen. 
Présentée  le  24  février  1908. — M.  Lake Pas  imprimée. 

88h.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  18  décembre  1907. — Etat 
indiquant,  en  ce  qui  concerne  les  concessions  forestières  numéros  1048,  1049,  1122  et 
1168,  tous  les  boni,  loyers  ou  redevances  payés  jusqu'à  date  par  les  locataires  ou  autres 
ayants-droit  au  gouvernement,  et  copie  de  toutes  demandes,  correspondance,  rapports, 
annonces,  soumissions,  baux,  transferts  ou  mémoires  de  toute  espèce  concernant  les 
dites  concessions.    Présentée  le  9  mars  1908.— M.  Boyce Pas  imprimée. 

88i.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  18  décembre  1907. — Etat 
indiquant,  en  ce  qui  concerne  toutes  les  concessions  forestières  actuellement  accordées, 
ou  qui  sont  autorisées  à  être  accordées  dans  les  provinces  du  Manitoba,  de  la  Saskat- 
chewan,  d'Alberta  et  des  territoires  du  Nord-Ouest:  (a)  le  numéro  ou  la  désignation 
de  chaque  concession;  (b)  le  numéro  de  la  licence  pour  1907-1908;  (c)  la  superficie  de  la 
concession  en  milles  carrés;  (d)  le  nom  et  le  domicile  du  porteur  actuel  de  la  licence; 
(e)  le  nom  et  le  domicile  du  premier  postulant  et  la  date  de  sa  demande;  (/)  la  date  de 
publication  de  Fannonce  à  Ottawa;  (g)  la  date  fixée  dans  Fannonce  pour  l'ouverture  des 
soumissions;  (h)  le  nom  et  le  domicile  du  soumissionnaire  heureux;  (i)  le  montant  du 
bonus  versé;  (j)  la  date  de  la  sélection  définitive  des  blocks  et  rapports  d'arpentages 
adressés  au  ministère  de  L'Intérieur  à  Ottawa;  (fc)  le  montant  des  droits  perçus  pen- 
dant l'exercice  terminé  le  30  avril  1907,  pour  chaque  concession  à  titre  de  loyer  du  ter- 
rain, droit  de  souche,  coût  des  mesures  prises  contre  Fincendie,  etc.,  ainsi  que  le 
montant  (s'il  en  est)  non  payé  et  échu  à  la  fin  de  chaque  année;  (l)  si  la  licence  a  été 
émise  conformément  au  décret  du  conseil  du  14  avril  1903  ou  du  23  juillet  1906;  (m)  dans 
le  cas  de  concessions  sur  lesquelles  il  n'a  pas  été  abattu  de  bois  en  1906-1907,  si  le  porteur 
de  licence  a  été  notifié  d'exploiter  une  scierie,  et  dans  ce  cas,  la  date  de  cette  notifica- 
tion.   Présentée  le  11  mars  1908. — M.  McCarthy  (Calgary) Pas  imprimée. 

88;'.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  11  décembre  1907. — Etat 
fournissant  le  supplément,  jusqu'à  cette  date,  des  renseignements  contenus  dans  le  do- 
cument parlementaire,  n°  1676,  déposé  devant  la  Chambre  le  26  avril  1907.  Présentée 
le  13  mars  1908. — M.  Ames Pas  imprimée. 

88k.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  3  février  1908.— Copie  de 
toutes  lettres,  correspondance,  annonces,  rapports,  mémoires,  évaluations,  estimés,  sou- 
missions, transferts  ou  autres  papiers  se  rattachant  aux  coupes  de  bois  numéros  1413, 
1414  et  1415.    Présentée  le  16  mars  1908.— M.  Lennox Pas  imprimée. 

881.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  26  février  1908.— Copie  de 
toutes  demandes  pour  homesteads  ou  acquisitions  de  terres,  rapports,  contrats  de  loca- 
tion ou  de  vente,  correspondance  entre  le  ministère  de  l'Intérieur  et  le  ministre  de 
l'Intérieur  et  toute  personne  quelconque,  et  aussi  copie  de  papiers  de  toute  nature 
concernant  la  vente  ou  l'affermage  des  droits  de  surface,  de  mines,  de  coupes  de  bois  ou 
tous  autres  droits  ayant  rapport  au  \  N.-O.  de  la  section  8,  township  53,  rang  4,  à 
l'ouest  du  5e  méridien.    Présentée  le  19  mars  1908.— M.  Ames Pas  imprimée. 

88m.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  18  décembre  1907. — Etat 
indiquant,  en  ce  qui  concerne  les  concessions  forestières  numéros  1220  à  1226,  1238  et  1272, 
tous  les  boni,  loyers  ou  droits  de  coupe  payés  jusqu'à  ce  jour  par  les  locataires  ou  autres 
ayants-cause  au  gouvernement,  ainsi  que  copie  de  toutes  demandes,  correspondance, 
rapports,  avis  publics,  soumissions,  baux,  transferts  ou  memoranda,  de  quelque  nature 
que  ce  soit,  se  rapportant  aux  dites  concessions.     Présentée  le  24  mars  1908.^— M.  Lake. 

Pas  imprimée. 
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88n.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  coramunues,  en  date  du  9  mars  1908. — Copie 
des  demandes,  recommandations  à  l'appui  les  annonces;  de  plus,  copie  de  toutes  les 
soumssions  et  réponses  à  telles  soumissions,  au  sujet  des  coupes  de  bois  numéros 
652,  657,  677,  679,  681,  683,  684,  721,  722,  730  et  743.  Présentée  le  30  mars  1908.— M. 
McCraney Pas  imprimée. 

88o.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  2  mars  1908.— Production 
et  dépôt  de  toutes  les  demandes  et  soumissions  originales  en  la  possession  du  minis- 
tère de  l'Intérieur  concernant  les  coupes  de  bois  numéros  1046,  1047,  1052,  1058,  1073, 
1093,  1094,  1099,  1191,  1192;  les  dits  documents  ne  devant  pas  faire  partie  des  archives  de 
cette  Chambre  mais  devant  être  renvoyés  par  le  greffier  au  ministère  de  PIntérieur, 
après  examen.    Présentée  le  13  avril  1908. — M.  Ames Pas  imprimée. 

88p.  Réponse  à  une  adresse  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  26  février  1908. — Copie 
de  toutes  lettres,  télégrammes,  rapports,  recommandations,  soumissions  ou  communica- 
tions de  toute  nature  concernant  l'octroi  de  16  townships  et  de  certaines  coupes  de  bois 
dans  la  région  de  la  rivière  de  la  Paix,  tel  que  mentionné  dans  une  motion  du  15  jan- 
vier dernier,  référence  102,  non  déjà  produits.  Présentée  le  13  avril  1908. — M.  Hughes 
(Victoria  et  Haliburton) Pas  imprimée. 

S8q.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  26  février  1908. — Etat 
faisant  connaître  la  somme  totale  (en  argent  ou  en  scrip)  reçue  par  le  gouvernement  à 
compte  de  terres,  mines,  minerais,  bois,  etc.,  dans  les  divers  bureaux  des  terres  fédé- 
rales dans  les  provinces  du  Manitoba,  de  la  Saskatchewan  et  d'Alberta,  chaque  pro- 
vince étant  mentionnée  séparément,  durant  les  périodes  suivantes:  du  1er  juillet  1896  au 
30  juin  1905,  et  du  1er  juillet  1905  au  31  décembre  1907.  Présentée  le  21  avril  1908.— M. 
Lake Pas  imprimée. 

S8r.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  19  février  1908. — Etat 
faisant  connaître  toutes  les  ventes  de  terres  publiques,  autres  que  les  terrains  houillers, 
par  lopins  de  160  acres  et  plus,  dans  les  provinces  du  Manitoba,  de  la  Saskatchewan  et 
d'Alberta,  effectuées  par  le  gouvernement  durant  Tannée  civile  de  1907;  mentionnant 
les  prix  obtenus,  les  noms  des  acheteurs,  les  dates  des  ventes,  et  d'une  manière  générale, 
les  motifs  pour  lesquels  ces  ventes  ont  été  autorisées.  Présentée  le  21  avril  1908.— M. 
Lafce Pas  imprimée. 

S8s.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  17  février  1908.— Etat 
indiquant  combien  de  demandes  pour  coupes  de  bois  ont  été  reçues  de  M.  Mackenzie 
par  le  gouvernement;  quelle  superficie  en  milles  carrés  elles  couvraient;  combien  de 
demandes  ont  été  accordées  et  quelle  superficie  elles  couvraient  ;  dans  combien  de  ces  con- 
cessions des  travaux  ont  été  réellement  exécutés,  et  quelle  superficie  elles  comprenaient. 
2.  Combien  de  demandes  pour  coupas  de  bois  ont  été  reçues  par  le  gouvernement,  du  1er 
novembre  1878  au  1er  juillet  1896,  et  quelle  superficie  en  milles  carrés  elles  couvraient; 
combien  de  demandes  ont  été  accordées  et  quelle  superficie  elles  couvraient;  dans  combien 
de  ces  concessions  des  travaux  ont  été  réellement  exécutés  et  quelle  superficie  elles  com- 
prenaient. 3.  Combien  de  permis  de  coupe  ont  été  accordés  à  des  postulants,  comme  il 
est  dit  ci-dessus,  dans  des  cas  où  des  demandes  n'avaient  pas  été  accordées  pendant  cha- 
cune des  susdites  périodes.    Présentée  le  21  avril  1908. — M.  Foster Pas  imprimée. 

88t.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  26  février  1908.— Etat 
donnant  une  liste  des  coupes  de  bois  accordées  entre  le  1er  juin  1904  et  le  15  juillet  1906, 
avec  le  nombre  des  soumissions  en  chaque  cas;  le  chiffre  de  chaque  soumision;  le  nom 
du  soumissionnaire  heureux;  la  superficie  de  chaque  coupe  de  bois;  les  dates  des  avis 
publics  et  de  l'ouverture  des  soumissions  en  chaque  cas.  Présentée  le  22  avril  1908.— 
M.  Crawford Pas  imprimée. 
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88w.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  6  avril  1908.— Etat  faisant 
connaître  quels  terrains  houillers  ont  été  concédés  à  diverses  personnes  par  l'intermé- 
diaire de  P.  E.  Lessard,  d'Edmonton;  ainsi  que  copie  de  toutes  lettres,  papiers  et  docu- 
ment se  rapportant  à  la  demande,  la  vente,  la  location  ou  l'annulation  des  concessions 
relatives  aux  dits  terrains  ;  le  tout  tel  que  formant  partie  du  dossier  général  touchant  le 
groupe  de  réclamations,  et  non  le  dossier  spécial  de  chaque  section.  Présentée  le  7  mai 
1908. — M.  Ames Pas  imprimée. 

88r.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  23  mars  1908. — Etat 
faisant  connaître  quelles  étendues  de  terrains  houillers  sont  détenues  par  F.  E.  Kenis- 
ton,  de  Minneapolis;  le  dit  état  devant  comprendre  copie  de  toutes  lettres,  documents 
et  correspondance  ayant  rapport  à  la  demande,  la  vente,  la  location  ou  annulation  de 
location  des  dits  terrains,  formant  le  dossier  général  de  chaque  groupe  de  claims,  et 
ntn  le  dossier  spécial  de  chaque  section.     Présentée  le  7  mai  1908. — M.  Ames. 

Pas  imprimée.. 

88w.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  6  avril  1908. — Etat  indi- 
quant quels  terrains  houillers  sont  actuellement  ou  ont  été  en  aucun  temps  possédés, 
contrôlés,  loués  ou  exploités  dans  les  townships  53  et  54,  rang,  7,  à  Fouest  du  5e  méridien, 
par  la  compagnie  de  développement  d'Alberta,  limitée;  aussi,  copie  de  toutes  demandes, 
correspondance,  actes  de  vente  et  autres  documents  à  ce  sujet.  Présentée  le  12  mai  1908. 
M.  Ames Pas  imprimée. 

88a\  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  6  avril  1908. — Etat  indi- 
quant quels  terrains  houillers  dans  les  townships  9  et  10,  rangs  21,  22  et  23,  à  Fouest  du 
4e  méridien,  ont  été  concédés  par  Fentremise  de  J.  W.  Bettes  (ou  ses  associés)  de  Winni- 
peg,  Manitoba,  avec  copie  de  toutes  lettres,  documents  et  papiers  concernant  la 
demande,  la  vente,  Faffermage  ou  Fannulation  des  dits  terrains.  Le  tout  devant  pro- 
venir du  dossier  général  contenant  la  totalité  des  réclamations  et  non  du  dossier  spécial 
pour  chaque  section.    Présentée  le  18  mai  1908. — M.  Ames Pas  imprimée. 

88y.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  2  mars  1908. — Production 
et  dépôt  de  toutes  les  soumissions  originales,  en  la  possession  du  ministère  de  Flnté- 
rieur  relatives  >aux  coupes  de  bois  numéros  645,  646,  675,  703,  705  et  de  733  à  737; 
les  dits  documents  ne  devant  pas  faire  partie  des  archives  de  cette  Chambre,  mais 
devant  être  retournés  par  le  greffier  au  ministère  de  FIntérieur  après  examen.  Pré- 
sentée le  20  mai  1908. — M.  McCraney Pas  imprimée. 

88z.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  23  mars  1908. — Etat  fai- 
sant connaître  quelles  étendues  de  terrains  houillers  ont  été  obtenues  par  Fagence  de 
Malcolm  McKenzie  pour  le  compte  de  certains  clients;  avec  copie  de  toutes  lettres,  docu- 
ments et  correspondance  se  rapportant  à  la  demande,  la  vente,  la  location  ou  annula- 
tion de  location  des  dits  terrains;  mêmes  renseignements  relativement  à  J.  H.  Moss,  de 
Toronto;  le  tout  provenant  des  dossiers  généraux  de  chaque  groupe  de  claims,  et  non 
du  dossier  spécial  de  chaque  section.     Présentée  le  27  mai  1908.— M.  Ames. 

Pas  imprimée. 

S8aa.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  26  février  1908.— Copie 
de  toutes  demandes,  baux,  cessions,  correspondance  et  documents  de  quelque  nature  que 
ce  soit  relatifs  à  Foctroi  ou  à  la  vente  de  droits  miniers  dans  les  sections  17,  20,  21, 
28,  29,  32  et  33,  township  8,  rang  4,  à  Fouest  du  cinquième  méridien.  Présentée  le  27 
mai  1908.— M.  Perley » Pas  imprimée. 

88bb.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  6  avril  1908.— Etat  indi- 
quant quels  terrains  houillers  dans  les  townships  41  et  42,  rangs  17  et  18,  à  Fouest  du  5e 
méridien,  ont  été  concédés  par  Fentremise  de  McGivern  et  Hayden,  d'Ottawa,  avec  copie 
de  toutes  lettrés,  documents  et  papiers  concernant  la  demande,  la  vente,  Faffermage  ou 
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l'annulation  des  dits  terrains.  Le  tout  devant  provenir  du  dossier  général  contenant 
la  totalité  des  réclamations  et  non  du  dossier  spécial  pour  chaque  section.  Présentée 
le  27  mai  1908. — M.  Ames Pas  imprimée. 

89.  Réponse  à  une  adresse  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  20  janvier  1908. — Copie 

de  toute  correspondance  entre  le  gouvernement  du  Canada  et  celui  de  la  Colombie- 
Britannique  concernant  la  demande  de  la  compagnie  du  Grand-Tronc-Pacifique  d'acheter 
une  partie  de  la  réserve  sauvage  de  Metlakatla,  C.-B.,  et  concernant  la  question  géné- 
rale de  la  réclamation  de  la  dite  province  à  la  possession  des  réserves  sauvages  y  situées, 
depuis  la  date  de  la  susdite  demande.  Présentée  le  30  janvier  1908. — M.  Ross  (Yale- 
Caribou) Pas  imprimée. 

90.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  15  janvier  1908. — Copie  de 

toute  correspondance,  rapports,  situations,  preuve  de  paiements  faits,  de  paiements  rem- 
boursés, d'inscriptions  de  homesteads  et  de  leur  annulation,  de  tout  ordre,  instruction 
ou  autre  autorité  donnés  à  quelque  colon  ou  personne  qui  avait  pris  une  inscription  de 
homestead  de  prendre  une  nouvelle  inscription  après  annulation  ou  défaut  de  remplir 
les  conditions  requises,  de  toute  preuve  de  vente  par  Pierre  Luenson  à  Fred.  Heintz, 
et  de  toute  correspondance,  affidavits,  mémoires  ou  autres  documents  échangés  entre  le 
ministère  ou  quelqu'un  de  ses  officiers  et  W.  L.  Mackenzie,  Peter  Luenson,  Fred. 
Heintz,  Alex.  R.  Thoin,  Wm  R.  Gardner,  Thos.  J.  Oliver  ou  toute  autre  personne  au 
sujet  du  j  N.-E.  de  la  section  32,  toWnfehip  3G,  rang  16  à  l'ouest  du  second  méridien,  de 
la  Saskatchewan.    Présentée  le  30  janvier  1908. — M.  Porter Pas  imprimée. 

90a.  Réponse  supplémentaire  au  n°  90.    Présentée  le  1er  avril  1908 Pas  imprimée. 

90b.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  6  avril  1908. — Etat  fai- 
sant connaître  combien  de  terres  fédérales  près  New-Westminster,  C.-B.,  ont  été  ven- 
due à  un  nommé  J.  W.  Patterson,  et  quel  ministère  a  fait  telle  vente;  si  de  telles 
terres  ont  été  vendues,  elles  formaient,  ou  quelques-unes  d'entre  elles,  formaient  partie 
de  réserves  militaires  ou  des  sauvages;  si  quelques-unes  de  ces  terres  ont  été  vendues  à 
M.  Patterson,  quel  prix  il  les  a  payées;  si  telle  vente  a  eu  lieu,  à  quelle  date.  Présentée 
le  27  avril  1908. — M.  Beid  (Grenville) Pas  imprimée. 

90c.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  16  mars  1908. — Etat  fai- 
sant connaître  toutes  les  terres  acquises  du  gouvernement  par  la  Grand  Trunk  Pacific 
Town  and  Development  Company;  y  compris  la  superficie,  l'endroit,  le  prix  d'achat  de 
chaque  terrain,  et  copie  de  toute  la  correspondance  échangée  entre  le  gouvernement  et 
la  compagnie,  ou  tout  particulier  qui  y  a  des  intérêts  ou  qui  en  forme  partie,  quant 
aux  conditions  auxquelles  des  terres  du  gouvernement  peuvent  être  octroyées  à  la  dite 
compagnie.    Présentée  le  27  avril  1908.— M.  Ames Pas  imprimée. 

90<2.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  30  mars  1908.— Etat  indi- 
quant toutes  les  terres  accordées  à  la  compagnie  des  terres  de  la  vallée  de  la  Saskatche- 
wan aux  termes  de  son  contrat  de  mai  1902,  avec  indication  de  celles  pour  lesquelles  des 
lettres  patentes  ont  été  émises,  et  de  celles  pour  lesquelles  il  n'en  a  pas  été  émis  jusqu'à 
date.    Présentée  le  30  avril  1908.— M.  Roche  (Marquette) Pas  imprimée. 

90e.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  26  février  1908. — Etat 
faisant  connaître  quelle  est  approximativement  la  superficie  totale  des  terres  publiques 
dont  le  gouvernement  a  disposé  dans  chacune  des  provinces  du  Manitoba,  de  l'Alberta 
et  de  la  Saskatchewan,  entre  le  1er  juillet  1896  et  le  30  juin  1905,  en  faisant  la  distinction 
entre  les  terres  propres:  (1)  aux  fins  agricoles;  (2)  aux  fins  de  pâturages;  (3)  aux  fins 
d'irrigation;  (4)  aux  fins  d'exploitation  forestière;  (5)  à  l'extraction  du  charbon;  les 
mêmes   renseignements   quant    à   la   période   écoulée   entre   le   1er    juillet   1905   et   le   31 

décembre  1907.    Présentée  le  7  mai  190S.— M.  Lake Pas  imprimée. 
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91.  Réponse  a  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  22  janvier  1908. — Etat  fai- 

sant connaître  quels  sont  les  noms  et  le  nombre  des  établissements  exploités  en  vertu  de 
la  loi  et  des  règlements  concernant  l'inspection  des  viandes  et  des  conserves  alimen- 
taires; quand  chacun  de  ces  établissements  a  été  soumis  aux  dispositions  de  cette  loi; 
quels  sont  les  noms  et  le  nombre  des  inspecteurs  nommés  pour  chaque  établissement. 
Présentée  le  30  janvier  1908.— M.  Hughes  (Victoria-Haliburton) Pas  imprimée. 

92.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  pommunes,  en  date  du  15  janvier  1908. — Copie  de 

tous  les  documents,  correspondance,  soumissions  et  contrats  concernant  la  cons- 
truction de  jetées  à  Port-Maitland,  Ontario.    Présentée  le  30  janvier  1908. — M.  Lalor. 

Pas  imprimée. 

92a.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  3  février  1908. — Copie  de 
toute  correspondance,  contrats,  télégrammes,  rapports,  plans  et  devis  et  de  tous  ren- 
seignements, non  encore  soumis  à  la  Chambre,  en  la  possession  du  gouvernement  con- 
cernant la  construction  de  jetées,  ou  docks  déjà  construits  ou  en  voie  de  construction  à 
Bayfield,  Grand-Bend  et  Saint-Joseph,  comté  de  Huron,  Ontario;  aussi,  état  indiquant 
tous  les  deniers  dépensés,  à  qui  payés,  la  date  du  paiement  et  la  nature  des  travaux 
exécutés  ou  des  matériaux  employés.     Présentée  le  7  mai  1908. — M.  Armstrong. 

Pas  imprimée. 

92b.  Réponse  supplémentaire  au  n°  92a.    Présentée  le  11  mai  1908 Pas  imprimée. 

93.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  13  janvier  1908.1— Etat  fai- 

sant connaître  le  montant  total  des  primes  payées  par  le  gouvernement  depuis  1896,  et 
le  montant  payé  sur  chaque  article,  chaque  année.  Présentée  le  30  mai  1908. — M. 
Cléments Imprimée  pour  les  documents  parlementaires. 

94.  Réponse  à  une  adresse  du  Sénat,  en  date  du  19  février  1907. — Etat  indiquant  les  noms, 

prénoms,  âge,  pays  d'origine  de  toutes  les  personnes  qui,  venant  des  Iles  Britanniques, 
de  colonies  anglaises  ou  d'un  pays  étranger  au  Canada,  ont  été  placées,  soit  par  arrêté 
du  conseil,  par  décision  du  conseil  militaire  ou  autrement,  dans  quelque  branche  que  ce 
soit  du  service  militaire  du  Canada,  force  permanente  ou  force  volontaire,  ainsi  que 
la  date  de  chacune  de  ces  nominations,  la  nature  de  l'emploi,  le  rang  du  titulaire  (anté 
rieur  et  postérieur  à  sa  nomination)  et  le  montant  annuel  qu'il  reçoit  pour  ses  services 
Présentée  le  22  janvier  1908.— L'honorable  M.  Landry. 

Imprimée  pour  les  documents  parlementaires 

95.  Etat  des  réductions  et  des  remises  faites  en  conformité  des  S.R.C.,  chapitre  81,  article  88; 

paragraphe  2.    Présentée  (Sénat)  le  22  janvier  1908,  par  l'honorable  M.  Scott. 

Pas  imprimé 

96.  Réponse  à  une  adresse  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  17  décembre  1906. — Copie 

de  tous  arrêtés  du  conseil,  demandes  de  soumissions,  soumissions,  devis  de  toute  sorte, 
plans,  dessins,  rapports,  lettres,  télégrammes,  correspondance,  contrats,  conventions  et 
autres  documents  et  papiers  de  toute  nature  concernant  tous  travaux  aux  rapides 
Saint- André,  ou  dans  les  environs,  dans  la  province  du  Manittoba,  et  spécialement  copie 
tous  documents,  comme  susdit,  concernant  toute  soumission  ou  contrat  par  ou  au  nom 
de  Charles  Whitehead  ou  Kelly  Brothers,  ou  autres  soumissionnaires  ou  entrepreneurs. 
Présentée  le  29  janvier  1908.— M.  Borden  (Carleton) Pas  imprimée. 

97.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  13  janvier  1908.— Copie  de 

tous  papiers,  correspondance  et  preuve  faite  concernant  la  poursuite  pour  conspiration 
criminelle  intentée  à  certaines  personnes  dans  le  Yukon  au  sujet  des  élections 
fédérales  de  1904.    Présentée  le  3  février  1908.— M.  Foster Pas  imprimée. 

98.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  13  janvier  1908.— Copie  de 

toute  correspondance  échangée  entre  le  maire  E.  H.  Wigle,  de  Windsor,  l'honorable 
R.  F.  Sutherland,  A.  H.  Clarke  ec  le  ministre  du  Revenu  de  l'Intérieur  concernant 
l'extension  de  la  concession  de  la  compagnie  de  traverse  Windsor,  Détroit  et  Belle-Isle. 

Présentée  le  3  février  1908.— M.  Cléments Pas  imprimée. 
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99.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  29  janvier  1908. — Copie  de 

toute  correspondance,  télégrammes  ou  rapports  concernant  le  refus  du  lieutenant- 
gouverneur  de  la  Colombie-Britannique  de  donner  sa  sanction  à  un  bill  passé  par  la 
législature  de  cette  province  en  1907  .au  sujet  de  l'immigration  et  communément  cité 
sous  le  nom  d'Acte  du  Natal.    Présentée  le  3  février  1908. — M.  Smith  (Nanaïmo). 

Imprimée  pour  les  documents  parlementaires . 

100.  Réponse  à  une  adresse  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  11  décembre  1907.— 
Copie  de  tous  papiers  et  correspondance  entre  le  gouvernement  du  Canada  et  quelqu'un 
de  ses  ministres  au  sujet  de  l'établissement  d'une  ligne  de  steamers  rapides  entre  la 
Grande-Bretagne,  l'Australie,  la  Nouvelle-Zélande  et  des  ports  canadiens.  Présentée  le 
3  février  1908. — M.  Foster Pas  imprimée. 

101.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  11  décembre  1907. — 
Copie  de  toute  correspondance,  extraits  de  journaux  compris,  conventions,  rapports, 
etc.,  entre  le  gouvernement,  ou  l'un  des  membres  du  gouvernement,  et  notamment  le 
ministre  de  la  Marine  et  des  Pêcheries,  le  ministre  des  Chemins  de  fer,  le  miinstre  de 
l'Agriculture,  le  ministre  de  la  Milice  et  sir  Wilfrid  Laurier,  et  F.  E.  Williams,  de 
Saint-Jean,  N.-B.,  W.  H.  Trueman,  de  Saint-Jean,  et  toute  autre  personne  ou  toutes 
autres  personnes  que  ce  soit  relativement  à  un  établissement  pour  l'emmagasinage  à 
froid  et  la  congélation  de  la  boitte  à  Saint-Jean,  N.-B.  Présentée  le  5  février  1908. — 
M.  Foster Pas  imprimée. 

102.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  11  décembre  1907. — Etat 
indiquant  les  dépenses  faites  par  le  gouvernement  fédéral  relativement  aux:  (a)  quais; 
(b)  améliorations  dans  les  ports  et  rivières;  (c)  dragage;  (d)  édifices  publics,  durant 
chaque  année  depuis  1896,  dans  les  comtés  de  Digby,  Yarmouth,  Shelburne-Queen, 
Lunenburg  et  Pictou,  dans  la  Nouvelle-Ecosse,  donnant  en  détail  les  différentes  classes 
de  travaux  et  les  sommes  dépensées  respectivement  pour  les  dits  travaux.  Présentée 
le  6  février  1908.— M.  Foster Pas  imprimée. 

103.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  20  janvier  1908. — Copie 
des  lettres,  télégrammes  et  rapports  concernant  les  plaintes  formulées  par  John 
Franklin  et  S^apleton  Brothers,  au  sujet  de  Yeomans,  agent  des  sauvages.  Présentée  le 
6  février  1908. — M.  Foster Pas  imprimée. 

104.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  20  janvier  1908. — Etat 
indiquant  le  montant  payé  chaque  année  pour  provisions  pour  le  collège  militaire 
Royal,  la  garnison  de  Halifax  et  l'école  militaire  permanente  de  Québec,  le  nombre 
moyen  d'hommes  pour  lesquels  des  provisions  ont  été  achetées,  chaque  année,  dans 
chacune  des  institutions  ci-dessus,  et  le  coût  par  homme  et  par  jour.  Présentée  le  10 
février  1908. — M.  Foster , Pas  imprimée. 

105.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  11  décembre  1907. — Etat 
indiquant  les  permis  de  pêche  dans  quelqu'un  des  laos  de  la  province  de  la  Saskatchewan, 
accordés  par  le  gouvernement;  à  qui  des  permis  ont  été  donnés  et  dans  quels  lacs. 
Présentée  le  10  février  1908.— M.  Chisholm  (Huron-est) Pas  imprimée. 

106.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  15  janvier  1908. — Etat 
faisant  connaître  quelles  terres  ont  été  vendues,  louées,  données  comme  homesteads, 
transférées  ou  réservées  en  quelque  manière  par  le  gouvernement  à  chaque  particulier, 
compagnie,  syndicat  ou  autre  organisation,  dans  la  vallée  de  la  Rivière  de  la  Paix  ou 
le  long  ou  dans  le  voisinage  de  ses  affluents,  dans  le  nord-ouest  du  Canada;  quand 
chaque  étendue  de  terre  a  été  concédée;  à  quelles  conditions  ces  concessions  ont  été 
faites;  quel  prix,  par  acre,  a  été  réalisé  par  suite  de  ces  opérations;  avec  qui  le 
gouvernement  a  fait  ces  opérations  dans  chaque  cas;  quels  sont  les  règlements  con- 
cernant la  concession  des  terres  dans  la  vallée  de  la  Rivière  de  la  Paix  ;  quelle  distance 
il  y  a  entre  Edmonton  et  Dunvegan.  Présentée  le  11  février  1908.— M.  Hughes  (Victoria- 
Haliburton) Pas  imprimée. 
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107.  Réponse  à  une  adresse  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  22  janvier  1908.— 
Copie  de  tous  arrêtés  du  conseil,  rapports,  mémoires,  correspondance,  documents,  plans, 
soumissions  et  avis  publics,  de  quelque  caractère  et  de  quelque  nature  que  ce  soit  rela- 
tivement à  Facquisition  projetée  par  voie  de  location  de  certains  ateliers  de  construction 
de  voitures  et  fourgons  reliés  aux  voies  de  garage  à  Moncton,  N.-B.  Présentée  le  12 
février  1908.— M.  Barker Pas  imprimée. 

108.  Eéponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  16  décembre  1907. — Etat 
faisant  connaître  tous  les  terrains  houillers  loués,  vendus  ou  autrement  cédés,  entre  le 
1er  mars  1907  et  ce  jour,  donnant  la  superficie  des  terrains  dont  on  a  disposé,  à  qui 
cédés,  le  prix,  les  abandons  (s'il  en  est),  la  date  de  tel  abandon  et  le  nom  du  cession- 
naire  dans  chaque  cas.    Présentée  le  13  février  1908. — M.  Ames Pas  imprimée. 

108a.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  26  février  1908. — Etat 
faisant  connaître,  en  ce  qui  concerne  chacun  des  blocs  ci-dessous  mentionnés  dont  le 
gouvernement  a  disposé  comme  terrains  houillers,  savoir:  Section  13,  township  9,  rang 
4,  à  Fouest  du  5e  méridien;  section  16,  township  10,  rang  3,  à  Fouest  du  5e  méridien; 
section  15,  township  11,  rang  4,  à  Fouest  du  5e  méridien;  section  20,  township  12,  rang 
4,  à  Fouest  du  5e  méridien;  section  5,  township  13,  rang  4,  à  Fouest  du  5e  méridien;  sec- 
tion 21,  township  19,  rang  7,  à  Fouest  du  5e  méridien;  quand  et  par  qui  a  été  faite  la 
première  demande  pour  droit  d'acquisition;  quand  et  à  qui  a  été  fait  Foctroi  primitif 
de  droit  miniers;  quels  transfeits  de  droits  ont  été  enregistrés,  quelle  est  la  date  de 
chaque  transfert  et  la  date  de  son  enregistrement;  qui  en  est  le  propriétaire  ou  occu- 
pant; quels  sont  les  nom  et  adresse  de  chaque  compagnie  ou  personne  visée  ci-dessus. 
Présentée  le  16  mars  1908. — M.  Ames Pas  imprimée. 

108b.  Réponse  à  une  adresse  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  2  mars  1908. — Copie 

(a)  d'un  arrêté  du  conseil  du  19  mai  1902,  et  des  règlements  qui  y  sont  mentionnés  et 
approuvés,  quant  à  la  disposition  des  terres  houillères  appartenant  au  Canada,  et 
situées   dans   le  Manitoba,   les  territoires   du   Nord-Ouest   et  la   Colombie-Britannique. 

(b)  De  tous  les  arrêtés  du  conseil  modifiant,  amendant  ou  annulant  tous  tels  règlements, 
ou  approuvant  d'autres  règlements  pour  les  mêmes  fins,  et  de  tels  règlements  amendés 
ou  d'autres  règlements,  (c)  De  tous  les  arrêtés  du  conseil  approuvant,  modifiant  ou 
annulant,  en  ce  qui  concerne  le  Yukon,  des  règlements  pour  les  fins  susdites,  et  de  tels 
règlements  et  règlements  amendés.     Présentée  Ile  24  mars  1908. — M.  Barker. 

Pas  imprimée. 
108c.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communues,  en  date  du  26  février  1908. — Etat 
faisant  connaître,  en  rapport  avec  chacun  des  blocs  ci-dessous  mentionnés,  et  dont  le 
gouvernement  a  disposé  à  titre  de  terrains  houillers,  savoir  :  Section  2,  4,  9,  15,  17  et  28, 
township  7,  rang  3,  à  l'ouest  du  5e  méridien;  quand  et  de  qui  a  été  reçue  la  première 
demande  d'achat;  quand  et  à  qui  la  première  concession  de  droits  miniers  a  été  faite; 
quels  transferts  de  droits  ont  été  enregistrés  dans  le  ministère,  qui,  à  la  connais- 
sance du  ministère  est  le  propriétaire  ou  l'occupant  actuel;  quels  sont  les  noms  et 
les  adresses  de  chaque  compagnie  ou  personne  ci-dessus  mentionnée.  Présentée  le  24 
mars  11908. — M.  Ames Pas  imprimée. 

108d.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  26  février  1908. — Copie 
de  toutes  investigations,  demandes,  baux,  contrats  ou  arrangements,  cessions,  corres- 
pondance et  papiers  de  toute  nature  se  rapportant  à  l'octroi  'de  privilèges  d'exploita- 
tion de  mines  de  houille  dans  la  section  11,  township  8,  rang  4,  à  Fouest  du  5e  méridien. 
Présentée  le  27  mars (  1908. — M.  Ames Pas  imprimée. 

108e.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  16  mars  1908. — Etat 
faisant  connaître:  (a)  Quels  baux  de  terrains  houillers  dans  les  territoires  du  Nord- 
Ouest  ont  été  accordés  par  le  gouvernement  dans  le  cours  des  années  1903  et  1904. 
(b)  A  qui  et  à  quelles  dates  ils  ont  été  accordés,     (c)  Quelles  sommes  ont  été  versées 
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pour  ces  baux,  (d)  Si  celui  à  qui  le  bail  a  été  accordé  était  le  postulant\en  première 
instance,  (e)  Si  quelques-uns  de  ces  baux  ont  été  cédés;  dans  l'affirmative,  quand  et  à 
qui;  et  (/)  Qui  sont  les  locataires  actuels.     Présentée  le  1er  avril  1908. — M.  Boyce. 

Pas  imprimée. 

108/.  Réponse  supplémentaire  au  n°  108e.    Présentée  le  6  avril  1908 Pas  imprimée. 

$.08  g.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  16  décembre  1907.— 
Copie  de  toutes  demandes,  rapports,  correspondance,  baux,  contrats,  actes  de  vente  et 
documents  de  toute  nature  au  sujet  de  l'achat  de  terrains  miniers,  en  leur  propre  nom 
ou  pour  des  clients,  par  la  raison  sociale  Hough,  Campbell  et  Ferguson,  ou  par  quel- 
qu'un de  ses  membres.  Aussi,  copie  des  règlements  concernant  la  vente  de  tels  droits 
en  vigueur  à  l'époque  de  l'achat     Présentée  le  30  avril  1908.— M.  Herron..Pas  imprimée. 

1087i.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  19  février  1908. — Etat 
faisant  connaître  relativement  aux  terrains  houillers  mentionnés  ci-dessous,  savoir  : 
Township  7,  rang  3,  à  l'ouest  du  5e  méridien;  sections  1,  2,  3,  4,  5,  6  (moins  le  quart 
est);  section  7  (moins  la  moitié  est);  section  8;  section  9;  section  10  (moins  le  quart 
sud-ouest)  ;  section  11  (moins  le  quart  sud-est)  ;  section  14  (moins  la  moitié  est)  ;  section 
15;  section  16  (moins  le  quart  nord-est);  section  17;  section  20  (moins  la  moitié  est  du 
quart  nord-est)  ;  section  21  (moins  la  moitié  sud  et  le  quart  nord-ouest)  ;  section  22, 
section  28;  section  27  (moins  la  moitié  est);  section  32  (moins  la  moitié  est);  section  33; 
section  34  (moins  la  moitié  est).  Township  7,  rang  2,  à  l'ouest  du  5e  méridien;  sections 
18,  20  et  21.  Township  6,  rang  3,  à  l'ouest  du  5e  méridien.  Sections  27  et  28;  section  32 
(moins  la  moitié  ouest);  section  33  et  34: 

1.  Le  nom  et  l'adresse  du  premier  postulant,  et  la  date  de  la  demande; 
2.  Les  noms  et  l'adresse  de  tous  les  postulants  subséquents,  ainsi  que  les 
dates  des  demandes,  dans  l'ordre  chronologique;  3.  Le  nom  et  l'adresse  de 
celui  à  qui  les  droits  miniers  ont  été  accordés,  ainsi  que  la  date  de  la  vente  ou  de  la 
location  par  le  gouvernement;  4.  Le  prix  payé,  par  acre,  dans  le  cas  de  vente  ou  de 
location;    5.  La  date  et  le  montant  du  premier  paiement  à  compte  du  prix    d'achat; 

6.  Les  dates  et  les  montants  du  premier  paiement  subséquent  à  compte  du  prix  d'achat; 

7.  La  somme  totale  versée  à  compte  du  prix  d'achat  et  le  solde,  s'il  en  reste  dû;  8. 
Pendant  quelle  période  de  temps  le  ministère  a-t-il  gardé  des  terrains,  combien  mis 
à  part,  en  faveur  du  concessionnaire  ou  de  ses  ayants  cause;  9.  Le  nom  et  l'adresse 
de  toutes  les  personnes  en  faveur  de  qui  des  abandons  ont  été  faits,  avec  la  date  de 
chaque  tel  abandon,  et  celle  de  l'enregistrement  de  tel  abandon  dans  le  ministère;  10. 
Le  nom  et  l'adresse  du  détenteur  actuel  des  dits  droits  miniers;  11.  Toute  la  corres- 
pondance se  rattachant  à  cette  matière.    Présentée  le  22  avril  1908.— M.  Ames. 

Pas  imprimée. 
109.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  22  janvier  1908. — Etat 
indiquant  à  quelles  dates,  depuis  le  30  juin  1906,  des  sommes  d'argent  ont  été  avancées, 
à  compte  de  frais  de  voyage,  à  l'honorable  L.-P.  Brodeur  ;  à  M.  Wiallard,  son  secrétaire 
particulier,  et  à  Nap.  Potvin,  son  messager,  respectivement;  le  montant  des  avances;  à 
quels  comptes  elles  ont  été  portées  respectivement;  aussi,  quels  remboursements  (s'il  en 
est)  ont  été  faits  sur  chacune  de  ces  avances  et  à  quelles  dates.  Présentée  le  14 
février  1908—  M.  Fos ter Pas  imprimée. 

109a.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  20  janvier  1908.— Etat 
faisant  connaître  toutes  les  avances  faites  aux  ministres  de  la  Couronne  et  à  leurs  secré- 
taires particuliers,  à  compte  de  frais  de  voyage  ou  autres  dépenses  relatives  à  la 
conférence  impériale  de  1907,  la  date  de  chaque  avance,  et  le  crédit  auquel  telle  avance 
a  été  portée.    Présentée  le  2  mars  1908. —M.  Foster Pas  imprimée. 

109b.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  22  janvier  1908.— Etat 
faisant  connaître  les  avances  faites  chaque  année,  entre  le  1er  juillet  1904  et  le  31 
'       '  .  32    ■      . 
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décembre  1907,  à  compte  de  frais  de  voyages,  à  l'honorable  L.-P.  Brodeur,  à  son  secrétaire 
particulier  et  à  son  messager  ;  la  date  et  le  montant  de  chaque  avance  et  le  crédit  auquel 
elle  a  été  portée;  les  dates  auxquelles  il  en  a  été  rendu  compte  définitivement;  les  dates 
respectives  des  remboursements  faits  au  trésor,  ainsi  que  les  montants  de  tels  rembour- 
sements; aussi,  toute  la  correspondance  échangée  avec  le  département  de  FAuditeur 
général  à  ce  sujet.    Présentée  le  2  mars  1908.— M.  Foster Pas  imprimée. 

110.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  8  janvier  1908.— Etat 
faisant  connaître  quelle  a  été  la  quantité  totale  de  fret  transportée  par  les  steamers 
d'hiver  entre  Fîle  du  Prince-Edouard  et  la  terre  ferme  pendant  les  deux  saisons  de 
1905-1906  et  1906-1907;  quelle  quantité  de  fret  a  été  retardée  dans  son  transit  pendant 
ces  deux  saisons;  quel  est  le  tarif  de  transport  imposé  sur  les  diverses  classes  de  mar- 
chandises transportées;  quel  montant  a  été  reçu  pour  transport  de  marchandises 
pendant  ces  deux  saisons;  quel  montant  a  été  reçu  pour  voyageurs  et  quel  nombre  a  été 
transporté;  pendant  combien  de  jours  les  steamers  n'ont  pu  faire  la  traversée,  chacune 
des  dites  années;  quel  montant  de  dommages  a  été  payé  aux  expéditeurs  pour  le  retard 
des  marchandises  en  transit.     Présentée  le  14  février  1908. — M.  Martin  (Queen). 

Pas  imprimée. 
110a.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  20  janvier  1908.— Copie 
de  toute  correspondance,  télégrammes,  etc.,  en  la  possession  du  gouvernement  ou  de 
Fun  quelconque  des  membres  ou  des  fonctionnaires  du  gouvernement,  relativement  à 
Fabandon,  arrivé  le  ou  vers  le  8  janvier  courant,  du  service  des  steamers  d'hiver 
partant  de  Charlottetown,  et  le  rétablissement  du  même  service  quelques  jours  plus 
tard.    Présentée  le  14  février  1908. — M.  Martin  (Queen) Pas  imprimée. 

111.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  3  février  1908.— Copie 
de  toute  correspondance,  rapports  et  papiers  concernant  le  salaire,  les  dépenses,  les 
fonctions  et  la  période  annuelle  d'emploi  de  W.  Maxwell  Smith,  inspecteur  fédéral 
des  fruits  dans  la  Colombie-Britannique,  et  aussi  le  montant  détaillé  de  ses  dépenses  en 
1906  et  1907,  respectivement.     Présentée  le  14  février  1908. — M.  Jackson  (Elgin). 

Imprimée  pour  les  documents  parlementaires. 

112.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  10  février  1908. — Etat 
faisant  connaître  si  l'administration  de  la  ferme  expérimentale  centrale  d'Ottawa  a 
vendu  des  animaux  de  race  en  1906  et  1907;  quel  nombre  par  année,  et  de  quelle  espèce; 
le  nom  de  l'acheteur,  son  domicile  et  le  prix  payé.  Présentée  le  14  février  1908.— 
M.  Jackson  (Elgin) Imprimée  pour  les  documents  parlementaires. 

113.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  13  janvier  1908. — Copie  de 
tous  documents,  comptes  et  correspondance,  relatifs  à  la  saisie  exécutée  contre  la 
compagnie  de  corderie  M.  J.  Wilson,  de  la  ville  de  Chatham,  Ont.,  par  le  gouvernement 
fédéral  dans  le  cours  de  l'année  1904.    Présentée  le  10  février  1908. — M.  Cléments. 

Pas  imprimée. 

114.  Réponse  à  un  ordre  du  Sénat,  en  date  du  31  janvier  1908.— Etat  indiquant  les  nomina- 
tions au  Sénat  depuis  la  Confédération,  la  date  de  chacune  d'elles  et  la  date  à  laquelle 
les  personnes  nommées  ont  cessé  d'être  sénateurs.  Présentée  le  11  février  1908. — L'ho- 
norable M.  Wilson Imprimée  pour  la  distribution. 

115.  Réponse  à  un  ordre  du  Sénat,  en  date  du  29  janvier  1902.— Etat  indiquant  le  nombre  de 
personnes  tuées  et  celui  des  personnes  blessées  aux  traverses  de  chemins  de  fer,  au 
cours  des  trois  dernières  années;  le  nombre  de  ces  victimes  pour  chaque  années  séparé- 
ment; aussi  indiquant  séparément,  pour  chaque  année,  le  nombre  des  personnes  tuées  ou 
blessées  dans  les  endroits  peuplés  et  celui  des  personnes  ainsi  tuées  ou  blessées  dans  les 
districts  ruraux;  et  indiquant  aussi  le  nombre  des  accidents  aux  traverses  protégées  et 
à  celles  qui  ne  le  sont  pas.    Présentée  le  11  février  1908.— L'honorable  M.  Béique. 

Pas  imprimée. 
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116.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  11  décembre  1907.— Copie 
de  toutes  communications,  rapports,  correspondance  ou  autres  papiers  entre  le  minis- 
tère de  FIntérieur  ou  quelqu'un  de  ses  officiers  et  E.  Samovici  H.  Bolocan  et  toutes 
autres  personne  ou  personnes  au  sujet  du  ?  nord-ouest,  section  20,  township  22,  rang  13. 
à  Fouest  du  2e  méridien,  y  compris  toutes  demandes  d'annulation,  protection,  inspec- 
tion de  homesteads,  rapports,  etc.    Présentée  le  18  février  1908. — M.  Lake..Pas  imprimée. 

117.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  11  décembre  1907. — Copie 
de  toute  correspondance  entre  le  ministère  de  la  Marine  et  des  Pêcheries  et  celui  de 
la  Justice  et  le  procureur  général  de  la  Nouvelle -Ecosse  ou  autre  fonctionnaire  agissant 
en  son  nom,  concernant  la  cause  portée  devant  la  cour  Suprême  de  la  Nouvelle-Ecosse, 
Le  Roi  par  le  Dr  Tait,  de  Chétieamp,  dans  le  comté  d'Inverness,  N.-E.  versus  William 
Aucoin.    Présentée  le  18  février  1903. — M.  McLennan Pas  imprimée. 

118.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  18  décembre  1907. — Copie 

de  tous  contrats  pour  la  nourriture  des  volontaires  dans  les  camps  d'exercices  en  1907, 
et  aussi  pour  les  troupes  régulières  à  Halifax,  Québec  et  autres  lieux.  Présentée  le  18 
février  1908. — M.  Smith  (Wentworth) Pas  imprimée. 

119.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  3  février  1908.— Copie  de 
toute  correspondance  échangée  entre  la  commission  des  chemins  de  fer  et  le  minis- 
tère des  Chemins  de  fer  et  Canaux  ou  le  chemin  de  fer  Intercolonial;  entre  la  Com- 
mission des  chemins  de  fer  et  le  chemin  de  fer  Canadien  du  Pacifique  et  le  Grand- 
Tronc;  ainsi  qu'entre  la  Commission  des  chemins  de  fer  et  la  chambre  de  commerce  de 
Fredericton  au  sujet  du  prétendu  traitement  de  préférence  à  l'encontre  des  intérêts  de 
la  cité  de  Fredericton  quant  aux  taux  de  fret;  aussi  copie  de  tous  papiers  ou  documents 
en  la  possession  de  la  Commission  des  chemins  de  fer  se  rapportant  à  cette  question. 
Présentée  le  19  février  1908. — M.  Crochet Pas  imprimée. 

120.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  16  décembre  1907.— Copie 
des  offres,  rapports,  évaluations,  plans,  actes  de  vente,  correspondance  et  autres 
papiers  de  toute  espèce  concernant  l'achat  de  l'emplacement  du  nouvel  entrepôt  de 
douane  à  Montréal.  Aussi,  relevé  jusqu'à  date  de  toute  dépense  ou  dette  à  ce  sujet. 
Présentée  le  19  février  1908. — M.  Ames Pas  imprimée. 

121.  Réponse  à  un  ordre  du  Sénat  en  date  du  30  janvier  1908,  pour  la  production  d'un  état 
indiquant:  1.  Le  titre  de  chaque  projet  de  loi  transmis  par  la  Chambre  des  communes 
au  Sénat,  chaque  année,  depuis  1867  à  1907,  et  qui  n'a  pas  été  amendé  (a)  par  le  Sénat, 
ou  (b)  rejeté.  2.  Le  nombre  total  des  projets  de  loi  de  chaque  année,  mis  en  tableaux 
pour  quatre  périodes:  (a)  de  1867  à  1874,  la  première  session  inclusivement;  (b)  de  1874  à 
1878  inclusivement;  (c)  de  1879  à  1896,  la  première  session  inclusivement;  (d)  de  1896  à 
1907,  inclusivement.     Présentée  le  19  février  1908. — L'honorable  M.  Ross  (Middlesex.) 

Pas  imprimée. 

122.  Rapport  des  commissaires  chargés  de  faire  une  enquête  au  sujet  d'un  différend  entre 
la  compagnie  de  téléphone  Bell  du  Canada  (à  responsabilité  limitée),  et  les  télépho- 
nistes de  la  dite  compagnie  à  Toronto,  quant  aux  gages  et  aux  heures  de  travail,  etc., 
aussi  copie  de  la  preuve  faite  devant  la  Commission  royale  chargée  de  l'enquête  au 
sujet  du  différend  entre  la  compagnie  de  téléphone  Bell  et  téléphonistes  en  février 
1907.     Présentés  le  24  f évier,   et  le   11   mars  1908,   par  l'honorable   R.   Lemieux. 

Pas  imprimés. 

123.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  17  février  1908.— Copie  du 
contrat  et  de  toute  correspondance  concernant  un  paiement  de  $3,900  à  la  Midland 
Towing  and  Wrecking  Company,  tel  que  mentionné  à  la  page  P— 32  du  rapport  de 
l'Auditeur  général  pour  1906-1907,  et  de  l'annonce  demandant  des  soumissions.  Pré- 
sentée le  10  mars  1908.— M.  Bennett Pas  imprimée. 
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124.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  18  décembre  1907. — Etat 
faisant  connaître  quelles  sommes  ont  été  dépensées  ou  votées  pour  draguer  la  rivière  à 
la  Graisse  à  Rigaud;  à  qui  ont  été  donnés  les  contrats;  quelles  sommes  ont  été  votées 
ou  payées  pour  draguer  la  baie  de  Dorion,  Vaudreuil-station.  Présentée  le  24  février 
1908.— M.  Bergeron Pas  imprimée. 

124a.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  18  décembre  1907. — Etat 
faisant  connaître  quelles  sommes  ont  été  votées  ou  dépensées  pour  draguer  la  rivière 
entre  Charlemagne  et  Terrebonne;  depuis  qiiand  drague-t-on  là;  quelles  sommes  ont 
été  votées  ou  dépensées  pour  des  quais  à  Terrebonne  et  à  Saint-François-de-Sales  ;  qui  a 
eu  les  contrats,  etc.    Présentée  le  24  février  1908. — M.  Bergeron Pas  imprimée. 

124b.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  11  décembre  1907. — Etat 
faisant  connaître  pour  quels  ports  ou  rivières  de  la  province  d'Ontario  des  soumissions 
ont  été  demandées  cette  année  par  le  ministère  des  Travaux  publics  pour  travaux  de 
dragage;  quels  ont  été  les  soumissionnaires  heureux  à  chacun  des  dits  endroits  pour 
lesquels  des  soumissions  de  dragage  ont  été  demandées  dans  FOntario  en  1907,  et  quel 
était  le  prix  mentionné  dans  chaque  soumission;  quelles  étaient  les  soumissions  respec- 
tives des  diverses  personnes  qui  ont  soumissionné  pour  les  travaux  à  faire  dans  chacun 
des  dits  endroits;  si  les  travaux  ont  été  exécutés  dans  chaque  cas  par  le  plus  bas  sou- 
missionnaire; si,  dans  la  négative,  de  nouvelles  soumissions  ont  été  demandées,  et  dans 
ce  cas,  pour  quels  endroits  et  pour  quel  motif.     Présentée  le  9  juin  1908. — M.  Bennett. 

Pas  imprimée. 

124c.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  6  avril  1908.— Copie  de 
toute  la  correspondance  échangée  entre  le  gouvernement  et  MM.  J.  B.  Mongenais, 
Hugh  McMillan  et  autres  relativement  aux  travaux  de  dragage  faits  dans  la  rivière 
Rigaud  (ci-devant  rivière  à  la  Graisse),  jusqu'en  1890.  Copie  de  rapports  et  corres- 
pondance relatifs  à  la  construction  ou  à  l'achat  du  quai  de  Graham.  Copie  des  rapports 
et  de  la  correspondance  relatifs  au  dragage  fait  à  Como,  à  venir  jusqu'en  1900.  Copie  de 
rapports  et  correspondance  relatifs  au  dragage  fait  au  village  de  Vaudreuil  et  aussi  ce 
qui  a  trait  à  la  construction  et  aux  réparations  du  quai  situé  dans  ce  village  depuis 
1867.  Copie  de  rapports  et  correspondance  relatifs  au  creusage  de  la  rivière  Saint-Louis  à 
Beauharnois.    Présentée  le  30  juin  1908. — M.  Boyer .  .Pas  imprimée. 

125.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  3  février  1908.— Copie  de 
toute  corespondance,  tous  télégrammes,  rapports  d'ingénieurs,  etc.,  en  la  possession  du 
gouvernement  ou  de  l'un  de  ses  membres  ou  fonctionnaires  concernant  les  réparations 
projetées  au  quai  de  Little-Sands,  dans  l'Ile  du  Prince-Edouard.  Présentée  le  25  février 
1908.— M.  Martin  (Queen.) ' Pas  imprimée. 

126.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  12  février  1908. — Copie  du 
rapport  de  John  Fraser,  du  département  de  l'Auditeur  général,  du  7  janvier  1898,  à  la 
suite  de  l'examen  spécial  par  lui  fait  des  affaires  financières  du  syndicat  des  chemins  à 
barrières  de  Montréal.    Présentée  le  10  mars  1908.— M.  Monk Pas  imprimée. 

,126a.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  22  janvier  1908.— Etat 
faisant  connaître:  1.  La  somme  due  actuellement  au  gouvernement  fédéral  par  la 
Commission  des  chemins  à  barrières  de  Montréal  (a)  à  compte  du  capital,  (b)  pour 
arrérages  d'intérêts.  2.  Les  sommes  perçues  à  chaque  barrière  appartenant  à  la  dite 
commission  durant  les  trois  années  terminées  respectivement  le  31  décembre  1905-1906- 
1907.  3.  Les  noms  de  toutes  les  personnes  qui  ont  payé  une  somme  fixe  au  lieu  de  péages 
distributifs  durant  chacune  des  années  susdites,  1905-1906-1907,  et  le  total  des  sommes 
ainsi  payées  dans  chaque  cas.  4.  Les  sommes  dépensées  sur  chaque  section  ou  division 
de  chemin  sous  le  contrôle  de  la  dite  commission  durant  chacune  des  dites  années  ter- 
minées le  31  décembre  1905,  1906  et  1907,  respectivement;  les  contrats  donnés  durant 
chacune  des  dites  années,  ainsi  que  le  nom  de  l'entrepreneur,  la  date  et  le  chiffre  de 
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chaque  contrat,  et,  de  plus,  si,  dans  chaque  cas,  l'entreprise  a  été  adjugée  après  des 
soumissions  demandées  par  la  voie  des  journaux.  5.  Les  sommes  dépensées  durant 
chacune  des  dites  trois  années  (1905-1906-1907)  à  chaque  barrière  pour  salaires  des 
gardiens  de  jour  et  de  nuit,   et  toutes  autres  dépenses  faites  pour    chaque    barrière. 

6.  Les  noms  de  tous  ceux  qui  ont  eu  des  permis  de  circulation  gratuite  sur  les  chemins 
contrôlés  par  la  dite  commission  durant  chacune  des  trois  années  susdites  (1905-1906- 
1907),   avec   mention  des  raisons  pour   lesquelles  chacun  de  ces   permis   a  été  accordé. 

7.  Les  dépenses  de  la  dite  commission  durant  chacune  des  dites  années  au  compte  de 
loyer,  salaires  de»  employés  (service  intérieur  et  extérieur) ,  avec  mention  des  noms  et 
des  salaires  de  chaque  employé.  8.  La  dette  actuelle  détaillée  de  la  dite  commission, 
en  dehors  des  obligations  dues  au  gouvernement  du  Canada.  9.  Les  sommes  perçues 
par  la  dite  commission,  d'année  en  année,  depuis  le  1er  février  1905,  des  municipalités, 
en  vertu  de  conventions  spéciales,  comme  leur  quotepart  au  pro  rata  des  obligations 

dues  par  la  dite  commission.  10.  Les  noms  de  tous  les  membres  de  la  commission 
nommés  ou  élus  comme  représentants  des  détenteurs  d'obligations,  depuis  le  1er  juillet 
18S3,  ainsi  que  la  date  de  chaque  élection.  11.  Les  sommes  payées  par  la  commission  à 
l'un  quelconque  de  ses  membres  ou  fonctionnaires  durant  chacune  des  trois  années 
susdites  (1905-1906-1907),  soit  à  titre  de  frais  de  voyage  ou  de  dépenses  personnelles,  ou 
à  titre  d'indemnité  pour  présence  aux  assemblées,  ou  à  tout  autre  titre  que  ce  soit. 
12.  Le  nom  de  l'examinateur  ou  vérificateur  des  comptes  de  la  commission,  les  dates  de 
l'examen  des  livres  de  la  commission,  durant  chacune  des  trois  années  susdites  (1905- 
1906-1907)  respectivement.  13.  Copie  des  conventions  entre  la  commission  et  toute  muni- 
cipalité située  dans  l'île  de  Montréal,  en  vertu  desquelles  la  commission  a  cédé  à  cette 
municipalité  une  partie  quelconque  de  ses  chemins  à  barrières;  chaque  copie  devant 
être  certifiée  par  le  président  et  le  secrétaire  de  la  dite  commission.  Présentée  le  20 
mars  1908. — M .  Monk Pas  imprimée. 

127.  Réponse  à  un  ordre  du  Sénat,  en  date  du  24  janvier  1908.— Copie  des  différents  tarifs  en 
vigueur  sur  l'Intercolonial  en  1896-1897  et  1906-1907,  entre  Québec  et  Sainte-Flavie  et 
toutes  les  stations  intermédiaires  entre  ces  deux  points  pour  le  transport  des  voyageurs 
ou  des  marchandises,  sous  l'opération  du  tarif  d'hiver  et  sous  celle  du  tarif  d'été. 
Présentée  le  24  février  1908. — L'honorable  M.  Landry Pas  imprimée. 

128.  Etat  des  affaires  de  la  compagnie  de  prêts  et  de  placements  Britannique-Canadienne  (à 
responsabilité  limitée),  pour  l'année  expirée  le  31  décembre  1907.  Présenté  le  25  février 
1908,  par  l'Orateur Pas  imprimé. 

129.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  19  février  1908.— Etat 
faisant  connaître  combien  d'argent  a  été  payé,  depuis  1896,  à  YEclipse  Manufacturing 
Company  of  Ottawa;  combien  chaque  année;  quelle  était  la  nature  générale  des  articles 
fournis.    Présentée  le  27  février  1908. — M.  Blain Pas  imprimée. 

130.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  10  février  1908.— Copie  de 
toute  correspondance  échangée  entre  M.  A.  E.  Dyment,  M. P.,  et  le  ministère  de  la 
Marine  et  des  Pêcheries  au  sujet  de  permis  pour  faire  la  pêche  au  moyen  de  rets  à 
enclos  accordés  en  1905  à  MM.  Lowe  et  Roque,  de  Killarney,  et  à  toutes  autres  per- 
sonnes. Aussi,  liste  des  personnes  auxquelles  de  semblables  permis  ont  été  accordés 
pendant  la  même  année.    Présentée  le  27  février  1908.— M.  Bennett Pas  imprimée. 

131.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  12  décembre  1907. — Etat 
faisant  connaître:  1.  Le  nombre  des  conflits,  jusqu'au  1er  décembre,  soumis  aux  dispo- 
sitions de  la  loi  de  1907  sur  les  enquêtes  relatives  aux  conflits  ouvriers.  2.  Les  dates 
auxquelles  ont  été  reçues  les  diverses  demandes  d'application  de  la  loi.  3.  Les  noms  des 
personnes  intéressées  dans  ces  conflits.  4.  Le  nom  du  postulant.  5.  La  localité  où  a  eu 
lieu  le  confit.  6.  Le  nombre  personnes  concernées.  7.  La  nature  du  conflit.  8.  Les  noms 
des  membres  du  bureau  de  conciliation  et  d'enquête  là  où  ces  bureaux  ont  été  établis. 
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9.  La  date  de  rétablissement   du   bureau.     10.  Les   dates   des   séances.     11.  Le   résultat 
obtenu  dans  chaque  cas.     Présentée  le  27  février  1908.— M.  Smith   (Nanaïmo.) 

Pas  imprimée. 

132.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  12  février  1908. — Copie  de 
toute  correspondance,  plans  et  autres  documents  concernant  la  submersion  des  routes  en 
amont  du  barrage  de  Wilberforce,  dans  le  comté  de  Haliburton,  et  des  propositions, 
s'il  en  est,  faites  pour  améliorer  les  dites  routes  et  le  pont,  de  manière  à  empêcher 
Fobstruction  du  trafic.    Présentée  le  27  février  1908.  — M.  Hughes  (  Victor ia-Halibur ton) . 

Pas  imprimée. 

133.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  17  février  1908. — Copie  de 
tous  rapports,  plans,  explorations  et  autres  données  au  sujet  du  projet  de  construction 
d'un  canal  entre  le  lac  Balsam,  sur  le  canal  de  la  Trent,  et  les  sources  de  la  rivière 
Gull,  dans  le  comté  d'Haliburton.  Présentée  le  27  février  1908.— M.  Hughes  (Victoria- 
Haliburton) Pas  imprimée. 

134.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  11  décembre  1907.— Copie 
de  toute  correspondance  reçue  par  le  ministère  de  l'Agriculture  au  sujet  de  l'ins- 
pection des  viandes  et  des  règlements  établis  sous  le  régime  de  la  loi  concernant  les 
viandes  et  les  conserves  alimentaires.     Présentée  le  27  février  1908. — M.  Cléments. 

Pas  imprimée. 
134a.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  9  mars  1908.— Copie  de 
toute  correspondance  et  de  tous  télégrammes,  rapports  et  recommandations  entre  les 
mains  du  gouvernement  concernant  l'inspection  des  établissements  de  salaison  ou  la  loi 
d'inspection  des  viandes,  y  compris  la  nomination  d'inspecteurs.  Présentée  le  25  mars 
1908. — M.  Armstrong Pas  imprimée. 

135.  Réponse  à  un  ordre  du  Sénat,  en  date  du  26  février  1908. — Etat  détaillé  des  dépenses 
faites,  durant  les  trois  dernières  années,  au  sujet  des  rapports  résumés  des  débats 
du  Sénat,  tels  que  fournis  par  le  sténographe  spécial  de  cette  Chambre,  indiquant  aussi 
les  termes  et  conditions  du  contrat  intervenu  entre  le  Sénat  et  le  sténographe  actuel. 
Présentée  le  27  février  1908.— L'honorable  M.  Wilson Pas  imprimée. 

136.  Réponse  à  une  adresse  du  Sénat,  en  date  du  11  février  1908. — Etat  des  importations 
d'oxyde  d'aluminium  pour  les  années  1903-1904-1905  e(  "jusqu'à  date,  avec  indication  de 
la  valeur  pour  chaque  année  séparément.  Présentée  le  28  février  1908.— L'honorable  M. 
Ellis Pas  imprimée. 

136a.  Réponse  à  une  adresse  du  Sénat,  en  date  du  11  février  1908.— Etat  de  l'aluminium 
exporté  pendant  les  années  1903-1904-1905-1906,  et  jusqu'à  date,  avec  indication  de  la 
valeur  pour  chaque  année  séparément.  Présentée  le  28  février  1908. — L'honorable  M. 
Ellis Pas  imprimée. 

137.  Règlements  conformes  aux  dispositions  du  chapitre  16,  6-7  Edouard  VII  "Loi  de  l'ex- 
portation de  l'électricité  et  des  fluides".  Présentée  le  17  mars  1908,  par  l'honorable  W. 
Templeman Pas  imprimés. 

138.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  22  janvier  1908.— Copie  de 
toute  la  correspondance,  des  documents,  résolutions  et  autres  papiers,  échangés  entre  le 
gouvernement  canadien,  ou  aucun  membre  du  gouvernement,  et  toute  compagnie  de 
chemin  de  fer  ou  tout  particulier,  relativement  à  la  construction  d'une  voie  ferrée  entre 
un  point  quelconque  du  Manitoba,  de  la  Saskatchewan,  de  l'Alberta  ou  de  la  Colombie- 
Britannique  et  Fort-Churchill  ou  un  autre  endroit  sur  la  baie  d'Hudson.  Présentée  le  2 
mars  1908.— M.  Schaffner Pas  imprimée. 

139.  Copie  d'un  arrêté  du  conseil  constituant  M..  Samuel  Tovel  Bastedo,  agent  du  gouverne- 
ment fédéral,  aux  fins  de  conférer  avec  les  gouvernements  provinciaux  en  vue  d'en 
arriver  à  un  règlement  de  la  question  des  pêcheries.  Présentée  le  11  mars  1908.— L'ho- 
norable L. -P.  Brodeur Pas  imprimée. 
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140.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  12  février  1908.— Copie  de 
toute  correspondance,  papiers,  écrits,  plans  et  lettres  entre  le  gouvernement  et  la  com- 
mission des  voies  fluviales  internationales,  d'une  part,  et  la  compagnie  de  force  hydrau- 
lique du  Saint-Laurent  et  la  compagnie  de  développement  du  Long-Sault,  d'autre  part, 
concernant  le  barrage  complet  du  Saint-Laurent  dans  le  voisinage  de  Cornwall;  aussi, 
copie  de  tous  mémoires,  lettres  et  résolutions  de  protestation  adressés  au  gouvernement 
par  la  chambre  de  commerce  de  Montréal,  la  chambre  de  commerce  du  district  de  Mont- 
réal, la  fédération  maritime  de  Montréal,  l'association  maritime  du  Canada,  et  autres. 
Présentée  le  2  mars  1908.— M.  Gervais Pas  imprimée. 

140a.  Réponse  supplémentaire  au  n°  140.    Présentée  le  13  juillet  1908 Pas  imprimée. 

141.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  17  février  1908.— Copies 
de  toutes  annonces  demandant  des  soumissions  pour  travaux  de  dragage  dans  la  rivière 
Holland  (canal  de  la  Trent),  des  soumissions  reçues,  des  listes  de  prix,  de  la  recom- 
mandation pour  la  nomination  d'un  inspecteur,  avec  la  date  des  paiements  faits  aux 
entrepreneurs,  et  copie  du  contrat  passé  avec  l'entrepreneur.  Présentée  le  2  mars  1908. 
—M.Bennett Pas  imprimée. 

141a.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  30  janvier  1908.— Etat 
faisant  connaître  les  contrats  adjugés  durant  les  années  1904,  1905,  1906  et  1907  pour 
dragage  dans  la  rivière  Sainte-Marie,  la  rivière  Kaministiquia,  la  rivière  de  la  Mission, 
le  havre  de  Port-Arthur,  celui  de  Fort-William,  dans  la  baie  du  Tonnerre  et  dans 
quelqu'unes  des  criques  ou  rivières  qui  s'y  jettent,  indiquant  en  même  temps  (a)  les  noms, 
les  adresses  et  les  occupations  de  tous  les  soumissionnaires,  dans  chaque  cas;  (6)  le 
montant  de  chaque  soumission;  (c)  la  nature  et  l'étendue  de  l'ouvrage  adjugé  dans 
chaque  cas;  (d)  le  nom,  l'adresse  et  l'occupation  de  chaque  soumissionnaire  heureux, 
en  chaque  cas;  (e)  le  chiffre  de  chaque  contrat  adjugé;  (/)  la  nature  et  la  forme  du 
cautionnement  garantissant,  dans  chaque  cas,  l'exécution  complète  de  chacune  de  ces 
entreprises,  et  (g)  quelle  disposition  a  été  faite  de  telle  garantie,  ou  quelle  modification 
y  a  été  apportée  après  qu'elle  a  été  fournie  ou  déposée  en  première  instance.  Aussi, 
copie  des  soumissions,  contrats,  cautionnements  ou  autres  garanties,  et  de  toute  la 
correspondance  ayant  un  rapport  direct  ou  indirect  avec  toutes  les  dites  soumissions 
ou  contrats,  ou  l'un  quelconque  d'eux,  y  compris  toute  la  correspondance  concernant 
tels  contrats,  ou  s'y  rapportant,  avant  et  durant  l'exécution  des  travaux,  et  consigné 
aux  archives  jusqu'à  la  date  du  présent  ordre.    Présentée  le  17  juillet  1908.— M.  Boyer. 

Pas  imprimée. 

142.  Réponse  à  une'  adresse  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  18  décembre  1907.— 
Copie  de  tous  les  décrets  du  conseil,  correspondance,  contrats,  documents  et  rapports 
relatifs  à  l'emploi  de  certains  experts  pour  préparer  une  méthode  de  comptabilité  et 
de  tenue  de  livres  dans  le  ministère  de  la  Marine  et  des  Pêcheries.  Présentée  le  2 
mars  1908.  -M    Foster Pas  imprimée. 

143.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  11  décembre  1907. — 
Copie  de  toute  la  correspondance  au  sujet  de  la  demande,  de  l'octroi,  de  l'exploitation 
ou  du  renouvellement  du  permis  et  bail  comportant  le  droit  de  pêche  dans  les  lacs  des 
Cèdres,  de  l'Orignal,  du  Cormoran  et  Eau-Claire;  aussi,  copie  du  dit  permis  et  bail. 
Présentée  le  3  mars  1908.— M.  Ames Pas  imprimée. 

144.  Certains  papiers  concernant  les  pouvoirs  de  faire  des  traités,  etc.  Présentés  le  3 
mars  1908,  par  l'honorable  L.-P.  Brodeur .  .Imprimés  pour  les  documents  parlementaires. 

145.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  11  mars  1907.— Copie  de 
tous  papiers,  affidavits  et  correspondance  entre  le  gouvernement  ou  quelqu'un  de  ses 
officiers  et  le  chemin  de  fer  l'Ile  du  Prince-Edouard  ou  quelqu'un  de  ses  officiers  ou 
toutes  autres  personnes  concernant  la  location  de  la  propriété  de  la  veuve  James  Wig- 
gins  et  de  Charles  Molloy,  à  Alberton,  I.P.-E.    Présentée  le  3  mars  1908.— M.  Lefurgey. 

Pas  imprimée. 
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146.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  11  décembre  1907. — Etat 
indiquant  les  sommes  totales  payées,  d'année  en  année,  depuis  Tannée  1882  jusqu'au  1er 
décembre  1907,  pour  chacun  des  item  suivants:  (a)  Appointements  du  Gouverneur 
général;  (b)  frais  de  voyage  du  Gouverneur  général;  (c)  dépenses  pour  Rideau-Hall,  au 
compte  du  capital;  dépenses  pour  Rideau-Hall,  entretien;  dépenses  pour  terrains  de 
Rideau-Hall,  compte  du  capital;  dépenses  pour  terrains  de  Rideau-Hall,  entretien; 
(d)  dépenses  d'ameublement  de  toute  sorte  pour  Rideau-Hall;  (e)  dépenses  sous  tout 
autre  chef  que  ce  soit,  ayant  rapport  aux  fonctions  officielles  du  Gouverneur  général; 
(/)  dépenses  sous  tout  autre  chef  que  ce  soit,  ayant  rapport  à  Rideau-Hall,  et  les 
terrains  de  Rideau-Hall;  (g)  dépense  totale  de  toute  sorte,  faite  annuellement  depuis 
1892  ayant  rapport  au  poste  officiel  du  Gouverneur  général;  (h)  dépense  totale  de  toute 
sorte,  faite  annuellement,  pour  les  terrains  de  Rideau-Hall.  Présentée  le  5  mars  1908. — 
M.  Wilson  (Lennox-Addington) ■. Pas  imprimée. 

147.  Réponse  à  une  adresse  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  15  janvier  1908.— 
Copie  de  toute  la  correspondance,  de  tous  télégrammes,  arrêtés  du  conseil,  contrats, 
soumissions  (avec  noms,  dates  et  montant  de  chacune),  en  la  possession  du  gouverne- 
ment, ou  d'aucun  de  ses  membres  ou  fonctionnaires,  relativement  à  la  construction 
d'un  brise-lames  à  Petit-Rocher,  sur  le  bord  sud-ouest  de  la  Baie  des  Chaleurs,  et  dont 
il  est  fait  mention  à  la  page  74  du  rapport  du  ministre  des  Travaux  publics  pour 
l'exercice  terminé  le  31   mars  1907.     Présentée  le  5  mars  1908. — M.   Taylor. 

Pas  imprimée. 
147a.  Réponse  supplémentaire  au  n°  147.    Présentée  le  12  juin  1908 Pas  imprimée. 

148.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  17  février  198. — Etat 
faisant  connaître  les  noms  et  domiciles  respectifs  du  capitaine  et  des  matelots  de 
chacun  des  steamers  du  gouvernement,  savoir:  le  Lansdoune,  YAberdeen,  le  Druid,  le 
Brant,  le  Lady  Laurier,  le  Minto  et  le  Stanley.    Présentée  le  5  mars  1908. — M.  Stanfield. 

Pas  imprimée. 

148a.  Réponse  à  un  ordre  du  Sénat,  en  date  du  5  février  1908. — Etat  donnant  dans  autant  de 
colonnes  :  1.  Les  noms  des  officiers  actuellement  employés  à  bord  des  bateaux  du  gou- 
vernement ou  des  bateaux  nolisés  par  lui  pour  la  saison  de  la  navigation,  dans  le 
fleuve  Saint-Laurent.  2.  Le  montant  des  gages  ou  salaires  mensuellement  payés  à 
chacun  d'eux  pour  la  période  de  leur  engagement  annuel.  3.  Le  montant  des  gages  ou 
salaires  mensuellement  payés  à  ceux  qui  ne  sont  employés  qu'une  partie  de  l'année. 
4.  Le  montant  des  gages  ou  salaires  mensuellement  payés  à  ceux  qui  en  dehors  de  leuï 
service  réel,  reçoivent  une  partie  de  leurs  gages  ou  salaires  pendant  les  mois  d'hiverne- 
ment  des  bateaux.    Présentée  le  20  février  1908. — L'honorable  M.  Landry.. Pas  imprimée. 

149.  Etat  faisant  connaître  quels  changements  sont  survenus  dans  les  services  de  la  Chambre 
des  communes  relevant  de  la  Chambre  et  du  sergent-d'armes,  depuis  le  1er  juillet  1907. 
Présenté  le  5  mars  1908.— M.  Owen Pas  imprimé. 

150.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  10  février  1908.— Etat 
indiquant,  depuis  le  1er  janvier  1906,  combien  de  réponses  ou  de  documents  parlemen- 
taires ont  été  présentés  au  Parlement  à  la  suite  de  motions  les  demandant.  2.  Depuis 
cette  date,  combien  de  ces  réponses  ont  été  retirées  du  bureau  des  affaires  courantes 
et  archives,  et  de  celui  du  journal,  par  des  membres  de  cette  Chambre;  avec  mention 
des  noms  des  députés  auxquels  elles  ont  été  remises.  3.  Combien  de  temps  ces 
réponses  sont  restées  entre  les  mains  des  députés  qui  le  ont  obtenues.  4.  Combien  de 
ces  réponses,  au  1er  janvier  1907,  n'avaient  pas  été  retournées  au  fonctionnaire  de  la 
Chambre  qui  en  a  la  charge.  5.  Quant  à  celles  qui  ont  été  retournées,  combien  de 
temps  elles  ont  été  gardées  par  les  députés.  6.  Combien  de  ces  réponses  sont  encore 
entre  les  mains  des  députés,  et  depuis  combien  de  temps.    7.  Quelles  mesures  sont  ordi- 
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nairement  prises  par  le  commis  préposé  aux  affaires  courantes  et  archives,  ainsi  que 
par  le  commis  préposé  aux  documents  de  la  session  courante  pour  en  obtenir  le  retour 
dans  leurs  bureaux.,  8.  Quelle  a  été  la  dépense  moyenne  faite  durant  la  dite  période 
par  les  différents  ministères,  dont  la  matière  relevait,  pour  les  fins  de  la  préparation 
de  ces  réponses:    Présenté  le  6  mars  1908. — M.  Johnston Pas  imprimée. 

151.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communues,  en  date  du  16  décembre  1907. — Etat 
faisant  connaître  le  nombre  de  permis  de  pêche  accordés,  les  noms  des  personnes  à  qui 
ils  ont  été  accordés;  ainsi  que  les  droits  perçus  pour  chaque  permis  de  pêche  dans  Fun 
quelconque  ou  dans  tous  les  lacs  de  la  province  de  la  Saskatchewan  ;  copie  de  toute  la 
correspondance  échangée  au  sujet  de  chaque  permis  déjà  accordé  ou  qui  est  sur  le  point 
de  Fêtre;  copie  des  différentes  formules  employées  dans  la  rédaction  des  permis  de 
pêche  dans  la  province  de  la  Saskatchewan.  Présentée  le  9  mars  1908. — M.  Chisholm 
(Huron-est) Pas  imprimée. 

152.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  20  janvier  1908. — Copie 
de  toute  correspondance,  et  de  tous  documents  et  papiers  se  rapportant  à  Fenquête 
faite  au  sujet  de  M.  O.  S.  Tinnie,  commis  principal  dans  le  bureau  du  commissaire  de 
For,  à  Dawson,  territoire  du  Yukon.     Présentée  le  6  mars  1908. — M.  Thompson. 

Pas  imprimée. 

153.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  19  février  1908. — Copie 
de  la  correspondance  échangée  entre  le  lieutenant-colonel  Malette,  du  64e  bataillon,  et  le 
ministère  de  la  Milice  et  de  la  Défense  concernant  le  major  Sabourin,  de  Saint- Jean, 
P.Q.    Présentée  le  6  mars  1908. — M.  Berger  on Pas  imprimée. 

153a.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  19  février  1908. — Copie 
de  toute  correspondance  entre  le  lieutenant-colonel  Mallette,  du  64e  bataillon,  et  le 
ministère  de  la  Milice  et  de  la  Défense,  au  sujet  de  Forganisation  d'un  régiment  à 
Valleyfield,  P.Q.    Présentée  le  6  mars  1908. — M.  Bergeron Pas  imprimée. 

154.  Rapport  de  la  Commission  royale  chargée  de  Fenquête  du  pont  de  Québec,  y  com- 
pris la  preuve;  aussi  le  rapport  touchant  le  plan  du  pont  de  Québec  par  C.  C.  Schneider, 
avec  annexes.     Présenté  le  9  mars  1908,  par  Fhonorable  M.  Graham. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

VOLUME  N°  19. 

154.  (Vol.  2.)  Commission  royale  sur  Fenquête  du  pont  de  Québec.  Procès-verbaux.  Té- 
moignages et  pièces..    ..Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

154a.  Réponse  à  une  adresse  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  12  décembre  1907. — 
Copie  de  tous  arrêtés  du  conseil,  correspondance,  rapports,  mémoires,  papiers  et  docu- 
ments, depuis  le  1er  janvier  1900,  au  sujet  du  pont  de  Québec,  y  compris  les  rapports  et 
arrêtés  du  conseil  concernant  les  plans  et  de  vis  des  travaux  du  dit  pont  ou  leur  appro- 
bation par  le  Gouverneur  en  conseil  ou  par  le  ministère  des  Chemins  de  fer  et 
Canaux.    Présentée  le  20  mai  1908.— M.  Borden  (Carleton) Voir  n°  154. 

1546.  Réponse  à  une  adresse  du  Sénat,  en  date  du  29  janvier  1908,  demandant  un  état 
indiquant:  1.  Si  la  compagnie  du  pont  et  du  chemin  de  fer  de  Québec  a  rempli  l'obliga- 
tion qui  lui  était  imposée  par  la  clause  4  du  traité  intervenu  entre  elle  et  le  gouverne- 
ment à  la  date  du  19  octobre  1903,  et  qui  se  lit  comme  suit:  "4.  La  compagnie  fournira 
des  souscriptions  pour  des  actions  additionnelles  jusqu'à  concurrence  de  $200,000,  lesquel- 
les seront  émises  à  un  prix  non  inférieur  à  leur  valeur  nominale  et  devront  être  immé- 
diatement acquittées  en  entier,  le  produit  devant  être  appliqué  en  premier  lieu  au 
paiement  de  l'escompte  subi  par  les  obligations  de  la  compagnie  comme  susdit,  savoir: 
la  somme  de  $188,721"  (étant  exactement  la  différence  entre  la  somme  de  $472,000,  montant 
des  débentures  émises,  et  la  somme  de  $283,279  pour  laquelle  ces  mêmes  débentures  ont 
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été  acceptés)  ?.  2.  Quand  la  compagnie  a  ainsi  fourni  des  souscriptions  pour  des  actions 
additionnelles  au  montant  de  $200,000.  3.  Quelles  sont  les  personnes  ou  les  compagnies 
qui  se  sont  partagées  ces  actions  additionnelles  au  montant  global  de  $200,000.  4.  A 
quelle  date  et  pour  quel  montant  chacune  de  ces  personnes  ou  de  ces  compagnies  est 
devenue  propriétaire  des  actions  susdites.  5.  A  quelle  date  chacune  des  personnes 
ou  des  compagnies  susmentionnées  a  versé  entre  les  mains  de  la  compagnie  le  prix  (par- 
tiel ou  complet)  des  actions  ainsi  souscrites.  C.  Si  ce  montant  de  $200,000  a  été  payé 
en  entier  et  de  quelle  manière,  combien  en  argent  comptant,  combien  en  billets  à 
ordre  et  combien  de  toute  autre  manière.  Présentée  le  2  juin  1908.— L'honorable  M. 
Landry Voir  n°  154. 

154c.  Réponse  à  une  adresse  du  Sénat,  en  date  du  29  janvier  1908,  demandant  un  état 
indiquant:  1.  Le  montant  d'argent  versé  réellement  par  chacun  des  directeurs  actuels 
de  la  Québec  Bridge  and  Raihcay  Company  au  capital-actions  de  la  dite  compagnie. 
2.  Les  dates  auxquelles  chacun  de  ces  directeurs  a  fait  chacun  de  ses  paiements.  3. 
Parmi  ces  paiements  ou  ces  versements  la  proportion  de  ceux  qui  ont  été  faits  au 
moyen  de  billets  à  ordre  ou  de  chèques  non  acceptés.  4.  Par  qui,  individuelle- 
ment, et  pour  quel  montant  chacun.  5.  Le  montant  d'argent  reçu  par  chacun  des 
directeurs  de  la  Québec  Bridge  Company  et  de  la  Québec  Bridge  and  Railway  Company, 
jusqu'à  ce  jour,  directement  ou  indirectement,  personnellement  ou  autrement.  6.  La 
nature  des  services  rendus  pour  lesquels  chacun  de  ces  montants  a  été  payé.  7.  Le  mon- 
tant touché  par  le  secrétaire  actuel  sur  les  fonds  de  la  compagnie  depuis  qu'il  est  au 
service  de  la  compagnie.  8.  La  résolution  que  subséquemment  à  l'effondrement  du  pont  de 
Québec,  dans  les  quelques  jours  qui  ont  immédiatement  suivi  le  désastres,  la  compagnie 
du  pont  a  passée,  accordant  un  bonus  de  $3,000  à  son  président.  9.  Les  fonds  sur  les- 
quels le  montant  de  ce  bonus  a  été  prélevé.  10.  La  résolution  passée  par  la  compagnie 
dans  la  même  occasion,  s'il  y  en  a  eu,  accordant  un  montant  quelconque  pour 
venir  en  aide  aux  familles  des  victimes  de  ce  désastre.  Présentée  le  18  février  1908. — 
L'honorable  M.  Landry Pas  imprimée. 

155.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  10  février  1908. — Etat 
faisant  connaître  quelles  terres  ont  été  retranchées  de  celles  destinées  à  l'établissement 
de  colons,  ou  affectées  ou  vendues  pour  des  fins  de  colonisation,  depuis  1896;  avec  men- 
tion de  l'endroit  et  de  la  superficie  en  chaque  cas,  spécifiant  les  townships,  les  sections, 
les  demi-sections  ou  les  quarts  de  section;  à  qui  elles  ont  été  vendues,  ou  en  faveur  de 
qui  elles  ont  été  aliénées  ;  à  quelles  conditions  d'occupation  ;  à  quel  prix  par  acre,  et  à 
quels  termes  de  paiement;  et  quelle  est  la  nationalité  des  colons  dans  chaque  colonie; 
quand  ces  terres  ont  été  vendues,  aliénées,  mise  de  côté,  ou  réservées  pour  telles  fins,  en 
chaque  cas;  combien  de  ces  compagnies  ont  rempli  les  conditions  de  leurs  contrats,  et 
jusqu'à  quel  degré.    Présentée  le  9  mars  1908.— M.  Sproule Pas  imprimée. 

155a.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  26  février  1908.— Etat 
faisant  connaître  quelles  terres  (s'il  en  est)  ont  été  mises  à  part  pour  des  fins  de 
pâturages  ou  d'acquisition  par  le  moyen  d'irrigation,  dans  la  zone  décrite  comme  suit: 
townships  12  à  19  inclusivement,  dans  les  rangs  15  à  21,  les  deux  inclusivement,  à 
l'ouest  du  4e  méridien  ;  quand  ces  terres  ont  été  ainsi  mises  à  part,  et  pour  quelle 
période  de  temps  le  gouvernement  se  propose  de  maintenir  telle  réserve.  Présentée 
le  16  mars  1908. — M.  Lennox Pas  imprimée. 

155b.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  11  mars  1908.— Copie  de 
toute  la  correspondance  et  de  tous  les  télégrammes,  rapports,  demandes,  plans  d'arpen- 
teurs et  cartes  se  rattachant  aux  inscriptions  de  homesteads  dans  le  quart  sud-ouest 
de  la  section  27,  township  18,  rang  10,  est,  dans  la  province  du  Manitoba.  Présentée  le 
27  mars  1908.— M.  Staples Pas  imprimée. 
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155c.  Eéponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  comraunues,  en  date  du  29  janvier  1908.— Copie 
de  toute  correspondance,  demandes,  recommandations  pour  lettres  patentes  et  papiers  se 
rattachant  en  quelque  manière  à  la  disposition  du  i  S.-E.  de  la  section  2,  T.  8.  R.  4,  à 
l'ouest  du  5e  méridien,  ou  à  l'octroi  de  privilège  ayant  rapport  à  ces  terrains.  Pré- 
sentée le  3  avril  1908.— M.  Herron Pas  imprimée. 

155d.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  23  mars  1908.— Copie  de 
toute  correspondance,  demandes,  et  de  tous  autres  papiers  et  documents  se  rapportant 
en  quelque  manière  que  ce  soit,  et  de  toutes  les  demandes  relatives  au  quart 
S.-E.  de  la  section  14,  township  12,  rang  6,  à  l'ouest  du  4e  méridien.  Présentée  le  6 
avril  1908.— M.  Herron Pas  imprimée. 

156.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  2  mars  1908.— Etat 
faisant  connaître  qui  a  opéré  les  saisies  ordonnées  par  le  ministère  du  Revenu  de 
l'Intérieur,  durant  les  exercices  financiers  1906  et  1907,  à  Cornwall,  London,  Ottawa,  et 
à  Sainte-Catherine,  Toronto,  Joliette  et  Montréal,  et  quels  effets  ont  été  saisis;  quels 
sont  les  noms  de  la  ou  des  personnes  dont  les  effets  ont  été  saisis;  quelle  somme  a  rap- 
porté la  vente  des  effets  ainsi  saisis;  de  quelle  manière  on  a  disposé  des  effets  saisis;  à 
l'enchère  publique,   ou   par   vente  privée.     Présentée  le  9   mars  1908.— M.  Barr. 

_  Pas  imprimée. 

156a.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  26  février  1908.— Etat 
faisant  connaître  le  nombre  de  saisies  ordonnées  par  le  ministère  du  Revenu  de 
l'Intérieur,  en  1906  et  1907;  le  nom  de  la  personne  ou  des  personnes  dont  les  effets  ont 
été  saisis;  de  quelle  manière  on  a  disposé  des  effets  saisis,  soit  à  l'enchère  publique,  soit 
par  vente  privée,  et  la  somme  réalisée.     Présentée  le  9  mars  1908. — M.  Barr. 

Pas  imprimée. 

156b.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  9  mars  1908. — Etat 
indiquant  le  nombre  de  saisies  opérées  par  le  ministère  des  Douanes  pendant  les 
exercices  1905,  1906  et  1907,  la  raison  pour  laquelle  chaque  saisie  a  été  faite,  de 
quelle  manière  on  a  disposé  de  chaque  cas,  le  montant  reçu  par  le  gouvernement  et 
par  la  personne  qui  a  opéré  la  saisie  ou  qui  a  donné  les  renseignements  dans  chaque 
cas,  et  les  noms  des  ports  douaniers  où  ces  saisies  ont  été  opérées.  Présentée  le  23 
avril  1908. — M.  Cockshutt Pas  imprimée. 

156c.  Etat  indiquant  le  nom  de  tous  les  fonctionnaires  employés  dans  le  ministère  des 
Douanes  aux  ports  de  Niagara-Falls,  Port-Erié,  Sarnia  et  Windsor;  leur  grade  et  les 
fonctions  lors  de  leurs  nominations  respectives;  leurs  appointements  à  la  date  de  leurs 
nominations,  leur  grade  actuel,  et  l'augmentation  d'appointements  à  l'un  quelconque 
de  ces  fonctionnaires  depuis  la  date  de  leur  nomination.  Présenté  le  4  mai  1908. — 
L'honorable  W.  Paterson Pas  imprimé. 

157.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  8  janvier  1908.— Copie 
de  tous  documents,  requêtes,  mémoires  et  correspondances  reçus  par  le  gouvernement 
depuis  1904  à  ce  jour,  concernant  les  modifications  à  faire  à  la  loi  du  Revenu  de  l'Inté- 
rieur à  l'effet  de  favoriser  et  de  protéger  davantage  l'industrie  du  tabac  canadien. 
Présentée  le  9  mars  1908.— M.  Dubeau Pas  imprimée. 

157a.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  12  février  1908. — Copie 
de  toute  la  correspondance  échangée  entre  le  percepteur  des  douanes,  à  Charlottetown, 
Ile  du  Prince-Edouard,  et  le  ministre  des  Douanes,  ou  le  commissaire  des  douanes;  y 
compris  les  déclarations  écrites  de  la  part  de  MM.  Donald  Nicholson  et  Evelyn  A. 
Harnett,  de  la  Ilickey  and  Nicholson  Tobacco  Company,  Limited,  relativement  à  l'accu- 
sation d'infraction  des  dispositions  de  la  loi  du  Revenu  de  l'Intérieur,  et  des  règlements 
concernant  le  tabac  et  les  cigares  et  les  manufactures  de  tabac  et  cigares  alléguée 
contre  MM.  T.  B.  et  D.  J.  Riley,  de  Charlottetown,  ou  contre  l'un  d'eux  ;  aussi  copie 
des  rapports  de  William  Caven  ou  autres  fonctionnaires  et  percepteurs  du  revenu  de 
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l'intérieur;  aussi  de  toute  correspondance,  lettres  et  télégrammes,  échangés  entre  T.  B. 
et  D.  J.  Riley,  ou  l'un  des  deux,  et  le  gouvernement,  ou  Fun  des  ministères  de 
l'administration  ou  l'un  quelconque  de  leurs  fonctionnaires;  aussi,  copie  de  toute  la 
la  correspondance  échangée  entre  les  officiers  du  revenu  de  l'intérieur,  à  Charlottetown, 
et  le  gouvernement  ou  l'un  quelconque  de  ses  ministères  ou  fonctionnaires  concer- 
nant la  dite  accusation  d'infraction  de  la  dite  loi  et  des  dits  règlements;  ainsi  que  toute 
autre  correspondance,  déclaration  ou  information  entre  les  mains  du  gouvernement  se 
rapportant  à  la  matière  ci-dessus  mentionnée;  aussi  un  état  des  sommes  payées  volon- 
tairement ou  autrement,  des  amendes  imposées  par  suite  de  telle  transgression  de  la  loi, 
montrant  à  qui  ces  sommes  ont  été  payées,  et  les  dates  des  paiements.  Présentée  le  16 
mars  1908. — M.  McLean  (Queen) Pas  imprimée. 

158.  Documents  concernant  la  conférence  commerciale  aux  Barbabes.  Présentés  le  10  mars 
1908,  par  l'honorable  W.  S.  Fielding »P as  imprimé». 

159.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  29  janvier  1908.— Copie 
de  toutes  demandes,  soumissions,  correspondance,  télégrammes  ou  communications 
écrites  de  toute  nature  concernant  la  vente  de  certains  terrains  dans  les  réserves  sau- 
vages de  Ocean-Man,  Pheasant-Rump  et  Chesastapassin,  le  15  novembre  1901;  et  aussi, 
copie  des  annonces  de  vente,  des  noms  des  journaux  qui  les  ont  publiées,  et  les  dates  de 
publication.    Présentée  le  12  mars  1908.— M.  Lake Pas  imprimée. 

160.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  22  janvier  1908.— Etat 
faisant  connaître  combien  d'extincteurs  ont  été  achetés  par  le  gouvernement  pour  les 

divers  ministères  du  service  public  entre  le  30  juin  1906  au  1er  janvier  1908;  de  aui 
ils  ont  été  achetés,  et  à  quels  prix;  quel  montant  total  a  été  payé  pour  ces  appareils. 

Présentée  le  12  mars  1908.— M.  Taylor Pas  imprimée. 

160a.  Réponse  supplémentaire  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  22  jan- 
vier 1908  (en  tant  qu'il  s'applique  au  ministère  de  la  Marine  et  des  Pêcheries). — 
Etat  faisant  connaître  combien  d'extincteurs  ont  été  achetés  par  le  gouvernement  pour 
les  divers  ministères  du  service  public  entre  le  30  juin  1906  au  1er  janvier  1908;  de  qui 
ils  ont  été  achetés,  et  à  quels  prix;  quel  montant  total  a  été  payé  pour  ces  appareils. 
Présentée  le  26  mars  1908.— M.  Taylor Pas  imprimée. 

161.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  22  janvier  1908.— Copie 
de  toutes  lettres,  correspondance,  plans,  relevés,  estimations,  etc.,  ayant  rapport  au 
projet  d'ouvrir  un  débouché  dans  Saint-Anicet  et  Sainte-Barbe,  dans  le  comté  de  Hun- 
tingdon,  entre  le  lac  Saint-François  et  la  rivière  Saint-Louis.  Présentée  le  12  mars 
1908. — M.  Walsh  (Huntingdon) Pas  imprimée. 

162.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  12  mars  1908. — Copie  de 
toute  correspondance  entre  l'Auditeur  général  et  le  ministère  de  la  Marine  et  des 
Pêcheries  concernant  les  dépenses  de  voyage  du  commandant  Spain  en  1905-1906.  Pré- 
sentée le  12  mars  1908.— L'honorable  L.-P.  Brodeur Pas  imprimée. 

163.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  12  février  1908. — Etat 
indiquant  quel  a  été  le  revenu  total  du  port  de  Belleville,  Ont.,  pour  les  années  1903, 
1904,  1905,  1906  et  1907.  2.  Quelle  a  été  la  dépense  faite  durant  les  années  ci-dessus  men- 
tionnées dans  ce  port,  aux  comptes  de  (a)  salaires  et  à  qui  payés;  (b)  dragage  pour 
chaque  année;  (c)  construction  de  murs  de  soutènement  le  long  du  fleuve  aux  entrées  du 
port;  (d)  à  qui  les  dites  dernières  sommes  ont  été  payées.  3.  Si  le  gouvernement  a 
avancé  quelque  argent  aux  commissaires  du  port  de  Belleville  pour  améliorations,  et 
combien  et  quand.  4.  Quelle  garantie  de  remboursement  a  le  gouvernement  pour  ces 
avances.  5.  Combien  de  soumissions  ont  été  reçues  pour  la  construction  de  murs  de 
soutènement,  aux  fins  d'améliorer  le  port  de  Belleville;  qui  étaient  les  soumission- 
naires; quel  était  le  chiffre  de  chaque  soumission;  quelle  soumission  a  été  acceptée. 
Présentée  le  13  mars  1908.— M.  Porter : Pas  imprimée. 
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164.  Copie  du  décret  du  conseil  nommant  M.  Richard  L.  Drury,  de  Victoria,  C.-B.,  officier 
spécial  de  la  division  d'immigration  du  ministère  de  l'Intérieur,  au  Japon. 
Présentée  le  17  mars  1908,  par  sir  Wilfiid  Laurier Pas  imprimée. 

165.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  19  février  1908.— Copie  de 
toutes  lettres,  télégrammes,  rapports,  documents  et  papiers  (qui  ne  sont  pas  d'une 
nature  confidentielle)  se  rapportant  au  procès  et  à  la  condamnation  d'un  nommé  Fredk. 
Blunden,  pour  vol  de  bétail  à  McLeod,  dans  la  province  d'Alberta,  en  1904.  Présen- 
tée le  19  mars  1908.— M    IVard •  ..Pas  imprimée. 

166.  Réponse  à  un  ordre  du  Sénat,  en  date  du  17  mars  1908.— Copie  des  minutes  du  comité 
permanent  des  chemins  de  fer,  télégraphes  et  havres  du  Sénat  portant  les  dates  du  21 
et  du  22  mai  1901.    Présentée  le  18  mars  1908. — L'honorable  M.  Landry Pas  imprimée. 

167.  Copie  du  rapport  intérimaire  du  commissaire  chargé  de  faire  une  enquête  sur  les 
prétendues  irrégularités  commises  à  Sorel  relativement  à  la  construction  de  jetées  dans 
le  lac   Saint-Pierre.     Présentée   le  23   mars   1908. — L'honorable   L.-P.   Brodeur. 

Pas  imprimée. 

168.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  20  janvier  1908.— Etat 
faisant  connaître  toutes  les  amendes  imposées  à  la  suite  d'infractions  de  la  loi  des 
pêcheries  dans  le  district  numéro  2,  Nouvelle-Ecosse,  comprenant  les  comtés  d'Antigo- 
nish,  Colchester,  Cumberlaud,  Guysboro,  Halifax,  Hants  et  Pictou;  indiquant  le  mon- 
tant de  chaque  amende,  les  dates  auxquelles  chaque  amende  a  été  imposée  et  acquittée, 
l'endroit  où  le  procès  a  eu  lieu  pour  chaque  infraction,  la  nature  de  l'infraction  et  les 
noms  des  magistrats  ou  des  inspecteurs  des  pêcheries  qui  ont  rendu  les  sentences.  Pré- 
sentée le  23  mars  1908. — M.  Sinclair Pas  imprimée. 

169.  Réponse  à  une  adresse  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  11  mars  1908.— Copie 
de  tous  décrets  du  conseil,  rapports,  documents,  lettres,  correspondance  et  papiers  non 
envoie  produits,  concernant  l'octroi  par  Sa  Majesté  de  toutes  réserves  des  sauvages 
dans  la  Colombie-Britannique  à  la  compagnie  du  chemin  de  fer  Grand-Tronc-Pacifique 
ju  à  tout  officier  de  cette  compagnie  ou  à  toute  autre  personne  pour  le  compte  de  cette 
compagnie.    Présentée  le  24  mars  1908. — M.  Borden  (Carleton). 

Imprimée  pour  les  documents  parlementaires. 

170.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  20  janvier  1908. — Etat 
indiquant  le  montant  payé  chaque  année,  pendant  les  trois  derniers  exercices, 
pour  les  provisions  nécessaires  à  chacun  des  steamers  du  gouvernement,  le  nombre 
moyen  des  officiers  et  marins  sur  chaque  steamer,  pour  lesquels  des  provisions  ont  été 
achetées,  chaque  année,  et  le  coût  par  homme  par  jour..  Présentée  le  24  mars  1908. — M. 
Foster Pas  imprimée. 

171.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  12  février  1908. — Copie 
de  toutes  pétitions  et  correspondance  concernant  l'établissement  d'un  bureau  de  poste 
à  Mill-Settlement  (ouest)  et  sur  le  côté  nord  de  Newcastle-Creek,  dans  la  division  électo- 
rale de  Sunbury  et  Queen.    Présentée  le  26  mars  1908— M".  Wilmot Pas  imprimée. 

171a.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  11  mars  1908.— Copie  de 
toutes  lettres,  pétitions,  correspondance  et  autres  documents  au  sujet  de  ta 
demande  d'établir  un  bureau  de  poste  à  North-Grové,  dans  le  comté  de  Grenville.  Pré- 
sentée le  3  avril  1908.— M.  Reid  (Grenville) Pas  imprimée. 

171b.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  29  janvier  1908.— Copie 
de  toutes  lettres,  télégrammes  et  pétitions  en  la  possession  du  gouvernement  ou  d'aucun 
de  ses  membres  ou  fonctionnaires,  concernant  la  destitution  de  Madame  Mary  Finlay 
comme  directrice  de  pjste  au  village  de  Head  of  St.  Peter's-Bay,  et  la  nomination  de 

son  remplaçant.    Présentée  le  3  avril  1908.— M.  Martin  (Queen) Pas  imprimée. 

44 


7  Edouard  VII  Liste  des  documents  parlementaires  A.  1908 


VOLUME  N°  19— Suite. 

171c.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  18  décembre  1907. — Etat 
faisant  connaître  le  nombre  de  bureaux  de  poste  recevant  une  malle  quotidienne,  bi- 
hebdomadaire, tri-hebdomadaire  et  hebdomadaire  dans  chaque  comté  des  provinces  du 
Nouveau-Brunswick  et  de  la  Nouvelle-Ecosse,  et  le  total  du  revenu  postal,  comme  de 
la  dépense  postale,  dans  chacun  de  ces  comtés.    Présentée  le  3  avril  1908. — M.  Crochet. 

Pas  imprimée. 

171d.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  16  mars  1908. — Copie  de 
toute  correspondance,  télégrammes,  pétitions,  etc.,  entre  les  mains  du  gouvernement  ou 
de  quelqu'un  de  ses  membres  ou  officiers,  concernant  la  destitution  de  Archibald  Mc- 
Donald, maître  de  poste  a  Whim-Road-Cross,  I.P.-E.,  et  la  nomination  de  Wm.  Mc- 
Kinnon,  comme  son  remplaçant.     Présentée  le  3  avril   1908. — M.   Martin   (Queen). 

Pas  imprimée. 

171e.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  11  décembre  1907. — Etat 
faisant  connaître  le  nombre  de  plaintes  reçues  par  le  ministère  des  Postes  depuis  le 
1er  janvier  1907  sur  Finefficacité  du  service  postal  ou  autres  défauts  dans  le  transport 
des  malles,  et  la  nature  de  ces  plaintes,  en  général.  Présentée  le  29  avril  1908.— M. 
Armstrong Pas  imprimée. 

171/.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  9  mars  1908.— Copie  de 
toutes  pétitions,  lettres  de  recommandation,  demandes  écrites  et  correspondance  avec  le 
gouvernement  au  sujet  de  Fouverture  d'une  caisse  d'épargne  postale  au  bureau  de  poste 
Saint-Gabriel-de-Brandon,  province  de  Québec.    Présentée  le  29  avril  1908. — M.  Monk. 

Pas  imprimée. 

171g.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  9  mars  1908. — Copie  de 
toute  correspondance,  télégrammes  et  pétitions  signées  en  la  possession  du  gouverne- 
ment ou  de  quelqu'un  de  ses  membres  ou  officiers  concernant  le  transfert  du  bureau  de 
poste  de  la  résidence  de  Angus  McDonald,  de  Pisquid,  I.-P.-E.,  à  celle  de  Riissel  Birt,  du 
même  lieu.    Présentée  le  29  avril  1908. — M.  Martin  (Queen) Pas  imprimée. 

171  h.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  16  mars  1908.— Copie  de 
toute  correspondance,  pétitions,  télégrammes,  etc.,  entre  les  mains  du  gouvernement  ou 
de  quelqu'un  de  ses  membres  ou  officiers,  concernant  la  destitution  de  Alex.  M.  McLeod, 
en  1905,  comme  maître  de  poste  à  Valleyfield-East,  I.-P.-E.,  et  la  nomination  de  son 
successeur.    Présentée  le  29  avril  1908.— M.  McLean  (Queen) Pas  imprimée. 

171t.  Réponse  à  une  adresse  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  28  février  1908.— Copie 
de  toute  correspondance  et  de  tous  télégrammes,  rapports,  mémoires,  résolutions  et 
tous  autres  renseignements  que  possède  le  gouvernement  concernant  les  changements 
apportés  dans  les  taux  ou  les  règlements  des  postes,  au  cours  des  deux  dernières  années, 
entre  les  Etats-Unis  et  le  Canada.     Présentée  le  5  mai  1908.— M.   Armstrong. 

Pas  imprimée. 

17  lj.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  13  janvier  1908. — Copie 
de  toute  correspondance,  télégrammes,  rapports  et  mémoires  en  la  possession  du  gou- 
vernement ou  de  quelqu'un  de  ses  membres  ou  officiers,  concernant  l'établissement  de 
malles  quotidiennes  et  l'amélioration  du  service  des  malles  dans  le  comté  de  Queen, 
I.-P.-E.    Présentée  le  26  mai  1908.- -M.  Martin  (Queen) Pas  imprimée. 

172.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  26  février  1908.— Etat 
faisant  connaître  les  sommes  d'argent  payées  pendant  les  exercices  1905-1906  et  1906-1907 
par  tout  ministère  du  gouvernement  à  la  Steel  Concrète  Company,  Limited;  pour  quel 
objet  ces  paiements  ont  été  faits;  quelles  commandes  sont  actuellement  exécutées  pour 
travaux  à  faire  ou  pour  matériaux  à  fournir  par  la  dite  compagnie;  quel  est  le  mon- 
tant total  payable  à  cet  effet.    Présentée  le  26  mars  1908.— M.  Boy  ce Pas  imprimée. 
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173.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  9  mars  1908. — Etat  fai- 
sant connaître  combien  de  renouvellements  de  concessions  de  claims  de  placer  ont  été 
accordés  par  l 'assistant-commissaire  de  l'or,  à  White-Horse,  le  ou  après  le  1er  août 
1906,  à  un  honoraire  de  $10  chacun;  pourquoi,  dans  ce  cas,  l'honoraire  de  $15  fixé  par 
6  Edouard  VII,  chapitre  39,  n'a  pas  été  perçu  ;  et  combien  de  ces  écarts  d'honoraires  ont 
été  remboursés.    Présentée  le  27  mars  1908.—  M.  Lennox Pas  imprimée. 

173a.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  9  mars  1908.— Etat  fai- 
sant connaître  combien  de  renouvellements  de  concessions  de  claims  de  placer  ont  été 
accordés  par  le  commissaire  de  l'or,  à  Dawscn,  le  ou  après  le  1er  août  1906,  à  un  hono- 
raire de  $10  chacun;  pourquoi,  dans  ce  cas,  l'honoraire  de  $15  fixé  par  6  Edouard  VII, 
chapitre  39,  n'a  pas  été  perçu  ;  et  combien  de  ces  écarts  d'honoraires  ont  été  remboursés 
subséquemment.    Présentée  le  30  mars  1908. — M.  Lennox Pas  imprimée. 

174.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  8  janvier  1908.— Etat 
indiquant  quelles  sommes  d'argent  ont  été  payées  pour  annonces  et  impressions,  res- 
pectivement, au  Sun  et  au  Star,  de  Saint-Jean,  N.-B.,  au  Chronicle,  de  Halifax,  à 
l'Echo  et  à  la  Gazette,  de  Glace-Bay,  pendant  les  périodes  suivantes,  savoir:  pendant 
les  exercices  1904-1905  et  1905-1906,  et  du  30  juin  1906  jusqu'à  date;  et  en  quels  ateliers 
ont  été  faites  les  impressions  pour  le  Sun,  le  Star,  le  Chronicle  et  l'Echo.  Présentée 
le  30  mars  1908.— M.  Foster Pas  imprimée. 

174a.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  13  janvier  1908. — Etat 
faisant  connaître  quelles  sommes  ont  été  payées  par  le  gouvernement  ou  par  quelqu'un 
de  ses  ministères  ou  officiers  durant  les  années  1902,  1903,  1904,  1905,  1906  et  1907,  pour 
annonces,  impressions  ou  toute  autre  fin,  ou  pour  tout  autre  objet  que  ce  soit,  au  Sault 
Express,  journal  publié  à  Sault-Sainte-Marie,  Ontario,  ou  à  toute  personne,  société  ou 
compagnie,  ou  l'un  quelconque  des  ministères  ou  des  officiers  de  l'administration. 
Aussi,  quels  montants,  s'il  en  est,  sont  contestés  et  impayés;  et  aussi,  pour  quelles  fins 
ces  deniers  ont  été  payés  et  ces  dépenses  ont  été  faites,  respectivement,  et  par  quels 
ministères  ou  officiers  du  gouvernement.     Présentée  le  30  mars  1908. — M.  Boyce. 

Pas  imprimée. 

174b.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  22  janvier  1908.— Etat 
faisant  connaître  quelle  somme  a  été  payée  par  le  gouvernement  du  Canada,  à  un  titre 
quelconque,  entre  le  1er  janvier  1904  et  le  1er  janvier  1908,  aux  journaux  suivants: 
Alberta  Star  (Cardston),  Lethbridge  Herald,  McLeod  Advance,  Nanton  News,  The 
Frank  Paper.    Présentée  le  30  mars  1908. — M.  Herron Pas  imprimée. 

175.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  15  janvier  1908.— Etat 
faisant  connaître  quels  sont  les  divers  services  pour  lesquels  le  gouvernement  a  engagé 
M.  Shepley,  C.R.,  depuis  1896,  et  quels  montants  il  a  reçus  à  titre  de  salaire  et  de 
dépenses  pour  chacun  des  dits  services.     Présentée  le  30  mars  1908.— M    Foster. 

Pas  imprimée. 

176.  Réponse  à  une  adresse  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  16  mars  1908.— Copie 
de  tous  arrêtés  du  conseil,  lettres,  télégrammes,  correspondance  et  papiers  de  toute 
nature  au  sujet  de  la  nomination  de  l'honorable  Arthur  Drysdale  comme  juge  de  la 
cour  Suprême  de  la  Nouvelle-Ecosse,  et  plus  spécialement  copie  de  tous  documents  con- 
cernant la  date  de  son  acceptation  de  la  dite  charge  ou  la  date  à  laquelle  il  a  fait 
connaître  son  intention  de  l'accepter.     Présentée  le  30  mars  1908.— M.  Taylor. 

Pas  imprimée. 

177.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  23  mars  1908.— Etat 
faisant  connaître  combien  a  été  payé  à  C.  Boone,  ou  à  la  compagnie  C.  Boone,  depuis 
1896,  et  quelle  somme  a  été  payée,  chaque  année,  et  pour  chaque  endroit,  en  solde  de 
travaux  accomplis  par  la  dite  personne,  raison  sociale  ou  compagnie.  Présentée  le  30 
mars  1908.— M.  Bennett Pas  imprimée. 
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178.  Cartes  et  plans  se  rattachant  au  canal  de  Montréal,  Ottawa  et  Baie  Géorgienne.  Pré- 
sentés le  30  mars  1908,  par  l'honorable  W.  Pugsley Voir  n°  178b. 

178a.  Autres  cartes  et  plans  se  rattachant  au  canal  de  Montréal,  Ottawa  et  Baie  Géor- 
gienne.   Présentés  le  13  mai  1908,  par  l'honorable  W.  Pugsley Voir  n°  178b. 

178b.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  6  juillet  1908.— Copie  du 
rapport  de  l'ingénieur  sur  le  canal  à  navires  de  la  baie  Géorgienne,  ainsi  que  les  esti- 
mations, les  plans,  etc.,  faisant  connaître  les  traits  principaux  de  l'entreprise.  Pré- 
sentée le  6  juillet  1908. — L'honorable  W .  Pugsley. 

Imprimée  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires . 

179.  Réponse  à  un  ordre  du  Sénat,  en  date  du  12  février  1908. — Etat  donnant:  1.  Le  nombre 
de  forçats  âgés  de  vingt  ans,  et  leurs  nationalités  respectives.  2.  Le  nombre  de  forçats 
de  vingt  ans  et  plus,  et  leurs  nationalités  respoctives,  qui  sont  dans  chacun  des  péni- 
tenciers sous  le  contrôle  du  gouvernement  fédéral,  pour  les  années  1903,  1904,  1905,  190& 
et  1907.    Présentée  le  31  mars  1908.— L'honorable  M.  Comeau Pas  imprimée. 

180.  Réponse  à  un  ordre  du  Sénat,  en  date  du  18  février  1908. — Etat  indiquant  relativement 
aux  deux  routes  du  chemin  de  fer  transcontinental  explorées  entre  Grand-Falls  et 
Chipman,  province  du  Nouveau-BrunsAvick,  le  coût  estimatif  des  lignes  suivantes:  1.  La 
Bach  Route.  2.  La  route  de  la  vallée  de  Saint-Jean.  Avec  les  détails  suivants:  (a) 
Verges  cubes  d'excavation  ordinaire  et  de  remplissage;  (b)  verges  cubes  de  pierre  déta- 
chées; (c)  verges  cubes  de  roc  solide;  (d)  verges  cabes  de  béton;  (e)  milles  de  chevalets 
en  acier  et  leur  valeur;  (/)  le  nombre  et  le  coût  des  ponts.  Indiquant  aussi,  relative- 
ment à  la  Bach  Route,  tous  les  détails  ci-dessus  au  sujet  des  sub-di visions  suivantes  de 
cette  route:  1.  Grand-Falls  et  rivière  Tobique.  2.  rivière  Tobique  et  chemin  de  fer 
Intercolonial.  3.  Chemin  de  fer  Intercolonial  et  Chipman.  Et  demandant  si  c'est 
l'intention  de  construire  un  pusher  grade  sur  la  voie  choisie.  Présentée  le  31  mars 
1908. — L'honorable  M.  Thompson Pas  imprimée. 

181.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  6  février  1907.— Copie  de 
toutes  lettres,  comptes,  pièces  justificatives,  chèques,  correspondance  et  documents  con- 
cernant tout  montant  payé  par  le  gouvernement  fédéral  à  M.  R.  T.  Macllreith,  avocat, 
de  Halifax,  pour  services  professionnels,  chacun  des  exercices  terminés  respec- 
tivement les  30  juin  1902,  1903,  1904,  1905  et  1906;  aussi,  concernant  tous  paiements  sem- 
blables faits  à  tout  agent  ou  représentant  légal  du  gouvernement  à  Halifax  pendant 
chaque  exercice  terminé  les  30  juin  1891  jusqu'à  1897,  respectivement.  Présenté  le 
1er  avril  1908.— M.  Crochet Pas  imprimée. 

181a.  Réponse  supplémentaire  au  n°  181.    Présentée  le  3  avril  1908 Pas  imprimée. 

182.  Copie  de  l'arrêté  du  conseil  relatif  à  la  nomination  de  l'honorable  Walter  Cassels  comme 
commissaire  chargé  de  faire  une  enquête  et  un  rapport  au  sujet  de  certaines  déclara- 
tions contenues  dans  le  rapport  de  la  Commission  du  service  civil,  attaquant  l'intégrité 
des  fonctionnaires  du  ministère  de  la  Marine  et  des  Pêcheries.  Présentée  le  2  avril 
1908,  par  sir  Wilfrid  Laurier Pas  imprimée. 

182a.  Correspondance  entre  sir  Wilfrid  Laurier  et  Son  Honneur  le  juge  Cassels  au 
sujet  de  la  mission  confiée  à  ce  dernier  de  faire  une  enquête  et  un  rapport  sur  certaines 
déclarations  contenues  dans  le  rapport  de  la  Commission  du  service  civil,  attaquant 
l'intégrité  des  fonctionnaires  du  ministère  de  la  Marine  et  des  Pêcheries.  Présentée 
le  7  avril  1908,  par  sir  Wilfrid  Laurier Pas  imprimée 

182b.  Correspondance  entre  l'honorable  M.  Aylesworth  et  Son  Honneur  le  juge  Cassels  au 
sujet  de  la  mission  confiée  à  ce  dernier  de  faire  une  enquête  et  un  rapport  sur  certaines 
déclarations  contenues  dans  le  rapport  de  la  Commission  du  service  civil,  attaquant 
l'intégrité  des  fonctionnaires  du   ministère  de  la  Marine  et  des  Pêcheries.     Présentée 

le  19  avril  1908,  par  sir  Wilfrid  Laurier Pas  imprimée. 
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182c.  Lettre  d'instructions  du  ministre  de  la  Justice  à  M.  Geo.  H.  Watson,  C.R.,  au  sujet 
de  la  nomination  de  ce  dernier  comme  aviseur  aux  fins  d'agir  avec  Fhonorable  M.  le 
juge  Cassels  dans  l'enquête  relative  à  certaines  déclarations  contenues  dans  le  rapport 
de  la  Commission  du  service  civil  touchant  l'intégrité  des  fonctionnaires  du  minis- 
tère de  la  Marine  et  des  Pêcheries.  Présentée  le  1er  mai  1908,  par  l'honorable  A.  B. 
Aylesworth Pas  imprimée. 

182d.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  15  janvier  1908. — Eta*. 
faisant  connaître  toutes  les  commissions  d'enquête  nommées  entre  1896  et  1908;  les  dates" 
de  la  création  de  telles  commissions;  les  noms  des  commissaires  nommés  ainsi  que  du 
secrétaire  et  de Taviseur  légal  et  autres  personnes  nommés  pour  les  aider;  le  but  ou 
l'objet  de  chaque  telle  commission;  la  date  du  rapport  de  chaque  telle  commission; 
quelle  législation  (s'il  en  est)  a  été  édictée  par  suite  du  travail  et  des  rapports  de  telles 
commissions;  le  coût  de  chaque  telle  commission  y  compris  salaires,  frais  de  voyage, 
émoluments  des  témoins,  honoraires  des  a  viseurs  légaux,  et  autres  frais  d'assistance, 
ainsi  que  frais  d'impression,  chaque  item  séparément.  Présentée  le  5  mai  1908. — M. 
Porter Pas  imprimée. 

183.  Eéponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  18  décembre  1907. — Etat 
faisant  connaître  les  différentes  stations  Marconi  établies  par  le  gouvernement,  les 
endroits  où  elles  sont  établies,  le  coût  de  la  construction  et  du  maintien  de  chacune 
d'elles,  les  dépêches  expédiées  par  chacune  d'elles,  le  taux  et  les  recettes;  aussi,  copie 
de  tous  les  contrats,  rapports,  documents  et  correspondance  ayant  rapport  aux  dites 
stations.    Présentée  le  3  avril  1908. — M.  Foster Pas  imprimée. 

183a.  Réponse  supplémentaire  au  n°  183.     Présentée  le  11  mai  1908 Pas  imprimée. 

184.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  17  février  1908. — Etat 
indiquant  quelle  quantité  ou  quelles  quantités  d'effets  ou  de  marchandises  ont  été 
fournies  par  l'Office  Specialty  Company  au  gouvernement  du  Canada,  dans  chaque 
ministère  de  l'administration,  depuis  1896,  et  quel  a  été  le  chiffre  total  pour  chaque 
année.    Présentée  le  3  avril  1908.— M.  Bennett Pas  imprimée. 

185.  Réponse  à  une  adresse  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  19  février  1908.— Copie 
d'un  mémoire  adressé  au  Gouverneur  général  concernant  le  renvoi  au  conseil  privé  de  la 
question  de  constitutionnalité  de  l'Acte  de  la  Saskatchewan  passé  par  l'Assemblée  législa- 
tive de  cette  province  le  23  mai  1906.  Aussi,  copie  de  toute  correspondance  et  de  tous 
télégrammes  ou  autres  communications  échangés  à  ce  sujet  entre  le  gouvernement 
fédéral  ou  quelqu'un  de  ses  membres  et  le  gouvernement  de  la  Saskatchewan  ou  quel- 
qu'un de  ses  membres.    Présentée  le  31  mars  1908.— M.  Lake. 

Imprimée  pour  les  documents  parlementaires. 

186.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  de  29  janvier  1908.— Copie 
de  tous  rapports,  plans,  devis,  soumissions,  correspondance,  télégrammes  et  de  tous 
autres  papiers,  documents,  et  autres  renseignements  relatifs  à  la  construction  du  pont 
de  Hillsboro  et  de  ses  abords;  y  compris  l'achat  du  terrain  nécessaire  à  cette  fin. 
Présentée  le  6  avril  1908.—  M.  Lefurgey Pas  imprimée. 

187.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  10  février  1908.— Etat 
faisant  connaître  quelles   mesures    (s'il  en  est)    ont  été  prises  par   le  gouvernement, 

depuis  le  19  mars  1903,  ayant  pour  objet  de  faire  lever  l'embargo  sur  les  bestiaux  cana- 
diens entrant  dans  la  Grande-Bretagne;  s'il  est  à  la  connaissance  du  gouvernement 
qu'une  résolution  a  été  adoptée,  il  y  a  quelques  années,  par  le  comité  de  l'Agriculture, 
demandant  que  le  ministre  de  l'Agriculture  du  Canada  invite  4es  ministres  de  l'Agri- 
culture des  différentes  provinces  du  Canada  à  se  constituter  en  comité,  dans  le  but  d'in- 
sister auprès  du  gouvernement  de  la  Grande-Bretagne  sur  l'importance  de  lever  l'em- 
bargo sur  le  bétail;  si  quelques  efforts  ont  été  tentés  par  le  ministre  de  l'Agriculture 
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dans  le  but  de  se  rendre  aux  désirs  exprimés  par  le  comité  susmentionné;  quand  un 
rapport  en  sera  fait  à  la  Chambre,  et  si  aucun  effort  n'a  été  tenté  en  ce  sens,  quelle 
raison  (s'il  en  est)  le  gouvernement  a  de  ne  pas  agir  en  la  matière.  Présentée  le  6 
avril  1908. — M.  Armstrong Pas  imprimée. 

188.  Recensement  et  statistiques,  Bulletin  V.  Recensement  agricole  de  l'Ontario,  de  Québec 
et  des  provinces  maritimes,  1907.    Présentés  le  6  avril  1908,  par  Fhonorable  S.  A.  Fisher. 

Pas  impHmés. 

189.  Réponse  à  une  adresse  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  30  mars  1908.— Copie 
de  tous  mémoires,  documents,  télégrammes  et  correspondance,  entre  le  gouvernement 
de  l'Ile  du  Prince-Edouard  et  celui  du  Canada,  depuis  le  30  juin  1904,  au  sujet  de  la 
[ion  réalisation  des  conditions  de  Punion,  et  relativement  aux  réclamations  en  dom- 
mages en  découlant.    Présentée  le  7  avril  1908. — M.  McLean  (Queen) Pas  imprimée. 

190.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  17  février  1908. — Copie  de 
toute  correspondance,  télégrammes,  rapports,  mémoires,  résolutions  et  autres  rensei- 
gnements en  la  possession  du  gouvernement  ou  de  quelqu'un  de  ses  membres  ou  offi- 
ciers concernant  la  construction  de  lignes  d'embranchement  de  chemin  de  fer  dans 
Pile  du  Prince-Edouard.    Présentée  le  13  avril  1908. — M.  Martin  (Queen) .  .Pas  imprimée. 

191.  Réponse  à  une  adresse  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  30  mars  1908. — Copie 
de  tous  décrets  du  conseil,  rapports,  documents,  correspondance  et  papiers,  depuis  le 
1er  janvier  1907  jusqu'à  date,  concernant  le  passage  de  navires  de  guerre  et  de  navires- 
écoles  des  Etats-Unis  par  les  canaux  du  Saint-Laurent  et  les  grands  lacs,  y  compris  un 
état  indiquant  le  nombre  de  navires  susdits  qui  sont  passés  par  les  canaux  du  Saint- 
Laurent  durant  la  même  période.  Aussi,  un  état  indiquant  le  nombre  de  tous  les 
dits  navires  actuellement  sur  les  grands  lacs,  y  compris  les  détails  quant  au  tonnage,  à 
la  force  motrice,  à  l'armement  et  à  l'équipage  de  chacun  des  navires  susdits,  et  aux 
réserves  ou  autres  troupes  du  gouvernement  des  Etats-Unis  ou  de  quelque  gouvernement 
d'Etat  sur  les  grands  lacs.  Aussi,  copie  de  toute  correspondance  concernant  le  passage 
projeté  de  la  canonnière  Nashville  par  les  canaux  du  Saint-Laurent  et  dans  ce  fleuve  à 
destination  des  grands  lacs  l'été  prochain.     Présentée  le  7  avril  1908. — M.  Taylor. 

Pas  imprimée. 

192.  Réponse  à  une  adresse  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  29  janvier  1908.— Copie 
de  tous  papiers,  représentations,  mémoires  et  correspondance  avec  le  ministre  des 
Finances  ou  tout  autre  membre  du  gouvernement  au  sujet  des  moyens  à  adopter  par  le 
gouvernement,  par  l'entremise  des  banques  ou  conjointement  avec  elles,  en  vue  de 
faciliter  par  un  mouvement  de  fonds  le  transport  des  céréales  des  provinces  de  l'ouest 
du  Canada.    Présentée  le  7  avril  1908. — M.  Foster Pas  imprimée. 

193.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  11  décembre  1907.— Etat 
indiquant  depuis  1906,  combien  de  salles  d'exercices  militaires  ont  été  construites  ou 
sont  en  voie  de  construction  par  le  gouvernement;  dans  quelles  localités  ces  salles  ont 
été  construites  et  le  coût  de  la  construction  dans  chaque  cas;  quelles  organisations 
militaires  sont  en  existence  dans  les  localités  respectives  où  ces  salles  ont  été  cons- 
truites, et  la  force  numérique  de  chacune  d'elles.  Présentée  le  7  avril  1908.— M.  Wor- 
thington Pas  imprimée. 

194.  Réponse  à  une  adresse  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  23  mars  1908.— Copie 
de  tous  décrets  du  conseil  et  règlements  faits  par  le  Gouverneur  en  conseil  ou  prescrits 
par  le  ministre  des  Douanes  en  vertu  des  dispositions  du  chapitre  11  des  Statuts  de 
1907  (6-7  Edouard  VII)  concernant  les  matériaux  devant  servir  en  Canada  à  la  cons- 
truction de  ponts  ou  tunnels  traversant  la  frontière  entre  les  Etats-Unis  et  le  Canada, 
et  de  tous  règlements  ou  dispositions  législatives  ou  administratives  similaires  des 
lois  douanières  des  Etats-Unis  concernant  les  dits  matériaux.  Présentée  le  8  avril  1908. 
M.  Cléments Pas  imprimée. 
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195.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  15  janvier  1908.— Liste 
complète  des  publications  en  Canada  jouissant  du  tarif  des  journaux.  Présentée  le  8 
avril  1908.— M.  Cockshutt Pas  imprimée. 

196.  Réponse  partielle  à  un  ordre  du  Sénat,  en  date  du  17  mars  1908.— Copie  du  rôle  de 
service  des  compagnies  d'artillerie  de  place  d'Ottawa  et  de  Morrisburg,  donnant  les 
noms  des  miliciens  qui  ont  été  en  service  actif  et  qui  ont  été  casernes  au  fort  Welling- 
ton (Prescott)  pendant  les  mois  de  novembre  et  décembre  1865  et  pendant  les  mois  de 
janvier,  février,  mars,  avril,  mai  et  juin  1866;  ainsi  que  d'un  état  indiquant  quelle 
était  la  solde  quotidienne  payée  aux  soldats  d3  ces  deux  corps  et  celle  que  recevaient, 
dans  le  même  temps,  les  miliciens  appartenant  à  la  compagnie  n°  2  de  la  batterie  de 
campagne  d'Ottawa,  ou  à  d'autres  corps  du  district  militaire  d'Ottawa,  alors  appelés 
en  service  actif.    Présentée  le  8  avril  1908.— L'honorable  M.  Landry Pas  imprimée. 

197.  Réponse  à  une  adresse  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  16  mars  1908.— Copie 
de  tous  les  arrêtés  du  conseil,  rapports,  mémoires,  conventions,  contrats  et  autres  docu- 
ments et  papiers  de  quelque  nature  et  description  que  ce  soit,  depuis  le  1er  janvier 
1900  jusqu'à  ce  jour  se  rapportant  à  la  réserve  des  sauvages  Dorkese  ou  Dorkis,  ou  con- 
cernant la  cession  de  cette  réserve  ou  du  bois  qui  s'y  trouve,  et,  notamment,  de  tous  do- 
cuments tels  que  ci-dessus  spécifiés  qui  se  rattachent  à  toutes  propositions  ou  arrange- 
ments ayant  rapport  à  la  cession  d'aucuns  des  droits  des  sauvages  sur  la  dite  réserve  ou 
6ur  le  bois  qui  s'y  trouve,  ou  à  la  vente  ou  disposition  du  dit  bois,  ou  d'une  partie 
quelconque  du  dit  bois.    Présentée  le  9  avril  1908. — M.  Borden  (Carleton)..Pas  imprimée. 

197a.  Réponse  supplémentaire  au  n°  197.    'Présentée  le  2  juillet  1908 Pas  imprimée. 

197b.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  23  mars  1908. — Copie  de 
toutes  opinions  données  depuis  le  1er  janvier  1906,  par  le  ministre  de  la  Justice  ou  par 
son  député  ou  par  quelque  fonctionnaire  de  son  ministère  au  ministre  de  l'Intérieur 
relativement  aux  réserves  sauvages  de  Metlakatla  et  des  Songhees  ou  à  l'une  ou  l'autre 
des  dites  réserves,  depuis  le  1er  jour  de  janvier  1906.  Présentée  le  22  avril  1908. — M. 
Borden  (Carleton) Pas  imprimée. 

197c.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  6  avril  1908. — Copie  de 
toutes  requêtes,  mémoires,  documents,  correspondance  et  papiers,  concernant  toutes  ma- 
tières, opérations  et  négociations  entre  le  département  des  Affaires  des  Sauvages  et  le 
conseil  de  la  réserve  des  Six-Nations,  ou  le  chef  ou  les  chefs  du  dit  conseil,  ou  l'asso- 
ciation des  droits  des  sauvages,  ou  l'association  des  guerriers,  entre  le  1er  janvier  1906  et 
l'époque  actuelle.    Présentée  le  18  mai  1908.— M.  Lake Pas  imprimée. 

198.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  11  mars  1908.— Copie  du 
contrat  et  de  toute  correspondance  concernant  l'achat  de  ciment  de  E.  A  Wallberg,  par 
le  ministère  de  la  Marine  et  des  Pêcheries,  pour  élever  le  phare  de  Heath-Point, 
Présentée  le  13  avril  1908.— M.  Staples Pas  imprimée. 

199.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  19  février  1908.— Etat 
faisant  connaître  quel  montant  la  maison  H.  N.  Bâte  et  Cie  a  reçu  de  chaque  minis- 
tère du  gouvernement  depuis  1896  pour  approvisionnements,  et  quel  montant  a  été  payé 
chaque  année  pendant  cette  période;  quel  montant  la  maison  W.  C.  Edwards  et  Cie  a 
reçu  de  chaque  ministère  du  gouvernement  depuis  1896  pour  approvisionnements,  et 
quel  montant  a  été  payé  chaque  année  pendant  cette  période.  Présentée  le  13  avril 
1908.-M.  Taylor Pas  imprimée. 

200.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  11  mars  1908.— Copie  de 
toutes  pétitions,  lettres  et  demandes  par  ou  au  nom  de  "La  Société  Canadienne  d'immi- 
gration et  de  placement",  pour  obtenir  de  l'aide  du  gouvernement,  et  de  la  réponse  faite 
à  ces  demandes,  etc.,  par  le  gouvernement  ou  ses  officiers.  Présentée  le  13  avril  1908  — 
*•**»* Pasimprimée, 
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201.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  30  mars  1908. — Copie 
d'un  sommaire,  (tel  que  publié  dans  le  Yukon  World  et  la  Gazette  Officielle  pendant 
les  neuf  mois  de  l'exercice  1906-1907,  des  règlements  miniers  mentionnés  dans  le  rap- 
port de  l'Auditeur  général  pour  1906-1907,  page  L — 37;  aussi,  relevé  du  nombre  de  fois 
que  la  dite  annonce  a  été  publiée  dans  le  dit  journal  pendant  le  temps  indiqué. — Pré- 
sentée le  13  avril  1908. — M.  Lennox Pas  imprimée. 

202.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  26  février  1908. — Copie  de 
toute  la  correspondance,  baux  ou  autres  documents  ayant  rapport  à  la  location  ou  au 
projet  de  location  des  chutes  Kananaski,  sur  la  rivière  de  FArc.  Aussi,  copie  de  toute 
la  correspondance  et  autres  documents  ayant  rapport  à  la  vente,  ou  autre  aliénation, 
de  1,000  acres,  ou  de  terres  quelconques,  en  faveur  de  la  Calgary  Power  and  Transmis- 
sion Company,  Limited.  Aussi,  état  faisant  connaître  le  nombre  approximatif  d'acres 
de  terres  et  de  territoire  contenus  dans  la  réserve  des  sauvages  Stony,  tenus  en  fidéi- 
commis  pour  les  sauvages;  mentionnant  les  quantités  respectives  de  chaque  côté  de  la 
rivière  de  l'Arc.    Présentée  le  13  avril  1908. — M.  Reid  (Grenville) Pas  imprimée. 

203.  Réponse  à  une  adresse  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  29  janvier  1908. — Copie 
de  toute  correspondance,  télégrammes,  mémoires  et  rapports  échangés  entre  le  gou- 
vernement et  ses  fonctionnaires  ou  procureurs,  et  les  gouvernements  des  provinces  ou 
des  territoires  concernant  les  actions  intentées  dans  le  but  de  faire  décréter  si  la 
compagnie  du  chemin  de  fer  Canadien  du  Pacifique  est  tenue  de  payer  certaines  taxes, 
savoir:  la  municipalité  rurale  de  Cyprès-nord  vs  le  chemin  de  fer  Canadien  du  Pacifique; 
la  municipalité  rurale  d'Argyle  vs  le  chemin  de  fer  Canadien  du  Pacifique;  le  district 
scolaire  de  Springdale  vs  le  chemin  de  fer  Canadien  du  Pacifique;  aussi  copie  de  tous 
jugements  rendus  par  les  tribunaux  devant  lesquels  ces  causes  ont  été  portées;  ainsi 
que  du  refus  du  comité  judiciaire  du  conseil  privé  de  permettre  d'interjeter  appel 
devant  cette  cour.    Présentée  le  21  avril  1908. — M.  Lake Pas  imprimée. 

204.  Copie  d'un  rapport  du  conseil  privé,  approuvé  par  Son  Excellence  l'administrateur  le 
21  avril  1908,  sur  un  mémoire,  daté  le  20  avril  1908,  du  ministre  des  Travaux  publics, 
recommandant  que  l'arrêté  du  conseil  du  30  mars  1908,  autorisant  la  continuation  de 
certains  contrats,  y  mentionnés,  pour  dragage  à  divers  endroits  dans  les  provinces  de 
l'Ontario  et  de  la  Nouvelle-Ecosse,  soit  rescindé.  Présentée  le  23  avril  1908,  par  l'ho- 
norable W.  Pugsley .Pas  imprimée. 

205.  Etat  indiquant  les  réclamations  pour  dommages  causés  à  la  propriété,  ou  blessures, 
pertes  ou  dommages  causés  aux  personnes  sur  le  chemin  de  fer  Intercolonial,  lesquelles 
ont  été  réglées  depuis  le  1er  janvier  1908;  la  nature  des  réclamations  ainsi  réglées;  le 
montant  du  dommage  réclamé  en  chaque  cas;  la  nature  des  règlements  établis,  et  les 
noms  des  personnes  qui  ont  accepté  ces  règlements.  Présenté  le  27  avril  1908. — L'hon. 
G.  P.  Graham Pas  imprimé. 

205a.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  6  avril  1908. — Copie  du 
rapport  du  sous-ministre  des  Chemins  de  fer  et  des  Canaux  et  du  sous-ministre  de  la 
Marine  et  des  Pêcheries  relativement  à  leur  rencontre  avec  les  délégués  de  la  chambre 
de  commerce  de  l'Ile  du  Prince-Edouard,  à  Charlottetown,  au  mois  de  juin  dernier, 
pour  étudier  les  mesures  propres  à  diminuer  les  taux  élevés  du  trafic  des 
colis  et  des  voyageurs  sur  lo  chemin  de  fer  de  l'Ile  du  Prince-Edouard  et 
l'Intercolonial,  et  les  taux  régissant  le  trafic  des  marchandises  et  des  voyageurs  venant 
de  l'Ile  du  Prince-Edouard  ou  s'y  dr  '  fc;  aussi,  toute  correspondance,  télégrammes, 
etc.,  en  la  possession  du  gouvernement,  u  de  l'un  de  ses  membres  ou  fonctionnaires, 
relatifs  à  cette  question,  et  aux  autres  questions  discutées  à  cette  réunion.  Présentée 
le  27  avril  1908. — M.  Martin  (Queen) Pas  imprimée. 

205b.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  30  mars  1908.— Copie  de 
toutes  lettres,  télégrammes  et  autres  documents  se  rapportant  à  un  accident  survenu 
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sur  le  chemin  de  fer  Intercolonial,  à  l'endroit  connu  sous  le  nom  de  Hanlon's-Crossing, 
près  Mulgrave,  N.-E.,  le  3  décembre  1907,  et  dans  lequel  le  capitaine  James  Forrestall 
a  perdu  la  vie,  y  compris,  entre  autres  documents,  la  preuve  reçue  à  l'enquête  tenue 
subséquemment  par  des  fonctionnaires  du  ministère,  et  le  rapport  de  cette  preuve. 
Présentée  le  7  mai  1908.— M.  Sinclair Pas  imprimée. 

205c.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  6  avril  1908. — Etat 
faisant  connaître  le  nombre  de  convois,  tant  de  marchandises  que  de  voyageurs,  sur  le 
chemin  de  fer  Intercolonial,  dont  la  marche  a  été  interrompue  ou  qui  ont  été  arrêtés 
dans  leur  course  par  suite  de  défauts  dans  les  locomotives,  durant  le  cours  des  mois 
d'octobre,  de  novembre  et  de  décembre  1907,  et  les  causes  de  tels  accidents.  Présentée 
le  18  mai  1908.— M.  Reid  (Grenville) Pas  imprimée. 

205d.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  6  avril  1908.— Etat 
indiquant  le  nombre  des  locomotives  hors  de  service  sur  l'Intercolonial  au  31  décembre 
1907,  la  date  à  laquelle  chaque  locomotive  hors  de  service  a  été  achetée,  de  qui  elle  a 
été  achetée,  le  type  de  locomotive  (à  voyageurs  ou  à  marchandises),  la  puissance  de 
traction  quand  elle  était  en  bon  état,  la  date  à  laquelle  elle  a  été  mise  hors  de  service, 
et  quand  elle  a  été  employée  en  dernier  lieu.  Présentée  le  18  mai  1908. — M.  Reid 
(Grenville) Pas  imprimée. 

205e.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  6  avril  1908. — Etat 
indiquant  le  nombre  de  tonnes  de  nouveaux  rails  d'acier  disséminés  le  long  de  la  ligne 
de  l'Intercolonial  et  non  employés,  la  date  à  laquelle  ils  ont  été  achetés,  s'ils  sont 
nécessaires,  et  quand  ils  seront  employés.  Présentée  le  18  mai  1908. — M.  Reid  (Gren- 
ville  Pas  imprimée. 

205/.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  6  avril  1908.— Etat 
indiquant  le  nombre  de  locomotives  en  service  sur  l'Intercolonial  les  divers  dimanches 
des  mois  d'octobre,  novembre  et  décembre  1907  pour  la  traction  des  trains  de  marchan- 
dises.   Présentée  le  18  mai  1908. — M.  Reid  (Grenville) ..Pas  imprimée. 

205g.  Réponse  à  un  ordre  du  Sénat,  en  date  du  12  mai  1908,  pour  production  d'une  copie 
de  toute  la  correspondance  échangée  en  1906  et  1907  entre  M.  L.  C.  A.  Casgrain,  de 
Nicolet,  et  MM.  J.  Butler,  sous-ministre  des  chemins  de  fer,  et  T.  C.  Burpee,  ingé- 
nieur, ou  autres  personnes  du  ministère  des  Chemins  de  fer,  au  sujet  de  la  clôture 
bordant  la  ligne  du  chemin  de  fer  Intercolonial  à  travers  le  comté  de  Nicolet  et  les 
comtés  avoisinants.    Présentée  le  21  mai  1908. — L'honorable  M.  Landry Pas  imprimée. 

205h.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  10  juin  1908,  pour  copie 
de  tous  les  comptes,  pièces  justificatives,  correspondance  et  autres  documents  se  rap- 
portant à  un  paiement  de  $8,399.68  fait  à  K.  Falconer  au  sujet  du  nouveau  mode  de 
comptabilité  sur  les  chemins  de  fer  du  gouvernement,  tel  que  porté  à  la  page  W — 192, 
du  rapport  de  l'Auditeur  général,  1906.  Présentée  le  10  juin  1908.— L'honorable  G.  P. 
Graham Pas  imprimée. 

205 i.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  6  avril  1908.— Copie  de 
toute  correspondance,  télégrammes,  rapports  et  recommandations  en  la  possession  du 
gouvernement  ou  de  quelqu'un  de  ses  membres  ou  officiers  concernant  l'amélioration  du 
service  des  trains  sur  le  chemin  de  fer  d'embranchement  de  Belfast  et  Murray-Harbour. 
Présentée  le  10  juin  1908— M.  Martin  (Queen) Pas  imprimée. 

206.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes  en  date  du  18  mars  1908.— Copie  de 
tous  les  papiers  nécessaires  pour  compléter  jusqu'à  date  les  renseignements  contenus 
dans  le  document  parlementaire  n°  90  de  1907.  (Robins  Irrigation  Company.)  Présentée 
le  28  avril  1908. — M.  Ames Pas  imprimée. 

207.  Copies  certifiées  des  rapports  du  comité  du  conseil  privé,  datés  du  30  mars  1908  et  du 
16  avril  1908,  approuvés  par  Son  Excellence  l'administrateur,  et  du  28  avril  1908, 
approuvé   par   Son   Excellence   le   Gouverneur   général,    sur    certaines   estimations   des 
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dépenses  relatives  à  la  célébration  de  la  fondation  de  Québec  par  Samuel  de 
Champlain,  soumises  par  la  Commission  des  champs  de  bataille  nationaux  à  la  sanc- 
tion et  à  Fapprobation  du  Gouverneur  général  en  conseil.  Présentées  le  30  avril  1908,  par 
sir  Wilfrid  Laurier Imprimées  pour  les  documents  parlementaires. 

208.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  eu  date  du  6  avril  1908. — Copie  de 
toute  correspondance,  rapports,  télégrammes,  résolutions,  pétitions,  etc.,  entre  les  mains 
du  gouvernement  ou  de  quelqu'un  de  ses  membres  ou  officiers  concernant  la  demande 
formulée  par  la  chambre  de  commerce  de  Charlottetown,  ou  autres  personnes  de  File  du 
Prince-Edouard,  pour  une  loi  fédérale  à  l'effet  de  donner  aux  voiliers  et  stea- 
mers des  droits  égaux  pour  prendre,  chacun  à  son  tour,  son  chargement  de  charbon  aux 
ports  de  la  Nouvelle-Ecosse  et  du  Cap-Breton.  Présentée  le  5  mai  1908. — M.  Martin 
(Queen) Pas  imprimée. 

209.  Réponse  à  un  ordre  du  Sénat,  en  date  du  10  avril  1908. — Etat  montrant  :  1.  Le  nombre 
de  bouées  automatiques  et  à  basse  pression,  au  gaz  acétylène,  achetées  par  le  gouver- 
nement pendant  les  années  1904,  1905,  1908  et  1907,  de  la  compagnie  de  signaux  de 
marine  internationale,  d'Ottawa,  en  indiquant  chaque  année  séparément,  et  les  mon- 
tants payés  pour  ces  bouées.  2.  A-t-on  demandé  des  soumissions  pour  ces  approvisionne- 
ments? Dans  l'affirmative,  quel  est  le  nombre  de  soumissions  reçues,  de  qui*  et  à  quel 
prix  a-t-on  soumissionné?  3.  Combien  d'autres  bouées  à  gaz,  signaux,  bouées  à  sifflet 
et  autres  appareils  de  lumière  achetés  de  la  même  compagnie  durant  la  même 
période,  et  les  montants  payés?  A-t-on  demandé  des  soumissions  et,  dans  l'affirmative, 
quels  sont  les  noms  des  soumissionnaires  et  les  montants  demandés?  4.  Le  montant  de 
carbure  acheté  par  le  gouvernement  durant  les  années  1903,  1904,  1905,  1906  et  1907,  les 
montants  payés,  les  noms  des  vendeurs,  par  soumissions  ou  autrement.  Présentée  le  6 
mai  1908. — L'honorable  sir  Mackenzie  Bowell Pas  imprimée. 

210.  Réponse  à  une  adresse  du  Sénat,  en  date  du  30  janvier  1908. — Etat  indiquant:  1.  Si,  en 
aucun  temps,  après  les  élections  générales  de  1896,  M.  Michel  Siméon  Delisle,  de  la 
paroisse  de  Portneuf,  dans  le  comté  de  Portneuf,  marchand,  et,  depuis  1900,  membre  de 
la  Chambre  des  communes,  a  touché  un  montant  d'argent  quelconque,  venant  du  trésor 
fédéral.  2.  Dans  l'affirmative,  quand,  combien  et  pour  quel  objet,  chaque  fois.  Pré- 
sentée le  6  mai  1908. — L'honorable  M.  Landry Pas  imprimée. 

211.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  11  mai  1908,  pour  copie 
du  rapport  fait  par  M.  Victor  Gaudet  comme  résultat  de  l'enquête  tenue  par  lui  sur 
les  accusations  portées  contre  E.  Roy,  contremaître  des  travaux  sous  le  contrôle  du 
ministère  de  la  Marine  et  des  Pêcheries;  et  de  la  preuve  faite  en  l'espèce.  Présentée  le 
11  mai  1908.— T/hon.  L.-P.  Brodeur Pas  imprimée. 

212.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  9  mars  1908.— Copie  de 
toute  correspondance,  télégrammes,  rapports  et  autres  papiers  non  encore  produits,  en 
la  possession  du  gouvernement  ou  de  quelqu'un  de  ses  membres  ou  officiers,  au  sujet 
de  la  communication  d'hiver  et  de  la  construction  d'un,  tunnel  entre  l'Ile  du  Prince- 
Edouard  et  la  terre  ferme.     Présentée  le  2  juillet  1908.— M.  Martin   (Queen). 

Pas  imprimée. 

213.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  3  février  1908.— Copie  de 
toutes  les  soumissions,  contrats,  correspondance,  plans,  devis,  certificats,  échelles  de 
prix  et  tous  autres  papiers  et  documents,  y  compris  les  conventions  de  règlements, 
réclamations  ou  liquidations  ayant  rapport  au  contrat  de  MM.  Murray  et 
Cleveland,  adjugé  pour  les  travaux  à  exécuter  à  l'entrée  de  l'est  du  port  de  Toronto, 
lesquels  ont  été  terminés  en  l'année  ou  vers  l'année  1896.  Présentée  le  14  mai  1908. — 
M.  Macdonell Pas  imprimée. 

214.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  6  avril  1908.— Copie  de 
toutes  lettres,  télégrammes,  mémoires  et  correspondance,  de  quelque  nature  que  ce  soit, 
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échangée  entre  le  ministre  de  la  Marine  et  des  Pêcheries,  ou  quelque  fonctionnaire  de 
son  ministère,  et  toute  autre  personne,  ou  personnes,  concernant  l'achat  d'approvi- 
sionnements pour  le  ministère  de  la  Marine  et  des  Pêcheries  à  Québec,  Saint-Jean, 
N.-B.,  et  Halifax  durant  le  cours  des  années  1892,  1893,  1894,  1895  et  1896.  Présentée  le 
14  mai  1908.— M.  Johnston Pas  imprimée. 

215.  Copie  d'un  traité  entre  la  Grande-Bretagne  et  les  Etats-Unis  concernant  la  pêche  dans 
les  eaux  contiguës  au  Canada  et  aux  Etats-Unis,  signé  à  Washington  le  11  avril  1908. 
Présentée  le  19  mai  1908,  par  sir  Wilfrid  Laurier. 

Imprimée  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

215a.  Correspondance,  arrêtés  du  conseil  et  dépêches  se  rapportant  à  la  négociation  d'un 
traité  entre  la  Grande-Bretagne  et  les  Etats-Unis  au  sujet  des  pêcheries  dans  les  eaux 
contiguës  au  Canada  et  aux  Etats-Unis.  Présentée  le  4  juin  1908,  par  sir  Wilfrid 
Laurier Imprimés  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

216.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  29  janvier  1908. — Etat 
indiquant  quel  est  le  total  des  sommes  dépensées  par  le  ministère  des  Travaux 
publics  dans  l'Ile  du  Prince-Edouard,  durant  les  périodes  suivantes:  1873  à  1878;  1878  à 
1896;  1896  à  1907;  quel  est  le  total  des  sommes  dépensées  par  le  ministère  des  Travaux 
publics  dans  le  comté  de  Prince,  durant  les  périodes  suivantes:  1873  à  1878;  1878  à  1882; 
1882  à  1887;  1887  à  1891;  1891  à  1896;  1896  à  1900;  1900  à  1907  respectivement,  et  les  dépenses 
faites  par  le  ministère  des  Travaux  publics  dans  les  comtés  de  Queen  et  de  King  au 
cours  des  années  et  durant  les  périodes  ci-dessus  mentionnées.  Aussi  le  chiffre  total 
des  dépenses  faites  par  le  ministère  de  la  Marine  et  des  Pêcheries,  y  compris  le 
développement,  la  propagation  et  la  protection  des  pêcheries,  et  le  maintien  de  la  com- 
munication d'hiver  à  travers  le  détroit  de  Northumberland,  durant  les  années  et  les 
périodes  d'années  ci-haut  mentionnées.    Présentée  le  26  mai  1908.— M.  Lefurgey. 

Pas  imprimée. 

217.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  11  décembre  1907. — Copie 
de  toute  correspondance  et  contrats  et  de  toutes  nominations  de  surveillants,  au 
port  de  Port-Burwell,  dans  le  comté  d'Elgin,  Ontario,  depuis  le  1er  janvier 
1907;  aussi,  état  montrant  les  bordereaux  de  paie,  la  quantité  de  nouveaux  maté- 
riaux employés,  de  qui  achetés,  tout  ouvrage  exécuté  dans  le  dit  port,  à  la  journée  ou 
par  contrat,  les  noms  des  conducteurs  des  travaux  et  par  qui  nommés.  Présentée  le  26 
mai  1908. — M.  Marshall Pas  imprimée. 

218.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  6  mai  1908. — Etat  don- 
nant les  noms  des  personnes  qui  ont  fourni  des  approvisionnements  au  steamer  Pétrel 
entre  le  31  mars  1907  et  le  30  avril  1908,  le  montant  payé  à  chacune  de  ces  personnes  et 
la  date  de  chaque  paiement.     Présentée  le  4  juin  1908. — M.   Chisholm   (Huron). 

Pas  imprimée. 

219.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  19  février  1908. — Etat 
faisant  connaître  (a)  le. revenu  contribué  par  la  province  de  la  Colombie-Britannique, 
pour  chacune  des  années  de  la  période  écoulée  de  1872-1873  à  1905,  inclusivement,  des 
chefs  suivants:  1.  Douanes.  2.  Immigration  chinoise.  3.  Revenu  de  l'intérieur,  accise, 
inspection  des  poids  et  mesures,  inspection  du  gaz,  inspection  de  la  lumière  électrique, 
alcools  méthyliques,  divers.  4.  Hôtels  des  postes.  5.  Travaux  publics,  lignes  télégra- 
phiques, bassin  de  radoub  d'Esquimalt,  divers.  6.  Ferme  expérimentale.  7.  Pénitencier. 
8.  Marine  et  pêcheries,  fonds  des  matelots  malades,  inspection  des  bateaux  à  vapeur, 
examens  des  capitaines  et  seconds,  fins  diverses  et  ports,  pêcheries.  Fonds  de  retraite. 
10.  Terres  de  la  couronne  et  coupes  de  bois.  11.  Bureau  d'essai  de  l'or  à  Vancouver.  12. 
Divers.  13.  Fonds  de  la  dette  publique.  14.  Toute  autre  source.  Aussi  (b)  les.dépenses  faites 
par  le  Canada  pour  le  compte  de  la  province  de  la  Colombie-Britannique,  durant  cha- 
cune des  années  de  la  période  écoulée  de  1872-1873  à  1905,  inclusivement,  pour  les  services 
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suivants:  1.  Dette  publique.  2.  Frais  d'administration.  3.  Le  lieutenant-gouverneur. 
4.  Administration  de  la  justice,  les  juges,  etc.  5.  Pénitencier.  6.  Ferme  expérimentale. 
7.  Quarantaine.  8.  Immigration.  9.  Pensions,  etc.  10.  Milice.  11.  Travaux  publics, 
édifices,  ports  et  rivières,  dragage.  12.  Lignes  télégraphiques,  agence.  13.  Subvention 
pour  le  transport  des  malles.  14.  Marine  et  pêcheries  :  vapeurs  du  gouvernement, 
phares,  service  météorologique,  hôpital  de  marine,  inspection  des  bateaux  à  vapeur, 
divers,  pêcheries,  service  de  protection,  établissements  de  pisciculture.  15.  Sauvages. 
16.  Subventions.  17.  Terres  de  la  couronne.  18.  Douanes.  19.  Revenu  de  Fintérieur: 
accise,  poids  et  mesures,  gaz  et  lumière  électrique.  20.  Bassin  de  radoub  d'Esquimalt. 
21.  Hôtels  des  postes.  22.  Immigration  chinoise.  23.  Défenses  d'Esquimalt.  24.  Enquête 
sur  Fimmigration  chinoise.  25.  Primes  sur  les  minerais.  26.  Divers.  27.  Bureau 
d'essai  de  For  à  Vancouver.  28.  Subventions  aux  chemins  de  fer.  29.  Tout  autre  ser- 
vice.    Présentée  le  10  juillet  1908. — M.   Ross   (Y aie-Caribou). 

Imprimée  pour  la  distribution. 

220.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  3  février  1908. — Etat 
faisant  connaître  les  sommes  dépensées,  d'année  en  année,  par  le  gouvernement  du 
jour,  durant  le  cours  des  dix  dernières  années,  pour  des  ouvrages  d'impressions  et  de 
lithographie  exécutés  en  dehors  du  Canada;  et  pour  quelle  raison  cet  ouvrage  a  été 
commandé   en   dehors   du   Canada.     Présentée   le  4   juin   1908. — M.   Macdonell. 

Pas  imprimée. 

221.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  5  juin  1908,  pour  copie 

de  la  preuve  faite  dans  l'affaire  de  la  collision  Montcalm-Milwaukee,  et  de  la  décision 
rendue  par  le  commissaire  des  naufrages  et  des  assesseurs  au  sujet  de  cette  collision 
Présentée  le  5  juin  1908. — L'honorable  L.-P.  Brodeur.. Pas  imprimée. 

222.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  13  janvier  1908:  1.  Copie 
de  la  nomination  du  docteur  Edmond  Savard,  de  Chicoutimi,  comme  paie-maître  pour 
le  comté  de  Chicoutimi.  2.  Copie  des  instructions  qui  lui  ont  été  données  comme  tel 
concernant  la  validité  des  reçus.  3.  Toute  la  correspondance  qui  a  eu  lieu  entre 
le  docteur  Edmond  Savard  et  le  ministère  des  Travaux  publics  du  Canada,  concer- 
nant la  jetée  de  Saint-Fulgence,  dans  le  comté  de  Chicoutimi.  4.  Toute  la  correspon- 
dance qui  a  eu  lieu  entre  l'Auditeur  général  et  le  ministère  des  Travaux  publics 
concernant  le  dit  docteur  Edmond  Savard,  paie-maître,  relativement  à  la  jetée  de  Saint- 
Fulgence.  5.  Tous  les  bordereaux  de  paye,  concernant  la  dite  jetée  de  Saint-Fulgence, 
durant  le  temps  que  le  dit  docteur  Savard  était  paie-maître.  Présentée  le  9  juin  1908. — 
M.  Bergeron ' Pas  imprimée. 

223.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  11  mars  1908. — Etat 
faisant  connaître:  1.  Toutes  les  terres  ou  les  intérêts  dans  les  terres,  accordés  par  le 
gouvernement  à  la  Société  de  colonisation  de  tempérance,  ainsi  que  les  dates  de  ces 
concessions;  description  des  terres  concédées;  sommes  versées  en  l'espèce,  ou  les  condi- 
tions auxquelles  les  concessions  ont  été  faites,  et  tous  autres  détails  se  rapportant  à  la 
vente.  2.  Les  conditions  d'établissement,  ou  autres,  auxquelles  les  dites  terres  ont  été 
accordées  à  la  société,  ou  sont  détenues  par  elle,  ainsi  que  les  conditions  ou  les  règle- 
ments en  vigueur,  déterminés  de  temps  à  autre,  à  l'égard  de  ces  concessions  ou  de  la 
jouissance  de  ces  terres,  respectivement.  3.  En  quoi,  sous  quels  rapports  ou  pour  quelles 
terres,  la  dite  société  a  rempli  les  conditions  et  s'est  conformée  aux  règlements;  et  là  ou 
la  société  a  fait  défaut  sous  ce  rapport.  4.  Quelles  terres  (s'il  en  est)  ont  été  reprises  par 
le  gouvernement,  parce  que  la  société  n'a  pas  rempli  les  dites  conditions,  ou  pour 
quelqu'autre  raison  que  ce  soit.  5.  Quelles  terres,  autant  que  la  chose  est  connue,  sont 
encore  en  la  possession  de  la  société.  6.  Si  la  société  existe  encore,  et,  dans  l'affirma- 
tive, qui,  autant  que  la  chose  est  connue,  en  sont  les  membres.  7.  Aussi,  copie  de 
toute  correspondance,  rapports,  mémoires,  arrêtés  du  conseil  ou  autres  documents, 
entre  les  mains  du  gouvernement  concernant  la  dite  société  ou  les  terres  qui  lui  ont 
été  concédées.   Présentée  le  10  juin  1908.— M.  Macdonell,,  ,,  ,,  ,,  ♦,  ,.  ,, Pas  imprimée, 
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224.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  13  janvier  1908.— Etat 
indiquant  le  nombre  d'hommes  et  la  quantité  d'approvisionnements,  matériaux  et 
malles  transportés  pour  le  gouvernement  par  le  chemin  de  fer  de  Qu'Appelle,  Lac- 
Long  et  Saskatchewan,  le  chemin  de  fer  de  Calgary  à  Edmonton,  la  compagnie  de  chemin 
de  fer  et  de  canal  du  lac  Manitoba  et  le  chemin  de  fer  de  Winnipeg  and  Great 
Northern,  et  le  coût  du  transport,  aux  taux  courants,  depuis  le  commencement  des 
contrats  conclus  avec  chacune  de  ces  compagnies,  jusqu'à  date.  Présentée  le  17  juin  1908. 
M.  Foster Pas  imprimée. 

225.  Réponse  supplémentaire  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes-,  en  date  du  17  décem- 
bre 1906:  1.  Copie  de  tous  baux  et  arrangements  entre  le  gouvernement,  représenté  par 
le  ministère  de  la  Marine  et  des  Pêcheries  et,  (a)  La  Athabaska  Fish  Company 
(  J.  K.  McKenzie,  Selkirk,  Mail.),  ou  leurs  représentants,  MM.  Butterfield  et  Dee; 
(b)  A.  McNee,  Windsor,  Ont.;  (c)  La  British- American  Fish  Corporation,  de  Montréal 
et  Selkirk  (F.  H.  Markey).  2.  Copie  de  tous  rapports,  correspondance,  ou  documents 
concernant  ou  ayant  rapport  à  la  demande  d'obtention,  de  transfert  ou  de  jouissance 
d'aucuns  privilèges  appartenant  aux  dits  baux.  1.  Toutes  informations  que  le  gouver- 
nement possède  ou  peut  se  procurer,  concernant,  (a)  le  nombre  de  remorqueurs  et 
d'hommes  employés;  (b)  la  quantité  et  la  valeur  des  filets  en  usage;  (c)  la  quantité  et 
la  valeur  du  poisson  pris;  et  (d)  la  quantité  de  poissons  exportés,  d'après  chaque  bail, 
pour  la  période  de  12  mois,  si  ces  chiffres  peuvent  être  obtenus.  Présentée  le  26  juin 
1908.— M.  Ames Pas  imprimée. 

226.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  23  mars  1908. — Copie  de 
tous  contrats,  papiers  et  autres  documents  entre  le  gouvernement  ou  le  ministère  de 
la  Milice  et  de  la  Défense,  ou  quelqu'un  de  ses  membres,  ou  quelque  personne  agissant 
en  son  nom  et  la  compagnie  de  mires  de  carabines  Sutherland  ou  quelqu'un  agissant 
en  son  nom,  concernant  l'achat  de  mires  ou  autres  matériaux.  Présentée  le  26  juin 
1908. — M.  Worthington Pas  imprimée. 

227.  Réponse  à  un  ordre  du  Sénat,  en  date  du  18  juin  1908,  pour  la  production  d'un  état 
indiquant  le  tonnage  enregistré  à  Saint-J.ean,  N.-B.,  et  à  Halifax,  N.-E.,  pour  les 
années  1905,  190C  et  1907,  ainsi  que  la  valeur  des  importations  pour  les  mêmes  années  à 
Saint-Jean,  N.-B.,  et  Halifax,  N.-E.,  et  la  valeur  des  exportations,  pour  les  mêmes  an- 
nées, de  Saint-Jean,  N.-B.,  et  de  Halifax,  N.-E.  Présentée  le  7  juillet  1908.— L'honorable 
M.  Domville , Pas  imprimée. 

228.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  commnues,  en  date  du  13  juillet  1908,  pour  copie 
d'un  mémoire  préparé  par  le  major  général  P.  H.  N.  Lake  C.B.,  CM. G.,  inspecteur 
général,  touchant  cette  partie  du  rapport  des  commissaires  du  service  civil  qui  a  trait 
à  l'administration  militaire  de  la  milice.  Présentée  le  13  juill  t  1908. — Sir  Frederick 
Borden Imprin      pour  la  distribution. 

229.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  13  janvier  1908.— Etat 
faisant  connaître  la  population  de  'chaque  ville,  village  ou  autre  endroit  en  Canada  dans 
lesquels  quelque  édifice  public  a  été  érigé  aux  frais  du  Canada,  depuis  le  1er  janvier 
1897,  ou  pour  lequel  des  fonds  publics  ont  été  votés,  dépensés  fectés  depuis  cette 
date;  ainsi  qu'un  état  de  la  somme  votée,  dépensée  ou  affectée  J  chaque  cas,  le  coût 
total  de  chaque  tel  édifice,  l'estimation  du  coût  total  de  tout  ^el  édifice  non  encore 
terminé,  les  fins  auxquelles  chacun  de  ces  édifices  est  destiné,  le  coût  annuel 
d'entretien  de  chacun  d'eux  ;  le  dit  état  préparé  de  manière  à  fournir  le  ren- 
seignement ci-dessus  énoncé,  en  répartissant  les  dits  villes,  villages,  ou  autres  endroits 
dans  les  classes  suivantes:  2,000,  3,000,  4,000,  5,000,  6,000,  7,000,  8,000,  9,000,  10,000.  Aussi, 
état  supplémentaire  faisant  connaître  les  noms  des  autres  villes  et  villages  en  Canada, 
de  chacune  des  classes  susdites,  dans  lesquels  il  n'a  pas  été  érigé,  jusqu'à  ce  jour,  de  tels 
édifices  publics.     Présentée  le  13  juillet  1908.  —M.  Borden  (Carleton) Pas  imprimée, 
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230.  Réponse  à  une  adresse  du  Sénat,  en  date  du  2  juillet  1908,  demandant  un  rapport  indi- 
quant: 1.  Les  noms  de  tous  les  sénateurs  et  députés  de  la  Chambre  des  communes, 
qui  ont  été  nommés  à  des  charges  auxquelles  sont  attachées  des  émoluments,  durant  les 
années  1896,  1897,  1898,  1899,  1900,  1901,  1902,  1903,  1904,  1905,  1906,  1907  et  1908.  2.  Le  nom 
de  la  charge  à  laquelle  chaque  sénateur  et  chaque  député  a  été  nommé.  3.  Le  salaire 
attaché  à  chaque  charge.    Présentée  le  4  juillet  1908. — L'honorable  M.  Landry. 

Pas  imprimée. 

231.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  10  février  1908. — Copie  de 
toutes  pétitions,  lettres,  correspondance,  rapports,  documents,  papiers  et  autres  infor- 
mations se  rapportant  à  l'octroi,  en  1905,  d'un  permis  en  faveur  de  E.  H.  McLennan  et 
G.  A.  Redmond,  tous  deux  de  River-John,  Nouvelle-Ecosse,  à  l'effet  de  faire  la  pêche  du 
homard,  et  d'ériger  une  fabrique  de  conserves;  aussi,  la  date  du  dit  permis.  Présentée 
le  16  juillet  1908.— M.  McLean Pas  imprimée. 

231a.  Réponse  à  une  adresse  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  23  mars  1908,  pour 
une  copie  de  toute  correspondance,'  télégrammes,  pétitions,  décrets  du  conseil,  demandes 
de  permis,  etc.,  entre  les  mains  du  gouvernement  ou  de  quelqu'un  de  ses  membres  ou 
officiers  concernant  l'octroi  de  permis  de  pêche  et  de  mise  en  boîte  du  homard  dans 
l'île  du  Prince-Edouard  pendant  les  années  de  1904  à  1908  inclusivement,  et  aussi  copie 
des  rapports  des  inspecteurs.     Présentée  le  18  juillet  1998. — M.  Martin  (Queen). 

Pas  imprimée. 

232.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  16  décembre  1907.— Etat 
faisant  connaître  les  sommes  payées  par  les  différents  ministères  de  l'administration 
depuis  juillet  1896,  pour  des  emplacements  à  être  affectés  aux  fins  suivantes,  respective- 
ment: (a)  palais  de  justice;  (b)  postes  de  la  gendarmerie  à  cheval  du  Nord-Ouest;  (c) 
prisons  ou  pénitenciers;  (d)  arsenaux;  (e)  hôtel  des  postes;  (/)  bureaux  des  terres  fédé- 
rales; (g)  bureau  d'enregistrement  des  titres  des  terres;  (h)  hôtel  des  douanes;  (i)  bu- 
reaux du  revenu  de  l'intérieur;  (;)  bureaux  des  poids  et  mesures;  (k)  édifices  pour  d'au- 
tres fins  fédérales,  dans  les  villages,  villes  et  cités  qui  suivent,  respectivement  :  Winnipeg, 
Brandon,  Regina,  Moosejaw,  Medecine-Hat,  Lethbridge,  Calgary,  Macleod,  Cardston,  Pin- 
cher-Creek,  Red-Deer,  Lacombe,  Metaskiwin,  Edmonton,  Battleford,  Prince-Albert,  Sas- 
katoon,  Yorkton,  Dauphin.    Présentée  le  17  juillet  1908.— M.  McCarthay  (Calgary). 

Pas  imprimée. 

233.  Réponse  à  une  adresse  de  la  Chambre  des  communes,  en  date  du  30  mars  1908.— Copie 
de  devis,  plans,  soumissions,  contrats,  décrets  du  conseil,  extensions  ou  renouvelle- 
ments des  contrats  relatifs  aux  améliorations  du  port  de  Québec  en  1903  et 
subséquemment,  et  de  toutes  lettres,  correspondance  et  mémoires  à  ce  sujet.  Aussi,  un 
relevé  des  déni  s  payés  à  compte  de  ces  travaux  en  1903  et  subséquemment.  Présentée 
le  17  juillet  UjS.   -M.  Lennox .  .Pas  imprimée. 

234.  Copie  d'un  télégramme  de  l'Association  des  manufacturiers  canadiens  au  sujet  des 
lainages,  et  la  réponse  à  cette  dépêche.  Présentée  le  18  juillet  1908,  par  sir  Wilfrid 
Laurier..   ..  > Pas  imprimée. 

234a.  Correspondais  etc.,  de  la  part  de  l'Association  des  manufacturiers  canadiens,  con- 
cernant Findustrl  des  lainages  en  Canada.  Présentée  le  20  juillet  1908,  par  sir  Wilfrid 
Laurier Pas  imprimée. 

235.  Réponse  à  un  ordre  du  Sénat,  en  date  du  6  mai  1908,  pour  la  production  de  copies  de 
toute  correspondance  entre  le  ministère  du  Revenu  de  l'Intérieur  et  ses  officiers,  rela- 
tivement à  l'analyse  des  engrais,  et  la  décision  rendue  par  ce  ministère  sur  les  ques- 
tions soumises,  durant  les  années  1906,  1907,  1908,  jusqu'à  cette  date.  Présentée  le  18 
juillet  1908.— L'honorable  M.  Domville Pas  imprimée. 
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SUPPLEMENT  AU  40e  RAPPORT  ANNUEL  DE  LA  MARINE  ET  DES  PECHERIES 

RAPPORT 
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A  Phonorable  L.  P.  Brodeur,  C.K.,  M.P., 

Ministre  de  la  Marine  et  des  Pêcheries, 
Dominion  du  Canada. 

Cher  Monsieur, — En  vue  de  l'augmentation  rapide  du  commerce  canadien,  de 
la  promesse  d'un  développement  plus  grand  encore  dans  l'avenir,  et  des  facilités  limi- 
tées qui  existent  actuellement  dans  le  port  de  Montréal  pour  la  manutention  menue 
des  affaires  canadiennes  présentes,  vos  commissaires  ont  jugé  opportun  que  des  me- 
sures immédiates  soient  prises  en  vue  de  préparer  un  projet  bien  défini  de  développe- 
ment du  port  de  Montréal  qui  assurerait  la  rétention  du  commerce  canadien  dans  les 
eaux  canadiennes. 

Ayant  obtenu  votre  adhésion  à  ces  vues,  les  commissaires  ont  résolu  qu'une  étude 
soignée  et  complète  des  ports  britanniques  et  continentaux  soit  entreprise  avant  de 
prendre  en  considération  une  proposition  quelconque  de  développement  du  port  de 
Montréal. 

Le  rapport  soumis  ci-dessous  donne  en  conséquence,  outre  une  étude  des  ports  en 
général,  les  résultats  d'une  inspection  soignée  des  ports  importants  britanniques  et 
continentaux  suivants,  et  quelques  conclusions  sur  la  situation  de  Montréal  et  d\i 
fleuve'  Saint-Laurent: — 

Londres  Newcastle-on-Tyne, 

Liverpool,  Cardiff, 

Glasgow,  Hambourg, 

Bristol,  Anvers, 

Manchester,  Le  Havre, 

Marseille. 

Les  renseignements  donnés  et  les  conclusions  à  en  tirer  peuvent  être  de  quelque 
valeur  dans  le  développement  du  transport  canadien,  du  port  de  Montréal  et  de  la 
route  du  Saint-Laurent. 


Respecteusement  à  vous, 


G.  W.  STEPHENS. 
F.   W.    COWIE. 
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AVANT  PROPOS. 

L'étude  comparée  du  développement  moderne  des  ports  d'Europe  est  naturellement 
une  étude  offrant  un  intérêt  intense.  Elle  présente,  cependant*  un  si  grand  nombre 
de  problèmes  différents  et  un  matériel  d'investigation  si  considérable  que,  dès  le  dé- 
but, sa  difficulté  embarrassante  et  presque  insurmontable  a  été  de  réduire  à  .des  parties 
simples  la  masse  des  informations  venant  de  toutes  sources.  La  méthode  adoptée  a 
consisté  à  mettre  chaque  port  dans  le  même  creuset  et  de  lui  appliquer  la  même  épreuve, 
afin  que  les  informations  obtenues  soient  à  la  fois  exactes  et  comparatives. 

Le  fait  que  durant  les  dernières  vingt  années  les  grands  ports  du  monde  ont  con- 
centré leur  attention  au  développement  de  leurs  points  terminaux,  que  durant  la 
même  période  les  lignes  principales  de  chemins  de  fer  ont  été  multipliées,  que  leurs 
artères  d'approvisionnement  ont  été  lancées  comme  des  tentacules  dans  tous  les  centres 
de  commerce  qui  donnaient  la  promesse  d'une  augmentation  de  trafic,  que  des  cours 
d'eau  ont  été  détournés  et  de  nouveaux  systèmes  de  canaux  construits,  tous  conduisant 
d'innombrables  centres  de  commerce  à  quelque  point  terminal  de  l'intérieur  ou  du 
bord  de  l'océan,  il  en  résulte  que  le  problème  de  l'augmentation  des  facilités  terminales 
devient  peut-être  la  plus  complexe  aussi  bien  que  la  plus  vitale  des  questionos  du  trans- 
port moderne. 

Le  but  d'une  visite  des  différents  port  de  mer  de  l'Europe  et  de  la  Grande-Bretagne 
a  en  conséquence  été: — 

D'inspecter  personnellement  les  différentes  phases  du  développement  et  de  l'admi- 
nistration des  ports  ; 

De  s'enquérir  des  conditions  spéciales  produisant  des  résultats  spéciaux  dans  diffé- 
rents cas  ; 

D'obtenir  des  informations  exactes  au  sujet  des  approches  des  différents  ports  au 
moyen  de  chenaux; 

D'étudier  les  méthodes  employées  pour  tenir  ces  chenaux  clairs  et  libres  d'obs- 
tacles pour  les  fin9  de  la  navigation; 

D'examiner  les  différents  systèmes  de  charges  imposées  dans  les  ports,  et  les  mé- 
thodes adoptées  pour  prélever  des  revenus  et  du  capital; 

D'étudier  les  causes  qui  ont  amené  le  placement  de  si  vastes  sommes  dans  le  dé- 
veloppement des  ports  modernes  de  l'Europe; 

D'examiner  les  méthodes  d'organisation  et  d'administration  en  vogue; 

De  recueillir  les  informations  exactes,  sur  tous  ces  sujets,  qui  pourraient  servir 
une  fin  utile  dans  le  développement  des  ports  nationaux  du  Canada. 

Le  transport,  au  point  de  vue  canadien,  semblerait  être  le  problème  le  plus  vital 
qui  s'impose  maintenant  à  notre  attention,  car  ne  peut-on  pas  dire  que  c'est  de  son 
développement  et  de  son  efficacité  que  dépendent  le  prestige  à  venir  du  commerce  cana- 
dien et  l'intégrité  "de  la  nation  ?  Ce  fait  a  été  reconnu  par  les  hommes  d'Etat  qui  ont 
projeté  et  mis  à  exécution  le  système  de  canaux  canadiens,  reliant,  par  la  voie  du 
Saint-Laurent,  les  grands  lacs  à  la  mer;  par  les  quelques  hommes  courageux  qui  ont 
développé  et  complété  le  chemin  de  fer  Pacifique-Canadien,  et  aussi  par  ceux  qui 
se  sont  identifiés  avec  la  construction  des  réseaux  du  Canadian-Northern  et  du  Grand- 
Tronc-Pacifique. 

D'ici  quelques  années  le  Canada  aura,  sur  son  propre  territoire,  trois  lignes  trans- 
continentales de  chemins  de  fer  allant  d'un  océan  à  l'autre.  Le  système  de  canaux 
canadiens  a  fourni,  des  grands  lacs  à  la  tête  de  la  navigation  océanique  à  Montréal, 
une  voie  fluviale  sans  égale  sur  le  continent  nord-américain,  donnant  une  profondeur 
de  canaux  et  de  rivières  ininterrompue  de  14  pieds.  La  route  fluviale  rivale  des  grands 
lacs  à  la  mer,  par  voie  du  canal  Erié,  aux  Etats-Unis,  na'  qu'une  profondeur  de  6 
pieds,  et  le  système  américain  de  canaux  a  une  longueur  de  345  milles,  tandis  que  celle 
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des  canaux  canadiens  n'est  que  de  72  milles.  Cela  signifie  que  vous  pouvez  transporter 
une  cargaison  entière  de  80,000  boisseaux  par  les  canaux  canadiens,  tandis  que  la 
limite  extrême  des  cargaisons  du  système  américain  est  de  8,000  boisseaux.  De 
Montréal  à  la  mer,  par  la  voie  du  Saint-Laurent,  l'entreprise  canadienne  a 
établi  un  chenal  d'une  profondeur  disponible  de  30  pieds  actuellement  utilisé 
par  des  steamers  de  12,000  tonneaux.  En  1910  le  chenal  sera  utilisable  jusqu'à  Mont- 
réal pour  des  steamers  de  18,000  tonneaux.  Cela  donne  au  Canada  un  port  de  mer  à 
Montréal,  la  tête  de  la  navigation  océanique,  à  1,000  milles1  de  l'océan,  le  point  de  jonc- 
tion de  trois  chemins  de  fer  transcontinentaux,  et  un  système  de  canaux  avec  accès  en 
eau  profonde  à  Prescott,  Kingston,  Toronto,  Hamilton,  Port-Dalhousie,  Port-Colhome, 
Amherstburg,  Windsor,  Sarnia,  Port-Huron,  Goderich,  Southampton,  Wiarton,  Owen- 
Sound,  Meaford,  Collingwood,  Midland,  Depot-Harbour,  Victoria-Harbour,  Parry- 
Sound,  Saut-Sainte-Marie,  Fort-William,  Port-Arthur,  Duluth,  Superior,  Chicago, 
Milwaukee,  Bay-City,  Détroit,  Toledo,  Cleveland,  Buffalo,  Oswego  et  Ogdensburg.  Il 
n'y  a  pas  sur  le  continent  nord-américain  de  port  de  mer  possédant  des  moyens  de 
communication  en  eau  profonde  avec  les  centres  importants  du  commerce  comparable 
à  cela. 

L'avantage  de  posséder  un  système  de  canaux  qui  rend  possible  une  voie  fluviale 
continue,  en  territoire  canadien,  des  grands  lacs  à  la  mer,  pour  des  navires  d'un  plus 
fort  tonnage  que  ceux  de  n'importe  quelle  autre  voie  fluviale  intérieure  dans  l'Amé- 
rique du  Nord,  n'a  pas  encore  été  complètement  tiré  profit  des  facilités  de  transport 
qu'offre  ce  système.  Cette  grande  route  nationale  du  commerce  est  la  propriété  du 
peuple  canadien,  et  il  ne  devrait  pas  être  permis  qu'elle  passe  sous  le  contrôle  de  quel- 
que compagnie  de  navigation  ou  de  chemin  de  fer,  ou  d'une  combinaison  des  deux, 
comme  ça  été  le  cas  aux  Etats-Unis,  où  les  chemins  de  fer  ont  rendu  presque  inutile 
la  navigation  du  canal  Erié  en  empêchant  toute  législation  destinée  à  pourvoir  à  son 
agrandissement  ;  en  Angleterre,  où  les  voies  fluviales  intérieures  ont  été  en  grande 
partie  achetées  par  les  chemins  de  fe*  et  leur  utilité  confisquée;  ou  en  France,  où  une 
situation  analogue  existe  en  ce  qui  regarde  le  port  de  Marseille. 

Hambourg,  avec  un  système  de  canaux  de  8  pieds  de  profondeur,  distribue  annuel- 
lement sur  les  points  de  l'intérieur  8,000,000  de  tonnes  de  marchandises  par  les  moyens 
de  transport  les  moins  dispendieux  qui  soient  connus. 

Anvers,  avec  un  système  de  canaux  et  de  rivières  de  la  même  profondeur,  trans- 
porte des  cargaisons  jusqu'aux  frontières  de  l'Autriche  se  chiffrant  par  à  peu  près 
6,000,000  de  tonnes  par  année,  et  distribue  annuellement,  par  ses  propres  voies  fluviales, 
37,000,000  de  tonnes  de  marchandises. 

Montréal  a  pour  l'appuyer  un  système  de  canaux  et  de  rivières  de  14  pieds  de  pro- 
fondeur, attirant  le  commerce  de  presque  tout  un  continent.  Equipez  de  façon  con- 
venable ses  points  terminaux  de  l'océan  et  des  lacs,  et  aucune  force  ne  pourra  détour- 
ner de  la  route  commerciale  la  moins  dispendieuse  et  la  plus  courte  les  affaires  qu'elle 
devrait  commander. 

Au  taux  actuel  d'augmentation  le  Canada  contribuera,  durant  le  20e  siècle,  à  l'em- 
pire une  population  dépassant  le  chiffre  actuel  de  celle  des  Des  Britanniques",  et  s'il 
cultive  seulement  un  quart  de  sa  superficie  disponible,  il  produira  annuellement 
800,000,000  de  boisseaux  de  blé. 

Il  n'y  a  que  deux  méthodes  de  disposer  de  ces  nouvelles  affaires  : — 

1.  En  augmentant  les  facilités  terminales  sur  le  sol  canadien. 

2.  En  laissant  passer  ce  trafic  par  les  ports  américains. 

Il  semblerait  donc  être  un  devoir  national  d'équiper  les  points  terminaux  du  Ca- 
nada sur  l'océan  en  rapport  avec  la  croissance  des  chemins  de  fer  et  du  commerce  du 
pays,  afin  de  conserver  le  prestige  national  de  la  manutention  du  commerce  canadien 
par  les  ports  de  mer  canadiens.  En  vue  de  faciliter  cette  œuvre  importante,  les  pages 
qui  suivent  sont  respectueusement  soumises  comme  résultat  d'une  étude  soignée,  pen- 
dant trois  mois,  du  travail  de  développement  dans  les  grands  ports  d'Europe. 
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UNE  ETUDE  DES  PORTS. 
I. — Introduction. 

Dans  son  interprétation  ordinaire,  le  terme  "  port  "  comprend  les  rades,  chenaux 
d'entrée,  havres,  docks,  aussi  bien  que  les  facilités  terminales  et  l'équipement  pour 
l'échange  des  produits  et  des  marchandises  entre  le  transport  par  eau  et  le  transport 
par  terre. 

D'autre  part,  le  terme  "  havre  "  ne  peut  signifier  qu'un  lieu  d'abri  pour  la  ma- 
rine sans  aucun  développement  particulier. 

Un  "  dock  "  est  un  bassin  intérieur  et  peut  être  défini  "  un  dépôt  artificiel  pour 
la  marine  ". 

Un  port  peut  être  situé  sur  la  mer,  à  li'ntérieur  à  la  tête  de  la  navigation  en  eau 
profonde,  peut  être  approchable  de  l'intérieur  par  eau  et  par  chemin  de  fer,  peut  être 
un  point  de  transit  pour  l'échange  de  marchandises,  ou  peut,  à  cause  de  ses  marchés 
immédiats,  exiger  des  améliorations  pour  la  manutention  de  grandes  quantités  de 
fret  local.  Il  peut  être  appelé  à  fournir  le  matériel  nécessaire  à  la  manutention  de 
toutes  sortes  de  cargaisons,  et  en  même  temps  prendre  soin  d'un  commerce  considé- 
rable de  passagers.  Ajouté  à  tout  cela  est  l'important  développement  du  trafic  de 
rivière,  en  passagers  et  en  marchandises. 

Le  problème  du  développement  des  ports  nécessite,  par  conséquent,  comme  mesure 
préliminaire,  l'étude  des  conditions  locales  réelles,  et  selon  les  conclusions  auxquelles 
on  en  est  arrivé  après  une  telle  étude,  les  grandes  lignes  du  développement  peuvent 
être  posées  fermement  et  avec  courage. 

II. — Commerce  océanique. 

(a)  Passagers  et  postes. — Il  faut,  pour  ce  service,  des  navires  dispendieux,  des 
trains  rapides,  des  hôtels  de  première  classe  aux  points  terminaux,  une  route  directe 
d'un  centre  d'affaires  à  un  autre,  et  des  approches  de  port  sûres  et  faciles.  Comme 
c'est  à  la  fois  la  partie  la  plus  dispendieuse  et  la  plus  rémunératrice  du  service 
océanique,  il  faut  un  soin  spécial  dans  l'exécution  de  son  développement,  de  façon  à 
assurer,  dès  le  bébut,  l'eûicacité  de  tous  les  départements.  Les  ports  pour  cette  classe 
de  commerce  sont  choisis  à  des  points  situés  sur  le  bord  de  la  mer,  aussi  près  que  pos- 
sible des  centres  d'affaires;  ou,  dans  des  cas  spéciaux,  là  où  la  nature  l'a  ainsi  voulu, 
le  voyage  maritime  peut  commencer  à  plusieurs  centaines  de  milles  de  l'océan,  comme 
à  Montréal. 

(b)  Marchandises. — La  première  considération  dans  la  manutention  de  cargai- 
sons de  marchandises  est  un  port  économique  muni  d'appareils  qui  permettront  de  dis- 
poser d'une  quantité  donnée  de  marchandises  dans  le  moins  de  temps  possible,  de 
grandes  superficies  d'entrepôts  pour  la  réunion  de  ces  marchandises  aussi  près  que  pos- 
sible du  flanc  du  navire,  avec  communication  directe,  par  chemin  de  fer  ou  par  une 
voie  fluviale  intérieure,  avec  les  centres  de  production  et  de  consommation. 

(c)  Passagers,  postes  et  marchandises. — Le  port  idéal  est  donc  celui  qui  attirera 
par  son  confort,  sa  régularité  et  sa  pureté,  un  commerce  rémunérateur  de  passagers, 
combiné  avec  certaines  cargaisons  régulières  rendues  possibles  par  la  situation,  la 
bonne  administration  et  l'outillage  du  port. 

Pour  répondre  à  ces  exigences,  il  faut  nécessairement  de  bons  chenaux  d'approche, 
des  navires  confortables  d'un  fort  tonnage,  et  des  ports  intermédiaires  d'escale  munis 
d'appareils  pour  le  transfert  rapide  des  colis  postaux.  Dans  l'intérêt  d'un  pays  gran- 
dissant, il  semblerait  que  le  meilleur  service  serait  un  service  combiné  de  passagers,  de 
poste  et  de  marchandises,  avec  le  transport  en  masse,  à  bon  marché,  de  certaines  mar- 
chandises. 

La  croissance  et  la  popularité  de  ce  commerce  transocéanique  dépendent  en  grande 
partie  du  degré  d'arrangements  intimes  de  commerce  et  de  trafic  possibles.,  entre  les 
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chemins  de  fer  d'un  pays,  les  chemins  de  fer  d'un  autre  pays,  et  le  service  de  steamers 
qui  les  relie  les  uns  aux  autres. 

En  considérant  le  coût  du  transport  par  eau  comparé  à  celui  du  transport  par  terre, 
la  règle  générale  suivante  a  été  donnée:  il  en  coûtera  plus  pour  transporter  50  tonnes 
par  véhicule  que  500  tonnes  par  chemin  de  fer,  ou  5,000  tonnes  par  steamer  océanique. 
On  verra  par  conséquent  qu'un  navire  de  20  nœuds  (soit  près  de  23  milles  à  l'heure) 
n'est  pas  loin  en  arrière  dû  service  ordinaire  de  trains  en  ce  qui  regarde  les  voyageurs, 
et  est  beaucoup  en  avance  sur  le  service  de  trains  en  ce  qui  regarde  les  marchandises  ; 
que  les  navires  se  rendront  aussi  loin  à  l'intérieur,  vers  le  centre  des  affaires,  que  le 
permettront  les  approches  et  les  facilitées  des  ports;  que  le  pays  qii  possède  une  voie 
fluviale  pénétrant  de  l'océan  à  l'intérieur,  sur  une  distance  de  plusieurs  centaines  de 
milles,  jusqu'à  un  point  terminal  océanique  bien  équipé,  possède  un  avantage  initial 
d'une  valeur  et  d'une  importance  rares. 

Anvers,  Hambourg  et  Londres  sont  des  exemples  européens  de  ce  type,  et  Mont- 
réal est  le  seul  port  de  cette  nature  dans  l'Amérique  du  Nord. 

III. — Eléments  de  succès. 

L'existence  ou  le  succès  d'un  port  dépend  en  grande  partie  des  éléments  sui- 
vants : — 

(a)  Développement  hâtif. — Un  grand  nombre  de  ports  doivent  leur  existence  au 
développement  hâtif  de  leur  localité.  Il  est  difficile  d'éloigner  le  commerce  des  ca- 
naux qu'il  suit,  mais  une  fois  qu'il  en  est  éloigné  il  est  encore  plus  difficile  de  l'y  ra- 
mener. Le  manque  d'esprit  public  pendant  quelques  années,  une  législation  nuisible, 
une  mauvaise  administration,  ou  une  guerre,  peuvent  avoir  pour  résultat  une  perte  de 
prestige  commercial  et  le  succès  des  ports  rivaux  qui  en  est  la  conséquence. 

(b)  Propriété  et  contrôle  de  toute  la  superficie  du  port. — Aucun  développement 
complet  ne  peut  avoir  lieu  sans  une  unité  de  but  et  la  concentration  de  l'autorité.  La 
valeur  d'une  propriété  complète  et  la  non-aliénation  de  territoire  ou  de  droits  d'aucune 
sorte  sont  inestimables.  L'existence,  entre  les  mains  d'individus,  de  droits,  de  conces- 
sions ou  de  privilèges  peut  empêcher  les  affaires  et  mettre  en  danger  ou  décourager 
une  nouvelle  extension. 

(c)  Situation. — Pour  réussir,  un  port  devrait  être  sur  la  ligne  d'une  route  com- 
merciale, devrait  être  appuyé  par  une  population  habitant  sur  ses  bords  et  par  les  ma- 
nufacturiers dans  son  voisinage.  Le  sentiment  joue  un  rôle  important  dans  le  choix 
et  le  développement  d'un  port. 

La  sûreté  d'approche  et  l'absence  de  délais  ayant  été  assurées,  on  peut  admettre 
que  la  position  la  plus  convenable  pour  le  transfert  des  marchandises  entre  l'eau  et  la 
terre  est  le  point  le  plus  loin  à  l'intérieur  et  où  le  trafic  océanique  et  intérieur  puisse 
être  échangé.  La  facilité  d'approches  par  chemin  de  fer  et  les  voies  fluviales  inté- 
rieures sont  aussi  de  la  plus  grande  importance,  aussi  bien  que  des  superficies  appro- 
priées et  convenables  pour  des  points  terminaux,  des  entrepôts  et  les  aides  de  la  navi- 
gation. Quand  on  peut  trouver  un  point  possédant  tous  ces  caractères,  on  s'est  assuré 
un  centre  rare  et  extraordinairement  favorisé  pour  le  développement  d'un  port  et  du 
commerce. 

Les  pays  possédant  un  système  de  tarifs  élevés  peuvent  développer  un  district  de 
port  franc  où  peuvent  se  faire,  sans  payer  de  droits  de  douane,  le  transfert,  l'emmaga- 
sinage, la  division,  une  nouvelle  fabrication,  la  préparation  pour  les  marchés  locaux,  la 
livraison  dans  les  quantités  voulues,  et  'entreposage.  C'est  là  un  facteur  merveilleux 
dans  le  développement  d'un  port,  comme  on  en  trouve  un  exemple  dans  le  port  de 
Hambourg. 

Les  navires  peuvent  entrer  dans  un  port  franc,  décharger  ou  transférer  leurs  car- 
gaisons à  des  navires  plus  petits,  sans  l'intervention  des  autorités  de  la  douane.  Des 
réparations  de  navires  d'un  caractère  étendu  se  font  ici,  consommant  des  matériaux 
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produits  dans  le  pays,  sans  restriction  douanière  d'aucune  sorte.  Quand  livraison  est 
faite  des  marchandises  emmagasinées  dans  un  district  de  port  franc  pour  être  distri- 
buées à  des  points  de  l'intérieur  du  pays,  les  droits  de  douane  sont  payés  au  point  de 
destination,  les  marchandises  étant  expédiées  en  entrepôt  (in  bond).  Cela  donne 
au  consignataire  le  privilège  de  l'entreposage  en  masse  et  de  l'expédition  en  lots  sui- 
vant ses  besoins,  tandis  qu'il  ne  paie  les  droits  que  lorsque  la  livraison  est  faite. 
Quand  une  cargaison  est  réexpédiée  d'un  district  de  port  franc  à  des  ports  étrangers,  il 
n'est  payé  absolument  aucun  droit  de  douane,  mais»  on  a  joui  de  l'avantage  de  l'entre- 
posage en  grandes  quantités,  de  la  fabrication  à  nouveau  ou  de  l'assemblage.  Dans 
les  deux  cas  les  affaires  ont  été  facilitées  et  encouragées  et  les  salaires  payés  dans  le 
pays. 

Un  détail  spécial  à  apprendre  des  ports  britanniques  et  continentaux  qui  ont 
réussi  est  le  réveil  de  l'esprit  public  qui  a  rendu  possible  le  prodigieux  développement 
des  ports.  On  ne  peut  visiter  les  grandes  villes  maritimes  de  la  Grande-Bretagne  et 
du  continent  sans  devenir  convaincu  qu'aucun  grand  développement  public  des  débou- 
chés du  commerce  d'un  pays  ne  peut  être  espéré  sans  esprit  public,  sans  détermination 
et  sans  acrifice  de  la  part  du  peuple,  et  sans  énergie  et  concentration  d'intention  de 
la  part  des  autorités  du  port. 

IV. — Types  d'affaires  de  ports. 

Cinq  types  distincts  d'affaires  de  ports  sont  spécialement  en  évidence  dans  les 
ports  visités. 

(a)  Du  navire  océanique  au  caboteur. — Les  cargaisons  venant  de  différentes  par- 
ties du  monde  arrivent  dans  de  grands  navires,  sont  assorties  et  sont  réexpédiées,  à 
bord  de  caboteurs  plus  petits,  aux  ports  étrangers  ou  locaux.  Il  faut  pour  ce  com- 
merce des  centres  commerciaux,  des  points-de  livraison  commodes,  des  droits  de  douane 
et  des  règlements  restrictifs  aussi  légers  que  possible,  de  grande  facilités  d'emmaga- 
sinage et  d'entreposage,  l'outillage  pour  une  manutention  à  bon  marché.  Liverpool, 
Londres  et  Hambourg  sont  des  exemples  éminents  de  ce  genre  d'affaires. 

Le  district  de  port  franc  de  Hambourg  possède  tous  les  avantages  du  libre-échange 
britannique,  car  les  marchandises  peuvent  être  emmagasinées,  mélangées,  améliorées 
ou  fabriquées  à  nouveau,  avec  des  matières  premières  locales,  dans  les  limites  de  ce 
district,  et  réexpédiées  dans  les  ports  étrangers  sans  payer  aucun  droit  de  douane,  ou 
dans  les  ports  du  pays  en  entrepôt. 

(b)  Du  navire  océanique  aux  chemins  de  fer,  directement,  et  vice  versa. — C'est 
là  maintenant  une  pratique  presque  universelle  dans  les  ports  modernes.  L'échange 
facile  entre  le  navire  et  le  chemin  de  fer  est  un  grand  facteur  de  succès  ou  autrement. 
Pour  ce  genre  d'affaires  il  faut  des  quais  étendus,  des  voies  ferrées  allant  au  navire  et 
aux  hangars,  de  grandes  superficies  de  voie  ferrée  et  de  points  terminaux,  le  contrôle 
des  chemins  de  fer  terminaux  par  les  autorités  du  port. 

(c)  Du  navire  océanique  à  l'entrepôt  par  véhicule,  et  vice  versa. — Les  affaires  de 
ce  type  sont  le  plus  marquées  à  Liverpool,  Anvers  et  Montréal.  Il  faut  nécessaire- 
ment, pour  ce  développement,  des  chemins  bons  et  faciles  pour  se  rendre  aux  entre- 
pôts, des  facilités  de  chargement  et  de  déchargement  au  navire,  la  concentration  des 
affaires  et  la  proximité  de  grands  entrepôts,  avec  accès,  pour  les  chemins  de  fer,  aux 
points  terminaux  et  aux  entrepôts. 

(d)  Du  navire  océanique  à  l'entrepôt  par  chalands,  et  retour. — Des  exemples  spé- 
ciaux de  ce  type  se  trouvent  à  Londres,  Hambourg  et  Anvers,  où  de  nombreux  entre- 
pôts sont  accessibles  directement  du  bord  de  l'eau.  La  livraison  par  chalands  d'une 
capacité  de  50  à  200  tonnes  est  le  mode  de  transfert  le  moins  dispendieux. 

(e)  Du  navire  océanique  aux  bateaux  de  canaux,  et  vice  versa. — Les  meilleurs 
exemples  de  ce  type  sont  à  Anvers,  Hambourg  et  Montréal,  où  les  systèmes  de  canaux 
intérieurs  rencontrent  le  trafic  océanique,  avec  l'avantage,  pour  Montréal,  de  la  pro- 
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fondeur  du  système  de  canaux  canadiens,  qui,  comparé  à  celui  de  Hambourg  ou  d'An- 
vers, a  une  capacité  double  et  atteint  un  territoire  plus  étendu.  D'autre  part,  Anvers 
et  Hambourg  ont  l'avantage  d'une  population  dense  le  long  des  lignes  de  leurs  com- 
munications intérieures  par  eau.  Comme  le  transport  par  bateaux  est  à  un  bon  mar- 
ché excessif,  il  est  un  des  actifs  les  plus  précieux  d'un  port. 
Ces  cinq  types  d'affaires: — 

(a)  Du  navire  océanique  au  caboteur  et  vice  versa, 

(b)  Du  navire  océanique  au  chemin  de  fer  directement  et  vice  versa, 

(c)  Du  navire  océanique  à  l'entrepôt  par  véhicule  et  vice  versa, 

(d)  Du  navire  océanique  à  l'entrepôt  par  chalands  et  vice  versa, 

(e)  Du  navire  océanique  aux  bateaux  de  canaux  et  vice  versa, 

ne  sont,  pris  dans  leur  ensemble,  typiques  d'aucun  port,  mais  sont  distribués  et  peu- 
vent être  vus  en  opération  à 

Liverpool (a)  (b)   (d). 

Londres (a)  {b)   (d). 

Anvers,  t  .... .... ....  . .  (b)  (c)  '  (c). 

Hambourg ,.  (a)  (b)   (d)   (e). 

Montréal (b)  (c)   (e). 

Montréal  possède  de  splendides  possibilités  de  développement  (a)  et  (d)  :  (a)  par 
la  voie  du  système  de  canaux  canadiens  de  14  pieds  jusqu'à  la  tête  des  grands  lacs, 
que  peuvent  naviguer  des  navire  égaux  aux  cabotiers  européens  et  aux  navires  de  la 
mer  Baltique,  et  (d)  par  son  adaptabilité  naturelle  à  l'établissement  d'une  superficie 
de  port  franc  complètement  approchable  par  eau. 

Le  développement  d'un  district  de  port  franc  dans  le  port  de  Montréal  mérite  sé- 
rieuse considération,  puisqu'il  en  ferait  indubitablement  le  grand  entrepôt  et  centre 
de  distribution  d'une  grande  partie  du  commerce  de  l'Amérique  du  Nord.  Les  avan- 
tages offerts  par  un  district  de  fabrication  et  d'entreposage  moderne  et  bien  outillé, 
pour  la  fabrication  à  nouveau  d'articles  dans  lesquels  on  emploie  en  partie  les  ma- 
tières premières  et  la  main-d'œuvre  du  pays,  et  pour  l'entreposage  du  trafic  direct,  ne 
sauraient  être  exagérés. 

V. — Types  de  ports. 

Jetées  de  rivière  ou  docks  à  quais. — Les  ports  de  l'Amérique  du  Nord  sont  géné- 
ralement de  ce  type.  Les  ports  de  ce  type  sont  rares  dans  le  Koyaume-Uni.  Anvers 
a  des  quais  considérables  construits  le  long  de  la  rivière,  mais  en  même  temps  déve- 
lappe  et  construit  des  bassins  à  flot. 

Le  seul  exemple  important  d'un  bassin  à  flot  sur  le  continent  nord- américain  est 
à  Québec,  Canada. 

L'étendue  de  la  marée  dans  l'Amérique  du  Nord  varie  de  un  pied  à  Galveston, 
Texas,  à  30  pieds  à  Saint- Jean,  Nouveau-Brunswick.  Dans  tous  les  ports  de  l'Amé- 
rique du  Nord  les  facilités  pour  les  navires  sont  au  moyen  de  quais  ou  de  jetées  cons- 
truits au  bord  de  l'eau,  protégés  contre  la  mer  soit  naturellement,  soit  au  moyen  de 
brise-lames  artificiels. 

Dans  la  plupart  des  cas  les  quais  sont  construits  sur  les  bords  peu  profonds,  mais 
le  plus  souvent  les  jetées  ou  quais  de  rivière  sont  construits  au  bord  de  l'eau  et  paral- 
lèles à  la  rivière,  comme  à  la  Nouvelle-Orléans,  à  Montréal  et  sur  les  grands  lacs. 

Bassins  à  flot. — Des  bassins  enclos  artificiellement,  où  l'eau  est  maintenue  à  peu 
près  au  même  niveau,  et  souvent  par  une  combinaison  des  uns  avec  les  autres,  for- 
mant de  grands  systèmes  d'abris  sûrs  et  commodes  pour  les  navires  de  toute  catégorie, 
sont  appelés  bassins  à  flot. 

Dans  qiielques-uns  des  plus  vieux  ports,  comme  Londres,  Liverpool  et  Bristol,  le 
développement  des  docks  donne  une  histoire  complète  de  la  grandeur  et  du  tonnage 
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des  navires  des  différentes  périodes,  depuis  la  barque  de  200  tonneaux  de  1708  jus- 
qu'au gigantesque  steamer  de  1908. 

Un  bassin  à  flot,  considéré  grand  en  son  temps,  fut)  ouvert  il  y  a  à  peu  près 
deux  siècles  à  l'endroit  où  est  le  dock  Greenland  actuel,  à  Londres.  Il  avait  une 
entrée  à  écluses  de  44  pieds  de  largeur  et  150  de  longueur,  et  une  profondeur  de  17 
pieds  "  aux  bonnes  marées  du  printemps". 

Jusqu'au  commencement  du  19e  siècle  il  n'y  avait  que  quatre  ou  cinq  de  ces  docks 
en  existence.  Depuis  ce  temps  jusqu'à  l'heure  actuelle  les  docks  de  ce  genre  ont  été 
la  règle  générale  en  Grande-Bretagne,  et  les  nouvelles  entreprises  ont  eu  peine  à  tenir 
le  pas  au  progrès  de  la  navigation. 

Bassins  de  marée. — Ces  bassins  sont  du  même  genre  que  les  bassins  à  flot,  ex- 
cepté que  le  niveau  de  l'eau  y  monte  et  baisse  avec  la  marée.  L'exemple  le  plus  re- 
marquable de  ce  type  est  probablement  à  Hambourg. 

Il  y  a  une  différence  d'opinion  marquée  sur  ces  trois  types  et  sur  les  avantages  de 
chacun. 

Quand  un  port  est  situé  sur  une  rivière  non  soumise  à  la  marée,  l'accès,  pour  les 
chemins  de  fer,  commode  et  possible  au  bord  de  l'eau,  aux  jetées  et  aux  quais  de  ri- 
vière est  le  moins  dispendieux. 

Les  bassins  à  flot  sont  destinés  à  donner  aux  navires  un  emplacement  sûr,  les 
glaces  flottantes  sont  évitées,  et  on  suppose  qu'il  existe  une  plus  grande  sécurité  contre 
l'incendie.  Comme  les  bassins  à  flot  sont  généralement  enclos,  la  protection  contre 
le  pillage  est  assurée  aux  navires  et  aux  cargaisons.  Ce  système  se  prête  au  dévelop- 
pement des  entrepôts  sur  une  grande'  échelle. 

Le  niveau  de  l'eau  dans  les  bassins  à  flot  est  généralement  maintenu,  ou  à  peu 
près,  à  la  hauteur  des  hautes  eaux  du  printemps,  la  seule  eau  admise  étant  celle  qui 
remplace  la  quantité  perdue  par  l'ouverture  et  la  fermeture  des  portes  d'écluses.  C'est 
un  très  grand  avantage  là  où  l'eau  de  marée  charrie  des  sédiments,  ce  qui,  dans  les 
estuaires  de  certaines  rivières,  est  égal  à  un  huitième  ou  un  quart  de  pouce  de  dépôt 
par  marée.  Si  ces  sédiments  étaient  laissés  dans  l'eau  libre  du  bassin,  cela  nécessite- 
rait une  quantité  énorme  de  dragage  constant.  Les  courants  à  travers  des  entrées 
étroites,  dus  au  fait  que  l'eau  emmagasinée  s'élance  pour  entrer  ou  sortir  avec  le  .flux 
et  le  reflux,  sont  évités. 

Les  murs  de  quais  peuvent,  en  règle  générale,  être  construits  à  sec,  le  fond  bou- 
sillé afin  de  le  rendre  imperméable,  et  tout  le  travail  complété  avant  qu'on  y  laisse 
pénétrer  l'eau.  La  hauteur  des  murs  n'a  pas  besoin  d'être  très  considérable,  et 
il  n'est  pas  nécessaire  de  pourvoir  à  une  certaine  profondeur  pour  le  temps  de  la  marée 
basse. 

Sur  la  Tamise,  par  exemple,  des  quais  le  long  de  la  rivière  sembleraient  être  un 
avantage.  Le  rivage,  cependant,  appartient  à  des  particuliers.  Les  entrepôts  sont 
construits  jusqu'à  la  ligne  de  démarcation,  qui  est  près  de  celle  de  la  haute  marée,  et 
des  droits,  réels  ou  que  les  propriétaires  se  sont  arrogés,  permettent  aux  chalands  de  se 
servir  des  bouts  de  ces  entrepôts  comme  de  quais,  où  ils  viennent  à  sec  à  basse  marée. 
De  plus,  l'accès  par  chemin  de  fer  serait  pratiquement  impossible. 

Là  où  la  Tamise  s'élargit,  à  22  milles  en  aval  du  pont  de  Londres,  à  un  quart  de 
mille,  il  n'y  a  encore  aucun  système  général  de  quais  le  long  de  la  rivière.  On  a  déve- 
loppé ici  le  système  de  docks  Tilbury,  où  les  navires  ne  peuvent  entrer  ou  sortir  que 
lorsque  la  marée  est  haute  ou  à  peu  près  haute  ;  les  marées,  aussi  bien  que  les  courants, 
étant  ici  beaucoup  semblables  à  ceux  de  Québec: — 

Printemps 17£  pieds. 

Eté 14       " 

A  Anvers,  qui  occupe  comme  port  un  côté  de  la  rivière  Scheldt,  les  quais  le  long 
de  la  rivière  ont  été  la  règle  pendant  nombre  d'années.  Il  y  a  maintenant  des  milles 
de  rive  non  développés,  où  le  terrain  est  à  bon  marché,  juste  vis-à-vis  les  quais  ac- 
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tuels  de  la  rivière.  Ce  terrain,  cependant,  se  trouve  être  en  dehors  de  la  province 
d'Anvers,  et  afin  de  garder  le  commerce  de  ce  côté  de  la  rivière  il  a  fallu  décider  défini- 
tivement d'agrandir  le  nouveau  port  d'Anvers  au  moyen  de  bassins  à  flot. 

Hambourg,  à  76  milles  de  la  mer,  sur  la  rivière  Elbe,  est  un  exemple  d'agrandisse- 
ment au  moyen  de  bassins  soumis  à  la  marée.  La  marée  monte  et  baisse  à  son  gré 
dans  tout  le  port.  Il  n'y  a  pas  d'entrées  à  écluses,  mais  des  portes  glissantes  à  un  ou 
deux  points  empêchent  la  rivière  de  pénétrer  dans  les  différents  bassins.  Le  terrain 
est  plat  et  mou,  se  prêtant  bien  à  ce  système,  et  la  ville  est  entrecoupée  de  canaux 
qui  conduisent  des  grands  bassins  au  port  franc. 

VI. — Bassins  de  radoub. 

On  peut  dire  qu'aucun  port  de  cinquième  ordre  en  Grande-Bretagne  ou  sur  le  con- 
tinent ne  manque  de  bassin  de  radoub  ou  de  bassin  flottant. 

Londres 30  Le  Havre 6 

Liverpool 21  Marseille 6 

Cardiff 12  Glasgow 5 

Hambourg 12  Bristol |  . 

Newcastle 11  Avonmouth ] 

Anvers 6  Manchester 2 

Montréal Aucun. 

Ils  se  sont  développés  avec  la  navigation,  et  il  n'est  pas  dans  l'habitude  d'agrandir 
des  bassins  existants  pour  faire  face  à  la  taille  plus  grande  des  navires.  On  en  cons- 
truit de  nouveaux,  et  les  petits  navires  se  servent  des  anciens. 

Les  bassins  de  radoub  sont  considérés  des  accessoires  absolument  nécessaires  des 
ports. 

L'efficacité  des  bassins  de  radoub  ou  des  bassins  flottants  doit  être  laissée  à  la  déci- 
sion des  autorités  de  chaque  port  selon  les  conditions  particulières  qui  existent  dans 
chacun.  Les  bassins  flottants,  cependant,  ont  été  en  grande  faveur  depuis  quelques 
années. 

Hambourg  est  le  port  continental  moderne  le  plus  complet,  et  cette  ville  a  mainte- 
nant dans  son  port  onze  bassins  flottants  et  un  seul  de  radoub. 

Anvers,  d'un  autre  côté,  a  plusieurs  bassins  de  radoub  et  pas  un  seul  bassin  flot- 
tant. 

Le  nouvel  agrandissement  du  port  naval  de  Plymouth  ou  Devonport  a  des  exem^ 
pies  de  plusieurs  magnifiques  bassins  de  radoub  de  toutes  grandeurs,  capables  de  rece- 
voir, et  avoir  de  l'espace  de  reste,  les  plus  grands  navires  qui  existent. 

Les  bassins  flottants  coûtent  meilleur  marché  et  peuvent  être  construits  en  moins 
de  temps,  mais  ne  sont  pas  toujours  adaptables  aux  conditions  locales. 

VIL — Chenaux  d'approche. 

Tous  les  ports  visités  avaient  leur  entrée  ou  chenal  d'approche  venant  de  la  mer. 
On  fait  de  grands  efforts  pour  donner  à  ces  chenaux  une  profondeur  suffisante  pour  les 
nouveaux  navires,  et  dans  la  plupart  des  cas  il  faut  autant  d'efforts  pour  maintenir 
cette  profondeur  par  la  suite. 

Les  dessins  à  la  page  162  des  coupes  des  différents  chenaux  réduits  à  la  mêtme 
échelle  démontrent  la  largeur  comparée  et  les  avantages  de  la  route  du  Saint-Laurent. 

Dans  un  grand  nombre  de  cas  l'avenir  d'un  port  dépend  de  la  possibilité  d'obtenir 
la  profondeur  nécessaire  et  de  la  maintenir  d'une  façon  économique.  Montréal  a  le 
Saint-Laurent  avec  son  eau  libre  de  sédiments,  où  le  chenal  actuel  est  de  30  pieds  et 
peut  être  creusé  à  n'importe  quelle  profondeur  requise  à  un  coût  très  raisonnable,  et 
une  fois  ainsi  creusé  n'a  plus  besoin  d'être  entretenu. 
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Dans  la  plupart  des  cas  la  construction  et  le  maintien  des  chenaux  de  rivières 
sont  à  la  charge  de  l'Etat.  Dans  le  cas  d'Anvers  cela  est  fait  par  les  gouvernements 
de  la  Belgique  et  de  la  Hollande.  Dans  celui  de  Hambourg  par  l'Etat,  sous  la  même 
administration  générale  que  le  port.  A  Londres  par  la  Thames  Conservancy,  et  c'est 
imputable  sur  la  navigation. 

VIII. — Outillage  de  ports. 

Hangars  et  entrepôts. — Pour  recevoir  les  marchandises  et  les  bagages  et  pour  la 
commodité  des  passagers,  on  a  construit  de  beaux  hangars  sur  les  quais.  Ils  ne  sQnt 
plus  à  l'épreuve,  et  des  hangars  modernes  sont  construits  sur  des  fondations  perma- 
nentes et  d'une  construction  durable. 

Dans  ces  hangars,  outre  qu'ils  servent  d'abri  aux  marchandises  en  entrepôt,  les 
différents  procédés  de  l'assortiment,  du  passage  en  douane  et  de  l'examen  peuvent  être 
commodément  mis  à  exécution. 

L'usage  de  ces  hangars  est  limité  au  temps  réellement  nécessaire,  et  les  marchan- 
dises ne  devraient  pas  y  rester  plus  que  quelques  jours. 

L'espace  dans  le  hangar  près  du  navire  devrait  fournir  les  appareils  nécessaires 
pour  la  manutention  économique  et  rapide  des  cargaisons,  et  généralement,  quand  les 
navires  chargent  et  déchargent  au  même  emplacement,  là  où  cela  ne  peut  se  faire  sur 
un  seul  niveau,  on  construit  des  hangars  à  deux  ou  plusieurs  étages. 

L'emmagasinage  ne  peut  avoir  lieu  pour  de  plus  longues  périodes  là  où  la  naviga- 
tiqn  en  serait  gênée,  et  on  a  alors  recours  aux;  entrepôts. 

Appareils  pour  la  manutention  des  marchandises. — Une  des  plus  grandes  leçons  à 
apprendre  dans  les  ports  européens  est  l'usage  considérable  qu'on  y  fait  d'appareils 
pour  la  manutention  des  marchandises  qui  épargnent  de  la  main-d'œuvre  et  du  temps. 
On  trouve  partout  des  grues  en  très  grand  nombre,  des  appareils  pour  transporter  les 
colis  à  de  grandes  distances,  pour  transférer  les  wagons  d'une  voie  ferrée  à  une  autre. 
Les  monte-charge,  les  chutes  et  les  palans  (jiggers)  sont  partout  en  évidence. 

L'outillage  doit  nécessairement  être  projeté  en  vue  de  faire  face  aux  exigences  et 
aux  conditions  spéciales  des  ports  auxquels  il  est  destiné.  Il  ne  s'ensuit  pas  le  moins 
du  monde  que,  parce  qu'un  outillage  répond  aux  besoins  dans  son  propre  port,  sa 
contre-partie  doive  être  utilisable  si  elle  est  placée  ailleurs.  La  principale  con- 
sidération en  décidant  de  la  nature  de  l'outillage  d'un  port  semblerait  devoir  être  le 
caractère  spécial  des  affaires  de  ce  port.  Le  port  de  Liverpool,  par  exemple,  a  très  peu 
de  communications  directes  par  chemin  de  fer.  La  plus  grande  partie  de  la  manuten- 
tion ©3t  le  transbordement  des  cargaisons  d'un  navire  à  un  autre  et  d'un  navire  à  un 
véhicule,  au  moyen  de  hangars  de  transit  et  vice  versa.  A  Anvers  le  transbordement 
se  fait  du  navire  au  chemin  de  fer,  du  navire  au  bateau  directement,  ou  du  navire 
au  véhicule,  et  vice  versa. 

Hambourg  emploie  quatre  méthodes:  du  navire  océanique  au  caboteur,  du  navire 
au  chemin  de  fer,  du  navire  au  chaland,  et  du  navire  aux  bateaux  de  canaux. 

Manchester,  du  navire  à  l'entrepôt,  au  chemin  de  fer  et  au  véhicule. 

Voilà  donc  quatre  des  grands  ports  européens,  possédant  chacun  un  tonnage 
énorme,  et  chacun  manœuvrant  ce  tonnage  d'une  manière  différente.  Il  est  donc  ma- 
nifeste que  l'outillage  en  appareils  de  manutention,  en  entrepôts  et  en  hangars  de  tran- 
sit, doit  être  adapté  spécialement  aux  besoins  spéciaux  de  chaque  port. 

A  Anvers,  où  une  grande  partie  de  la  manutention  se  fait  au  moyen  de  voitures,  et 
où  la  superficie  du  port  permet  un  espace  d'emmagasinage  suffisant,  les  hangars  de 
transit  sont  à  un  étage  et  les  voitures  circulent  à  travers. 

A  Liverpool,  où  une  grande  parie  de  la  manutention  se  fait  au  moyen  de  voitures, 
mais  où  l'espace  disponible  pour  l'emmagasinage  est  limité,  les  hangars  pour  les  mar- 
chandises en  transit  sont  à  un,  deux  ou  trois  étages.  Là  où  les  hangars  sont  à  un  seul 
étage,  les  voitures  circulent  à  travers,  et  à  Anvers  et  à  Liverpool  le  pavé  des  hangars 
où  les  voitures  sont  admises  est  en  pierre. 

21c— 2 
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A  Hambourg,  les  hangars  de  transit  sont  invariablement  assez  éloignés  de  l'eau 
pour  admettre  de  une  à  quatre  lignes  de  chemin  de  fer  et  une  plateforme  pour  la  ré- 
ception des  marchandises. 

A  Liverpool  cette  pratique  n'est  pas  toujours  suivie,  un  grand  nombre  des  han- 
gars étant  placés  tout  près  du  bord  de  l'eau. 

Tout  cela  tend  à  démontrer  combien  il  est  important  de  bien  comprendre  les  con- 
ditions qui  existent  dans  un  port  afin  de  fournir  les  facilités  de  développement  qui  lui 
conviennent.  * 

Protection  contre  le  feu  et  police. — La  protection  contre  le  feu  est  généralement 
à  la  charge  de  l'Etat  ou  des  autorités  du  port.  Des  pompes  à  incendie  sur  terre  et 
des  bateaux-pompes  dans  le  port,  un  grand  nombre  de  remorqueurs  de  ports  étant  mu- 
nis de  pompes  à  incendie. 

IX. — Administration  des  ports. 

Sous  ce  titre  on  trouve  une  grande  variété  de  méthodes  administratives,  dont  les 
suivantes  sont  les  plus  fréquentes  : — 

1.  Là  où  l'autorité  principale  appartient  à  l'Etat,  comme  à  Hambourg  et  à  Devon- 
port. 

2.  A  la  municipalité,  sujette  au  contrôle  de  l'Etat,  comme  à  Anvers  et  à  Bristol. 

3.  A  des  compagnies  privées  ou  publiques,  comme  à  Londres  et  à  Manchester. 

4.  A  une  compagnie  de  chemin  de  fer,  comme  à  Southampton  et  à  Cardiff. 

5.  A  un  fidéicommis  public,  comme  à  Liverpool  et  à  Glasgow. 

Le  contrôle  de  l'Etat  a  indiscutablement  obtenu  un  succèsi  marqué  en  Allemagne, 
où  les  chemins  de  fer  et  lés  cours  d'eau  sont  aussi  placés  sous  la  même  autorité.  Le 
contrôle  mixte  par  l'Etat,  une  compagnie  privée  et  les  chemins  de  fer  n'a  pas  réussi, 
comme  cela  a  été  démontré  par  la  perte  de  commerce  et  de  prestige  à  Marseille,  tandis 
qu'une  double  administration  par  la  municipalité  et  par  l'Etat  a  produit  un  grand 
port  à  Anvers.  Londres  est  un  exemple  de  l'effort  individuel  privé  et  d'une  multipli- 
cité des  autorités  du  port,  la  rivière  étant  sous  une  autorité,  le  pilotage  sous  une  autre, 
et  les  docks  et  les  quais  sous  le  contrôle  des  différents  individus  qui  y  sont  directe- 
ment intéressés.     Ce  type  ne  se  recommande  pas  à  l'investigateur. 

Liverpool,  où  l'organisation  est  entre  les  mains  d'hommes  qui,  tout  en  étant  direc- 
tement intéressés  dans  quelque  affaire  particulière  au  sujet  du  port,  font  de  leur  part 
dans  son  administration  l'orgueil  d'une  carrière,  où  la  dépense  de  grosses  sommes 
d'argent  a  été  faite  en  vue  d'un  harmonieux  développement  du  tout,  est  un  autre  type 
d'entreprise  réussie. 

X. — Droits  de  port. 

Sous  ce  titre  trois  sources  de  revenu  sont  en  usage  dans  les  ports  européens  : — 

1.  Droits  sur  le  navire. 

2.  Droits  sur  les  marchandises. 

3.  Location  d'emplacements  de  quais  et  d'espaces  dans  les  hangars. 

A  Londres  on  rend  plus  profond  le  chenal  de  la  rivière  en  doublant  pendant  trois 
ans  les  droits  de  tonnage  sur  les  navires. 

A  Anvers  il  n'y  a  pas  de  droits  sur  les  marchandises. 

A  Hambourg  la  Compagnie  de  steamers  Hamburg- American  loue  sept  jetées  com- 
plètement outillées  par  les  autorités  du  port,  avec  hangars,  grues,  etc. 

La  compagnie  paie  pour  ces  privilège»: — 

1.  Un  loyer  annuel  de  $325,000  pour  l'espace  loué. 

2.  Les  droits  réguliers  de  tonnage  imposés  par  le  port. 

3.  Elle  maintient  en  bon  état  la  propriété  louée. 
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Il  est  cependant  universellement  reconnu  que  l'entretien  d'un  port  et  l'intérêt  sur 
le  coût  de  son  exploitation  ne  peuvent  dès  les  commencements  être  payés  entièrement 
à  même  les  droits  imposés.  Il  est  aussi  reconnu,  comme  question  de  politique,  que 
l'exploitation  moderne  d'un  port  est  essentielle,  en  dépit  du  fait  ci-haut  mentionné, 
et  que  l'Etat  ou  ceux  qui  ont  le  contrôle  du  port  doivent  combler  le  déficit  à  même 
d'autres  sources  dans  l'intérêt  du  pays  tout  entier. 

XI. — La  situation  financière. 

Le  montant  d'argent  représenté  par  l'exploitation  moderne  des  ports,  autant 
qu'il  a  été  possible  de  s'en  assurer,  est  comme  suit: — 

Londres $186,700,000 

Liverpool 125,000,000 

Manchester 90,000,000 

Glasgow 40,000,000 

Neweastle 80,000,000 

Bristol 30,000,000 

Cardiff 30,000,000 

Anvers 45,000,000 

Hambourg 100,000,000 

Kotterdam 33,000,000 

Marseille 29,500,000 

Le  Havre 24,000,000 

Montréal 10,000,000 

Le  taux  de  l'intérêt  payé  par  les  autorités  du  port  sur  l'argent  emprunté,  sanc- 
tionné par  la  compagnie  ou  l'Etat,  varie  de  2|  à  4£  pour  100. 

XII. — Plan  et  construction  des  ports. 

Traits  frappants  du  plan  et  de  la  construction. — Les  traits  frappants  de  la  cons- 
truction des  ports  continentaux  sont  la  permanence  et  la  continuité  de  but.  JBien  que 
les  travaux  puissent  être  exécutés  dans  un  laps  de  temps  considérable,  le  tout  est  le 
résultat  d'un  plan  original  complet  ou  d'une  idée  principale,  exécuté  en  sections  selon 
que  le  justifient  les  besoins  du  commerce.  On  prend  le  temps  d'étudier  avec  soin  et 
de  préparer  des  plans  complets. 

Dans  les  derniers  agrandissements  des  ports  modernes,  on  n'a  pas  prêté  peu  d'at- 
tention à  l'effet  artistique  du  plan  projeté.  Dans  un  grand  nombre  de  cas  il  a  été  pos- 
sible de  fournir  des  lieux  de  récréation,  sous  forme  de  promenades  larges  et  spacieuses 
pour  le  public,  sans  nuire  en  rien  à  la  capacité  des  ports. 

Prévisions  pour  l'avenir. — Les  plans  sont  faits  en  vue  d'une  extension  à  venir. 
Les  ports  qui  réussissent  le  mieux — comme  Liverpool,  Hambourg  et  Anvers — pleins 
de  courage  et  de  confiance  en  l'avenir,  pourvoient  à  un  commerce  anticipé.  Comme 
résultat,  ils  sont  à  la  tête  du  progrès. 

Les  plans  sont  faits  en  vue  d'une  extension  à  venir. 

Les  ports  qui  réussissent  le  mieux  en  avance  de  la  demande,  et  s'emparent  ainsi 
du  commerce  quand  il  vient. 

Anvers  s'embarque  en  ce  moment  dans  un  nouveau  projet  d'extension  de  son  port, 
définitivement  arrêté  et  sanctionné  par  le  parlement,  pour  lequel  on  dépensera 
$60,000,000. 

Ingénieurs. — La  profession  d'ingénieur,  par  l'importance  attachée  à  son  intégrité 
et  à  sa  respectabilité,  par  la  rémunération  qu'elle  commande,  a  attiré  à  elle  des  hommes 
d'un  talent  qui  s'impose  et  d'une  grande  habileté  executive.  Ils  étudient  non  seule- 
ment les  côtés  techniques,  mais  se  mettent  en  état  de  pouvoir  donner  des  avis  exécu- 
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tifs  experts  et  de  prendre  une  part  éminente  aux  conseils  des  commissions  commer- 
ciales et  des  compagnies. 

Manière  de  construire. — L'amélioration  des  rivières,  dans  toutes  ses  branches,  et 
en  règle  générale  l'entretien  des  docks,  se  fait  administrativement — c'est-à-dire  par 
les  préposés  et  les  employés  des  autorités  des  ports.  A  Liverpool  et  à  Glasgow,  où  une 
exploitation  continue  a  produit  un  personnel  expérimenté  et  un  bon  outillage,  la  plus 
grande  partie  de  la  construction  des  docks  se  fait  en  régie. 

Eègle  générale,  les  hangars,  l'outillage  et  les  travaux  d'une  nature  spéciale  sont 
faits  à  l'entreprise. 

En  règle  générale,  les  grands  ouvrages  sont  faits  plus  rapidement  par  de 
grands  entrepreneurs,  mais  ce  système  ne  se  prête  pas  aux  modifications  dues  à  l'ex- 
périence acquise  à  mesure  que  les  travaux  avancent,  et  la  plupart  des  ingénieurs  pré- 
tendent que  lorsqu'ils  peuvent  faire  le  travail  eux-mêmes,  ils  savent  ce  qu'ils  obtien- 
nent. 

Travaux  à  l'entreprise. — On  ne  demande  de  soumissions  qu'aux  maisons  dont  l'in- 
tégrité est  bien  connue.  La  plus  basse  soumission  n'est  pas  toujours  acceptée,  et  une 
grande  considération  est  accordée  au  passé  de  l'entrepreneur,  aux  travaux  qu'il  a  en 
mains,  au  programme  qu'il  peut  énoncer,  à  son  organisation  et  à  son  outillage  pour 
les  travaux  à  exécuter. 

Entrepreneurs. — La  position  des  entrepreneurs  est  très  élevée.  A  cause  du  fait 
que  la  soumission  la  plus  basse  n'est  pas  considérée  plus  avantageuse  que  celle  de  l'en- 
trepreneur mieux  outillé  pour  le  travail  à  faire,  les  maisons  solides  restent  dans  les 
affaires  et  se  continuent  de  génération  en  génération.  Elles  demandent  des  prix  qui 
leur  permettent  de  réaliser  des  bénéfices,  et  font  sans  difficulté  des  modifications  com- 
plètes des  plans.  Leurs  prix  étant  de  tant  par  unité,  il  est  très  peu  question  dl  "  ex- 
tras  ".  Si  les  travaux  sont  augmentés  il  les  continuent  généralement  sans  objection, 
demandant  et  obtenant  tel  supplément  de  rémunération  qui  sera  juste  selon  les  cir- 
constances. Ils  ont  dans  leur  personnel  des  ingénieurs  d'un  haut  mérite,  et  les  rela- 
tions entre  les  ingénieurs  et  les  entrepreneurs  sont  maintenues  d'autant  plus  facile- 
ment par  le  fait  que  la  classe  de  travaux  qu'ils  accomplissent  est  élevée,  et  il  y  a  peu 
de  cause  de  friction  au  sujet  des  "  extras  "  ou  des  heures  supplémentaires  de  travail. 
L'organisation  des  entrepreneurs  est  complète,  mais  pour  l'économie  et  les  appareils 
pour  épargner  la  main-d'œuvre  dans  la  construction,  on  ne  peut  rien  reprocher  aux 
entrepreneurs  canadiens. 

La  dernière  méthode  de  poser  les  fondations  sous-marines  permanentes,  telle  que 
développée  par  les  ingénieurs  et  les  entrepreneurs  britanniques,  est  de  la  plus  grande 
importance  possible  pour  les  Canadiens,  en  vue  du  coût  élevé  du  bois  de  construction, 
de  son  manque  de  permanence,  et  de  la  grande  hauteur  des  murs  des  docks  modernes. 


XIII. — Impressions  générales. 

1.  Les  ports  qui  font  le  plus  d'affaires  et  les  font  le  plus  efficacement,  sont  les 
ports  qui  ont  tenu  leurs  facilités  en  avance  des  besoins  réels. 

2.  Les  ports  qui  sont  restés  stationnaires  ou  ont  perdu  de  leur  prestige  sont  ceux 
qui  ont  négligé  de  fournir  des  facilités  avant  que  le  commerce  ait  été  forcé  de  cher- 
cher ailleurs  les  mêmes  facilités  fournies  par  des  points  terminaux  rivaux.  Le  com- 
merce suit  le  progrès. 

3.  L'unité  d'autorité,  la  concentration  des  affaires,  la  profondeur  des  surfaces 
d'eau,  et  les  facilités  pour  l'expédition  des  affaires,  sont  les  principales  caractéristiques 
de  la  bonne  administration  d'un  port. 

4.  La  nécessité  de  fournir  des  surfaces  d'emmagasinage  grandes  et  commodes  où 
on  peut  réunir  les  cargaisons  et  en  prendre  soin. 
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5.  Le  coût  le  moins  élevé  de  la  manutention  des  cargaisons  de  la  cale  du  navire 
au  consignataire,  et  vice  versa,  a  été  constaté  dans  un  port  où  une  seule  autorité  con- 
trôlait toute  l'opération,  et  où  les  hangars  de  transit  avaient  de  trois  à  cinq  étages. 

6.  Des  facilités  spéciales  pour  le  soin  des  produits  canadiens  périssables  ont  été 
établies,  sur  une  grande  échelle,  dans  les  ports  britanniques. 

7.  Des  facilités  égales  devraient  être  établies  aux  points  terminaux  canadiens. 

8.  L'expansion  légitime  du  commerce  canadien  demande  le  développement  immé- 
diat des  points  terminaux  maritimes  du  Canada  si  le  commerce  canadien  doit  rester 
entre  les  mains  des  Canadiens. 

9.  La  négligence  à  établir  immédiatement  au  Canada  ces  facilités  nécessaires' 
aura  pour  effet  l'établissement  de  routes  commerciales  sur  lesquelles  aucun  contrôle 
ne  peut  être  exercé  par  les  Canadiens. 

10.  Un  grand  développement  de  port  a  invariablement  été  suivi  d'une  augmenta- 
tion du  commerce  et  de  la  population. 

11.  Montréal  a  le  pouvoir,  à  cause  de  sa  position  qui  commande  et  de  ses  grands 
avantages  naturels,  d'établir  les  meilleures  facilités  terminales  à  meilleur  marché  que 
n'importe  quel  port  européen  important,  et  cet  avantage  peut  difficilement  être  égalé 
par  un  autre  port  sur  le  continent  nord-américain. 

Conclusions. 

En  vue  de  la  situation  réelle  de  Montréal  : — 

1.  Où  l'exploitation  actuelle  du  port  ne  suffit  que  partiellement  au  commerce 
existant  ; 

2.  Où  le  tonnage  a  doublé  en  cinq  ans  et  où  une  vaste  augmentation  du  commerce 
est  en  vue; 

3.  Où  les  taux  de  l'assurance  maritime  ont  été  en  même  temps  réduits  de  moitié  ; 

4.  Où  un  nouveau  commerce  peut  facilement  être  développé  avec  une  augmenta- 
tion du  matériel  et  des  facilités; 

5.  Où  la  nature  a  fourni  mille  milles  d'une  navigation  magnifique  au  cœur  d'un 
continent  ; 

6.  Où  la  navigation  intérieure  par  les  canaux  canadiens  fournit  les  moyens  de 
distribution  du  trafic  sur  une  échelle  qui  n'est  égalée  par  aucun  port  du  monde; 

7.  Où  un  accès  direct  est  fourni  à  tous  les  chemins  de  fer  du  pays  à  des  condi- 
tions égales  pour  tous; 

8.  Où  il  existe  actuellement  un  chenal  maritime  de  30  pieds  de  Montréal  à  la  mer, 
avec  la  possibilité  de  l'agrandir  et  de  le  maintenir  à  un  coût  relativement  plus  bas 
que  dans  le  cas  de  n'importe  quel  chenal  d'approche  européen; 

9.  Où  les  aides  à  la  navigation  à  travers  un  millier  de  milles  de  chenal  maritime 
sont  aussi  d'un  type  qui  n'est  surpassé  dans  aucun  port  visité  ou  ses  approches; 

10.  Où  les  dépenses  relatives  du  port  jusqu'ici  sont  entièrement  en  faveur  de 
Montréal. 

En  vue  de  ces  faits,  il  semblerait  urgent  de  compléter  sans  aucune  perte  de  temps 
ces  grands  avantages  : — 

1.  En  tirant  le  meilleur  parti  de  nos  facilités  actuelles  en  les  outillant  conve- 
nablement; 

2.  En  faisant  tout  en  notre  pouvoir  pour  attirer  la  navigation  au  moyen  d'ap- 
proches d'une  sûreté  absolue; 

3.  En  traçant  un  plan  général  d'agrandissement  à  venir  en  vue  de  fournir  à 
Montréal  un  outillage  de  port  égal  à  celui  de  Hambourg  ou  de  Liverpool; 

4.  En  encourageant  les  chemins  de  fer  qui  desservent  le  port  de  Montréal  à  déve- 
lopper des  relations  de  trafic  plus  intimes  avec  les  chemins  de  fer  qui  desservent  les 
porta  britanniques  et  continentaux; 

5.  En  ouvrant  et  outillant  un  port  d'hiver  moderne  offrant  des  facilités  suffi- 
santes pour  recevoir  le  trafic  créé  par  Montréal  durant  la  saison  de  navigation  ; 
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6.  En  incorporant  dans  le  plan  général  d'expansion  à  venir  un  district  de  port 
franc  d'après  le  modèle  de  Hambourg,  et  en  inaugurant  ainsi  sur  le  sol  canadien  un 
agrandissement  de  port  qui,  par  le  prestige  de  sa  position  et  de  sa  valeur  stratégique 
commerciale,  commandera  non  seulement  le  commerce  canadien,  mais  aussi  une  grande 
partie  de  l'exportation  de  l'Ouest  et  du  commerce  d'importation  du  continent  nord- 
américain. 

POKT  DE  LIVERPOOL. 
I. — Introduction. 

Dans  les  murs  massifs  d'un  édifice  administratif  nouvellement  construit,  ayant 
vue  sur  tout  le  port,  bat  le  cœur  du  plus  grand  port  du  monde. 

Bien  que  la  puissance  maritime  de  la  Grande-Bretagne  ait  acquis,  au  temps  d'Eli- 
sabeth, une  position  qui  a,  depuis,  conservé  son  intégrité  commerciale,  le  commerce 
maritime  de  Liverpool  se  faisait  alors  au  moyen  de  quinze  navires,  avec  un  tonnage 
total  de  268  tonneaux.  Les  dunes  de  sable  qui  descendaient  en  pente  jusqu'à  la  rivière 
n'étaient  dérangées  par  aucune  construction  artificielle,  et  il  n'existait  pas  d'abri  pour 
les  navires. 

La  nature,  cependant,  a  été  surmontée  par  le  courage,  la  persistance  et  l'habileté 
d'hommes  déterminés  qui,  selon  le  mot  d'un  ancien  président  des  docks,  ont  fait  du 
Liverpool  d'alors  un  des  ports  les  plus  importants  aujourd'hui. 

Le  contrôle  municipal  a  retardé  pendant  des  années  l'agrandissement  du  port, 
comme  l'a  fait  aussi  un  arrangement  en  vertu  duquel  il  y  a  eu  division  de  l'auto- 
rité, en  partie  élue  par  les  propriétaires  de  navires  et  en  partie  municipale.  Les 
destinées  du  port,  par  un  acte  du  parlement,  tombèrent  sous  la  juridiction  de  la 
commission  des  docks  et  du  port  de  la  Mersey,  entre  les  mains  de  laquelle  le  port  a 
subi  pendant  plus  d'un  demi-siècle  un  développement  harmonieux  continu. 

Gardienne  d'un  héritage  dont  la  grandeur  des  responsabilités  reste  sans  égale, 
l'organisation  actuelle  de  la  commission  compte  parmi  ses  membres  quelques-uns  des 
hommes  les  plus  éminents  de  Liverpool,  qui  estiment  lé  plus  grand  honneur  le  fait  de 
prendre  part,  sans  aucune  rémunération,  aux  délibérations  de  la  commission. 

IL — Commerce. 

Liverpool  manie  à  peu  près  90  pour  100  de  tout  le  commerce  de  coton  de  la 
Grande-Bretagne,  outre  le  grain,  la  laine,  le  bois  de  construction,  le  sucre,  le  tabac, 
les  bestiaux  et  les  fruits,  qu'il  manie  en  grandes  quantités. 

En  employant  chaque  pouce  possible  d'espace  dans  les  docks,  il  a  été  possible  de 
porter,  en  cent  ans,  de  4,000  à  25,000  le  nombre!  des  navires  qui  entrent  dans  le  port, 
et  le  tonnage  de  500,000  à  12,000,000  de  tonneaux.  Les  recettes  ont  augmenté,  durant 
la  même  période,  de  $22:5,000  à  $6,500,000  par  année. 

III. — Eléments  de  succès. 

Jusqu'à  l'année  1857  l'autorité  contrôlant  le  port  du  côté  de  Liverpool  de  la  ri- 
vière Mersey  était  confiée  à  une  commission  des  docks,  dont  les  actes  étaient  sujets 
au  contrôle  du  conseil  municipal  de  Liverpool,  qui  était  alors  gardien  des  docks  de  Li- 
verpool. Les  docks  de  l'autre  côté  de  la  rivière,  à  Birkenhead,  appartenaient  à  une 
compagnie  qui  s'appelait  "  La  Compagnie  des  docks  de  Birkenhead  ",  jusqu'à  à  peu 
près  le  même  époque,  alors  qu'ils  furent  achetés  par  la  municipalité  de  Liverpool. 
L'unité  de  but,  la  concentration  de  l'autorité  et  la  porte  d'un  territoire  manufacturier 
à  population  dense,  sont  les  trois  facteurs  principaux  qui  ont  créé  et  maintiennent 
son  prestige  comme  port. 
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IV. — Types  des  affaires  du  port. 
(a)  Du  navire  océanique  au  caboteur. 

Liverpool  a  toujours  été  un  grand  port  de  transfert  où  ses  importations  océani- 
ques pouvaient  être  redistribuées  aux  ports  étrangers  et  domestiques  ne  faisant  pas 
affaires  directement  avec  les  grands  centres  commerciaux  situés  dans  les  parties  éloi- 
gnées du  monde. 

(b)  Du  navire  océanique  au  chemin  de  fer  directement. 

La  nécessité  de  communications  directes  par  chemin  de  fer  entre  les  différents 
docks  ne  fait  que  commencer  à  se  faire  sentir.  La  raison  semble  en  être  que,  tandis 
que  Liverpool  n'était  autrefois  que  presque  exclusivement  un  port  d'entrepôt,  les  mar- 
chandises en  transit  étant  transportées  par  des  voitures  entre  les  navires  et  les  entre- 
pôts, la  concurrence  amène  une  demande  d'épargne  dans  la  manutention  rendue  pos- 
sible par  le  transbordement  direct  du  navire  au  train  de  chemin  de  fer,  et  vice  versa,  et 
la  proportion  du  transbordement  direct  des  cargaisons  générales  de  Liverpool  aug- 
mente d'année  en  année. 

(c)  Du  navire  océanique  à  l'entrepôt  par  véhicule. 

Cela  a  toujours  été  la  méthode  favorite  de  manutention  dans  le  port,  et  ce  système 
facilite  l'expédition  des  marchandises.  Les  énormes  voitures  chargées  de  marchan- 
dises traînées  par  de  lourds  chevaux  admirablement  aptes  à  ce  travail  forment  une  ca- 
ractéristique remarquable  du  port. 

V. — Types  du1  port. 

Le  port  de  Liverpool  explique  la  puissance  et  les  "  possibilités  "  de  l'agrandissement 
artificiel,  car  il  se  compose  en  entier  d'une  série  de  docks  construits  dans  la  plupart 
des  cas  sur  la  plage  et  où  on  pénètre  par  des  portes  donnant  sur  la  rivière  proprement 
dite.  Ainsi,  toute  la  navigation  du  port,  une  fois  entrée  dans  les  docks,  est  entière- 
ment libre  des  variations  de  la  marée. 

VI. — bassins  de  radoub. 

La  commission  du  port  possède  dix-sept  bassins  de  radoub,  dont  un,  le  Canada 
Graving  Dock,  a  la  distinction  d'être  le  plus  grand  bassin  de  radoub  dans  le  monde. 
La  description  de  ce  bassin  de  radoub  est  comme  suit  : — 

Longueur  de  la  pointe  du  seuil  à  la  tête  du  bassin. .       925è  pieds. 

Longueur  occupée  par  les  tins 925J       " 

Largeur  de  l'entrée 94 

Largeur  du  bassin  au  niveau  du  radier 94        " 

Largeur  du  bassin  au  niveau  du  sommet 124£      " 

Profondeur  du  bassin  du  sommet  au  radier 40£      " 

*Profondeur  de  l'eau  sur  le  seuil  à  H.W.O.S.T 31f       " 

*Profondeur  de  l'eau  sur  le  seuil  à  H.W.N.T 24 A     " 

Profondeur  de  l'eau  sur  les  tins La  même  que  sur  le  seuil. 

Coût  du  Canada  Graving  Dock  (y  compris  une  grue  de 

40  tonnes,  mais  non  le  terrain) $1,193,660 

Outre  les  bassins  de  radoub  appartenant  à  la  commission  des  docks,  il  y  en  a  dans 
le  port  plusieurs  appartenant  à  des  particuliers. 
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Outre  les  bassins  de  radoub  appartenant  à  la  commission  des  docks,  il  y  en  a  dans 
le  port  plusieurs  appartenant  à  des  particuliers. 

VIII. — Aménagement  pour  les  navires. 


Superficie 
d'eau. 

Longueur  de 

, 

quais. 

Superficie  totale  d'eau  et  longueur  des  quais,  des  docks  et  des  bassins 
de  Liverpool  

Superficie  totale  d'eau  et  longueur  des  quais,  des  docks  et  des  bassins 
de  Birkenhead 

Acres. 
418 
166 

Milles. 

27 
9 

Total 

584 

36 

Superficie  totale  de  la  propriété  des  docks. 


Liverpool.  . 
Birkenhead. 


1,171  acres. 
506       " 


1,677 


*  La  profondeur  de  i'eam  peut  être  augmentée  au  moyen  de  pompes. 

Les  27  milles  de  longueur  des  quais  de  Liverpool  sont  concentrés  sur  à  peu  près  8 
milles  de  rivage. 

Cet  agencement  merveilleux,  représentant  une  dépense  si  énorme,  fait  presque 
entièrement  depuis  1857,  alors  que  le  port  fut  enlevé  à  l'administration  du  conseil 
municipal  de  Liverpool,  est  à  peine  égalé  par  aucun  autre  port  du  monde. 

IX. — Outillage. 

Outre  qu'il  possède  le  plus  grand  bassin  de  radoub  au  monde,  qui  a  été  avec  à 
propos  nommé  d'après  la  plus  grande  colonie  de  l'empire  et  appelé  le  Canada  Graving 
Dock,  Liverpool  a  la  distinction  de  posséder  le  plus  grand  entrepôt  du  monde,  qui  fait 
partie  d'un  système  de  27  blocs  d'entrepôts  sous  le  contrôle  de  la  commission  des  docks. 
La  superficie  totale  de  ses  14  planchers  est  de  36  acres  ;  il  est  construit  en  brique  et  en 
acier,  et  muni  de  monte-charge  hydrauliques  pour  les  marchandises  et  les  passagers* 
Il  a  une  capacité  de  66,000  barriques  (hogsheads)  de  tabac,  dont  le  poids  approximatif 
est  de  77,000,000  de  livres.  La  valeur  de  son  contenu  est  de  $12,000,000,  et  le  montant 
des  droits  à  payer  sur  les  66,000  barriques  serait,  à  72  cents  la  livre,  le  taux  ordinaire,. 
à  peu  près  $55,000,000. 

Des  facilités  spéciales  pour  manœuvrer  les  bestiaux  ont  été  fournies  et  centrali- 
sées à  Birkenhead,  et  elles  sont  les  plus  étendues  et  les  plus  complètes  en  Grande- 
Bretagne. 

Les  chemins  de  fer  ont  accès  directement  à  ses  abattoirs,  et  une  distribution  ra- 
pide et  efficace  de  leur  contenu  est  faite  dans  tout  le  Royaume. 

Du  côté  de  Liverpool,  ça  été  un  plaisir  de  remarquer  que  la  Compagnie  du  chemin 
de  fer  Pacifique-Canadien  a  obtenu  un  emplacement  permanent  au  dock  Sandon, 
qui  possède  de  beaux  hangars  à  deux  étages,  et  a  muni  à  ses  frais  ces  hangers  de- 
grands  appareils  frigorifiques  afin  de  faire  face  aux  besoins  des  expéditeurs  et  des  im- 
portateurs canadiens  de  produits  périssables.     Par  ce  moyen  le  beurre,  le  fromage,  les 
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fruits  et  les  viandes  des  fermes  canadiennes  sont  transportés  directement  des  chambres 
frigorifiques  du  navire  aux  chambres  frigorifiques  situées  sur  le  quai. 

Liverpool  ayant  aussi  un  trafic  considérable  de  voyageurs,  des  facilités  spéciales 
pour  les  passagers  ont  été  fournies.  Le  débarcadère  bien  connu,  avec  ses  magnifiques 
approches  en  eau  profonde,  sa  proximité  des  principales  lignes  de  chemins  de  fer,  rend 
possible  le  transfert  des  passagers  et  des  bagages  dans  le  délai  le  plus  court  possible. 
Cette  méthode  de  faciliter  le  trafic  des  passagers  a  pris  la  place  de  l'ancien  sys- 
tème d'après  lequel  les  navires  jetaient  l'ancre  au  milieu  de  la  rivière  et  débarquaient 
leurs  passagers  et  les  bagages  à  bord  de  pataches.  Ce  débarcadère,  si  bien  connu  des 
passagers  océaniques,  est  une  énorme  construction  flottant  sur  des  pontons,  qui  a  à  peu 
près  2,500  pieds  de  longueur,  et  monte  et  baisse  avec  la  marée.  De  nombreuses  passe- 
relles qui  s'ajustent  automatiquement,  pour  les  passagers,  et  des  plateformes  pour  les 
bagages,  conduisent  du  débarcadère  à  la  gare  du  chemin  de  fer.  Ce  sont,  en  somme, 
les  meilleures  facilités  au  monde  pour  les  passagers,  assurant  le  confort  et  la  rapidité. 

Les  différents  quais  et  docks  sont  pourvus  de  grues  hydrauliques  à  vapeur  et  à 
l'électricité  de  différentes  capacités,  une  des  plus  récemment  construites  étant  une 
grue  à  charbon  d'une  capacité  de  30  tonnes,  capable  de  lever  un  wagon  de  chemin  de 
fer.  Le  nombre  des  grues  hydrauliques,  à  vapeur  et  électriques,  aux  quais  de  charge- 
ment, dépasse  230,  leur  capacité  varie  de  1  à  100  tonnes,  et  la  hauteur  des  monte-charge 
varie  du  rez-de-chaussée  à  106  pieds.  Il  y  a  aussi  des  grues  flottantes  dont  la  capacité 
varie  de  25  à  100  tonnes,  capables  de  lever  les  colis  à  95  pieds  au-dessous  du  niveau  de 
l'eau. 

Au-dessus  des  deux  principales  lignes  de  chemin  de  fer  au  niveau  de  la  rue,  on  a 
construit  un  chemin  de  fer  aérien  pour  les  voyageurs,  mû  par  l'électricité.  Ce  chemin 
de  fer  fut  d'abord  construit  pour  l'avantage  des  voyageurs  ayant  affaire  aux  docks, 
mais  on  prend  maintenant  des  mesures  pour  le  relier  avec  quelques-uns  des  réseaux 
qui  entrent  dans  la  ville,  en  vue  de  le  faire  servir  davantage  pour  les  voyageurs  et 
aussi  pour  le  transport  des  marchandises. 

Presque  vis-à-vis  le  débarcadère,  on  peut  voir  les  chantiers  de  construction  nou- 
veaux et  modernes  de  MM.  Cammell,  Liard  et  Cie.  L'emplacement,  qui  appartient  à  la 
commission  des  docks  et  du  port  de  la  Mersey,  a  été  loué  à  la  compagnie  pour  50  ans,  et 
la  compagnie  y  a  construit  un  grand  dock  d'une  superficie  d'eau  de  15  acres,  dont  l'en- 
trée a  90  pieds  de  largeur  et  la  profondeur  au-dessus  du  seuil  37  pieds.  Un  grand 
bassin  de  radoub  de  860  pieds  de  longueur,  de  nombreuses  grues  d'une  grande  puis- 
sances, et  des  ateliers  d'équipement  et  de  réparations,  sont  d'un  accès  facile  et  rapide 
pour  les  navires  qui  sont  dans  le  port. 

Des  hangars  à  deux  étages  ont  été  en  usage  dans  le  port  de  Liverpool  depuis  vingt- 
cinq  ans,  mais  ceux  dernièrement  construits  ont  trois  étages.  L'adoption  des  hangars 
à  trois  étages  dans  un  port  comme  Liverpool,  où  la  superficie  de  terre  disponible  immé- 
diatement le  long  des  docks  est  limitée,  a  pour  effet  de  tripler  la  capacité  d'emmaga- 
sinage du  port,  et  constitue  dans  les  ports  ainsi  situés  la  seule  méthode  possible  de 
fournir  les  facilités  de  transit  nécessaires  à  la  manutention  rapide  des  cargaisons.  Le 
rez-de-chaussée  de  ces  hangars  est  presque  invariablement  en  pierre. 

Les  étages  supérieurs  sont  en  béton.  Le  hangar  à  trois  étages  le  plus  récent  est 
construit  entièrement  en  béton  armé  du  faîte  aux  fondations.  Les  moyens  de 
communication  entre  les  différents  étages  dans  le  hangar  même  consistent  en  ouver- 
tures pratiquées  dans  les  planches,  à  intervalles  convenables,  à  travers  lesquelles  des 
palans  font  leur  travail.  La  cargaison  quitte  la  cale  du  navire  au  moyen  de  cabestans 
et  autres  appareils  du  bord,  les  grues  de  terre  la  prennent  sur  le  pont  du  navire  et  la 
déposent  au  rez-de-chaussée  ou  au  premier  étage  du  hangar.  Les  grues  de  terre  peu- 
vent prendre  la  cargaison  directement  dans  la  cale  du  navire  si  on  le  désire.  La  car- 
gaison est  alors  distribuée  à  volonté  sur  les  différents  planchers  du  hangar  au  moyen 
des  "  chutes  "  et  des  palans  mentionnés  plus  haut.  Du  côté  de  terre  des  hangars  est 
fixée  aux  murs  extérieurs  une  seconde  série  de  petites  grues,  et  les  marchandises  sont 
descendues  d'un  étage  à  un  autre  ou  d'un  étage  quelconque  du  sol. 
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X. — Administration  du  port. 

En  1857,  en  vertu  de  la  loi  des  docks  et  du  port  de  la  Mersey,  le  contrôle  et  l'ad- 
ministration des  docks  situés  des  deux  côtés  de  la  rivière  à  Liverpool  et  à  Birkenhead 
passèrent  aux  mains  de  la  présente  commission,  qui  se  compose  de  28  membres,  dont 
24  sont  élus  par  les  contribuables  des  docks.  Pour  se  qualifier  à  l'élection  comme  mem- 
bre de  la  commission,  un  contribuable  doit  habiter  dans  le  comté  (borough)  de  Liver- 
pool ou  dans  un  rayon  de  10  milles  de  la  limite  extérieure  du  port,  et  doit  avoir  payé, 
durant  l'année  qui  précède  immédiatement  l'élection,  au  moins  $125  en  droits,  soit  sur 
les  navires  soit  sur  les  marchandises  entrés  dans  le  port.  Les  quatre  autres  membres 
sont  nommés  par  les  River  Mersey  Conservancy  Commissioners,  qui  sont  le  premier 
lord  de  l'amirauté,  le  président  du  Board  of  Trade,  et  le  chancelier  du  duché  de  Lan- 
castre.  Chaque  membre  est  élu  pour  un  terme  de  quatre  ans,  et  peut  être  réélu,  et  ne 
reçoit,  comme  il  a  été  dit  plus  haut,  absolument  aucune  rémunération,  la  fonction 
étant  regardée  comme  un  des  plus  grands  honneurs  que  le  peuple  puisse  conférer,  et 
cet  honneur  est  loyalement  observé. 

Pour  se  qualifier  comme  électeur,  un  contribuable  doit  payer  à  la  commission  un 
montant  de  droits  de  $50  par  année,  doit  être  sujet  britannique,  ou  résidant  dans  le 
Boyaume-Uni,  et  son  nom  doit  être  sur  la  liste  des  électeurs  des  docks. 

Six  membres  élus  et  un  membre  nommé  se  retirent  chaque  année,  et  sont  rempla- 
cés par  d'autres  candidats. 

La  commission  elle-même  remplit  les  vacances  qui  se  produisent  de  temps  à  autre. 

Le  travail  de  la  commission  est  fait  par  des  comités,  au  nombre  de  10.  Les  comi- 
tés eux-mêmes  se  réunissent  une  fois  par  semaine,  comme  fait  aussi  la  commission  en- 
tière. Les  rapports  des  différents  comités  sont  soumis  à  la  commission  à  sa  réunion 
hebdomadaire,  pour  recevoir  son  approbation  officielle.  Les  réunions  des  différents  co- 
mités ont  lieu  à  huis  clos,  tandis  que  la  réunion  hebdomadaire  de  la  commission  à  lieu 
dans  la  salle  de  la  commission  et  est  une  réunion  publique.  La  commission  est  prési- 
dée par  un  président  élu  chaque  année  et  pris  parmi  les  membres. 

La  commission  des  docks  et  du  port  de  la  Mersey  autorise  les  pilotes,  règle  les 
impôts,  et  s'occupe  de  l'éclairage  et  du  balisage  de  la  rivière. 

La  juridiction  de  la  commission  s'étend  déjà  sur  une  superficie  de  1,677  acres, 
mais  outre  cette  superficie,  la  commission  a  prévu  la  nécessité  d'une  expansion  à  venir, 
et  a  acquis  de  vastes  étendues  de  terrains  admirablement  situés  pour  une  nouvelle  ex- 
tension du  port. 

Comme  politique  de  port,  la  commission  n'a  pas  hésité  à  faire  disparaître  tout 
agrandissement  de  dock  construit  antérieurement  qui  ne  répondait  pas  aux  demandes 
d'expansion,  et  plusieurs  exemples  ont  été  remarqués  de  travaux  permanents  dispa- 
raissant là  où  la  nécessité  le  demandait,  pour  faire  place  à  un  nouvel  état  de  choses. 

La  responsabilité  du  navire  dans  la  manutention  des  marchandises  cesse  à  la  passe- 
relle du  navire,  et  les  cargaisons  sont  livrées  entre  les  mains  des  maîtres-commission- 
naires, autorisés  par  la  commission,  qui  assortissent  les  cargaisons  dans  les  hangars 
d'après  les  marques  des  connaissements,  et  les  livrent  aux  consignataires. 

Le  prix  payé  pour  ce  service  est  réglé  par  la  commission  des  docks.  Le  charge- 
ment est  fait  par  les  maîtres-arrimeurs  et  le  déchargement  par  les  maîtres-débardeurs, 
aussi  autorisés  par  la  commission.  Là  où  la  commission  des  docks  exploite  ses  propres 
entrepôts,  cependant,  les  marchandises  sur  les  quais  sont  généralement  transportées 
par  ses  propres  employés. 

Par  le  système  perfectionné  de  maîtres-commissionnaires  les  consignataires  ont 
leurs  marchandises  livrées  dans  le  plus  court  délai  possible,  sans  beaucoup  de  confu- 
sion et  pour  un  prix  très  peu  élevé. 

Une  limite  de  72  heures  est  fixée  pendant  laquelle  les  marchandises  peuvent  rester 
sur  les  quais  après  que  le  navire  est  entré  dans  le  dock.  Un  droit  de  un  cent  par  verge 
par  jour  est  exigé  pour  l'espace  occupé  après  ce  temps. 
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XI. — Droits  de  port. 

Les  droits  imposés  aux  navires  sont  divisés  en  deux  catégories:  ceux  prélevés  sur 
le  tonnage  net  des  navires  entrant  dans  le  port  de  Liverpool,  et  connus  sous  le  nom  de 
droits  de  port,  variant  de  f  de  cent  à  lj  cent  par  tonne  sur  les  affaires  de  cabotage,  3 
cents  par  tonneau  sur  les  navires  allant  en  Europe  ou  en  venant,  de  Terre-Neuve — la 
Méditerranée  exceptée — et  de  3  à  4  cents  par  tonneau  sur  les  navires  de  la  Méditer- 
ranée et  de  tous  les  ports  étrangers  hors  de  l'Europe.  Une  réduction  de  25  pour  100 
de  ces  taux  est  maintenant  accordée.  Les  taux  ci-dessus  constituent  les  droits  de  ton- 
nage payés  par  les  navires  entrant  dans  le  port  de  Liverpool.  Le  navire  paie  cepen- 
dant, en  sus,  des  droits  de  tonnage  pour  l'usage  de  l'outillage  des  docks,  comme  suit  : — 

Cents  par  tonneau. 
Sur  les  navires  voyageant  entre  la  Méditerranée  et  un 

port  étranger  hors  de  l'Europe 32 

Allant  en  Europe  ou  en  venant,  à  Terre-Neuve,  la  Mé- 
diterranée exceptée de  20  à  26 

Caboteurs de  5|  à  12 

Les  navires  demeurant  dans  les  docks  plus  de  deux  mois  paient  un  loyer  de  2  cents 
par  tonneau  par  semaine,  lequel  est  augmenté  à  4  cents  par  tonneau  par  semaine  à 
l'expiration  de  6  mois. 

Les  navires  qui  font  usage  de  l'outillage  des  docks  n'ont  pas  à  payer  de  droits 
de  port,  et  les  droits  de  tonnage  des  docks  s'appliquent  seuls  à  eux. 

D'après  la  méthode  de  comptabilité  de  la  commission  des  docks,  cependant,  les 
droits  de  port  sont  soustraits  des  droits  de  tonnage  des  docks  et  portés  au  crédit  du 
compte  auquel  sont  appliqués  le  coût  de  l'éclairage  et  du  balisage,  et  généralement  les 
dépenses  pour  l'amélioration  du  port  et  du  havre  comme  distincts  des  docks  eux- 
mêmes. 

Les  navires  qui  ont  un  bail  permanent  de  leurs  emplacements  paient  un  loyer, 
pour  l'usage  des  hangars,  égal  à  62  cents  par  verge  carrée  par  année.  Le  même  prix 
est  payé  pour  les  espaces  aux  second  et  troisième  étages  qu'au  rez-de-chaussée. 

Les  droits  contre  les  marchandises  sont  prélevés  d'après  des  tarifs  spécifiés  publiés 
de  temps  à  autre. 

XII. — Situation  financière. 

Le  capital  placé  dans  cette  exploitation  de  docks,  pour  laquelle  l'argent  a  été  em- 
prunté par  la  commission  des  docks  et  du  port  de  la  Mersey,  se  monte  à  près  de  $125,- 
000,000.     Le  taux  de  l'intérêt  varie  de  2£  à  4£  pour  100. 

Les  comptes  de  la  commission  sont  examinés  régulièrement  par  des  auditeurs  in- 
dépendants. 

Les  chiffres  des  revenus  et  des  dépenses  pour  l'année  expirée  le  1er  juillet  1906 
sont  comme  suit  : — 

$  c. 

Droits  de  tonnage  des  docks  sur  les  navires 3,203,033  09 

Droits  de  bassin  de  radoub  sur  les  navires 190,490  05 

Loyer  de  docks 56,857  25 

Droits  sur  les  marchandises 3,241,199  28 

Abattoirs 336,302  72 

Entrepôts  (recettes) . 1,090,962  79 

Intérêt  payé  par  la  commission 4,327,667  06 

Dragage 179,566  64    . 

Phares,  bateaux-phares,  bouées  et  assurance 188,483  61 
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PORT  DE  LONDRES. 
I. — Introduction. 

Londres,  étant  le  centre  financier,  commercial  et  maritime  du  monde,  a  conservé 
cette  position  de  commandement  en  dépit  des  énormes  agrandissements  de  ports  qui 
ont  été  faits  ailleurs  durant  le  dernier  demi-siècle,  en  dépit  des  difficultés  naturelles  et 
des  diflicultés  artificielles  soulevées  par  des  conditions  locales  dans  ses  propres  limites. 
Cela  a  été  possible  surtout  à  cause  de  la  sagacité  de  ses  commerçants,  de  sa  position 
avantageuse  comme  centre  de  distribution,  et  de  l'énorme  puissance  de  consommation 
de  ses  environs  si  fortement  peuplés. 

Pendant  un  grand  nombre  d'années  on  a  essayé  d'améliorer  les  conditions  qui  exis- 
taient dans  le  port.  La  diversité  des  intérêts,  la  multiplicité  des  autorités,  et  la  puis- 
sance de  coutumes  établies  depuis  longtemps  ont  suscité  des  obstacles. 

Londres  n'a  pas  encore  perdu  sa  position  de  commandement.  Tout  indique  la 
nécessité  de  la  réorganisation  sur  une  grande  échelle  pour  faire  face  à  l'avenir. 

La  propriété  du  port,  qui  jusqu'ici  était  entre  les  mains  de  particuliers  ou  de  com- 
pagnies, est  sur  le  point,  après  plusieurs  années  de  travail,  d'amener  la  création,  par 
acte  du  parlement,  d'une  nouvelle  autorité  du  port  qui  réunira  les  divers  intérêts  sous- 
un  seul  contrôle  et  permettra  une  expansion  harmonieuse. 

IL — Commerce  océanique. 

La  vie  sur  la  rivière  Tamise  est  comme  celle  d'une  rue  encombrée,  les  énormes 
navires  océaniques  dominant  tout,  les  caboteurs,  les  bateaux  de  pêche,  les  charbon- 
niers, les  bateaux  et  les  allèges  se  bousculant  dans  le  courant  comme  les  foules  dans- 
une  rue  affairée.  C'est  ici  que  le  monde  entier:  l'Inde,  Ceylan,  la  Chine,  le  Japon, 
l'Amérique  du  Sud,  l'Afrique,  l'Australie,  le  Canada,  les  Etats-Unis,  le  Mexique  et 
l'Europe,  se  rencontre  dans  un  énorme  échange  commercial.  L'expédition  des  affaires 
énormes  du  port  de  Londres  absorbe  près  de  20  millions  de  tonneaux  d'arrivages  et 
un  tonnage  semblable  de  navires  en  partance.  Le  volume  annuel  des  importations 
et  des  exportations  est  de  $1,570,000,000,  en  comprenant  les  exportations  de  marchan- 
dises étrangères  et  coloniales. 

III. — Eléments  de  succès. 

L'histoire  ne  nous  donne  pas  de  détails  exacts  sur  le  premier  agrandissement  du 
port.  Avec  la  croissance  du  prestige  commercial  de  Londres,  des  marchands  pré- 
voyants ont  vu  l'avantage  à  retirer  de  l'exploitation  de  docks.  Les  plus  sages  achetè- 
rent les  terrains  situés  dans  le  voisinage  de  l'agrandissement  du  port,  et  c'est  ainsi 
que  Londres  a  été  pourvue  de  facilités  de  docks  par  le  placement,  à  différentes  épo- 
ques, de  capitaux  appartenant  à  des  particuliers  et  à  des  compagnies,  introduisant  ainsi 
plusieurs  propriétaires  indépendants  sur  une  base  de  concurrence  dans  les  limites  du 
port. 

Tant  que  Londres  a  contrôlé  le  monopole  de  la  distribution  du  commerce,  cette 
méthode  a  paru  répondre  aux  besoins  de  la  situation,  mais  les  autres  ports  britanni- 
ques et  continentaux  ont  ouvert  les  yeux  sur  la  transformation  qui  s'opérait  dans  la 
grandeur  des  navires  dans  le  monde  entier.  Hambourg,  Rotterdam  et  Anvers  sur  le 
continent,  Livcrpool,  Bristol  et  Southampton  devinrent  toutes  mieux  outillées  pour 
recevoir  les  grands  navires.  Comme  conséquence,  Londres  se  voit  maintenant  dans; 
l'obligation  de  faire  de  même. 
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IV. — Types  des  affaires  du  port. 

(a)  Du  navire  océanique  au  caboteur. 

Ce  type  a  toujours  formé  une  partie  considérable  des  affaires  de  Londres,  la  redis- 
tribution se  faisant  par  un  service  de  cabotage  bien  organisé. 

(b)  Du  navire  océanique  à  l'entrepôt  par  allège. 

Le  commerce  de  transport  par  allèges  sur  la  Tamise  est  peut-être  le  trait  le  plus 

caractéristique  aussi  bien  que  le  plus  pittoresque  de  la  vie  de  la  rivière.  La  proximité 
des  entrepôts  au  bord  de  la  rivière,  l'accès  facile  des  allèges  à  tous  les  docks,  et  le  fait 
que  la  rivière  est  soumise  à  la  marée,  en  font  une  méthode  de  transport  populaire  et 
économique. 

Les  deux  côtés  de  la  Tamise,  depuis  le  pont  de  Londres  en  descendant,  sont  bor- 
dés, sur  une  longueur  de  plusieurs  milles,  d'entrepôts  qui  prennent  les  cargaisons  di- 
rectement de  la  rivière,  soit  des  allèges,  soit  des  petits  navires  qui  amarrent  le  long  de 
la  rive. 

Ces  bateaux  appartiennent  à  des  compagnies  privées  ou  à  des  particuliers,  et  sont 
autorisées  par  la  Watermen's  Company  à  raison  de  $125  par  bateau,  avec  un  droit  de 
renouvellement  de  $1.25  par  arfnée  pour  n'importe  quel  nombre  ne  dépassant  pas  cinq, 
et  de  $2.50  pour  tout  nombre  au-dessus  de  cinq. 

Le  port  ne  retire  absolument  aucun  revenu  de  ces  bateaux,  excepté  des  bateaux  à 
voile  de  plus  de  45  tonneaux,  faisant  le  commerce  entre  Londres  et  les  autres  ports, 
qui,  naturellement,  paient  les  droits  de  tonnage  du  cabotage. 

Comme  aucun  navire  océanique,  excepté  quelques  charbonniers  d'une  construc- 
tion spéciale,  ne  passe  le  pont  de  Londres,  il  y  a  un  immense  commerce  de  transport 
par  allèges  qui  se  fait  du  flanc  du  havre  à  l'entrepôt  ou  à  la  jetée,  dont  le  volume 
peut  être  imaginé  quand  près  de  10,000  bateaux,  en  chiffres  ronds,  dont  le  tonnage 
varie  de  70  à  200  tonneaux,  sont  engagés  dans  ce  commerce 

V. — Types  du  port. 

Le  port  de  Londres,  comme  la  plupart  des  ports  européens,  est  soumis  à  la  marée, 
et  son  agrandissement  comprend  trois  phases  : — 
Quais  le  long  de  la  rivière. 
Docks  intérieurs. 
Emplacements  d'eau. 

Les  quais  le  long  de  la  rivière  sont  ceux  construits  sur  les  bords  de'  la  rivière,  où 
les  navires  peuvent  arriver  directement  de  la  mer,  prendre  place  à  leurs  emplacements 
et  rester  à  flot. 

Les  emplacements  d'eau  sont  simplement  des  mouillages  ou  des  places  d'ancrage 
dans  la  rivière,  marqués  par  des  boues  permanentes  d'une  force  suffisante  pour  per- 
mettre aux  navires  océaniques  de  s'y  amarrer.  Il  y  a  62  rangées  de  ces  mouillages, 
pouvant  recevoir  121  navires.  Ils  sont  généralement  employés  par  les  petits  navires, 
mais  de  temps  à  autre  par  des  navires  d'un  tonnage  net  enregistré  de  5,500  tonneaux, 
qui  déchargent  une  cargaison  générale  dans  des  bateaux  au  moyen  de  la  grue  et  des 
palans  du  navire.  Ils  sont  aussi  employés  par  les  steamers -réservoirs  chargés  d'huiles 
lubrifiantes  à  haute  preuve. 

Il  y  a  en  outre  16  mouillages  tournants,  dont  chacun  contient  un  navire.  Le  nom- 
bre de  navires  qui  font  usage  de  cette  classe  d'emplacements  qui  ne  touchent  pas  aux 
quais  situés  le  long  de  la  rivière  et  n'entrent  pas  dans  les  docks,  mais  mouillent  à  ces 
bouées  dans  la  rivière,  est  de  3,000  par  année,  avec  un  tonnage  net  enregistré  de 
1,600,000  tonneaux.  Les  navires  qui  se  servent  de  ces  mouillages  ne  paient  pas 
d'autres  droits  que  les  droits  ordinaires  de  tonnage  quand  ils  arrivent  et  partent  avec 
une  cargaison. 
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Presque  la  moitié  des  navires  qui  remontent  la  Tamise  déchargent  dans  la  rivière 
même,  soit  aux  mouillages  dans  le  courant,  soit  à  un  des  320  quais  qui  bordent  la  ri- 
vière.    L'autre  moitié  décharge  dans  les  docks. 

On  estime  que  les  quais  et  les  jetées  dans  la  rivière  contiennent  80,000  pieds  li- 
néaires de  quais,  et  leur  coût  est  estimé  à  $65,000,000. 

Tous  les  principaux  docks  dans  le  port  de  Londres  appartiennent  à  des  compagnies 
de  docks,  et  ont  été  construits,  comme  placement,  par  du  capital  privé  ou  des  compa- 
gnies. 

La  plus  importante  de  ces  compagnies  est  la  London  and  India  Dock  Company, 
sous  la  juridiction  de  laquelle  sont  tous  les  docks  situés  du  côté  nord  de  la  rivière,  à 
l'exception  de  la  Millwall  Dock  Company,  cette  dernière  étant  pratiquement  la  seule 
concurrente  de  la  London  and  India  Dock  Company  de  ce  côté  de  la  rivière. 

La  Surrey  Commercial  Dock  Company  est,  de  même,  propriétaire  de  tous  les  docks 
du  côté  sud  de  la  rivière. 

La  distance  des  différentes  entrées  de  docks  du  pont  de  Londres,  en  milles  marins, 
est  comme  suit: — 

Docks  8t.  Katharine < £ 

Docks  de  Londres — 

Entrée  du  dock  Hermitage t f 

Entrée  du  dock  Shadwell l£ 

Surrey  Commercial  Docks — 

Entrée  de  l'écluse  Surrey 1£ 

Nouvelle  entrée 3 

West  India  Docks — 

Entrée  du  dock  Limehouse 2£ 

Entrée  du  dock  Blackwall 5£ 

Dock  Millwall 3£ 

East  India  Docks 3| 

Dock  Royal 'Victoria 6£ 

Dock  Royal  Albert 9£ 

Docks  Tilbury . .  22f 

Le  territoire  des  docks  se  compose  de  différents  systèmes  de  bassins  à  flot,  bassins 
de  radoub,  entrepôts,  machines  et  matériel. 

Un  bassin  à  flot  est  un  bassin  artificiel  muni  de  portes  qui  sont  tenues  fermées, 
excepté  à  l'eau  haute,  afin  que  les  navires  qui  sont  dans  le  bassin  flottent  à  un  niveau 
constant,  en  dépit  de  la  variation  de  la  profondeur  de  l'eau  ou  de  la  mer  à  l'extérieur. 
C'est  ce  qui  distingue  les  docks  des  ports. 

Les  navires  entrent  généralement  dans  ces  docks,  ou  en  sortent,  un  peu  avant  ou 
après  la  marée  haute. 

Les  avantages  des  docks,  comparés  aux  ports  ou  aux  rivières  ouvertes,  sont  don- 
nés comme  suit  : — 

1.  Flottaison  constante  du  navire. 

2.  Concentration  des  affaires. 

3.  Maintien  d'un  niveau  d'eau  fixe,  qui  facilite  le  déchargement  ou  le  chargement- 
rapide  des  navires. 

4.  Immunité  contre  les  abordages. 

5.  Plus  grande  sûreté  en  tout  temps. 

6.  Protection  contre  le  pillage  de  la  cargaison. 

VI. — Bassins  de  radoub. 

Le  port  de  Londres  possède  vingt-huit  bassins  de  radoub,  dont  la  longueur  varie  de 
161  à  846  pieds,  avec  des  entrées  de  40  à  70  pieds  de  largeur,  et  des  profondeurs,  sur 
le  seuil  de  l'entrée,  d'e  14  à  35  pieds  à  marée  haute  à  Trinity. 
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VII. — Chenal  d'approche. 

Entre  Margate  et  The  Naze,  où  on  peut  dire  que  commence  l'estuaire  de  la  Ta- 
mise, il  y  a  28  milles  d'eau,  cette  largeur  se  réduisant  à  6£  milles  au  phare  de  Nore. 
La  longueur  du  chenal,  du  phare  de  Nore  au  pont  de  Londres,  est  de  47|  milles,  dont 
les  largeurs  et  les  profondeurs  sont  comme  suit  : — 

Largeur.  Profondeur. 

Pieds.  Pieds. 

Du  phare  de  Nore  à  Mucking,  distance  de  13^  milles 1,000  26 

800  pieds  de  cette  distance,  cependant,  près  de  la  bouée  n°  4 

de  Sea  Keach,  se  rétrécissent  à 800  25 

De  Mucking  à  Clifïe-Creek,  une  distance  de  2£  milles 1,000  25 

De  Clifïe-Creek  à  Gravesend,  une  distance  de  4  milles 1,000  26 

De  Gravesend  à  Crayf ordnee,  8|  milles 1,000  24 

(Se  rétrécissant  à  750  pieds  de  largeur  et  à  17  pieds  de  profondeur.) 

De  Crayf ordness  au  Royal  Albert  Bock,  7  milles 500  22 

Du  Royal  Albert  Doclc  au  Millwall  Dock,  7  milles 300  14 

Du  Millwall  Dock,  au  tunnel  de  la  Tamise,  2  milles 300  16 

(La  profondeur,  cependant,  sur  la  Tamise,  reste  à  13  pieds 

sur  une  largeur  de  120  pieds.) 

Du  tunnel  de  la  Tamise  au  pont  de  Londres,  l£  mille 200  14 

Ces  profondeurs  sont  d'après  des  sondages  faits  à  eau  basse  des  marées  ordinaires 
du  printemps. 

Au  pont  de  Londres,  la  variation  de  la  marée  est  d'à  peu  près  21  pieds,  au  phare 
de  Nore  de  15  pieds,  et  elle  a  une  vélocité  qui  varie  de  2^  à  4  nœuds. 

Le  lit  de  la  rivière  se  compose  presque  entièrement  de  boue  et  de  sable  fin. 

Il  se  fait  un  dragage  continuel,  mais  le  flux  et  le  reflux  semblent  remplir  le  lit,  à 
certains  endroits,  aussi  vite  que  les  dragues  peuvent  enlever  les  dépôts. 

VII  et  IX. — Mouillages  pour  les  rtcières  et  outillage  du  port. 

London  and  India  Docks  Company. 

Sur  le  total  de  640  acres  d'eau  et  les  143,000  pieds  linéaires  de  longueur  de  quais, 
cette  compagnie  possède  et  contrôle  430  acres  d'eau  et  106,000  pieds  de  quais. 
Sa  juridiction  s'étend  sur: — 

(1)  Les  St.  Katharine  Docks. 

(2)  Les  London  Docks. 

(3)  Les  West  India  Docks. 

(4)  Les  East  India  Docks. 

(5)  Les  Royal  Albert  et  Royal  Victoria  Docks. 

(6)  Les   Tilbury  Docks. 

Le  nombre  de  navires  qui  y  sont  entrés  en  1904  pour  décharger  leurs  cargaisons  a 
été  de  4,665,  avec  un  tonnage  net  de  5,959,000  tonneaux. 

Le  personnel  permanent  de  cette  compagnie  se  compose  de  4,600  personnes,  y  com- 
pris 340  dans  le  seul  département  des  ingénieurs,  qui  dirige  les  travaux  d'entretien 
des  docks  ;  et  324  dans  le  département  de  la  police,  qui  est  responsable  de  la  protection 
des  produits  de  valeur  emmagasinés  dans  les  entrepôts. 

Le  territoire  des  docks  couvre  1,800  acres  et  une  superficie  de  plancher  de  15,500,- 
000  pieds  carrés  disponibles  pour  la  manutention  ou  l'emmagasinage  de  plus  de  900,000 
tonnes  de  marchandises. 

La  compagnie  possède  et  exploite  des  entrepôts  dans  la  ville,  et  conduit  un  com- 
merce général  d'entreposage. 


92  MARINE  ET  PECHERIES 

7-8  EDOUARD  VII,  A.  190S 

Les  St.  Katharine  Docks  ne  sont  accessibles  qu'aux  navires  d'une  grandeur  modé- 
rée, employés  pour  la  plupart  au  cabotage  et  au  commerce  européen.  Les  entrepôts 
sont  employés  principalement  pour  l'entreposage  du  thé,  dont  32,000  tonnes  sont  em- 
magasinées et  livrées  chaque  année. 

Londres  importe  annuellement  169,000  tonnes  de  thé,  la  plus  grande  partie  de 
l'Inde  et  de  Ceylan. 

Les  autres  marchandises  déposées  dans  ces  entrepôts  sont  l'indigo,  la  laine,  les 
écorces,  la  gutta-percha  et  le  caoutchouc. 

Il  y  a  à  ce  dock  trois  machines  hydrauliques  d'une  force  de  630  chevaux-vapeur 
pour  fournir  l'énergie. 

Les  London  Docks  sont  voisins  des  St.  Katharine  Docks  et  occupent  une  super- 
ficie de  100  acres,  dont  40  sont  de  l'eau.  La  capacité  d'emmagasinage  des  entrepôts  et 
des  voûtes  est  considérable.  La  superficie  de  plancher  est  de  3,000,000  pieds  carrés, 
avec  une  capacité  de  170,000  tonnes.  Des  endroits  spéciaux  sont  aménagés  dans 
ces  entrepôts  pour  travailler  et  montrer  la  laine,  le  vin,  le  cognac,  le  sucre,  les  fruits 
secs  et  verts,  l'ivoire,  les  épices,  les  écorces,  les  gommes,  les  métaux,  les  drogues,  les 
dates,  le  poivre,  le  riz,  le  café,  le  cacao,  la  colle  de  poisson,  etc. 

Ce  dock  est  remarquable  par  ses  caves  à  vin,  situées  au-dessous  du  niveau  de  la 
rivière.     La  longueur  des  passages  dans  ces  caves  est  de  28|  milles. 

West  India  Docks. — L'entrée  de  ce  dock  par  la  Tamise  a  480  pieds  de  longueur,  60 
pieds  de  largeur  et  30  de  profondeur.  Afin  de  compenser  les  pertes  d'eau  causées  par 
l'entrée  et  la  sortie  des  navires  par  ces  écluses,  quatre  pompes  centrifuges,  d'une  force 
indiquée  de  760  chevaux-vapeur,  avec  une  capacité  de  7,500,000  gallons  à  l'heure,  suffi- 
sent à  élever  l'eau  sur  toute  la  superficie  de  105  acres  à  raison  de  3|  pouces  à  l'heure. 

Ces  docks  ont  une  superficie  de  244  acres,  dont  105  sont  de  l'eau.  Il  y  a  trois 
suites  parallèles  de  docks,  chacune  d'à  peu  près  un  demi-mille  de  longueur,  avec  des 
entrepôts  tout  près  de  l'eau.  Les  principaux  articles  de  commerce  y  sont  le  rhum,  le 
sucre,  le  beurre,  le  houblon,  et  les  bois  de  toutes  sortes. 

Le  commerce  considérable  de  viandes  gelées,  venant  surtout  de  la  Nouvelle-Zé- 
lande et  de  la  Képublique  Argentine,  est  reçu  à  l'entrepôt  n°  5,  où  il  y  a  place  pour 
100,000  carcasses  de  moutons.  La  viande  reçue  est  déchargée  soit  directement  des 
navires,  soit  de  chalands  qui  la  transportent  des  navires  en  déchargement  à  d'autres 
docks.  La  température  est  maintenue  à  une  moyenne  de  190  Fahr.,  ou  13-  au-dessous 
du  point  de  congélation.  Le  procédé  employé  est  celui  des  compresseurs  De  La  Ver- 
gne,  construits  par  Haslam  et  Cie,  de  Derby. 

Il  y  a  sept  pompes  hydrauliques,  d'une  force  indiquée  de  700  chevaux-vapeur, 
qui  fournissent  l'eau  pour  actionner  les  280  machines  hydrauliques  de  ce  système  de 
docks. 

East  India  Docks. — Ils  consistent  en  un  dock  d'importation  et  un  dock  d'exporta- 
tion, et  d'un  bassin  dans  lequel  on  entre  par  une  écluse  de  31  pieds  de  profondeur. 

Ces  docks  sont  employés  principalement  par  les  voiliers  et  les  steamers  de  la 
Union  Castle  Line,  qui  font  le  commerce  avec  Le  Cap.  Trois  pompes  hydrauliques, 
d'une  force  indiquée  de  181  chevaux-vapeur,  fournissent  l'eau  pour  actionner  les  100 
machines  hydrauliques  de  ces  docks. 

Docks  Royal  Albert  et  Royal  Victoria. — Ce  sont  les  plus  grands  docks  sous  le  con- 
trôle de  la  compagnie.  L'eau,  dans  ces  docks,  est  maintenue  à  un  niveau  d'eau  haute 
par  quatre  pompes  centrifuges  d'une  capacité  de  7,500,000  gallons  d'eau  à  l'heure. 

L'étendue  d'eau  est  de  183  acres,  donnant  de  la  place  à  60  navires.  Les  hangars 
et  les  entrepôts  de  ces  docks  couvrent  une  superficie  de  3,100,000  pieds  carrés. 

Le  commerce  d'entreposage  ici  se  compose  principalement  de  grain,  de  tabac 
et  de  viande  gelée.  20,000  tonnes  de  tabac  sont  en  entrepôt  à  la  fois,  dont  le  prix  du 
marché  serait  à  peu  près  $45,000,000.  Les  magasins  pour  la  viande  gelée  sont  proba- 
blement les  plus  grands  au  monde,  contenant  48  salles  d'une  capacité  de  2,000,000  de 
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pieds  cubes,  pouvant  contenir  600,000  carcasses  de  moutons.  L'appareil  de  congéla- 
tion est  d'après  le  système  de  compression  à  l'ammoniaque,  de  MM.  Haslam,  de  Derby, 
par  lequel  l'air  est  refroidi  en  passant  dans  des  batteries  de  saumure,  et  est  ensuite 
refoulé  dans  les  salles  par  des  éventails  actionnés  par  l'électricité. 

Il  y  a  sept  pompes  hydrauliques,  d'une  force  indiquée  de  1,223  chevaux-vapeur,  qui 
fournissent  l'énergie  pour  actionner  les  320  machines  hydrauliques  de  ces  docks. 

Tilbury  Docks. — Ces  docks  sont  à  26  milles  du  pont  de  Londres,  et  on  s'y  rend  en 
chemin  de  fer  en  40  minutes.  Le  système  se  compose  d'un  dock  principal,  avec  trois 
docks  auxiliaires  et  un  bassin  à  flot,  avec  un  écluse  de  700  pieds  de  longueur  et  80 
pieds  de  largeur  reliant  le  bassin  au  dock  principal.  Le  dock  principal  a  1,800  pieds 
de  longueur  et  600  pieds  de  largeur.  La  superficie  totale  du  dock  principal  et  des 
docks  auxiliaires  est  de  54  acres,  et  la  profondeur  de  l'eau  de  38  pieds.  Dans  le  bassin 
à  flot,  la  profondeur  est  de  45  pieds  à  l'eau  haute,  aux  marées  de  printemps,  et  de  26 
pieds  à  l'eau  basse. 

Entrepôts  dans  la  ville. — Outre  ces  bassins  à  flot  et  les  entrepôts  qui  les  avoisi- 
nent,  la  compagnie  des  docks  exploite  des  entrepôts  dans  différentes  parties  de  Lon- 
dres pour  l'emmagasinage  des  marchandises  et  la  commodité  du  trafic  venant  des 
docks  ou  y  allant. 

Le  Commercial  Road  Warehouse,  l'entrepôt  le  plus  moderne  exploité  par  la  com- 
pagnie, est  construit  au-dessus  de  la  gare  aux  marchandises  du  chemin  de  fer  Lon- 
don,  Tilbury  and  Southern.  Cette  gare  est  destinée  spécialement  au  service 
du  trafic  allant  aux  docks  ou  en  venant.  Les  wagons  peuvent  venir  le  long  des 
quais,  où  les  marchandises  sont  délivrées  directement  dans  les  trucks  de  chemin  de 
fer,  ou  vice  versa.  Cet  entrepôt  a  quatre  étages,  avec  une  superficie  totale  de  358,000 
pieds  carrés,  et  est  utilisé  presque  entièrement  pour  l'emmagasinage  du  fromage  et  du 
thé. 

Outillage. — Il  y  a  dans  le  système  des  docks  30  ponts-tournants  ou  ponts-levis,  62 
paires  de  portes  d'écluses,  279  écluses,  1,336  rues  et  monte-charge,  340  cabestans  et  un. 
grand  nombre  d'autres  machines  ;  et  le  matériel  mobile  'se  compose  de  20  remorqueurs, . 
5  grues  flottantes,  et  30  locomotives  parcourant  80  milles  de  voie  ferrée.  Le  méca- 
nisme employé  pour  actionner  cet  immense  matériel  est  principalement  du  genre  hy- 
draulique. 

Les  appareils  de  manutention  sur  les  quais  se  composent  de  grues  fixes  et  mobiles, 
pour  le  chargement  et  le  déchargement  des  navires,  d'une  capacité  variant  die  30 
quintaux  à  5  tonnes. 

Les  appareils  de  manutention  dans  les  entrepôts,  pour  le  transport  des  cargaisons 
d'un  étage  à  un  autre,  se  composent  de  monte-charge  disposés  en  paires  d'une  capacité 
de  10  à  15  quintaux. 

Les  appareils  de  manutention  sur  l'eau  se  composent  de  grues  flottantes  pour  lever 
les  lourds  fardeaux  jusqu'à  cinquante  tonnes,  et  de  remorqueurs  à  vapeur  pour  con- 
duire les  navires  dans  les  docks;  ces  remorqueurs  sont  munis  de  pompes  à  incendie. 

Il  y  a  aussi  une  usine  pour  fournir  l'énergie  électrique  d'une  capacité  suffisante 
pour  éclairer  les  entrepôts  et  les  docks. 

Aménagement  des  hangars  pour  marcnandises  en  transit. — Outre  les  entrepôts  de 
quatre  à  six  étages,  deux  types  de  hangars  sont  en  usage: — 

1.  Hangar  à  un  seul  étage,  de  350  pieds  de  longueur  et  120  de  largeur,  éloigné  de 
l'eau  d'à  peu  près  40  pieds,  avec  une  voie  ferrée  devant  et  derrière,  afin  que  les  mar- 
chandises puissent  être  transportées  des  navires  à  n'importe  quelle  gare  de  chemin  de 
fer  de  la  Grande-Bretagne,  et  vice  versa. 

Les  hangars  sont  construits  à  bon  marché,  les  murs  et  le  toit  en  tôle  galvanisée, 
les  planchers  en  bois  ou  en  béton,  pas  de  bateaux  dans  les  hangars,  et  les  voitures 
n'y  sont  pas  permises.     Toute  cargaison  transportée  par  des  voitures  est  prise  ou 
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déposée  à  l'extérieur  du  hangar,  où  les  voitures  viennent  prendre  leur  charge,  le 
plancher  du  hangar  étant  au  niveau  des  voitures. 

2.  Les  hangars  à  deux  étages  sont  aussi  construits  à  bon  marché  et  ont  rela- 
tivement les  mêmes  dimensions,  et  assez  éloignées  du  bord  de  l'eau  pour  permettre 
le  passage  des  grues  et  des  trains  de  chemin  de  fer  entre  eux  et  le  rebord  du  mur  du 
quai.  Le  seul  moyen  d'accès  aux  hangars  des  navires  est  par  les  grues,  et  la  seule 
communication  entre  l'étage  inférieur  et  l'étage  supérieur  est  au  moyen  de  glissoires 
et  d'ascenseurs. 

Mouillages. — Deux  systèmes  de  division  des  mouillages  sont  en  vigueur: — l'un 
affecté  exclusivement  aux  exportations,  où  un  navire  ne  fait  que  prendre  sa  cargaison, 
déchargeant  à  un  autre  mouillage  ;  l'autre,  où  les  cargaisons  sont  chargées  et 
déchargées  au  même  emplacement.  Les  mouillages  dans  les  docks  sont  loués  à  la 
semaine,  à  raison  d'à  peu  près  $1  par  année  par  verge  carrée,  avec  l'usage  du  rez-de- 
chaussée  du  hangar  seulement. 

Communications. — Tous  les  docks,  à  l'exception  de  celui  de  St-Katharine,  sont 
accessibles  par  chemin  de  fer,  par  eau  et  par  voitures,  et  sont  aussi  reliés  directement 
à  tous  les  principaux  chemins  de  fer,  dont  les  wagons  sont  amenés  le  long  des  navires, 
la  compagnie  des  docks  recevant  sur  ses  rails  les  wagons  des  différentes  compagnies 
de  chemins  de  fer  et  les  exploitant  comme  tête  de  ligne  sur  les  quatre-vingts  milles  de 
voie  ferrée  que  contient  le  réseau. 

La  Compagnie  Commerciale  des  Docks  de  Surrey. 

La  Compagnie  Commerciale  des  Docks  de  Surrey,  cependant,  a  fait  une  spécialité 
des  aménagements  pour  les  produits  canadiens,  et  à  deux  milles  en  aval  du  pont  de 
Londres,  sur  la  rive  sud  de  la  Tamise,  a  été  ouvert  en  1904  le  dock  Greenland,  long  de 
2,400  pids  et  large  de  450,  et  là  a  été  érigée  et  outillée  une  suite  d'entrepôts  frigorifi- 
ques et  de  greniers  dans  le  but  supécial  de  traiter  d'une  manière  convenable  les 
cargaisons  canadiennes  de  beurre,  de  fromage,  de  bacon,  et  de  grain.  Les  entrepôts 
sont  appelés  "Entrepôts  de  produits  canadiens''  {Canadian  Produce  Warehouses), 
et  sont  connus  sous  ce  nom,  leur  capacité  réunie  étant  d'à  peu  près  2,000,000  de 
pieds  cubes. 

Le  commerce  canadien  à  Londres  est  connu  sous  le  nom  de  Trafic  Nord-Améri- 
cain. Ces  entrepôts  sont  placés  à  environ  120  pieds  du  bord  de  l'eau,  et  entre  eux  et 
le  navire  il  y  a  un  hangar  pour  marchandises  en  transit  à  um  étage,  aussi  éloigné 
d'une  vingtaine  de  pieds  du  navire,  en  face  duquel  sont  six  grues  mobiles  de  la  capa- 
cité suivante: — 

Une  de 5  tonnes. 

Une  de 2  tonnes. 

Quatre  de 3,500  livres. 

Le  navire  est  mouillé  à  vingt  ou  trente  pieds  du  quai,  afin  de  permettre  le  pas- 
sage des  bateaux  entre  le  quai  et  le  navire.  Les  grues  sont  ici  considérées  indispen- 
sables, bien  qu'elles  ne  paient  pas.  Grâce  à  elles,  cependant,  le  navire  décharge  et  re- 
charge en  soixante-douze  heures.  Le  navire  distribue  sa  cargaison  d'après  le  connais- 
sement, et  doit  la  délivrer  aux  voitures  des  cosignataires  ou  sur  le  terrain  de  la  com- 
pagnie propriétaire  du  dock  quand  cela  est  désiré.  En  distribuant  d'après  le  connais- 
sement, les  étages  sont  marquées  à  la  craie  et  numérotés  selon  le  manifeste,  les  mar- 
chandises étant  divisées  e»n  blocs,  comme  les  entrepôts.  En  arrière  des  hangars,  les 
entrepôts  ont  trois  étages,  et  le  fromage  et  le  beurre  passent  par  le  hangar  des  mar- 
chandises en  transit;  dans  les  chambres  frigorifiques  de  l'entrepôt  au  moyen  de 
passerelles  temporaires  érigées  à  cette  fin.  Il  y  a  un  courant  continu  et  rapide  de 
boîtes  de  fromage  quittant  le  navire  et  atteignant  sans  délai  l'entrepôt  frigorifique. 

La  méthode  employée  pour  transporter  les  marchandises  entre  les  différents  étages 
consiste  en  cinq  groupes  doubles  de  monte-charge  ayant  chacun  une  capacité  de  1,500 


COMMISSAIRES  DU  HAVRE  DE  MONTREAL  35 

DOC.  PARLEMENTAIRE  No  21c 

livres,  et  en  six  chargeurs  de  fromage  d'une  capacité  de  quinze  tonnes  par  heure. 
47,000  tonnes  de  fromage  canadien  sont  passées  par  ces  entrepôts  l'année  dernière. 
Les  marchandises  périssables  sont  donc  transbordées  immédiatement  des  comparti- 
ments frigorifiques  des  steamers  directement  dans  les  entrepôts  frigorifiques  situés  sur 
le  quai.  De  l'entrepôt  à  la  rue  Tooley,  le  grand  marché  de  produits  de  Londres,  situe 
à  deux  milles  de  là,  cette  cargaison  est  chargée  mécaniquement  dans  d'énormes  voi- 
tures couvertes  et  transportée  au  marché  à  mesure  que  les  besoins  du  commerce  le  de- 
mandent. Quand  ils  ont  été  visités,  le  Latonia,  de  la  ligne  Thomson,  et  le  Parisian 
et  le  Pomeranian,  de  la  ligne  Allan,  étaient  amarrés  le  long  de  ces  hangars.  Par- 
tout on  remarque  le  soin  et  la  propreté  les  plus  scrupuleux,  et  la  qualité  et  la  con- 
dition des  produits  emmagasinés  là  ne  laissaient  rien  à  désirer.  Cette  compagnie  de 
docks  fait  aussi  une  spécialité  du  bois  de  construction,  et  a  de  grands  espaces  consa- 
crés à  la  réception  et  à  l'empilage  du  bois. 

Docks  Millwall. 

Les  docks  Millwall,  situés  sur  le  bord  nord  de  la  rivière  en  aval  des  docks  de  l'Inde, 
ont  une  superficie  de  233£  acres,  dont  trente-six  acres  sont  de  l'eau.  On  pénètre  dans 
ces  docks  par  une  écluse  de  450  pieds.  Les  navires  d'une  plus  grande  longueur  peu- 
vent cependant  entrer  à  marée  haute,  quand  les  deux  portes  sont  ouvertes.  La  com- 
pagnie s'occupe  spécialement  du  commerce  de  grain  et  de  bois  de  construction,  pour 
les  fins  duquel  les  docks  sont  spécialement  équipés. 

La  superficie  totale  d'eau  des  docks  de  Londres  est  de  640  acres;  la  superficie  de 
terrain,  de  1,660  acres;  les  planchers  des  hangars  et  des  entrepôts  couvrent  un  espace 
de  390  acres. 

L'entreposage  frigorifique  le  long  des  navires  est  de  4,500,000  pieds  cubes. 

X. — Administration  du  port. 

Autorités  dans  le  port. 

1.  La  Thames  Conservancy. 

2.  La  Trinity-House. 

3.  La  Watermen's  Company. 

4.  La  municipalité  de  Londres. 

L'autorité  de  la  Thames  Conservancy  commence  à  161  milles  en  amont  du  pont 
de  Londres  et  s'étend  jusqu'à  la  mer.  Le  lit  et  le  sol  de  la  rivière  au-dessous  du  ni- 
veau d'eau  haute  des  marées  ordinaires  (à  l'exception  de  certaines  plages  de  la  Cou- 
ronne) lui  appartiennent. 

Les  devoirs  suivants  tombent  sous  sa  juridiction  : — 
L'entretien  de  la  rivière  et  du  chenal. 
La  réglementation  de  na  navigation. 
La  surveillance  de  tous  les  explosifs  et  du  pétrole. 
L'entretien  de  tous  les  mouillages  publics,  dont  l'usage  est  gratuit  pour  les 

navires. 
Le  marquage,  la  surveillance  et  l'enlèvement  des  épaves  et  de  tous  les  obs- 
tacles qui  sont  dans  le  chenal  (article  77  du  Thames  Conservancy  Act, 
1894). 
Le  dragage  de  la  rivière  pour  l'amélioration  et  l'entretien  de  la  navigation. 
Empêcher  la  souillure  de  la  rivière. 

Aucune  jetée,  levée,  pilots  d'amarrage  ou  autre  ouvrage  ne  peut  être  cons- 
truit au-dessous  de  la  marque  des  hautes  eaux  sans  l'autorisation  des 
conservateurs,  et  le  paiement  d'une  somme  fixée  par  le  répartiteur  en 
vertu  de  l'article  116  du  Thames  Consrvancy  Act,  1894,  soit  au  moyen 
d'une  somme  en  masse,  ou  d'un  loyer  annuel. 
21c— 3| 
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La  Trinity-House  éclaire  et  balise  la  rivière,  autorise  et  réglemente  les  pilotes, 
examine  toux  ceux  qui  veulent  se  qualifier  comme  directeurs  des  docks  afin  de 
certifier  qu'ils  sont  compétents  à  diriger  le  chargement  et  le  déchargement  des  na- 
vires, et  exige  une  contribution  de  2£  pour  100  sur  les  salaires  de  tous  les  pilotes  auto- 
risés, ce  montant  étant  destiné  à  un  fonds  pour  les  pilotes.  Chaque  pilote  paie  en 
outre  $15  par  année  lors  du  renouvellement  de  'son  permis. 

La  Trmity-House  examine  aussi  les  capitaines  et  les  seconds  de  navires  (  mar- 
chands), et  leur  accorde  des  certificats  qui  rendent  non  obligatoire,  dans  le  district 
soumis  à  sa  juridiction,  l'emploi  de  pilotes  autorisés. 

Le  pilotage  est  obligatoire,  avec  certaines  exceptions. 

La  Watermen's  Company  autorise  les  gabariers  qui  naviguent  sur  la  rivière.  Elle 
a  pris  naissance  au  seizième  siècle  et  a  détenu  pendant  quatre  générations  le  mono- 
pole de  la  navigation  de  la  Tamise  en  vertu  de  diverses  lois  et  ordonnances  de  la  Cou- 
ronne. 

La  municipalité  de  Londres  est  à  la  fois  l'autorité  sanitaire,  de  police  et  d'incen- 
die du  port.  Elle  protège  le  port  contre  l'introduction,  par  voie  de  la  rivière,  d'infec- 
tion et  de  maladie  apportée  par  des  personnes  ou  des  marchandises,  ou  sous  la  forme 
de  produits  alimentaires  malsains. 

La  rivière  est  patrouillée,  et  le  crime  y  est  découvert  et  supprimé  par  la  police 
métropolitaine,  qui  fait  aussi  observer  les  lois  et  les  règlements  des  conservateurs. 

La  brigade  des  pompiers  de  la  cité  opère  aussi  et  entretient  les  postes  de  pompiers 
et  les  bateaux-pompes  sur  la  rivière,  et  pour  ces  fins  la  Tamise  est  considérée  comme 
une  rue  de  Londres. 

XL — Droits  de  port. 
Frais  imposés  au  navire. 

1.  Droits  de  tonnage  prélevés  par,  et  payés  à,  la  Thames  Gonservancy,  consacrés 
en  grande  partie  à  l'entretien  du  chenal: — 

2  cents  par  tonneau  net  enregistré,  pour  les  caboteurs. 

3  cents  par  tonneau  net  enregistré,  pour  tous  les  autres  navires. 

Ces  droits  sont  prélevés  sur  tout  les  navires  entrant  dans  le  port  ou  en  sortant 
avec  une  cargaison,  de  sorte  qu'un  navire  entrant  dans  'le  port  et  en  sortant  avec  une 
cargaison  paie  deux  fois. 

2.  Ces  droits  de  docks,  prélevés  par  les  différentes  compagnies  de  docks  sur  les 
navires  entrant  dans  le  port  avec  une  cargaison,  variant  de  6  à  36  cents  par  tonneau 
net  enregistré. 

3.  Droits  d'éclairage  prélevés  par  la  Trinity-House. 

Sur  les  navires  qui  font  le  commerce  domestique. 

2  cents  par  tonneau  net  enregistré  par  voyage  sur  les  voiliers. 

3  cents  par  tonneau  net  enregistré  par  voyage  sur  les  steamers. 

Moins  20  pour  100  par  voyage  pour  dix  voyages  s'ils  sont  engagés  tout  le  temps 
dans  le  commerce  domestique.  Les  voyages  subséquents  dans  la  même  année  sont 
gratuits. 

4£  cents  par  tonneau  net  enregistré,  par  voyage,  sur  les  voiliers. 
•5£  cents  par  tonneau  net  enregistré,  par  voyage,  sur  les  steamers. 
Moins  20  pour  100  pour  les  six  premiers  voyages  pendant  l'année.     Les  voyages 
subséquents  pendant  l'année  sont  gratuits. 

4.  Frais  de  pilotage — 

A  peu  près  6  cents  par  tonneau  pour  l'entrée  et  la  sortie. 
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5.  Loyer  après  l'expiration  du  privilège  accordé  suivant  les  taux  respectifs  des 

droits  de  docks  : 

2  cents  par  tonneau  par  semaine. 

Les  allèges  ou  autres  bateaux  de  bonne  foi  employés  à  décharger  ou  à  recevoir  du 
lest  ou  des  marchandises  ne  paient  pas  de  droits  de  docks. 

Droits  sur  les  marchandises. 

Prélevés  par  les  compagnies  de  docks  et  payés  par  les  marchands  : — 

"  Sur  tout  article  de  marchandise  ou  de  denrées  apporté  et  débarqué  ou  dé- 
posé dans  les  docks,  livré  à  des  véhicules  des  docks  dans  leur  juridiction,  excepté 
toujours  les  marchandises  déchargées  ou  transbordées  des  navires  aux  bateaux  ou 
des  bateaux  aux  navires." 

1.  Droit  de  quaiage  (y  compris  la  réception  à  bord  du  navire  et  la  livraison  à  un 
véhicule) — 

60  cents  par  tonne  sur  le  sable,  le  plomb,  etc.,  jusqu'à 

96  cents  par  tonne,  et  davantage,  selon  le  tarif,  sur  le  bismuth,  le  minerai, 
etc. 

2.  Droit  de  débarquement  (comprenant  le  débarquement  ou  la  réception  à  terre, 
le  quaiage,  la  pesée,  le  chargement  du  quai  au  véhicule) — 

De  60  cents  à  $1.50  par  tonne. 
Taux  réunis — 

Depuis  $1.36  par  tonne  (comprenant  le  débarquement  ou  la  réception  à  terre, 
le  quaiage,  la  pesée  ou  le  jaugeage,  le  travail  de  tonnellerie  ou  les  réparations,  l'em- 
pilage sur  le  quai,  six  semaines  de  loyer  depuis  la  date  du  commencement  du  dé- 
chargement, le  premier  déchargement  du  navire  ou  la  première  réception  d'un  vé- 
hicule, la  livraison  à  un  véhicule  ou  à  un  bateau).  Autres  services  s'ils  sont 
requis. 

Les  marchandises  ou  le  lest  apportés  à  bord  d' allèges  aux  navires  entrant  daii3 
le  port  ou  en  sortant,  ou  qui  sont  enlevés  de  ces  navires,  sont  exempts  des  droits  de 
docks. 

Les  taux  de  mesurage  sont  donnés  dans  un  tarif  publié  de  temps  à  autre. 
Les  frais  d' allège  pour  le  transport  des  marchandises  entre  différents  endroits  de 
la  rivière  situés  entre  les  docks  Albert  et  le  pont  de  Londres  varient  de  21  à  25  cents 
par  tonne.  Au  delà  de  ces  limites,  le  tarif  est  de  37  à  50  cents  par  tonne,  et  ce  tarif 
ne  comprend  pas  le  travail  de  chargement  et  de  déchargement.  Ces  frais  sont  payés 
par  le  propriétaire  des  marchandises  et  ne  couvrent  que  les  frais  de  transport,  le  trans- 
port par  eau  étant  à  beaucoup  meilleur  marché  que  celui  par  chemin  de  fer  ou  par 
véhicule. 

XII. — Situation  financière. 

Le  capital  placé  dans  le  port  de  Londres  peut  être  énoncé  comme  suit  : — 

Quais  le  long  de  la  rivière $  65,000,000 

Docks 120,000,000 

Développement  de  la  rivière 1,700,000 


$186,700,000 
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LE  PORT  DE  GLASGOW. 
I. — Introduction. 

En  Tannée  1773  Glasgow  était  une  ville  sans  importance,  ayant  moins  de  30,000 
habitants.  Il  n'y  avait  pas  de  port,  la  rivière  Clyde  ayant,  à  certains  endroits,  de  15 
à  18  pouces  de  profondeur,  et  avec  seulement  une  marée  "  sensible  "  en  face  de  la 
ville.     La  rivière  était  guéable  jusqu'à  12  milles  en  aval  de  Glasgow. 

La  rivière  Clyde  est  aujourd'hui  une  des  grandes  routes  navigables  du  monde, 
ayant  une  profondeur  de  22  pieds  à  marée  basse  et  de  33  pieds  à  marée  haute,  et  sa 
construction  est  considérée  un  triomphe  de  l'art  des  ingénieurs.  La  création  de  cette 
voie  fluviale  intérieure,  avec  les  établissements  commerciaux  et  manufacturiers  qui  en 
ont  été  le  résultat,  est  certainement  une  œuvre  très  remarquable. 

On  a  observé,  au  sujet  du  développement  de  la  construction  des  navires  et  des 
établissements  manufacturiers  dans  cette  partie  de  l'Ecosse,  que  "  les  facilités  de  la 
navigation,  les  ressources  minérales,  la  situation  géographique  et  l'esprit  d'entreprise 
des  Ecossais  en  ont  été  les  causes  principales.', 

Glasgow,  outre  qu'elle  est  maintenant  la  première  ville  commerciale  d'Ecosse,  est 
un  des  ports  les  plus  importants  du  Royaume-Uni,  et  a  une  population,  en  comprenant 
les  faubourgs,  de  800,000  habitants. 

C'est  le  succès  des  améliorations  faites  sur  la  Clyde  qui  a  inspiré  l'amélioration 
du  chenal  maritime  du  Saint-Laurent  jusqu'à  Montréal,  qui  maintenant  dépasse  son 
modèle,  en  ce  qui  regarde  la  grandeur  et  la  navigabilité. 

La  première  machine  à  draguer  employée  sur  le  Saint-Laurent  a  été  dessinée  et 
fabriquée  sur  la  Clyde. 

L'autorité  qui  a  tant  accompli  est  la  Clyde  Navigation,  dont  les  fondés  de  pou- 
voirs réunissent  toutes  les  fonctions  en  rapport  avec  la  rivière  et  le  port,  savoir:. . 
Construction  et  administration  des  docks. 
Pilotage. 

Aides  à  la  navigation. 
Améliorations  du  chenal  maritime. 

Leurs  devises  sont  :  "  Toute  considération  pour  le  succès  du  port  ",  et  "  Pas  de  ran- 
cune à  satisfaire". 

Il  semble,  indubitablement,  que  leur  politique  soit  une  politique  de  succès. 

II. — Affaires  océaniques. 
Classes  de  commerce. 

Le  district  dont  Glasgow  est  le  centre  est  un  des  plus  importants  du  Royaume- 
Uni  pour  le  charbon,  le  fer,  la  construction  des  navires,  les  machines,  et  la  fabrica- 
tion en  général.    Il  y  a,  en  conséquence,  une  grande  variété  de  trafic  dans  le  port. 

Outre  le  commerce  considérable  de  la  rivière,  des  passagers  et  des  marchés,  il  y 
a  le  trafic,  considérable,  de  la  Manche  et  du  cabotage,  le  commerce  du  charbon  et  du 
minerai,  et  le  commerce  très  étendu  des  colonies  d'au  delà  des  mers  et  de  l'étranger. 
L'espace  occupé  dans  le  port  indique  approximativement  les  affaires  qui  s'y  font  : — 

Lignes  régulières 50  pour  100. 

Trafic  général  et  d'occasion 24        " 

Commerce  du  charbon  et  du  minerai . .  . 17        " 

Bois  de  construction,  bestiaux,  outillage,  etc 9        " 

Types  de  navires. 

Un  des  deux  plus  grands  et  plus  rapides  navires  du  monde,  le  Lusitania,  de  la 
ligne  Cunard,  a  été  construit  et  équipé  à  Glasgow,  et  a  descendu  la  Clyde,  tirant  29£ 
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pieds  d'eau.  Des  cuirassés  et  des  navires  de  guerre  de  toutes  les  classes  sont  construits 
sur  la  Clyde.  Plusieurs  compagnies  bien  connues  de  constructeurs  de  navires  y  ont 
récemment  transporté  leurs  chantiers  d'Angleterre,  en  vue  de  la  situation,  des  maté- 
riaux à  bon  marché,  de  la  taxation  municipale,  et  surtout  à  cause  du  marché  de  la 
main-d'œuvre  habile  et  fiable. 

Les  navires  marchands  qui  fréquentent  le  port  n'appartiennent  pas  à  la  classe 
adaptée  au  transport  rapide  des  passagers  et  des  malles,  mais  sont  plutôt  du  type 
propre  au  transport  des  passagers  et  des  marchandises.  La  ligne  Allan  a  établi  l'an- 
née dernière,  entre  Montréal  et  Glasgow,  un  service  de  navires  neufs,  assez  grands, 
adaptés  au  transport  rapide  des  passagers  et  des  marchandises,  qui  obtient  un  très 
grand  succès. 

La  ligne  Donaldson,  de  Glasgow,  fait  aussi  un  trafic  canadien  considérable,  trans- 
porté par  une  flotte  belle  et  s'améliorant  constamment  de  navires  à  marchandises  amé- 
nagés pour  recevoir  un  modéré  de  passagers. 

Entreposage  et  débardage. 

L'entreposage  est  laissé  à  l'entreprise  privée. 

Le  chargement  et  le  déchargement  des  navires  est  fait  par  les  compagnies  de  navi- 
gation ou  par  des  maîtres-débardeurs,  dans  les  deux  cas  avec  l'autorisation  des  com- 
missaires. 

Tonnage. 

Le  nombre  et  le  tonnage  des  navires  qui  se  sont  servi  du  port  de  Glasgow  en  1906- 
1907  ont  été  comme  suit  : — 

Cabotage. 

Nombre.  Tonneaux. 

Arrivages 14,995  3,359,761 

Départs 14,320  2,156,566 


Total   des   arrivages   et   départs..     29,315  5,516,327 


Commerce  étranger. 

Arrivages 1,402  2,440,530 

Départs 1,998  3,584,350 


Total   des   arrivages   et   départs..       3,400  6,024,880 


Cabotage  et  commerce  étranger. 

Arrivages 16,397  5,800,291 

Départs 16,318  5,740,916 


Total 32,715  11,541,207 


Commerce  étranger  au  Canada. 

Arrivages 142  373,737 

Départs 122  846,269 


Total 264  720,006 
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Nombre  des  navires  entrés  dans  le  port: — 

Moins  de  1,000  tonneaux  net 16,301 

'De  1,000  à  6,000  tonneaux 1,435 

De  6,000  tonneaux  et  plus , 4 

Le  tonnage  des  marchandises  importées  et  exportées  s'est  monté  à  9,566,211  ton- 
neaux. 

Résultats  commerciaux. 

Les  résultats  commerciaux  pour  le  pays  et  pour  le  district  dont  Glasgow  est  le 
centre,  à  cause  de  la  création  et  du  succès  du  port,  sont  incalculables. 

Comme  centre  de  construction  de  navires  et  de  fabrication,  Glasgow  semble  être 
(un  des  principaux  appuis  de  l'industrie  et  du  commerce  du  Royaume-Uni,  dont  la 
perte  se  ferait  sentir  lourdement  par  l'augmentation  de  la  concurrence  européenne. 

III. — Eléments  de  succès. 

Développement  précoce. — Glasgow  n'est  pas  un  des  plus  vieux  ports.  Sa  création 
ont  acquis,  par  don  et  par  achat,  le  lit  et  les  bords  de  la  rivière.  Ils  ont  acheté  de 
grandes  étendues  de  terrain  pour  les  agrandissements  passés  et  à  venir1.  Leur  politique 
est  de  conserver  le  contrôle  de  tout  ce  qui  est  en  rapport  avec  la  rivière  et  avec  le  port. 
H  n'y  a  pas  de  conflit  d'autorités;  ils  sont  seuls  responsables.  Il  n'y  a  qu'une  seule 
autorité. 

Propriété  de  la  superficie  complète  du  port. — Les  syndics  de  la  Clyde  Navigation 
ont  acquis,  par  don  et  par  achat,  le  lit  et  les  rives  de  la  rivière.  Ils  ont  acheté  de 
grandes  étendues  de  terrain  pour  les  extensions  passées  et  à  venir.  Leur  politique  est 
de  conserver  le  contrôle  de  tout  ce  qui  est  en  rapport  avec  la  rivière  et  avec  le  port. 
JJ  n'y  a  pasi  de  conflit  d'autorités  ni  d'élision  des  responsabilités.  Il  n'y  a  qu'une 
seule  autorité. 

Situation. — Le  succès  de  Glasgow,  comme  port,  est  dû  en  grande  partie  à  sa  si- 
tuation. Le  port  n'est  pas  sur  la  ligne  d'une  grande  route  commerciale,  mais  il  est 
situé  au  centre  du  commerce  de  l'Ecosse. 

Grâce  à  sa  situation,  son  commerce  doit  être  en  grande  partie  le  commerce  mari- 
time de  l'Ecosse. 

Le  port  est  situé  au  cœur  de  Glasgow.  La  navigation  de  la  Clyde  s'étend  jusqu'à 
Port-Glasgow,  à  18  milles  en  descendant  la  rivière,  qu'elle  comprend.  Passant 
Greenock  jusqu'à  Gourock,  5  milles  plus  loin,  en  aval,  la  rivière  débouche  dans  le  Firth 
of  Clyde,  qui  rend  la  navigation  facile,  sur  une  distance  de  60  milles,  jusqu'au  Mull 
of  Kintyre,  et  s'y  jette  dans  le  chenal  nord  de  la  mer  d'Irlande. 

Richesse  minérale. — Le  district  de  Glasgow  est  renommé  pour  sa  richesse  miné- 
rale en  charbon  et  en  fer,  et  est  connu  au  loin  par  ses  ouvriers  habiles  et  industrieux 
et  le  génie  mécanique  de  ses  ingénieurs. 

IV. — Affaires  du  port. 

(a)  Du  navire  océanique  au  caboteur, 

TTne  grande  partie  du  commerce  de  cabotage  de  l'Ecosse  et  de  l'Irlande  a  son  centre 
à  Glasgow,  le  commerce  océanique  étant  reçu  et  distribué  à  ce  port.  Il  faut  donc  un 
à  Glasgow,  le  commerce  océanique  étant  reçu  et  distribué  à  ce  port.  H  faut  donc 
de  vastes  hangars  et  des  facilités  pour  décharger  et  charger  toutes  les  classes  de 
navires. 

(b)  Du  navire  océanique  aux  chemins  de  jer\. 

•Glasgow  n'étant  pas  sur  une  route  commerciale,  mais  un  centre  de  commerce,  il 
ne  s'y  fait  pas  de  grandes  affaires  de  chemin  de  fer  pour  le  transport  à  travers  le  pays. 
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Comme,  cependant,  toutes  les  mines  et  tous  les  établissements  industriels  sont  reliés 
par  des  chemins  de  fer,  une  très  grande  partie  des  affaires  du  port  se  fait  de  cette  ma- 
nière. La  communication  la  plus  rapide  possible  entre  les  navires  et  les  voies  de  che- 
mins de  fer  est  par  conséquent  nécessaire. 

(c)  Du  navire  océanique  à  l'entrepôt  par  voiture. 

Le  troisième  grand  système  de  transport  des  marchandises  entre  les  entrepôts, 
magasins,  etc.,  et  les  navires,  est  par  voiture,  et  les  voyages  sont  souvent  très  longs  en 
raison  du  fait  que  la  rivière  traverse  la  partie  commerciale  de  la  ville. 

(d)  et  (e).  Les  allèges  et  les  bateaux  de  canal  ne  sont  pas  généralement  em- 
ployés, et  la  plus  grande  partie  des  marchandises  est  déchargée  directement  sur  le  quai. 

Les  facilités  pour  la  manutention  de  ces  types  d'affaires  ont  été  projetées  avec 
soin,  et  dans  les  docks  les  plus  nouveaux  on  a  vu  des  appareils  d'un  plan  très  bien 
réussi  et  économique. 

V. — Types  de  port. 

Le  port  peut  être  classé  en  deux  subdivisions  distinctes  : — 

(a)  Quais  le  long  de  la  rivière  ou  jetées  ; 

(b)  Bassins  soumis  à  la  marée. 

Jusqu'à  un  certain  degré  d'extension,  les  quais  le  long  de  la  rivière  étaient  le  type 
naturel.  Ce  système,  cependant,  n'étant  pas  adaptable  à  l'extension  et  à  la  concentra- 
tion des  affaires,  il  fallut  recourir  aux  docks.  Le  premier,  dock  Kingston,  fut  ouvert 
en  1867;  le  second,  le  Queen's  Dock,  fut  commencé  en  1870  et  terminé  en  1880.  Ce 
sont  réellement  des  bassins  soumis  à  la  marée  et  non  des  bassins  à  flot,  parce  qu'il 
n'y  a  ni  portes  ni  écluses,  et  le  niveau  de  l'eau  varie  avec  la  marée,  dont  l'écart  est  d'à 
peu  près  9  à  11  pieds. 

Deux  autres  docks  ou  bassins  soumis  à  la  marée  ont  été  complétés  depuis  le 
Queen's  Dock,  savoir:  le  Prince's  Dock  et  le  dock  Rothesay.  Un  autre,  le  bassin 
Yorkshill,  est  actuellement  en  voie  de  construction. 

La  proportion  de  l'étendue  de  quais  pour  les  navires  est  approximativement 
comme  suit: — 

Quais  le  long  de  la  rivière 45  pour  100. 

'Bassins  soumis  à  la  marée 55         " 

Une  partie  considérable  des  quais  le  long  de  la  rivière  est  disponible  et  employée 
par  les  navires  plus  petits,  les  bateaux  traversiers  et  les  bateaux  du  marché. 

La  concentration  est  possible  dans  les  bassins,  et  presque  tout  l'espace  de  quais 
est  employé  par  les  grands  steamers. 

VI. — Bassins  de  radoub. 

Le  port  est  pourvu  de  cinq  bassins  de  radoub.  Trois  appartiennent  à  la  Cïyde 
Navigation,  et  les  deux  autres  à  des  chantiers  privés  de  construction  de  navires. 

La  longueur  des  trois  bassins  de  radoub  de  la  Clyde  Navigation  varie  de  551  à  880 
pieds,  et  la  largeur  de  l'entrée,  aux  hautes  marées  du  printemps,  de  23  à  26£  pieds. 

Le  bassin  de  radoub  n°  3,  qui  a  une  longueur  de  880  pieds  et  une  largeur  d'entrée 
de  83  pieds,  est  réellement  double,  ayant  une  paire  de  portes  intérieures  qui  font  un 
bassin  de  radoub  de  460  pieds  et  un  autre  de  420  de  longueur. 

Il  a  été  construit  en  régie  et  est  en  lui-même  un  hommage  à  l'habileté  du  person- 
nel des  syndics. 

Il  n'y  a  pas  de  docks  flottants  dans  le  port  de  Glasgow,  mais  il  y  a  plusieurs  cales 
inclinées  brevetées,  de  200  à  800  pieds  de  longueur  et  d'un  tirant  d'eau  de  5  à  17  pieds, 
et  appartenant  à  des  particuliers. 
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VII. — Chenaux  d'approches. 

De  Port-Glasgow  en  remontant  la  rivière  Clyde,  à  Glasgow,  soit  une  distance  de 
18  milles,  le  chenal  d'approche  est  presque  autant  un  canal  que  le  canal  de  Suez. 

La  réglementation  des  bords  de  la  rivière  et  un  dragage  systématique  ont  accom- 
pli la  merveilleuse  transformation  d'un  petit  cours  d'eau,  presque  hors  de  l'action  de 
la  marée  et  impropre  à  toute  sorte  de  navigation,  en  -une  voie  fluviale  pour  un  dest 
ports  commerciaux  importants  du  monde. 

Le  niveau  moyen  de  l'eau  haute,  aux  marées  du  printemps,  est  resté  pratiquement 
le  même  jusqu'au  pont  de  Glasgow.  L'eau  basse,  cependant,  a  été  abaissée  de  quel- 
ques 9  à  11)  pieds,  ce  qui  fait  l'écart  de  la  marée. 

Les  premières  améliorations  ont  été  commencées  en  1773,  et  ont  consisté  en  tra- 
vaux de  rétrécissement  du  chenal  et  en  dragage,  et  en  1775  la  profondeur  avait  été 
portée  de  1J  pied  à  6J  pieds. 

Le  premier  dragage  à  la  vapeur  fut  commencé  en  1824,  et  en  1830  les  navires  d'un 
tirant  d'eau  de  15  pieds  remontaient  en  sûreté  la  rivière  jusqu'à  Glasgow. 

Depuis  1844,  date  depuis  laquelle  des  statistiques  sont  à  notre  disposition,  le  nom- 
bre de  verges  cubes  draguées,  dans  la  rivière  et  dans  les  docks,  s'est  monté  à  peu  près 
à  73,000,000. 

La  quantité  enlevée  durant  les  dix  dernières  années  a  été  d'une  moyenne  d'à  peu 
près  2,200,000  verges  cubes  par  année. 

Dans  le  chenal  maritime  du  Saint-Laurent,  depuis  1851,  la  quantité  draguée  a 
été  d'à  peu  près  $54,000,000  de  verges  cubes,  et  la  moyenne  pour  les  dix  dernières 
années  a  été  de  près  de  3,000,000  de  verges  cubes  par  année. 

La  profondeur  de  l'eau  jusqu'au  port  de  Glasgow  est  maintenant  d'à  peu  près  22 
pieds  à  l'eau  basse,  aux  marées  ordinaires  du  printemps,  et  durant  les  marées  extrême- 
ment basses  d'à  peu  près  2  pieds  de  moins.  A  marée  haute,  le  printemps,  la  profondeur 
est  d'à  peu  près  33  pieds. 

Les  grands  navires  naviguent  toujours  avec  la  marée,  et  en  quittant  Glasgow  ils 
partent  à  peu  près  deux  heures  avant  la  marée  haute,  et  atteignent  l'eau  profonde  une 
couple  d'heures  après  la  marée  haute. 

La  largeur  du  chenal,  ce  qui  signifie  toute  la  rivière  sur  une  distance  d'à  peu  près 
10  milles,  est  de  400  à  550  pieds,  et  les  courbes  sont  toutes  faciles. 

La  navigation  artificielle  s'étend  à  environ  4  milles  au  delà  des  limites  des  syn- 
dics de  la  Clyde,  de  Port-Glasgow  à  Greenock.  Oette  distance  est  sous  la  juridiction 
des  syndics  des  phares  de  la  Clyde,  comprenant  l'éclairage  et  le  balisage  de  cette  partie 
de  la  rivière. 

L'éclairage  et  le  balisage  de  la  rivière  ne  peuvent  être  comparés  à  ceux  du  Saint- 
Laurent,  soit  pour  le  nombre,  soit  poui*  la  qualité,  de  ces  aides  à  la  navigation. 

Les  phares  sont  petits,  sans  uniformité,  les  bâtiments  ne  sont  pas  d'une  construc- 
tion durable  et  ne  reposent  pas  sur  des  fondations  permanentes. 

Les  bouées,  appartenant  à  presque  tous  les  types  connus,  font  de  bons  points  de 
repère  durant  le  jour,  mais  l'éclairage  est  modeste  si  on  le  compare  au  splendide  sys- 
tème qui  existe  actuellement  sur  le  Saint-Laurent. 

Le  fond  de  la  rivière,  à  l'exception  d'un  endroit,  est  mou,  et  on  ne  fait  aucun  cas 
du  fait  qu'un  navire,  s'il  est  en  retard,  reste  arrêté  sur  le  fond  pendant  quelques 
heures  à  marée  basse. 

Il  faut  une  surveillance  étroite  et  éternelle  et  un  dragage  constant,  à  cause  de  la 
vase  qui  s'amoncelle  sans  cesse.  On  ne  fait  pas  de  curage,  la  profondeur  n'étant 
constatée  qu'au  moyen  de  sondages. 

Comparée  à  la  Clyde,  le  Saint-Laurent  est  magnifique.  Comme  chenal  navigable, 
au  point  de  vue  de  la  possibilité  d'en  augmenter  l'agrandissement,  l'entretien,  l'éclai- 
rage et  le  balisage,  et  de  pénétrer  à  l'intérieur  non  seulement  jusqu'à  un  centre  com- 


COMMISSAIRES  DU  HAVRE  DE  MONTREAL  43 

DOC.  PARLEMENTAIRE  No  21c 

mercial  à  Montréal,  mais  sur  la  grande  route  commerciale  nord-américaine  jusqu'au 
Nord-Ouest,  par  eau  et  par  chemin  de  fer,  le  chenal  maritime  du  Saint-Laurent  est 
unique  au  monde. 

VIII. — Aménagement  pour  les  navires. 

La  longueur  totale  de  la  façade  de  quais,  dans  le  port  de  Glasgow,  est  d'à  peu 
près  10  milles. 

A  peu  près  50  pour  100  de  cette  façade  sont  réservés  au  commerce  transocéani- 
que, à  peu  près  20  pour  100  au  trafic  du  charbon  et  du  minerai,  et  le  reste  aux  services 
généraux  du  cabotage  et  de  rivière. 

Au  moins  40  navires  océaniques  peuvent  amarrer  en  même  temps  aux  quais,  avec 
espace  pour  cargaisons  dans  les  hangars. 

Il  y  a  à  peu  près  20  emplacements  disponibles  pour  le  trafic  du  minerai  efc  du 
charbon. 

La  longueur  de  la  partie  principale  du  port  est  d'à  peu  près  l£  mille,  et  la  plus 
grande  largeur  aux  docks  d'à  peu  près  \  mille;  le  tout  est  accessible  de  la  partie  com- 
merciale de  la  ville. 

La  largeur  des  jetées  varie  de  200  à  250  pieds,  et  celle  des  bassins  de  200  à  300 
pieds. 

IX. — Outillage  du  port. 

Hangars. — Les  hangars  modernes  sont  la  règle  dans  le  port  de  Glasgow.  Leur 
position  ordinaire  est  de  15  à  20  pieds  du  bord  du  quai. 

Le  type  des  hangars  est  de  un  et  deux  étages.  Ils  ont  de  70  à  75  pieds  de  largeur, 
leur  longueur  réunie  étant  de  près  de  5-|  milles,  et  la  superficie  totale  de  plancher  de 
près  de  50  acres. 

Les  appareils  pour  l'échange  des  cargaisons  entre  l'étage  inférieur  et  l'étage  supé- 
rieur sont  des  "  chutes  "  d'un  type  spécial  et  les  grues  des  quais.  Excepté  dans  des 
cas  spéciaux  d'emmagasinage,  les  étages  supérieurs  ne  sont  employés  que  pour  les  car- 
gaisons arrivant  du  dehors,  qui  peuvent  être  facilement  descendues  dans  les  "  chutes  ". 
Des  plates-formes,  adaptables  aux  grues,  sont  aussi  disponibles  pour  les  gros  colis. 

Grues. — Trois  types  sont  en  usage:  grues  à  vapeur,  hydrauliques  et  électriques. 
Toutes  les  grues  les  plus  nouvelles  sont  mues  par  l'électricité. 

Il  y  a  en  tout,  dans  le  port,  plus  dé  100  grues,  outre  plusieurs  grues  du  rivage,  qui 
ont  une  capacité  allant  jusqu'à  150  tonnes. 

L'outillage  du  nouveau  dock  Rothesay  offre  un  intérêt  spécial.  La  station  géné- 
ratrice de  l'énergie  électrique,  depuis  les  chaudières  jusqu'aux  grandes  machines 
accouplées  directement  aux  générateurs  d'une  capacité  réunie  de  3,500  k.,  est  du  plan 
de  construction  le  plus  nouveau. 

Des  grues  électriques,  des  cabestans,  des  plaques  tournantes,  et  l'éclairage,  tous 
des  derniers  modèles  pour  les  services  auxquels  ils  sont  destinés,  sont  installés  et  tous 
fournis  d'énergie  provenant  de  la  station  génératrice. 

Chemins  de  fer  du  port. — Tous  les  principaux  docks  sont  reliés  par  voie  ferrée 
aux  différentes  gares  de  chemin  de  fer. 

Le  déchargement  et  le  chargement  des  navires  sont  faits  par  des  maîtres-commis- 
sionnaires autorisés  par  les  syndics.  Ils  peuvent  être  les  propriétaires  des  navires  ou 
des  arrimeurs,  ou  les  principaux  consignataires.  Les  colis  déchargés  sont  assortis 
par  cette  autorité,  à  mesure  qu'ils  sont  reçus  des  élingues  du  navire,  et  il  y  a  beaucoup 
d'aide  dans  l'enlèvement  des  marchandises. 

Quelques-unes  des  lignes  régulières  ont  l'habitude  de  décharger  à  un  emplace- 
ment, puis  d'aller  prendre  leur  cargaison  à  un  autre  emplacement.  Le  désavantage 
de  ce  système  est  que  le  chargement  et  le  déchargement,  dans  ce  cas,  ne  peuvent  se 
faire  simultanément. 
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X. — Administration  du  port. 


» 


Jusqu'à  l'année  1825,  les  magistrats  et  le  conseil  de  ville  de  Glasgow  étaient  l'au- 
torité de  la  rivière  et  du  port.  La  première  représentation  des  intérêts  maritimes  et 
commerciaux  fut  ajoutée,  cette  année-là,  aux  syndics. 

Des  changements  ont  été  faits,  à  différentes  époques,  dans  la  représentation,  et 
maintenant  le  nombre  des  syndics  est  de  42,  composé  de  représentants  de  la  ville  et  des 
différentes  municipalités  qui  avoisinent  le  port,  de  la  chambre  de  commerce,  et  du 
commerce  et  de  la  navigation. 

C'est  maintenant  l'autorité  qui  a  pleins  et  complets  pouvoirs!  et  juridiction  sur  le 
port  et  la  rivière,  jusqu'à  Port-Glasgow. 

Avec  une  semblable  autorité  exclusive,  une  organisation  pleine  et  complète  est 
possible,  avec  un  personnel  capable  et  le  matériel  convenable  pour  l'administration  et 
la  construction  du  port  et  de  son  outillage. 

Tout  le  dragage  et  la  plus  grande  partie  des  travaux  de  construction  sont  exé- 
cutés en  régie  sous  la  direction  des  ingénieurs  habiles  et  des  officiers  entraînés  de  la 
commission. 

Les  syndics  ont  le  pouvoir  d'emprunter  de  l'argent,  en  vertu  d'un  acte  du  parle- 
ment, aussi  bien  que  l'autorité  nécessaire  pour  percevoir  des  droits  sur  les  navires  et 
les  marchandises,  défrayer  le  coût  et  l'entretien  des  ouvrages,  de  l'outillage,  des  amé- 
liorations et  de  la  surveillance. 

Le  pilotage  est  obligatoire  entre  la  Taxi  of  the  Bank,  près-  de  Greenock,  et  Glas- 
gow, soit  une  distance  d'à  peu  près  22  milles.  H  y  a  26  pilotes  de  Glasgow  pour  le 
voyage  de  départ,  et  20  pilotes  de  Greenock  pour  le  voyage  d'arrivée  en  remontant 
la  rivière. 

XL — Droits  de  port. 

Dans  le  port  de  Glasgow,  25  pour  100  des  revenus  proviennent  des  navires,  du  sé- 
jour des  cargaisons,  et  d'autres  sources. 

Droits  de  tonmage. 

Navires,  excepté  ceux  venant  du  Royaume-Uni,  par  tonneau  net: — 

Arrivages v. 0  08  cents. 

Départs 0  08      " 

Tarif  des  marchandises,  par  tonne  (bin). 

Minerai  de  fer , 0  06 

Pierre,  etc 0  08 

Charbon  à  soutes,  grain,  etc 0  24£ 

Bois  de  construction,  etc 0  30 

Fontes,  etc. ., 0  37 

Coton,  métaux  forgés,  machines,  produits  du  charbon, 

etc 0.49 

Tarif  des  grues. 

Grues  des  quais,  par  journée  de  12  heures * .  . .     4  87 

Grandes  grues  de  moins  de  70  tonnes,  par  tonne. ...     1  10 
Grandes  grues  de  plus  de  70  tonnes 1  47 

Tarif  du  loyer  des  quais  pour  les  marchandises  après  le  temps  autorisé  de  Ifi  heures 

après  le  déchargement. 

Pour  les  premières  24  heures 0  59  de  l'heure. 

Pour  chaque  heure  subséquente 1  22         " 
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Loyer  des  hangars. 
Cela  est  compris  dans  les  tarifs  ci-dessus. 

Pilotage. 

De  Greenock  ou  Tail  of  Bank  à  Glasgow,  ou  vice  versa,  22 
milles,  pour  les  navires  tirant  15  pieds  d'eau  ou  da- 
vantage, par  pied  de  tirant  d'eau 1  45 

Chemins  de  fer. 

La  manutention  du  trafic  des  chemins  de  fer  étant  faite  par  les  compagnies  de 
cHemins  de  fer,  les  taux  sont  compris  dans  les  tarifs  de  transport  des  marchandises. 

XII. — La  situation  financière. 

La  dépense  pour  les  améliorations  de  la  rivière,  le  port, 
le  matériel,  les  navires,  les  hangars  et  l'outillage, 
jusqu'à  date  est  d'à  peu  près $44,000,000  00 

La  dépense  pour  nouveaux  travaux,   outillage,   matériel, 

etc.,  1906-1907,  s'est  montée  approximativement  à.  .       1,800,000  00 

La  dépense  au  capital  pour  nouveaux  travaux,  aménage- 
ment, matériel,  etc.,  1906-1907,  s'est  montée  approxi- 
mativement à 1,800,000  00 

Faisant  pour  l'année  une  dépense  totale  de. .    . .  $48,300,000  00 
Le  revenu  de  toutes  sources  pour  1906-1907  a  été  comme  suit  : — 

Droits  de  tonnage  sur  les  navires $     675,000  00 

Droits  sur  les  marchandises 1,435,000  00 

Grues  des  quais  et  chargement  de  charbon  et  de  mi- 
nerais   260,000  00 

Divers ,  . .  370,000  00 


$2,740,000  00 


XIII. — Plan  et  construction  du  port. 

Plan. — Le  plan  du  port  a  en  vue  d'amener  le  commerce  océanique  dans  le  centre 
industriel  de  l'Ecosse.  Cela  a  nécessité  la  construction  d'un  canal  maritime,  ou  che- 
nal, à  travers  non  seulement  un  sol  mou,  mais  à  travers  une  chaîne  de  rochers. 

La  rivière  étant  très  étroite,  il  a  fallu  acquérir  des  terrains  et  creuser  des  bas- 
sins pour  faire  les  docks,  qui  n'ont  pas  été  fermés  par  des  portes  attendu  que  l'écart 
de  la  marée  n'est  que  d'à  peu  près  10  pieds. 

Le  coût  du  dragage,  du  matériel  et  des  améliorations  de  la  rivière,  en  dehors\  du 
port  proprement  dit,  représente  une  dépense  d'à  peu  près  $20,000,000. 

Le  plan  n'est  pas  symétrique,  et  il  n'y  a  pas  de  trait  caractéristique  spécial,  ex- 
cepté la  concentration  du  commerce  maritime  général  aussi  près  que  possible  du  centre 
de  la  ville. 

Construction. — La  plus  grande  partie  des  travaux  de  construction  est  faite  en 
régie,  et  ces  travaux  sont  tout  à  l'honneur  des  ingénieurs  distingués  qui  les  ont  pro- 
jetés et  dirigés. 

Plusieurs  types  nouveaux  de  fondations  ajoutent  à  la  construction  du  caractère  et 
de  la  permanence. 
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Le  bassin  de  radoub  n°  3  est  un  splendide  échantillon  de  l'art  du  génie  et  de  la 
construction. 

Le  nouveau  dock  Kothesay,  avec  son  outillage,  est  un  modèle  moderne  pour  la 
manutention  du  charbon  et  du  minerai. 

Prévisions  pour  l'avenir. — Il  n'y  a  pas  de  raison  pour  que  la  rivière  ne  puisse  pas 
être  creusée  et  maintenue  à  n'importe  quelle  profondeur  raisonnable.  Les  syndics  ont 
aussi  eu  la  prévoyance  d'acheter  des  terrains  à  l'avance  pour  l'agrandissement  futur 
des  docks. 

XV. — Impressions  générales. 

Le  port,  qui  a  servi  en  grande  partie  de  modèle  à  celui  de  Montréal,  offre  un  inté- 
rêt spécial. 

Sans  de  grandes  améliorations  de  la  rivière,  il  n'aurait  pu  y  avoir  de  port. 
L'esprit  d'entreprise  et  le  jugement  sûr  de  quelques-uns  des  hommes  d'affaires  les 
mieux  doués  de  l'époque  ont  eu  pour  résultat  un  succès  splendide. 

Bien  qu'il  soit  d'un  grand  avantage  pour  le  commerce  de  la  Grande-Bretagne,  la 
valeur  du  port  pour  l'Europe,  et  pour  le  district  de  Glasgow,  est  très  grande.  L'indus- 
trie de  la  construction  des  navires  est  elle-même  d'un  avantage  immense  pour  le  dra- 
peau britannique. 

Les  leçons  à  tirer  pour  Montréal  ne  sont  pas  finies.  La  croissance  des  industries 
dans  le  voisinage  de  Glasgow,  avec  le  progrès  de  l'agrandissement  du  port  et  les  prin- 
cipes sains  et  l'énergie  de  la  population,  constituent  le  plus  grand  encouragement  pos- 
sible. 


PORT  DE  MANCHESTER. 

I. — Introduction. 

Manchester,  avec  sa  population  de  900,000  habitants  et  son  prestige  comme  centre 
de  la  grande  industrie  textile  de  la  Grande-Bretagne,  a  senti  longtemps  le  besoin  d'une 
voie  fluviale  ouverte  jusqu'à  la  mer.  Bien  que  sa  distance  de  la  mer  ne  dépassât  pas 
60  milles,  son  commerce  immense  ressentait  la  tension,  la  conidtion  de  concurrence 
imposée  par  les  frais  de  transbordement  au  port  de  Liverpool  et  le  transport  par  chemin 
de  fer  à  partir  de  ce  point.  L'idée  de  laisser  de  côté  le  port  de  Liverpool  et  de  creuser 
un  canal  de  35£  milles  de  longueur,  avec  une  largeur  de  lit  variant  de  120  à  180  pieds, 
donnant  une  profondeur  de  20  pieds  d'eau,  qui  devait  bientôt  être  portée  à  28  sur  toute 
sa  longueur,  était  en  vérité  une  conception  audacieuse  demandant  une  perspicacité 
commerciale  prévoyante,  la  confiance  en  l'avenir,  et  d'énormes  sacrifices. 

II. — Commerce  océanique. 

Manchester  a  un  commence  océanique  direct  avec  le  Canada,  dû  en  grande  partie 
à  l'esprit  d'entreprise  de  sir  Christopher  Furness  et  d'un  groupe  d'hommes  d'affaires 
influents  associés  avec  lui.  Le  grain,  le  bois  de  construction,  les  bestiaux,  les  produits 
et  les  fruits  trouvent  un  marché  de  près  de  15  millions  dans  un  rayon  de  100 
milles,  et  de  8,726,000  dans  un  rayon  de  50  milles.  Elle  a  aussi  des  lignes  directes 
qui  la  mettent  en  communication  avec  les  principaux  ports  américains,  y  compris 
Boston,  New- York,  Philadelphie,  la  Nouvelle-Orléans,  Galveston,  Savannah,  Mobile. 
C'est  le  premier  port  à  fruits  du  royaume,  et  sa  proximité  de  Sheflîeld,  Birmingham 
et  autres  grands  centres  manufacturiers  assure  des  cargaisons  de  retour  régulières. 

Des  lignes  régulières  font  le  service  avec  le  Canada,  les  ports  des  Etats-Unis, 
aussi  bien  que  l'Amérique  du  Sud,  l'Australie,  Bombay,  le  Golfe  persique,  Alexan- 
drie, la  Norvège,  le  Danemark  et  la  Russie. 
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III. — Eléments  de  succès. 

Ce  n'est  qu'en  l'année  1885  que  l'entreprise  fut  décidée.  Cette  année-là,  par  acte 
du  parlement,  la  Compagnie  du  Canal  Maritime  de  Manchester  fut  formée,  avec  un 
capital  pourvoyant  à  une  dépense  de  $50,000,000.  Ce  capital,  cependant,  se  montra 
insuffisant  pour  terminer  le  canal  et  l'aménager  complètement  et  développer  des  docks, 
et  à  cette  fin  $15,000,000  furent  empruntés  de  la  ville  de  Manchester  en  1891,  et  $10,- 
000,000  en  1893,  une  des  conditions  étant  que  la  municipalité  de  Manchester  aurait  le 
droit  de  nommer  la  majorité  du  bureau  des  directeurs  de  la  compagnie  du  canal  jus- 
qu'au remboursement  de  l'argent. 

IV. — Types  des  affaires  du  port. 

(b)  Du  navire  océanique  aux  chemins  de  fer  directement 

Toutes  les  jetées  sont  munies  de  voies  ferrées  simples  et  doubles  qui  vont  jus- 
qu'aux côtés  des  navires,  donnant  d'amples  facilités  pour  la  manutention  directe  des 
cargaisons. 

(c)  Du  navire  océanique  à  l'entrepôt  par  véhicule. 

Sous  le  contrôle  du  port  sont  d'innombrables  entrepôts  auxquels  les  cargaisons 
sont  transportées  au  moyen  de  wagons  de  chemin  de  fer  ou  de  voitures  traînées  par 
des  chevaux. 

(d)  Du  navire  océanique  à  l'entrepôt  par  allège. 

Une  partie  considérable  des  affaires  du  port  se  fait  aux  moyens  d' allèges  qui  sont 
amarrés  au  flanc  du  navire,  et  qui  permettent  le  déchargement  de  la  cargaison  en 
même  temps  sur  le  quai  et  sur  l'allège.  L'allège  peut  être  remorquée  n'importe  où, 
elle  fournit  un  entrepôt  additionnel  et  favorise  l'expédition  de  la  besogne. 

V. — Types  du  port. 

Le  canal  lui-même  est  soumisi  à  la  marée  sur  une  distance  de  21  milles,  et  il  y  a 
cinq  systèmes  d'écluses,  dont  la  plus  grande  (à  l'entrée  de  Eastham)  a  une  longueur  de 
600  pieds  et  une  largeur  de,  80  pieds.  Les  autres  grandes  écluses  ont  600  pieds  de  lon- 
gueur et  65  de  largeur.  Les  plus  petites  ont  350  pieds  de  longueur  par  45  de  largeur. 
Ce  canal  est  navigable  pour  les  navires  de  550  pieds  de  longueur  par  62  de  largeur,  et 
tirant  26  pieds  d'eau.  Jusqu'ici,  cependant,  les  plus  grands  navires  qui  ont  fait  usage 
du  canal  ont  eu  500  pieds  de  longueur,  avec  un  tonnage  de  12,000  tonneaux.  H  y  a 
une  ascension  de  58  pieds  6  pouces  depuis  l'entrée  du  canal  jusqu'à  Manchester. 

VI. — Bassins  de  radoub. 

Deux  bassins  de  radoub  exploités  par  une  compagnie  indépendante,  appelée  la 
Manchester  Dry  Docks  Company,  sont  aussi  dans  les  limites  du  territoire  des  docks. 

VII. — Chenal  d'approche. 

Tout  le  commerce  maritime  qui  vient  à  Manchester  remonte  la  Mersey  depuis 
Liverpool  jusqu'à  Eastham,  où  est  située  l'entrée  du  canal  maritime  de  Manchester. 

Dans  la  première  section  du  canal,  c'est-à-dire  de  Eastham  à  Latchford,  soit  une 
distance  de  21  milles,  l'augmentation  de  profondeur  à  28  pieds,  telle  que  mentionnée 
plus  haut,  a  été  obtenue  en  élevant  de  2  pieds  le  niveau  de  l'eau  dans  le  canal. 

De  Latchford  à  Manchester,  on  est  sur  le  point  d'achever  le  dragage  qui  donnera 
la  profondeur  de  28  pieds  dans  les  docks  de  Manchester  comme  dans  le  canal.    Il  n'y 
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a  plus  qu'une  petite  longueur  à  draguer  dans  les  docks,  et  dans  quelques  mois  il  y  aura 
une  profondeur  de  28  pieds  dans  tout  le  canal  et  dans  tous  les  bassins  des  grands 
docks  de  Manchester. 

VIII. — Aménagements  pour  les  navires. 

Les  docks  de  Manchester  couvrent  une  superficie  d'à  peu  près  400  acres,  dans  la- 
quelle sont  compris  une  surface  d'eau  de  1201  acres,  une  longueur  de  quais  de  6£  milles, 
et  une  surface  de  quais  de  286  acres. 

Vingt-trois  milles  en  aval  de  Manchester,  à  Runcorn,  sont  d'autres  docks  appar- 
tenant à  la  compagnie,  couvrant  une  superficie  de  70  acres,  dont  15  de  surface  d'eau. 
Comme  tout  le  développement  du  port  de  Manchester  a  été  exécuté  depuis  1890, 
et  qu'on  y  a  tiré  profit  de  l'expérience  des  autres  ports,  il  est  presque  sans  rival  comme 
point  de  réception  et  de  distribution.  Pour  cette  raison,  la  longueur  et  la  largeur  des 
docks,  la  surface  de  plancher  de  ses  aménagements  de  transit,  et  la  nature  de  son  ou- 
tillage, sont  particulièrement  intéressantes. 

Les  dimensions  des  docks,  qui  sont  au  nombre  de  neuf,  sont  comme  suit: — 

Pieds.      Pieds. 

FI 700  par  120 

N°  2 , 600     "     150 

N°  3 600     "    150 

N°  4 560    "     150 

N°  5  (en  partie  construit) 980     "     750 

N°  6 850     "     225 

N°  7 1,160     "    225 

N°  8 1,340    "     250 

F9 2,700    "     250 

et  les  principaux  de  ces  docks  sont  munis  de  hangars  de  transit  à  cinq  étages. 

IX. — Outillage. 

Les  hangars  sont  à  deux,  trois  et  quatre  étages;  les  étages  et  le  toit  sont  pavés  en 
asphalte  ;  le  toit,  disposé  en  vue  de  fournir  un  étage  supplémentaire,  est  plat.  La  hau- 
teur du  plafond  du  rez-de-chaussée  est  16  pieds  6  pouces,  et  celle  des  autres  étages  9 
pieds  6  pouces. 

Il  ne  se  fait  pas  généralement  de  trafic  par  voitures  dans  l'intérieur  des  hangars, 
mais  quand  l'espace  le  permet,  avec  la  permission  de  l'autorité  des  docks,  les  voitures 
sont  admises  à  l'intérieur  à  des  temps  déterminés.  Quand  le  hangar,  cependant,  est 
rempli  de  marchandises,  les  voitures  demeurent  à  l'extérieur,  et  les  marchandises  y 
sont  apportées  sur  des  diables.  A  l'extérieur  des  hangars  les  plus  récents  il  y  a  un 
auvent  qui  fournit  un  abri  aux  voitures  et  aux  wagons  de  chemin  de  fer  quand  il  fait 
mauvais. 

Les  moyens  de  communication  entre  les  étages  à  l'intérieur  du  hangar  sont  four- 
nis par  un  système  de  palans,  dont  chacun  lève  les  marchandises  du  rez-de-chaussé  à 
n'importe  quel  étage,  et  s'étend  suffisamment  dans  cet  étage  pour  permettre  de  déposer 
les  marchandises  à  l'endroit  voulu,  d'où  elles  sont  enlevées  sur  des  diables  et  assorties. 
Il  y  a  des  grues  fixes  aux  extrémités  des  hangars,  sur  le  toit,  pour  descendre  les  mar- 
chandises dans  les  wagons  ou  les  voitures,  et  le  toit  est  employé  pour  les  cargaisons 
comme  le  bois  de  construction,  l'huile,  le  fret  en  barils,  ou  toute  autre  qui  n'a  pas  be- 
soin d'être  mise  à  couvert.  D'après  l'expérience  acquise  par  la  compagnie  des  docks, 
il  n'en  coûte  pas  plus  cher,  pour  placer  les  marchandises  à  l'étage  supérieur  ou  sur  le 
toit  que  pour  les  mettre  au  rez-de-chaussée,  et  il  ne  faut  pas  plus  de  temps  pour  dé- 
charger une  cargaison,  qu'elle  soit  placée  sur  le  toit  ou  au  rez-de-chaussée.  Les  plate- 
formes surplombantes  du  côté  de  l'eau  et  du  côté  de  terre  ont  une  largeur  de  4  pieds 
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et  sont  munies  de  pentures  afin  de  donner  aux  élingues  des  grues,  libre  accès  aux  dif- 
férents étages.  Le  toit  de  ces  hangars  est  construit  de  façon  à  pouvoir  porter  30 
quintaux  par  verge  carrée. 

Il  y  a  à  ce  port  en  tout  37  hangars  de  transit,  dont  13  sont  à  un  étage,  1  à  deux 
étages,  5  à  quatre  étages,  et  12  à  cinq  étages.  Les  types  de  hangars  les  plus  nouveaux 
sont  tous  à  quatre  étages,  y  compris  le  toit  plat,  et  sont  construits  en  ferro-béton. 
On  a  déclaré  qu'en  employant  cette  méthode  de  construction  en  béton,  trois  étagea 
peuvent  être  construits  pour  le  prix  de  deux  avec  n'importe  quelle  autre  méthode  de 
construction  à  l'épreuve  du  feu. 

Les  voies  ferrées,  dans  la  plupart  des  cas,  sont  doubles  entre  le  hangar  et  le  bord 
de  l'eaù.  Cela  est  répété  du  côté  de  terre,  mais  dans  les  hangars  de  construction  plus 
ancienne  on  peut  voir  la  voie  ferrée  dans  le  hangar  lui-même. 

J/outillage  e  ngrues  se  compose  de  53  grues  hydrauliques,  65  à  vapeur,  et  91  à 
l'électricité,  avec  une  portée  de  16  à  40  pieds  et  capables  de  soulever  de  1  à  10  tonnes, 
et  à  une  hauteur  de  59  pieds  au-dessus  du  niveau  des  rails.  Il  y  a  aussi  des  bigues  à 
pontons  capables  de  soulever  des  poids  de  250  tonnes. 

H  y  a  un  aménagement  spécial  d'entrepôts  frigorifiques  pour  le  bœuf  et  le  mou- 
ton, et  un  aménagement  spécial  pour  les  bananes;  un  élévateur  à  grain,  construit  sur 
le  modèle  canadien,  avec  une  capacité  de  40,000  tonnes,  est  aussi  dans  les  limites  du 
territoire  des  docks.  Le  grain  peut  y  être  déchargé  à  raison  de  350  tonnes,  ou  12,500 
boisseaux,  à  l'heure.  Cela  comprend  le  pesage,  la  mise  en  sacs,  et  le  chargement  sur 
les  wagons,  les  voitures  ou  les  bateaux.  Cette  capacité  a  été  trouvée  insuffisante,  et 
on  l'a  augmentée  par  l'addition  d'un  appareil  pneumatique  d'une  capacité  de  7,000 
boisseaux  à  l'heure. 

La  compagnie  administre  aussi  13  entrepôts  à  sept  étages  du  type  le  plus  mo- 
derne. 

Les  entrepôts  exploités  par  la  compagnie  ont  des  voies  de  chemin  de  fer  de  chaque 
côté  et  un  espace  de  plancher  de  33,000  verges  carrées. 

Les  facilités  accordées  aux  navires  pour  faire  leur  provision  de  charbon  sont  de 
premier  ordre,  et  une  de  ces  stations  de  ravitaillement,  sur  la  berge  du  canal  à  Par- 
tington,  est  munie  de  six  appareils  hydrauliques  capables,  chacun,  de  charger  160 
tonnes  à  l'heure. 

L'aménagement  d'entrepôts  frigorifiques  dans  le  voisinage  immédiat  ^des  docks 
fournit  l'espace  pour  200,000  carcasses  d'animaux  et  pour  175,000  autres  à  côté  des 
docks,  avec  communication  directe  par  chemin  de  fer. 

L'autorité  du  port  a  aussi,  en  vertu  de  la  loi,  les  pouvoirs  d'une  compagnie  de  che- 
min de  fer,  et  exploite  en  tout  132  milles  de  voie  ferrée,  60  locomotives  et  1,500  wa- 
gons. Aucune  compagnie  de  chemin  de  fer  ne  pénètre  dans  le  territoire  des  docks; 
toutes  sont  reliées,  juste  à  l'entrée,  aux  rails  de  la  compagnie  du  canal  maritime.  Le 
commerce  de  chemin  de  fer  sur  le  territoire  des  docks  est  donc  exploité  par  la  compa- 
gnie du  canal  maritime,  qui  reçoit  pour  son  service  une  partie  du  tarif  de  transport 
des  marchandises  exigé  par  les  compagnies  de  chemins  de  fer.  L'aménagement  de  ga- 
rage donne  place  à  9,000  wagons,  et  par  cette  sage  disposition  une  communication 
rapide  et  efficace  par  chemin  de  fer  est  assurée,  sur  tous  les  chemins  de  fer  importants, 
avec  toutes  les  villes  du  royaume.  Les  tarifs  de  chemins  de  fer  entre  Manchester  et 
les  différents  centres  de  commerce  importants  atteints  par  ce  système  sont  arrangés 
mutuellement  entre  les  chemins  de  fer  et  la  compagnie  du  canal  de  façon  à  attirer  le 
commerce  vers  le  port. 

Les  navires  sYmt  chargés  et  déchargés  par  les  employés  de  la  compagnie  des  docks. 

Manchester  est  aussi  reliée  par  une  voie  fluviale  avec  le  réseau  des  canaux  du 
pays. 

Protection  contre  l'incendie  et  police. 

Il  existe  un  système  très  complet  de  surveillance  du  port  et,  sur  terre,  une  orga- 
nisation de  pompiers,  qui  sont  maintenus  sur  une  baste  efficace. 

21c— 4 


50  MARINE  ET  PECHERIES 

7-8  EDOUARD  VII,  A.  1908 
X. — Administration  du  port. 

Le  bureau  de  la  compagnie  du  canal  maritime  de  Manchester  se  compose  de  21 
directeurs,  dont  11  son  nommés  par  municipalité  de  Manchester.  Le  président,  ce- 
pendant, est  nommé  par  les  directeurs  élus  par  les  actionnaires.  (En  1904,  la  compa- 
gnie réussit  à  faire  réduire  de  4|  à  3£  pour  100  l'intérêt  sur  les  $25,000,000  empruntés 
de  la  municipalité,  ce  dernier  taux  étant  pour  la  municipalité  le  montant  exact  du  coût 
de  l'emprunt.  La  loi  amendée  en  1904  décrète  que  toujours  à  l'avenir  la  municipalité 
de  la  ville  de  Manchester  aura  la  majorité  des  directeurs  dans  le  bureau  de  la  compa- 
gnie, et  l'emprunt  de  $25,000,000  a  été  rendu  irremboursable  et  non  transférable. 

Les  tarifs  et  les  droits  sont  fixés  par  un  comité,  dont  la  majorité  des  membres 
sont  des  directeurs  nommés  par  lés»  actionnaires.  Le  président,  qui  consacre  tout  son 
temps  aux  affaires  de  la  compagnie,  reçoit  $15,000  par  année,  et  une  autre  somme  de 
$10,000  est  divisée  entre  les  20  autres  directeurs. 

La  compagnie  est  chargée  de  la  conservation  (conservancy)  dans  le  territoire  du 
canal.  L'autorité  de  conservation,  dans  la  partie  des  approches  de  Manchester  qui  est 
exposée  aux  marées,  est  divisée  entre  les  Mersey  Conservancy  Commissioners,  dont 
l'autorisation  est  requise  pour  tous  les  travaux  affectant  la  rivière,  la  commisstion  des 
docks  et  du  port  de  la  Mersey,  les  commissaires  du  haut  de  la  Mersey,  et  la  compagnie 
du  canal  maritime  de  Manchester. 

Le  "pilotage  dans  le  canal  n'est  pas  obligatoire.  Tous  les  pilotes,  cependant,  qui 
exercent  leur  profession  dans  les  limites  du  port  de  Manchester,  qui  comprennent  le 
canal  maritime  de  Manchester,  sont  autorisés  par  la  compagnie. 

X. — Droits  de  port. 

Des  droits  sont  payés  par  les  navires  entrant  dans  le  canal  maritime,  et  sont 
appliqués  à  trois  titres  différents,  selon  que  le  navire  fait  affaires  dans  la  section 
A,  B  ou  C,  dans!  lesquelles  est  divisé  le  "  havre  de  Manchester  ". 

Ils  sont  de  plus  classifiés  selon  le  point  de  départ  et  la  longueur  du  voyage,  et  vont 
de  27  cents  en  montant  par  tonneau  net  enregistré. 

La  moitié  seulement  des  droits  spécifiés  est  exigée  pourvu  que  certaines  condi- 
tions soient  remplies,  de  sorte  que  la  moyenne  des'  droits  ne  dépasse  pas  12  cents. 

D'autres  exceptions  et  variations  sont  expliquées  en  détail  dans  le  tarif  publié  de 
temps  à  autre. 

Un  loyer  de  2  cents  par  tonneau  net  enregistré,  par  semaine,  est  exigé  après  le 
délai  prescrit  par  la  loi  pour  le  chargement  ou  le  déchargement. 

Le  remorquage  est  aussi  sous  la  juridiction  de  la  compagnie,  et  les  droits  en  sont 
en  conséquence  réglés  par  tarif. 

La  compagnie  entreprend  le  chargement  ou  le  déchargement  des  navires  par  ses 
propres  employés,  à  tant  par  tonne,  d'après  une  liste  de  taux  préparée  avec  soin. 

La  compagnie  charge  aussi  et  décharge  les  navires  avec  ses  propres  employés 
et  fait  payer  au  propriétaire  du  navire  le  coût  réel  de  la  main-d'œuvre  et  de  la  sur- 
veillance, les  dépenses  de  bureau  et  le  matériel,  et  10  pour  100  et  une  prime  de  2£  pour 
100  pour  couvrir  les  responsabilités  pour  accidents  et  pertes. 

Les  propriétaires  de  navires  peuvent  réquisitionner  les  services  des  hommes  au 
prix  coûtant,  plus  10  pour  100,  et  les  faire  travailler  sious  leur  propre  contrôle,  ou 
payer  12£  pour  100  et  faire  faire  le  travail  sous  la  direction  des  contremaîtres  de  la 
compagnie  du  canal. 

L'usage  des  grues  est  payé,  d'après  un  tarif,  à  tant  de  l'heure. 

Un  droit  maximum  de  péage  de  25  cents  par  passager  est  exigé. 

Droits  de  port  sur  les  marchandises,  payables  par  les  propriétaires. 

Des  droits  de  péage  et  de  quaiage  sont  exigés  d'après  un  tarif  classifié,  et  sont  pré- 
levé* sur  les  marchandises,  qu'elles  passent  ou  non  par  les  quais. 
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XII. — Situation  financière. 

Le  revenu  du  port  provient  des  droits  sur  le  navire  et  des  droits  sur  les  marchan- 
dises, les  droits  sur  le  navire  étant  prélevés  d'après  un  tarif  dont  le  maximum  atteint 
35  cents  par  tonneau  net  enregistré.  La  compagnie  n'impose  pas  le  maximum.  Les 
droits  qui  ont  réellement  cours  varient  de  2  à  12  cents  par  tonneau  net  enregistré. 
Ces  droits  sont  pour  l'usage  du  canal  maritime.  Tous  les  navires  qui  arrivent,  outre 
les  droits  de  Manchester,  doivent  payer  à  la  commission  des  docks  et  du  port  des  droits 
pour  les  fins  de  conservation. 

XIII. — Plan  et  construction  du  port. 

Transformer  un  champ  de  courses  en  un  dock  le  plus  moderne  qui  existe  ne  sem- 
ble pas,  à  première  vue,  une  proposition  attrayante,  et  c'est  cependant  ce  qui  a  été  fait, 
et  fait  si  bien  et  si  complètement  qu'une  description  plus  ou  moins  détaillée  ne  sau- 
rait manquer  d'intéresser. 

DESCRIPTION    DU    DOCK    N°    "  9  ",    À    MANCHESTER,    ANGLETERRE. 

L'exemple  le  plus  notable  de  conàtruction  à  l'épreuve  du  feu  en  Angleterre.    Murs  de 
quais  construits  d'après  un  principe  nouveau. 

Le  dock  n°  9,  à  Manchester,  Angleterre,  appartenant  à  la  Compagnie  du  canal 
maritime  de  Manchester,  est  considéré  l'exemple  le  plus  notable  de  construction  à 
l'épreuve  du  feu  en  Angleterre.  Les  hangars  de  transit  sont  construits  entièrement 
en  béton  renforcé,  et  le  territoire  enclos  (les  hangars  de  transit)  ont  été  séparés,  par 
des  méthodes  modernes,  de  façon  à  réduire  le  danger  d'un  incendie  sérieux. 

Le  dock  n°  9  a  été  construit  sur  une  partie  de  l'emplacement  autrefois  occupé  par 
le  champ  de  courses  de  Manchester,  et  achetée  en  1902  par  la  Compagnie  du  canal 
maritime  de  Manchester.  Le  sous-sol  se  compose  de  dépôts  alluviaux — sable,  gravier  et 
argile  mêlée  de  cailloux — couvrant  un  roc  de  grès  rouge.  La  surface  du  terrain  était 
à  une  moyenne  de  2  pieds  au-dessous  du  niveau  de  l'eau  des  docks.  Le  nouveau  dock 
a  donc  été  formé  partie  par  excavation,  partie  par  remplissage,  et  aucune  partie  du 
terrain  n'a  dû  être  enlevée  du  voisinage  immédiat  du  dock. 

Excepté  sur  une  petite  étendue  à  l'extrémité  ouest,  le  roc  était  à  une  trop  grande 
profondeur  pour  être  atteint  par  les  fondations.  Les  fondations  du  mur  de  quai  des- 
cendent jusqu'à  l'argile  mêlée  de  cailloux,  les  fondations  des  hangars  jusqu'aux  lits  de 
gravier  situés  au-dessus  de  l'argile.  La  charge  maxima  sur  les  fondations  est  de  3 
tonnes  par  pied  carré.  La  longueur  du  nouveau  dock  est  de  2,700  pieds  sur  la  ligne 
du  centre,  sa  largeur  250  pieds;  la  profondeur  de  l'eau  28  pieds;  la  superficie  d'eau 
dans  le  dock  15£  acres;  la  superficie  des  quais,  routes,  voies  ferrées,  etc«,  autour  du 
dock,  128£  acres. 

Les  murs  de  quais  ont  été  construits  d'après  un  principe  nouveau,  le  quai  étant 
pratiquement  un  long  viaduc  supporté  par  des  arches.     Cette  méthode  a  été  adoptée  : — ■ 

1.  Comme  étant  plus  économique,  étant  donné  les  circonstances  locales,  qu'un 
mur  solide. 

2.  Parce  qu'elle  place  une  charge  verticale  sur  les  fondations  seulement,  évitant 
ainsi  le  risque  d'un  mouvement  en  avant  ;  et 

3.  Parce  que  l'eau  coulant  entre  les  jetées  offre  un  mouillage  plus  confortable 
pour  les  grands  navires  et  réduit  la  nécessité  de  les  mettre  en  rangs. 

Les  jetées  et  les  arches  sont  construites  entièrement  en  béton  6  2  1  formé  de  ci- 
ment de  Portland  et  de  ballast  obtenu  des  excavations,  et  on  ne  laisse  pas  les  cailloux" 
venir  à  plus  de  9  pouces  de  la  surface  des  jetées. 

Un  assise  de  protection  en  granit,  dépassant  de  4£  pouces  la  ligne  de  parement 
des  jetées,  empêche  les  navires  de  frotter  leur  petit  fond  contre  ces  dernières. 
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L'extrémité  est  du  dock  est  un  mur  solide  en  béton  de  20  pieds  d'épaisseur,  le 
type  de  mur  en  viaduc  étant  inadmissible  ici  à  cause  de  la  lourdeur  de  poids  qui  sera 
placée  sur  les  fondations  des  élévateurs  à  grain,  qui  sont  immédiatement  en  arrière 
de  cette  étendue  de  mur. 

Le  parement  du  mur  en  béton  du  quai,  au-dessus  de  l'assise  protectrice,  se  compose 
d'un  ouvrage  en  brique  bleue  assujetti  dans  du  ciment  d'une  épaisseur  moyenne  de 
11£  pouce. 

Le  couronnement  du  mur  du  dock  est  en  granit  norvégien,  de  3  pieds  de  largeur 
par  2  d'épaisseur.  Des  poteaux  d'amarrage  en  fonte,  en  forme  de  crochets,  ont  été  fixé9 
dans  le  couronnement  à  intervalles  de  75  pieds. 

En  arrière  du  mur  du  quai  est  un  passage  souterrain  pour  la  pression  hydrauli- 
que, les  conduites  d'eau  fraîche  et  les  câbles  électriques,  et  en  arrière  de  ce  passage, 
sur  toute  la  longueur  du  mur  du  sud  et  sur  900  pieds  de  la  longueur  du  mur  du  nord, 
est  un  passage  souterrain  de  9  pieds  6  pouces  de  largeur  par  6  pieds  5  pouces  de  hau- 
teur, pour  les  courroies  qui  transportent  le  grain  directement  du  navire  à  l'élévateur 
à  grain  situé  à  l'extrémité  est  du  dock.  Des  entrées  pour  le  grain  sont  établies  à  in- 
tervalles de  12  pieds  6  pouces,  centre  à  centre,  et  on  se  propose  de  mettre  quatre  cour- 
roies dans  chaque  passage  souterrain. 

Les  quais  sont  pourvus  d'une  voie  à  grues  et  de  voies  courantes,  et  sont  pavés,  sur 
une  largeur  de  37  pieds  à  partir  du  mur,  en  pierre  de  Haslingden. 

Sur  le  côté  nord  du  dock  est  un  quai  ouvert  pour  le  bois  de  construction  et  autres 
grosses  cargaisons. 

L'extrémité  est  du  dock  sera  occupée  par  un  élévateur  à  grain  d'une  capacité  de 
40,000  tonnes,  dont  les  fondations  sont  déjà  construites.  Les  plans  de  l'élévateur  ont 
été  préparés  par  la  Compagnie  John  S.  Metcalf,  de  Chicago. 

Sur  le  côté  gauche  du  dock  ont  été  érigés  cinq  hangars  de  transit,  quatre  de  425 
pieds  de  longueur,  et  un  de  450  pieds.  La  longueur  totale  des  hangars  est  2,150  pieds 
et  la  largeur  110  pieds,  chaque  hangar  ayant  quatre  étages,  y  compris  le  toit  plat.  La 
superficie  d'espace  de  plancher  dans  les  hangars  est  à  peu  près  22  acres. 

Les  hangars  sont  séparés  par  une  chaussée  de  25  pieds  de  largeur,  et  sont  reliés 
les  uns  aux  autres  par  des  passerelles  entre  chaque  étage.  Ces  hangars  sont  aussi  mu- 
nis d'une  cloison  à  l'épreuve  du  feu,  avec  des  portes  glissantes  en  acier  au  milieu.  La 
hauteur  du  rez-de-chaussée  est  16  pieds  6  pouces,  celle  de  l'étage  supérieur  10  pieds  6 
pouces  entre  les  planchers.  La  devanture  des  hangars  est  fermée  au  moyen  de  portes 
glissantes  en  acier,  l'arrière  de  chaque  hangar  est  muni  de  cinq  plates-formes  de  char- 
gement pourvues  de  monte-charge  électriques,  et  toutes  les  fenêtres  sont  garnies  de 
carreaux  en  verre  métallique  (procédé  "  Mississippi")  fabriqués  par  Pilkington  Bros., 
Ltd.,  de  St.  Helens,  Lancashire. 

Les  plates-formes  de  chargement  sont  appuyées  sur  une  véranda,  ce  qui  permet  de 
charger  et  de  décharger  les  trucks  à  l'abri  du  mauvais  temps. 

Les  hangars  ont  été  construits  en  béton  armé  et  ont  été  complétés  en  18  mois;  la 
force  des  planchers,  destinée  à  recevoir  une  charge  de  3,000  livres  à  la  verge  carrée,  a 
indiqué,  à  l'épreuve,  une  force  de  4,500  livres. 

Les  docks  et  les  hangars  sont  munis  de  machines  électriques,  les  grues  électriques 
employées  sur  les  quais  sont  pourvues  de  bras  capables  de  lever  un  poids  de  3,000 
livres  de  la  cale  d'un  navire  à  tous  les  étages. 

A  l'angle  de  chaque  toit  il  y  a  une  grue  électrique  fixe  d'une  puissance  de  3,000 
livres,  et  chaque  hangar  a  un  monte-charge  électrique  attaché  à  chacune  des  plates- 
formes  de  chargement.    Les  planchers  des  hangars  sont  couverts  en  asphalte. 

Le  coût  total  du  dock  est  à  peu  près  $2,500,000. 

L'ingénieur  était  W.  Henry  Hunter;  les  entrepreneurs,  Henry  Lovatt,  Ltd.,  de 
Wolverhampton  et  Londres,  pour  les  docks,  et  Henry  Lovatt,  Ltd.,  de  Wolverhampton, 
et  M.  Victor  Brueder,  de  Paris,  pour  les  hangars. 
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XIV. — Impressions  générales. 

Immédiatement  après  l'agrandissement  du  canal  maritime  de  Manchester  et  du 
port  lui-même,  des  propriétaires  de  terrains  entreprenants  virent  l'occasion  merveil- 
leuse qui  s'offrait  d'attirer  le  placement  de  capitaux  dans  les  entreprises  industrielles, 
avec  succès  en  eau  profonde  ajouté  au  communications  par  chemins  de  fer.  La  pro- 
priété de  sir  Humphrey  Trafford  avoisinant  le  canal  fut  achetée  par  une  compagnie 
d'immeubles  qui  a  vendu  des  emplacements  aux  maisons  suivantes  : 

Morrison,  Ingram  &  Co.,  Limited,  ingénieurs  sanitaires. 

Edm  and  Nuttall  &  Co.,  entrepreneurs. 

Sandars  &  Co.,  malteurs. 

J.  W.  Southern  &  Son,  marchands  de  bois,  scieries. 

Trafford  Parh  Dwelling,  Limited,  cottages. 

James  Gresham,  ingénieur. 

W,  T.  Glover  &  Co.,  Limited,  ingénieurs  électriciens. 

Trafford  Power  and  Light  Supply,  Limited,  énergie  et  lumière  électriques. 

Morrell,  Mills  &  Go.,  constructeurs  de  navires. 

N.  Kilvert  &  Sons,  Limited,  raffineurs  de  saindoux. 

Liverpool  Warehousing  Co.,  Limited,  entrepôts. 

Manchester  Brewery  Co.,  Limited,  brasseurs. 

Pickfords,  Limited,  agents  de  camionnage. 

Leyland,  Barlow  &  Co.,  ingénieurs. 

Lancashire  Dynamo  and  Motor  Co.,  Limited,  fabricants  de  dynamos. 

R.  Baxendell  &  Son,  meuniers. 

Manchester  and  Liverpool  District  Banking  Co.,  Limited, 

Manchester  and  County  Bank,  Limited. 

W.  H.  Bailey  &  Co.,  Limited,  ingénieurs. 

British  Westinghouse  Electric  and  Manufacturing  Co.,  Limited. 

James  B.  Lloyd,  fabricant  de  produits  chimiques. 

Hall  &  Pickles,  marchands  quincaillers. 

Kirkpatrick  Brothers,  polisseuçs  de  pierre. 

Trafford  Pork  Steel  Works  Company,  ingénieurs. 

Thomas  E.  Russell,  planchers  brevetés  à  l'épreuve  du  feu. 

K.  S.  Dawson,  fabricant  de  caisses  d'emballage,  scierie. 

F.  E.  Gill,  menuisier  et  constructeur. 

Skipwith,  Jones  &  Lomax,  Limited,  ingénieurs. 

Isaac  Bentley  &  Co.,  Limited,  raffineurs  d'huiles. 

General  Petroleum  Co.,  Limited,  importateurs  d'huiles. 

Homelight  OU  Co.,  importateurs  d'huiles. 

General  OU  Storage  Co.,  Limited,  importateurs  d'huiles.  < 

Williams  Deacons  Bank,  Limited. 

Co-operative  Wholesale  Society,  Limited,  entrepôts  de  bacon,  etc. 

Manchester  Ship  Canal  Co.,  entrepôts. 

Bedpath  Brown  &  Co.,  Limited,  ingénieurs. 

Acme  Lathe  and  Products  Co.,  Limited,  ingénieurs.  \ 

H.  Newsum,  Sons  &  Co.,  Limited,  marchands  de  bois  de  construction. 

Joseph  Griggs  &  Go.,  Limited,  marchands  de  bois  de  construction. 

The  United  Electric  Car  Co.,  Limited,  constructeurs  de  tramways.  s\ 

Boy  ce,  Limited,  dynamos. 

Baxendale  &  Co.,  fabrique  de  tuyaux  en  plomb.  . 

Howard  Conduit  Co.,  Limited. 

William  Higgins  &  Son,  briqueterie. 

Lancashire  and  Yorkshire  Railway  Co. 

London  and  North  Western  Railway  Co. 
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Oheshire  Lines  Committee. 

lllingworth,  Ingham  &  Co.,  Limited,  marchands  de  bois  de  construction,  fabrique 
de  moulures. 

Cooke,  Laidman  &  Leech,  Limited,  marchands  de  bois  de  construction. 

Impérial  Lumber  Co.',  Limited,  de  Toronto,  importateurs  de  bois  de  construction. 

Hovis  Bread-Fîour  Co.,  Limited. 

W«  &  R.  Jacob  &  Go.,  Limited,  fabricants  de  biscuits. 

T.  Hulbert  &  Sons,  meuniers. 

Liverpool  Storage  Company,  Limited. 

E.  D.  Pochin. 

Key  Engineering  Go.,  Limited,  conduites. 

Colley  &  Cureton,  ingénieurs. 

Trafford  Porh  Enamelling  Co. 

McKechnie  Brothers. 

American  Car  and  Foundry  Co.,  wagons  de  chemin  de  fer. 

Cette  liste  expose,  plus  éloquemment  que  des  mots  ne  pourraient  le  faire,  la  poli- 
tique de  travail  sage  et  courageux  dans  le  développement  du  port  et  ses  résultats. 

PORT  DE  BRISTOL. 

I. — Introduction. 

Le  prestige  de  Bristol  comme  port  remonte  à  plus  de  mille  ans,  et  ses  princes  du 
commerce  d'aujourd'hui  sont  fiers  de  reconnaître  que  presque  le  premier  sentier  océa- 
nique tracé  à  travers  l'Atlantique  est  parti  de  l'antique  cité  de  Bristol,  quand  Jean  et 
Sébastien  Cabot  ont  quitté  ses  rivages.  On  se  rappellera  que  ce  sentier  conduit  au 
fleuve  Saint-Laurent,  et  est  encore  suivi  par  les  navires  qui  font  le  service  entre  le 
Canada  et  Bristol. 

IL — Commerce  océanique. 

Les  principaux  articles  d'importation  du  Canada,  des  Etats-Unis,  de  la  mer 
Noire,  de  la  République  Argentine  et  des  Indes  sont  le  grain  et  l'orge,  les  marchan- 
dises générales,  les  articles  en  bois,  les  farines,  les  provisions,  les  huiles,  les  cacao,  les 
vins,  les  phosphates,  les  minerais,  le  fer,  les  fruits,  le  cuir  et  la  résine. 

Les  articles  d'exportation  sont  principalement  les  marchandises  en  fer,  les  ma- 
chines, les  fer-blanc,  les  produits  chimiques,  es  wagons  de  chemin  de  fer,  la  houille, 
le  coke,  le  sel,  le  spath  et  les  huiles  manufacturées. 

Comme  port  pour  le  trafic  des  passagers,  après  le  parachèvement  du  Royal  Ed- 
ward Dock  à  Avonmouth,  il  sera  capable  de  débarquer  les  passagers  à  Londres  moins 
de  deux  (heures  après  leur  arrivée  de  la  mer. 

III. — Eléments  de  succès. 

Le  développement  de  Bristol  a  été  accompli  au  prix  de  grands  sacrifices  et  à  un 
coût  considérable.  Dès  1803,  le  détournement  du  lit  de  la  rivière  fut  jugé  nécessaire. 
Dans  ce  but,  2£  milles  de  l'Avon  furent  convertis  en  un  port  flottant,  au  prix  de 
$3,000,000,  avec  une  profondeur  maxima  de  23  pieds.  En  convertissant  le  vieux  cours 
de  la  rivière  Avon  en  un  dock  fermé,  il  fallut  trouver  un  nouveau  lit  pour  la  rivière. 
Cela  fut  fait,  et  l'ancienne  voie  fluviale  devint  un  port  flottant  bordé  de  quais  etc. 
offrant  des  emplacements  avantageux  pour  les  entreprises  industrielles. 

Le  port  de  Bristol  occupe  un  point  commercial  stratégique  qui,  géographiquement, 
le  place  dans  la  position  la  plus  avantageuse,  peut-être,  de  tous  les  ports  du  royaume. 
Les  routes  commerciales  conduisant  aux  ports  canadiens  (et  américains)  sont  plus 
courtes  qu'en  venant  de  Londres  ou  de  Liverpool,  et  en  même  temps  le  transport  par 
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chemin  de  fer  jusqu'au  centre  du  district  de  Birmingham  et  du  Pays  de  Galles,  com- 
paré à  la  route  de  Liverpool,  est  de  35  milles  plus  court  pour  le  premier,  et  de  141» 
milles  pour  le  second. 

Dans  un  rayon  de  100  milles  il  y  a  une  population  de  9,500,000  habitants,  et  Lon- 
dres n'est  qu'à  deux  heures  de  marche.  Ces  splendides  avantages  naturels  sont  en^ 
core  inutilisés,  mais  la  nouvelle  extension  de  docks  à  Avonmouth,  dont  le  plan  et  la 
construction  ne  sont  surpassés  nulle  part  ailleurs  dans  le  royaume,  donnera  des  avan- 
tages qui  ne  manqueront  pas  d'attirer  le  trafic  maritime  et  d'entier  parcours. 

IV. — Types  des  affaires  du  port. 
(a)  Du  navire  océanique  au  caboteur. 

Il  se  fait  un  grand  commerce  de  cabotage  avec  les  ports  britanniques  et  continen- 
taux, des  lignes  régulières  de  cabotage  ayant  été  établies  à  cette  fin. 

(b)  Du  navire  océanique  au  chemin  de  fer  directement. 

Cette  méthode  de  manutention  des  marchandises  se  développe  de  plus  en  plus,  et 
les  facilités  vont  augmenter  pour  faire  face  à  la  demande. 

(c)  Du  navire  océanique  à  l'entrepôt. 
Une  assez  grande  partie  des  affaires  du  port  se  fait  de  cette  manière. 

(d)  Du  navire  océanique  à  l'entrepôt  par  allège  ou  bateau  de  canal. 

Les  communications  de  Bristol,  par  voie  fluviale  intérieure,  avec  tous  les  systèmes 
importants  de  canaux,  en  font  une  méthode  populaire  de  hâter  la  distribution. 

V. — Types  du  port. 

Le  port  se  compose  de  trois  centres  différents,  dont  le  plus  ancien  est  connu  sous 
le  nom  de  City  Docks,  dans  la  ville  elle-même,  et  on  y  a  accès  par  la  rivière  Avon. 
Tous  trois  sont  des  systèmes  de  bassins  de  radoub.  Les  navires  de  325  pieds  de  longueur 
et  d'un  tirant  d'eau  maximum  de  22  pieds  entrent  dans  les  City  Docks  de  Bristol,  et 
les  navires  d'un  plus  fort  tirant  d'eau  sont  déchargés  dans  le  bassin.  Ces  docks  sont 
considérés  accessibles  à  tout  navire  d'un  tirant  d'eau  ne  dépassant  pas  22  pieds. 

La  profondeur  de  l'eau,  au  seuil  de  ces  docks,  est: — 

La  longueur  de  l'entrée  est  350  pieds,  et  la  largeur  62  pieds. 

Basses  marées  ordinaires 23      " 

La  longueur  de  l'entrée  est  350  pieds,  et  la  largeur,  62  pieds. 

Les  Portishead  Docks,  situés  à  l'embouchure  de  l'Avon,  ont  une  superficie  d'eau 
de  12  acres,  une  longueur  de  quais  de  943  verges,  et  une  superficie  de  hangars  de 
51,000  verges  carrées.  Ce  dock  est  adapté  spécialement  au  commerce  du  grain,  du 
bois  de  construction  et  des  articles  en  bois.  Douze  acres  de  terrain  aménagé 
spécialement  pour  l'empilement  du  bois  de  construction  le  long  de  ces  docks  rendent 
la  manutention  du  bois  de  construction  rapide  et  économique.  Cinq  cents  soixante- 
quinze  mesures  (standards)  de  bois  de  construction  ont  été  déchargées  ici  en  moins  de 
40  heures. 

Les  Avonmouth  Docks,  à  sept  milles  de  la  ville,  sur  le  bord  nord  de  la  rivière,  à 
son  embouchure,  sont  les  plus  importants.  Séparés  de  la  mer  par  des  portes  massives 
et  des  écluses,  ces  docks  offrent  des  facilités  de  transbordement  pour  les  plus  grands 
navires,  à  passagers  et  à  marchandises. 

Les  murs  du  Royal  Edward  Dock  sont  construits  en  béton,  revêtus  de  brique,  et 
avec  ses  greniers,  ses  hangars  de  transit  à  deux  étages  en  béton,  et  leur  outillage  de 
grues  et  de  moyens  de  transport,  ainsi  qu'un  immense  bassin  de  radoub,  ils  coûteront 
$15,000,000. 
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VI. — Bassins  de  radoub. 

Un  des  plus  grands  bassins  de  radoub  en  Angleterre,  à  Avonmouth,  avec  une  entrée 
de  100  pieds  de  largeur  et  une  longueur  nette  de  914  pieds,  est  presque  terminé. 

Les  City  Docks  sont  pourvus  d'un  bassin  de  radoub  de  319  pieds  de  longueur,  avec 
une  entrée  large  de  48  pieds  et  une  profondeur  d'eau  de  11  pieds  6  pouces  sur  le  seuil. 

Il  y  a  en  outre  deux  bassins  de  radoub  appartenant  à  des  particuliers  :  un  de  540 
pieds,  avec  une  entrée  de  52  pieds  de  largeur  et  une  profondeur  d'eau  de  14  pieds  6 
6  pouces  sur  le  seuil;  l'autre  de  300  pieds  de  longueur,  57  pieds  de  largeur,  et  une 
profondeur  d'eau  de  12  pieds  3  pouces  sur  le  seuil. 

VII. — Chenal  d'approche. 

Le  canal  de  Bristol  est  une  voie  fluviale  large  et  libre,  sur  la  côte  sud-ouest  d'An- 
gleterre, conduisant  directement  à  la  mer.  C'est  l'estuaire  de  la  rivière  Severn,  et  il 
donne  une  navigation  sûre  jusqu'à  Kingroad,  à  un  mille  des  docks  Avonmouth,  où 
les  navires  de  toute  grandeur  peuvent  trouver  un  bon  mouillage  à  n'importe  quelle  pé- 
riode de  la  marée. 

VIII. — Aménagement  pour  les  navires. 

Longueur  de  Superficie  de 

quai.  Superficie  d'eau.       hangars. 

Verges.  Acres.  Verges   carrées. 

City  Docks 4,898  83  62,230 

Portishead 943  —  51,000 

Avonmouth 3,277  49  150,000 

Ce  qui  donne  à  Bristol: — 

9,118  verges  de  quais. 
144  acres  de  bassins  à  flot. 
267,000  verges  carrées  de  superficie  de  hangars. 

IX. — Outillage  du  port. 

Autour  des  City  Docks  sont  placés,  à  intervalles,  des  hangars  à  un  et  deux  étages, 
dont  le  type  le  plus  récentj  est  le  hangar  à  deux  étages,  à  toit  plat,  pourvu  de  grues  sur 
le  toit.  L'aménagement  de  hangars  autour  de  ces  docks  a  une  superficie  d'à  peu  près 
20  acres,  et  on  y  a  accès  par  un  service  de  chemin  de  fer  entre  le  bord  du  hangar*  et 
Peau. 


Superficie  nette. 


Hangar  Y 
Hangar  Z. 


Pds.  car. 
49,447 

32,778 


Vgs.car. 
5,493 

3,642 


Longueur. 

Largeur. 

Pds.   pcs. 
275      0 

200      0 

Pds.   pcs. 
112      9 

93      0 

Hauteur. 


Du  rez-de-chaus 

sée  au  dessous 

des  poutres. 


Pds.    pcs. 
15      0 

15      0 


Du  plancher 
supérieur  au  pla- 
fond ou 
aux  entraits. 


Pds.     pcs. 
12      5 

12      5 


Ils  sont  outillés  de  grues  capables  de  soulever  2  tonnes.  Chacun  d'eux  a  un  toit 
plat  sur  lequel  sont  placées  des  grues,  et  sur  lequel  n'importe  quelle  grosse  cargaison 
ordinaire  peut  être  déposée  temporairement.  Pour  descendre  ces  cargaisons  des  étages 
supérieurs,  on  se  sert  surtout  de  "  chutes  ",  et  il  y  a  des  "  chantiers  "  (gantries)  pour 
les  marchandises  pesantes. 
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Il  y  a  aussi  un  élévateur  à  grain  d'une  capacité  de  58,000  quarters,  et  des  entre- 
pôts spéciaux  ont  été  construits  par  la  ville  pour  recevoir  le  tabac.  Ces  entrepôts 
sont  les  plus  beaux  du  genre  que  l'on  voie  n'importe  où;  l'un  est  construit,  d'un  bout 
à  l'autre,  en  pierre,  en  brique  et  en  mortier  de  ciment;  l'autre  est  construit  entière- 
ment en  béton  armé. 

Les  dimensions  de  ces  entrepôts  sont: — 


Superficie  nette. 

Longueur. 

Largeur. 

Hauteur. 

Pds.  carr. 
197,380 

Vgs.  carr. 
21,931 

Pds.     pcs. 
213      8 

Pds.      pcs. 
103      1 

Pds.  pcs. 

11      5  Sous-sol. 
14      5  Rez-de-chaussée. 
7     5  Premier  étage. 
10     0  Dernier  étage. 

L'outillage  de  chacun  se  compose  de  deux  ascenseurs  électriques  à  marchandises 
avec  une  capacité  de  35  quintaux  chacun,  d'un  ascenseur  à  passagers,  et  d'une  presse 
hydraulique  pour  les  fins  d'emballage,  et  chacun  a  une  capacité  nominale  d'à  peu  près 
11,000  barils  de  tabac. 

Le  second  est  en  voie  de  construction  et  presque  terminé,  et  aura  le  même  outil- 
lage. 

Dans  le  premier  entrepôt  à  tabac  visité,  il  y  avait  en  activité  un  appareil  de 
transport  à  un  seul  rail,  conduit  par  un  seul  homme  et  mû  par  l'électricité,  suspendu 
à  une  poutre  au  plafond,  parcourant  toute  la  largeur  du  rez-de-chaussée  et  passant  à 
peu)  près  30  pieds  sur  la  chaussée  des  voitures,  permettant  de  prendre  les  marchandises 
sur  le  plancher  de  l'entrepôt  et  de  les  livrer  aux  trucks  à  l'extérieur,  et  vice  versa. 

Des  grues  hydrauliques,  électriques  et  à  vapeur  de  différentes  capacités  bordent 
les  murs  de  cette  partie  des  City  Docks,  et  il  y  a  aussi  des  entrepôts  frigorifiques. 

L'élévateur  à  grain  à  Avonmouth  a  une  capacité  de  50,000  quarters,  et  est  loin 
du  dock,  mais  y  est  relié  par  un  passage  souterrain  contenant  les  courroies  qui  trans- 
portent le  grain  des  navires  en  déchargement  aux  hangars. 

Chaque  hangar  à  deux  étages  aura  six  grues  mobiles  d'une  capacité  d'une  tonne 
et  demie  chacune. 

Des  voies  de  chemin  de  fer  entoureront  complètement  le  dock,  conduisant  à  une 
grande  cour  de  garage  pour  la  distribution  des  marchandises. 

Des  entrepôts  à  fruits  spéciaux  ont  été  construits  pour  prendre  soin  du  commerce 
de  bananes  des  Indes  occidentales.  De  rien  qu'il  téait  en  1901,  ce  commerce  occupe 
maintenant  une  ligne  régulière  de  steamers  avec  une  cargaison  hebdomadaire  de  31,000 
régimes,  et  un  total  de  1,625,000  régimes  pour  la  saison. 

Les  facilités  générales  d'entreposage  donnent  plus  de  19,000,000  de  pieds  cubes 
d'espace,  près  des  docks. 

Le  système  de  canaux  de  la  Severn  relie  Bristol,  à  l'intérieur,  avec  les  voies  flu- 
viales de  la  Grande-Bretagne. 

Les  chemins  de  fer  qui  circulent  sur  le  territoire  des  docks  sont  exploités  par 
l'autorité  des  docks. 

X. — Administration  du  port. 

Le  port  est  régie  par  la  municipalité  de  la  ville  de  Bristol,  et  les  docks  appar- 
tiennent tous  à  la  municipalité  et  sont  administrés  par  elle  au  moyen  d'un  comité  de 
19  membres  élus  annuellement. 


58  MARINE  ET  PECHERIES 

7-8  EDOUARD  VII,  A.  1908 

La  municipalité  est  aussi  l'autorité  qui  s'occupe  de  l'éclairage  et  du  balisage  de  la 
rivière  et  de  ses  approches. 

Le  pilotage  est  obligatoire,  et  est  dirigé  par  un  comité  de  la  municipalité, 
dont  les  propriétaires  de  navires  et  les  pilotes  font  partie  par  élection. 

XL — Droits  de  port. 
Droits  contre  le  navire. 

Les  droits  contre  le  navire  consistent  en  droits  de  tonnage  sur  les  navires  entrant 
dans  le  port,  et  variant  de  25  à  26  cents  par  tonneau  enregistré  pour  les  navires  fai- 
sant affaires  avec  les  ports  étrangers,  y  compris  la  Méditerranée,  et  de  10  à  18  cents 
par  tonneau  enregistré  pour  les  navires  venant  des  autres  ports  euopéens. 

Les  navires  se  servant  des  hangars  pour  marchandises  en  transit  paient  2  cents  de 
plus  sur  cargaisons  devant  être  déchargées,  et  en  sus,  tout  navire  restant  dans  les 
docks  plus  d'un  mois  lunaire,  paie  2  cts  par  tonneau  par  semaine  pour  le  premier  mois, 
et  4  cents  pour  chaque  semaine  suivante. 

Droits  contre  les  marchandises. 

Avec  les  quelques  exceptions  mentionnées  dans  le  tarif,  les  droits  sur  les  marchan- 
dises sont  payables  d'après  les  deux  classifications  suivantes  : — 

Classe  I. — Tous  les  articles  de  production  étrangère  ou  importés  directement  des 
pays  étrangers  ou  apportés  par  les  caboteurs. 

Classe  IL — Tous  les  articles  d'origine  britannique  ou  fabriqués  en  Grande-Bre- 
tagne apportés  par  les  caboteurs. 

Les  droits  varient  de  2  cents  par  tonne  à  $1  par  tonne. 

Les  droits  à  la  sortie,  tels  que  fixés  par  le  tarif,  sont  divisés  en  droits  étrangers 
et  droits  de  cabotage,  et  varient  de  2  cents  à  30  cents  par  tonne. 

Les  droits  sur  les  navires  sont  payables  à  l'entrée  dans  le  port;  ceux  sur  les  mar- 
chandises à  l'entrée  sont  payables  avant  leur  débarquement,  et  ceux  sur  les  marchan- 
dises à  la  sortie  avant  leur  expédition. 

IL — Situation  financière. 

Le  capital  placé,  par  la  municipalité,  dans  le  développement  du  port,  se  chiffre 
par  $27,500,000. 

Le  revenu  pour  l'année  expirant  le  30  avril  1907  a  été  de  $1,170,000,  dont  $315,000 
en  droits  de  tonnage  sur  les  navires,  $175,000  en  droits  sur  les  marchandises  venant  de 
ports  étrangers,  et  $60,000  en  droits  sur  les  marchandises  venant  des  ports  situés  le 
long  de  la  côte.  Les  frais  d'exploitation  se  sont  élevés  à  $765,000,  ce  qui  laisse  $405,000 
pour  faire  face  aux  intérêts. 

XIV. — Impressions  générales. 

Quand  le  dock  Royal  Edward  sera  ouvert,  au  commencement  de  1908,  des  facili- 
tés spéciales  seront  fournies  pour  induire  les  grandes  lignes  de  steamers  à  passagers  à 
fréquenter  le  port,  et  on  espère  que  dans  un  avenir  prochain  ces.  facilités  se  recomman- 
deront d'elles-mêmes  aux  compagnies  de  chemins  de  fer  et  de  steamers. 

Le  fait  que  les  chemins  de  fer  Great  Western,  Midland,  London  and  Western,  et 
London  and  South  Western  ont  accès  direct  au  City  Docks  de  Bristol,  tandis  que  les 
docks  d'Avonmouth  sont  en  communication  immédiate  avec  les  chemins  de  fer  Great 
■Western  et  Midland,  devraient  être  un  moyen  de  prendre  des  arrangements  pour  le 
transport  en  transit  qui  se  fera  par  les  nouveaux  docks  à  Avonmouth,  et  Bristol  pourra 
prendre  soin  de  ce  trafic  avec  économie  et  expédition. 
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POET  DE  CAKDIFF. 

I. — Introduction. 

Cardiff,  le  grand  port  à  charbon  du  pays  de  Galles,  est  située  à  la  tête  du  canal  de 
Bristol,  sur  la  rive  est  de  la  rivière  Severn. 
Population,  175,000  habitants. 

II. — Commerce  océanique. 

En  1894  le  nombre  des  navires  utilisant  le  port  a  été  de  9,907. 
En  1904  le  nombre  des  navires  utilisant  le  port  a  été  de  8,483. 
En  1894  le  tonnage  net  a  été  de  4,428,436  tonneaux. 
En  1904  le  tonnage  net  a  été  de  4,290,700  tonneaux. 

III. — Eléments  de  succès. 

Une  position  dominante  sur  la  mer,  l'harmonie  du  contrôle,  une  administra- 
tion éclairée,  avec  la  proximité  de  vastes  étendues  de  charbon,  se  sont  réunies  pour 
faire  de  Cardiff  le  plus  grand  port  du  royaume  pour  l'exportation  du  charbon  du  pays 
de  Galles. 

IV. — Types  des  affaires  du  port. 

Les  principaux  articles  d'importation  de  Cardiff  sont  le  minerai  de  fer,  le  fer  en 
gueuse,  le  bois  de  construction  et  le  sapin  (pit  wood),-le  grain  et  la  farine,  les  mar- 
chandises générales,  dont  le  total  a  formé  en  1906,  2,108,000  tonnes. 

Les  exportations  consistent  en  charbon  et  coke,  combustible  breveté,  rails  en  fer 
et  en  acier,  et  en  marchandises  générales,  dont  elle  a  exporté  en  1906,  en  chiffres  ronds, 
11,000,000  de  tonnes. 

V. — Types  du  port. 

Le  port  de  Cardiff  se  compose  de  bassins  à  flot  seulement,  à  cause  de  la  grande 
variation  de  la  marée  dans  le  canal  de  Bristol. 

La  profondeur  de  l'eau  dans  les  différents  docks  varie  de  13  à  32  pieds;  il  y  a: — ■ 
8,800  pieds  d'une  profondeur  de  13  à  19  pieds. 
9,360  "  "  25  pieds. 

15,000  "  "  32  à  37  pieds. 

La  longueur  de  l'écluse  d'entrée  varie  de  152  à  850  pieds,  et  sa  largeur  de  36  à  90 
pieds.  La  profondeur  de  l'eau  sur  la  seuil,  à  l'eau  basse,  varie  de  2  pieds  à  15  pieds 
6  pouces  ;  à  l'eau  haute,  de  18  pieds  9  pouces  à  32  pieds. 

VI. — Bassins  de  radoub. 

Treize  bassins  de  radoub  desservent  le  commerce  du  port,  dont  le  plus  grand 
mesure  600  pieds  par  60,  et  la  profondeur  sur  les  tins,  à  l'eau  haute,  est  de  27  pieds. 

VIL — Chenaux  d'approche. 

Cardiff  étant  pratiquement  accessible  de  la  mer  par  le  canal  de  Bristol,  la  lon- 
gueur et  la  largeur  du  chenal  sont  pratiquement  illimitées.  La  profondeur,  cepen- 
dant au  chenal  d'entrée  qui  conduit  aux  docks,  n'est  que  de  2  pieds  à  eau  basse,  et  la 
variation  de  la  marée  entre  l'eau  basse  et  l'eau  haute  est  de  36  pieds. 

La  vitesse  de  la  marée  est  de  3|  à  4  nœuds. 
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Le  lit  de  la  rivière  est  formé  de  sable  et  de  vase,  qui  s'amoncellent  dans  les  écluses 
à  raison  de  £  pouce  par  marée. 

Le  dragage  du  chenal  d'entrée  est  sous  le  contrôle  de  la  Cardiff  Railway  Com- 
pany A  et  se  poursuit  continuellement. 

VIII. — Aménagement  pour  les  navires. 

Le  développement  du  port  date  de  1839,  et  il  a  maintenant  une  superficie  d'eau  de 
16l£  acres  et  une  longueur  totale  de  quais  de  35,630  pieds,  ou  6|  milles. 

'Outre  le  développement  de  docks  ci-haut  décrit,  il  y  a  24  acres  d'étangs  à  bois  de 
construction,  dont  la  profondeur  varie  de  6  à  8  pieds. 

IX. — Outillage  du  port. 

Le  port  de  Cardiff,  traversant  l'immense  région  houillère  du  pays  de  Galles,  est; 
devenu  pratiquement  un  port  d'exportation  du  charbon,  et  il  y  a  là  60  grues  fixes  et 
mobiles  construites  spécialement  pour  la  manutention  efficace  et  économique  de  cette 
branche  d'affaires.  Les  grues  ont  une  capacité  de  350  tonnes  à  l'heure.  Telle  est  leuu 
capacité  que  6,700  tonnes  ont  été  chargées  dans  un  seul  navire  en  11  heures. 

La  méthode  employée  est  un  système  inventé  et  breveté  par  MM.  Lewis  et  Hunter, 
de  Cardiff.  Chaque  charge  de  wagon  de  charbon  est  basculée  automatiquement  dans 
la  cage  portant  10  tonnes.  Cette  cage  est  soulevée  par  la  grue  et  descendue  dans  la 
cale  du  navire,  où,  par  l'action  d'autres  appareils  mécaniques,  le  fond  de  la  cage,  qui 
est  conique,  tombe,  et  le  poids  du  charbon  l'entraîne  dans  quatre  sections  différentes, 
et  il  se  place  pratiquement  de  lui-même  dans  la  cale.  Par  cette  méthode,  il  ne  se  brise 
pas  dans  le  chargement  et  garde  la  plus  grande  partie  de  sa  qualité  et  de  sa  forme* 
On  prétend  que  cette  méthode  de  manier  le  charbon  du  pays  de  Galles,  comparée  aux 
autres  méthodes,  lui  conserve  au  moins  un  tiers  de  son  efficacité  comme  combustible. 

Bien  que  Cardiff  soit  maintenant  principalement  un  port  d'exportation,  elle  est 
aussi  le  quartier  général  des  compagnies  de  chemins  de  fer  North  Western,  Great 
Western,  Midland  and  Taft,  qui  toutes  ont  accès  au  développement  de  chemins  de  fer 
sur  les  docks,  consistant  en  120  illes  de  voie  ferrée,  le  département  des  chemins  de 
fer  de  la  Bute  Docks  Company  fournissant  29  locomotives  pour  le  services  de  ce  trafic. 

Cardiff,  cependant,  projette  un  commerce  général  plus  étendu,  et  à  cette  fin  cer- 
tains hangars  de  transit  ont  été  construits  le  long  des  docks.  /Ces  hangars  de  transit 
sont  de  deux  types,  à  un  et  deux  étages,  sont  situés  à  environ  quarante  pieds  du  na- 
vire, avec  quatre  voies  de  chemin  de  fer  entre  le  hangar  et  l'eau;  les  planchers  et  les 
fondation  sont  eh  béton,  les  côtés  et  les  toits  en  tôle  cannelée,  avec  des  fermes  légères 
en  fer  et  des  lucarnes  en  verre  ;  les  planchers  sont  de  3  à  4  pieds  au-dessus  du  sol.  Le 
trafic  des  voitures  est  servi  aux  bouts  des  hangars  seulement,  les  voitures  n'étant  pas 
admises  dans  les  hangars.  Les  hangars  à  deux  étages  ont  des  planchers  en  bois,  l'étage 
d'en  haut  étant  destiné  à  recevoir  la  farine,  le  saindoux,  le  bacon  et  les  fruits;  il  y  a, 
tous  les  vingt  pieds  deux  rangées  d'ouverture  dans  le  plancher  pour  descendre  la 
cargaison  de  l'étage  supérieur.  Il  y  a  du  côté  de  l'eau,  entre  le  hangar  et  le  navire, 
de  grandes  grues  hydrauliques  pour  transporter  la  cargaison  du  navire  au  hangar,  et 
vice  versa. 

Nous  avons  assisté  au  chargement  de  cargaison  de  l'étage  supérieur,  et  le  seul 
appareil  employé  consistait  en  glissoires  en  bois  ordinaires.  D'autres  appareils  sur 
le  quai  consistent  en  lourdes  grues  hydrauliques  et  en  cabestans  pour  mouvoir  des 
wagons. 

La  compagnies  des  docks  fournit  sa  propre  lumière,  sa  propre  puissance  hydrau- 
lique et  a  assez  de  voie  ferrée  pour  y  placer  20,000  wagons  en  même  temps.  H  y  a  une 
superficie  d'entreposage  frigorifique  de  125,000  pieds  cubes,  et  un  peu  d'aménagement 
pour  les  bestiaux  et  le  bœuf  refroidi. 
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Cardiff  s'est  préparé  à  recevoir  et  à  développer  le  commerce  des  bestiaux,  cons- 
truisant des  abris  pour  les  bestiaux  et  des  entrepôts  frigorifiques  pour  la  viande,  et  en  a 
fait  l'essai,  pendant  trois  ans  sans  succès.  Le  bétail  canadien  était  trop  jeune  et  pas 
mûri,  et  ne  convenait  pas  au  commerce  britannique.  Le  bétail  de  Baltimore  a  aussi 
été  essayé,  mais  sans  atteindre  le  but  désiré,  la  raison  en  étant  que  la  concurrence  de 
Liverpool,  dans  les  viandes  mortes,  était  trop  forte. 

Cardiff  a  une  communication  splendide  avec  tous  les  chemins  de  fer  de  la  Grande- 
Bretagne. 

La  responsabilité  du  navire  cesse  au  moment  où  les  marchandises  quittent  son 
bord.  Les  navires  sont  chargés  et  déchargés  au  moyen  de  grues  appartenant  à  la 
Cardiff  Railway  Company,  et  par  des  débardeurs  à  son  emploi. 

Dans  le  cas  du  bois  de  charpente  employé  pour  étayer  les  galeries  dans  les  mines 
de  charbon,  et  dont  la  plus  grande  partie  vient  de  Suède  et  de  France,  en  pièces 
de  6  à  12  pieds  de  longueur  et  de  3  à  6  pouces  de  diamètre,  le  déchargement  est  fait 
par  des  manœuvres  à  l'emploi  du  consignataire  ou  du  propriétaire  du  navire,  en  vertu 
d'arrangements  spéciaux. 

X. — Administration  du  port. 

Le  développement  des  docks  a  été  le  résultat  de  placements  de  capitaux  privés, 
tous  les  docks  de  Cardiff  étant  sous  le  contrôle  et  la  direction  de  la  Bute  Docks  Com- 
pany, qui  est  depuis  1879  la  propriété  de  la  Cardiff  Railway  Company,  dans  laquelle  le 
marquis  de  Bute  a  un  intérêt  contrôlant. 

L'éclairage  et  le  balisage  du  chenal  sont  faits  par  la  Cardiff  Railway  Company. 

Le  pilotage  n'est  pas  obligatoire,  mais  est  sous  le  contrôle  d'une  autre  commis- 
sion, composée  de  représentants  nommés  par  la  municipalité  de  Cardiff,  la  Cardiff  Rail- 
way  Company,  les  propriétaires  de  navires,  la  compagnie  du  canal,  et  deux  autres  che- 
mins de  fer. 

XL — Droits  de  port. 

Les  droits  sur  les  navires  consistent  en  droits  de  tonnage  sur  tous  les  navires,  va- 
riant de  l£  à  18  cents  par  tonneau  enregistré,  selon  la  grandeur  du  navire  et  la  lon- 
gueur de  son  voyage. 

Outre  ces  droits  de  tonnage  payables  sur  les  navires,  il  y  a  d'autres  droits  impo- 
sés aux  navires  qui  demeurent  dans  un  dock  pendant  une  période  plus  longue  que  14: 
jours,  à  raison  de  2  cents  par  tonneau  par  semaine  pour  les  sept  premiers  jours,  de  l£ 
cent  pour  la  seconde  période  de  sept  jours,  et  de  six  cents  pour  chaque  semaine  après 
la  seconde. 

On  peut  se  procurer  les  services  de  bateaux  à  raison  de  8  cents  par  tonneau. 

Lies  droits  de  remorquage  dans  le  dock,  pour  les  navires  de  50  à  2,000  tonneaux, 
varient  de  90  cents  pour  ceux  de  la  première  classe  à  $16.75  pour  la  seconde,  et  90  cents 
pour  chaque  100  tonneaux  additionnels  ou  fraction  de  ce  chiffre. 

Des  droits  de  quaiage  sont  prélevés  sur  les  marchandises,  et  varient  de  6  cents  à 
60  par  tonne. 

Un  droit  terminal  est  imposé  en  vertu  d'un  tarif  régulier  de  tant  par  tonne.  Le 
charbon,  cependant,  est  transporté  gratuitement,  les  droits  du  tarif  n'étant  imposés 
que  sur  les  cargaisons  générales.  Le  montant  total  des  droits  de  transport  par  rails 
est  imposé  et  perçu  par  les  chemins  de  fer,  y  compris  les  droits  terminaux,  et  la  Rail- 
way Clearing  House,  de  Londres,  rembourse  à  chacun  la  part  qui  lui  revient. 

XII. — Situation  financière. 

Le  montant  d'argent  placé  dans  le  développement  des  docks  de  Cardiff  ne  peut 
être  établi  avec  exactitude,  mais  le  capital-actions  de  la  Cardiff  Railway  Company,  qui 
contrôle  ces  docks,  est  de  $35,000,000,  et  le  Queen  Alexandra,  qui  a  été  construit  ré- 
cemment avec  de  l'argent  emprunté  spécialement  à  cette  fin,  a  coûté  $11,250,000. 
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PORT  DE  NEWCASTLE-ON-TYNE. 
I. — Introduction. 

"  Bringing  coals  to  Newcastle  "  ("  jeter  de  l'eau  à  la  rivière  ")  est  devenu  un  pro- 
verbe populaire.  Dans  la  pratique  réelle,  cependant,  le  charbon  a  amené  des  affaires; 
]es  immenses  régions  houillères  qui  s'étendent,  à  des  milles  de  distance,  sous  les  col- 
lines qui  descendent  en  pente  vers  la  rivière,  sont  responsables  du  développement  du 
port. 

II. — Commerce  océanique. 

Qe  port  est  visité  chaque  année  par  14,455  navires,  d'un  tonnage  net  enregistré 
de  11|  millions  de  tonneaux. 

Comme  port  de  construction  maritime,  il  rivalise  avec  Glasgow,  et  envoie  ses  pro- 
duits dans  toutes  les  parties  du  monde,  tandis  que  comme  port  d'escale  pour  l'appro- 
visionnement de  charbon  il  est  situé  commodément,  avec  accès  à  la  mer  du  Nord. 

III. — Eléments  de  succès. 

Le  développement  de  cette  énergie  de  rivière,  qui  a  eu  son  commencement  dans 
la  première  partie  du  siècle  dernier,  est  particulièrement  intéressant.  L'administra- 
tion du  port  par  la  municipalité  de  la  ville  de  Newcastle,  dont  le  contrôle  de  la  rivière 
Tyne  en  a  retardé  le  développement  pendant  des  siècles,  a  été  la  cause  qu'une  nouvelle 
autorité  a  été  créée  par  une  loi  du  parlement.  Depuis  le  12e  siècle  la  ville  de  New- 
castle était  la  seule  autorité  du  port,  et  a  eu  ses  destinées  sous  son  contrôle  ininter- 
rompu jusqu'à  l'année  1850.  Pendant  tous  ces  siècles,  cependant,  la  municipalité  ne 
sut  pas  profiter  des  richesses  qui  gisaient  cachées  dans  la  petite  étendue,  étroite  et  tor- 
tueuse de  la  rivière.  Elle  se  contenta  d'enregistrer  comme  étant  sa  politique  le  main- 
tien de  la  rivière  dans  son  état  naturel,  et  était  convaincue  que  son  devoir  avait  été 
accompli  quand  elle  avait  empêché  cet  état  de  devenir  pire.  Son  attitude  pendant 
des  centaines  d'années  est  en  contraste  frappant  avec  ce  qui  a  été  accompli  durant  le 
dernier  demi-siècle  sous  l'administration  éclairée  et  continue  de  la  commission  actuelle 
et  de  celles  qui  l'ont  précédée. 

La  profondeur  de  la  rivière  à  la  barre,  en  1723,  était  de  7  pieds  à  eau  basse  et  de 
21  pieds  à  l'eau  haute.  En  1813,  près  d'un  siècle  plus  tard,  la  profondeur  enregistrée 
était  de  6  pieds  à  l'eau  basse,  et  il  y  avait  une  profondeur  minima  de  4  pieds,  à  la  plus 
Basse  marée,  dans  le  milieu  du  chenal  jusqu'à  Newcastle.  La  municipalité  de  New- 
castle avait  donc  accompli  en  100  ans  l'exploit  étonnant  de  diminuer  de  plusieurs 
pieds  la  profondeur  minima  du  chenal.  Ce  fait,  et  l'énergie  déployée  par  la  popula- 
tion habitant  sur  les  rives  de  la  Clyde  en  développant  sa  rivière  au  moyen  de  dragage 
à  la  vapeur,  ont  décidé  les  gens  de  la  Tyne  à  se  réveiller,  et  comme  conséquence  immé- 
diate l'organisation  actuelle  du  port  a  pris  naissance. 

Le  tonnage  des  plus  grands  navires  qui  naviguaient  sur  la  Tyne  en  1850  ne  dé- 
passait pas  400  tonneaux,  et  le  problème  qui  se  présenta  aux  nouveaux  commissaires, 
il  y  a  50  ans,  fut  la  tâche  de  préparer  un  plan  d'amélioration  de  la  rivière  qui  permet- 
trait de  rendre  disponible,  pour  l'expédition  dans  toutes  les  parties  du  monde,  la  vaste 
richesse  des  régions  houillères  environnantes,  exploitées  depuis  longtemps  presque  ex- 
clusivement pour  la  consommation  domestique.  Ils  se  mirent  résolument  à  l'œuvre,  et 
élaborèrent  un  plan  par  lequel  la  rivière  Tyne  a  été  transformée,  d'un  cours  d'eau  insi- 
gnifiant et  peu  profond,  en  une  rivière  d'une  importance  dominante  parmi  les  voies 
fluviales  de  la  Grande-Bretagne.  Pour  cela,  la  rivière  elle-même  dut  être  élargie,  ses 
énormes  courbes  modifiées,  les  pointes  nuisibles  enlevées,  et  les  rives  retenues  par  des 
murs  massifs  en  maçonnerie  et  des  quais  en  bois  :  il  fallut  aussi  faire  un  chenal  entière- 
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ment  nouveau  et  construire  des  murs  pour  y  guider.  Pour  protéger  l'entrée  de  la 
rivière,  deux  longues  jetées  en  maçonnerie,  en  forme  de  croissants,  s'étendent  dans  la 
mer  du  Nord,  une  de  ces  jetées  a  près  d'un  mille  de  longueur,  et  l'autre  beaucoup  plus 
qu'un  demi-mille,  laissant  une  entrée  dans  le  port,  entre  les  deux  têtes  de  jetées,  de 
1,000  pieds  de  largeur. 

On  peut  se  faire  une  idée  de  la  difficulté  énorme  de  construire  dans  la  mer  des 
murs  capables  de  résister  à  la  pression  de  l'eau  et  de  violentes  tempêtes,  par  le  fait 
que  les  premières  pierres  de  ces  jetées  ont,  été  posées  en  1854  et  que  les  jetées  n'ont  été 
terminées  qu'en  1895,  le  coût  total  de  ce  seul  ouvrage  de  protection  à  l'embouchure  de 
la  rivière  se  montant  à  $7,500,000.  'L'extrémité  de  la  jetée  du  nord,  du  côté  de  la  mer, 
a  été  entièrement  reconstruite  depuis  1899. 

Newcastle  est  à  peu  près  à  mi-chemin  entre  l'embouchure  de  la  Tyne  et  la  limite 
intérieure  de  la  juridiction  de  l'autorité  du  port,  à  19£  milles  de  la  mer  du  Nord. 

IV. — Types  des  affaires  du  port. 

La  construction  de  navires,  l'expédition  du  charbon,  l'exportation,  et  un  commerce 
de  cargaison  générale  et  de  bois  de  construction  se  font  au  moyen  des  appareils  les 
plus  modernes. 

V. — Types  du  port. 

H  n'y  a  ni  jetées  ni  quais  en  eau  profonde  dans  la  rivière.  Tout  le  développement 
consiste  en  bassins  à  flot,  quais  le  long  de  la  rivière,  et  rangées  de  mouillages  ou  em- 
placements d'eau  semblables  à  ceux  de  Hambourg  et  d'Anvers,  qui  fournissent  des 
mouillages  pour  les  navires.     On  en  a  vu  jusqu'à  neuf  mouillés  côte  à  côte. 

Chacun  de  ces  mouillages  consiste  en  deux  bouées  flottantes  en  fonte,  placées  à 
une  distance  de  tant  de  pieds  l'une  de  l'autre,  selon  la  longueur  de  l'emplacement  re- 
quis, et  reliées  entre  elles  au  moyen  de  chaînes  d'ancrage  attachées  à  des  vis  enfoncées 
dans  le  lit  de  la  rivière.  Elles  sont  pratiquement  stationnaires  et  ne  chassent  pas. 
La  partie  supérieure,  ou  les  bouées  flottantes,  peut  cependant  être  enlevée  à  volonté. 
Un  mouillage  suffisant  est  ainsi  fourni  par  les  commissaires  pour  tous  les  navires  qui 
entrent  dans  le  port  et  en  ont  besoin. 

Outre  le  développement  de  la  rivière  elle-même,  il  y  a  plusieurs  bassins  à  flot, 
auxquels  on  a  accès  par  la  Tyne. 

Appartenant  à  la  "  Tyne  Improvement  Commission  " — 

Le  dock  Albert  Edward,  d'une  étendue  de  22^  acres,  situé  près  de  l'embouchure 
de  la  rivière,  et  bien  outillé  de  grues  à  vapeur  et  hydrauliques  et  d'une  jetée, 
muni  d'entrepôts  et  d'autres  aménagements  d'emmagasinage  pour  toutes 
sortes  de  marchandises. 

Le  dock  Northumberland,  d'une  étendue  de  50  acres,  bien  outillé  de  grues  à  va- 
peur et  d'entrepôts  spacieux  pour  l'emmagasinage  des  marchandises. 

Appartenant  à  la  "  North  Eastern  Bailway  Company  " — 

Le  dock  Tyne. — Superficie  d'eau,  50  acres  (sans  compter  les  étangs  pour  le  flot- 
tage du  bois  de  construction).  Bassin  à  flot,  10  acres.  Situé  près  de  l'em- 
bouchure de  la  rivière. 

Aménagement  de  quais  pour  charger  les  navires  de  charbon — 

Quai  du  dock  Albert  Edward,  appartenant  à  la  Tyne  Improvement  Company. 
Quais  de  la  Pointe  Whitehall  (au  nombre  de  5)  appartenant  à  la  Tyne  Improve- 
ment Company. 
Dock  Northumberland  (11  quais  privés). 
Quais  du  dock  Tyne,  appartenant  au  North  riastern1  Bailway. 
Quai  Dunstan,  appartenant  au  North  Eastern  Bailway. 
Un  grand  nombre  de  quais  privés  dans  la  rivière. 
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Etangs  pour  le  flottage  du  bois — 

Appartenant  à  la  Tyne  Improv ement  Company,  Jarrow  Slake,  76  acres  d'étendue. 
'Appartenant  à  la  North  Eastern  Railway  Company,  35  acres  d'étendue. 

Quais — 

North  Shields  (appartenant  à  la  municipalité  de  Tynemouth). 
South  Shields  (appartenant  à  la  municipalité  de  South  Shields). 
Quai  Newcastle  (appartenant  à  la  municipalité  de  Newcastle). 
Quai  de  Gateshead  (appartenant  à  la  municipalité  de  Gateshead). 
Et  autres. 

VLi — Bassins  à  flot. 

Newcastle  étant  un  port  où  il  se  fait  de  la  construction  de  navires,  il  y  a  d'in- 
nombrables bassins  à  flot  appartenant  à  des  maisons  ou  compagnies  privées;  le  plus 
grand  a  une  entrée  de  90  pieds,  une  longueur  de  675  pieds,  et  une  profondeur  de  28 
pieds. 

VII. — Chenaux  d'approche. 

Le  port  de  Newcastle,  avec  sa  population  de  200,000  âmes,  est  situé  à  12  millesj 
de  la  mer  du  Nord,  sur  la  rivière  Tyne. 

La  rivière  Tyne  est  navigable  depuis  Hedwin  Streams  jusqu'à  la  mer  du  Nord, 
soit  une  distance  de  19£  milles.  Elle  a  une  profondeur  de  chenal  variant  de  25  pieds> 
à  l'eau  basse  à  35  pieds  à  l'eau  haute,  et  la  largeur  du  chenal  varie  de  150  pieds  à  New- 
burn,  à  700  pieds  à  Shields  Harbour. 

Les  phares  suivants  guident  la  navigation  dans  le  port  et  la  rivière: — 
Hauts  et  bas  phares  (North  Shields). 
Phare  de  la  jetée  nord  (85  pieds  de  hauteur). 
Phare  de  la  jetée  sud. 
Phare  de  Groyne. 

Tous  ces  phares  sont  sous  le  contrôle  des  commissaires,  qui  sont  l'autorité  poun 
l'éclairage  et  le  balisage  du  port. 

IL'écart  de  la  marée  varie  de  14  à  15  pieds  les  printemps  ordinaires. 
Le  lit  de  la  rivière  se  compose  de  sable  mou  et  de  vase  avec  des  étendues  de  roc 
solide. 

Il  a  fallu  une  quantité  énorme  de  dragage  pour  opérer  cette  merveilleuse  transfor- 
mation de  la  rivière.     Depuis  l'année  1850,  alors  que  la  profondeur  de  la  rivière  à  la, 
barre  ne  dépassait  pas  6  pieds  à  marée  basse,  jusqu'à  la  fin  de  1907,  plus  de  120,500,000 
tonnes  ont  été  draguées,  transportées  à  la  mer  et  déposées  assez  loin  de  l'entrée  pour 
empêcher  qu'elles  ne  deviennent  jamais  une  menace  pour  la  navigation. 
Pour  exécuter  ce  dragage  le  matériel  employé  a  été: — 
6  dragues  à  échelle. 
8  remorqueurs. 
13  chalands  à  vapeur  à  clapets. 
24  chalands  à  clapets,  et  autres  bateaux. 

Et  le  coût,  jusqu'à  date,  du  dragage  seul  de  la  rivière  Tyne,  se  monte  a  à  peu  près- 
$13,750,000. 

VIII. — Aménagement  pour  les  navires. 

Les  quais  le  long  de  la  rivière,  les  mouillages  et  les  docks  fournissent  amplement? 
l'aménagement  pour  les  navires. 
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IX. — Outillage  du  port. 

Les  docks  sont  tous  munis  de  grues,  de  quais  à  charbon,  ou  de  têtes  pour  l'expé- 
dition du  charbon.  Le  charbon  pour  les  quais  des  commissaires  est  apporté  en  wa- 
gons, par  des  cabestans  locomotifs  ou  hydrauliques,  des  voies  de  garage  jusqu'aux 
têtes  de  quais,  et  de  là  automatiquement  jusqu'au  point  de  versement.  Les  wagons 
vides  reviennent  automatiquement  du  point  de  versement  le  long  de  voies  établies  spé- 
cialement pour  les  wagons  vides. 

Chaque  wagon,  muni  d'un  entonnoir,  est  reçu  aux  quais  des  commissaires  qui 
sont  pourvus  d'ascenseurs  hydrauliques  au  point  de  versement  dans  un  panier  hydrau- 
lique, qui  est  soulevé  et  le  charbon  transporté  dans  la  cale  du  navire  dans  un  tuyau 
en  acier  à  raison  de  500  tonnes  à  l'heure.  Les  quais  des  commissaires  ainsi  outillés 
sont  construits  spécialement  pour  le  chargement  à  de  grandes  hauteurs. 

Il  y  a  aussi  des  entrepôts  à  grain  et  des  dépôts  généraux  de  réception  pour  les 
cargaisons  mixtes.  Les  entrepôts  à  grain  appartiennent  à  des  particuliers  qui  les  ex- 
ploitent, et  il  y  a  14  grands  entrepôts  pour  l'emmagasinage  du  grain  et  des  autres  car- 
gaisons. 

X. — Administration  du  port. 

Le  port  est  sous  la  juridiction  d'une  commission  appelée  la  Tyne  Improvement 
Commission,  composée  de  2  commissaires  à  vie,  15  commissaires  élus  par  les  corpora- 
tions des  différents  ports  maritimes  de  la  Tyne:  Newcastle,  Gateshead,  Tynemouth, 
South  Shields  et  Jarrow,  et  15  élus  par  les  contribuables  de  la  Tyne,  représentant  les 
propriétaires  de  navires,  les  propriétaires  de  charbon  et  les  commerçants. 

Outre  qu'elle  possède  l'autorité  sur  le  trafic  de  la  rivière,  cette  commission  est 
aussi  propriétaire  des  docks  et  des  quais  à  charbon  ci-haut  énumérés,  elle  est  l'auto- 
rité en  matière  de  police  et  d'incendie,  l'autorité  pour  l'éclairage,  propriétaire  des  trois 
services  de  traverse,  et  l'autorité  en  matière  de  naufrages  dans  les  limites  qui  lui  sont 
assignées  par  l'acte  original  de  1850  et  les  actes  subséquents. 

Le  président  de  cette  commission  est  sir  William  Haswell  Stephenson,  le  secré- 
taire M.  J.  McDonald  Manson,  l'ingénieur  en  chef  M.  James  Walker. 

La  Trinity-House  de  Newcastle-on-Tjyne  a  trois  représentants  dans  le  comité  des 
commissaires  qui  s'occupe  de  l'éclairage  du  port. 

QLe  pilotage  est  sous  le  contrôle  des  commissaires  du  pilotage  de  la  Tyne,  et  n'est 
pas  obligatoire. 

XL — Droits  de  port. 

Droits  sur  le  navire. 

Le  revenu  du  port  provient  de  13  classifications  différentes  de  droits  prélevés 
comme  suit  : — 

Droits  de  quaiage,  droits  de  tonnage  pour  mouillage,  droits  de  tonnage  de  rivière, 
/droits  de  ballast,  droits  d'exportation  de  la  rivière  Tyne. 

1.  Les  droits  de  quaiage  varient  de  2  à  4  cents  par  tonneau  enregistré  et  sont 
payés  par  le  navire. 

i2.  Les  droits  de  tonnage  pour  mouillage  sont  de  l  cent  par  tonneau  enregis- 
tré, imposé  à  tout  navire  recevant,  déchargeant  ou  délivrant  une  cargaison 
dans  le  port. 

3.  Droits  additionnels  pour  l'usage  de  mouillage  après  les  huit  premières  se- 
maines, de  \  cent  par  tonneau  enregistré  par  mois  durant  les  quatre  mois  qui 
suivent,  et  de  1  cent  pour  chaque  mois  ou  fraction  de  mois  après  cette  période, 
(par  tonneau  enregistré. 

4.  Droits  de  lest  imposé  aux  navires  chargeant  ou  déchargeant  du  combus- 
tible solide  ou  liquide  ou  du  lest,  de  2  à  4  cents  par  tonneau  enregistré. 
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5.  Droits  de  tonnage  de  rivière,  de  3  à  6  cents  par  tonneau  enregistré. 

6.  Droits  de  lest  pour  transporter  ou  recevoir  du  lest  dans  le  port,  33  cents 
par  tonne. 

Pour  le  lest  pour  transport  à  la  mer,  75  cents  par  tonne. 

7.  Droits  sur  les  navires  entrant  dans  le  port  ou  en  sortant  sans  recevoir,  dé- 
livrer ou  décharger  de  la  cargaison,  5  cents  par  tonneau  enregistré. 

8.  Droits  de  port  sur  tout  navire  passant,  en  remontant  ou  en  descendant  la 
rivière,  le  pont  levis,  4  cents  par  tonneau  enregistré. 

9.  Droits  sur  les  bateaux  à  vapeur  de  la  rivière,  $1  par  année  par  cheval-va- 
peur pour  remorquer  les  navires,  ou  sur  les  navires  faisant  le  transport  local 
des  passagers  ou  des  marchandises. 

10.  Les  droits  pour  l'éclairage  du  port  varient  de  22  cents  à  35  cents,  selon 
le  tonnage,  pour  tout  navire  entrant  dans  le  port  ou  en  sortant. 

11.  Droits  de  bouées  et  de  phares  de  8  cents  à  31  cents  pour  chaque  navire 
entrant  dans  le  port  ou  en  sortant,  selon  le  tonnage. 

12.  Droit  d'exportation  de  2£  cents  sur  chaque  tonne  d'escarbilles  'ou  de  coke 
transportée. 

Droits  sur  les  marchandises. 

Les  droits  sur  les  marchandises  sont  payés  conformément  au  tarif  publié,  et  va- 
rient selon  la  classification. 

XII. — Situation  financière. 

La  dépense  faite  par  les  Tyne  Improvement  Commissioners  pour  la  rivière  et 
l'amélioration  des  docks  se  montait,  à  la  fin  de  1907,  à  près  de  $83,000,000. 

Le  revenu  total  des  Tyne  Improvement  Com\mâssioners  pour  1907  s'est  monté  à 
plus/  de  $2,186,000. 

XIII. — Impressions  générales. 

Les  commissaires  sont  en  train  de  créer  une  voie  fluviale  encore  plus  profonde,  et 
le  8  janvier  1903,  sur  la  recommandation  de  leur  ingénieur,  M.  James  Walker,  ils  dé- 
cidèrent de  continuer  à  creuser  le  chenal  de  façon  à  obtenir  en  définitive  un- minimum 
de  30  pieds,  au  lieu  de  25,  à  eau  basse,;  leur  politique  étant  de  draguer  la  rivière  à  une 
profondeur  en  avance  de  la  grandeur  et  du  tirant  d'eau  des  navires  qui  la  fréquentent. 

La  rivière  Tyne,  grâce  à  la  prévoyance  et  à  l'énergie  de  la  commission  établie  en 
1850,  a  rendu  possible  le  lancement  des  plus  grands  cuirassés  et  transatlantiques  cons- 
truits dans  le  monde  entier.  D'une  rivière  étroite,  tortueuse,  et  remplie  de  difficultés 
pour  la  navigation  avec  une  profondeur  de  6  pieds,  elle  a  été  transformée  en  une  large 
avenue  commerciale  permettant  le  lancement  du  gigantesque  Mauretania  aux  chan- 
tiers de  MM.  Swan,  Hunter  et  Wigham  Kichardson,  Limited.  La  rivière,  depuis  Hed- 
win  Streams  jusqu'à  la  mer,  soit  une  distance  de  19£  milles,  est  devenue  une  grande? 
artère  sur  les  bords  de  laquelle  a  été  édifié  un  développement  industriel  continue  qui 
trouverait  difficilement  un  rival  dans  le  monde  entier.  Au  nombre  de  ces  grands  éta- 
blissements industriels  sont  les  fameux  chantiers  de  construction  de  navires  et  d'arme- 
ments de  sir  W.  G.  Armstrong,  Whitworth  Company,  Limited,  à  Elswick. 

Le  placement  d'une  si  grande  quantité  d'argent  dans  des  ouvrages  de  protection 
et  de  développement  de  la  rivière  a  cependant  été  justifié  par  le  grand  développement 
des  affaires  du  port,  qui  consistent  principalement  en  charbon  pour  l'exportation  et  en 
bois  de  construction  pour  l'importation.  L'exportation  de  charbon  pour  l'année  der- 
nière, 1907,  s'est  montée  à  17,850,000  tonnes. 

Ce  commerce  d'importation  et  d'exportation  de  matières  brutes  est,  naturellement, 
en  dehors  de  l'énorme  développement  industriel  qui  a  surgi  sur  presque  toute  la  lon- 
gueur de  la  partie  navigable  de  la  rivière.     Les  chantiers  maritimes  de  MM.  Swan, 
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Hunter  et  Wigham  Richardson,  Limited,  établis  sur  la  Tyne,  sont  les  plus  importants 
de  la  Grande-Bretagne,  comme  le  sont  aussi  les*  immenses  aciéries  et  fabriques  d'arme- 
ments de  sir  G.  W.  Armstrong,  Whitworth  Oo.,  Limited,  à  Elswick. 

Les  deuxl  rives  de  la  Tyne  sont  bordées  d'industries,  dont  les  principales  sont  les 
suivantes  : — 

1.  Construction  de  navires. 

2.  Réparation  de  navires. 

3.  Fabriques  de  produits  chimiques. 

4.  Fabriques  de  ciment. 

5.  Fabriques  de  pièces  d'artillerie 

6.  Plombiers. 

7.  Briqueteries. 

8.  Fabriques  de  peintures  et  de  couleur* 

9.  Fabriques  d'engrais  chimiques. 

10.  Fabrique^  de  créosote. 

11.  Fabriques  d'articles  en  fer  et  en  acier,  ateliers  mécaniques  et  fabriques  de 

fournaises. 

12.  Cours  à  bois  de  construction  et  scieries. 

13.  Moulins  à  blé. 

14.  Hauts  fourneaux. 

15.  Fabriques  de  câbles  de  chanvre  et  de  laiton, 

16.  Fabriques  de  meules  à  repasser. 

17.  Poteries,  etc.,  etc. 


PORT  DE  HAMBOURG. 
I. — Introduction. 

Hambourg  est  située  sur  une  rivière  sujette  aux  marées,  à  70  milles  de  son  em- 
bouchure, le  point  de  navigation  océanique  de  la  rivière  Elbe  la  plus  reculé  à  l'inté- 
rieur. Pour  faire  face  à  ce  trafic  océanique,  il  y  a  un  système  de  distribution  fluviale 
au  moyen  de  canaux  et  de  la  rivière.  Les  lignes  principales  des  chemins  de  fer  qui 
desservent  tout  l'empire  allemand  convergent  aussi  ici,  rendant  l'étude  de  son  dévelop- 
pement très  intéressante  à  cause  de  sa  ressemblance,  au  point  de  vue  de  la  situation, 
avec  le  port  de  Montréal. 

L'empire  allemand,  en  Europe,  est  une  confédération  d'états  ou  provinces,  chacun 
présidé  par  un  gouvernement  local. 

Hambourg  est  l'un  de  ces  Etats,  et  ne  comprend  pas  seulement  la  ville,  mais  aussi 
un  territoire  circon voisin  d'une  étendue  considérable. 

La  ville  a  une  population  de  850,000  habitants,  et  jusqu'à  1888,  alors  qu'elle  se 
joignit  à  l'Union  Douanière  Allemande,  elle  appartenait  à  la  Ligue  Hanséatique. 

Au  13e  siècle  fut  formée  une  alliance  des  grandes  villes  commerciales  du  nord  de 
l'Allemagne,  qui  a  été,  depuis,  connue  du  monde  entier  sous  le  nom  de  Ligue  Hanséa- 
tique. Le  but  de  cette  association  était  de  protéger  le  commerce  allemand  contre  l'en- 
treprise danoise  sur  la  mer  Baltique.  Cettfe  ligue,  fondée  ostensiblement  pour  de& 
•fins  commerciales,  ne  fit  que  la  guerre  à  la  Suède  et  au  Danemark  et  pourvut  de 
garnisons  plusieurs  places  importantes  de  ces  pays,  devenant  si  puissante,  à  la  fin 
du  14e  siècle,  qu'elle  élisait  réellement  le  roi  de  Danemark.  Quatre-vingts  villes 
étaient  comprises  dans  la  Ligue  Hanséatique,  àe  Revel  à  Amsterdam,  et  de  Cologne 
à  Cracovie.  Avec  l'augmentation  de  la  puissance  maritime  anglaise  et  la  création  de 
nouvelles  relations  commerciales  entre  l'Europe,  l'Amérique  et  PInde,  le  pnestige  do 

la  ligue  diminua. 
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Vers  le  milieu  du  13e  siècle  la  prospérité  de  Hambourg  commepiça  à  renaître, 
grâce  à  l'esprit  d'entreprise  de  ses  citoyens  et  à  l'établissement  de  communications  di- 
rectes avec  l'Amérique. 

A  partir  de  l'année  1888,  un  but  déterminé  se  manifeste  dans  les  mesures  prises 
en  vue  d'établir  un  grand  port  mondial,  et  pendant  les  sept  années  suivantes  l'Etat 
acquit  assez  de  terrain  pour  lui  permettre  de  mettre  ses  plans  à  exécution.  Des  dis- 
tricts entiers,  contenant  des  rues,  des  entrepôts,  des  maisons  d'habitation,  etc.,  furent 
expropriés  en  prévision  de  ce  développement. 

II. — 'Commerce  océanique. 

Etant  le  point  de  distribution  d'un  trafic  transjocéanique  considérable,  le  com- 
merce qui  vient  à  Hambourg  par  les  voies  maritimes  comprend  presque  tous  les  arti- 
cles connus  dans  le  commerce.  La  Compagnie  Hambour-American,  une  des  plus 
grandes  et  des  plus  influentes  compagnies  de  navigation  du  monde  entier,  a  ici  ses 
quartiers  généraux  et  occupe,  pour  les  fins  exclusives  de  son  exploitation,  une  partie 
considérable  du  port.     Tous  les  types  de  navires  font  le  commerce  avec  Hambourg. 

Le  nombre  des  navires  qui  entrent  dans  le  port  de  Hambourg  a  augmenté  de 
13,000  à  15,000  en  cinq  ans,  et  le  tonnage  de  ses  œuvras  a  augmenté  de  8,000,0001  à 
11,000,000  de  tonneaux.  Outre  cela,  le  commerce  intérieur  se  monte  à  8,500,000  ton- 
neaux par  année,  et  le  tonnage  des  navires  déchargeant  aux  bouées  d'ancrage  placées 
sur  la  rivière  est  égal,  dit-on,  aux  deux  tiers»  des  déchargements  faits  aux  quais. 

La  propriété  du  port,  en  ce  qui  concerne  les  quais,  les  hangars  pour  l'entreposage 
des  marchandises  et  les  points  terminaux,  appartient  à  l'Etat  de  Hambourg,  qui  est 
aussi  l'autorité  chargée  du  dragage  et  du  maintien  du  chenal  navigable,  dont  le  coût 
annuel,  à  l'extérieur  et  à  l'intérieur  des  docks,  y  compris  la  dépense  pour  le  matériel 
de  dragage,  se  monte  à  $225,000.  L'outillage  actuellement  en  exploitation  se  compose 
de  six  dragues  de  85  à  750  tonnes.  Les  matières  extraites  doivent  être  transportées  à 
une  distance  de  six  (6^)  milles  et  demi,  et  la  quantité  annuelle  de  dragage,  durant  les 
dix  dernières  années,  a  été  de  1,140,000  mètres  cubes. 

III. — Eléments  de  succès. 

L'Etat  est  propriétaire  absolu  de  toute  l'étendue  du  port,  et  a  mis  en  réserve  des 
étendues  considérables  en  vue  'des  développements  à  venir. 

Les  primes  offertes  par  le  gouvernement  allemand  pour  la  culture  de  la  betterave, 
produisant  de  grandes  quantités  de  sucre  de  betterave,  envoient  à  Hambourg  une 
grande  partie  de  l'exportation  de  cet  article,  qui  est  transporté  dans  les  autres  pays  à 
pleines  cargaisons  de  navires.  Cela,  ajouté  à  l'augmentation  considérable  des  pro- 
duits manufacturés  destinés  aux  marchés  étrangers,  fournit  une  grande  partie  des 
cargaisons  de  retour  qui  quittent  le  port. 

Port  auxiliaire. 

Deux  traits  spéciaux,  dans  le  plan  de  développement,  ressortent  comme  étant  par- 
ticuliers à  ce  port  :  le  premier  est  l'établissement  d'un  port  auxiliaire,  à  56  milles  de 
distance,  à  l'embouchure  de  l'Elbe,  expressément  pour  les  steamers  transatlantiques  à 
fort  tirant  d'eau,  que  leur  taille  empêche  de  remonter  la  rivière  sans  d'abord  décharger 
une  partie  de  leur  cargaison  pour  réduire  leur  tirant  d'eau. 

Port  libre. 

Mais  le  caractère  de  beaucoup  le  plus  important  dans  le  développement  du  port 
consiste  dans  son  port  libre  de  droits  de  douane,  ou  district  d'entrepôts.  Ce  port  libre 
est  séparé  du  reste  du  territoire  maritime  par  des  palissades  flottantes  établies  sur  la 
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rivière,  et  le  canal  des  douanes  du  cote  de  la  ville.  Les  navires  entrent  dans  ce  port 
et  en  sortent,  déposent  leurs  cargaisons,  en  partie  ou  en  tout,  dans  les  entrepôts  dont 
il  est  pourvu.  Ces  marchandises  peuvent  être  manufacturées  de  nouveau  et  réexpé- 
diées dans  les  pays  étrangers  sans  l'application  d'un  tarif  de  douane,  ou  peuvent  rester 
en  entrepôt  jusqu'à  ce  qu'on  en  ait  besoin  dans  les  limites  de  l'empire  allemand,  et 
alors  les  droits  sur  ces  marchandises  ne  sont  payés  que  lorsqu'elles  sont  livrées  hors' 
du  district  des  douanes.  Dans  le  cas  de  réexpédition  à  l'intérieur  au  moyen  de  cha- 
lands de  rivières  ou  de  canaux,  ces  droits  de  douane  sont  payés  au  point  de  destina-4 
lion.  Les  navires  peuvent  subir  des  réparations  considérables  dans  les  limites  de  ce 
district  franc,  employant  des  matériaux  et  la  main-d'œuvre  domestiques  sans  l'exer- 
cice du  tarif  douanier  allemand.  Cela  a  permis  à  Hambourg  de  devenir  un  port  ,de 
réception  pour  la  distribution  de  cargaisons  considérables  dans  toute  l'Europe,  et 
l'avantage  de  pouvoir  recevoir  en  entrepôt  des  cargaisons  entières  et  les  livrer  de  nou- 
veau en  petites  fractions  à  la  convenance  des  clients  et  de  leur  destination,  a  créé 
dans  le  port  un  surcroît  de  commerce  d'une  grande  valeur. 

Entrepôts. — Les  entrepôts  contenus  dans  le  port  franc  ont  été  construits  par  une1 
compagnie  privée  connue  sous  le  nom  de  Freeport  Warehousing  Company  (Compagnie 
d'entrepôts  du  port  franc),  ayant  comme  associé  l'Etat  de  Hambourg,  l'Etat  prenant 
aussi  part  à  l'administration  et  retirant  une  partie  des  bénéfices.  Les  entrepôts  ont 
été  construits,  cependant,  et  sont  entretenus  par  la  compagnie,  qui  les  exploite  en 
vertu  de  règlements  et  d'un  tarif  réguliers,  ayant  loué  de  l'Etat,  pour  une  période  de 
50  ans,  le  terrain  sur  lequel  ils  sont  situés.  A  l'expiration  des  50  ans,  l'Etat  a  l'op- 
tion d'en  devenir  propriétaire. 

Dans  le  district  du  port  franc,  des  entrepôts  d'un  type  moderne  bordent  les  ave- 
nues maritimes  qui  y  donnent  accès.  Ils  sont  construits  en  pierre  et  en  brique,  re- 
posent sur  des  fondations  en  pilotis,  et  ont  de  6  à  12  étages  de  hauteur.  Il  est  pos- 
sible d'y  transporter  directement  les  cargaisons  qui  ont  d'abord  été  déposées  dans  les 
hangars  situés  sur  les  quais,  y  ont  été  assorties,  puis  transportées  aux  entrepôts  sur 
des  chalands. 


IV. — Types  des  affaires  du  port. 

(a)  Du  navire  océanique  au  caboteur. 

Il  se  fait  à  Hambourg  un  commerce  de  grain  très  considérable  et  étendu,  apporté 
des  ports  de  la  Baltique  par  les  caboteurs,  où  ce  grain  est  transbordé  des  gros  navires, 
qui  l'apportent  de  la  République  Argentine  et  d'Amérique  aux  petits  caboteurs  qui  le 
distribuent  aux  autres  ports.  La  ligne  Hambourg- Américaine  possède  elle-même,  pour 
les  fins  de  ce  commerce,  plusieurs  élévateurs  flottants  d'un  modèle  pneumatique  amé- 
lioré. 

(b)  Du  navire  océanique  directement  au  chemin  de  fer. 

Comme  tous  les  chemins  de  fer  aboutissant  au  port  appartiennent  à  l'Etat,  cela 
met  sous  un  contrôle  unique  le  port,  les  canaux  et  les  chemins  d«|  fer.  Dans  son  déve- 
loppement  Hambourg  a  fourni  des  communications  par  chemin  de  fer,  du  type  le  plus 
moderne,  avec  les  quais  du  port,  ce  qui  est  de  plus  en  plus  apprécié  par  les  marchands' 
et  les  propriétaires  de  navires. 

(c)  Du  navire  océanique  à  l'entrepôt  en  voiture. 

Une  petite  partie  seulement  du  commerce  de  transport  est  faite  par  voitures  des 
navires  aux  entrepôts. 
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(d)  Du  navire  océanique  à  l'entrepôt  en  chalands. 

Une  proportion  très  considérable  des  affaires  du  port  se  fait  par  le  transport  des 
navires  aux  entrepôts'  au  moyen  de  chalands.  Le  splendide  développement  des  entre- 
pôts qui  bordent  les  différentes  approches  maritimes  du  port  en  fait  une  méthode  très 
désirable  et  économique  d'opérer  la  manutention  des  marchandises. 

(e)  Du  navire  océanique  à  la  barge  de  canal. 

Mille  quatre  cents  navires  faisant  le  service  de  l'intérieur  et  5,000  barges  de  ri- 
vière sont  affectés  à  ce  commerce,  qui  croît  en  faveur  d'année  en  année,  augmentant 
considérablement  la  capacité  du  port  et  l'expédition. 

Le  trafic  des  barges  est  un  des  caractères  principaux  du  port.  Il  y  a  au  moins 
5,000  de  ces  barges,  dont  le  tonn-age  varie  de  100  à  1,500  tonneaux,  appartenant  à  des 
particuliers  ou  à  des  compagnies  d'armateurs.  Il  n'est  imposé  aucun  droit  à  ces 
barges. 

A  peu  près  22  pour  100  des  affaires  du  port  sont  faites  par  voie  ferrée,  40  pour  10O 
p  arles  bateaux  de  rivière,  10  pour  100  par  les  voies  fluviales  intérieures,  et  à  peu  près 
25  pour  100  par  des  wagons  desservant  les  différents  hangars. 

V. — Types  du  port. 

Hambourg  est  un  port  à  bassins  à  flot,  tous  ses  quais  pouvant  être  approchés 
directement  de  la  rivière  sans  la  nécessité  de  se  servir  d'écluses.  Ce  caractère 
de  développement  sans  doute  a  été  adopté  en  considération  du  fait  que  la  hauteur 
de  la  marée  ne  dépasse  pas  six  pieds,  et  bien  qu'il  y  ait  des  portes  qui  séparent  les 
différentes  parties  du  port,  tous  les  bassins  ont  libre  accès  à  la  rivière. 

jLes  quais  utilisés  pour  le  trafic  océanique  sont  presque  tous  munis  de  hangars 
pour  déposer,  réunir,  distribuer  et  expédier  les  cargaisons. 

Ouvrant  sur  le  port,  et  s'étendant  à  travers  les  différentes  parties  de  la  ville,  il  y  a 
une  série  de  petits  canaux  donnant  accès  directement  à  des  entrepôts  et  fabriques  in- 
nombrables. Cela  fournit  un  des  moyens  de  transport  le  moins  dispendieux,  et  faci- 
lite la  distribution,  de  temps  à  autre,  des  marchandises  des  grands  entrepôts. 


VI. — Bassins  de  radoub. 

Hambourg  ne  possède  qu'un  seul  bassin  de  radoub  construit  en  maçonnerie,  ayant 
adopté  les  bassins  à  sec  flottants;  elle  en  possède  onze  (11),  dont  le  plus  grand  peut 
maintenant  recevoir  un  navire  de  17,000  tonneaux.  Un  autre  bassin  à  sec  flottant, 
d'une  capacité  de  35,000  tonneaux,  est  sous  commande.  iCi-suit  une  description  des 
docks,  qui  tous  appartiennent  à  des  particuliers  ou  à  des  compagnies  privées  qui  les 
exploitent  : — 
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Nom  du  propriétaire. 


2.  Blohm  et  Vofs  (flottant). 

2.        ..  .. 

3. 

4.        (i  ti  ii 


5.  Cie  de  navigation  Hambourg- American  . 

6.  P.  Wincke 

7.  A.  G.  Stulckin  (flottant) 

8.  ii  ii         

9.  Cie  Reiherstieg         n         

10.  Braudenburg  n         

Et  à  Altona,  Rode  Frères  (flottant)..   ... 
Et  six  cales  pour  les  navires  de  400  à  1,500 
tonneaux  


Longueur 
totale. 


Pieds, 


Largeur 
à  l'entrée. 


Pieds. 


Profondeur 
sur  le  seuil  à 
marée  haute, 

les  prin- 
temps ordi- 
naires, 


Pieds. 


320  52  18 

335  52  18 

Dimensions  non  connues  mais  peu 

considérables. 

560 


400 
260 
269 
210 
330 


150 


50 
50 
39 
45 

85 


41 


17 


Observations. 


\Pour  lever  4,000 
/     tonnes. 


Pour  lever  17,500 
tonnes.  Peut  être 
submergée  en  10 
min.  et  relevée  en 
15  min  ;  peut  être 
remorquée  à  Cux- 
haven . 


Pour  lev.  5,000  ton. 
Pour  lev.  3,600  ton. 
Pour  lever  600  ton. 


Il  n'y  a  aucun  tarif  ou  droits  pour  l'usage  des  docks,  la  rémunération  pour  cela 
étant  fixé  par  arrangement  privé,  selon  les  circonstances. 

Ateliers  de  réparations. — Attenant  aux  docks  notants  sont  des  ateliers  de  répara- 
tions bien  outillés,  contenant  tous  les  appareils  pour  les  travaux  de  réparation  des 
navires,  aussi  sous  l'autorité  et  l'administration  de  particuliers. 

VIII. — Ohenal  d'approche. 

On  peut  dire  que  le  chenal  de  la  rivière  Elbe  commence  à  Cuxhaven,  à  ,56  milles 
en  aval  de  Hambourg  proprement  dit,  et  on  déclare  qu'il  a  une  largeur  et  une  profon- 
deur minima,  à  marée  basse,  de  650  pieds  et  26  pieds  respectivement.  La  hauteur  de 
la  marée  est  de  6-16  pieds  au  printemps,  et  de  5-80  pieds  en  été,  et  le  courant  de  la 
rivière  a  une  moyenne  de  quatre  milles1  à  l'heure. 

Le  lit  de  la  rivière  se  compose  principalement  de  sable,  et  |il  y  a  plusieurs  barres 
amassées  à  plusieurs  points  entre  Hambourg  et  la  mer  ;  sur  une  de  ces  barres,  au  large 
de  Schulau,  la  profondeur  moyenne,  à  marée  basse,  est  de  16J  pieds  dans  le  chenal  na- 
vigable. 

Les  gros  navires  de  la  Compagnie  de  steamers  Hambourg- Américaine  déchargent 
une  partie  de  leur  cargaison  à  Cuxhaven,  et  tous  les  plus  gros  sont  obligés  d'attendre 
la  marée  haute  pour  entrer  à  Hambourg. 

La  navigation  de  la  rivière  est  rendue  difficile,  de  temps  à  autre,  par  la  présence 
de  glaces  flottantes,  et  alors  les  frais  de  pilotage  sont  doubles  et  on  emploie  des  brise- 
iglace. 

VIII. — Aménagement  pour  les  navires. 

Le  port  de  Hambourg  a  de  la  place  pour  450  navires  océaniques,  et  se  compose 
d'une  série  de  dix  bassins  soumis  à  la  marée,  qui,  avec  le  reste  de  la  superficie  du  port 
disponible  pour  les  navires  océaniques,  couvrent  une  superficie  totale  de  332  acres. 
Les  navires  qui  font  le  service  de  la,  rivière  ont  à  leur  disposition  une  superficie  addi- 
tionnelle de  132  acres,  et  les  petits  canaux  et  baies  conduisant  aux  différentes  parties 
de  la  ville  couvrent  485  acres  de  plus.     Trois  nouveaux  bassins  sont  en  voie  de  cons- 
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truction,  avec  une  superficie  additionnelle  de  133  acres,  faisant  dans  le  port  de  Ham- 
bourg une  étendue  d'eau  totale  de  1,082  acres,  et  la  longueur  des  quais  pour  les  na- 
vires océaniques  est,  en  chiffres  ronds,  de  quinze  milles.  Pour  les  navires  de  rivière 
et  les  vaisseaux  à  faible  tirant  d'eau  il  y  a,  en  plus,  dix-sept  milles  de  quais. 

Outre  les  jetées  et  les  quais  bordant  les  différents  bassins,  il  y  a  des  rangées  pa- 
rallèles de  "  corps  morts  "  (anchorage  dolphins)  composées  chacune  d'un  groupe  de 
quinze  pilots  en  bois  enfoncés  dans  le  fond  du  bassin  et  solidement  enchaînés  et  ancrés. 
Ces  rangées  de  mouillages  (berths)  reçoivent  les  plus  gros  navires,  et  ceux  qui  s'amar- 
rent à  ces  "  corps-morts  "  ne  paient  pas  de  quaiage. 

Ce  système  double  les  mouillages  (berths)  dans  le  port. 


IX. — Equipement  du  port. 

Hangars. — Les  hangars  sont  tous  des  bâtiments  à  un  étage  construits  en  bois  com- 
mun, d'à  peu  près  130  pieds  de  largeur  et  variant  en  longueur  de  360  à  1,000  pieds, 
reposant  sur  des  jetées  dont  les  murs  sont  à  seize  pieds  au-dessus  du  niveau  de  l'eau  à 
marée  basse.  Le  niveau  du  plancher  est  à  quatre  pieds  à  peu  près,  au-dessus  du  pavé 
du  quai.  La  longueur  totale  de  ces  hangars  de  quais  est  de  six  milles,  et  ils  couvrent 
une  superficie  égale  à  quatre-vingt-deux  acres.  Les  hangars  sont  construits  de  façon  à 
avoir  une  grande  hauteur  et  être  légers  et  ne  sont  pas  à  l'épreuve  du  feu.  A  l'exté- 
rieur, ils  ont  l'air  de  hangars  à  trois  étages.  Ils  sont  invariablement  placés  loin  du 
bord  de  l'eau,  et  il  y  a  de  la  place,  entre  le  mur  du  quai  et  e  hangar,  pour  des  voies  de 
chemin  de  fer,  un  chemin  de  voitures  ou  une  plate-forme  en  bois,  ou  une  combinaison 
des  trois.  Les  hangars  sont  construits  en  bois,  les  côtés  en  fer  cannelé,  avec  des  pas- 
sages en  tôle  à  intervalles  réguliers  se  traversant  à  angle  droit,  sur  lesquels  se  fait  le 
transport  des  marchandises.  Les  marchandises  sont  assorties  d'après  les  marques 
qu'elles  portent,  chaque  poteau  du  hangar  étant  numéroté  au  moyen  d'un  petit  disque 
noir  sur  lequel  des  chiffres  sont  peints  en  blanc.  Le  nom  du  consignataire  et  le  lieu  de 
départ  dans  le  cas  de  marchandises  importées,  et  le  point  de  destination  dans  le  cas  de 
marchandises  exportées,  sont  écrits  à  la  craie  sur  un  tableau  noir  suspendu  à  un  fil  de 
laiton,  de  sorte  que  chaque  lot  de  marchandises  peut  être  trouvé  promptement  et 
facilement. 

Les  fils  de  lumière  et  d'énergie  électrique  courent  le  long  du  toit  des  hangars,  de 
.chaque  côté,  portant  l'énergie  aux  grues  et  la  lumière  aux  lampes. 

Il  n'y  a  aucune  sorte  de  protection  contre  les  incendies,  pas  de  boyaux,  pas  de 
prises  d'eau.  Pour  justifier  l'absence  d'appareils  à  incendie  dans  les  hangars,  on  a 
déclaré  que  tous  les  bateaux  traversiers  et  remorqueurs  sont  munis  de  pompes  à 
incendie. 

Il  y  a  en  tout  cinquante-deux  hangars  de  transit,  représentant  une  superficie  to- 
tale d'à  peu  près  quatre-vingt-deux  acres,  et  en  outre  la  superficie  totale  des  bâtiments 
,poun  les  fins  d'entreposage  est  die  106  acres. 

Les  hangars  de  transit  appartenant  aux  autorités  du  port  sont  loués  à  l'année  ou 
à  la  journée  La  Compagnie  Hamburg- American  loue  pour  vingt  ans  sept  hangars 
d'une  superficie  totale  de  115,000  verges  carrées,  et  paie  un  loyer  annuel  de  $325,000. 
Cette  somme  comprend  l'équipement  des  voies  ferrées  situées  le  long  des  hangars  et 
aussi  l'installation  et  l'usage  des  grues.  La  Compagnie  Hamburg-American  a  loué 
une  usine  des  autorités  du  port  et  produit  l'énergie  nécessaire  à  l'éclairage  des  han- 
gars et  à  la  manœuvre  des  grues,  et  cette  énergie  est  payée  en  sus  du  loyer. 

Les  appareils  de  manutention  dans  le,  port,  sous  le  contrôle  des  autorités  du  .port, 
se  composent  de  remorqueurs,  de  dragues  et  de  bateaux-pompes. 

Les  appareils  de  manutention  sur  les  quais  sont  des  grues,  dont  le  nombre  et  la 
puissance  sont  comme  suit  : — 
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Sur  le  Krahnhoft — 

1  grande  grue  à  vapeur,  levant  150  tonnes. 
1  "  "  50       " 

1  "  "  12^     « 

1  "  «  40       " 

A  l'intérieur  des  édifices  ou  fixés  à  leurs  murs  : — 
Entrepôt  "  A  "— 

4  grues  hydrauliques,  levant  3,000  livres. 

4  grues  à  main,  levant  2,000  livres. 

4  monte-charges  hydrauliques,  levant  2,000  livres. 
Entrepôt  "  B  "— 

8  treuils,  levant  1,500  livres. 

2  grues  à  main,  levant  2,000  livres. 
1  treuil. 

Hangar  de  réception,  quai  Magdeburg — 

17  grues  électriques  fixes,  levant  4,000  livres. 
Hangar  d'exportation,  Hamburger  Strasse — 

6  grues  électriques  fixes,  levant  5,000  livre.» 

1  grue  à  main,  levant  5,000  livres. 
Hangar  à  fruits  "A" — 

1  grue  électrique  fixe,  levant  5,000  livre*. 
Hangar  à  fruits  "  B  " — 

1  grue  à  main  fixe,  levant  5,000  livres 
Hangar  n°  16— 

2  grues  à  main  fixes,  levant  5,000  livres 

Pour  transporter  les  grosses  marchandises  du  quai  aux  wagons  de  chemin  de  fer 
ou  aux  voitures — 
42  grues  à  main,  levant  5,000  livres,  les  unes  mobiles,  les  autres  fixes,  en  de- 
hors des  hangars,  côté  de  terre. 
Pour  charger  ou  décharger  les  navires,  côté  des  hangars  faisant  face  aux  docks — 
442  grues  mobiles  mues  partie  ,nar  l'électricité,  partie  à  la  main,  partie  par 
la  vapeur,  comme  suit  : — 

263  mues  par  la  vapeur,  levant  de  3,000  à  5,000  livres. 
84  grues  par  l'électricité,  levant  de  5,000  à  6,000  livres. 
95  grues  à  main,  levant  2,000  livres,  et 
1  grue  à  vapeur  fixe,  levant  15,000  livres. 
1  "  "  6,000       " 

1  "  "  2,000       " 

3  "  "  10,000       « 

L'usage  des  grues  est  compris  dans  les  droits  chargés  aux  navires. 

Chemins  de  fer. — Une  correspondance  directe  par  chemin  de  fer  est  établie  entre 
tous  les  chemins  de  fer  sortant  de  Hambourg  et  les  hangars  de  transit,  l'administra- 
tion du  port  et  des  chemins  de  fer  des  quais  étant  entre  les  mains  du  ministère  prus- 
sien des  chemins  de  fer. 

Eclairage. — L'éclairage  des  jetées  et  des  hangars  de  l'Etat  est  à  la  charge  des  au- 
torités du  port,  et  se  fait  partie  au  gaz  et  partie  à  l'électricité. 

Elévateurs. — Il  n'y  a  pas  d'élévateurs  à  grain  appartenant  aux  autorités  du  port 
et  exploités  par  elles.  La  Compagnie  de  steamers  Hamburg- American  possède  et  ex- 
ploite quatre  élévateurs  flottants  pneumatiques  ayant  une  capacité  de  100  à  130  tonnes 
à  l'heure,  dont  le  type  est  une  modification  du  système  Duckham  en  usage  aux  docks 
Millwall,  à  Londres.  On  dit  que  ces  élévateurs  coûtent  dans  le  voisinage  de  $50,000 
à  $60,000.  '■ 


74  MARINE  ET  PECHERIES 

7-8  EDOUARD  VII,  A.  1908 

Espace  pour  le  bois. — Des  facilités  spéciales  pour  l'entreposage  du  bois  de  cons- 
truction sont  fournies,  par  des  particuliers. 

Des  facilités  spéciales  pour  l'entreposage  à  froid,  et  les  animaux  vivants  sont  four- 
nies par  les  autorités  des  docks. 

Quatre  brise-glace  sont  employés,  durant  les  mois  d'hiver,  entre  Hambourg  et  la 
mer. 

X. — Administration  du  port. 

L'autorité  contrôlant  le  port  de  Hambourg  est  confiée  au  gouvernement  central 
de  l'Etat  de  Hambourg,  composé  d'un  sénat  et  d'une  chambre  basse.  La  chambre 
basse  se  compose  de  160  membres,  dont  la  moitié  sont  élus  par  le  vote  populaire  de 
tous  les  citoyens  qualifiés.  Un  citoyen  qualifié  est  celui  qui  est  né  dans  l'Etat  ou  y 
«a  été  naturalisé,  et  qui  a  payé  pendant  cinq  ans  une  taxe  sur  ïe  revenu,  sur  un  revenu 
de  $300  par  année.  Des  80  autres  membres  de  la  chambre  basse,  la  moitié  sont  élus 
par  les  juges,  les  membres  des  députations,  commissions  et  cours  de  loi,  et  lé  reste 
par  les  propriétaires.     Les  membres  de  la  chambre  basse  sont  élus  tous  les  six  ans. 

Le  sénat,  d'autre  part,  se  compose  de  18  membres  élus  à  vie  par  tous  les  électeurs 
qualifiés.  Leurs  services  sont  rémunérés,  ceux  qui  se  trouvent  être  des  avocats  de  pro- 
fession recevant  $6,000  par  année,  les  marchands  $4,500,  et  neuf  des  18  membres  du 
sénat  doivent  être  avocats.  Les  séances  où  sont  traitées  les  affaires  du  sénat  ont  lieu 
à  huis  clos.     Les  vacances  au  sénai<  sont  remplies1  de  la  manière  suivante  : — 

Un  comité  est  nommé,  composé  de  huit  membres,  dont  quatre  élus  par  la  chambre 
basse  et  quatre  par  le  sénat.  Ces  huit  membres  se  réunissent  et  dressent  une  liste 
de  quatre  candidats,  et  sur  cette  liste  de  quatre,  après  qu'elle  a.  été  présentée  au 
sénat  et  à  la  chambre,  deux  candidats  sont  choisis,  un  par  chaque  chambre.  L'initia- 
tive appartient  au  sénat,  qui  présente  les  lois  après  qu'elles  ont  reçu  l'approbation  de 
la  chambre  basse,  et  aucune  loi  n'est  sanctionnée  à  moins  qu'elle  ne  reçoive  l'adhésion 
des  deux  chambres.  En  cas  de  différence  d'opinions,  les  deux  corps  nomment  une 
commission  pour  régler  la  question. 

Les  membres  du  sénat  sont  lés  chefs  exclusifs  des  différents  départements,  connus 
sous  le  nom  de  Députations.  Celle  ayant  autorité  sur  le  port  est  appelée  '  Députation 
du  commerce  et  de  la  navigation  ",  et  se  compose  de  seize  membres.  Le  plus  ancien 
sénateur  est  le  président  de  la  députation.  La  députation  présente  ses  rapports  au 
sénat,  et  le  sénat,  si  la  chose  est  nécessaire,  les  présente  à  la  chambre  basse.  Pour 
augmenter  l'efficacité  executive,  le  président  de  la  députation  est  aidé  de  quatre 
fonctionnaires  experts.     La  chambre  basse  vote  tout  l'argent. 

Les  autorités  du  port  de  Hambourg  nomment  tous  les  fonctionnaires  du  port,  qui 
sont:  le  maître  du  port  en  chef,  les  sous-maîtres  du  port,  les  pilotes  du  port,  et 
les  inspecteurs  du  port.  Alliées  aux  autorités  du  port  de  Hambourg,  et  en  relations 
(executives  intimes'  avec  elles,  sont  les  autorités  de  la  police  du  port,  qui  nomment  le 
capitaine  de  la  police  du  port,  le  commandant  en  chef,  les  .commandants  et  les  offi- 
ciers, et  travaillent  de  concert  avec  les  fonctionnaires  du  port. 

Le  personnel  exécutif  ,se  compose  d'un  surintendant  maître  du  port,  quatre 
maîtres  du  port,  pour  chaque  district,  cinq  sous-maîtres  du  port,  deux  inspecteurs 
du  port,  26  pilotes  du  port,  2  quartiers-maîtres,  deux  préposés  aux  ponts,  deux  pré- 
posés aux  grues,  2  gardiens  de  ponts,  2  aides,  et  15  matelots. 

Le  pilotage  est  contrôlé  par  la  même  .autorité  que  le  port.  Il  n'est  pas  obligatoire, 
mais  les  navires  d'un  tonnage  dei  135  tonneaux  ou  davantage  paient  les  droitsi  de  pilo- 
tage, qu'ils  emploient  ou  non  les  pilotes. 

I^a  protection  du  port  par  la  police  et  contre  l'incendie  est  administrée  par  les 
autorités  du  port. 
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XI. — Droits  de  port. 


'Les  droits  suivants  sont  prélevés  sur  chaque  navire: — 

(a)  Pour  le  maître  du  port,  un  droit  de  $1.25  sur  chaque  navire  d'un  tirant  d'eau 
ne  dépassant  pas  6£  pieds  chaque  fois  que  le  navire  entre  .dans  le  port,  et  ,$1.25  ,pour 
•chaque  trois  pieds  additionnels.  (Il  y  a  certaines  exemptions  spéciales  des  droits  ci- 
dessus,  comme  dans  le  cas  de  yachts  et  'de  bateaux  ou  de  navires  de  plaisance.) 

(b)  Un  droit  de  (tonnage  de  8  cents  par  tonneau  enregistré  sur  les  navires  océani- 
ques.    (Ce  taux  est  aussi  sujet  à  certaines  variations  dans  certains  cas.) 

(c)  Un  droit  dé  12  cents  partonneau  enregistré  pour  l'usage  des  quais. 

(d)  Un  droit  de  25  cents  par  tonne  prélevé  sur  les  marchandises  chargées  ou  dé- 
chargées sur  les  (quais,  dont  tu  sont  presque  payés;  par  le  navire,  et  tu  par  la  cargai- 
son; le  tout,  cependant,  est  payé  par  le  propriétaire  du  navire,  qui  perçoit  les  tu  du 
marchand. 

(e)  Les  droits  de  pilotage  sont  comme  suit,  et  fixés  d'après  le  tirant  d'eau  des 
navires,  savoir: — 

Tableau  des  droits  de  pilotage. 


— 

Tarif  d'été. 

Tarif  d'hiver. 

Pds.  pcs. 

$   c. 

$   c. 

2   3§ 

6   9f 

6  10 

8  55 

8  55 

11  05 

9   10 

11  05 

15  90 

J3   1 

17  15 

24  50 

16   4g 

28  20 

38  00 

19   8£ 

44  15 

58  80 

22   11§ 

60  00 

80  85 

26   3 

70  00 

96  50 

29   6è 

78  40 

107  50 

Les  réductions  suivantes  sont  accordées  : — 

Pour  cent. 

Pour  les  navires  n'allant  que  jusqu'à  Cuxhaven 25 

Si  les  navires  prennent  un  pilote,  mais  pas  en  aval  Cuxhaven.        75 

Si  les  navires  arrivent  lèges  ou  sur  lest 50 

Si  les  navires  partent  de  Ouxhaven 50 

Après  le  douzième  voyage,  pendant  l'année,  /du  même  navire 

fait  avec  un  pilote  du  gouvernement  pris  à  Cuxhaven.  .         10 
Après  le  vingt-quatrième  voyage,  dans  les  conditions  ci-dessus 

mentionnées 20 

Après  le  trente-sixième  voyage,  dans  les  conditions  ci-dessus 

mentionnées 20 

Droit  supplémentaire  sï  le  pilote  conduit  le  navire  à  un  port 

de  l'Elbe  plus  loin  que  Gluckstadt 50 

Note. — Si  la  rivière  est  couverte  de  glaces  flottantes,  le  pilote  a  droit  au  double 
des  droits  ci-haut  mentionnés. 

Le  droit  de  pilotage  de  Bosch-Station  au  port  de  Hambourg  est  d'à  peu  près  90 
(*ents  par  pied  de  tirant  d'eau  du  navire.  f 

Les  droits  des  pilotes  ,du  /port  sont  ,de  $2.40  par  navire. 

Il  n'y  a  pas  de  droits  prélevés  directement  .sur  les  marchandises,  et  les  -autorités 
du  port  n'ont  aucune  intention  de  changer  la  méthode  de  prélever  ,des  revenus.  . 
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Quand  les  hangars  sont  loués  temporairement  à  différentes  ;personnes,  le  loyer  est 
de  4:1  cents  par  pied  cube  pour  les  cinq  premiers  jours,  et  f  de  cent  par  pied  par  jour 
pour  les  jours  suivants.  . 

XII. — Situation  financière. 

On  peut  donc  dire,  bien  qu'il  /n'y  ait  fcas  Vie  chiffres  officiels  disponibles,  que  le 
port  de  Hambourg,  avec  son  auxiliaire  Ouxhaven,  a  coûté  jusqu'ici  à  l'Etat  de 
Hambourg  un  peu  moins  de  $100,000,000,  /que  les  droits  perçus  sont  loin  de  payeil  les 
dépenses  du  <port,  et  ,que  le  revenu  est  comblé  par  d'autres  siources  «du  revenu  général 
de  l'Etat. 

/  XIII. — Impressions  générales. 

Agrandissement  du  port. — Commençant  en  l'année  1888  avec  un  plan  bien  défini 
d'extension  et  de  développement  du  port,  et  une  dépense  de  $75,000,000  sur  les  docks  de 
la  rivière  et  le  port,  2,500  acres  de  propriété  acquise  furent  consacrées  à  fournir  les  su- 
perficies nécessaires  d'eau  et  de  quais  équipées  de  hangars  de  transit,  de  grues  et  d'en- 
trepôts, qui  ont  fait  de  Hambourg  ce  qu'il  est  aujourd'hui,  le  plus  ,grand  port  du  con- 
tinent, et  le  mettent  en  voie,de  devenir  le  premier  port  du  monde. 

Situé  à  la  tête  de  la  navigation  océanique  sur  'la  rivière  Elbe,  (à  70  milles  du  ba- 
teau-phare de  la  mer  du  iNord,  .Hambourg  est  le  centre  d'un  vaste  réseau  de  canaux 
et  de  petites  -rivières  qui  lui  donne  accès  par  eau  pour  la  distribution  de  son  com- 
merce avec  une  profondeur  maxima  de  6  pieds,  et  une  superficie  de  distribution  ts'é- 
tendant  à  l'Autriche-Hongrie  et  couvrant  l'Allemagne  du  nord,  (lu  icentre  et  du  sud. 
Cette  dépense  énorme  pour  un  développement  de  port  et  de  points  terminaux  à  -l'en- 
droit où  la  navigation  océanique  -poussée  ,1e  plus  loin  à  l'intérieur  rencontre  <un  sys- 
tème de  voies  fluviales  intérieures  est  indubitablement  sa  justification.  Le  fait  que  la 
rivière  Elbe  est  soumise  à  la  marée  et  est  d'uni, caractère  sablonneux,  avec  des  profon- 
deurs de  chenal  variées  et  un  dragage  continuel  obligatoire,  est  la  meilleure  garantie 
que  si  'Montréalj  .adoptait  une  .pareille  politique  courageuse  de  développement,  il  com- 
manderait aussi  un  avenir  de  commerce  qu'aucune  puissance  ne  pourrait  lui  enlever. 

En  dépit  de  'cet  argent  déjà  dépensé,  le  conimercejdemande  avec]  instance  de  nou- 
veaux développements,  et  un  ,nouveau  bassin  de  docks  de  '34  acres  de  superficie,  par- 
faitement outillé  pour  le  trafic  océanique,  a  été  autorisé  'et  est  en  -voie  de  construc- 
tion à  un  nouveau  coût  de  $6,000.000. 


LE  PORT  D'ANVERS. 
I. — Introduction. 

Le  développement  extraordinaire  des  iports  et  du  (commerce  maritime  ;de  l'Alle- 
magne, de  la  Hollande  et  de  'la  Belgique,  en  ces  dernières  années,  mérite  une  étudie 
des  conditions  /géographiques,  économiques  et  autres  ,.qui  ;ont  amené  cette  «améliora- 
tion étonnante  de  la  navigation  et  ,du  commerce  du  nord  de  l'Europe. 

Les  (ports  de  l'Allemagne,  Hambourg  et  Brème,  -n'ont  en  .aucune  façon  été  déve- 
loppés plus  rapidement  que  l'augmentation  qui  en  est  résultée  dans  la  construction 
de  navires  et  le  comnnerce  océanique  de  l'Allemagne. 

La  construction  d'un  grand  port  à  Rotterdam  a  été  suivie  d'une  énorme  augmen- 
tation du  tonnage  hollandais. 

Le  grand  port  de  mer  de  la  Belgique  est  Anvers.  On  a  prétendu  qu'il  est  le 
meilleur  port  du  nord  de  l'Europe;  et  comme  à  peu  près  la  moitié  des  navires  qui  le 
fréquentent  portent  lie  tpavillon  (britannique,  on  l'a  appelé  un  port  britannique. 

Malheureusement  pour  la  Belgique,  la  plus  grande  partie  de  l'entrée  de  la  rivière 
Scheldt  passe  à  travers  la  Holilamde.     C'est  là  probablement  une  des  raisons  pour  les- 
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quelles  le  commerce  maritime  de  la  Belgique  n'a  pas  progressé  avec  son  port,  l'avan- 
tage allant  aux  autres  pavillons. 

C'est  cependant  une  règle  invariable  (que  le  développement  des  ports  d'après  'les 
principes  modernes  est  suivi  immédiatement  d'une  'nouvelle  marine  marchande  et 
d'une  augmentation  ;de  .commerce.  ; 

En  Allemagne  et  en  Hollande,  par  (conséquent,  tout  sacrifiqe  fait,  dans  l'intérêt 
des  ports  a  /pour  résultat  u;ne  augmentation  du  'commerce  et  un  progrès  dans  la  cons- 
truction dois  navires  et  la  marine  marchande. 

En  Belgique,  les  résultats  sont  urïe  augmentation  du  commerce  belge  et  une  aug- 
mentation du  commerce  étranger  à  travers  la  Belgique,  toutes  deux  d'un  immense 
avantage  pour  la  ville  d'Anvers  et  le  pays  en  général. 

La  population  d'Anvers,  y  compris  les  faubourgs,  est  d'à  peu  près  400,000  âmes, 
et  la  ville  est  le  centre  id'un  district  très  productif  et  prospère. 

II. — Commerce  océanique. 

La  plue  grande  partie  du  commerce  océanique  qui  va  à  Anvers  est  étrangère. 

L'émigration  qui  passe  par  Anvers  est  très  considérable,  se  montant  chaque  an- 
née jusqu'à  100,000  individus,  y  compris  «ceux  qui  reviennent  dans  leur  pays. 

Le  tableau  suivant  donne  le  nombre  des  navires  océaniques  qui  sont  entrés  dans 
le  port  d'Anvers  ien  1904  : — 

Moins  de  1,000  tonneaux .   .  .  3,141 

De  1,0(X}  à  6,000  tonneaux 2,61  « 

De  6,000  à  9,000  tonneaux 82 

De  10,000  tonneaux 13 


5,852 


De  ce  nombre  3,107  navires  étaient  britanniques,  1,099  allemands  et  388  belges. 

Le  total  du  tonnage  entré  a  été  de  9,400,335  tonneaux. 

Le  nombre  ides  navires,  avec  leur  tonnage,  venant  de  quelques-uns  des  principaux 

pays  durant  l'année  1904,  indique  l'étendue  du  commerce  océanique  qui  se  fait  par  le 

port  d'Anvers: —  m 

Arrivagiè®,  de — 

Nombre  de» 
Pays.  navires.  Tonnage 

Grande-Bretagne 2,248  1,816,593 

Allemagne 705  1,862,879 

Indes 168  543,598 

République  Argentine 181  464,617 

Etats-Unis 240  1,036,452 

Canada 36  193,260 

Le  nombre  des  navires  et  leur  tonnage,  comjbinant  les  arrivages  et  les  départs  de 
navires  océaniques  pour  l'année  1904,  ont  été  comme  suit  : — 

Nombre  de  navires 11,683 

Tonnage 18,719,140 

Les  principaux  articles  d'importation  sont  le  grain,  les  produits  animaux,  le  char- 
bon, le  minerai  et  le  bois  |de  construction. 

Les  exportations  sont  surtout  les  articles  manufacturés,  les  métaux,  le  charbon 
et  les  matières  minérales. 
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III. — Eléments  de  succès. 

Situation. — Le  port  'd'Anvers,  situé  à  la  tête  de  la  navigation  océanique,  sur  la 
ligne  directe  ides  routes  commerciales  du  continent,  et  ayant  de  splendides  communi- 
cations avec  l'intérieur,  par  canaux  et  par  chemins  de  fer,  ressemble  beaucoup  à 
Montréal. 

La  Scheldt  est  une  petite  rivière  comparée  au  Saint-Laurent,  et  cependant  elle 
est  considérée  une  si  bonne  route  maritime  qu'un  développement  du  port,  au  eoût  de 
$100,000,000,  a  été  effectué  ou  autorisé. 

Les  plus  importants  éléments  |de  succès  sont  qu'il  est  placé  sur  la  ligne  d'une 
grande  route  et  que  la  navigation  océanique  y  pénètre  probablement  plus  près  du 
centre  du  commerce  européen  que  dans  n'importe  quel  autre  port.  Un  rayon  de  100 
milles  comprend  toute  la  Belgique,  la  plusi  grande  partie  de  la  Hollande,  et  une  partie 
de  l'Allemagne  et  de  la  France. 

Géographiquement,  il  est  presque  sous  la  même  latitude  que  Londres,  et  seule- 
ment 30  milles  plus  loin  sur  la  route  océanique  qui  traverse  le  détroit  de  Douvres.  La 
longueur  de  la  navigation  sur  la  rivière  est  aussi  à  peu  près  la  même,  si  on  le  com- 
pare au  port  de  Londres. 

Avec  des  avantages  naturels  et  physiques,  une  situation  exceptionnelle  et  de 
bonnes  facilités  de  port,  Anvers  possède  un  des  ports  les  plus  prospères  et  les  plus  pro- 
gressifs de  l'Europe. 

La  neutralité  du  pays  donne  aussi  'confiance  en  sa  stabilité  comme  port. 

IV. — Types  des  affaires  du  port. 

Les  affaires  du  port  d'Anvers  et  celles  du  port  de  Montréal  se  ressemblent  beau- 
coup. Les  communications  avec  les  quais,  par  les  chemins  de  fer,  sont  très  bonnes. 
Le  système  (de  canaux  intérieurs  et  la  navigation  océanique  se  rencontrent  dans  le 
port.  Les  deux  villes  sont  de  grands  marchés  pour  l'intérieur,  et  les  marchandises 
sont  emmagasinées  dans  des  entrepôts  telles  que  reçues  des  points  de  l'intérieur,  ou 
pour  être  distribuées  aux  différents  points. 

Les  trois  types  d'affaires  à  Anvers  sont  done  .comme  suit  : — 

(b)  Du  navire  océanique  aux  chemins  de  fer. 

(e)  Du  navire  océanique  aux  bateaux  des  eanaux. 

(c)  Du  navire  océanique  aux  entrepôts  par  voitures. 

A  peu  près  la  moitié  du  transport  des  marchandises  du  port  se  fait  au  moyen  de 
bateaux  sur  les  canaux.  Une  grande  partie  en  -est  chargée  ou  déchargée  directement. 
Comme,  cependant,  une  grande  partie  des  marchandises  doit  être  examinée  et  assortie, 
les  bateaux,  «de  même  que  les  chemins  de  fer,  déposent  aux  hangars,  et  y  reçoivent,  la 
plus  grande  partie  de  leur  trafic. 

Cela  exige  de  très  granjds  hangars  et  le  meilleur  outillage  de  manutention,  les 
bateaux  n'ayant  pas  de  grues. 

Le  trafic  de  cabotage  est  très  faible  ici,  mais  le  commerce  océanique  avec  Londres, 
Angleterre,  est  très  considérable,  une  grande  partie  des  marchandises  étrangères  pas- 
sant par  ce  port. 

V. — Types  du  port. 

Le  port  d'Anvers  peut  être  classé  sous  deux  types  distinct,  comme  suit  : — > 

(a)  Quai9  situés  sur  le  bord  de  la  rivière  ou  jetées. 

(b)  Docks. 

Le  port  d'Anevers  peut  être  classé  sosu  deux  types  distincts,  comme  suit: — 

qui  étaient  dans  l'origine  le  type  d'accostage  fourni  aux  navires  océa- 
niques. La  longueur  totale  des  quais  est  à  peu  près  3£  milles.  La  pro- 
fondeur varie  de  un  à  deux  "  emplacements  "  de  33  pieds  à  des  espaces 
suffisants  pour  les  steamers. 
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La  largeur  de  la  rivière,  vis-à-vis  la  ville,  est  à  peu  près  1,400  pieds.  Le  port 
d'Anvers  ne  comprend  pas  la  rive  opposée,  qui  est  presque  close  au  commerce. 

Ces  quais  sur  le  bord  de  la  rivière  ont  été  construits  par  le  gouvernement,  puis 
remis  -aux  autorités  du  port,  chargées  de  l'outiller  et  de  l'administrer. 

Ils  ont  pratiquement  été  tous  construits  entre  1880  et  1902.  Comme  port  océani- 
que, Anvers  est  donc  d'un  développement  récent. 

(b)  Pour  la  commodité  des  navires,  il  y  a  dans  le  système  de  docks  huit  bas- 
sins importants,  avec  leurs  entrées  et  communications  auxiliaires.  Trois  autres  petits 
bassins  du  même  type  sont  disponibles1  pour  les  bateaux  et  les  petits  navires. 

Il  y  a  aussi  deux  grands  docks  qui  viennent  d'être  complétés  et  sont  prêts  à  rece- 
voir les  hangars  et  leur  outillage.  Ces  bassins  sont  en  usage,  bien  que  la  grande  en- 
trée principale  de  la  rivière  ne  soit  pas  terminée. 

La  longueur  des  quais  dans  ces  docks  est  de  près  de  11  milles,  idont  à  peu  près  9 
milles  sont  utilisables  pour  les  navires  océaniques. 

Tout  le  nouveau  grand  développement  autorisé  et  en  voie  d'exécution  est  du  type 
de  docks,  le  coût  en  étant  estimé  à  $55,000,000,  la  tranchée  projetée  dans  la  rivière  non 
comprise. 

Bassins  de  radoub. 

Il  y  a  dans  le  port  six  bassins  de  radoub,  ouvrant  tous  sur  un  des  grands  bassins. 

Le  plus  grand  a  508J  pieds  de  longueur.  Deux  autres  bassins  sont  situés  sur 
le  côté  opposé  de  la  rivière  et  appartiennent  à  un  chantier  de  construction  de  navires. 

Il  n'y  a  pas  de  docks  flottants  directement  dans  le  port,  excepté  un  qui  appar- 
tient à  un  chantier  maritime  à  une  petite  distance  en  amont  de  la  rivière,  à  Hobo- 
ken,  où  il  y  a  aussi  un  autre  bassin  à  sec. 

VIL — Chenaux  d'approche. 

Le  port  àJ Anvers  est  situé  à  la  tête  de  la  navigation  océanique  sur  la  Scheldt,  à 
une  distance  de  55  milles  de  son  embouchure  dans  la  mer  idu  Nord. 

En  remontant  la  rivière,  les  40  premiers  milles  passent  à  travers  la  Hollande,  ou 
Pays-Bas.  Deux  pays  sont  par  conséquent  concernés  dans  le  chenal  d'approche  du 
port  d'Anvers. 

Malheureusement,  la  partie  de  la  rivière  la  plus  défavorable  à  la  navigation  tra- 
verse la  Hollande,  et  on  ne  peut  s'attendre  que  le  gouvernement  de  ce  pays  s'intéresse 
à  l'améliorer  pour  l'avantage  d'un  port  rival  jusque  Rotterdam.* 

On  dit  que  les  deux  gouvernements  en  sont  récemment  venus  à  une  entente  au 
sujet  des  améliorations  très  nécessaires  à  la  rivière  et  des  aides  à  la  navigation. 

Il  y  a  deux  autorités  de  pilotage.  Les  pilotes  belges  peuvent  conduire  les  navires 
à  travers  la  Hollande,  et  les  pilotes  hollandais  peuvent  conduire  des  navires  jusqu'à 
Anvers,  mais  pas  dans  les  docks. 

Le  (désavantage  du  chenal  d'approche  passant  à  travers  un  pays  étranger  doit  être 
très  sérieux  quand  il  s'agit  d'une  rivière  dont  le  chenal  exige  beaucoup  d'améliora- 
tions. 

En  comparaison  avec  d'autres  rivières,  il  a  été  fait,  jusqu'à  présent,  très  peu  de 
dragage.  Si,  cependant,  l'avenir  du  port  doit  être  sauvegardé,  non  seulement  il  faut 
de  très  grandes  améliorations,  mais,  à  cause  de  la  nature  instable  du  lit  (de  la  rivière, 
un  travail  continuel  sera  nécessaire. 

Les  détours  ou  courbes  sont  quelque  chose  de  remarquable.  A  partir  d'Anvers  en 
descendant  la  rivière,  sur  une  distance  d'à  peu  près  6  milles,  il  y  >a  trois  courbes  d'un 
rayon  d'à  (peu  près  un  demi-mille,  ayant  chacune  près  d'un  mille  (de  longueur  et  ayant 
un  arc  de  90  à  près  de  120  degrés. 

Les  principales  courbes  du  chenal  m.aritime  du  Saint-Laurent  ont  un  rayon  de  l£ 
à  2  milles,  et  aucune  d'elles  ne  décrit  un  angle  qui  approche  quelque  peu  d'un  angle) 
droit. 
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Le  courant  de  la  Scheldt  (ou  Escaut,  comme  on  l'appelle  localement)  a  une  vi- 
tesse d'à  peu  près  3  mille&  à  l'heure,  à  peu  près  la  même  que  le  Saint-Laurent  à  Qué- 
bec, et  change  également  avec  chaque  marée. 

Les  marées  sont  un  peu  moindres  qu'à  Québec,  les  marées  du  printemps  ayant 
une  hauteur  d'à  peu  près  15  jpieds.  Il  n'y  a  pas  de  grandes  variations  dans  le  niveau 
de  l'eau  dû  aux  inondations. 

Le  long  de  chaque  rive  il  y  a  des  digues,  le  lit  de  la  rivière  ayant  été  exhaussé  par 
l'amoncellement  de  la  vase,  et  le  résultat  en  a  été  l'élévation  du  niveau  de  l'eau. 

Les  brouillards  sont  très  communs  durant  l'hiver,  et  les  glaces  flottantes  causent 
parfois  des  difficultés  considérables  à  la  navigation. 

Toute  la  navigation  des  navires  transocéaniques  se  fait  avec  la  marée.  Très  sou- 
vent les  navires  ne  couvrent  pas  la  distance  avec  une  seule  marée.  On  jette  l'ancre 
fréquemment,  et  on  ne  s'occupe  pas  des  retards  causés  par  la  marée. 

Advenant  un  naufrage  par  suite  duquel  un  navire  s'emplit  d'eau,  on  dit  qu'il  n'y 
a  que  très  peu  d'espoir  de  sauver  ce  navire,  qui  s'enlève  rapidement  dans  le  sable. 

Bien  qu'il  arrive  fréquemment  que  des  navires  touchent  fond,  le  dommage,  géné- 
ralement, n'est  pas  sérieux. 

Il  y  a  sur  la  rivière  et  dans  le  port  plus  de  50  remorqueurs  d'une  force  de  20  à  650 
chevaux-vapeur. 

Les  aides  à  la  navigation  n'ont  ni  l'efficacité  ni  la  (permanence  de  celles  du  Saint- 
Laurent.  Les  points  de  repère  sont  éloignés  les  uns  des  autres,  et  le  système  de  phares 
n'est  pas  développé  au  même  idegré. 

Il  y  a  un  grand  nombre  de  bouées,  mais  aucune  des  bouées  à  gaz  ne  peut  être 
comparée  à  celles  adoptées  pour  la  navigation  canadienne. 

Prise  dans  son  ensemble,  la  Scheldt  n'a  ni  les  facilités)  actuelles  de  navigation 
ni  les  promesses  d'avenir  du  Saint-Laurent  jusqu'à  Montréal.  Il  est  impossible  d'exa- 
gérer l'avantage  de  la  permanence  du  chenal  du  Saint-Laurent  et  {du  fait  qu'il  est 
soumis  à  une  seule  autorité. 

L'organisation,  aussi,  pour  l'amélioration,  le  maintien  et  le  contrôle  de  la  naviga- 
tion sur  le  Saint-Laurent,  est  considérée  infiniment  supérieure  à  tout  ce  qu'on  voit 
dans  n'importe  lequel  des  chenaux  d'approche  des  rivières  en  Europe. 

Il  y  a  toujours  la  possibilité  de  retard  et  de  danger  causés  par  la  glace  en  hiver, 
comme  en  1894-95,  mais  ce  danger  est  partagé  par  ses  concurrents. 

VIII. — Aménagement  pour  les  navires. 

La  longueur  totale  de  la  façade  des  quais  dans  le  port  d'Anvers  est  comme  suit  : — 

Quais  sur  le  bord  de  la  rivière 3|  milles. 

Docks 10£ 

14 

Les  quais  sur  le  bord  de  la  rivière  peuvent  à  eux  seuls  servir  à  l'accostage  de  près 
de  40  navires.  Une  grande  partie  de  ces  quais,  cependant,  est  réservée  aux  steamers 
de  la  Manche  et  de  la  Baltique  et  aux  bateaux. 

Ls  docks  peuvent  fournir  un  mouillage  à  un  nombre  énorme  de  navires  de  toutes 
descriptions,  depuis  les  petits  bateaux  à  voiles,  découverts,  jusqu'aux  splendides  bateaux 
de  canaux  de  2,000  tonneaux  et  aux  grands  navires  océaniques  ;  le  nombre  des  navires 
océaniques  dans  le  port  dans  le  même  temps  est  estimé  à  250. 

Le  tonnage  moyen  des  navires  océaniques  esit  de  2,000  tonneaux,  ce  qui  démontre 
la  grande  (proportion  des  navires  de  la  Manche  et  de  la  Baltique. 

A  en  juger  par  le  nombre  des  navires  qui  font  usage  des  docks  non  encore  termi- 
nés, le  commerce  du  port  augmente  en  proportion  des  facilités  de  mouillage. 
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IX. — Outillage  du  port. 

Hangars. — Les  facilités,  en  fait  de  hangars,  du  port  d'Anvers,  sont  remarquables. 
Le  gouvernement  ayant  mis  les  quais  situés  le  long  de  la  rivière  à  la  disposition 
des  autorités  du  port,  il  n'y  a  qu'une  seule  autorité,  et  de  sïplendides.  facilités  pour 
l'emmagasinage  et  la  manutention  des  marchandises  ont  été  fournies. 

Les  hangars  à  un  seul  étage  sont  la  règle.  Les  quais  sont  très  larges,  et  en  con- 
séquence le  type  de  hangars  à  un  étage,  larges  de  196  pieds,  a  été  adopté,  au  lieu  de 
hangars  étroits  à  deux  étages  ou  plus. 

La  superficie  couverte  par  les  hangars  dans  le  port  forme  le  total  considérable  d'à 
peu  iprès  75  acres.  La  construction  n'est  pas  du  type  permanent  des  nouveaux  han- 
gars de  Montréal.  Les  planchers  sont  pavés  en  blocs  de  pierre  brute,  et  le  transport 
des  marchandises  s'y  fait  très  difficilement. 

Pronienades. — On  a  construit  idans  la  partie  centrale  de  la  ville  une  promenade 
sur  le  toit  des  hangars,  ayant  vue  sur  les  navires.  Cela  forme  pour  le  public  un  lieu 
de  promenade  très  commode  et  très  populaire. 

Gruej. — Des  grues  hydrauliques  au  nombre  de  plus  de  400  bordent  les  quais. 
Elles  ont  une  capacité  de  l£  à  2  tonnes.  Les  grues  les  plus  récentes  sont  construites 
de  façon  à  permettre  à  quatre  wagons  de  chemin  de  fer  de  passer  sous  elles,  la  roue  de 
devant  de  la  grue  étant  posée  sur  le  rail  extérieur,  et  celle  de  derrière  sur  un  rail  du 
côté  du  hangar.     Il  y  a  9  ou  10  grues  puissantes  d'une  capacité  de  10  à  120  tonnes. 

Entrepôts. — Un  grand  élévateur  à  grain,  d'une  capacité  de  900,000  boisseaux,  d'un 
type  approchant  beaucoup  du  type  américain,  est  construit  par  une  compagnie  sur  un 
terrain  concédé  à  long  terme.  Il  y  a  six  entrepôts  appartenant  à  la  ville,  dont  deux 
sont  à  quatre  étages  et  de  construction  moderne.  Ils  ne  sont  pas  exploités  par  la 
ville;  l'espace  y  est  loué  .au  mois  à  tant  par  pied  carré,  le  prix  de  location  variant  de 
2  cents  du  pied  carré  par  mois  à  l'étage  inférieur,  au  cinquième  de  ce  taux  à  J'étage 
supérieur. 

Système  de  canaux  intérieurs. — Le  système  des  canaux  belges  est  immense.  On 
dit  qu'il  a,  en  Belgique  seulement,  une  longueur  totale  de  1,200  milles.  Les  canaux 
directs  reliant  le  Bhin  et  les  autres  grandes  voies  fluviales  sont  assez  grands  pour  per- 
mettre à  de  grands  bateaux  de  1,200  tonneaux  d'y  naviguer. 

Le  trafic  intérieur  des  bateaux  se  monte  chaque  année  à  7,500,000  tonnes. 

Communications  par  chemins  de  fer. — Outre  qu'il  est  très  bien  situé  en  ce  qui 
regarde  les  communications  par  eau  avec  l'intérieur  du  nord  de  l'Europe,  Anvers 
possède  des  lignes  de  chemin  de  fer  qui  la  relient  directement  aux  centres  importants 
de  l'Allemagne,  (de  la  Hollande,  de  l'Italie  et  de  la  Erance.  Ces  lignes,  faisant  corres- 
pondance avec  un  splendide  réseau  de  chemin  de  fer  de  ports,  rendent  très  avantageux 
l'échange  des  marchandises  entre  l'outre-mer  et  l'intérieur. 

X. — Administration  du  port. 

La  rivière. — Les  améliorations  et  le  soin  général  de  la  navigation  sont  à  la  charge 
des  gouvernements  de  la  Belgique  et  de  la  Hollande,  aucun  paiement  ou  droit  de  ton- 
nage n'étant  exigé  pour  le  dragage  nécessaire. 
»  Pilotage. — Le  pilotage  est  obligatoire. 

Les  taux  sont  fixés  par  un  traité  entre  les  deux  gouvernements.  Le  système  belge 
de  (pilotage  est  considéré  l'égal  de  n'importe  quel  autre  au  monde.  Des  certificats  de 
maître  sont  nécessaires,  et  il  y  a  plusieurs  grades  à  passer  avant  d'atteindre  celui  de 
pilote  d^un  grand  navire. 

Aides  à  la  navigation. — Elles  sont  aussi  maintenues  par  le  gouvernement. 

Le  port. — L'autorité  qui  gouverne  le  port  est  le  Conseil  Communal  d'Anvers,  com- 
posé de  39  membres  élus,  et  du  bourgmestre,  nommé  par  le  roi. 
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Un  collège,  ou  comité  composé  du  bourgmestre  et  de  cinq  échevins,  agit  comme 
commission  consultante  et  d'examen. 

Un  échevin,  appelé  YEchevin  du  Commerce,  a  la  charge  de  l'administration  -du 
port  et  de  la  police  maritime. 

Un  autre,  qui  est  chargé  des  travaux  de  construction,  etc.,  est  appelé  YEchevin 
des  Travaux  publics. 

Une  commission  consultante  permanente,  composée  de  cinq  fonctionnaires  prési- 
dés par  l'Echevin  du  Commerce,  se  réunit  une  fois  par  mois  pour  prendre  en  considé- 
ration les  affaires  publiques  et  en  faire  rapport. 

La  ville  est  propriétaire  de  tous  les  principaux  bassins  et  de  l'outillage  du  port. 

Le  gouvernement  est  propriétaire  des  quais  situes  sur  la  rivière  et  de  trois  petits 
bassins  qui  ont  été  outillés  par  la  ville.  Il  a  confié  à  la  ville  l'entretien  et  l'adminis- 
tration de  ces  sections  du  iport,  en  vertu  d'une  entente  et  du  partage  des  recettes. 

Il  n'y  a  ainsi  qu'une  seule  autorité  pour  l'administration  du  port,  sans  compren- 
dre, cependant,  son  chenal  d'approche. 

XL — Droits  de  port. 

Les  revenus  du  port  sont  obtenus  comme  suit  : — 
Des  droits  de  tonnage  sur  les  navires. 
De  la  location  de  terrains  et  autres  propriétés 
Des  entrepôts. 
Des  bassins  de  radoub. 
Des  grues,  etc. 

Il  n'y  a  pas  de  droits  de  port  sur  les  marchandises,  et  pas  d'impôts  pour  l'usage 
des  hangars,  excepté  quand  ils  sont  loués. 

Les  marchandises  qui  restent  (dans  les  hangars  plus  de  cinq  jours  francs  sont  su- 
jettes à  un  droit  d'entreposage. 

Les  taux  sur  les  navires  varient  avec  l'emplacement  qu'ils  occupent. 

Dans  les  docks  les  taux  sont — 10  cents  par  tonneau  net  enregistré. 

Pour  les  navires  amarrés  aux  quais  le  long  de  la  rivière,  ou  ancrés  dans  le  courant, 
les  taux  sont: — 

6  cents  par  tonneau  net  enregistré  pour  chacun  des  dix  premiers  voyages  par  an- 
née, avec  une  réduction  pour  les  voyages  subséquents. 

Les  navires  de  l'intérieur  paient  de  1  à  5  cents  par  tonneau  pour  les  frais  de  cale 
dans  les  bassins,  mais  ils  n'ont  rien  à  payer  dans  le  courant,  aux  quais  situés  le  long 
de  la  rivière,  ou  s'ils  sont  amarrés  le  long  des  navires. 

Les  docks  ne  sont  pas  soumis  aux  taxes  municipales. 

Le  prix  pour  l'usage  des  grues  est  $4  par  jour,  comprenant  l'énergie  et  les  ser- 
vices de  l'électricien. 

Il  y  a  deux  tarifs  pour  le  pilotage  de  la  mer  à  Flessingue,  et  de  Flessingue  à 
Anvers.  Chacun  d'eux  a  un  tarif  augmenté  pendant  l'hiver,  maïs  ils  sont  très 
modérés. 

XII. — Situation  financière. 

La  dépense  totale  de  capital  pour  la  construction  et  l'outillage  jdu  port  est  à  peu 
près  comme  suit  : — 

Quais  situés  le  long  de  la  rivière  et  leur  outillage. .   . .  $22,000,000 
Docks  et  leur  outillage 23,000,000 


Coût  total  du  port  jusqu'à  date $45,000,000 


Un  projet  de   nouveau  développement,   sous   la  forme   d'un  système   étendu   de 
bassins  à  flot,  a  été  sanctionné  par  le  gouvernement,  et  la  ville  en  a  commencé  l'exé- 
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cution.     Le  terrain  a  été  acquis  et  les  travaux  commencés.     Le  projet  comprend  un 
canal  donnant  accès  à  neuf  grands  docks. 

On  estime  que  l'exécution  du  projet  coûtera  à  peu  près  $55,000,000.  Un  nouveau 
projet  de  détournement  et  de  redressement  de  la  rivière  a  été  proposé,  mais  n'a  pas 
été  sanctionné  jusqu'ici. 

XIII. — Plan  et  construction  du  port. 

Les  plans  de  l'ancien  port  étaient  basés  sur  le  principe  des  quais  situés  le  long  de 
la  rivière. 

Dans  toutes  les  propositions  récentes  d'amélioration  et  d'agrandissement,  le  type 
adopté  est  celui  des  bassins  à  flot. 

Les  raisons  pour  lesquelles  on  préfère  les  docks  sont  la  présence  des  glaces  en 
hiver,  le  danger  des  abordages,  et  le  fait  qu'un  nouvel  agrandissement  le  long  de  la 
rivière  mettrait  les  quais  trop  loin  de  la  ville. 

La  quantité  de  vase  charriée  par  le  courant  est  aussi  une  question  qui  demande 
considération  dans  une  rivière  à  courant  rapide  et  possédant  un  lit  sableux. 

Le  coût  des  hauts  murs  dans  la  rivière  serait  aussi  beaucoup  plus  élevé,  et  /leur 
construction  plus  difficile  que  celle  de  murs  à  sec,  à  l'intérieur,  avant  que  les  bassins 
soient  creusés. 

Les  travaux  de  construction  sont  tous  faits  à  l'entreprise. 

Les  dispositions  prises  pour  de  nouveaux  agrandissements,  d'après  les  plans  ap- 
prouvés, sont  une  preuve  de  confiance  dans  la  navigabilité  à  venir  de  la  rivière,  q'ui 
présente  beaucoup  plus  de  difficultés  que  celle  du  Saint-Laurent  jusqu'à  Montréal. 

XIV. — Impressions  générales. 

Le  succès  d'Anvers  devrait  à  l'avenir  donner  confiance  en  Montréal  comme  port. 
Considérant  la  situation,  le  transport  à  l'intérieur,  et  le  Saint-Laurent  comme 
approche  de  la  mer,  Montréal  possède  des  avantages  incomparables. 


LE  PORT  DE  MARSEILLE. 
I. — Introduction. 

En  vue  de  sa  situation  en  rapport  avec  le  sud  de  la  France,  l'Italie,  la  mer  Noire, 
le  Maroc,  l'Egypte,  et  même  l'Inde,  le  port  ,de  Marseille  possède  de  très  grands  avan- 
tages commerciaux  naturels. 

Les  produits  de  l'Amérique  du  Nord  sont  requis  pour  la  consommation,  la  fabri- 
cation et  la  distribution  dans  ces  pays  par  les  grandes  compagnies  de  navigation  de 
Marseille,  qui  sont  au  nombre  de  quinze. 

Les  cargaisons  de  retour  en  fruits,  vins,  macaroni,  savons,  tuiles,  etc.,  sont  suffi- 
santes pour  fournir  un  trafic  régulier. 

Le  nouveau  traité  de  commerce  devrait  produire  des  résultats  marqués  entre  le 
Canada  et  le  port  de  Marseille. 

Marseille  était,  il  y  a  vingt  ans,  un  des  ports  modernes  en  ce  qui,  concerne  les 
hangars,  les  facilités  et  l'outillage. 

Bien  qu'il  ne  (puisse  pas  aujourd'hui  être  classé  parmi  les  ports  bien  outillés  de 
l'Europe,  on  a  récemment  autorisé  de  grandes  améliorations,  en  vue  de  l'extension 
future  du  commerce  avec  l'intérieur  de  la  France  au  moyen  d'un  canal  reliant  le 
port  au  Rhône. 

Le  projet  a  été  préparé  en  1870  par  l'ingénieur  Guérard,  qui  a  depuis  occupé  les 
plus  hauts  emplois  professionnels  en  France,  et,  avec  très  peu  de  modifications,  a 
été  adopté  par  le  gouvernement  en  décembre  1903. 
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Un  mur  temporaire  va  être  construit  depuis  le  port  actuel,  en  vue  de  faire  un  pas- 
sage protégé  de  plusieurs  milles  de  longueur  jusqu'au  pied  du  mont  Rove,  qu'il  tra- 
verse au  moyen  d'un  tunnel  de  4£  milles  de  longueur,  et  de  là,  par  un  nouveau  canal 
de  près  ,de  20  milles  de  longueur,  jusqu'au  point  de  jonction  avec  un  canal  déjà  exis- 
tant qui  va  rejoindre  le  Rhône  à  100  milles  dans  l'intérieur  des  terres. 

Le  canal  est  destiné  aux  petits  bateaux  de  rivières  seulement. 

La  largeur  projetée  est  de  56  pieds  dans  le  tunnel  à  160  pieds  dans  les  courbes  du 
canal,  et  la  profondeur  6£  pieds. 

Le  montant  autorisé  pour  la  construction  de  ces  travaux  est  $14,000,000,  dont  la 
moitié,  $7,000,000,  sera  payée  par  l'Etat,  $1,325,000  par  les  municipalités,  $1,325,000 
par  la  ville  de  Marseille,  et  la  balance,  $4,450,000,  devra  être  fournie  par  la  Chambre 
de  Commerce  de  cette  ville. 

Le  projet  fut  adopté  après  une  longue  discussion,  en  vue  surtout  de  la  diminution 
du  commerce,  due  au  grand  développement  récent  des  ports  de  l'Allemagne,  de  la  Bel- 
gique et  de  la  Hollande. 

Il  semblerait,  en  vue  des  difficultés  de  communiquer  avec  l' intérieur  de  la  France, 
soit  par  canaux,  soit  par  chemins  de  fer,  que  l'avenir  de  tout  développement  heureux 
du  commerce  maritime  à  Marseille,  doive  être  basé  sur  le  commerce  de  la  ville  et  le 
transbordement  entre  les  navires  de  la  Méditerranée  et  la  navigation  océanique,  pour 
lequel  Marseille  est  bien  située,  plutôt  que  sur  le  commerce  considérable  d'exportation 
et  d'importation  de  la  France. 

IL — Commerce  océanique. 

Le  port  de  Marseille  est  le  port  d'attache  d'une  flotte  très  considérable  de  navires 
de  la  Méditerranée,  appartenant  pour  la  plupart  à  des  compagnie  françaises  et  exploi- 
tée par  elles  ;  ses  opérations  consistent  en  grande  partie  à  apporter  les  produits  de  tous 
les  points  de  l'Italie,  de  la  Turquie,  de  la  Russie,  de  l'Autriche,  de  l'Egypte  et  du  Ma- 
roc, pour  la  distribution  océanique,  et  dans  le  transbordement  des  cargaisons  trans- 
océaniques destinées  à  ces  mêmes  ports. 

L'échange  est  très  étendu.  Le  transbordement  se  fait  des  navires  océaniques  à 
toutes  sortes  de  navires,  depuis  la  felouque  italienne  jusqu'aux  splendides  steamers 
d'Alexandrie  et  aux  nombreux  navires  de  la  flotte  de  la  mer  Noire. 

Il  y  a  à  Marseille  un  nombre  considérable  d'établissements  pour  la  fabrication  des 
savons,  du  macaroni,  du  vin,  des  tuiles,  du  ciment,  etc.,  qui  ajoutent  au  commerce  du 
port  et  se  développent  avec  lui. 

Les  navires  qu'on  voit  dans  le  port  appartiennent  à  tous  les  types,  les  seules- 
limites  étant  le  tirant  ,d'eau  et  la  place  dans  le  port.  Les  steamers  de  la  Compagnie 
de  l'Inde  P.  et  O.  ne  font  pas  maintenant  escale  ici,  et  les  plus  gros  navires  allemands 
vont  à  Gênes. 

Les  résultats,  pour  le  pays,  du  commerce  du  port  semblent  être  limités  à  un  im- 
mense trafic  de  voyageurs  à  travers  la  France,  en  route  pour  les  ports  de  la  Méditer- 
ranée et  de  l'Inde.  Le  commerce  de  transport  des  marchandises,  par  chemins  de  fer, 
avec  l'intérieur,  est  limité  par  les  facilités  de  chemins  de  fer  très  insuffisantes  fournies 
par  une  seule  compagnie. 

Le  commerce  est  en  grande  partie  responsable  de  la  prospérité  qui  peut  exister 
dans  la  ville  de  Marseille,  et  les  navires  appartiennent  en  grande  partie  à  des  per- 
sonnes habitant  toutes  les  parties  de  la  France. 


III. — Eléments  de  succès. 

i  port  ,de  Ma 
férentes  époques 


L'histoire  du  port  ,de  Marseille  est  remplie  d'incidents  romanesques  reliés  aux  dif- 
sntes  époques  de  la  puissance  et  du  déclin  du  sud  de  l'Europe. 
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Lies  restes  du  vieux  port  grec  subsistent  encore  avec  en  grande  partie  les  mêmes 
contours  que  ceux  qui  ont  été  développés  pour  les  besoins  commerciaux  et  stratégi- 
ques du  temps  de  la  suprématie  de  la  Grèce. 

Le  "  Vieux  Port  "  actuel  fut  construit  par  les  Romains,  et  peut  encore  être  dé- 
claré merveilleux  (pour  le  commerce  et  les  navires  des  types  en  vogue  au  temps  de  la 
domination  romaine. 

Le  commencement  du  développement  moderne  du  port  de  Marseille  date  de  1853. 

A  cause  du  fait  que  la  baie  est  complètement  entourée  de  rivages  rocailleux,  mon- 
tagneux, descendant  en  pente,  il  fallut  empiéter  sur  la  mer  pour  obtenir  une  plus 
grande  superficie  de  port. 

Le  grand  vent  violent  très  fréquent,  appelé  le  lt  mistral  ",  a  obligé  à  prendre  des 
précautions  spéciales  pour  faire  du  nouveau  développement  un  abri  d'une  sûreté 
absolue. 

Un  mur  massif  fut  en  conséquence  construit  parallèlement  au  rivage,  à  une  dis- 
tance d'à  peu  près  un  quart  de  mille.  La  première  enceinte,  le  bassin  de  la  Joliette, 
fut  construite  de  forme  rectangulaire,  de  1,200  pieds  de  largeur  et  1,600  pieds  de  lon- 
gueur, parallèle  au  rivage.  Des  murs  transversaux,  avec  des  entrées  étroites  de  75  et 
200  pieds  de  largeur,  communiquent  avec  les  quais  du  rivage,  et  un  canal  étroit, 
offrant  un  abri  complet,  à  l'intérieur  de  l'entrée,  le  relie  au  Vieux  Port. 

Tous  les  navires  jettent  l'ancre  ou  s'amarrent  bout  à  bout  au  quai  dans  ce  bas- 
sin. Toute  la  cargaison  est  déchargée  ou  transportée  à  terre  sur  d'étroites  passerelles 
accrochées  à  la  poupe  des  navires,  qui  sont  amarrés  en  rangs  à  environ  10  pieds  des 
murs  des  quais. 

Des  bassins  rectangulaires  successifs,  tous  du  même  type  général,  ont  été  cons- 
truits depuis,  excepté  dans  un  cas,  où  la  configuration  du  rivage  rend  nécessaire  un 
bassin  triangulaire. 

Les  docks  les  plus  récents  ont  été  construits  plus  grands,  les  plus  grands  ayant 
1,600  pieds  de  largeur  et  2,800  pieds  de  longueur.  Trois  môles,  ou  jetées,  donnent  de 
la  place  aux  navires  qui  désirent  accoster  le  long  des  quais. 

L'intérieur  du  brise-lames  est  construit  en  forme  de  quai  longitudinal,  pour  les 
navires  qui  attendent  le  charbon  ou  autres  marchandises  lourdes. 

Dans  le  nouvel  agrandissement  du  port  il  y  a  maintenant  six  bassins:  ceux  de 
la  Joliette,  du  Lazaret,  d'Arenc,  de  la  Gare  Maritime,  National  et  le  Bassin  de  la 
Pinède. 

Ils  sont  presque  complètement  séparés  les  uns  des  autres  par  des  murs  transver- 
saux, ayant  des  passages  étroits  pour  les  navires,  sur  lesquels  sont  jetés  des  ponts  tour- 
nants. 

Comme  le  bord  de  la  mer,  avant  la  construction  du  brise-lames,  était  absolument 
inutile,  n'étant  qu'un  rivage  rocailleux  découvert,  et  tout  étant  construit  au  delà  du 
rivage  original,  la  propriété  privée  du  terrain  ou  de  l'eau  n'est  pias  venue  ici  ajouter 
aux  difficultés,  comme  cela  arrive  fréquemment  dans  les  endroits  habités  et  améliorés 
depuis  longtemps.  Même  les  quais  le  long  du  rivage  ont  été  construits  sur  un  terrain 
artificiel,  donnant  une  largeur  abondante  pour  les  rues  et  les  chemins  de  fer. 

Le  port  de  Marseille  est  situé  dans  une  baie  ou  golfe,  entouré  de  trois  côtés  de 
rivages  rocailleux  élevés  et  descendant  en  pente,  et  complètement  exposé,  du  qua- 
trième côté,  à  toute  la  force  de  la  Méditerranée.  Il  y  a  aussi  le  vent  violent  appelé 
le  mistral,  qui  descend  ou  remonte  la  vallée  du  Rhône,  causé  par  les  grands  change- 
ments de  température  entre  'les  rivages  africains  et  les  Alpes,  qui  sont  presque^cons- 
tants  à  certaines  saisons. 

Géographiquement,  Marseille  est  splendidement  située  comme  port  de  communi- 
cation ou  d'échange  entre  la  navigation  océanique  et  la  Méditerranée,  la  mer  Noire  et 
les  navires  de  l'Inde. 

Si  de  bonnes  communications  par  chemins  de  fer  ou  par  canaux  pouvaient  être 
obtenues,  la  situation  pour  le  commerce  du  sud  de  la  France  serait  aussi  insurpas- 
eable. 
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Les  différentes  autorités  admettent  toutes  que  les  facilités  par  chemins  de  fer, 
excepté  pour  les  voyageurs,  sont  absolument  insuffisantes,  et  actuellement  la  com- 
munication avec  la  voie  fluviale  du  Rhône  est  presque  impossible,  à  cause  de  la  ligne 
de  côte  de  20  milles  complètement  exposée  qu'il  faut  parcourir,  jusqu'à  ce  que  le  canal 
et  le  tunnel  en  voie  de  construction  soient  terminés. 

La  quantité  du  commerce  maritime  de  la  Méditerranée  qui  pourrait  facilement 
se  centraliser  dans  le  port  de  Marseille  pour  être  distribué  dans  le  monde  entier,  est 
très  grande. 

Le  commerce  du  sud  de  la  France,  avec  de  bonnes  voies  de  transport  dans  l'inté- 
rieur, serait  aussi  suffisant  pour  le  commerce  d'un  centre  maritime  important. 

La  question  de  l'établissement  d'une  zone  de  port  franc,  comme  moyen  de  faire 
de  Marseille  un  point  de  fabrication  et  d'assemblage  des  produits  domestiques  et 
étrangers,  et  d'un  grand  marché  d'entreposage,  est  à  l'heure  actuelle  une  question 
u  vivante  ",  dans  l'espoir  de  faire  renaître  l'activité  quelque  peu  perdue  depuis  le 
merveilleux  développement  de  Gênes  par  les  Allemands. 

IV. — Types  des  affaires  du  port. 
(a)  Du  navire  océanique  au  caboteur. 

C'est  là,  à  cause  de  la  situation  et  des  facilités  de  transport  dans  l'intérieur,  la 
principale  affaire  du  port  de  Marseille. 

Une  grande  partie  du  transbordement  des  cargaisons  se  fait  au  moyen  de  chalands, 
comme  se  fait  aussi  une  partie  considérable  du  transbordement  entre  les  quais  et  les 
navires. 

(b)  Du  navire  océanique  aux  chemins  de  fer. 

A  cause  de  la  position  du  port,  entouré  de  hauteurs,  le  transport  à  bon  marché 
«par  chemin  de  fer  est  excessivement  difficile.  Il  semble  aussi  ne  pas  y  avoir  de  con- 
currence, toutes  les  opérations  de  chemins  de  fer  étant  faites  par  une  seule  compagnie, 
qui  s'occupe  presque  exclusivement  du  transport  des  voyageurs  et  des  marchandises 
par  trains  rapides. 

(c)  Du  navire  océanique  aux  entrepôts  par  voitures. 

Une  partie  considérable  du  transport  entre  les  quais  et  les  entrepôts  et  les  établis- 
sements manufacturiers  de  la  ville  se  fait  au  moyen  de  grandes  charrettes  à  deux  roues 
traînées  par  jusqu'à  cinq  chevaux  attelés  en  flèche.  Tous  les  hangars  sont  ouverts 
aux  charrettes. 

Comme  il  n'y  a  pas  à  l'heure  actuelle  de  communications  avec  l'intérieur  au 
moyen  de  canaux,  ni  de  canaux  dans  la  ville,  il  n'y  a  pas  de  transport  par  bateaux. 

V. — Types  du  port. 
Le  port  de  Marseille  peut  être  classé  dans  la  subdivision  de — 

Bassins  à  flot. 

La  marée  est  très  légère,  mais  les  entrées  dans  les  bassins,  n'ayant  pas  de  portes, 
donnent  libre  accès  à  la  mer. 

L'eau  de  la  Méditerranée  est  claire  et  libre  de  sédiments,  de  sorte  que  la  difficulté 
de  maintenir  la  profondeur  une  fois  obtenue  n'est  pas  sérieuse. 

Les  murs  de  quais  sont  tous  à  bas  niveau,  à  pas  plus  de  5  ou  6  pieds  au-dessus  de 
l'eau. 

Lees  entrées  au  système  de  docks,  qui  sont  au  nombre  de  deux,  une  à  chaque  extré- 
mité, offrent  un  passage  facile  s'il  n'y  a  pas  trop  de  vent,  mais  souvent  les  navires  sont 
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obligés  de  jeter  l'ancre  à  l'abri  des  collines  et  d'attendre  que  le  vent  baisse,  et  les  cas 
de  navires  jetés  à  la  côte  sont  assez  nombreux. 

Tous  les  bassins  sont  fermés,  du  côté  de  la  mer,  par  le  mur  ou  brise-lames.  Ce 
mur  est  construit  en  maçonnerie  massive,  protégée  encore  par  d'énormes  blocs  de  bé- 
ton déposés  irrégulièrement.  La  longueur  de  ce  mur  est  à  peu  près  2£  milles.  Une 
magnifique  promenade  s'étend  sur  toute  la  longueur,  à  environ  30  pieds  au-dessus  de 
l'eau,  pour  les  piétons  seulement,  et  est  un  rendez-vous  populaire  pour  respirer  l'air 
magnifique  de  la  mer,  et  on  en  obtient  une  vue  splendide  de  tout  le  port. 

VI. — Bassins  de  radoub. 

Il  y  a  six  bassins  de  radoub  dans  le  port  de  Marseille.  Ils  ont  été  construits  par 
la  "  Cie  des  Bocks  et  Entrepôts  ",  à  laquelle  ont  été  donnés  l'emplacement,  une  aide 
considérable  de  l'Etat,  et  la  concession  ordinaire. 

Une  grande  cour,  de  2,400  pieds  de  longueur  et  600  pieds  de  largeur,  enclose,  con- 
tient un  grand  bassin  sur  lequel  ouvrent  tous  les  bassins  à  sec,  et  les  ateliers,  etc., 
pour  réparer  les  navires. 

Le  système  est  admirable  pour  les  navires  d'une  taille  et  d'un  tirant  d'eau  moyens. 
Le  plus  grand  dock  n'a  pas  tout  à  fait  600  pieds  de  longueur  et  a  une  profondeur  de 
22£  à  son  entrée. 

On  se  propose  de  construire  un  grand  dock  moderne  en  rapport  avec  le  nouveau 
bassin  qui  a  été  autorisé. 

Il  n'y  a  pas  de  docks  flottants  dans  ce  port. 

VII. — Chenaux  d'approches. 

Il  y  a  deux  entrées  de  la  Méditerranée  dans  le  port  de  Marseille  :  1'  "  avant-port 
sud  "  et  Y  "  avant-port  nord  ".  Ces  avant-ports  sont  pratiquement  abrités  par  le  brise- 
lames,  de  sorte  que  le  passage  dans-  les  bassins,  excepté  dans  des  conditions  de  mauvais 
temps  extraordinaires,  peut  être  effectué  en  toute  sûreté  au  moyen  de  remorqueurs. 

De  la  mer  aux  avant-ports  les  entrées  ont  1,400  et  1,900  pieds  de  largeur  respec- 
tivement, et  les  entrées  dans  le  bassin  ont  236  et  350  (pieds  de  largeur. 

Les  entrées  de  la  mer  sont  naturellement  profondes,  et  les  routes  des  navires  sont 
absolument  sans  obstacle. 

VIII. — Aménagements  pour  les  navires. 

La  profondeur  disponible  pour  les  navires  varie.  Au  centre  des  bassins  il  y  a  une 
profondeur  de  20  pieds  dans  le  Vieux  Port,  et  jusqu'à  60  pieds  dans  le  bassin  de  la 
Pinède,  récemment  terminé.  Aux  quais,  cependant,  la  profondeur  disponible  est  beau- 
coup moindre,  étant  de  10  pieds  dans  le  Vieux  Ports  à  26£,  ou  un  maximum  de  27£ 
pieds  d'ans  le  bassin  le  plus  récent. 

La  longueur  totale  de  quais  est  d'à  peu  près  10  milles,  dont  à  peu  près  8  milles 
peuvent  être  utilisés  par  les  steamers.  Cela,  cependant,  ne  représente  pas  l'emplace- 
ment disponible  pour,  les  navires. 

Un  grand  nombre  de  navires  jettent  l'ancre  dans  les  bassins,  pour  charger  et  dé- 
charger leurs  cargaisons  au  moyen  de  chalands.  Comme,  cependant,  il  n'y  a  pas  de  ca- 
naux intérieurs,  le  grand  nombre  de  chalands  qui  accostent  aux  quais  prennent  autant 
de  place  que  les  navires  eux-mêmes  en  prendraient.  Les  navires  d'un  tirant  d'eau 
supérieur  à  28  pieds  sont  obligés  de  jeter  l'ancre,  à  cause  du  trop  peu  de  profondeur  de 
l'eau  le  long  des  quais. 

La  longueur  totale  du  brise-lames  est  un  peu  plus  de  2£  milles. 

La  largeur  des  jetées  varie  de  280  à  400  pieds,  et  leur  longueur  de  400  à  1,200 
pieds. 

La  largeur  des  bassins,  entre  les  jetées,  varie  de  400  à  700  pieds. 
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Il  existe  de  bons  aménagements  de  quais  pour  les  navires  d'un  tirant  d'eau  de  25 
à  28  pieds,  au  nombre  de  25  à  35.  Des  navires  plus  petits  en  nombre  à  peu  près  égal 
peuvent  se  servir  de  l'intérieur  du  brise-lames. 

Les  autres  peuvent  s'amarrer  côte  à  côte  ou  bout  à  bout,  ou  jeter  l'ancre,  et  tous 
trouvent  un  abri  sûr. 

Il  existe  des  aménagements  de  hangars  pour  à  peu  près  24  navires. 

Les  "  corps  morts  "  et  bouées  d'amarrage  sont  placés  à  des  endroits  convenables 
pour  amarrer  les  navires  pendant  le  chargement  ou  le  déchargement,  sans  qu'ils  soient 
obligés  d'aller  au  quai. 

Le  port  occupe  une  façade  d'à  peu  près  trois  milles  de  longueur,  dont  toutes  les 
parties  sont  à  proximité  de  la  ville. 

IX. — Outillage  du  port. 

Hangars  et  entrepôts. — Il  y  a  vingt  ans,  les  hangars  et  l'outillage  du  port  de  Mar- 
seille étaient  remarquables  comme  étant  en  avance,  à  plusieurs  points  de  vue,  du  déve- 
loppement analogue  fait  ailleurs. 

Une  concession  ayant  été  accordée  à  la  Compagnie  des  Docks  et  Entrepôts  pour 
un  long  terme  d'années,  cette  compagnie  avait  construit  de  splendides  hangars  et  en- 
trepôts, et  les  avait  outillés  de  grues  et  de  chèvres  des  modèles  les  plus  nouveaux. 

Les  derniers  développements  du  port  ayant  été  exécutés  par  l'autorité  du  port,  la 
Chambre  de  Commerce,  des  hangars,  au  nombre  de  douze,  presque  tous  à  un  seul  étage, 
ont  été  érigés.  Us  ont  de  85  à  121  pieds  de  largeur,  et  les  planchers  sont  au  niveau 
des  quais.  Une  ligne  de  chemin  de  fer  à  voie  simple  passe  entre  le  hangar  et  le  navire, 
et  il  y  a  deux  voies  en  arrière  du  hangar.  Une  ligne  indépendante  de  rails  transporte 
les  grues  le  long  des  quais. 

Les  planchers  des  hangars  sont  pavés  de  blocs  de  pierre  et  les  grosses  charrettes  y 
sont  admises  sur  des  voies  longitudinales  et  dés  ruelles  de  traverse  bien  définies. 

Comme  on  avait  constaté  que  les  hangars  à  un  seul  étage,  même  avec  une  largeur 
de  121  pieds,  étaient  insuffisants  pour  recevoir  les  cargaisons  entières  des  plus  gros  na- 
vires modernes,  les  derniers  développements  sont  des  hangars  à  deux  étages  du  type  de 
ceux  de  Liverpool. 

Les  colonnes  sont  placées  à  33  pieds  les  unes  des  autres  dans  le  sens  de  la  lon- 
gueur des  hangars,  et  à  23  pieds  dans  le  sens  de  la  largeur,  et  la  hauteur  du  premier 
étage  est  à  peu  près  20  pieds. 

Les  planchers  du  second  étage  sont  calculés  pour  un  poids  de  410  livres  au  pied 
carré. 

Les  fondations  reposent  sur  des  pilotis  en  béton. 

L'étage  supérieur  est  destiné  principalement  aux  cargaisons  d'arrivage,  déchargées 
des  navires.  Elles  sont  descendues  aux  voitures  au  moyen  de  "  chutes  "  et  dans  les 
wagons  au  moyen  de  palans. 

Les  marchandises  qui  doivent  être  déposées  à  l'étage  supérieur,  du  côté  de  terre, 
sont  montées  par  les  grues  placées  sur  le  quai  ou  par  des  grues  spéciales  disposées  sur 
le  toit  du  côté  du  chemin. 

La  capacité  maxima  de  ces  hangars  à  deux  étages  est  calculée  de  45  tonnes  le  pied 
courant,  ce  qui  fait  22,500  tonnes  pour  un  hangar  de  500  pieds. 

Appareils  pour  la  manutention  des  marchandises. — L'outillage  du  port  appartient 
aussi  à  divers  propriétaires  et  est  opéré  de  trois  manières  différentes  : — 

La  Compagnie  des  Docks  et  Entrepôts  possède — 
Des  grues  hydrauliques  fixes. 
Des  grues  hydrauliques  sur  rails. 
Des  grues  électriques  sur  rails. 
Une  grue  flottante  d'une  capacité  de  20  tonnes. 
Un  élévateur  flottant. 
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La  Chambre  de  Commerce  possède — 

60  grues  hydrauliques  ou  plus,  sur  rails,  d'une  capacité  de  1  à  3  tonnes,  et  un 

grand  nombre  de  grues  à  main. 
Une  grande  grue  fixe  pour  les  poids  extraordinaires. 
30  grues  électriques  sur  rails  (en  voie  d'installation). 
En  1903  les  grues  en  activité  ont  été  employées  121  jours  sur  300,  soit  40  pour 
100  du  temps  ouvrable. 

Les  différents  arrimeurs  et  entrepreneurs  et  les  compagnies  privées  possèdent  aussi 
plusieurs  élévateurs  flottants  et  un  certains  nombre  de  grues  flottantes  d'une  capacité 
de  2  à  45  tonnes. 

Les  nouvelles  grues  électriques  actuellement  en  voie  d'installation  sont  du  type  de 
Liverpool,  un  rail  sur  le  quai  et  un  rail  sur  le  hangar. 

Chemin  de  fer  du  port. — Presque  tous  les  quais  ont  une  voie  de  chemin  de  fer  com- 
muniquant directement  avec  les  hangars  et  les  navires.  Ces  voies  communiquent  avec 
les  chemins  et  les  stations  terminales  de  la  compagnie  de  chemin  de  fer,  qui  sont  si- 
tuées à  des  endroits  commodes. 

Des  voitures  transversales  pour  déménager  les  wagons  d'une  voie  à  une  autre  sont 
placées  à  l'extrémité  des  jetées. 

Ces  chemins  de  fer  du  port  semblent  appartenir  à  trois  compagnies  différentes  : — 

Une  compagnie  ayant  une  vieille  concession. 

La  Compagnie  des  Docks  et  Entrepôts. 

La  Chambre  de  Commerce. 

La  Compagnie  des  Docks  opère  son  propre  trafic  sur  les  quais,  le  reste  est  exploité 
par  la  Compagnie  de  chemin  de  fer  P.-L.-M. 

Remorqueurs  et  chalands. — Des  remorqueurs  au  nombre  de  plus  de  60,  dont  quel- 
ques-uns d'une  grande  puissance,  appartiennent  à  des  compagnies  privées. 

Il  y  a  un  grand  nombre  de  petits  chalands  et  d'allèges  pour  le  transport  des 
marchandises  des  quais  aux  navires,  mais  ce  système  n'est  pas  recommandable,  excepté 
dans  le  cas  de  navires  d'un  si  fort  tirant  d'eau  qu'ils  ne  peuvent  pas  approcher  des 
quais. 

Protection  contre  le  feu. — Deux  puissants  bateaux^pompes,  employés  aussi  aux 
sauvetages,  sont  maintenus  dans  le  port. 

Police. — Le  service  de  police  est  regardé  comme  étant  pour  la  sûreté  publique,  et 
est  attribué  à  la  ville.  Le  considérant  insuffisant,  la  Chambre  de  Commerce  essaya  en 
1901  un  service  spécial  de  police.  Il  n'a  pas  donné  les  résultats  qu'on  en  attendait,  et 
il  fut  abandonné.  On  a  proposé  d'instituer  pour  les  docks  extérieurs  un  service  spécial 
d'un  steamer  à  bord  duquel  vivra  une  compagnie  d'officiers  et  d'agents,  remplissant  les 
fonctions  d'une  police  régulière,  aux  frais  de  la  Chambre  de  Commerce. 

X. — Administration  du  port. 

Les  autorités  engagées  dans  le  développement  du  port  de  Marseille  semblent  être 
comme  suit  : — 

(a)  La  Compagnie  des  Docks  et  Entrepôts. — Cette  compagnie  a  une  concession 
couvrant  une  grande  partie  du  port,  et  toutes  les  cales  et  chantiers  de  cons- 
truction de  navires.  Jusqu'à  1904  et  cette  année  comprise,  sa  part  dans  les 
dépenses  du  port  s'est  montée  à  25  pour  100  de  la  somme  totale. 

(b)  Le  gouvernement. — La  dépense  faite  directement  par  le  gouvernement  s'est 
montée  à  65  pour  100  à  peu  près. 

(c)  La  Chambre  de  Commerce  de  Marseille. — La  balance,  à  peu  près  10  pour  100 
du  total,  presque  toute  pour  outillage  et  hangars,  a  été  dépensée  par  la 
Chambre  de  Commerce. 
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La  ville  de  Marseille  semble  avoir  pris  une  très  petite  part  dans  le  développement 
du  port. 

La  concession  de  la  Compagnie  des  Docks,  qui  date  de  1856  et  marque  le  commen- 
cement de  Marseille  comme  grand  port  de  mer,  donne  pratiquement  à  cette  compagnie 
l'autorité  complète  et  les  privilèges  d'administration  sur  deux  des  six  grands  bassins. 

La  compagnie  a  aussi  une  concession  couvrant  les  cales  et  les  chantiers  de  cons- 
truction construits  partie  aux  frais  de  la  compagnie  et  partie  par  le  gouvernement. 

On  dit  que  la  Chambre  de  Commerce,  depuis  1859,  a  toujours  pris  un  intérêt  très 
considérable  au  développement  du  port.  Le  gouvernement  de  la  France,  cependant,  a 
contribué  la  plus  large  part  au  développement  du  port. 

La  construction  du  brise-lames  et  de  la  plupart  des  jetées,  ponts  et  travaux  perma- 
nents, a  été  faite  directement  par  le  gouvernement. 

L'outillage  et  l'administration  sont  délégués  à  la  Cahmbre  de  Commerce  agissant 
sous  V  "  Administration  supérieure  ",  représentée  par  le  ministre  des  Travaux  publics. 

X. — Frais  de  port. 

Hangars. — Aux  hangars  non  réservés,  les  frais  imposés  sur  les  marchandises  sont 
à  raison  de  10  cents  la  tonne  pour  des  périodes  de  8  à  12  jours,  selon  la  quantité  de  la 
cargaison. 

Le  temps  compte  à  dater  du  jour  où  le  navire  complète  son  déchargement,  ou  du 
jour  où  les  marchandises  commencent  à  être  livrées. 

Après  l'expiration  de  la  période  fixée  par  les  règlements,  les  frais  sont  de  10  cents 
la  tonne  par  jour  pour  les  trois  premiers  jours,  et  ensuite  de  20  cents  par  jour. 

Dans  le  cas  où  les  marchandises  sont  déchargées  et  livrées  en  moins  de  24  heures, 
les  frais  ne  sont  que  de  3  cents  la  tonne. 

L'autorisation  peut  être  donnée  de  louer  des  hangars  pour  des  périodes  de  six  mois, 
au  taux  d'à  peu  près  9  cents  par  pied  carré  par  semestre. 

Le  montant  total  de  marchandises  qui  ont  passé  par  les  hangars  en  1904  a  été,  dit- 
on,  de  près  de  900,000  tonnes,  soit  l£  tonne  par  pied  carré  de  la  superficie  des  plan- 
chers. 

Grues. — Pour  les  grues  de  1|  tonne,  y  compris  l'énergie  et  le  mécanicien,  on 
demande  $6  par  jour  de  10  heures.  Pour  les  grues  de  3  tonnes,  $8  par  jour  de  10 
heures. 

La  recette  totale,  pour  les  grues  seulement,  s'est  élevée,  durant  l'année  1904,  à 
près  de  $40,000. 

Chemins  de  fer. — Prix  demandés  par  la  Compagnie  de  chemin  de  fer  P.-L.-M. 
pour  transport  entre  les  quais  et  les  points  terminaux,  y  compris  les  droits  à  la  Cham- 
bre de  Commerce: — 

Cents  par  tonne. 

1.  Marchandises  générales 26 

2.  Grain,  sucre,  vins,  etc 23 

3.  Marchandises  en  vrac 20 

On  n'exige  pas  ce  tarif  des  marchandises  expédiées  aux  navires  sous  connaisse- 
ment. 

Tous  les  voyageurs  arrivant  ou  partant  par  les  trains  réguliers  de  steamers  doivent 
payer  à  la  Chambre  de  Commerce  une  capitation  de  5  cents. 

En  1903  la  Chambre  de  Commerce,  après  avoir  payé  ses  intérêts  et  acquitté  toutes 
ses  autres  obligations,  avait  une  réserve  de  $37,262.40  provenant  des  droits  sur  l'outil- 
lage des  hangars,  rails  de  chemins  de  fer,  grues,  etc.,  qui  fut  ajoutée  aux  sommes  desti- 
nées à  de  nouvelles  améliorations. 

La 'compagnie  de  chemin  de  ter  paie  à  la  Chambre  de  Commerce  un  profit  d'à  peu 
près  5  cents  par  tonne  sur  son  tarif  de  20  à  26  cents  la  tonne.  Cela  s'est  élevé,  en 
1904,  a  à  peu  près  $20,800. 
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Ce  tarif  de  5  cents  la  tonne  de  profit  serait  au  taux  de  $1  par  wagon  portant  20 
tonnes,  et  est  compris  dans  le  prix  de  $4  à  $5  par  wagon  de  cette  capacité  demandé 
par  la  compagnie  de  chemin  de  fer. 

Outre  les  frais  d'outillage,  il  y  a  les  frais  de  port  suivants,  pour  les  navires  autres 
que  ceux  qui  viennent  des  ports  de  la  Méditerranée  ou  d'Europe,  par  tonneau  enregis- 
tré :— 

Droits  de  tonnage $0  20 

Pilotage  d'arrivée 0  04-4}     ft  „.  . 

Pilotage  de  départ 0  03     J  ' 

Droit  du  conseil  de  santé 0  03 

Divers,  inspection,  pesage,   Tribunal  de  Commerce,  canot  de 

sauvetage,  etc 0  05 

Courtage,  pour  plus  de  1,000  tonnes,  par  tonne  de  cargaison 

chargée  ou  déchargée 0  05 

XII. — Situation  financière. 

Dépenses. — De  1815  à  la  fin  de  1904,  d'après  l'admirable  rapport  de  M.  A.  Batard- 
Razelière,  ingénieur  en  chef  du  port  de  Marseille,  le  chiffre  des  dépenses  a  été  comme 
suit  : —  | 

Par  l'Etat $18,970,929 

Par  la  Chambre  de  Commerce 3,151,908 

Par  la  Cie  des  Docks  et  Entrepôts 7,317,088 

Par  la  ville  de  Marseille 34,815 

Total $29,474,740 

Rapports  de  tonnage. — D'après  le  même  rapport,  le  tonnage  pour  les  cinq  années 
à  venir  jusqu'à  1903  a  été  comme  suit  : — 

Arrivages  et  départs  combinés. 


— 

1899. 

1900. 

1901. 

1902. 

1903. 

Nombre  de  navires  de  toutes  classes .... 
Tonnage 

17,764 

12,376,602 

6,316,494 

700 

17,254 

12,376,166 

6,221,373 

710 

16,802 

13,087,098 

6,350,954 

780 

17,008 
12,263,274 

6,488,067 
720 

17,608 
14,465,584 

Poids  des  marchandises,  en  tonnes 

Tonnage  moyen  des  navires 

7,059,414 
820 

Les  chiffres  du  tonnage,  cependant,  sont  quelque  peu  trompeurs.  Quand  les  na- 
vires entrent  et  sortent,  le  tonnage  est  enregistré  à  chaque  voyage,  et  cela  double  en 
conséquence  les  rapports,  d'après  la  manière  canadienne  de  compter. 

Le  poids  des  marchandises,  cependant,  qui  forme  un  document  très  utile,  est  le 
montant  exact  échangé  dans  le  port,  arrivages  et  départs  réunis. 


XIII. — Plan  et  construction  du  port. 

Plan. — Le  port  est  purement  artificiel,  ayant  été  construit  dans  la  mer,  et  étant 
protégé  par  un  brise-lames  massif. 

Tous  les  efforts  possibles  ont  été  faits  en  vue  de  réunir  les  docks  près  du  centre 
de  la  ville.  Les  ouvrages  de  protection  et  un  grand  nombre  des  docks  ont  dû  en  con- 
séquence être  construits  en  eau  profonde. 

Le  coût  du  port,  avec  ses  8  à  10  milles  de  façade  de  quais,  s'est  en  conséquence 
monté  à  la  somme  relativement  élevée  de  plus  de  $30,000,000. 
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Le  plan  est  symétrique.  Une  magnifique  promenade  s'étend  d'un  bout  à  l'autre 
du  brise-lames,  donnant  vue  d'un  côté  sur  la  Méditerranée,  et  de  l'autre  sur  le  port. 

Construction. — Des  ouvrages  de  protection  aux  jetées,  aux  bassins  de  radoub,  aux 
hangars  et  aux  grues,  tout  est  substantiel  et,  autant  que  possible,  permanent. 

Une  maçonnerie  splendide,  un  ouvrage  en  béton  magnifique,  le  tout  entouré  d'une 
clôture  en  fer  d'un  dessin  artistique,  donnent  une  bonne  idée  du  caractère  de  ce  port, 
le  principal  port  commercial  national  de  la  France. 

La  profondeur  de  l'eau  aux  quais,  cependant,  est  une  cause  de  surprise,  en  vue  du 
tirant  d'eau  des  navires  modernes,  les  murs  de  la  jetée  la  plus  neuve  n'ayant  été  fon- 
dés qu'à  une  profondeur  d'à  peu  près  29^  pieds,  avec  un  tirant  d"eau  de  moins  de  28 
pieds. 

Prévisions  pour  l'avenir. — Il  y  a  été  amplement  pourvu,  d'après  le  même  plan 
symétrique,  le  nouveau  bassin,  déjà  autorisé,  devant  avoir  2,000  pieds  carrés  et  étant 
destiné  à  être  une  extension  du  système  .actuel,  sur  lequel  il  ouvrira. 

Le  coût  du  nouveau  bassin,  sans  l'outillage,  est  estimé  à  $5,000,000. 

Le  brise-lames  et  les  jetées  sont  construits  par  le  gouvernement  à  titre  de  travaux 
publics,  et  les  hangars  et  l'outillage,  pour  la  Chambre  de  Commerce,  sont  construits  à 
l'entreprise. 

Les  fondations  des  murs  des  quais  sont  amenées  au  niveau  voulu  au  moyen  d'un 
enrochement.  On  y  bâtit  les  murs,  qui  sont  des  rangées  de  blocs  massifs  de  béton, 
appuyée^  d'un  mur  épais  en  pierre  descendant  en  talus,  l'intérieur  des  murs  étant 
rempli  des  déblais. 

Le  niveau  de  l'eau  ne  variant  pas  considérablement,  il  n'est  pas  nécessaire  d'avoir 
des  murs  de  quais  élevés,  et  les  murs  en  blocs  de  béton  sont  parfaitement  stables  et 
coûtent  beaucoup  moins  cher  que  ceux  qui  sont  requis  là  où  il  y  a  de  la  marée  ou  des 
inégalités  considérables  dans  le  niveau  de  l'eau. 

XIV. — Impressions  générales. 

Méconnaissance  comme  port  national. — Bien  que  le  commerce  ne  soit  pas  beau- 
coup d'un  caractère  national,  une  grande  partie  en  étant  destinée  directement  à  la  ville 
où  à  être  transbordée  dans  des  navires  étrangers,  le  port  a  été  développé  par  le  gou- 
vernement jusqu'à  concurrence  de  $20,000,000. 

Communications  intérieures  par  eau. — On  construit  actuellement,  à  grands  frais, 
un  canal  en  vue  d'obtenir  une  communication  par  eau  avec  l'intérieur  du  pays.  Ce 
canal  coûtera  probablement  $20,000,000,  et  ne  donnera  qu'une  profondeur  d'à  peu  près 
6£  pieds,  ce  qui  indique  la  valeur  attribuée  aux  communications  intérieures  par  eau. 

Différences  d'opinion. — Le  manque  d'harmonie  entre  les  différents  intérêts  du  port 
était  en  évidence,  et  il  semble  exister  un  mécontentement  général  au  sujet  du  pro- 
grès du  port. 

Autorités. — Les  désavantages  étaient  manifestes  de  la  présence  de  trois  autorités 
et  d'au  moins  deux  systèmes  administratifs  dans  le  port,  savoir  : — 
Le  gouvernement, 
La  Chambre  de  Commerce, 

La  Cie  des  Docks  et  Entrepôts. 

Les  résultats  visibles  de  quelques  traits  de  la  politique  mise  à  exécution  dans  le 
développement  et  l'administration  du  port  peuvent  être  vus  dans  le  transfert  à  Gênes 
des  affaires  qui  se  faisaient  autrefois  à  Marseille,  démontrant  que  même  avec  l'appui 
du  gouvernement  et  une  splendide  situation  naturelle,  un  port  peut  être  distancé  par 
ses  rivaux  étrangers. 
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PORT  DU  HAVRE. 
I. — Introduction. 

De  tous  les  ports  français,  le  Havre,  à  cause  de  sa  position  proéminente  sur  la 
Manche,  a  le  droit  d'envisager  l'avenir  avec  confiance.  Dès  que  ses  autorités  auront 
exécuté  les  projets  qu'elles  ont  en  vue,  son  commerce  devra  s'étendre  d'une  manière 
phénoménale. 

II. — Commerce  océanique. 

Le  Havre  est  le  port  d'attache  de  la  grande  ligne  océanique  dont  la  France  est 
fière  à  si  juste  titre,  la  Cie  Transatlantique,  qui  devient  rapidement  une  des  plus  fortes 
compagnies  de  navigation  engagées  dans  le  commerce  transatlantique. 

C'est  le  seul  port  français  sur  la  Manche  où  les  steamers  de  l'Atlantique  peuvent 
se  rendre  jusqu'aux  docks,  et  par  conséquent  c'est  réellement  le  port  de  France  pour 
les  voyageurs. 

Un  grand  commerce  de  coton  s'y  développe  cependant,  et  on  tente  tous  les  efforts 
possibles  pour  encourager  l'importation  du  caoutchouc  brut,  et  ces  efforts  obtiennent 
un  succès  satisfaisant. 

On  voit  dans  ce  port  affairé  tous  les  types  de  navires  à  vapeur  et  à  voiles,  et  le 
volume  de  son  commerce  grossit  d'année  en  année.  Son  tonnage  est  de  8,837,978  ton- 
neaux. 

III. — Eléments  de  succès. 

La  Seine,  en  quittant  Paris,  se  fraie  un  chemin  à  travers  les  fertiles  vallées  de  la 
Normandie,  passant  Rouen  dans  son  trajet  vers  la  mer,  et  se  déverse  dans  une  grande 
baie  formée  par  les  caps  Antifer  et  Barfleur,  qui  sont  placés  à  55  milles  l'un  de  l'autre. 
Les  marées  de  la  Manche  coulent  au  delà  de  cette  grande  entrée.  Les  divers  courants 
de  cette  curieuse  étendue  de  mer  semblent  contre-balancer  la  marée,  de  sorte  que  les 
eaux  qui  atteignent  le  Havre,  le  grand  port  de  France  à  l'embouchure  de  la  Seine,  res- 
tent à  marée  haute  pendant  trois  heures,  tandis  que  dans  les  cas  ordinaires  la  marée  se 
retire  dès  qu'elle  atteint  son  plus  haut  point. 

La  profondeur  naturelle  de  la  baie  et  la  nature  du  fond  se  prêtent  bien  à  tout  déve- 
loppement projeté.  Géographiquement,  aucun  port  du  continent  ne  dépasse  le  Havre 
au  point  de  vue  de  la  position.  Placé  sur  la  mer,  sur  la  route  directe  des  grandsi 
steamers  et  des  paquebots  transatlantiques,  le  point  naturel  de  distribution  pour  le 
commerce  du  centre  de  l'Europe,  c'est  un  sujet  de  grand  étonnement  que  le  Havre 
n'ait  pas  attiré  une  part  plus  considérable  du  commerce  continental. 

IV. — Types  des  affaires  du  port. 

(a)  Du  navire  océanique  au  caboteur. 

(b)  Du  navire  océanique  au  chemin  de  fer  directement. 

(c)  Du  navire  océanique  aux  entrepôts  par  véhicule. 
Tous  sont  en  activité. 

V. — Types  du  port. 

Les  jetées  de  l'avant-port  peuvent  toutes  être  approchées  du  côté  de  la  mer.  Son 
développement  consiste  principalement  en  bassins  à  flot  et  en  docks,  qui  sont  au 
nombre  de  dix.  >. 
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VI. — Bassins  de  radoub. 

Le  port  du  Havre  possède  six  bassins  de  radoub,  dont  le  plus  grand  peut  recevoir 
un  navire  de  541  pieds  de  longueur.  Le  fait  que  le  Havre  ne  possède  pas  de  plus 
grand  bassin  de  radoub  est  cause  que  les  grands  navires  sont  envoyés  ailleurs  pour 
être  réparés. 

VII. — Chenaux  d'approche. 

Les  approches  du  port,  du  côté  de  la  mer,  sont  marquées  par  quelques-uns  des  plus 
beaux  phares  qui  existent;  celui  du  Cap  de  la  Hève  a  une  puissance  de  2,500,000  bou- 
gies, et  peut  être  aperçu,  par  un  temps  clair,  d'une  distance  de  52  milles. 

Le  chenal  maritime,  à  l'entrée,  a  une  largeur  de  656  pieds,  avec  une  profondeur  à 
marée  haute  permettant  le  passage  de  navires  tirant  de  24  à  25  pieds.  Il  y  a  au  sud- 
ouest  un  autre  chenal  d'approche  long  de  1,482  pieds,  avec  une  largeur  minima  de  329 
pieds. 

VIII. — Aménagement  pour  les  navires. 

Le  port  se  compose  d'un  avant-port  et  d'un  port  intérieur,  protégés  contre  la  mer 
par  de  longs  bras  en  maçonnerie. 

La  longueur  de  quais  dans  l'avant-port  est  à  peu  près  1,600  verges.  La  surface 
d'eau  comprend  à  peu  près  50  acres,  et  l'aménagement  des  quais  pour  l'emmagasinage 
des  marchandises  à  peu  près  5  acres. 

Les  bateaux  en  voie  de  construction  vont  augmenter  la  surface  d'eau  et  faire  pra- 
tiquement un  nouvel  avant-port  comprenant  une  surface  de  175  acres,  dont  l'entrée 
aura  656  pieds  de  largeur,  approchable  au  moyen  d'un  chenal  ayant  une  largeur  de  984 
pieds  et  une  profondeur  minima  de  29  pieds  et  6  pouces. 

Un  quai  océanique,  d'une  longueur  de  1,640  pieds,  est  en  voie  de  construction  dans 
la  partie  sud  du  nouvel  avant-port,  qui  sera  accessible  à  n'importe  quelle  heure  aux 
navires  ayant  un  tirant  d'eau  de  26  pieds  6  pouces.  Ce  quai  sera  particulièrement 
adapté  au  trafic  des  voyageurs  et  sera  muni  de  communications  directes,  par  chemin 
de  fer,  avec  toutes  les  parties  du  continent. 

Une  écluse  d'entrée  donnant  accès  au  port  intérieur  conduisant  jusqu'au  Bassin 
de  l'Eure  permet  aux  plus  gros  navires  d'entrer  à  marée  haute,  et  aux  navires  d'un 
tirant  d'eau  ne  dépassant  pas  19  pieds  6  pouces  d'entrer  à  marée  basse.  Cette  entrée 
aura  100  pieds  de  largeur  et  une  longueur  de  près  de  800  pieds.  Le  port  proprement 
dit  se  compose  de  10  bassins  à  flot,  comme  suit: — 

Le  Bassin  du  Boi,  le  Bassin  Barré,  le  Bassin  de  l'Eure,  le  Bassin  de  la  Citadelle, 
le  Bassin  Commercial,  le  Bassin  Vauban,  le  Bassin  des  Docks,  le  Bassin  Bellot,  le  Bas- 
sin du  Canal,  et  un  bassin  à  pétrole. 

La  surface  d'eau  réunie  de  ces  bassins  sera  de  près  de  200  acres,  possédant  une 
longueur  de  quais  de  40,500  pieds  linéaires  et  une  surface  de  quais  d'à  peu  près  120 
acres,  déduction  faite  des  rues  et  de  l'espace  occupé  par  les  approches  des  voies  ferrées. 

Outre  ces  10  bassins  à  flot  il  y  a  un  bassin  exposé  aux  marées,  de  1,100  pieds 
de  longueur,  qui  communiquera  finalement  avec  le  Bassin  Bellot  au  moyen  d'une  écluse 
enclose  qui  donnera  passage  à  des  navires  d'une  longueur  de  600  pieds. 

Ces  différents  bassins  sont  reliés  entre  eux  par  15  écluses  d'entrée,  variant  en  lar- 
geur de  39  à  100  pieds,  et  en  profondeur  de  22  à  35  pieds. 

IX. — Outillage  du  port. 

L'outillage  du  Havre  par  la  Cnambre  de  Commerce  se  compose  des  machines  sui- 
vantes, dont  l'usage  est  payé  d  après  des  tarifs  publiés  de  temps  à  autre: — 
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28  grues  hydrauliques  mobiles 1,500  à  2,500  livres. 

2  "  "  3,000  à  6,000      " 

2  porteurs  hydrauliques  mobiles 400  livres. 

2    .  "  "  2,000     " 

14  grues  électriques  mobiles 3,000     " 

1  jeu  de  supports  de  bigue  (shear  legs) 120  tonnes. 

11  grues  électriques  mobiles 3,000  livres. 

5  grues  à  vapeur  mobiles 3,000      " 

6  grues  flottantes  à  vapeur 2,500      " 

1  grue  flottante  à  vapeur 8,000      "     "(Pompes  à 

1  "  "  20,000     "     S     incendie. 

L'énergie  et  les  services  des  mécaniciens  sont  fournis  par  la  Chambre  de  Com- 
merce. 

Les  différents  quais  sont  munis  de  hangars  de  transit  de  différentes  grandeurs  et 
profondeurs,  dont  26  construits  par  la  Chambre  de  Commerce,  ayant  une  longueur  to- 
tale de  9,000  pieds,  couvrant  un  espace  de  95,000  verges  carrées.     Leur  largeur  varie 
de  20  à  200  pieds,  et  leur  longueur  de  125  à  700  pieds. 
Il  y  en  a  en  outre  qui  sont  la  propriété  privée — 
De  la  Cie  Transatlantique, 
De  la  ligne  Hamburg- American. 

Les  meilleurs  hangars  à  passagers,  dans  tous  les  ports  visités,  sont  au  Havre  et 
appartiennent  à  la  Cie  Transatlantique.  Ces  hangars  à  deux  étages  sont  larges  et  ont 
un  aménagement  spacieux;  le  rez-de-chaussée  sert  pour  les  bagages,  les  marchandises 
et  les  facilités  de  chemins  de  fer.  Au  premier  étage  sont  les  salles  d'attente  et  le  dé- 
partement des  passagers,  munis  de  tout  le  confort  possible. 

X. — Administration  du  port. 

L'autorité  contrôlante  du  port  appartient  à  la  Chambre  de  Commerce,  dont  les  actes 
sont  sujets  à  révision  par  l'Etat,  par  l'intermédiaire  du  ministre  des  Travaux  publics. 

D'autres  autorités  possédant  dans  le  port  des  droits  acquis  de  temps  à  autre  sont 
les  suivantes: — 

La  Compagnie  d'Emmagasinage  des  Docks  loue  et  exploite  300,000  verges  carrées, 
dont  170,000  sont  occupées  par  des  entrepôts  d'une  capacité  de  270,000  tonnes. 

La  Compagnie  Générale  d'Emmagasinage  possède  152,000  verges  carrées  d'espace 
couvert  de  hangars,  avec  une  capacité  d'emmagasinage  de  100,000  tonnes. 

La  Compagnie  des  Docks  du  Pont  Rouge  contrôle  93,000  verges  carrées,  avec  une 
capacité  d'emmagasinage  de  92,000  tonnes. 

La  Compagnie  Générale  d'Emmagasinage  de  Paris  occupe  13,000  verges  carrées, 
emmagasinant  31,000  tonnes. 

La  Compagnie  du  Canal  de  Tancarville  occupe  35,000  verges  carrées,  avec  facilités 
d'emmagasinage  pour  40,000  tonnes. 

La  Chambre  de  Commerce,  depuis  1818,  a  pris  une  part  proéminente  dans  le  déve- 
loppement du  port.  C'est  sous  ses  auspices  que  fut  fondée,  cette  année-là,  "  La  Com- 
pagnie du  Port  du  Havre",  avec  un  capital  de  $600,000,  des  marchands  contribuant 
deux  tiers  de  cette  somme  et  l'Etat  un  tiers,  et  l'Etat  retirant  les  revenus  du  port  pour 
les  années  1818,  1819  et  1820,  pour  se  rembourser  de  l'avance  faite  à  la  compagnie. 

Cette  société  entre  l'Etat,  avec  son  quartier  général  à  Paris,  et  la  Chambre  de 
Commerce  au  Havre,  n'a  pas  été  sans  avoir  de  très  graves  inconvénients  dont.le  port  a 
longtemps  souffert.  L'histoire  des  négociations  entre  les  deux  autorités,  en  vue  de 
l'exécution  des  travaux  qui  sont  maintenant  presque  terminés,  a  commencé  en  1879. 
Comme  conséquence  de  ces  négociations  longtemps  prolongées  et  de  l'immixtion  poli- 
tique, il  s'est  produit  un  long  retard  dans  le  développement  du  port,  une  part  consi- 
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dérable  du  commerce  s'en  est  allée  à  d'autres  ports  qui  n'ont  pas  été  victimes  de  l'in- 
gérence politique  ou  n'ont  pas  été  rendus  dépendants  de  l'autorité  executive  exercée 
de  loin. 

La  Chambre  de  Commerce  a  lutté  pendant  30  ans  pour  surmonter  cet  état  de  choses, 
mais  l'argent  voté  pour  le  développement  du  port  a  été  reçu  en  si  petites  sommes  à  la 
fois  que  le  port,  qui  est  dans  une  position  excellente,  ouvrant  directement  sur  la  Man- 
che, est  à  2>f  heures  seulement  de  Paris,  est  loin  d'avoir  la  part  du  commerce  continen- 
tal qu'il  devrait  avoir,  bien  que  tous  les  efforts  possibles  soient  maintenant  tentés  pour 
reprendre  le  terrain  perdu. 

XI. — Frais  de  port. 

Le  tarif  de  location  en  vertu  duquel  les  différents  hangars  sont  loués  est  comme 
suit  : — 

Par  tonneau  net  enregistré,  par  jour — 

Cents. 

1.  Les  navires  occupant  un  emplacement  muni  d'un  hangar  dont 

la  longueur  ne  dépasse  pas  148  pieds,  paient 1| 

2.  Les  navires  occupant  un  emplacement  muni  d'un  hangar  de 

98  à  149  pieds  de  longueur,  paient If 

3.  Les  navires  occupant  un  emplacement  muni  d'un  hangar  dont  r 

la  longueur  est  inférieure  à  98  pieds,  paient If 

Les  voiliers  paient  en  vertu  d'un  tarif  différent. 

Il  y  a  certaines  modifications  et  réductions  permises  à  ce  tarif,  pourvu  que  la  lon- 
gueur du  navide  dépasse  celle  du  hangar,  et  pourvu  que  certaines  conditions  soient 
remplies  quant  à  la  cargaison. 

La  Chambre  de  Commerce  éclaire  les  hangars  gratuitement,  mais  n'assume  aucune 
responsabilité  en  ce  qui  regarde  la  cargaison. 

Ces  loyers  pour  l'usage  des  hangars  sont  payés  par  le  locataire,  qui  a  le  droit  d'en 
recouvrer  une  partie  en  débitant  les  marchandises  manutentionnées  : — 

4  cents  par  tonne  pour  les  cotonnades  et  les  lainages. 

5  cents  par  tonne  pour  toutes  les  autres  marchandises. 

Une  cargaison  peut  demeurer  72  heures  sur  les  quais. 

Une  amende  de  un  cent  par  tonne  par  jour  est  imposée  pour  les  cinq  premiers 
jours  qui  suivent  les  72  heures,  de  2  cents  par  tonne  par  jour  pour  les  cinq  jours  sui- 
vants, et  de  4  cents  par  tonne  par  jour  pour  chaque  jour  additionnel. 

Une  cargaison  destinée  à  l'exportation  et  déposée  dans  les  hangars  avant  l'arrivée 
du  navire  à  bord  duquel  elle  doit  être  chargée,  paie  60  cents  par  jour  pour  chaque 
espace  de  50  verges  carrées  occupé. 

Droits  de  tonnage  sur  les  navires. 

Droits  de  tonnage  appliqués  au  tonnage  légal  de  chaque  navire  entrant  dans  le 
port  pour  charger,  décharger  ou  transborder   une  cargaison: — 
Par  tonneau  net  enregistré  par  voyage — 

Cents. 

1.  Navires  voyageant  entre  le  Havre  et  des  ports  non  européens 

(avec  exception  au  n°  3) 8 

2.  Navires  voyageant  entre  le  port  et  des  ports  européens  ou  asia- 

tiques (avec  exception  au  n°  3) . . 6 

3.  Navires  voyageant  entre  n'importe  quels  ports  dont  la  cargai- 

son se  compose,  pour  au  moins  les  neuf  dixièmes,  de  céréales, 
d'huile  de  baume,  de  minerai  de  fer,  etc 4 
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Les  steamers  de  lignes  régulières  faisant  au  moins  un  voyage  par  semaine  ont 
droit  à  une  réduction  de  40  pour  100  sous  les  numéros  1  et  2. 

Les  steamers  de  lignes  régulières  faisant  un  voyage  par  mois  ont  droit  à  une  ré- 
duction de  30  pour  100  sous  les  numéros  1  et  2. 

Les  navires  qui  demeurent  dans  le  port  plus  de  deux  mois  paient  2  cents  par  se- 
maine par  tonneau  de  frais  additionnels  de  tonnage. 

Accès  est  fourni,  par  chemin  de  fer,  aux  principaux  quais. 

La  Compagnie  du  chemin  de  fer  de  l'Ouest  se  charge  du  transport  par  chemin  de 
fer  entre  les  docks  et  ses  propres  cours  à  marchandises,  et  ses  prix  varient  de  6  à  12 
cents  par  tonne,  selon  la  nature  des  marchandises  transportées. 

Le  port  souffre  du  fait  qu'il  n'est  desservi  que  par  un  seul  chemin  de  fer  apparte- 
nant à  une  compagnie  privée.  L'achat  de  ce  chemin  de  fer  par  le  gouvernement  étant 
projeté  depuis  longtemps,  rien  n'a  encore  été  fait  pour  améliorer  les  facilités  de  che- 
min de  fer  pour  aller  au  port  et  en  sortir,  qui  sont,  en  conséquence,  loin  d'être  satis- 
faisantes.    On  apportera  bientôt,  cependant,  un  remède  à  cet  état  de  choses. 


LE  PORT  DE  MONTREAL. 

Introduction. 

La  première  tentative  en  vue  d'établir  à  Montréal  un  port  pour  les  navires  océani- 
ques fut  faite  en  1830. 

Le  système  de  canaux  intérieurs  canadiens,  reliant  les  grands  lacs  de  la  partie  cen- 
trale du  continent  nord-américain  au  Saint-Laurent,  à  Montréal,  venait  d'être  ouvert. 
La  configuration  physique  de  la  localité,  la  situation  commerciale  et  la  position  comme 
point  d'échange  entre  les  navires  océaniques  et  ceux  de  l'intérieur,  étaient  reconnues. 

A  l'ouest  était  le  système  de  canaux  établis  pour  éviter  les  rapides  de  Lachine  et 
autres. 

La  ville  de  Montréal  devenait  rapidement  un  centre  commercial  et  manufacturier, 
et  la  situation  était  excellente  pour  des  entrepôts  et  des  usines. 

A  l'est,  était  le  puissant  Saint-Laurent,  avec  son  eau  claire  et  son  lit  permanent, 
passant  à  travers  le  lac  Saint-Pierre  et  continuant  sa  route,  sur  une  distance  de  160 
milles,  jusqu'à  Québec,  puis,  800  milles  plus  loin,  jusqu'à  l'Atlantique. 

La  navigation  jusqu'à  Québec  était  un  fait  accompli  pour  toutes  les  classes  de  na- 
vires océaniques,  mais  le  lac  Saint-Pierre,  à  mi-chemin  entre  Québec  et  Montréal, 
n'avait  qu'une  profondeur  de  10  pieds. 

Le  chenal  maritime. 

Débutant  modestement  comme  on  considérerait  à  l'heure  actuelle,  mais  d'après 
des  principes  vrais,  les  hommes  d'affaires  de  Montréal,  pleins  de  prévoyance,  entrepri- 
rent de  construire  un  port  et  de  creuser  le  chenal  du  lac  Saint -Pierre. 

Ils  avaient  appris  leur  leçon  dans  le  succès  obtenu  en  faisant  remonter  à  la  navi- 
gation océanique  la  Clyde,  qui  n'avait  eu  jusque-là  qu'un  courant  peu  profond,  jus- 
qu'à Glasgow. 

Le  dragage  du  Saint-Laurent  fut  commencé  en  1850.  Les  plans  avaient  été  faits 
et  la  machinerie  fabriquée  en  Ecosse. 

De  10  pieds  qu'il  avait  en  1850,  le  chenal  avait  été  creusé  en  1888  à  27£  pieds!  à 
l'eau  basse  ordinaire,  sur  une  longueur  du  fleuve  exigeant  le  dragage  d'à  peu  près  50 
milles,  les  travaux  ayant  été  exécutés  en  régie  par  les  commissaires  du  port  de  Mont- 
réal. 

En  1888,  le  gouvernement  du  Canada,  reconnaissant  le  Saint-Laurent  comme  la 
route  nationale,  se  chargea  de  la  dette  encourue  pour  le  chenal,  et  ouvrit  la  voie  flu- 
viale gratuite  pour  la  navigation  du  monde  entier. 

21c— 7 
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Le  gouvernement  entreprit  aussi  en  1899  la  tâche  de  creuser  d'à  peu  près  4  pieds, 
afin  d'obtenir  une  profondeur  de  30  pieds  au  niveau  de  l'eau  le  plus<  bas  qui  ait  été  en- 
registré, et  d'élargir,  de  redresser  et  d'indiquer  le  chenal  au  moyen  des  systèmes  les 
plus  modernes  d'aides  à  la  navigation. 

En  1907  le  chenal  fut  ouvert  au  commerce,  avec  une  profondeur  de  30  pieds,  la 
profondeur  réelle  la  plus  basse  enregistrée  durant  cette  saison  étant  de  31  pieds  10 
pouces,  et  avec  un  système  magnifique  de  phares,  de  bouées,  de  service  de  signaux  et 
de  chenal  libre  d'obstructions. 

Les  principales  courbes  sont  faciles  et  d'ample  largeur,  comparées  avec  celles  de 
n'importe  quelle  voie  fluviale  artificielle  navigable   dans  le  monde  entier. 

Les  dessins  (voir  pages  161,  162)  montrent,  à  la  même  échelle,  une  comparaison 
entre  les  coupes  et  les  courbes  du  chenal  maritime  du  fleuve  Saint-Laurent  avec  ceux 
des  routes  maritimes  célèbres  du  monde. 

Le  port  de  Montréal  et  le  Saint-Laurent  ont  eu  une  mauvaise  réputation.  Il  est 
regrettable  qu'au  Canada  les  malheurs  soient  l'objet  de  la  publicité.  Les  faits  et  l'his- 
toire réelle  démontrent  le  contraire,  et  le  Saint-Laurent  devrait  être  connu  comme  une 
des  routes  les  plus  avantageuses  au  monde. 

Le  Saint-Laurent,  avec  toute  la  navigation  des  grands  lacs,  formant  un  total  de 
60,000,000  de  tonnes  par  année,  est  fermée  par  la  glace  depuis  le  1er  décembre  jusqu'au 
20  avril  de  chaque  année.  Cette  situation  est  acceptée  sur  les  grands  lacs,  qui  alimen- 
tent la  navigation  du  Saint-Laurent.  Quand  les  lacs  sont  ouverts  les  navires  océani- 
ques sont  dans  le  port  de  Montréal,  prêts  pour  le  commerce. 

Durant  la  saison  ouverte,  le  Saint-Laurent  jouit  de  conditions  atmosphériques 
splendides  et  est  remarquablement  adapté  à  la  navigation. 

Les  brouillards  sont  très  rares  dans  toute  la  partie  resserrée  du  fleuve  depuis  In 
Malbaie,  à  235  milles  en  aval  de  Montréal,  jusque  dans  le  port. 

Deux  navires  seulement,  dans  une  période  de  30  ans,  ont  été  complètement  perdus 
entre  Québec  et  Montréal. 

Les  échouements,  auxquels  on  a  donné  tant  de  publicité,  ne  sont  pas  fréquents.  Les 
rapports  de  1906  déclarent  qu'entre  Montréal  et  Québec  les  pertes  dues  aux  accidents 
de  la  navigation  ne  se  sont  pas  montées  à  mille  dollars,  bien  qu'à  peu  prè»  <3$00t  na- 
vires océaniques,  d'un  tonnage  réuni  d'à  peu  près  6,000,000  de  tonneaux,  aient  remonté 
et  descendu  le  fleuve  durant  les  sept  mois  de  la  saison  ouverte. 

Les  rapports  des  accidents  sur  le  Saint-Laurent  en  divisent  les  causes  à  peu  près 
également  entre  les  fautes  dues  aux  machines  des  navires  et  les  erreurs  des  pilotes. 

Absolument  aucun  des  accidents  arrivés  depuis  quelques  années  n'a  été,  en  quel- 
que mesure  que  ce  soit,  causé  par  le  chenal. 

LE  PORT.  i       i 

Dans  la  considération  de  Montréal  comme  position  pour  un  grand  port,  excepté 
pour  sa  saison  d'hiver,  sa  situation  serait  regardée  comme  idéale,  d'après  la  meilleure 
pratique  britannique  et  continentale. 

1.  Il  est  situé  aussi  loin  à  l'intérieur  que  puisse  aller  la  navigation  océanique. 

2.  Il  a  un  splendide  chenal  d'approche,  un  matériel  de  dragage  et  une  organisation 
pour  la  navigation  au  moins  égaux  à  ceux  de  n'importe  quel  port  au  monde. 

3.  Les  conditions  de  navigation  sont  excellentes. 

4.  Il  est  sur  la  ligne  directe  de  la  grande  route  d'été  du  commerce  de  l'Amérique 
du  Nord. 

5.  Il  est  le  port  océanique  le  plus  avantageux  pour  une  grande  partie  du  territoire 
le  plus  productif  du  continent  nord-américain. 

6.  C'est  une  route  qui,  malgré  ses  maigres  facilités  jusqu'à  présent,  a  tenu  tête 
avec  succès  avec  la  route  Bufïalo-New-York. 
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7.  Il  est  le  terminus  à  l'est  du  système  des  canaux  du  Saint-Laurent,  donnant  une 
navigation  de  14  pieds  de  Montréal  à  Port-Colborne.  De  Port-Colborne,  la  profondeur 
est  de  20  pieds  à  Bufïalo,  Cleveland,  Détroit,  Chicago,  Saut-Sainte-Marie,  Fort-Wil- 
liam et  Duluth,  soit  une  distance  totale  de  1,400  milles. 

8.  Montréal  est  le  centre  des  chemins  de  fer  du  Canada.  Les  lignes  principales 
dans  toutes  les  directions,  et  trois  lignes  transcontinentales  font  correspondance  avec 
la  navigation  océanique  dans  le  port. 

9.  Géographiquement,  Montréal  est  favorable  pour  la  construction  d'un  port. 

10.  L'eau  du  fleuve  est  libre  de  sédiments,  et  il  n'est  pas  besoin  d'un  dragage 
constant. 

11.  La  façade  sur  le  fleuve  et  le  lit  du  fleuve  sont  entièrement  sous  le  contrôle  des 
autorités  du  port. 

12.  Le  port  est  au  cœur  de  la  partie  commerciale  de  la  ville. 

13.  Les  raccordements  des  chemins  de  fer  avec  les  docks  sont  les  meilleurs  du  con- 
tinent. 

14.  Les  grandes  compagnies  de  transport  du  Canada,  par  eau  et  par  chemin  de  fer, 
ont  leurs  quartiers  généraux  à  Montréal. 

15.  Le  commerce  de  Montréal  par  la  voie  du  Saint-Laurent  est  maintenant  près 
de  30  pour  100  du  commerce  total  du  Canada,  y  compris  le  commerce  avec  les  Etats- 
Unis. 

16.  La  situation  actuelle  de  Monterai,  en  ce  qui  regarde  le  port,  est  comme  suit. — 


Navires  par  année. 

DÉPARTS  ET  ARRIVAGES   RÉUNIS. 

Nombre. 

Tonnage. 

Navires  océaniques 

Service  de  l'intérieur. . . . 

2,400 
1             25,000 

5,000,000 
6,000,000 

La  dépense  de  capital  sur  le  port,  jusqu'à  date,  est  approximativement  le  montant 
de  la  dette  garantie,  soit  $10,000,000. 

La  profondeur  de  l'eau  dans  le  port  et  ses  approches  est  de  30  pieds  à  l'eau  la  plus 
basse,  ou  31  pieds  10  pouces  à  l'eau  la  plus  basse  atteinte  en  1907. 

La  surface  totale  de  hangars  est  de  20  acres,  et  sera  doublée  en  1909. 

Il  n'y  a  pas  de  droits  de  tonnage  sur  les  navires. 

Les  revenus  proviennent  principalement  des  droits  de  quaiage  et  de  la  location 
d'espace  dans  les  hangars,  etc. 

Le  pilotage  au  port  est  obligatoire,  et  sous  le  contrôle  du  gouvernement  du  Canada. 

L'autorité  du  port  est  une  commission  composée  de  trois  membres  nommés  par  le 
gouvernement  du  Canada,  dont  les  actes  sont  sujets,  en  matière  de  dépenses,  à  l'appro- 
bation du  ministre  de  la  Marine  et  des  Pêcheries. 


Conclusions. 

Il  suffit  de  référer  à  la  description,  dans  ces  pages,  des  onze  principaux  ports  de  la 
Grande-Bretagne  et  de  l'Europe,  et  à  une  comparaison  avec  les  avantages  physiques, 
naturels  et  commerciaux  de  Montréal,  pour  compléter  la  décision  favorable  en  ce  qui 
concerne  l'avenir  du  port  de  Montréal,  et  établir  la  nécessité  de  prendre  des  mesures 
immédiates  pour  un  développement  vaste  et  soigné  en  vue  de  l'avenir. 

Les  dessins  suivants  donnent  une  idée  approximative  de  l'étendue  des  docks  et  de 
l'aménagement  de  la  navigation  dans  quelques-uns  des  ports  importants,  comparés  au 
port  de  Montréal. 
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TO  ACCOMPANY  REPORT  TO  THE  MINISTKR  OF  MARINE  AND  FISHËRIES 
OF       CANADA 
BRITISH  AND  CONTINENTAL   PORTS 
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COMPARATIVE    CURVES  OF    IMPORTANT  RIVER   CHANNELS  AND  CANALS. 


RIVER      ST    LAWRENCE,   CANADA. 


KIEL  CANAL. 

BORGSTEDT  CURVE, 


APPROACH  TO  ANTWERP  HARBOUR 
RIVER    SCHELDT. 
CITADEL  CURVE. 


PORT    OF  LONDON. 

RIVER     THAMES. 

BLACKWALL   CURVE, 

6  MILES  BELOW     LONDON    BRIDGE. 
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QUARANTIEME    RAPPORT    ANNUEL 


DU 


Ministère  de  la  Marine  et  des  Pêcheries 


1907 


PECHERIES 


IMPRIME  PAR  ORDRE  DU  PARLEMENT 


OTTAWA 

IMPRIMÉ  PAR  S.  E.  DAWSON,  IMPRIMEUR  DE  SA  TRÈS  EXCELLENTE 

MAJESTÉ  LE  ROI 
1908 

(N°  22.  — 1908.] 
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A  Son  Excellence  le  Très  Honorable  sir  Albert  Henry  George,  comte  Grey,  vicomte 
Howick,  baron  Grey  de  Howick,  dans  le  comté  de  Northumberland,  dans  la  parie  du 
Royaume-Uni  et  baronnet,  Chevalier  GranoVCroix  de  V Ordre  Très  distingué  de  Saint- 
Michel  et  Saint-George,  etc.,  etc.,  Gouverneur  général  du  Canada. 

Plaise  à  Votre  Excellence  : 

J'ai  l'honneur  de  soumettre  à  Votre  Excellence  pour  être  présenté  à  la  législature 
du  Canada,  le  quarantième  rapport  annuel  du  Ministère  de  la  Marine  et  des  Pêcheries, 
division  des  Pêcheries. 

J'ai  l'honneur  d'être, 
De  Votre  Excellence  le  très  obéissant  serviteur, 

L.  P.  BRODEUR, 

Ministre  de  la  Marine  et  des  Pêcheries. 

Ministère  de  la  Marine  et  des  Pêcheries, 
CKtawa,  novembre  1907. 
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RAPPORT  DU  SOUS-MINISTRE 

A  L'honorable  L.-P.  Brodeur, 

Ministre  de  la  Marine  et  des  Pêcheries. 

Monsieur,  —  J'ai  l'honneur  de  vous  soumettre  le  quarantième  rapport  annuel  du 
ministère  de  la  Marine  et  des  Pêcheries  (division  des  Pêcheries)  pour  l'exercice  terminé 
le  31  mars  1907. 

Ce  rapport  contient  le  relevé  des  recettes  et  dépenses,  les  rapports  des  différents 
inspecteurs,  le  compte  rendu  des  opérations  de  l'année  en  ostréiculture,  pisciculture, 
entreposage  frigorique  de  la  boitte,  etc.,  ainsi  qu'un  résumé  des  travaux  faits  à  la  station 
biologique  de  la  marine  située  à  l'embouchure  du  St-Laurent  en  face  des  Sept-Iles  à 
la  station  de  St. -Andrews,  située  sur  les  eaux  du  Passamaquoddy,  dans  le^Nouveau- 
Brunswick  méridional,  à  l'embouchure  de  la  rivière  Ste-Croix  à  la  station  du  Pacifique, 
située  sur  la  baie  du  Départ,  près  de  Nanaïmo,  C.-B.  et  enfin,  à  la  station  des  lacs 
située  sur  la  baie  Géorgienne,  Ont.  De  plus,  sont  annexés  à  ce  rapport  deux  opuscu  i 
du  professeur  E.  E.  Prince,  commissaire  fédéral  des  Pêcheries,  le  premier  traitant  des 
mouvements  migratoires  des  poissons,  le  second  des  produits  de  la  pêche  inutilisés  a 
Canada. 

Les  annexes  du  présent  rapport  sont"  les  suivants  : 

N°   1.     Primes  de  pêche. 

2.  Pêcheries  de  la  Nouvelle-Ecosse. 

3.  "        du  Nouveau-Brunswick. 

4.  "de  l'Ile-du-Prince-Edouard. 

5.  "        de  la  province  de  Québec. 

6.  de  l'Ontario. 

7.  "         du  Manitoba. 

8.  "         de  la  Saskatchewan. 

9.  "        de  l'Aberta. 

10.  "         de  la  Colombie-Britannique. 

11.  Pisciculture. 

12.  Entreposage  frigorifique  de  la  boitte. 

13.  Service  de  protection  des  pêcheries. 

14.  Musée  de  pêcheries.  , 

15.  Dépenses  et  recettes. 

16.  Liste  des  employés  du  service  extérieur. 
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COMMISSION    DES    PÊCHERIES    DE    LA    COLOMBIE-BRITANNIQUE. 

Les  travaux  de  cette  commission,  qui  comprend  le  professeur  E.  E.  Prince,  prési- 
dent; M.  Campbell  S weeney,  Vancouver  ;  Rév.  G.  W.  Taylor,  Wellington;  M.  J.  P. 
Babcock,  Victoria  ;  M.  Richard  Hall,  Victoria,  secrétaire,  et  M.  J.  C.  Brown,  New- 
Westminster,  ainsi  que  M.  J.  Charles  Mclntosh,  Victoria,  secrétaire,  ont  été  publiés 
dans  le  rapport  de  1906  ;  le  compte  rendu  des  séances,  celui  des  conférences  interna- 
tionales tenues  avec  les  commissaires  de  l'Etat  de  Washington  ;  les  rapports  des  divers 
sous-comités,  et  les  mémoires,  pétitions  et  autres  demandes  déposées  sur  le  bureau  de  la 
commission  ont  servi  de  base  à  la  rédaction  du  dernier  rapport  de  la  commission.  Il  est 
divisé  en  trois  parties  :  dans  la  première  est  donné  un  aperçu  d'ensemble  des  ressources 
qu'offrent  la  pêche  et  les  industries  connexes  dans  la  Colombie-Britannique,  ainsi  qu'une 
étude  des  faits  les  plus  importants  concernant  les  pêcheries  canadiennes  sur  la  côte  du 
Pacifique  ;  la  deuxième  partie  comprend  les  amendements  proposés  aux  lois  actuelles 
qui  règlent  la  question  des  pêcheries  et  des  industries  connexes,  tandis  que  la  troisième 
partie  donne  un  ensemble  complet  des  règlements  destinés  à  remplacer  ceux  qui  existent 
actuellement,  et  à  établir  ainsi  un  code  des  pêcheries  plus  précis  et  plus  en  accord  avec 
les  conditions  présentes. 

Chacun  des  commissaires  possédait  un  exemplaire  du  compte  rendu  des  séances  de 
la  commission,  un  rapport  in  extenso  des  travaux  de  la  conférence  internationale  tenue 
à  Seattle  en  novembre  1905,  et  les  rapports  de  quelques-unes  des  séances  les  plus  impor- 
tantes tenues  à  Vancouver.  Ils  ont  pu  ainsi  revoir  les  comptes  rendus  fournis  et  prendre 
note  des  points  soulevés  par  les  travaux  de  la  commission. 

Quand  les  séances  ont  repris  cette  année  à  Victoria,  le  10  juillet,  dans  la  salle  mise 
à  la  disposition  des  commissaires  par  la  Chambre  de  Commerce  de  Victoria,  tout  était 
prêt  pour  permettre  à  la  commission  de  prendre  une  décision  finale. 

Les  séances  ont  eu  Heu  les  11,  12,  18,  19,  20,  23  et  24  juillet.  Deux  membres  de 
la  commission  étaient  absents,  mais  M.  Babcock,  d'abord  retenu  par  ses  devoirs  profes- 
sionnels, prit  part  aux  séances  du  23  et  du  24;  quanta  M.  Campbell  Sweeney,  il  a  passé 
tout  son  été  en  Europe,  pour  raison  de  santé.  Durant  ces  séances,  tout  le  projet  de 
rapport  qui  servait  de  base  aux  discussions  a  été  revu  afin  d'en  rendre  l'étude  plus  facile, 
et  de  permettre  l'adoption  de  mesures  unanimement  approuvées,  après  révision  et  cor- 
rectiou  du  dit  rapport.  Les  séances  ont  eu  lieu  le  matin  et  dans  l'après-midi  de  chacun' 
des  jours  indiqués,  et  à  la  clôture  des  travaux  de  révision  et  des  discussions  auxquelles 
ils  ont  donné  naissance,  les  quatre  commissaires,  MM.  Prince,  Hall,  Taylor  et  Brown 
ont  signé  le  rapport  et  l'ont  envoyé  à  Ottawa,  suivant  le  désir  de  l'honorable  Ministre  de 
la  Marine  (l'hon.  M.  Brodeur)  et  de  l'honorable  Ministre  intérimaire,  M.  Templeman.  Le 
cinquième  commissaire,  M.  Babcock,  présent  à  la  dernière  séance,  a  déclaré  qu'il  n'avfit 
pu  prendre  connaissance  du  rapport,  celui-ci  ne  lui  étant  pas  parvenu  à  temps,  et  par 
conséquent  il  n'a  pas  signé,  de  même  que  M.  Sweeney,  qui  était  en  Europe. 

Ce  rapport,  formant  la  première  partie  du  rapport  complet  de  la  commission,  après 
avoir  été  signé,  a  été  envoyé  à  Ottawa,  et  reçu  par  le  Ministre  intérimaire  en  l'absence 
de  l'honorable  Ministre  de  la  Marine.  La  commission  s'est  alors  ajournée  jusqu'au  13 
août,  alors  que  l'on  croyait  que  M.  Sweeney  serait  de  retour.   A  cette  date,  la  seconde  partie 
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rapport,  qui  indique  les  changements  jugés  nécessaires  aux  lois  actuelles,  a  été  mise  à 
l'étude,  et  pendant  les  journées  du  13  et  du  14  la  besogne  a  fait  de  rapides  progrès, 
jusqu'à  ce  que  les  séances  aient  été  de  nouveau  suspendues  pour  permettre  au  comité  des 
pêcheries  de  haute  mer  (composé  du  prof.  Prince  et  du  rév.  George  W.  Taylor)  de  gagner 
le  nord  de  l'île  Vancouver  et  d'y  faire  des  dragages  et  des  expériences  en  plusieurs 
endroits,  et  surtout  au  détroit  de  Quatsino,  à  l'île  Hope  et  près  du  cap  Scott.  A  son 
retour  à  Nanaimo,  le  comité  eut  le  plaisir  de  rencontrer  le  professeur  Ramsey  Wright, 
de  Toronto,  Je  Dr  Field,  de  la  commission  des  pêcheries  du  Massachussetts,  et  M. 
Delano,  de  Boston,  commissaire  de  la  pêche  et  de  la  chasse  dans  l'Etat  du  Massachusetts, 
qui  l'attendaient.  Ils  visitèrent  ensemble  les  localités  intéressantes,  et  les  centres  de 
pêche  de  la  baie  du  Départ  puis  se  rendirent  à  la  station  biologique  de  la  marine  qu'on 
établit  en  ce  moment  sur  les  vives  recommandations  de  la  commission  des  pêcheries  de 
la  Colombie-Britannique.  Ajoutons  que  l'emplacement  a  été  donné  par  Mme  Dunsmuir 
par  l'entremise  de  Son  Honneur  le  lieutenant-gouverneur  Dunsmuir  ;  mais  une  étude  de 
terrain  a  dû  être  achetée  en  plus  pour  les  étangs  d'eau  de  mer  et  dans  le  but  de  faire 
des  expériences. 

Le  27  août  la  commission  a  repris  ses  séances  dans  la  salle  mise  à  sa  disposition 
par  la  Chambre  de  Commerce  à  Victoria.  La  deuxième  partie  du  rapport  alors  a  été 
complétée  et  envoyée  à  Ottawa,  afin  de  permettre  de  faire  les  démarches  nécessaires  en 
temps  opportun  dans  le  cas  où  l'honorable  Ministre  de  la  Marine  déciderait  de  porter 
immédiatement  à  la  session  prochaine  du  parlement  les  recommandations  pressantes  de  la 
commission  au  sujet  des  réformes  à  faire.  Il  a  été  en  outre  décidé  que  comme  M.  Camp- 
bell Sweeney  était  encore  absent,  la  prise  en  considération  des  nouveaux  règlements  pour 
les  pêcheries  de  la  Colombie-Britannique  serait  remise  à  plus  tard.  En  effet,  tandis 
que  la  deuxième  partie  aurait  pu  arriver  trop  tard  pour  être  soumise  au  parlement  si  on 
en  avait  retardé  l'étude,  la  troisième  partie,  ne  visant  que  de  nouveaux  règlements, 
pouvait  être  soumise  à  une  étude  ultérieure,  puisque  un  simple  arrêt  du  conseil  sufii- 
rait  pour  lui  donner  force  de  loi,  et  la  commission  décida  que  les  séances  reprendraient 
vers  la  fin  de  l'année.  De  fait,  ces  séances  ont  eu  lieu  pendant  la  première  partie  de 
novembre,  et  une  rédaction  du  nouveau  code  contenant  les  règlements  des  pêcheries  et 
remplacer  le  code  actuel  a  été  signée  et  envoyée  à  l'honorable  Ministre  de  la  destiné  à 
Marine  après  discussion  et  entente  complète  sur  les  questions  soumises  à  l'étude. 

Il  nous  est  agréable  de  faire  remarquer  que  les  principaux  points  de  la  première 
partie  du  rapport  ont  été  imprimés  in  extenso  dans  les  différents  journaux  de  la  côte  du 
Pacifique,  et  que  des  commentaires  très  flatteurs  en  ont  paru  dans  quelques-uns  des  plus 
importants  quotidiens.  "Le  gouvernement  qui  a  envoyé  cette  commission  en  Colombie- 
Britannique,  "  dit  l'un  d'eux,  a  'f  bien  rendu  service  au  pays."  On  a  fait  remarquer  la 
quantité  de  données  nouvelles  acquises  au  sujet  des  pêcheries  de  la  côte  canadienne  du 
Pacifique,  et  ce  rapport,  a-t-on  dit,"  sera  une  révélation  pour  beaucoup  d'habitants  de  la 
province."  Comme  l'a  dit  le  professeur  Prince,  président  de  la  commission,  à  l'ouverture 
des  séances  publiques  à  Victoria  :  Il  y  a  déjà  eu  des  commissions  analogues  nommées 
par  le  gouvernement,  mais  aucune  n'a  eu  un  champ  d'investigation  aussi  large  ;  ce  n'est 
pas  seulement  la  pêche  du  saumon  dans  toutes  ses  phases  qui  doit  faire  le  sujet  des  tra- 
vaux de  la  présente  commission,  mais  encore  l'importance  de  cette  pêche  au  point  de  vue 
international.  De  plus,  comme  le  développement  de  la  pêche  en  pleine  mer  et  sur  les 
côtes  se  trouve  également  au  programme  des  travaux  de  la  commission,  on  voit  quelle 
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nportance  et  rétendue  de  ces  derniers.  Il  en  résulte  que  tous  les  renseignements 
de  source  autorisée  sont  utiles  pour  guider  la  commission  dans  ses  recherches  et  lui  per- 
mettre d'atteindre  le  but  pour  lequel  on  la  nomm- 

L'arrêté  du  conseil  qui  donne  à  cette  commission  ses  pouvoirs  est  daté  du  22  juillet 
la  nécessité  de  préciser  certains  points  intéressant  les  pêcheries  canadiennes  sur  la 
côte  du  Pacifique  y  est  mentionnée  comme  urgente.  On  y  fait  remarquer  qu'une  commission 
d'enquête  a  été  demandée  surtout  dans  le  but  de  mettre  fin  à  la  crise  causée  par  Farrange- 
ment  partial  qui  existe  depuis  des  années  entre  le  Canada  et  les  Etats-Unis,  dans  les  eaux 
li  mitrophes  du  détroit  de  Puget  et  celui  de  Géorgie.  L'état  de  chose  actuel  est  dû  à  ce  que 
le  Canada  a  un  système  de  protection  assez  développé,  tandis  que  pendant  un  certain  temps 
de  Washington  s:est  occupé  très  peu  de  ces  qu  -suite  un  sentiment 

de  mécontentement  dû  a  Cémenta  injusies  La  commission  a  plein  pouvoir 

de  faire  les  enquêtes  nécessaires  en  tout  ce  qui  intéresse  les  pêcheries,  et  d'obtenir  tous 

blés  afin  de  soumettre  un  plan  de  réforme  destiné  à  prot^. 
à  développer  l'industrie  de  la  pêche  dans  la  Colombie-Britannique. 

-    DE    LA    BAIE    GEORGIENNE. 

Les  commissaires  nommés  pour  étudier  les  pêcheries  de  la  baie  Géorgienne  et  de 
certains  cours  d'eau  de  l'Ontario  occidental,  à  savoir  :  M.  John  Bernie.  C .  R.,  deColling- 
wood  :  IL  James  J.  Noble,  de  Lit tle-Current,  et  le  professeur  Prince,  commissaire  fédéral 
et  inspecteur  général  des  pêcheries  du  Canada,  ont  continué  leurs  importants  travaux 
pendant  l'été  dernier,  et  n'ont  ph  er  que  les  cours  d'eau  situés  à  l'est  du  lac  Erié, 

et  à  recueillir  quelques  documents  au  S&ut  Sainte -Marie  et  à  la  Rivière-de-1'Aveugle 
(Blind-Ricerj  avant  de  pouvoir  publier  leur  rapport  final. 

Tri  que  mentionné  dans  le  rapport  du  ministère  de  la  Marine  (division  des  Pêche- 
ries) pour  1906,  la  commission  avait  presque  terminé  le  travail  dont  elle  avait  été  chargée 
par  un  arrêté  du  conseil  approuvé  par  Son  Excellence  le  gouverneur  général  le  6  août 
juand  de  nouvelles  obligations  imposées  par  les  arrêtés  du  18  avril  et  du  14  août 
nt  rendu  nécessaires  de  nouvelles  séances  dans  le  but  de  se  procurer  les  renseigne- 
supplémentaires  qui  devaient  être  recueillis  parmi  les  pêcheurs,  les  compagnies  et 
toutes  les  personnes  intéressées  dans  la  question  de  l'île  de  la  Sauvagesse  ( 

L'enquête  sur  les  pêcheries  de  File  de  la  ^'-y,  a  été  rapidement  ter- 

n  rapport  a  été  rédigé  pour  l'honorable  Ministre  de  la  Marine,  avec  les  con- 
clusions de  la  commission  :  ces  documents  sont  prêts  pour  la  signature  des  commissaires 
avant  de  les  soumettre  au  Ministre.  Plus  tard,  le  programme  des  travaux  de  la  commis- 
sion a  été  encore  augmenté  par  l'adjonction  du  Jac  et  de  la  rivière  St-Clair,  des  ri 
Thames  et  Détroit,  et  du  lac  Erié,  entre  Amherstburg  et  Niagara,  au  champ  proposé  à  ses 
investigations.     Ces  eaux  avaient  téea  auparavant  par  deux  autres  commissions  : 

la  commission  fédérale  de  1892,  composée  de  M.  Edward  Barris  et  de  feu  M.  S.  "Wilmot  ; 
et  la  commission  internationale  des  pêcheries  en  1*96,  qui  comprenait  le  Dr  Wil  iam 
Wakeham,  représentant  le  Canada  et  nommé  par  commission  royale  du  Souverain,  et  le 
Dr.  Richard  Rathbun,  de  Washington,  D.  C,  nommé  par  le  président  et  le  gouverne- 
ment des  Etats- Unû. 
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La  présente  commission  fédérale,  après  une  séance  à  Ottawa  en  mars,  avait  pris  ses 
dispositions  pour  avoir  les  réunions  à  partir  du  20  juillet.  Ces  séances  ont  eu  lieu  jus- 
qu'au milieu  d'octobre,  et  il  est  probable  qu'il  y  en  aura  encore  quelques-unes  en  décembre 
pour  revoir  et  résumer  les  documents  recueillis,  et  achever  un  rapport  sur  les  pêcheries 
de  la  baie  Géorgienne  dans  leur  ensemble.  Un  autre  rapport  concernant  le  la?  Erié  sera 
publié  ensuite  et  assitôt  que  possible. 

Il  est  à  peine  nécessaire  de  faire  remarquer  que  depuis  les  commissions  de  1892  et 
1896  les  conditions  des  pêcheries  dans  l'Ontario  occidental  ont  beaucoup  changé.  En 
effet,  la  direction  des  pêcheries  est  passée  des  mains  du  gouvernement  fédéral  dans  celles 
du  gouvernement  provincial  de  Toronto,  mais  en  outre  les  pêcheries  elles-mêmes  se  sont 
modifiées  de  différentes  façons.  Les  nombreuses  dépositions  des  intéressés  devant  la 
commission,  aux  séances  qui  ont  eu  lieu  pendant  l'été  et  l'automne  derniers,  et  les  ins- 
pections faites  par  les  commissaires,  des  filets,  pendant  les  opérations  de  pêche,  des  entre- 
pôts frigorifiques,  des  viviers,  etc.,  dans  les  différents  centies  de  pêche,  ont  permis  l'ac- 
cumulation d'un  grand  nombre  de  documents  nouveaux  et  de  renseignements  sans  nul 
doute  très  utiles  à  l'honorable  Ministre  de  la  Marine  et  à  ia  division  des  pêcheries. 
Grâce  à  ces  renseignements  sur  les  phases  les  plus  récentes  du  développement  des  pêche- 
ries sur  les  grands  lacs,  l'honorable  Ministre  pourra  prendre  les  mesures  convenables  et 
nécessaires  dans  la  question  complexe  que  les  commissaires  ont  à  résoudre.  Le  rapport  de 
la  commision  comprend  quatre  parties  :  la  première  traite  des  pêcheries  sur  la  baie  Géor- 
gienne, en  s'attachant  surtout  à  établir  les  besoins  locaux  et  étudier  les  clubs  le  chasse 
et  de  pêche;  ce  rapport,  signé  par  tous  les  commissaires,  a  été  placé  devant  le  Ministre 
l'année  dernière  ;  la  seconde  partie  traite  sur  la  question  de  l'île  de  la  Sauvagesse  (Squaw), 
et  est  terminée;  elle  sera  présentée  sous  peu  au  Ministre  ;  la  troisième  est  un  rapport  sur 
les  pêcheries  de  la  baie  Géorgienne  et  du  chenal  du  Nord  au  point  de  vue  commercial  ;  il 
sera  achevé  sans  doute  au  commencement  de  décembre  ;  enfin  la  dernière  partie  traitera 
des  questions  maintenant  débattues  au  sujet  des  pêcheries  du  lac  Erié. 

L'importance  des  travaux  de  la  commission,  tels  qu'augmentés  par  les  deux  arrêtés 
du  conseil  cités  plus  haut,  est  mise  en  évidence  par  le  nombre  des  séances  qui  ont  été 
fixées  comme  il  suit  : 

Windsor,  23  et  24  juillet. 
Stony-Point,  29  juillet 
Chatham,  31  juillet  et  1er  août. 
Wallaceburg,  3  août. 
Port-Lambton,  6  août. 
fearnia,  8  et  9  août. 
Pointe-Edouard,  10  août. 
Sandwich,  14  août. 
Amherstburg,  16  août. 
Kingsville,  19  août. 
Leamington,  21  août. 
Pointe-Pelée,  23  août. 
Ile-Pelée  ,  24  août, 
Wheatley,  28  août. 

22-b 
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Romney,  29  août. 
Port- Aima,  31  août. 
Dealtown,  2  septembre. 
Rondeau,  21  septembre. 
Ridgetown,  24  septembre. 
Port-Talbot,  25  septembre. 
Port-Stanley,  27  septembre. 
Dutton,  30  septembre. 
Port-Bruce,  1er  octobre. 
Port-Burwell,  3  octobre. 
Creek  Clair,  4  octobre. 
Port-Royal,  4  octobre. 
Port-Rowan,  5-8  octobre. 
Longue-Pointe,  7  octobre. 

Il  est  bon  de  faire  remarquer  qu'à  Port-Lambton  les  commissaires  ont  visité  les 
endroits  de  pêche  à  la  seine  et  ont  eu  l'occasion  de  voir  lever  les  filets,  tandis  que  près 
de  Sarnia  ils  ont  pu  examiner  des  rets  à  enclos  sur  les  rives  américaine  et  canadienne. 
D'Amherstburg  à  Bar-Point,  les  seines  ont  été  levées  et  les  prises  notées,  tandis  qu'à 
Leamington  les  filets  placés  le  long  du  rivage  sur  le  lac  ont  été  inspectés.  Pendant  la 
visite  de  la  commission  à  Rondeau,  les  rets  à  enclos  ont  été  examinés  pendant  que  les 
pêcheurs  les  levaient.  A  Port-Bruce,  le  1er  octobre,  a  eu  lieu  l'inspection  des  rivières 
et  des  rets  à  mailler,  tandis  qu'à  Port-Burwell  les  viviers  ont  été  visités  au  moment 
où  les  poissons  capturés  à  l'aide  de  la  seine  y  étaient  apportés  ;  de  plus,  quelques-uns 
des  lieux  de  pêche  sur  la  rive  sud  de  la  baie  Intérieure  à  la  Longue-Pointe  ont  été 
parcourus,  mais  sans  qu'il  ait  été  possible  de  lever  les  seines  par  suite  du  mauvais  temps. 
Les  séances  qui  devaient  avoir  lieu  le  19  octobre  à  Blind-River  et  le  21  au  Saut-Sainte- 
Marie  ont  dû  être  remises  pour  la  commodité  des  pêcheurs  qui  désiraient  faire  connaître 
leur  opinion.  Les  commissaires,  apris  cette  décision,  gagnèrent  Little-Current  et 
Killarney,  Ont.,  pour  examiner  quelques  rets  à  enclos.  On  plaça  en  arrière  des  rets 
des  filets  à  mailles  plus  grandes  que  celles  employées  par  les  pêcheurs,  et  quand  on  en  fit 
la  levée,  ils  furent  examinés  par  les  commissaires,  ce  qui  leur  a  fourni  une  preuve 
de  visu  de  la  quantité  de  poissons  de  trop  petite  taille  que  laissent  échapper  les  rets 
à  enclos.  Trois  expériences  ont  été  faites,  et  les  commissaires  ont  pu  constater  en  se 
rendant  sur  les  lieux  le  26  et  le  28  octobre,  à  l'aide  de  voiliers .  ou  de  petits  vapeurs  la 
quantité  de  poissons  pris. 

Les  résultats  seront  soigneusement  étudiés  quand  les  commissaires  se  réuniront  au 
commencement  de  décembre  pour  rédiger  leur  rapport  sur  les  pêcheries  de  la  baie  Géor- 
gienne au  point  de  vue  commercial. 

Le  travail  de  la  commission,  peut-on  ajouter,  a  créé  le  plus  grand  intérêt  dans  les 
endroits  où  elle  s'est  transportée  et  la  presse  locale,  tant  canadienne  qu'américaine,  a 
donné  des  comptes  rendus  détaillés  des  séances,  et  des  dépositions,  et  a  même  publié  des 
articles  de  fond  sur  le  sujet.  Citons  le  passage  suivant  pris  du  Globe  du  20  juillet  1907': 

Les  commissaires,  qui  sont  le  professeur  Edward  E.  Prince,  commissaire  fédéral  des 
pêcheries  à  Ottawa;  James  J.  Noble,  de  Little-Current,  et  John  Birne,  C.R.,  de  Colling- 
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wood,  ont  fait  une  étude  approfondie  des  conditions  de  la  pêche  dans  la  baie  Géorgienne 
et  les  eaux  adjacentes.  Ils  ont  visité  chaque  station  de  pêche,  et  observé  eux-mêmes 
l'espèce  de  poisso/i  capturée,  la  sorte  de  filet  employé,  et  surtout  les  avantages  respectifs 
des  rets  à  enclos  et  des  rets  à  mailler,  se  rendant  aussi  compte  des  travaux  exécutés 
pendant  le  temps  ou  la  pêche  est  prohibée.  Ils  ont  recueilli  l'opinion  de  presque  tous 
les  pêcheurs  de  la  baie  Géorgienne,  et  seront  ainsi  capables,  de  présenter  au  Ministre 
beaucoup  de  témoignages  provenant  de  ceux  qui  sont  le  plus  intéressé  dans  les  pêcheries, 
et  peuvent  donner  en  connaissance  de  cause  leur  avis  sur  les  questions  complexes  qui 
sont  à  l'étude. 

Certaines  piscifactures  seront  visitées  cet  hiver,  pendant  qu'elles  sont  en  plein  fonc- 
tionnement, et  après  les  huit  ou  dix  séances  qui  doivent  encore  avoir  lieu  la  commission 
publiera  sont  rapport  final,  qui  clora  ses  travaux. 


STATIONS    BIOLOGIQUES    DU    CANADA. 

Dans  une  région  aussi  étendue  que  le  Canada,  on  ne  peut  s'attendre  à  ce  que  deux 
stations  biologiques,  celle  sur  la  côte  de  l'Atlantique  et  celle  de  la  baie  Géorgienne, 
située  à  peu  près  au  centre  des  grands  lacs,  soient  suffisantes  pour  satisfaire  aux 
recherches  qu'exigent  l'importance  de  la  question  des  pêcheries  et  les  travaux  biologi- 
ques qui  s'y  rattachent.  Le  travail  a  augmenté,  et  par  suite  d'une  meilleure  organisa- 
tion les  résultats  acquis  ont  également  progressé.  Pendant  l'année  dernière  les  recherches 
concernant  les  pêcheries  ont  été  effectués  dans  quatre  régions  différentes  :  sur  la  rive 
nord  du  Saint-Laurent,  aux  Sept-Iles,  'sur  la  côte  méridionale  de  l'Atlantique  dans 
la  Nouvelle-Ecosse  et  le  Nouveau-Brunswick  ;  sur  la  côte  du  Pacifique  autour  de  la 
partie  septentrionale  de  l'île  Vancouver,  et  sur  la  côte  orientale,  surtout  aux  environs 
de  la  baie  du  Départ  et  de  Nanaimo. 

STATION    BIOLOGIQUE    L'ATLANTIQUE. 

La  station  biologique  marine,  qui  depuis  deux  ans  est  placée  à  Gaspé,  a  été  remor- 
quée sur  son  allège  le  long  du  Saint-Laurent  durant  le  mois  de  juin.  Le  Dr  Wakeham, 
qui  l'avait  amenée  en  1905  de  l'Ile-du-Prince-Edouard,  l'a  fait  remorquer  à  son  nouvel 
emplacement  par  le  croiseur  fédéral  Princess.  Malheureusement,  le  bateau  se  mit  à 
faire  eau  aux  alentours  de  Grand-Valley,  et  on  fut  obligé  de  choisir  sur  la  rive  sud  un 
emplacement  convenable  ou  mettre  la  station  à  sec.  Ceci  ayant  été  fait,  les  réparations 
furent  autorisées  par  l'agent  du  département,  M.  J.  A.  Gregory,  I.S.O.,  de  Québec.  Le 
Dr  Joseph  Stafford  accompagnait  le  commandant  Wakeham,  et  après  réflexion  il  fut 
décidé  que  tandis  que  l'allège  et  les  locaux  aménagés  resteraient  à  Grand- Valley,  le  Dr 
Stafford  et  ses  aides  gagneraient  les  Sept-Iles  pour  en  faire  le  centre  de  leurs  recherches. 
MM.  Bayne  et  Scrimgeour,  de  l'Université  de  Toronto  ;  M.  Smith,  de  l'Université  de  Cam- 
bridge, Angleterre,  habitant  Ottawa,  et  le  Dr  Stafford,  de  l'Université  McGill,  Montréal, 
chef  de  la  station,  se  sont  aussi  mis  à  l'œuvre.  M.  Bayne  a  pris  charge  des  recherches 
sur  les  anthropodes,  qui  sont  une  nourriture  précieuse  pour  bien  des  poissons  comestibles  ; 
M.  Scrimgeour  s'est  chargé  des  zoophytes  hydroïdes,  tandis  que  M.  Smith  se  proposait  de 
venir  en  aide  à  ses  collègues  pour  les  dragages,  etc.,  et  que  le  Dr  Stafford  continuait  ses 
études  variées  et  étendues  sur  les  poissons  et  la  vie  des  êtres  marins  en  général  sur 
la  partie  de  la  rive  nord  accessible  des  Sept-Iles. 

22-b| 
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Les  travaux  de  ces  chercheurs  ont  été  entravés  par  suite  d'un  accident  survenu  à 
la  chaloupe  à  gasoline,  et  la  station  baleinière  située  à  quelques  milles  ne  put  être  visitée, 
bien  qu'on  espérait  y  trouver  des  documents  précieux  pour  l'étude  des  mœurs  des  baleines, 
etc.  Le  Dr  StafFord  prétend  que,  pour  lui,  les  Sept- Tles  ont  à  un  tel  point  les  caraclères  de 
la  rive  nord  qu'il  n'y  a  aucun  avantage  à  choisir  cette  dernière  comme  champ  d'étude. 
Aux  environs  de  Belle-Ile  un  emplacement  pourrait  être  choisi  sur  la  côte  du  Labrador, 
ou  encore  à  Saint- Jean  (Terre-Neuve),  ce  centre  étant  tout  désigné  par  l'importance  et  la 
renommée  de  ses  pêcheries,  pour  y  entreprendre  d'intéressantes  études  ichtyolog'ques 
Un  vaisseau  capable  de  parcourir  les  bancs  et  de  faire  des  recherches  en  haute  mer  per- 
mettrait aux  personnes  attachées  à  la  station  d'entreprendre  des  recherches  utiles,  si  on 
choisissait  comme  port  d'attache  un  des  points  de  l'Atlantique  ou  voisin  de  l'Attlantique, 
tel  que  l'a  suggéré  le  Dr  StafFord. 

Vers  la  fin  de  septembre,  les  travaux  de  la  station  ont  pris  fin  et  les  membres  de 
cette  station  ont  repris  leurs  travaux  universitaires,  tandis  que  le  Dr  StafFord  retournait 
à  Montréal. 

STATION    BIOLOGIQUE    DU    NOUVEAU  BRUNSWICK. 

On  a  soumis  au  comité  un  rapport  détaillé  très  remarquable  sur  les  difFérentes  localités 
de  la  côte  atlantique  susceptibles  de  fournir  un  emplacement  permanent  pour  une  station, 
et  vu  les  réserves  faites  et  par  suite  des  désavantages  que  présentaient  la  plupart  des  points 
examinés  par  le  comité  spécial  (les  professeurs  Penhallow,  MacAllum,  McBride  et  Bailey), 
étant  donné  l'avis  du  Dr  StafFord,  consulté  à  cet  efFet,  il  a  été  décidé  qu'on  chercherait  à 
acquérir  un  emplacement  à  St-Andrew's,  Nouveau-Brunswick.  Le  professeur  Penhallow, 
secrétaire  honoraire  du  comité  d'études  biologiques,  mit  toute  son  activité  et  tout  son 
temps  à  la  disposition  du  comité  pour  l'exécution  du  projet  approuvé.  Beaucoup  des 
endroits  les  mieux  appropriés  appartenaient  au  chemin  de  fer  Pacifique-Canadien,  ainsi 
qu'on  le  constata,  et  le  président,  sir  Thomas  Shaughnessy,  vint  aimablement  en  aide  aux 
membres  du  comité,  et  se  prêta  à  l'achat  d'un  emplacement  situé  à  la  Pointe-Joe  non  loin 
de  l'embouchure  de  la  rivière  Ste-Croix.  La  localité  est  parfaitement  située,  et  donne  un 
accès  très  facile  à  la  mer,  un  petit  débarcadère  et  un  hangar  étant  seuls  nécessaires.  Les 
bâtiments,  bibliothèque,  salle  commune,  cuisine  et  réfectoire,  ainsi  que  l'aquarium,  les 
magasins,  etc.,  sont  accessibles  par  un  chemin  qui  prend  sur  la  grande  route  auprès  du 
fameux  terrain  réservé  au  jeu  de  golf.  Une  grande  partie  des  travaux  a  été  effectuée 
sous  la  surveillmce  du  professeur  Penhallow,  et  les  bâtiments  sont  maintenant  très 
avancés  et  même  presque  achevés.  Le  quai,  les  biteaux  nécessaires,  les  réservoirs  à  eau 
et  travaux  annexes  sont  en  progrès  et  seront  prêts  l'année  prochaine.  Outre  une  chaloupe 
à  gasoline,  la  station  aura  besoin  d'un  bateau  à  vapeur  de  plus  grande  dimension,  afin 
de  permettre  les  recherches  sur  les  bancs  de  pêche  et  le  dragage  en  pleine  mer.  Entre 
temps,  le  comité  a  autorisé  les  préparatifs  nécessaires  pour  permettre  d'activés  recherches 
l'été  prochain,  et  quand  ils  seront  achevés  la  station  de  Passamaquoddy  ne  sera  égalée  par 
aucune  autre  sur  ce  continent,  tant  au  point  de  vue  de  l'organisation  qu'à  celui  des  avan- 
tages qu'elle  offrira  pour  l'étude  des  pêcheries  et  les  recherches  de  biologie  scientifique. 

STATION    BIOLOGIQUE    DU    PACIFIQUE. 

Depuis  bien  des  années  un  éminent  savant,  le  Rév.  George  W.  Taylor,  F.  R.  S.  C, 
demeurant  à  Wellington,  près  de  Nanaïmo,  C.-B.,  a  instamment  demandé  la  création  d'une 
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station  biologique  en  Colombie-Britannique.  La  commission  des  pêcheries  de  cette  pro- 
vince a  énergiquement  secondé  cette  demande  dans  son  t  apport  de  1906,  et  la  proposition 
à  reçu  l'appui  de  personnes  influentes.  Dans  le  budget  réservé  aux  stations  biologiques, 
cette  dépense  a  été  autorisée,  et  la  station  est  pratiquement  un  fait  accompli  cette  année. 

Le  grand  intérêt  qu'y  a  témoigné  Son  Honneur  le  Lieutenant-gouverneur  de  la 
Colombie-Britannique  (M.  James  Dunsmuir)  et  la  générosité  de  Mme  Dunsmuir,  qui  a  offert 
un  emplacement  admirable  sur  une  colline  dominant  la  baie  du  Départ,  près  de  .Nanaïmo, 
ont  permis  au  comité  de  n'acquérir  qu'une  petite  bande  de  terrain  donnant  les  facilités 
nécessaires  pour  l'accostage  ainsi  que  la  place  requise  pour  la  création  du  bassin  d'incu- 
bation et  d'élevage  et  autres  constructions  projetées.  Il  a  alors  suffi  de  défricher  l'em- 
placement et  de  commencer  la  construction  de  la  station.  Sous  la  surveillance  enthou- 
siaste et  habile  de  M.  Taylor,  le  travail  a  été  rapidement  poussé  cle  l'avant,  et  le  Canada 
possédera  bientôt  un  des  laboratoires  marins  le  plus  beaux  du  monde  entier,  situé  au 
centre  d'une  des  régions  de  pêche  les  plus  abondantes  qui  soit  connue  des  zoologues. 

lies  expéditions  équipées  par  le  gouvernement  des  Etats-Unis  ont  fait  dans  les  eaux 
placées  dans  la  zone  de  la  nouvelle  station  des  captures  tout  à  fait  surprenantes.  Les 
environs  de  Nanaïmo  abondent  en  hareng,  saumon,  crabe,  huîtres  et  autres  êtres  marins, 
et  une  nouvelle  station  ba  einière  a  été  construite  sur  une  lagune  à  deux  milles  de  dis- 
tance. 

Les  chaluts,  les  filets  trainants  et  autres  méthodes  employées  pour  récolter  des 
échantillons  ont  été  mis  en  œuvre  l'été  dernier  par  le  professeur  Ramsay  Wright,  le 
Rév.  George  W.  Taylor  et  le  professeur  Prince,  et  les  résultats  ont  confirmé  la 
réputation  que  possède  la  localité  pour  l'abondance  et  la  variété  de  la  faune. 

Le  public  a  suivi  avec  un  grand  intérêt  le  développement  de  cette  institution  im- 
portante créée  sous  les  auspices  du  gouvernement  fédéral. 


STATION    BIOLOGIQUE    DE    LA    BAIE    GEORGIENNE. 

Durant  l'été  passé  les  études  ichtyologiques  ont  été  continuées  dans  les  eaux 
voisines  de  cette  station  sous  la  direction  de  M.  E.  M.  Walker,  B.A.,  de  l'université 
de  Toronto.  L'enthousiasme  et  l'adresse  de  cet  habile  biologiste  ont  provoqué  de  très 
grands  progrès  dans  les  travaux,  en  dépit  de  l'absence  forcée  et  prolongée  du  Dr  B. 
Arthur  Bensley,  chef  de  la  station.  Le  Dr  Bensley  a  pu  lui-même  s'occuper  de  quelques 
travaux  vers  la  fin  de  la  saison.  Parmi  ceux  qui  ont  encore  contribué  aux  recherches  de 
la  station  il  faut  citer  M.  A.  G.  Huntsman  et  quelques  autres  membres  du  corps  ensei- 
gnant à  l'université  de  Toronto. 

Divers  problèmes  ont  été  soumis  à  ces  chercheurs  par  le  commissaire  fédéral  des 
Pêcheries  (prof.  Prince),  et  ont  fait  l'objet  d'études  suivies  d'un  rapport,  encore  inachevé 
mais  qui  sera  d'un  grand  intérêt  scientifique  et  de  beaucoup  de  valeur  pratique. 

Des  expériences  seront  faites  encore  l'été  prochain  avec  des  filets  de  différentes 
mailles,  pour  établir  l'utilité  ou  l'inutilité  de  leur  emploi  et  permettre  une  conclusion. 
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EXPÉRIENCES    POUR    LE   SALAGE    DU    HARENG. 

Un  résumé  des  opérations  auxquelles  a  donné  lieu  cette  entreprise  nouvelle  pour 
l'industrie  du  hareng  au  Canada  pendant  les  trois  dernières  années  est  donné  à  la  page 
xvi  du  39me  rapport  annuel  du  ministère  de  la  Marine  et  des  Pêcheries  (division  des 
Pêcheries)  pour  1906. 

Cette  année  les  expériences  ont  été  continuées,  toujours  sous  la  direction  de  M. 
John  J.  Cowie,  de  Lossiemouth,  Ecosse,  saleur  de  hareng  de  beaucoup  d'expérience  et 
très  au  courant  des  diverses  branches  de  cette  industrie.  Son  personnel  comprend 
toujours  six  filles  et  un  tonnelier  qui  viennent  d'Ecosse  ;  en  outre,  huit  pêcheurs,  tous 
canadiens,  à  l'exception  du  capitaine,  sont  à  bord  du  chalutier  Thirty-three  qui  a  été 
encore  employé  cette  année  pour  fournir  le  hareng  nécessaire  aux  expériences. 

On  devait  commencer  cette  année  par  les  Iles  de  la  Madeleine,  mais  par  suite  du  prin- 
temps tardif  le  golfe  était  couvert  de  glace  à  un  tel  point  qu'il  fut  impossible  au  chalutier  et 
au  personnel  de  M.  Cowie,  alors  à  Souris,  I.-P.-E.,  de  gagner  les  Iles  de  la  Madeleine  ;  on 
commença  donc  les  expériences  à  Souris,  et  elles  y  ont  été  continuées  jusqu'à  la  fin  de  juin. 
Le  chalutier  a  pris  la  mer  pour  pêcher  le  15  mai,  et  jusqu'au  6  juin  340  caques  de  hareng 
frais  ont  été  récoltées,  dont  la  plus  grande  partie  a  été  envoyée  sur  le  marché  de  New- 
York.  De  ce  qui  n'a  pas  été  salé,  57  caques  ont  été  vendues  aux  vaisseaux  en  mer,  le 
chalutier  n'ayant  pu  regagner  le  port  par  suite  de  la  glace  ;  ce  qui  restait  était  en  trop 
petite  quantité  pour  être  salé  et  a  été  mis  dans  les  magasins  frigorifiques  à  boitte  pour 
être  utilisé  comme  appât. 

De  Souris  M.  Cowie  et  son  personnel  sont  allés  aux  Iles  de  la  Madeleine,  où  la  pre- 
mière prise  a  été  apportée  le  6  juillet,  et  jusqu'au  20  du  même  mois  264  caques  de 
poisson  ont  été  capturées  ;  la  prise  quotidienne  variait  de  5  à  58  caques. 

Les  emplacements  de  pêche  étaient  en  tous  cas  de  8  à  29  milles  du  rivage,  et  sem- 
blaient abonder  en  hareng. 

Pour  ce  qui  est  de  la  qualité,  le  poisson  était  de  belles  dimensions  et  bien  en  chair, 
et  était  de  la  clase  dite  "  matje  ". 

Avant  ces  expériences,  aucun  hareng  n'avait  été  débarqué  aux  Iles  de  la  Madeleine 
en  juillet.  La  grande  quantité  de  ces  harengs  magnifiques  a  été  une  révélation  pour  les 
pêcheurs  de  l'endroit,  et  leur  a  prouvé,  au  delà  de  toute  réplique,  que  le  hareng  de  pre- 
mière qualité  abonde  dans  leurs  eaux  à  une  grande  distance  du  rivage,  chose  à  laquelle 
ils  n'avaient  jamais  songé,  et  que  ce  hareng  pouvait  être  pris  facilement  à  l'aide  de 
chaluts. 

Des  264  caques  amenées  ci  27  seulement  n'étaient  pas  propres  au  salage,  et  le  pro- 
duit obtenu,  entièrement  de  la  classe  "  matje  ",  a  été  envoyé  aux  compagnies  sui- 
vantes : — 


ni-caques. 
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Caques 

H.  Berneaud,  Stettin,  Allemagne 

H.  J.  Pallisen,  St-Petersbourg,  Russie.  .      10 
H.  J.  Pallisen,  St-Petersbourg,  Russie 

Woodward  &  Son,  New- York 

Woodward  &  Son,  New- York 

Woodward  &  Son,  New- York 

Le  centre  d'opération  suivant  a  été  la  Grande-Rivière,  en  Gaspésie,  et  la  première 
pêche  débarquée  par  le  chalutier  Fa  été  le  18  août.  Depuis  cette  date  jusqu'au  12  sep- 
tembre, les  pêches  ont  varié  de  deux  à  quarante  barils  de  hareng,  avec  un  total  de  231 
barils. 

Les  fonds  particulièrement  visités  se  trouvaient  au  centre  de  la  baie  des  Chaleurs, 
entre  la  Grande-Rivière  et  l'île  Miscou,  et  la  qualité  du  poisson  capturé  a  été  absolument 
satisfaisante,  la  quantité  de  hareng  épuisé  qui  s'y  trouvait  mélangé*  était  moindre  que 
l'année  précédente.  Toutefois,  sur,  les  231  caques  de  poisson  capturé,  44  étaient  de 
cette  catégorie,  et  on  ne  peut  les  utiliser  pour  le  salage.  Le  produit  obtenu  s'est 
réparti  comme  il  suit  : — 

202  demi-caques  de  gros  harengs  pleins. 
61  "  de  harengs  pleins. 

42  "  de  harengs  moyens  pleins. 

Quelques-uns  de  ceux-ci  ont  été  envoyés  à  New-York  et  à  Boston.  Une  petite 
quantité  a  été  expédiée  à  Montréal,  tandis  que  le  reste  était  conservé  à  Halifax  jusqu'à 
ce  qu'on  ait  reçu  les  rapports  concernant  les  différents  envois. 

Après  avoir  achevé  ses  opérations  à  la  Grande-Rivière,  le  chalutier  est  rentré  à 
Halifax  avec  le  hareng  salé,  où  il  a  été  mis  en  hivernage,  l'équipage  ayant  été  con- 
gédié. Trois  des  filles  ont  également  été  renvoyées,  et  M.  Cowie  avec  le  reste  de  son 
personnel  s'est  dirigé  vers  Grand-Manan,  Nouveau-Brunswick,  où  il  est  arrivé  le  23 
octobre.  Son  but  était  de  se  procurer  du  hareng  des  pêcheurs  de  l'endroit  et  de  faire 
avec  ce  poisson  des  expériences  de  salage  d'après  la  méthode  écossaise.  Quoique  M. 
Cowie  ait  trouvé  que  le  hareng  était  rare  aux  environs  de  l'île  cet  automne,  et  que  celui 
qui  était  pris  était  du  hareng  épuisé,  il  s'en  est  procuré  en  quantité  suffisante  à  North- 
Head,  Grand-Harbour  et  Seal-Cove  pour  lui  permettre  d'enseigner  la  méthode  aux 
pêcheurs. 

M.  Berneaud,  de  Stettin,  Allemagne,  en  rendant  compte  de  l'envoi  qui  lui  avait  été 
fait,  a  déclaré  que  les  caques  étaient  arrivées  sans  avaries  résultant  de  leur  long  trans- 
port. Après  qu'elles  furent  ouvertes,  dit-il,  le  contenu  nous  a  paru  soigneusement 
salé,  bien  choisi  et  parfaitement  préparé  et  nullement  inférieur,  aux  produits  que 
nous  recevons  d'Ecosse,  leur  seul  désavantage  étant  leur  grosseur,  à  laquelle  le  public 
n'est  pas  accoutumé.  Nous  n'avons  pas  encore  le  résultat  des  ventes,  mais  les  consigna- 
tions donnent  trente-cinq  marks  du  baril,  ce  qui,  en  tenant  compte  du  droit  de  trois 
marks  perçu  par  la  douane  allemande,  met  à  environ  $7  le  prix  net  du  baril. 
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Le  consignataire  de  St-Pétersbourg  mentionne  également  la  grosseur  du  hareng, 
et  bien  que  nous  ne  connaissions  pas  le  résultat  de  la  vente,  il  paya  vingt-cinq  roubles 
ou  13  piastres  du  baril,  ce  qui  donne  un  revenu  net  de  6  dollars  par  baril,  la  douane 
étant  très  élevée  en  Russie  sur  le  hareng,  $3.50  par  baril. 

Les  renseignements  reçus  de  l'envoi  fait  à  Boston  nous  montrent  que  les  gros  ha- 
rengs pleins  ont  été  vendus  $10  le  baril,  les  harengs  pleins  $9,  et  les  harengs 
moyens  pleins  à  $8.  Les  harengs  expédiés  à  Montréal  se  sont  vendus  à  $10  le 
baril. 

Si  l'on  tient  compte  de  ce  que  dit  la  Fishing  Gazette  de  New- York  du  9  novembre 
1907,  époque  correspondante  à  celle  de  vente  ci-dessus  indiquée,  cela  donne  comme  prix 
pour  le  gros  hareng  de  Shetland  de  premier  choix  et  plein,  de  $11  à  $11.50  le  baril,  on 
reconnaîtra  que  les  prix  payés  pour  les  produits  canadiens  ont  dû  être  très  satisfaisants 
et  doivent  vivement  encourager  les  pêcheurs  à  adopter  les  méthodes  perfectionnées  de 
salage,  afin  qu'ils  retirent  à  leur  tour  des  prix  rémunérateurs  de  leur  poisson. 

Jusqu'ici  aucune  nouvelle  n'a  été  reçue  de  la  vente  des  envois  faits  à  New-York,  et 
par  suite  ce  débouché  paraît  jusqu'ici  peu  avantageux.  Toutefois,  les  envois  faits  en 
Allemagne  et  en  Russie,  pays  où  Ton  rencontre  les  meilleurs  produits  européens,  ont  non 
seulement  donné  des  résultats  satisfaisants,  mais  encore,  tout  au  moins  en  ce  qui  con- 
cerne l'Allemagne,  ils  ont  été  déclarés  égaux  aux  meilleurs  produits  connus  dans  ce 
pays;  il  convient  de  remarquer  que,  d'après  M.  Cowie,  les  expéditions  faites  en  Allema- 
gne étaient  supérieures  à  celles  qui  ont  été  dirigées  sur  la  Russie  ;  quoiqu'il  en  soit  ce 
qui  précède  semble  prouver  suffisamment  que  le  poisson  canadien  bien  préparé  peut 
se  vendre  avec  avantage  sur  tous  les  marchés. 

Il  n'est  pas  besoin  de  démontrer  que  le  ministère  de  la  Marine  a  atteint  le  but  qu'il 
se  proposait  en  entreprenant  cette  série  d'expériences.  Dans  plusieurs  localités,  les 
pêcheurs  et  les  industriels  se  proposent  de  suivre  la  voie  qui  leur  est  tracée,  et  sur 
l'issue  de  laquelle  ils  ne  peuvent  avoir  de  doutes  plus  longtemps. 

On  a  réussi  à  démontrer  que  par  l'emploi  de  chaluts  on  peut  capturer  des  harengs 
de  très  belle  qualité  au  large  et  à  une  assez  grande  distance,  tandis  qu'ils  sont  disparus 
de  la  côte  où  on  les  prenait  d'abord  exclusivement.  On  peut  croire  que  le  temps  n'est 
pas  loin  où  le  Canada  fera  un  commerce  étendu  et  lucratif  par  la  vente  à  travers  le 
monde  de  harengs  d'une  qualité  égale  à  celle  des  plus  renommés. 

SÉCHOIR    A    POISSON    DE    SOURIS. 

Comme  cela  a  été  expliqué  dans  le  rapport  du  ministère  de  la  Marine  et  des  Pêche- 
ries (division  des  Pêcheries)  pour  1905,  le  but  poursuivi  en  créant  cet  établissement  a 
été  de  démontrer  aux  pêcheurs  de  morue,  d'aigrefin,  de  merluche,  etc.,  combien 
il  est  utile  et  facile  d'améliorer  les  méthodes  employées  jusqu'ici  pour  le  séchage  de 
leur  poisson.  En  agissant  ainsi  ils  pourront  placer  sur  le  marché  mondial  un  produit 
d'excellente  qualité,  et  qui  leur  rapportera  les  prix  les  plus  élevés  que  l'on  puisse 
obtenir. 
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Les  facilités  que  de  telles  méthodes  procurent  aux  pêcheurs  ne  pouvaient  être  plus 
clairement  démontrées  et  plus  fortement  gravés  dans  leur  mémoire  que  par  les  condi- 
tions atmosphériques  exceptionnelles  de  l'été  dernier  sur  l'Ile-du-Prince-Edouard.  La  pluie 
et  l'humidité  ont  été  constantes,  et  les  jours  de  mauvais  temps  se  sont  succédé  à  inter- 
valles si  rapprochés  qu'il  a  été  impossible  aux  pêcheurs  pendant  la  plus  grande  partie 
de  la  saison  de  sécher  leur  poisson  sur  des  échafauds,  quel  qu'eût  été  leur  désir  de  le 
faire.  Bien  plus,  le  directeur  de  la  station  a  été  plusieurs  fois  obligé  d'employer  du 
poisson  qui  n'avait  pas  subi  un  séchage  préparatoire  à  l'air  libre,  ce  qui  rendait  le 
succès  des  expériences  plus  difficile  et  la  préparation  elle-même  plus  coûteuse. 

Néanmoins,  la  production  du  séchoir  a  été  tout  à  fait  satisfaisante  et  bien  accueillie, 
d'après  les  rapports  reçus,  des  différents  marchés  sur  lesquels  ont  été  envoyés  les  pro- 
duits. Pendant  l'été  dernier,  seule  la  capacité  du  séchoir  a  mis  une  limite  à  ses  opéra- 
tions, car  une  plus  forte  quantité  de  poisson  que  celle  qui  pouvait  être  préparée  a  tou- 
jours été  offerle. 

Les  quantités  des  différentes  espèces  de  poisson  reçues  au  séchoir  jusqu'à  la  fin 
d'octobre  ont  été  les  suivantes  : — 

Livres. 

Morue  fraûhe 40,000 

Morue  sèche  salée 274,000 

Merluche  fraîche    229,000 

Merluche  sèche  salée 224,000 

Merluche  *èche 3,400 

Comme  par  le  passé,  le  poisson  préparé  a  été  envoyé  à  la  Barbade,  à  la  Jamaïque,  à 
Liverpool  et  dans  les  centres  plus  locaux. 

STATISTIQUES  GÉNÉRALES  DES  PÊCHERIES. 

ÉTENDUE    DES    CÔTES. 

Les  pêcheries  du  Canada  sont  les  plus  vastes  du  monde  entier,  répandues  qu'elles 
sont  sur  notre  immense  littoral  maritime  et  dans  d'innombrables  lacs  et  rivières.  Le 
littoral  oriental  des  provinces  maritimes,  depuis  la  baie  de  Fundy  jusqu'au  détroit  de 
Belle-Isle,  s'étend  sur  une  distance  de  5,600  milles,  soit  plus  du  double  de  la  côte  de  la 
Grande  Bretagne  et  de  l'Irlande.  Tandis  que  l'eau  salée  sur  les  côtes,  sans  tenir  compte 
des  anfractuosités  secondaires,  couvre  plus  de  quinze  cents  milles  carrés,  l'étendue  d'eau 
douce  de  cette  partie  des  grands  lacs  qui  appartient  au  Canada  est  estimée  à  72,700 
milles  carrés,  sans  compter  les  nombreux  lacs  du  Manitoba  et  des  Territoires  du  Nord- 
Ouest,  tous  peuplés  d'excellentes  espèces  de  poissons  comestibles. 

DÉPENSES    ET    RECETTES. 

L'on  trouvera  à  l'annexe  n°  15  du  présent  rapport  le  relevé  des  dépenses  totales 
pour  les  divers  services  relatifs  aux  pêcheries  du  Canada}  pour  l'exercice  finissant  le  31 
mars  dernier. 
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Les  dépenses  totales   se  sont  élevées  à  $693,685,   et  se  répartissent  comme  il  suit  : 
pêcheries  proprement  dites,  $95,930  ;  pisciculture,   $118,681  ;  service  de  protection  des 
pêcheries,  $204,837;  dépenses  diverses,  $115,220,  et  primes  de  pêche,  $159,015. 

Le  montant  total  reçu  durant  la  même  période  sous  forme  de  droits  pour  permis  de 
pêche,  d'amendes,  etc.,  dans  les  diverses  provinces  du  Canada,  se  chiffre  par  $59,544. 
Cette  somme  comprend  les  droits  pour  permis  accordés  sous  le  modus  vivendi  aux 
navires  de  pêche  des  Etats-Unis  ($4,134). 

Un  état  comparatif  de  toutes  les  dépenses  et  recettes  des  pêcheries  depuis  15  ans 
termine  cette  annexe. 

On  trouvera  dans  le  rapport  de  l'Auditeur  général  des  détails  complets  des  diverses 
dépenses. 

PRIMES    DE    PÊCHE. 

En  1906,  les  pêcheurs  hauturiers  des  provinces  maritimes  ont  reçu  la  somme  de 
$159,015  comme  primes  de  pêche  sur  leurs  prises  de  poisson  pendant  cette  année-là. 
Sur  ce  montant  les  propriétaires  et  les  équipages  de  957  goélettes  de  pêche  ont  touché 
$68,208.     La  balance  ($90,807)  a  été  distribuée  à  20,871  pêcheurs  en  chaloupes. 

Cette  année  la  Nouvelle- Ecosse  a  reçu  à  peu  près  le  double  des  primes  accordées 
aux  trois  autres  provinces,  soit  $99,518  ;  Québec  a  reçu  $34,410,  le  Nouveau-Brunswick 
$16,247,  l'Ile-du-Prince-Edouard  $8,839. 

Depuis  que  l'on  a  commencé  à  payer  des  primes  (1882),  la  somme  de  $3,949,701  a 
été  distribuée  entre  les  pêcheurs  des  provinces  ci-dessus  mentionnées  pour  stimuler  le 
développement  des  pêches  de  la  haute  mer. 

Les  règlements  qui  régissent  le  paiement  des  ces  primes  de  pêche,  ainsi  que  des 
détails  complets  concernant  leur  distribution,  se  trouve  à  l'annexe  n°  1  du  présent 
rapport. 

VALEUR  DU  RENDEMENT  DES  PÊCHERIES  DU  CANADA. 

La  valeur  totale  du  poisson  pêche  au  Canada  pendant  l'année  1906,  y  compris  les 
produits  du  poisson,  les  phoques,  etc.,  pendant  l'année  1906,  représente  plus  de  vingt-six 
millions  et  quart. 

Exception  faite  de  l'année  dernière,  où  l'abondance  du  saumon  en  Colombie-Britan- 
nique avait  porté  la  valeur  totale  du  poisson  péché  à  plus  de  vingt-neuf  millions  de 
dollars,  le  chiffre  obtenu  cette  année  est  plus  élevé  que  tous  les  précédents,  et  dépasse 
même  celui  de  Tannée  1901  d'un  demi-million  de  dollars. 

Il  suffit  de  jeter  un   coup  d'œil  sur  les  tableaux  ci-dessous  pour  constater  que  cette 
diminution  provient  de  l'industrie  du  saumon  en  Colombie-Britannique. 
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Le  tableau  ci-dessous  indique  la  valeur  totale  du  rendement  des  pêcheries  dans 
chaque  province,  et  fait  voir  quelle  a  été  l'augmentation  ou  la  diminution  comparative- 
ment aux  chiffres  de  Tannée  1905  : — 


Provinces. 

Valeur  du 
poisson. 

Augmenta- 
tion. 

Diminution. 

$ 

7,799,160 
7,003,347 
4,905,225 
2,175,035 
1,734,856 
1,168,939 

1,492,923 

$ 

459,925 

Colombie- Britannique .    ...      

58,135 
171,319 

25,893 
170,017 

2,846,869 

Québec 

Ontario 

Ile-du-Piince-Edouard 

Manitoba . ï 

318,647 

Totaux • 

26,279,485 

425,364 

3,625,441 

Diminution  nette 

3,200,077 

La  plus  importante  modification  est  l'importante  diminution  constatée  en  Colombie- 
Britannique,  et  attribuée  surtout  au  manque  de  saumon  dans  l'ouest.  Il  est  vrai  que  le 
résultat  obtenu  en  1905  était  le  plus  élevé  qui  ait  jamais  été  constaté,  et  on  ne  peut 
s'attendre  à  le  voir  renouveler  avant  quatre  ans. 

La  diminution  constatée  dans  les  districts  de  l'ouest  provient  sans  doute  de  la  diffi- 
culté de  la  pêche  dans  les  cours  d'eau  de  ces  régions,  aussi  peu  accessibles  que  mal  situés 
pour  l'expédition  du  poisson. 

Trois  des  provinces  maritimes  montrent  une  augmentation  sur  les  années  précé- 
dentes, surtout  dans  le  golfe  St-Laurenc. 

Nos  différents  inspecteurs  expliquent  parfaitement  les  divers  caractères  des  pêche- 
ries de  chaque  province  dans  leurs  rapports  respectifs,  qui  forment  les  annexes  2  à  10 
de  ce  volume,  ainsi  que  dans  leurs  rapports  préliminaires  qui  suivent. 
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Le  tableau  ci-dessous  indique  la  valeur  des  principales  espèces  de  poissons  marchands 
(au-dessus  de  $100,000)  qui  ont  été  pêchées  pendant  l'année  1906,  comparativement  aux 
chiffres  de  l'année  précédente. 


Espèce  de  Poisson. 


Saumon 

Morue 

Homards 

Hareng 

Maquereau 

Lavaret 

Truite..    

Aigrefin 

Doré 

Flétan   

Sardine. 

Merlan   

Eperlan 

Moules  et  autres  mollusques 

Merluche  

Brochet 

Huitres 

Esturgeon 

(îasparot 

Anguille      


Valeur. 


$ 

5,856,760 

3,471,186 

3,422,927 

2,704,596 

1,369,728 

906,759 

791,467 

766,896 

713,437 

683,840 

514,916 

430,980 

425,631 

398,634 

384,491 

204,616 

194,855 

140,735 

139,689 

128,217 


Accroisse- 
ment. 


49,786 

401,  in 
411,505 


55,699 


67,105 
107,948 


128,783 


20,555 
18^049 


Diminution. 


3,133,182 
484',  071 


144,402 

'  39^847 
71,551 

363,456 

'  7^516' 


63,174 
22,448 


58,043 
"509  ' 


Le  poisson  qu'on  a  employé  comme  boitte  durant  l'année  1905  est  évalué  à  $544,453. 
Il  a  été  fabriqué  pour  253,520  d'huile  de  poisson  ;  les  peaux  de  phoques  à  fourrure  dans 
la  Colombie-Britannique  ont  rapporté  la  somme  de  $316,224. 

Pour  les  vingt  espèces  de  poisson  indiquées  plus  haut  le  chiffre  des  augmentations 
contre-balance  celui  des  diminutions. 

La  variation  la  plus  importante  est  celle  de  l'industrie  du  saumon,  qui,  malgré  la 
dimininution  de  trois  millions  de  dollars  qu'elle  accuse  se  tient  encore  en  tête  de  la  liste, 
avec  un  surplus  de  deux  millions  sur  les  autres  espèces. 

Tandis  que  la  pêche  du  homard  adonné  un  demi-million  de  moins  que  l'an  dernier, 
celles  du  hareng  et  du  maquereau  accusent  chacune  une  augmentation  de  400,000 
piastres. 

La  diminutiou  importante  que  présente  l'industrie  de  la  sardine  est  due  à  la  réduc- 
tion de  50  sous  par  baril  sur  le  prix  offert  pour  la  sardine  fraîche  aux  pêcheurs  à  la 
nasse. 

Les  progrès  notables  de  la  pêche  des  moules  sont  dignes  de  remarque,  l'excès  qu'ac- 
cuse cette  pêche  sur  celle  des  huîtres  étant  de  $200,000  ;  cette  dernière  ne  doit  d'ailleurs 
l'augmentation  constatée  qu'à  celle  des  prix  de  vente  pendant  ces  dernières  années. 

Il  n'y  a  eu  aucune  autre  fluctuation  de  beaucoup  d'importance. 

Parmi  les  espèces  de  poissons  d'eau  douce,  le  poi«sonblanc  accuse  une  diminution  consi- 
dérable, constatée  surtout  en  la  Saskatchewan  et  au  Manitoba,  mais  la  truite  montre  un 
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léger  progrès  sur  l'année  dernière.     Le  doré  et  le  brochet  ont  été  moins  abondants  dans 
l'ouest  qu'ils  ne  l'étaient  en  1905. 

De  l'année  1869  à  l'année  1905  inclusivement,  la  valeur  du  rendement  des  pêcheries 
(en  ce  qui  concerne  les  5  principaux  poissons  marchands)  a  été  comme  suit  ; — 

Morue $  139,514,753 

Saumon 96,790,219 

Homard 83,291,533 

Hareng 75,270,165 

Maquereau 47,416,972 

EXPORTATION    DE    POISSON. 

Au  cours  du  dernier  exercice,  la  valeur  du  poisson  et  des  produits  du  poisson  (y 
compris  les  animaux  marins)  qui  ont  été  exportés  du  Canada  dans  les  pays  étrangers, 
principalement  aux  Etats-Unis  et  dans  la   Grande-Bretagne,  s'est  élevée  à  $16,040,000, 


MARIEE  ET  PECHERIES 


7-8  EDOUARD  VII,  A.  1908 


RECAPITULATION. 
Tableau  indiqu-mble   rendement  et  la  valeur  des  pêches  en  Canada  pour  l'année  1906. 


Espèces  de  poisson. 


Morue,  séchée 

"       fraîche  ou  verte, 
ii        langues  et  noues  de 


Egrefin,  séchée 

m        frais 

,i        fumé  {finnan  haddies) 


qtx. 
liv. 
bris. 

qtx. 
liv. 


Merluche/  séchée    ,  qtx. 

h  noues  de liv. 


Merlan 

Petite  morue 

Flétan 

Carrelet 

Saumon,  crnserves,  en  boîtes  de 

h        frais 

ii         fumé 

ii        séché  et  salé 


qtx.- 
liv. 


Truite  (toutes  espèces). . . m 

Ouananiche n 

Poisson  blanc m 

Kperlan , n 

Oulachan . n 

Hareng,  salé bris. 

n        frais liv. 

n        fumé n 

..        conserves  de n 

Sardine,  conserves  de boîtes. 

n         fraîche  ou  salée bris. 

Alose,  fraîche  ou  salée liv. 

Gasparot bris. 

Brochet liv. 

Maskinongé    n 

Anguille,  salée bris. 

.,        fraîche  ou  fumée liv. 

Perche , .      u 

Doré ti 

Achigan n 

Bar ii 


Maquereau,  salé l bris. 

n  frais liv. 


Esturgeon ...... 

n        caviar. 


Homard,  en  boîtes . .    n 

n        frais  ou  vivant qtx. 

Huîtres . .  bris. 

Moules  et  autres  mollusques m 

Encornet 

Poisson  commun  et  mêlé .      n 

n  n  liv. 


Quantité. 


670,775 

2,170,695 

1,593 

82,745 

10,540,160 

2,706,706 

126,727 
91,100 

143,662 

2,192,350 

15,665,410 

1,394,210 

30,226,384 

9,116,560 

459,270 

15,020,452 

8,027,177 

9,450 

12,293,710 

8,459,006 

910,560 

331,996 

24,334,432 

17,968,565 

315,650 

3,270,000 
230,901 


31,558 

5,625,500 

5,110 

7,994 

804,610 

992,600 

9,924,770 

32,800 

184,725 

52,075 
4,905,025 

995,915 
60,020 

10,104,764 
101,370 

32,355 


Valeur. 


3,353,875 

101,381 

15,930 


288,289 
316,205 
162,402 


361,725 
22,765 


3,778,606 

1,229,162 

49,259 

799,733 


1,534,336 

771,474 

374,403 

24,383 

163,500 
351,416 


79,940 

48,277 


781,125 
588,603 


87,471 
53,264 


2,522,179 
900,748 


18,460 


14,451,780 


454,484 
424,621 


Total. 


3,471,186 


766,896 


384,490 
430,980 

65,770 
683,840 

41,826 


5,856,760 

791,467 

945 

906,759 

425,631 

45,878 


2,704,596 


514,916 

59,021 

139,689 

204,616 

510 


128,217 

33,201 

713,437 

3,280 
18,468 


1,369,728 
140,735 


3,422,927 

194,855 

398,634 

73,840 


879,105 
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RÉCAPITULATION. 

Tableau  indiquant  le  rendement  et  la  valeur  des  pèches  en  Canada  pour  l'année  1906 — Fin. 


Espèces  de  poisson. 


Quantité. 


Peaux  de  phoque  à  fourrure  (C.-B.) nombre 

m        loup  marin n 

Baleines  blanches  (bélugas) .  u 

Poisson  employé  comme  boitte bris. 

m  ii  engrais ,. 

Huile  de  poisson galls. 

Algues  comestibles  ..... 

Totaux , 


10,368 

39,262 

193 

362,969 

474,179 

824,191 


Valeur. 


Total. 


316,224 

45,228 

772 

544,453 

240,265 

253,520 

6,720 


26,279,485 
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RÉCAPITU 

Tableau  indiquant  le  rendement  total  des  pêcheries  dans  les 


Espèces  de  poisson. 


Morue,  séchée   . qtx. 

n       fraîche  ou  verte liv. 

m       (langues  et  noues  de) bris. 

Egrefin,  séché qtx. 

n        frais liv. 

n        fumé  {finnan  haddics) u 

Merluche,  séchée qtx. 

n        (noues  de) liv. 

Merlan  • qtx. 

Petite  morue liq. 

Flétan .. 

Carrelet n 

Saumon,  en  boîtes n 

m        frais n 

n        fumé n 

u        séché  et  salé » 

Truite  (de  toute  espèce)   « 

Ouananiche ...    n 

Poisson  blanc n 

Eperlan n 

Oulachan 

Hareng,  samuré bris. 

.1        frais liv. 

n       fumé n 

n       salé  et  séché m 

Sardine,  conserves  de boîtes 

m         fraîche  ou  salée bris. 

Alose 

Gasparot n 

Brochet   liv. 

Maskinongé ■■ 

Anguille,  salée. bris. 

fraîche liv. 

Perche .  n 

Doré   " 

Achigan m 

Bar n 

Maquereau bris. 

.1        frais . liv. 

Esturgeon n 

"        caviar  et  vessies n 

Homard,  conserves  de m 

m        frais  ou  vivant qtx. 

Huîtres bris. 

Moules,  pétoncles,  etc n 

Kn cornet .    . .  « 

Poisson  commun  et  mêlé n 

liv. 

Peaux  de  phoques  à  fourrures  (C.-B). .  .nomb. 

m        loups  marins n 

Poisson  employé  comme  boitte bris. 

n            n                ii       engrais n 

Huile  de  poisson galls. 

Totaux 


NOUVELLK-ECOSSE. 


Quantité.      Vak  ur 


386,840 

260,400 

930 

64,691 

10,274,125 

2,570,530 

91,938 

45,995 

114,520 

157,950 

924,848 

694,210 

6,804 

714,210 

24,970 


1,934,200 

7,992 

9,300 

226,418 

308,224 

154,233 

269,731 

11,499 

343,559 

4,738 

92,485 

20,826 

1,021 

134,381 

4,994 


167,675         16,767 


415,5101         20,776 


114,417 

5,437,232 

779,930 


710 
8,124 


3,320 


12,650 

40,829 
4,468,525 


4,595,816 

87,956 

1,722 


17,218 
61,329 


156 

73,132 

106,739 

209,921 


540,850 
54,372 
15,599 


7,100 
32,496 


33,200 


colombie- 
Bbitanniqui 


NOUVEAU- 


"Quantité.      Valeur.    :  Quantité. 


711,000 


14,416,700 


30,214,080 
5,156,480 

425,900 
14,939,252 

484,900 


412,500 
910,560 


,934,000 
187,900 


1,265 
612,435 
536,223 


25,000 


1,148,954' 

784,853; 

10,332 

41,988 
68,872  , 
122,658 
580 


■25 


195 

109,698 
53,370' 
62,976: 


466,400 

10,368 

5,600 


39,260 


570,835 


3,776,760 
483,934 

42,590 
793,643 

48,490 


20,625 

45,878 


446,250 
18,790 


500 


84,458 

553,595 

350 

14,818 

199,925 

136,156 

23,940 

26,450 

29,132 

1,933,400 

146,200 

685,000 

5,550 

2,182,340 

8,300 


200,600 


6,450 

6,716,990 


183,084 

3,269,000 

16,765,665 

315.(150 
3,270,000 

227,525 

22^844 


3,565 


106,500 


2,500 


5,075 
9,H20 

t304',7361 

26,875 

316,224 

3,150 


165,400 

215 

360,500 

10,800 

1,000 

2,420,860 

12,889 

14,920 


1,094 
12,990 


125,265 


3,570 
43,842 


^,799,160  7,003,347 


72 
126,841 
210,615 

*56,862 
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LATION. 
différentes  provinces  du  Canada  pour  l'année  1906. 


Brunswick. 

Québec. 

Ontario. 

[le-du 

-P.-E. 

Manitoba, 
Saskatchewan, 
Alberta,    etc. 

Valeur. 

Quantité. 

Valeur. 

Quantité. 

Valeur. 

Quantité. 

Valeur. 

Quantité. 

Valeur. 

2 

s 

i 

422,290 
22,144 

178,485 

639,700 

195 

2,635 

39,610 

$ 

892.425 

31,985 

1,950 

7,905 

1,188 

$ 

20,992 

104,960 

$ 

1 

? 

3,500 

US 

601 

26,500 

1,180 

2,103 
795 

3 

51,863 
5,998 
8,169 

4 

5 

6 

59,850 

6,612 

87,396 

537 

ïbi'ôôo 

176,862 

1,208 

10,312 

18,655 

10 

30,936 

4,664 

25 

T 

8 

9 

58,002 

'3,030 

5,820 

10 

14,620 

20,550 

825 

800 
15,000 



80 
450 

11 

1? 

13 

402,788 
1,660 

1,051,430 

8L2ÔÔ 

219,592 

9,450 

59,510 
210,696 

205,639 

6,090 

21,959 

945 

5,951 
10,535 

12,100 
100 



2,420 
15 

14 
15 

16 

20,140 

6,901,260 

669,376 

22,15f 

2,215 

201,000 

12,520 
609*,  685 

17 
18 

968 

2,927,650 

290,155 

9,300,100 

19 

338,530 

703,310 

35,165 

^0 

?1 

816,851 

20,108 

2,138,100 

235,070 

98,120 

21,381 

4,701 

1,316 

4,280,500 

13,160 
214,025 

13,071 
275,600 

65,355 
2,756 

?,? 

32,690 
335,313 

23 
94 

24,383 

95 

163,500 

?6 

341,288 

3,376 

10,128 
1,944 

97 

49,477 

98 

104,833 

590 

2,360 

3,564,  iÔÔ 

Ï2Ï,Ô48 

99 

111,200 

5,100 

232 

784,510 

148,900 

112,970 

32,800 

6,675 

7,178 

12,000 

133,115 

5,560 

510 

2,320 

47,071 

7,445 

11,297 

3,280 

667 

107,670 

1,440 

7,987 

1,950,200 

78,008 

30 

31 

35,650 

20^00 

754,700 

2,956,200 

1,26e 

22,642 
295,620 

877 

8,770 

32 

33 

89,000 
6,749,100 

3,115 

399,065 

34 

7,455 

35 

36 

16,536 

37 

3,225 

3,853 
64,000 

57,795 
7,680 

38 

43,260 

864 
900 

39 

329,000 
22,020 

26,320 
15,464 

498,000 
37,000 

49,800 
37,000 

40 
41 

601,203 
112,390 

798,800 

85 

199,700 
425 

2,289,288 

440 

14,988 

"i4è 

435 

572,322 

3,080 

89,928 

98,254 

592 

1,110 

42 

43 

89,520 
248,252 

44 

1    

320 

45 

4,376 
25,980 

46 

47 

48 
49 

1,304,230 

27,586 

2,707,000 

108,890 

9,971,250 

260,690 

90 

f33,434 
117,869 
147,210 
419,598 

41,793 
176,804 

73,605 
125,879 

50 

190,261 

45,127 

2,475 
12,545 

67,690 
2,475 
3,764 



51 

107,245 

52 

17,059 



53 

4,905,225 

2,175,035 

1,734,856 

1,168,939 

1,492,923 

*  Ajoutez  §6,720  d'algues  dans  le  comté  de  Charlotte,  N.-B. 
f  Ajoutez  193  peaux  de  baleine  blanche,  $772. 
t  Y  compris  la  consommation  locale. 
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CAPITAL  PLACÉ  DANS  L'INDUSTRIE  DE  LA  PÈCHE  AU  CANADA  ;    NOMBRE  DE  PERSONNES 
EMPLOYÉES  DURANT  L'ANNEE  1906. 

Au  cours  de  l'année  1906,  7 6, 100  hommes  ont  été  occupés  à  faire  la  pêche  au  Canada, 
non  compris  les  milliers  de  personnes  employées  dans  les  homarderies.  Ces  pêcheurs 
ont  employé  près  de  sept  millions  de  brasses  décrets  à  mailler  et  de  seines,  sans  parler 
des  autres  engins  de  pêche,  le  tout  représentant  un  capital  de  $14,555,565,  soit  au  delà 
d'un  million  et  demi  de  plus  que  l'année  précédente. 

Le  matériel  pour  la  pêche  et  le  paquage  du  homard  seul  est  estimé  à  $1,500,000,  y 
compris  l'outillage  de  700  fabriques  de  conserves  disséminées  sur  le  littoral  des  provinces 
maritimes.  Il  y  avait  dans  la  Nouvelle-Ecosse  238  établissements  de  ce  genre,  dans  le 
Nouveau-Brunswick  197,  dans  l'Ile-du-Prince-Edouard  188,  et  dans  Québec  78.  Outre 
la  fabrication  des  conserves,  qui  a  dépassé  10  millions  de  boîtes,  des  homards  vivants  ou 
frais  ont  été  expédiés  en  grandes  quantités  aux  Etats-Unis,  le  tout  représentant  la 
somme  de  $3,422,900. 

Une  autre  branche  importante  de  l'industrie  des  conserves,  celle  du  saumon  sur  la 
côte  du  Pacifique,  a  occupé  pendant  la  même  période  soixante  dix-sept  fabriques  évaluées, 
avec  tout  le  matériel,  à  $1,757,000.  Elle  a  donné  de  l'ouvrage  à  14,665  personnes  ;  plus 
de  trente  millions  de  livres  de  saumon  en  conserves  ont  été  envoyées  sur  les  marchés, 
outre  vingt  millions  de  livres  de  saumon  frais  ou  salé.  L'ensemble  représente  cinquante 
et  un  millions  de  livres  de  ce  poisson,  ayant  une  valeur  de  cinq  millions  de  piastres. 

Non  compris  la  flotte  de  pêche  au  phoque  (qui  est  encore  évaluée  à  $393,000),  le 
capital  placé  dans  l'industrie  des  conserves  et  dans  les  différantes  branches  d'exploitation 
des  pêcheries  de  cette  province  du  Pacifique  est  estimé  à  $2,205,000. 

Seize  navires  seulement  de  la  flotte  de  pêche  au  phoque  ont  opéré  pendant  l'année 
1906.  Ils  ont  capturé  10,368  phoques,  évalués  à  $316,224,  soit  une  moyenne  de  $30  par- 
peau. 
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Tableau   comparatif  indiquant  le  nombre,  le  tonnage  et  la  valeur  des  navires  et  cha- 
loupes affectés  à  l'exploitation  des  pêcheries  du  Canada,  et  la  valeur  des  engins  de    * 
pêche  employés,  de  1880  à  1906. 


Année. 

Navires 

Chaloupes. 

Valeur 

des  rets  et 

seines . 

Valeur 
des  autres 

engins 
de  pêche. 

Capital 
total  placé 

NTombre 

Tonnage. 

Valeur. 

Nombre 

Valeur. 

trie  de  la 
pêche. 

$ 

$ 

$ 

$ 

$ 

1880 

1,181 

45,323 

1,814,688 

25,266 

716,352 

985,978 

419,564 

3,936,582 

1881 

1,120 

48,389 

1,765,870 

26,108 

696,710 

970,617 

679,852 

4,113,049 

1882 

1,140 
1,198 
1,182 

42,845 
48,106 
42,747 

1,749,717 
2,023,045 
1,866,711 

26,747 

25,825 
24,287 

833,137 
753,186 
741,727 

1,351,193 
1,243,366 
1,191,579 

823,938 
1,070.930 
1,224,646 

4,757,985 

1883 

5,120,527 

1884 

5,014,663 

1885 

1,177 

48,728 

2,021,633 

28,472 

852,257 

1,219,284 

2,604,285 

6,697,459 

1886 

1,133 

44,605 

1,890,411 

28,187 

850,545 

1,263,152 

2,720,187 

6,814,295 

1887 

1,168 

44,845 

1,989,840 

28,092 

875,316 

1,499,328 

2,384,356 

6,748,840 

1888 

1,137 
1,100 

33,247  • 
44,936 

2,017,558 
2,064,918 

27,384 
29,555 

859,953 
965,010 

1,594,992 
1,591,085 

2,390,502 
2,149,138 

6,863,005 

1889 

6,770,151 

1890 

1,069 
1,027 

43,084 
39,377 

2,152,790 
2,125,355 

29,803 
30,438 

924,346 
1,007,815 

1,695,358 
1,644,892 

2,600,147 
2,598,124 

7.372,641 

1891 

7,376,186 

1892 

988 

37,205 

2,112,875 

30,513 

1,041,972 

1,475,043 

3,017,945 

7.647,835 

1893 

1,104 

40,096 

2,246,373 

31,508 

955,109 

1.637,707 

3,174,404 

8,681,557 

1894 

1,178 

41,768 

2,409,029 

34,102 

1,009,189 

1,921,352 

4*099,546 

9,439,116 

1895 

1,121 

37,829 

2,318,290 

34,268 

1,014,057 

1,713,190 

4,208,311 

9,253,848 

1896 

1,217 

42,447 

2,041,130 

35,398 

1,110,920 

2,146,934 

4,527,267 

9,826,251 

1897 

1,184 

40,679 

1,701,239 

37,693 

1,1.28,682 

1,955,304 

4,585,569 

9,370,794 

1898 

1,154 

38,011 

1,707,180 

38,675 

1,136,943 

2,075,928 

4,940,046 

9,860,097 

1899 

1,178 

38,508 

1,716,973 

38,538 

1,195,856 

2,162,876 

5,074,135 

10,149,840 

1900 

1,212 

41,307 

1,940,329 

38,930 

1,248,171 

2,405,860 

5,395,765 

10,990,125 

1901 

1,231 

40,358 

2,417,680 

38,186 

1,212,297 

2,312,187 

[     5,549,136 

11,491,300 

1902 

1,296 

49,888 

2,620,661 

41,667 

1,199,598 

2,103,621 

5,382,079 

11,305,959 

1903 

1,343 

42,712 

2,755,150 

40,943 

1,338,003 

2,305,444 

5,842,857 

12,241,454 

1904 

1,316 

43,025 

2,592,527 

41,1338 

1,376,165 

2,189,666 

6,198,584 

12,356,942 

1905 

1,384 

41,640 

2,813,834 

41,463 

1,373,337 

2,310,503 

6,383,218 

12,880,897 

1906 

1,439 

40,827 

2,841,875 

39,634 

1,462,374 

2,426,341 

7,824,975 

14,555,565 
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Tableau  comparatif  indiquant  le  nombre  d'hommes  employés  dans  l'industrie  de  la 

pêche  depuis  1895. 


Année. 

Nombre  de 

personnes 

employées 

dans  les 

homarderies 

Nombre 

de  pêcheurs 

sur  les 

navires. 

Nombre 
de  pêcheurs 
en  chalou- 
pes. 

Nombre 

total 

de  pêcheurs . 

Nombre 
total 
des  person- 
nes em- 
ployées dans 
l'industrie 
de  la  pêche. 

1895 

1896 

1897 

13,030 
14,175 
15,165 
16,548 
18,708 
18,205 
15,315 
13,563 
14,018 
13,981 
14,037 
12,317 

9,804 
9,735 
8,879 
8,657 
8,970 
9,205 
9,148 
9,123 
9,304 
9,236 
9,366 
8,458 

61,530 
65,502 
70,080 
72,877 
70,893 
71,859 
69,142 
68,678 
69,830 
68,109 
73,505 
67,646 

71,334 
75,237 
78,959 
81,534 
79,893 
81,064 
78,290 
77,801 
79,134 
77,345 
82,871 
76,104 

84,364 
89,412 
94,124 

1898 

1899     

1900 

1901 

98,082 
98,601 
99,269 
93,605 

1902 

1903 

1904 

1905 

1906 

91,364 
93,152 
91,326 

96,908 
88,421 

PISCICULTURE. 

Le  rapport  du  commissaire  des  pêcheries  Prince  pour  l'année  1907,  sur  la  pisciculture 
et  le  détail  des  opérations  conduites  pendant  l'automne  dernier  et  au  printemps  1907 
forme  la  onzième  annexe  du  présent  rapport.  On  y  trouve  relatées  la  capture  de  pois- 
sons adultes,  la  récolte  des  œufs,  la  mise  en  incubation  et  la  distribution  des  alevins  des 
diverses  espèces  à  l'aide  desquelles  on  a  entrepris  l'empoissonnement  des  cours  d'eau 
canadiens. 

De  nouvelles  piscifactures  ont  été  constamment  créées  pendant  ces  dernières  années 
dans  les  différentes  provinces  du  Canada,  de  telle  sorte  que  ces  établissements,  y  compris 
les  viviers  sont  au  nombre  de  trente-quatre. 

Au  printemps  800  millions  d'alevins  ont  été  distribués  par  les  différents  établisse- 
ments sous  la  direction  de  leur  personnel,  distribution  qui  s'est  effectuée  avec  peu  de 
pertes  et  sans  accident  grave.  Plus  de  la  moitié  de  ces  alevins  étaient  des  homards,  le 
reste  étant  des  poissons  blancs,  des  saumons,  des  truites  et  des  dorés. 

Un  rapport  succinct  des  différentes  personnes  en  charge  de  cette  importante  bran- 
che du  service  se  trouve  dans  l'annexe  ci-dessus  mentionnée. 

OSTÉICULTURE. 

Un  rapport  complet  des  travaux  accomplis  cette  année  en  ostréiculture,  rédigé  par 
l'ostréiculteur  du  ministère,  est  joint  comme  annexe  au  rapport  sur  la  pisciculture. 
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M.  Kemp  a  passé  la  plus  grande  partie  de  son  été  à  visiter  et  aménager  les  huitriè- 
res  des  provinces  maritimes,  surtout   celles  de  Caraquet,  de  Murray-Harbour  et  du  Cap 
Breton. 

QUESTION    DE    LA    MER    DE    BEHRING    ET    CHASSE    DU    PHOQUE    SUR    LA    HAUTE    MER. 

Depuis  la  publication  du  dernier  rapport  il  n'y  a  pas  eu  de  modification  et  cette 
ndustrie  s'est  continuée  dans  les  mêmes  conditions. 

Cette  année  quinze  vaisseaux  ont  quitté  Victoria  (Colombie-Britannique)  pour  se 
livrer  à  cette  chasse,  et  le  total  des  captures  a  été  de  5,387  phoques,  dont  2,091  pris  sur 
la  côte,  448  dans  les  eaux  asiatiques,  et  2,858  dans  la  mer  de  Behring. 

Outre  la  chasse  du  phoque  sur  le  Pacifique,  cette  industrie  s'est  développée  pen- 
dant ces  dernières  années  dans  la  partie  méridionale  de  l'Atlantique  aux  environs  des 
îles  Falkland. 

Huit  vaisseaux  canadiens  ont  gagné  ces  parages,  leur  port  d'attache  étant  Ha- 
lifax (Nouvelle-Ecosse),  et  en  ce  moment  nous  n'avons  pas  encore  reçu  de  statistiques 
relatives  aux  prises  qu'ils  ont  faites  cette  année. 

ENTREPÔTS    FRIGORIFIQUES    POUR    LA    CONSERVATION    DE    LA    BOITTE. 

On  trouvera  dans  le  rapport  du  ministère  pour  l'année  1900,  page  lx,  tous  les  dé- 
tails voulus  relativement  aux  débuts  de  cette  entreprise.  Le  rapport  du  fonctionnaire 
en  charge  des  congélateurs  à  boitte  pour  l'année  courante  (1907)  forme  l'annexe  n°  12 
de  ce  rapport. 

Douze  nouveaux  congélateurs  à  boitte  ont  été  achevés  pendant  l'année  qui  vient  de 
finir,  dont  sept  en  Nouvelle- Ecosse,  un  au  Nouveau-Brunswick  et  quatre  à  Québec  ; 
parmi  ces  derniers  deux  sont  sur  les  îles  de  la  Madeleine. 

Les  nouveaux  congélateurs  portent  à  trente-sept  le  nombre  de  ces  établissements 
existant  en  Nouvelle-Ecosse,  tandis  que  ce  nombre  est  de  trois  pour  le  Nouveau-Bruns- 
wick, de  cinq  pour  l'Ile-du-Prince-Edouard,  et  de  quatorze  pour  Québec  (comtés  de  Bona- 
venture  et  de  Gaspé). 

Les  préjugés  des  pêcheurs  contre  la  boitte  gelée  semblent  disparaître  peu,  à  peu  et 
elle  sera  bientôt  adoptée  par  tous  ceux  qui  ont  à  employer  de  la  boitte  dans  chaque  centre 
de  pêche. 

SERVICE    DE    PROTECTION    DES    PÊCHERIES. 

Par  suite  du  changement  de  date  de  l'exercice  et  de  l'époque  qui  en  résulte 
pour  la  préparation  du  rapport  annuel  adressé  au  parlement,  il  est  impossible  de  publier 
celui  concernant  l'année  présente  pour  ce  service.  Celui  qui  forme  l'annexe  n°  12  du 
présent  rapport  est  celui  de  l'année  1906. 

Ce  sont  les  mêmes  croiseurs  sous  les  ordres  des  mêmes  commandants  qui  ont  sur- 
veillé la  côte  de  l'Atlantique  ;  le  Kestrel  et  le  Falcon  ont  parcouru  les  eaux  du  Pacifi- 
que, et  le  Vigilant  a  surveillé  le  lac  Erié. 
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Un  coup  d'œil  jeté  sur  la  longue  liste  des  vaisseaux  étrangers  qui  ont  visité  nos 
ports  indique  l'importance  de  cette  flottille.  Deux  cents  cinquante-sept  bateaux  de 
pêche  américains  d'un  tonnage  moyen  de  soixante-dix  sept  tonneaux  et  d'un  équipage 
d'environ  dix-huit  hommes  sont  entrés  dans  seize  de  nos  principaux  ports  1,260  fois. 

Pendant  l'année  courante,  une  seule  goélette  américaine  a  été  saisie  par  le  comman- 
dant Knowlton  pour  avoir  péché  dans  la  limite  de  trois  milles.  Elle  fut  relâchée  après 
avoir  payé  l'amende. 

MUSÉE    ICHTYOLOGIQUE. 

M.  A.  Halket,  conservateur  du  musée,  donne  un  sommaire  général  de  la  collection 
du  musée,  avec  la  description  des  vertébrés  qu'elle  contient  (particulièrement  les  poissons). 

Ceci  forme  l'annexe  n°  14  de  ce  rapport,  et  complète  utilement  le  premier  rapport 
paru  en  1905. 

PERSONNEL    DU    SERVICE    DES    PÊCHERIES. 

Le  personnel  du  service  extérieur  des  pêcheries  comprend  près  de  mille  employés  ; 
vingt-quatre  inspecteurs  des  pêcheries  et  fonctionnaires  spéciaux  ;  112  gardes-pêche  revê- 
tus des  pouvoirs  de  juges  de  paix,  et  452  surveillants  employés  temporairement  pour 
seconder  les  gardes-pêche  dans  la  protection  des  pêcheries. 

Les  fonctionnaires  en  charge  de  nos  trente-quatres  piscifactures  et  leurs  aides 
permanents  sont  au  nombre  de  80,  sans  compter  les  personnes  employées  à  l'époque  où  le 
travail  est  le  plus  actif.  Les  officiers  et  matelots  des  croiseurs  de  notre  flotte  pour  la 
protection  des  pêcheries  forment  un  effectif  de  270  hommes.  Environ  45  personnes  sont 
chargées  de  tenir  au  courant  un  Bureau  de  renseignements  pendant  la  saison  de  pêche» 
et  ne  font  pas  partie  du  service  civil. 

Une  liste  complète  des  fonctionnaires  attachés  à  ces  divers  services  forme  l'annexe 
n°  16  du  présent  rapport. 
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CAMPAGNE  DE  PECHE  DE  1906. 

RAPPORTS  PRÉLIMINAIRES  DES  INSPECTEURS  DES  PÊCHERIES. 

OBSERVATIONS    GENERALES. 

Comme  les  statistiques  de  pêche  publiées  tous  les  ans  sont  toujours  quelques  mois 
en  arrière,  il  a  été  de  règle  pour  nous  de  demander  à  nos  inspecteurs  des  pêcheries  de 
nous  transmettre,  en  même  temps  que  leurs  relevés,  quelques  notes  au  sujet  des  perspec- 
tives pour  la  saison  courante.  Maintenant  que  le  Parlement  est  convoqué  à  l'automne, 
il  nous  faut  publier  notre  rapport  de  bonne  heure,  et  cette  demande  de  renseignements 
est  faite  aux  inspecteurs  avant  la  fin  de  la  saison  de  pêche  courante,  de  sorte  que  leurs 
données  ne  sauraient  être  aussi  exactes  que  par  le  passé.  Cependant,  en  lisant  les  rap- 
ports suivants  reçus  des  différentes  parties  du  Canada,  l'on  aura  une  bonne  idée  de  ce 
que  sera  la  pêche  de  cette  année. 

On  a  enregistré  sur  toute  la  côte  de  l'Atlantique  des  plaintes  relatives  au  printemps 
tardif  et  à  la  fréquence  des  tempêtes,  et  en  conséquence  les  opérations  de  pêche  ont  été 
retardées  ou  entravées  par  les  intempéries.  Ceci  causera  certainement  une  diminution 
dans  les  résultats  de  la  pêche  bien  que  malgré  ces  retards  le  poisson  se  soit  montré  aussi 
abondant  que  jamais. 

Dans  la  baie  de  Fundy,  la  production  sera  au-dessus  de  la  moyenne,  excepté  peut- 
être  en  ce  qui  concerne  le  hareng  fumé. 

Les  chiens  de  mer  ont  été  beaucoup  moins  nombreux  que  les  années  passées,  et  il 
semble  que  ces  terribles  ravageurs  gagnent  d'autres  fonds. 

En  Colombie-Britannique,  l'industrie  des  conserves  de  saumon  n'atteindra  même 
pas  les  résultats  pourtant  déjà  affaiblis  de  1906,  Par  contre,  les  autres  branches  de  la 
pêche,  telles  que  le  flétan  et  le  hareng,  seront  sans  doute  rémunératrices. 

La  baleine  a  donné  des  résultats  très  satisfaisants. 

Les  provinces  de  l'ouest  se  plaignent  aus«*i  d'un  printemps  tardif  et  de  mauvaises 
pêches.     Il  n'y  a  donc  pas  à  espérer  d'amélioration  dans  ces  régions. 

NOUVELLE-ECOSSE. 

L'inspecteur  A.  C.  Bertram,  de  Sydney:  Nord,  C.B.,  déclare  que  le  temps  a  été  tout 
à  fa't  défavorable  à  la  pêche  dans  l'île  du  Cap-Breton  en  1907.  Il  y  a  vingt-huit  ans 
que  les  conditions  n'ont  pas  été  aussi  mauvaises.  En  premier  lieu,  la  glace  du  golfe  et 
de  l'océan  Arctique  est  demeurée  sur  la  côte  par  suite  des  vents  contraires  et  des  marées 
jusqu'à  la  fin  de  mai,  et  depuis,  les  vents  ont  été  très  violents.  Sans  ces  circonstances 
défavorables  la  saison  aurait  été  bonne  :  le  poisson  de  toute  espèce  était  abondant,  et  sur 
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certaines  parties  de  la  côte  (surtout  à  l'ouest)  où  il  n'y  avait  pas  de  glace  la  prise  du 
homard  a  dépassé  de  quarante  pour  cent  celle  de  l'année  précédente.  L'approvisionne- 
ment en  homard  a  été  sur  toute  l'île  du  Cap-Breton  aussi  abondant  que  pour  n'importe 
laquelle  des  douze  dernières  années. 

Dans  les  autres  principales  branches  des  pêcheries  le  poisson  ni  la  boitte  n'ont  man- 
qué, en  particulier  pour  le  hareng  du  printemps  et  l'encornet  qui  ont  été  capturés  en 
quantité  suffisante.  Ainsi,  sans  la  glace  et  le  mauvais  temps,  la  saison  ^aurait  été 
excellente.  La  morue  et  l'égrefin  ont  été  particulièrement  abondants.  Le  maquereau 
de  juin  a  été  pris  en  quantité  suffisante.  Le  hareng  gras  de  la  mi-été  a  mieux  donné 
que  les  années  précédentes,  ce  qui  est  attribué  à  l'absence  du  chien  de  mer  sur  les  côtes 
en  juillet  et  août.  Plus  tard  cependant,  il  s'est  montré,  mais  en  quantité  moindre  que 
les  années  précédentes. 

La  consommation  a  été  satisfaisante  et  les  prix  plus  élevés  que  précédemment.  Si 
les  conditions  climatériques  avaient  été  plus  favorables  la  saison  de  1907  aurait  été 
exceptionnellement  profitable  à  ceux  qui  vivent  de  la  pêche. 

L'Inspecteur  R.  ffockin,  de  Pictou,  N.-E.  déclare  que  les  opérations  de  la  pêche 
dans  le  deuxième  district  pour  l'année  1907  sont  considérées  comme  devant  donner  un 
résultat  moyen. 

La  pêche  du  saumon  a  donné  l'année  dernière  des  résultats,  supérieurs  à  ceux  obtenus 
depuis  longtemps,  et  cette  année  on  s'attend  au  même  succès. 

Il  y  aura  peut-être  diminution  pour  la  morue,  l'aigrefin,  le  merlan  et  la  merluche, 
mais  cette  différence  sera  faible. 

Les  pêcheries  de  hareng  donneront  à  peu  près  le  même  résultat,  tandis  que  le  maque- 
reau accusera  sans  doute  une  diminution  de  20  pour  100. 

La  quantité  de  homard  mis  en  conserves  sera  la  même  que  l'année  passée. 

Les  pêcheries  d'alose,  si  abondantes  autrefois,  semblent  disparaître  graduellement,  et 
à  moins  d'entreprendre  quelque  chose  pour  les  sauver  elles  auront  disparu  dans  peu 
d'années. 

L'inspecteur  A.  C.  Robert  son,  de  Barrington-Passage,  N.B.,  envoie  le  rapport 
suivant  : 

Les  pêcheries  de  homard,  qui  sont  les  plus  importantes  de  mon  district,  ont  été 
absolument  normales  quand  le  temps  a  permis  aux  pêcheurs  de  prendre  la  mer.  Une 
succession  de  tempêtes  pendant  l'hiver  et  aux  débuts  du  printemps  a  beaucoup  abimé 
les  casiers,  et  a  causé  en  certains  endroits  exposés  la  perte  de  plusieurs  bateaux. 

Beaucoup  de  demandes  ont  été  adressées  à  votre  ministère  pour  obtenir  une  prolon- 
gation de  la  saison  de  pêche,  mais  elles  ont  été  repoussées,  et  je  pense  que  l'opinion 
générale  parmi  les  pêcheurs  et  les  fabricants  de  conserves  est  aujourd'hui  que  la  décision 
fut  sage. 

Pêche  à  la  ligne. — La  pêche  à  la  ligne  de  la  morue,  de  l'aigrefin  et  de  la  merluche 
a  donné  des  résultats  normaux  quand  la  boitte  était  en  quantité  suffisante. 
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Le  maquereau,  qui  a  jadis  donné  lieu  à  une  des  plus  importantes  pêcheries  de  mon 
district,  surtout  dans  les  comtés  de  Shelburne  et  de  Yarmouth,  et  qui  a  presque  disparu, 
montre  une  rotable  tendance  à  revenir. 

Le  hareng,  qui  est  parfois  très  abondant,  a  été  pris  cette  année  en  quantité  au- 
dessous  de  la  moyenne. 

La  pêche  de  l'alose  occupe  surtout  les  comtés  d'Annapolis  et  de  King,  et  les  gardes- 
pêche  signalent  une  amélioration  sur  l'année  passée. 

Saumon  et  gasparot. — La  pêche  du  saumon  augmente.  Celle  du  gasparot  est 
au-dessous  de  la  moyenne.  La  truite,  autrefois  exportée  aux  Etats-Unis,  est  prise  en 
quantité  notablement  plus  grande  depuis  que  votre  ministère  en  a  interdit  l'exportation. 

Moules. — Cette  récolte,  faite  surtout  dans  les  comtés  d'Annapolis  et  de  T)igby  ,a  été 
très  rémunératrice.  La  saison  de  fermeture  adoptée  par  le  ministère  est  une  très  sage 
mesure  de  protection  et  préservera  cette  industrie  de  la  ruine  qui  la  menaçait. 

Les  méthodes  perfectionnées  de  préparation  du  poisson  que  le  ministère  s'est  efforcé 
de  répandre  n'ont  pas  reçu  des  pêcheurs  l'attention  qu'elles  méritent. 

L'établissement  de  préparation  du  chien  de  mer  en  construction  à  l'île  du  Cap-Sab'e 
sera  d'un  grand  secours  aux  pêcheurs,  non  seulement  au  point  de  vue  des  bénéfices  immé" 
diats,  mais  encore  en  entraînant  la  destruction  de  ce  redoutable  ennemi  des  pêcheries,  et 
surtout  de  la  pêche  au  hareng  à  l'aide  de  rets  à  mailler. 

Nouveatj-Brunswick. 

L'inspecteur  J.  F.  C 'aider,  de  Campobello,  N.-B.,  nous  adresse  le  rapport  suivant  : 
A  part  quelques  exceptions,  cette  année  a  été  magnifique.  Un  printemps  très  tardif  a 
beaucoup  retardé  les  opérations  des  pêcheurs  de  homard,  mais  je  pense  que  la  capture 
totale  sera  la  même  qu'en  1 906.  La  seule  branche  de  nos  pêcheries  qui  n'a  pas  été  cou- 
ronnée de  succès  est  celle  du  hareng  fumé,  surtout  à  Grand-Manan  ;  mais  pendant  cet 
automne  la  pêche  a  été  bonne  et  cela  pourrait  encore  continuer  ainsi  en  novembre. 

Sardine. — Le  résultat  de  cette  pêche  est  supérieur  à  celui  de  l'an  dernier.  Les 
prix  sont  élevés,  et  dans  l'ensemble  l'année  a  été  très  favorable  pour  cette  industrie,  le 
hareng  sardine  ayant  été  pris  en  abondance  dans  tout  le  comté  de  Charlotte. 

Morue. — La  pêche  a  été  bien  meilleure  que  celle  de  l'an  dernier. 

Merlan. — Les  pêcheurs  à  la  ligne  sont  plus  satisfaits  que  l'année  dernière,  mais  les 
nasses  à  Campobello  ont  donné  de  mauvais  résultats,  et  dans  l'ensemble  il  y  aura  peu  de 
différence  entre  la  pêche  de  1907  et  celle  de  1906.  Les  prix  ont  été  exceptionnellement 
élevées. 

Merluche  et  aigrefin. — La  saison  de  1907  sera  longtemps  citée  comme  une  des  plus 
profitables  pour  cette  pêche.  J'évalue  l'augmentation  à  au  moins  300  pour  100.  Les 
prix  ont  été  très  élevés,  et  les  noues  de  merluche  se  sont  vendues  50  sous  la  livre,  prix 
qu'elles  n'avaient  pas  atteint  depuis  vingt  ans. 
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Hareng. — Comme  je  l'ai  déjà  dit,  le  hareng  propre  au  fumage  a  été  jusqu'ici  très 
rare,  mais  on  espère  se  reprendre  cette  automne  si  le  temps  n'est  pas  trop  défavorable. 
On  a  également  pris  très  peu  de  gros  harengs  dans  les  environs  Leurs  passages  étaient 
très  irréguliers  ;  on  en  rencontrait  de  larges  bancs  pendant  deux  jours,  puis  ils  disparais- 
saient pour  plusieurs  jours,  et  parfois  pendant  une  semaine. 

Chien  de  mer. — Les  pêcheries  ont  eu  peu  à  se  plaindre  de  ce  terrible  poisson  cette 
année. 

Saumon. — Le  très  mauvais  temps  au  printemps  et  au  début  de  l'été  a  empêché  les 
pêcheurs  au  chalut  de  se  livrer  à  cette  pêche.  Ils  ont  dû  parfois  rester  au  port  pendant 
trois  et  quatre  jours  à  la  fois.  Je  crois  cependant  que  le  résultat  total  sera  le  même 
qu'en  1906.     Les  prix  étaient  bons  et  l'année  a  été  profitable  pour  les  intéressés. 

Gasparot. — Faible  capture,  due  au  mauvais  temps  ;  bon  prix.  Je  ne  suis  pas  en 
mesure  de  faire  une  estimation  de  la  valeur  totale  des  pêcheries  dans  ce  district,  mais  je 
suis  sûr  qu'en  tenant  compte  de  la  rareté  du  hareng  à  fumer  à  Grand-Manan  le  résultat 
ne  sera  pas  inférieur  à  celui  de  1906,  et  le  dépassera  même  de  beaucoup  si  la  pêche  du 
hareng  d'automne  à  Grand-Manan  est  telle  qu'on  l'espère. 

L'inspecteur  R.  A.  Chapman,  de  Moncton,  N  -B.,  envoie  le  rapport  suivant  : 

Alose. — La  quantité  pèchée  a  été  normale  et  les  prix  sont  très  élevés. 

Saumon. — Moins  abondant  que  l'année  dernière  par  suite  du  mauvais  temps,  mais 
les  cours  d'eau  en  regorgent  cet  automne. 

Hareng. — La  hareng  de  prit  temps  a  été,  si  possible,  plus  abondant  que  d'habitude, 
partout  sur  nos  côtes  ;  la  pêche  d'automne  sur  les  bancs  de  Caraquet  a  été  bonne,  mais  sur 
les  bancs  de  Miscou  elle  a  été  moins  abondante. 

Morue. — La  pêche  de  la  morue  a  été  bonne  et  les  prix  ont  été  exceptionnellement 
hauts  mais  la  pluie  a  beaucoup  nui  au  séchage  du  poisson. 

Eperlan. — Dans  l'ensemble  cette  pêche  a  été  meilleure  l'hiver  dernier  qu'elle  ne 
l'avait  été  l'année  précédente,  et  les  prix  sont  plus  hauts  que  jamais. 

Maquereau. — La  pêche  a  été  au-dessus  de  la  moyenne  pour  ces  dernières  années. 

Moules. — Par  suite  de  la  limitation  du  temps  de  pêche,  la  récolte  a  été  moindre 
qu'auparavant. 

Huîtres. — Il  est  trop  tôt  pour  donner  des  renseignements  sur  la  récolte  des  huîtres, 
la  saison  ne  commençant  que  le  1er  octobre. 

Homard. — La  mise  en  conserves  a  été  plus  abondante  qu'elle  ne  l'a  été  depuis 
longtemps  ;  10,360  caisses  de  plus  qu'en  1906  ont  été  paquées,  et  17,000  de  plus  qu'en 
1904;  les  prix  ont  été  plus  hauts  que  jamais;  on  donne  actuellement  dix-sept  piastres 
la  caisse  comme  étant  le  prix  du  gros  :  l'augmentation  pour  cette  année  peut  être  évaluée 
à  environ  $150,000. 
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En  tenant  compte  des  prix  élevés  qu'obtiennent  les  différentes  espèces  de  poissons, 
l'année  a  été  bonne  malgré  la  saison  particulièrement  mauvaise,  la  plus  mauvaise  que 
nous  ayons  eu,  je  crois,  depuis  bien  des  années. 

L'inspecteur  H.  E.  Harrison,  de  Frédéricton,  N.-B.,  déclare  que  les  pêcheries  d'eau 
douce  au  Nouveau-Brunswick  (district  nc  3)  ont  été  peu  satisfaisantes. 

La  quantité  de  saumon  pris  dans  la  rivière  St-Jean  et  ses  affluents  a  été,  cette 
année,  beaucoup  moindre  qu'en  1906.  D'ailleurs,  je  suis  persuadé  que  ceci  n'est  point  dû 
à  la  moindre  abondance  du  poisson,  car  j'ai  des  raisons  de  croire  qu'il  augmente  au  con 
traire.  Pour  moi,  le  mauvais  résultat  de  la  pêche  cette  année  doit  être  attribué  à  la 
hauteur  de  l'eau  et  aux  conditions  atmosphériques  défavorables.  Un  pêcheur  de  saumon 
m'a  déclaré  qu'il  n'avait  jamais  vu  de  meilleure  saison  de  pêche  ;  j'ajouterai  que  cette 
opinion  n'est  nullement  générale,  car  la  hauteur  de  l'eau  a  empêché  à  beaucoup  d'en- 
droits de  placer  les  filets  avantageusement.  Je  crois  aussi  que  la  protection  a  été  plus 
efficace,  et  que  par  suite  le  braconnage  a  été  moindre. 

La  pêche  à  la  mouche  a  été  également  mauvaise. 

L'alose  a  été  moins  abondante  que  les  années  précédentes.  On  estime,  dans  mon 
district  au  moins,  que  l'alose  éprouve  quelque  difficulté  à  contourner  les  rangées  de  filets 
qui  se  trouvent  à  l'embouchure  de  la  rivière  St-Jean.  Le  prix  de  ce  poisson  à  l'état  frai& 
a  presque  doublé  en  trois  ans. 

La  quantité  de  gasparot  pris  dans  mon  district  décroît  chaque  année.  Les  pêcheurs 
pensent  qu'il  a  changé  d'habitat  où  qu'on  l'a  trop  péché. 

La  pêche  de  la  truite  a  été  bonne  et  même  excellente  à  certains  endroits. 

A  ma  grande  surprise  la  pêche  de  l'esturgeon  a  été  moins  bonne  qu'en  1906.  Je  ne 
puis  en  donner  la  raison,  car  cette  pêche,  bien  que  peu  importante,  a  fait  des  progrès  très 
sensibles  pendant  ces  dernières  années,  et  j'espère  qu'elle  reprendra  un  jour  l'importance 
qu'elle  avait  il  y  a  vingt  ans.  Le  produit  de  cette  pêche  pour  cette  année  sera  au- 
dessous  de  la  moyenne. 


ILE-DU-PRINCE-EDOUARD. 

L'inspecteur  J.  A.  Matheson,  de  Charlottetown,  I.-P.-E.,  envoie  le  rapport  suivant  : 

Conserves  de  homard. — Cette  industrie  a  produit,  par  rapport  à  1906,  un  surplus 
de  dix  mille  cinq  cents  soixante  et  une  caisses  de  quarante-huit  livres. 

La  morue  et  la  merluche  ont  donné  vingt  pour  cent  en  plus,  comparativement  à 
l'année  dernière,  dans  les  comtés  de  Queen  et  de  King.  Dans  le  comté  de  Prince  la 
pêche  a  été  la  même  que  l'an  passé. 

Pour  le  maquereau  il  y  a  eu  une  légère  augmentation  dans  le  comté  de  Queen,  et  pas 
de  changement  dans  le  comté  de  Prince.  Dans  le  comté  de  King  il  y  a  jusqu'à  main- 
tenant une  diminution  d'environ  cinq  cents  barils. 
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Hareng  salé  et  hareng  pour  boitte. — Il  y  a  une  augmentation  de  vingt  pour  cent 
dans  le  comté  de  King,  aucun  changement  dans  le  comté  de  Queen,  et  une  diminution 
d'environ  douze  cents  barils  jusqu'à  maintenant  dans  le  comté  de  Prince. 

La  quantité  de  moules  récoltées  cette  année  est  environ  la  même  que  l'année 
dernière. 

La  saison  pour  les  huîtres  a  été  tardive  par  rapport  à  celle  de  1906,  et  d'après  ce 
qui  a  été  pris  jusqu'à  présent  il  est  probable  que  la  récolte  sera  moitié  moindre  que  l'an 
dernier. 


QUEBEC. 

Le  commandant  Wakeham,  fonctionnaire  en  charge  du  district  du  golfe  Saint- 
Laurent,  dans  la  province  de  Québec,  déclare  que  la  saison  de  1907  a  été  absolument 
anormale.  Après  un  hiver  très  rude  le  printemps  a  été  tardif,  et  par  suite  des  vents  du 
nord-est,  la  glace,  qui  était  exceptionnellement  épaisse,  a  été  maintenue  dans  la  partie 
sud  du  golfe  jusqu'au  milieu  de  mai.  Le  Princess,  qui  avait  hiverné  à  Pictou,  N.-E.,  n'a 
pu  quitter  ce  port  qu'à  la  date  du  21  mai,  et  a  dû  se  frayer  un  chemin  à  travers  50  milles 
de  glace  pour  atteindre  la  mer  libre.  Les  rivières  ont  été  couvertes  très  tard  par  les 
glaces,  quelques-unes,  sur  la  côte  nord,  n'ont  été  libres  qu'à  la  fin  de  mai.  Après  un 
semblable  hiver,  suivi  d'un  printemps  analogue,  on  espérait  un  été  chaud  ;  il  n'en  a  rien 
été,  car  pratiquement  nous  n'avons  pas  eu  d'été.  Même  désappointement  à  l'automne, 
car  le  grain  qui  aurait  dû  être  récolté  il  y  a  un  mois  est  actuellement,  au  21  octobre, 
coupé  en  vert.  Nous  avons  déjà  eu  de  la  neige,  12  degrés  de  froid,  et  des  tempêtes  à 
tel  point  qu'il  n'y  a  pour  ainsi  dire  pas  eu  de  pêche  cet  automne. 

Dans  de  telles  conditions  il  n'est  pas  surprenant  que  toutes  les  branches  des  pêche- 
ries aient  beaucoup  souffert. 

Le  hareng  de  printemps  est  venu  tard  dans  le  golfe  et  par  suite  des  glaces  peu  de 
bateaux  ont  été  aux  îles  de  la  Madeleine  pour  récolter  la  première  boitte,  D'ailleurs,  les 
harengs  sont  restés  toute  l'année  surtout  le  long  des  comtés  de  Bonaventure  et  de  Gaspé. 
Ainsi,  ceux  qui  ont  prétendu  que  le  fait  de  se  servir  de  hareng  et  de  frai  de  hareng 
comme  engrais  avait  diminué  la  quantité  de  hareng  devront  trouver  une  autre  cause 
pour  la  rareté  de  ce  poisson,  constatée  parfois  en  été  sur  la  côte. 

La  pêche  à  la  morue  a  commencé  à  l'époque  habituelle,  et  le  poisson  a  été  abondant 
sur  la  côte  sud  ;  la  boitte  n'a  pas  manqué  et  la  pêche  a  été  bonne.  Sur  la  côte  nord  la 
pêche  a  été  moyenne,  de  la  Pointe-des-Monts  à  Mingan  ;  de  Mingan  à  Saint- Augustin, 
sur  le  Labrador,  la  pêche  d'é'é  a  manqué  par  suite  de  l'absence  de  capelan.  De  Saint- 
Augustin  aux  Blancs-Sablons  et  jusqu'au  détroit  de  Belle-Ile,  la  pêche  a  été  très  bonne, 
car  le  capelan  était  très  abondant  sur  cette  partie  de  la  côte  du  Labrador,  surtout  du  15 
au  31  juillet.  La  morue  a  été  partout  en  abondance  à  l'automne,  mais  par  suite  du 
mauvais  temps  la  pêche  ne  s'élève  pas  à  grand'chose. 

Par  suite  de  la  saison  humide  et  sans  soleil,  il  a  été  difficile  de  sécher  le  poisson,  et 
une  grande  partie  de  celui  préparé  est  de  mauvaise  qualité.  Par  contre,  la  demande 
a  été   exceptionnellement  élevée  ;  les   voyageurs  étrangers  ont  visité  la  côte  en  grand 


xlviii  MARINE  ET  PECHERIES 

\         7-8  EDOUARD  VII,  A.  1908 

nombre  et  ont  acheté  le  poisson  sans  triage.  Cette  pratique  dure  depuis  quelque  temps 
et  est  très  funeste  aux  intérêts  des  pêcheurs  car  ceux-ci  prennent  moins  de  soin  pour 
préparer  leur  poisson. 

La  pêche  du  saumon  au  filet  a  été  mauvaise  ;  le  saumon  n'a  atteint  la  côte  que  tard, 
et  à  beaucoup  d'endroits  exposés  aux  vents  d'est  il  a  été  impossible  de  garder  les  filets 
tendus.  La  pêche  pour  les  amateurs  n'a  pas  donné  de  bons  résultats,  le  poisson  n'étant 
pas  apparu  de  bonne  heure  et  le  niveau  de  l'eau  ayant  été  très  élevé  dans  les  cours  d'eau 
par  suite  des  pluies  presque  quotidiennes.  Par  contre,  ceux  qui  ont  été  assez  heureux 
pour  attendre  la  fin  de  la  saison  ont  eu  une  pêche  magnifique,  les  rivières  ayant  repris 
leur  niveau  normal.  On  a  remarqué  sur  tout  le  golfe  que  le  saumon  était  moins  gras  que 
d'habitude,  et  en  même  temps  plus  pâle  en  couleur  et  ayant  moins  de  saveur. 

La  saison  a  été  défavorable  pour  la  pêche  au  homard,  et  il  y  a  eu  beaucoup  d'engins 
perdus  sur  les  fonds  exposés  aux  vents  d'est,  cependant,  étant  donné  les  circonstances,  on 
doit  être  satisfait  de  la  quantité  de  conserves  préparées. 

Le  maquereau  est  apparu  tard  dans  le  golfe,  mais  les  premières  pêches  ont  été 
bonnes.  La  pêche  d'automne  a  donné  peu  de  maquereau  gras,  et  comme  on  pouvait  s'y 
attendre  par  suite  du  mauvais  temps,  le  poisson  a  laissé  le  golfe  deux  semaines  plus  tôt 
que  de  coutume. 

En  dépit  de  ces  circonstances  défavorables,  ceux  qui  se  sont  acharnés  à  la  pêche  ont 
bien  fait,  car  les  prix  ont  été  très  élevés.  Le  homard  s'est  vendu  de  $14  à  $15  la  caisse, 
le  maquereau  a  rapporté  $16  le  baril,  et  la  morue  non  choisie  $5.50  par  quintal,  comme 
je  l'ai  déjà  dit. 

Les  populations  ont  en  général  ce  qu'il  leur  faut  pour  l'hiver  ;  il  y  a  une  demande 
illimitée  de  main-d'œuvre  ;  bien  plus,  on  ne  peut  trouver  des  hommes  en  quantité  suffi- 
sante pour  faire  le  travail,  et  les  gages  ont  doublé  depuis  quelques  années.  Je  ne  connais 
qu'un  petit  nombre  de  familles  qui  souffriront  de  l'hiver,  et  ce  sont  d'ailleurs  des  familles 
qui  sont  toujours  dans  le  même  cas  ;  leurs  voisins  sont  heureusement  en  état  de  leur 
venir  en  aide  jusqu'au  printemps. 

L'inspecteur  J.  Riendeau,  de  Montréal,  déclare  que  dans  sa  division  on  ne  peut 
constater  aucun  progrès  quant  à  la  quantité  de  poisson  péché,  mais  il  espère  une  aug- 
mentation prochaine  dans  les  comtés  de  Champlain,  Saint-Maurice  et  Nicolet,  les 
pêcheurs  de  ces  localités  commençant  à  comprendre  qu'il  est  plus  profitable  de  travailler 
à  autre  chose  qu'à  la  pêche  seule. 

Dans  le  comté  de  Yamaska  le  poisson  péché  par  les  amateurs  a  été  moins  abondant 
que  l'an  dernier.  On  peut  dire  la  même  chose  des  comtés  de  Maskinongé  et  de  Berthier, 
par  suite  de  la  quantité  excessive  de  rets  employés  dans- ces  eaux. 

Autour  du  lac  Saint-Pierre  l'ensemble  des  poissons  mêlés  a  été  satisfaisant,  bien 
qu'ils  a»ent  été  de  très  petite  taille  ;  le  poisson  recherché  des  sportsmen  a  été  très  rare, 
et  on  n'a  pris  pour  ainsi  dire  aucun  esturgeon. 

Dans  les  comtés  de  l'Assomption  et  de  Terrebonne  une  augmentation  a  été  constatée, 
surtout  en  truite,  ce  qui  est  attribué  à  l'interdiction  d'exporter  ce  poisson  aux  Etats- 
Unis. 
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Dans  les  comtés  de  Verchères,  Chambly  et  Laprairie,  les  apparences  sont  meilleures, 
les  filets  étant  maintenant  disparus.  Dans  la  rivière  La  Tortue  on  a  pris  plus  d'achi- 
gan  qu'on  en  avait  pris  depuis  longtemps. 

Aux  environs  de  Montréal,  le  lac  Saint-Louis  a  été  très  poissonneux.  L'achigan  a 
été  abondant  surtout  dans  la  rivière  Châteauguay  ;  on  en  a  pris  jusqu'ici  plus  de 
15,000,  ce  qui  peut  s'expliquer  par  l'absence  de  filets  à  l'embouchure  de  la  rivière  et  aux 
environs. 

Dans  le  lac  Saint-François  il  y  a  beaucoup  d'amélioration  dans  la  quantité  et  la  qua- 
lité du  poisson,  et  les  apparences  sont  meilleures. 

Les  sportsmen  déclarent  qu'on  a  encore  jamais  pris  autant  d'achigan  qu'on  en  a  pris 
cette  année  aux  rapides  de  la  Cascade,  des  Cèdres  et  au  Coteau- du-Lac.  Bref,  le  lac  St- 
François  et  ses  environs  ont  donné  de  bons  résultats,  excepté  pour  l'esturgeon,  qui  dimi- 
nue. Dans  le  lac  des  Deux-Montagnes  le  poisson  a  été  très  rare  ;  le  lac  est  dépeuplé. 
Il  faut  espérer  que  grâce  aux  nouveaux  règlements  il  y  aura  bientôt  une  amélioration. 
Quand  les  nouveaux  règlements  seront  en  vigueur,  j'espère  avoir  à  citer  de  grands  pro- 
grès dans  tout  le  district.  J'ajouterai  que  dans  ma  division  je  n'ai  pu  constater  aucune 
amélioration  en  ce  qui  concerne  le  doré  et  le  maskinongé,  ceci  étant  dû  à  ce  qu'on  les 
prend  trop  jeunes.  Si  les  gardes-pêche  faisaient  plus  attention  et  remplissaient  mieux 
leurs  fonctions,  on  aurait  certes  de  meilleurs  résultats. 

L'inspecteur  A.  H.  Belliveau,  d'Ottawa,  s'attendait  à  enregistrer  encore  une  mau- 
vaise saison  pour  ce  qui  est  de  la  pêche  d'eau  douce  dans  la  province  de  Québec. 
Le  printemps  a  été  très  tardif  et  la  glace  a  longtemps  couvert  les  lacs  et  les  rivières. 
Les  meilleures  espèces  de  poisson  deviennent  de  plus  en  plus  rares  et  laissent  la  place 
aux  espèces  plus  vulgaires,  qui  prédominent  maintenant  dans  les  cours  d'eau. 

La  pêche  au  filet,  surtout  avec  des  rets  à  petites  mailles,  a  épuisé  les  rivières. 

Les  eaux  du  lac  des  Deux-Montagnes,  qui  est  un  élargissement  de  la  rivière  Ottawa, 
forment  de  bonnes  f rayères,  et  ont  été  protégées  de  tout  nouvel  abus.  Les  rets  de  quel- 
que nature  que  ce  soit  sont  maintenant  interdits  sur  cette  large  étendue  d'eau  comprise 
entre  la  rivière  Jésus,  celle  des  Prairies  et  le  St-Laurent. 

La  seule  pirtie  de  mon  district  qui  ne  montre  pas  de  diminution  est  la  baie  Missis- 
quoi,  où  la  pêche  a  été  bonne  au  printemps  dernier. 

La  pêche  à  la  ligne  de  l'achigan  a  été  signalée  comme  très  bonne  dans  la  partie  de 
la  rivière  Richelieu,  située  en  amont  d'Iberville.  De  même  l'anguille  pêchée  à  la  nasse 
dans  cette  région,  a  été  très  abondante. 

ONTARIO. 

L'inspecteur  des  pêcheries,  J.  M.  Hurley,  de  Belleville,  dit  que  la  pêche  de  pria- 
temps  a  été  meilleure  que  d'habitude,  et  les  poissons  vulgaires  de  toutes  espèces,  surtout 
le  brochet,  le  doré  et  la  barbote  ont  été  capturés  en  plus  grande  quantité.  Certains 
pêcheurs  en  ont  pris  jusqu'à  deux  mille  livres  en  une  semaine. 
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Le  poisson  recherché  par  les  sportsmen  a  été  plus  abondant  et  la  pêche  de  l'achigan 
dans  la  baie  de  Quinte  et  les  lacs  a  été  meilleure  qu'elle  ne  l'a'  ait  été  depuis  bien  des 
années.  J'ai  appris  que  plusieurs  lacs  qui  ont  été  empoissonnés  à  l'aide  de  sujets  prove- 
nant du  vivier  à  achigan  de  la  baie  de  Quinte  ont  donné  cette  année  de  bons  résul- 
tats. Les  opérations  conduites  à  ce  vivier  ont  permis  de  distribuer  un  lot  splendide 
de  jeunes  achigans  qui  a  quatre  mois  mesuraient  déjà  quatre  pouces.  Les  poissons  blancs 
ont  fait  leur  apparition  deux  semaines  plus  tôt  que  d'habitude,  et  ils  sont  maintenant 
abondant  dans  la  baie.  Le  gouvernement  provincial  possède  un  bateau  garde-pêche 
sur  la  baie  de  Quinte  et  les  eaux  du  lac  Ontario,  dans  le  voisinage  du  comté  de  Prince- 
Edouard,  qui  pendant  le  temps  prohibé,  en  été,  rend  de  très  giands  services.  Les  pê- 
cheurs comprennent  mieux  maintenant  les  règlements,  et  sont  persuadés  qu'ils  devront 
être  observés  par  tout  le  monde.  L'inspecteur  O.  B.  Shepard,  de  Toronto,  dit  :  de  tous 
les  renseignements  qui  me  sont  parvenus  je  dois  conclure  que  les  pêcheries  commerciales 
vont  en  diminuant  chaque  année  dans  mon  district.  Le  fait  a  été  évident  surtout  dans 
la  première  partie  de  la  saison,  mais  les  résultats  ont  été  meilleurs  pendant  la  seconde 
partie.  La  pêche  à  la  ligne  a  été  très  bonne  dans  quelques  cours  d'eau  tandis  qu'elle  a 
manqué  complètement  dans  d'autres  rivières  ;  le  fait  a  été  surtout  remarquable  dans  la 
baie  Géorgienne,  tandis  que  sur  beaucoup  de  lacs  on  a  constaté  une  amélioration  sen- 
sible sur  l'année  dernière.  Beaucoup  d'échelles  à  poisson  ont  été  construites  sur  des  bar- 
rages traversant  d'importants  cours  d'eau,  et  je  pense  qu'elles  donneront  de  bons  résul- 
tats. La  loi  a  été  rigoureusement  mise  en  pratique,  mais  il  y  a  encore  trop  de  permis 
accordés,  et  à  moins  d'une  décision  énergique  à  ce  sujet  il  sera  bientôt  trop  tard  pour 
sauver  nos  pêcheries  d'une  ruine  certaine. 

La  carpe,  tant  dans  les  eaux  limitrophes  que  dans  les  lacs  intérieurs,  augmente  sans 
cesse,  et  cause  de  grands  dommages  aux  pêches  sportives,  en  même  temps  qu'elle  détruit 
le  riz  sauvage. 

L'inspecteur  A.  G.  Duncan,  de  Saut-St- Marie,  envoie  le  rapport  suivant:  Bien 
qu'on  ne  connaisse  pas  les  résultats  pour  1907,  il  est  très  probable  que  dans  l'ensemble 
l'année  sera  meilleure  que  la  précédente  ;  les  pêcheurs  attribuent  l'augmentation  consta- 
tée aux  vents  violents  qui  ont  été  prédominants  et  ont  gardé  le  poisson   en  mouvement. 

La  pêche  du  hareng  a  augmenté. 

Il  y  a  eu  moins  de  contraventions  que  l'année  dernière  par  les  braconniers  amé- 
ricains ;  un  certain  nombre  de  filets  ont  été  saisis,  opération  qui  a  été  déjà  signalée  au 
ministère.  Les  gardes-pêche  ont  fait  respecter  les  règlements  et  ont  saisi  bon  nombre 
de  rets  dont  les  propriétaires  étaient  en  contravention. 

Je  n'ai  entendu  aucune  plainte  pour  les  infractions  à  la  loi  concernant  la  sciure  de 
bois. 

Le  nombre  des  pêcheurs  professionnels  n'a  pas  sensiblement  augmenté  cette  année 
dernière. 

Il  y  a  eu  augmentation  du  nombre  de  pêcheurs  à  la  ligne  par  suite  de  l'abon- 
dance du  poisson  l'année  dernière  dans  mon  district. 
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L'inspecteur  W.  S:  Young,  de  Selhirk,  Manitoba,  envoie  le  rapport  suivant  :  Pour  le 
moment  il  est  impossible  de  donner  un  compte  rendu  exact  du  produit  des  pêcheries. 
La  pêche  au  poisson  blanc  a  beaucoup  diminué,  si  l'on  compare  les  captures  de  cette  an- 
née à  celles  de  l'année  dernière.  Pendant  l'été  je  m'attends  à  une  diminution  de  vingt- 
cinq  à  quarante  pour  cent.  On  attribue  ce  fait  au  printemps  tardif  :  il  n'y  a  pas  eu  de 
poisson  blanc  apporté  à  Selkirk  cette  année  avant  le  1er  juillet,  tandis  que  pendant  les 
années  précédentes  les  premiers  arrivages  avaient  lieu  dans  la  première  semaine  de  juin, 
ce  qui  fait  un  mois  retranché  au  début  de  la  saison.  De  plus,  les  conditions  atmosphéri- 
ques ont  été  tout  à  fait  défavorables  aux  opérations  de  pêche. 

Le  doré,  l'esturgeon,  le  brochet,  la  barbote  et  le  caviar  d'esturgeon  donneront 
des  résultats  analogues  à  ceux  de  1906,  bien  que  quelques  espèces  donneront  une  aug- 
mentation. 

« 

Si  l'hiver  qui  va  commencer  se  maintient  comme  les  précédents,  il  n'y  aura  pas  de 
diminution  dans  la  production  de  ces  poissens  de  valeur,  si  ce  n'est  pour  le  poisson  blanc. 

SASKATCHEWAN. 

L'inspecteur  E.  W.  Miller,  de  Qu'Appelle,  Sask.,  a  rédigé  le  rapport  suivant  :  Le 
printemps  très  tardif  a  été  suivi  d'un  été  froid,  et  dans  le  sud  de  la  province  il  y  a  eu  une 
diminution  considérable  dans  la  quantité  de  poisson  pris.  Les  poissons  qui  frayent  au 
printemps  dans  beaucoup  de  lacs  commençaient  juste  à  frayer  quand  la  saison  s'est  ou- 
verte. La  pêche  de  l'esturgeon  pour  l'exportation  a  été  conduite  avec  des  résultats  satis- 
faisants dans  les  eaux  de  Cumberland  en  juillet  et  août.  Pour  la  première  fois,  le  pois- 
son blanc  a  été  péché  en  été  sur  le  lac  l'Orignal  et  la  pêche  a  été  très  bonne.  Des 
préparatifs  sont  faits  en  ce  moment  pour  la  pêche  d'hiver  aux  lacs  du  Brochet,  de  la 
Tortue  et  Froid  dins  le  district  de  Battleford,  et  aussi  aux  lacs  à  truite  dans  le  district 
de  Prince-Albert  ;  la  production  pour  l'exportation  sera  sans  doute  plus  importante 
qu'elle  ne  l'a  jamais  été.  Les  demandes  de  permis  pour  les  lacs  de  moindres  dimensions 
qui  n'alimentent  que  la  consommation  locale  sont  beaucoup  plus  nombreuses,  et  les 
captures  sont  vraisemblablement  plus  abondantes  qu'auparavant.  Tous  les  cours  d'eau 
sont  dans  de  bonnes  conditions. 

ALBERTA. 

L'inspecteur  Harrison  S.  Young,  d'Edmonton,  Aléa.,  envoie  le  rapport  suivant  : 
Les  ruisseaux  et  rivières  du  district  ont  eu  pendant  tout  l'été  des  eaux  très  hautes.  Le 
poisson  a  frayé  exceptionnellement  tard  cette  année,  mais  ensuite  s'est  montré  abondant 
dans  les  creeks.  Le  poisson  blanc  est  signalé  comme  abondant  dans  les  -  lacs.  La 
pêche  d'été  a  été  plus  active  que  d'habitude  sur  le  lac  au  Pigeon,  le  lac  de  la  Baleine 
Blanche  et  le  lac  Ste-Anne.  Les  marchés  locaux  ici  et  les  villes  situées  sur  la  voie  ferrée 
de  Calgary  et  d'Edmonton  ont  été  bien  approvisionnés  de  poisson.  Le  temps  froid-  qui  a 
prédominé  cet  été  a  rendu  le  transport  par  wagon  plus  facile  que  d'habitude,  et  le  poisson 
a  été  amené  dans  des  conditions  exceptionnellement  bonnes.  Une  inspection  complète  du 
district  a  été  faite  pendant  le  temps  prohibé  au  printemps,  et  un  bon  nombre  de  rets  ont 
été  détruits,  mais  les  propriétaires  n'ont  pu  généralement  être  atteints.  Aussitôt  que 
des  gardiens  ont  été  nommés  dans  la  partie  sud  du  district,  ils  ont  commencé  des  rondes 
dans  leurs  districts  respectifs,  et  je  suis  sûr   qu'ils  réussiront  à  arrêter  une  partie  des 
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irrégularités  dont  on  s'est  plaint.  Je  souhaite  que  la  vente  de  la  truite  soit  interdite. 
Maintenant,  chaque  boucherie  d'Edmonton  est  alimentée  avec  une  grande  quantité  de 
belle  truite  des  lacs,  et  il  en  a  été  ainsi  tout  le  mois  dernier.  Je  doute  beaucoup  que  ce 
poisson  ait  été  pris  à  la  ligne,  et  je  crains  fort  qu'une  cartouche  de  dynamite  ait  plutôt 
fait  cet  ouvrage. 

Si  ceux  qui  dans  le  sud  de  l'Alberta  ont  connaissance  d'infractions  aux  règlements 
en  avertissaient  les  fonctionnaires  des  pêcheries,  et  consentaient  à  témoigner  dans  le  cas 
de  poursuite,  ils  rendraient  grand  service  et  permettraient  de  faire  cesser  bien  des  abus. 
Les  fonctionnaires  ont  des  districts  très  étendus  à  surveiller.  Ce  serait  une  armée  de 
gardes-pêche  qui  serait  nécessaire  pour  surveiller  la  pêche  de  la  truite  dans  les  cours 
d'eau  du  district,  mais  si  les  colons  aidaient  les  fonctionnaires  en  les  renseignant  on  pour- 
rait obtenir  de  bons  résultats.  Un  garde-pêche  est  nécessaire  pour  le  district  qui  envi- 
ronne Calgary. 

Comme  tous  les  lacs  du  district  sont  en  bonne  condition  et  que  le  poisson  est 
déclaré  ahondant,  je  suis  persuadé  que  la  pêche  sera  bonne  pendant  l'hiver  qui  vient. 

COLOMBIE-BRITANNIQUE. 

L'inspecteur  C.  B.  Sword,  de  New-Westminster,  C.B.,  déclare  :  Nous  devons  nous 
contenter  quant  à  maintenant  de  prévisions  pour  les  résultats  de  la  pêche  dans  le  dis- 
trict de  la  Colombie-Britannique  pendant  l'année  courante,  si  ce  n'est  en  ce  qui  concerne 
le  saumon  sockeye.  La  mise  en  conserves  de  saumon  sockeye  pour  la  rivière  Fraser,  y 
compris  2,800  caisses  fabriquées  à  Victoria,  a  donné  59,510  caisses,  contre  204,489  en 
1903,  et  Pujet-Sound  87,000  caisses  contre  151,828. 

La  pénurie  de  sockeye,  qui  a  complètement  déçu  les  fabricants  dans  leurs  prévisions, 
les  a  amenés  à  utiliser  les  derniers  bancs,  et  la  mise  en  conserves  des  cohoes  et  d'autres 
saumons  d'automne  augmentera  la  production  totale.  Quelques-unes  de  ces  conserves 
ont  déjà  été  vendues  à  bon  prix.  Au  printemps  le  saumon  a  été  très  abondant,  mais  il 
a  été  exporté  pour  la  plus  grande  partie  à  l'état  frais  dans  des  wagons  frigorifiques 
ou  bien  à  l'état  gelé. 

Les  cohoes  ont  été  pris  en  grand  nombre,  et  bien  qu'on  en  ait  mis  quelques-uns  en 
conserves,  on  en  a  fait  geler  la  plus  grande  partie  pour  l'expédier  plus  tard.  Cette 
année  est  considérée  sur  la  Fraser  comme  une  année  de  saumon  à  bosse  et  non  de 
bécard  mais  si  on  a  pris  beaucoup  des  premiers  la  capture  des  seconds  a  été  assez 
bonne.  Le  principal  débouché  de  cette  espèce  en  dehors  de  la  consommation  locale  des 
sauvages  est  le  Japon,  où  on  l'envoie  séchée  et  salée. 

L'esturgeon,  dont  on  a  très  peu  péché  depuis  plusieurs  années,  a  été  capturé  en  plus 
grande  quantité  cette  année.  On  ne  s'attend  a  aucune  diminution  dans  la  pêche  du 
flétan. 

Telles  sont  pratiquement  les  pêches  du  district,  qui  ne  s'étend  pas  maintenant  au- 
delà  du  détroit  de  Howe. 

Les  quelques  autres  espèces  donneront  sans  doute  des  résultats  normaux. 
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L'inspecteur  L.  G.  Taylor,  de  Nanaimo,  C.-B '.,  déclare  que  la  pêche  a  été  excellente 
dans  son  district  l'année  passée.  Sur  la  côte  ouest  de  l'île  Vancouver  on  a  pris,  à  l'aide 
de  filets,  beaucoup  de  saumon,  surtout  de  saumon  de  printemps,  de  cohoes  et  de  saumons: 
à  bosse.  Ces  derniers  ont  été  exceptionnelement  abondants,  et  on  en  a  mis  beaucoup  en 
conserves  ;  par  contre  le  sockeye  a  manqué. 

L'année  a  été  excellente  aussi  pour  le  saumon  de  printemps.  Beaucoup  ont  été 
pris  au  filet  sur  la  côte  ouest  au  début  de  la  saison.  Tous  ceux  qui  ont  été  capturés 
ainsi  quittaient  la  mer  et  leur  qualité  ne  pouvait  être  surpassée.  Les  fabrique  de  con- 
serves de  la  côte  ouest  de  l'île  Vancouver  ne  sont  pas  alimentées  par  les  bancs  de 
saumon  du  Fraser.  La  fabrique  de  Clayoquot  a  eu  une  saison  très  bonne  pour  le 
sockeye.  La  fabrique  de  Victoria,  qui  appartient  à  la  Capital  City  Canning  and 
Packing  Co.,  Ltd,  a  dépassé  toutes  les  autres  fabriques,  avec  une  production  de  24,- 
000  caisses  environ.  Les  compagnies  qui  possèdent  des  filets  sur  la  côte  ouest  de  l'île 
Vancouver  ont  pu  continuer  à  pêcher  pendant  toute  la  saison,  car  l'expérience  des 
années  précédentes  a  prouvé  qu'il  n'y  avait  aucun  sockeye  dans  ces  eaux  entre  le  24 
août  et  le  15  septembre,  et  qu'ainsi  une  pêche  continue  ne  pouvait  nuire  aux  pêcheries 
de  sockeye  sur  le  Fraser.  De  ce  que  j'ai  pu  constater  moi-même  cette  année,  et  des 
renseignements  reçus  des  fonctionnaires  des  pêcheries  et  des  pêcheurs,  il  appert  qu'aucun 
sockeye  n'est  pris  dans  les  filets  à  cette  époque,  tandis  que  l'on  y  prend  beaucoup  de 
cohoes  et  de  saumon  à  bosse  en  excellente  condition  ;  je  recommande  donc  vivement 
que  la  côte  ouest  de  Vancouver  ne  soit  pae  comprise  dans  la  période  de  fermeture, 
comme  l'indique  l'arrêté  en  conseil  du  22  août  1904. 

L'année  a  été  bonne  pour  la  pêche  de  la  baleine.  Deux  stations  fonctionnent  sur 
la  côte  ouest  de  l'île  Vancouver,  à  Séchart  et  à  Kyuquot.  Pendant  la  plus  grande 
partie  de  l'été  chacune  de  ces  stations  a  pris  en  moyenne  trois  baleines  par  jour.  Une 
autre  station,  à  la  lagune  Pages,  près  de  Namaïno,  est  achevée  et  fonctionnera  cet  hiver, 
les  stations  de  la  côte  ouest  ferment  pour  l'hiver,  par  suite  des  tempêtes  qui  dominent 
sur  la  côte  du  Pacifique  à  cette  époque  de  l'année. 

La  pêche  du  hareng  a  pris  de  l'importance,  et  cette  industrie  est  une  des  premières 
de  la  côte.  Son  centre  est  Nanaïmo.  C'est  dans  cette  localité  que  les  vapeurs  occupés 
à  la  pêche  du  flétan  s'approvisionnent  de  boitte.  De  1905  à  1906,  25,000,000  de  livres 
de  flétan  ont  été  prises,  au  sud  du  cap  Cautions,  par  des  vaisseaux  américains.  Cette 
année,  très  peu  de  pêcheurs  de  flétan  ont  été  vus  au  large  de  la  côte  ouest,  et  le  bracon- 
nage a  diminué  d'une  manière  très  sensible,  grâce  à  la  surveillance  du  croiseur  Kestrel. 

J'ai  l'honneur  d'être,  monsieur, 

Votre  obéissant  serviteur, 

T.  GOURDE  AU,  lt.-col.; 
Sous-ministre  de  la  Marine  et  des  Pêcheries. 
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DU  DÉPLACEMENT  DES  POISSONS. 


PAR    LE    PROFESSEUR    EDWARD    E.    PRINCE,  COMMISSAIRE     FEDERAL     DES     PECHERIES,  PRESI 
DENT   DE    LA    COMMISSION    DES    PECHERIES    DE    LA    COLOMBIE    BRITANNIQUE, 

1900    A    1907. 

On  a  longtemps  cru  que  les  poissons  se  déplaçaient  dans  la  mer,  les  rivières  ou  les 
lacs  d'une  manière  irrégulière  et  incertaine,  et  cette  opinion  est  loin  d'avoir  complète- 
ment disparue  à  l'heure  actuelle.  Toutefois,  on  savait  que  .  les  saumons  remontent  les 
rivières  à  des  périodes  déterminées  et  dans  des  conditions  plus  ou  moins  invariables, 
tandis  que  les  grands  bancs  de  harengs  qui  longent  nos  côtes  britanniques  étaient  sup- 
posés descendre  par  une  route  parfaitement  arrêtée  sur  les  côtes  d'Ecosse  et  d'Angle- 
terre, et  de  là  gagner  les  profondeurs  de  la  mer,  où  ils  disparaissaient. 


LES    DÉPLACEMENTS  DES    POISSONS  SONT    EN    GÉNÉRAL    CONSIDERES  COMME    INDETERMINES. 

Les  deux  exemples  précédents  de  migration  régulière  étaient  d'ailleurs  cités  par  les 
pêcheurs  et  les  différents  auteurs  dans  le  seul  but  de  faire  ressortir  ainsi  le  fait  général 
du  déplacement  fortuit  des  poissons. 

Dans  cette  affirmation,  il  ne  paraît  pas  y  avoir  de  place  pour  le  point  de  vue  scien- 
tifique. L'ordre  de  la  nature  exige  que  la  vie  de  tout  être  animé,  de  l'homme  lui-même, 
soit  gouvernée  par  des  conditions  et  des  lois  immuables,  et  la  migration  des  poissons 
pourrait  difficilement  y  faire  exception.  En  réalité,  la  capture  du  poisson  a  toujours 
paru  des  plus  incertaines,  et  telle  est  sans  doute  l'origine  de  la  théorie  d'après  laquelle 
les  mouvements  des  habitants  de  la  mer  seraient  en  dehors  de  toutes  lois  ou  conditions 
déterminées. 

CAUSES    SUPPOSÉES    DES    MIGRATIONS. 

Deux  causes,  il  est  vrai,  ont  été  considérées  comme  les  principaux  facteurs  de  ces 
mouvements  :  la  recherche  de  la  nourriture  et  celle  d'endroits  favorables  au  frai.  Mais 
tandis  que  ces  explications  ne  sont  pas  sans  fondement,  cependant  elles  ne  s'appliquent 
pas  dans  la  plupart  des  cas,  la  nourriture  propre  étant  très  abondamment  répandue  et 
nullement  limitée,  à  certains  points  particuliers,  si  ce  n'est  dans  quelques  cas  très  rares  ; 
quant  au  frai,  il  a  été  récemment  prouvé,  et  d'une  manière  scientifique,  qu'il  pouvait 
avoir  lieu  dans  presque  toute  l'étendue  parcourue  par  les  bancs  de  poissons. 

Les  poissons  se  déplacent  d'une  manière  régulière.  Loin  d'être  irrégulières  et  tout 
à  fait  incertaines,  les  migrations  des  poissons  sont  en  général  d'une  surprenante  régula- 
rité, et  le  moment,  on  pourrait  même  dire  la  date  exacte  de  ces  déplacements  et  les  con- 
ditions dans  lesquelles  ils  s'effectuent,  sont  tellement  précis  qu'on  doit  en  chercher 
l'origine  dans  quelque  cause  puissante  et  plus  importante,  certes,  que  la  recherche  d'une 
nourriture  préférée  ou  de  frayères  habituellement  fréquentées. 

Le  but  de  ce  court  rapport  est  précisément  d'étudier  cette  cause  et  de  faire  connaî- 
tre quelques-uns  des  faits  complexes  que  la  science  moderne  a  découverte  en  approfon- 
dissant les  conditions  de  développement  des  poissons. 


lx  MARINE  ET  PECHERIES 

7-8  EDOUARD  VII,  A.  1908 
IMPORTANCE    PRATIQUE    DE    LA    QUESTION. 

Le  sujet  a  une  très  grande  importance  pratique,  car  une  protection  bien  entendue 
des  pêcheries,  une  législation  appropriée  sur  le  sujet,  et  même  une  réglementation  inter- 
nationale des  pêcheries,  dépendent  de  la  connaissance  exacte  de  la  question  qui  nous  occu- 
pe, c'est-à-dire  de  la  nature  des  migrations  auxquelles  obéissent  les  bancs  de  poissons 
dans  les  eaux  qu'ils  habitent. 

MIGRATIONS    DU    FRAI. 

Les  migrations  du  poisson  commencent  aussitôt  après  sa  sortie  de  l'œuf.  En  eau 
douce,  les  alevins  se  cachent  sur  les  fonds  caillouteux,  puis  gagnent  les  fonds  unis  et 
ombragés  aussitôt  qu'ils  sont  assez  forts  pour  nager  avec  quelque  vigueur.  Souvent, 
au  début,  ils  nagent  avec  quelque  difficulté,  non  seulement  par  suite  de  leur  faiblesse, 
mais  à  cause  de  la  présence  d'un  sac  de  vitellus  qui  pend  à  la  partie  inférieure  de 
leurs  corps.  En  mer,  ce  sac  réserve  nutritive  joue  le  rôle  de  flotteur,  et  les  jeunes 
poissons  se  déplacent  le  ventre  en  l'air.  Le  filet  dragueur  à  petites  mailles  du  natura- 
liste récolte  un  grand  nombre  de  ces  jeunes  alevins,  qui  sont  très  abondants  à  une  ou 
deux  brasses  de  la  surface. 

IMPORTANTE    DÉCOUVERTE    DU    PROFESSEUR    MCINTOSH. 

Grâce  aux  travaux  des  biologistes  norvégiens,  anglais,  français,  américains  et  ita- 
liens, nous  possédons,  à  l'heure  actuelle,  une  grande  quantité  de  renseignements  au  sujet 
des  œufs  et  des  piemiers  stages  de  la  vie  des  poissons  ;  mais  aucune  de  ces  recherches 
ne  peut  être  comparée  aux  recherches  aussi  étendues  qu'importantes  du  fameux  zoolo- 
gue écossais,  Mclntosh,  recherches  qui,  de  l'avis  général,  priment  toutes  celles  qui  ont 
été  entreprises  à  travers  le  monde  depuis  30  ans.  Ses  études  sur  les  poissons  de  la  mer 
du  Nord  ont  été  publiées  dans  le  rapport  de  la  Commission  Royale,  au  sujet  des  draga- 
ges, Londres,  1884.  Le  professeur  Mclntosh  est  le  premier  qui  ait  entrepris  des  recher- 
ches systématiques  telles  que  celles  exécutées  actuellement,  à  l'aide  de  bateaux  de  pêche 
en  pleine  mer  et  de  bassins  d'expérimentation  au  laboratoire  de  St- Andrews,  le  but  de 
ces  recherches  étant  de  déterminer  les  conditions  de  frai,  la  nature  des  œufs  et  leurs 
déplacements  dans  la  mer.     Ces  recherches  ont  été  poursuivies  jusqu'à  maintenant. 

MŒURS    CONSTANTES    DES    JEUNES    POISSONS. 

Les  conditions  de  migration  diffèrent  quelque  peu  pour  chaque  espèce,  mais  les  dé- 
placements verticaux  ainsi  que  ceux  qui  ont  pour  but  de  gagner  des  eaux  profondes  ou 
peu  profondes  ont  été  reconnus  aussi  invariables  que  le  passage  des  oiseaux  migrateurs. 
Les  tempêtes  et  les  vents  peuvent  retarder  ou  même  détourner  quelque  peu  les  poissons 
dans  leurs  déplacements,  mais  dans  l'ensemble  on  peut  les  considérer  comme  fixes  et 
invariables.  Ainsi  la  jeune  morue,  dit  le  professeur  Mclntosh  dans  une  récente  conféren- 
ce,* l'aigrefin,  et  le  merlan  après  leur  premier  stage  (larvaire),  ne  tiennent  aucun  compte  du 
courant  dans  leurs  mouvements  soit  vers  les  eaux  profondes  soit  vers  celles  qui  ne  le  sont 
pas,  et  il  en  est  de  même  pour  les  poissons  plats.  Il  n'y  a  pas  de  raison  d'admettre  que  les 
adultes  sont  plus  sensibles  aux  températures  et  courants  ou  au  degré  de  salinité  de  l'eau, 
exception  faite  pour  le  cas  où  la  tempête  rejette  dans  les  baies  une  plus  grande  quantité 
de  nourriture. 

ÉTUDES    SUR    LES    POISSONS    PLATS    (LA    PLIE). 

La  plie,  un  des  poissons  plats  les  plus  abondants  et  les  plus  estimés  parmi  les  pois- 
sons européens  de  ce  genre,  a  beaucoup  attiré  l'attention  depuis  que  ses  œufs  ont  été  mis 
en  incubation  à  St-Andrews  (Ecosse),  ce  qui  a  permis  d'étudier  et  de  reproduire  les  dif- 

*  Deux  conférences  '  Travaux  Scientifiques  sur  les  Pêcheries,'  Institut  Royal,  Londres,  niai  1907. 
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férentes  phases  de  son  développement.  D'autres  expérimentateurs  ont  depuis  publié 
les  résultats  de  leurs  études  dans  des  rapports  plus  récents,  mais  ils  sont  très  en  désaccord 
Le  Dr  Bolan,  expérimentateur  allemand,  comme  c'est  indiqué  dans  les  conférences  de 
l'Institut  Royal  déjà  citées,*  diffère  d'opinion  avec  le  Dr  Garstang,  le  premier  prétendant 
que  la  plie  vit  sur  les  côtes  en  été  et  en  automne  et  y  revient  au  printemps,  tandis  que 
le  dernier  considère  le  printemps  et  l'été  comme  étant  les  périodes  où  le  poisson  s'éloigne 
du  rivage.  Les  résultats  sont  donc  contradictoires,  et  de  plus  en  désaccord  avec  les  ex- 
périences de  St.- Andrews.  Bien  des  phénomènes  supposés  de  migration  sont  en  dehors 
des  mouvements  réguliers  des  poissons  qu'ils  concernent,  tandis  que  la  prétendue  rareté 
du  poisson,  surtout  en  mer,  peut  n'être  que  le  résultat  de  mauvais  moyens  de  capture,  tels 
que  le  traîneau  ou  un  appât  peu  recherché.  Certains  observateurs  ont  signalé  au  comité 
écossais  des  pêcheries  la  disparition  de  la  plie  des  fonds  où  on  la  rencontrait  habituelle- 
ment, mais  comme  l'a  montré  le  Dr  H.  M.  Kyle,  l'introduction  d'une  seine  spéciale  de 
1872  à  1880  a  permis  de  tripler  le  chiffre  des  captures  dans  les  eaux  danoises  en  des 
lieux  qui  étaient  supposés  dépeuplés.  De  même  l'emploi  d'actinies  comme  appât,  au  lieu 
des  moules  précédemment  utilisées,  a  permis  Je  constater  la  présence  de  grandes  quanti- 
tés de  morues  et  égretins  là  où  on  les  supposait  prêts  à  disparaître.  L'ancien  appât  était 
devenu  sans  valeur. 

IMPOSSIBILITÉ    DE    SE    SERVIR    UTILEMENT    DES    POISSONS    MARQUES. 

On  n'a  obtenu  aucun  résultat  satisfaisant  en  mer  avec  des  poissons  marqués. 
Les  habitudes  des  pêcheurs  qui  retirent  de  la  capture  du  poisson  leur  seul  moyen 
d'existence  sont  un  guide  bien  plus  sûr,  car  ces  gens  vont  chercher  le  poisson  où  ils 
savent  le  rencontrer.  Des  plies  marquées  ont  été  rencontrées  à  des  centaines  de  milles 
du  point  où  elles  avaient  été  mises  en  liberté.  N'est-ce  pas  là  la  vieille  histoire  du  rat 
à  la  sonnette  ou  du  chien  à  la  queue  duquel  on  a  attaché  une  casserole  ;  ce  poisson, 
agacé  par  une  plaque,  un  fil  ou  tout  autre  marque,  se  trouve  dans  des  conditions  anor- 
males.* Les  homards  mis  en  liberté  par  des  expérimentateurs  américains  sur  les  côtes 
du  Massachusetts,  et  qui  se  sont  dispersés  sur  plus  de  cent  milles  ne  peuvent  être  cités 
comme  une  preuve  que  les  grands  troupeaux  de  homards  canadiens  et  américains 
accomplissent  à  chaque  saison  de  semblable  voyages,  f  Nous  savons  que  les  aloses  pénè- 
trent dans  certains  de  nos  cours  d'eau  de  l'Atlantique  provenant  certainement  de  hauts- 
fonds  non  éloignés,  et  cependant  des  aloses  de  l'Orégon  ont  été  trouvées  à  400,  500  et 
même  1,000  milles  du  lieu  d'origine.  Deux  échantillons  ont  été  capturés  en  1895  à 
Rivers-Inlet,  à  500  milles  de  l'endroit  où  ils  avaient  été  mis  en  liberté.  Beaucoup  ont 
pénétré  aussi  dans  la  rivière  Fraser. 

L'EXISTENCE  DE  VARIÉTÉS  LOCALES  INDIQUE  QUE    LES  MIGRATIONS  SONT  LIM  ITÉES. 

Il  est  bien  évident  que  les  poissons  ont  leurs  régions  spéciales  et  aussi  leurs  déplace- 
ments spéciaux.  Unpêcheur  de  saumon  qui  connaît  son  métier  peut  facilement  savoir  de 
quelle  rivière  provient  le  saumon  qu'il  a  pris.  Un  saumon  de  la  Godbout  (Labrador)  ne 
peut  être  confondu  avec  un  saumon  de  la  Ristigouche,  pas  plus  que  ce  dernier  ne  peut 
l'être  avec  un  saumon  de  la  Miramichi  ou  de  la  Saint-Jean.  Ils  diffèrent  les  uns  des  autres 
par  la  forme,  la  structure,  les  dimensions  moyennes,  etc.  Bien  plus,  un  poisson  de 
dimension  aussi  uniforme  que  le  saumon  à  dos  bleu  (0.  nerka)  du  Pacifique  présente 
cependant  de  semblables  variations  locales  :  il  est  de  plus  grande  dimension  à  Rivers- 
Inlet  que  sur  la  Fraser,  tandis  que  sa  chair  est  plus  pâle  que  celle  d'un  individu  de  la 
Nimpkish,  distante  seulement  de  40  à  50  milles.  Un  fabricant  de  conserves  déclare  qu'il 
faut  16  saumons  de  la  Nimpkish  pour  remplir  une  caisse  de  48  livres,  bien  qu'on  ait  pris 
dans  cette  rivière  en  1895  un  saumon  de  dimensions  exceptionnelles,  et  telles  que  10J  à 
11 J  individus  suffisaient  pour  une  caisse  de  boîtes  de  conserves.  De  plus,  on  prétend  que 

*  Conférence  II.,  p.  8,  réimprimée  du  Zoologist  1907. 

*  Dans  le  Lancashir.e  Sea  Fisheries  Labatory  Report,  1907,  p.  128,  M.  J.  Johnstone,  déclare  que  quel- 
ques espèces  de  poissons  sont  abimées  et  sérieusement  blessées  par  les  marques. 

t  Le  Dr  Alex.  Meek,  dans  son  rapport  sur  les  migrations  des  crabes  déclare  que  d'après  les  documents 
recueillis,  les  mâles  peuvent  rester  plusieurs  années  dans  la  même  région.  Sci.  Invest.  Northumb.  Sca 
Fish.  Rep.  1906. 
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sur  la  même  rivière  les  individus  diffèrent  suivant  les  affluents  ou  la  partie  de  la  rivière 
dont  ils  proviennent.  Un  fabricant  de  conserves  de  la  Fraser  déclarait  qu'il  se  faisait  fort 
de  reconnaître  un  saumon  de  la  Harrison,  bien  que  la  Fraser  ait  au  moins  soixante  quinze 
affluents  que  les  saumons  remontent  pour  frayer.  On  peut  dire  la  même  chose  au  sujet 
du  hareng,  dont  la  variété  Loch  Fyne  est  connue  depuis  longtemps.  Sur  les  grands  lacs 
le  poisson  blanc  corégonus  présente  des  caractères  différents  pour  chacun  de  ces  lacs.  Tout 
ce  qui  précède  prouve  que  beaucoup  d'espèces  de  poissons  sont  purement  locales  et  que 
même  pour  un  poisson  aussi  migrateur  que  le  hareng,  les  migrations  sont  limitées  à  un 
espace  restreint,  les  bancs  appartenant  à  chaque  localité  y  viennent  de  la  haute  mer  et 
gagnent  les  fonds  où  ils  trouvent  leur  nourriture,  sans  s'écarter  beaucoup  de  leur  lieu 
d'origine.     Il  y  a  quelques  exceptions  dont  je  parlerai  plus  loin. 

LES  POISSONS  SUIVENT  FIDÈLEMENT  LA  [MÊME  ROUTE  DANS  LEURS  MIGRATIONS. 

Les  poissons  n'ont  pas  seulement,  aussi  bien  en  eau  douce  qu'en  eau  salée,  leur  habitat 
propre,  ils  suivent  encore  une  route  nettement  déterminée  quand  ils  franchissent  l'espace 
restreint  où  ils  vivent.  C'est  un  fait  bien  connu  que  des  filets  placés  en  un  point  particu- 
lier permettront  de  faire  une  bonne  prise  parce  que  les  bancs  passent  habituellement  par 
là,  tandis  qu'un  filet  placé  non  loin  de  là  mais  en  dehors  du  chemin  ne  prendra  presque 
rien  ou  rien  du  tout.  Il  y  a  longtemps  que  l'on  sait  que  sur  toutes  les  rivières  à  saumon, 
les  bancs  des  déplacements  réguliers  que  peuvent  modifier  le  vent,  les  tempêtes  et  les  cou- 
rants, mais  sans  en  changer  les  lois  générales.  La  Severn,  en  Angleterre,  comme  je  l'ai 
déjà  cité  dans  de  précédents  rapports,  possède  des  affluents  qui  semblent  aussi  bien  adap- 
tés qu'aucun  autre  cours  d'eau,  et  que  cependant  le  saumon  ne  remonte  jamais.  Il  en 
est  de  même  pour  toutes  les  rivières  à  saumon.  La  Skeena  par  exemple,  dans  le  nord 
de  la  Colombie-Britannique  a  peu  d'affluents  comparée  à  la  Fraser,  et  cependant  les  prin- 
cipaux bancs  de  saumons  ne  les  fréquentent  pas  tous  également,  mais  ne  se  rencontrent 
au  contraire  que  dans  certains  d'entre  eux.  De  même  ils  préfèrent  les  affluents  supérieurs 
de  la  Babine,  alors  qu'ils  doivent  traverser  pour  les  atteindre  d'effroyables  canons,  des 
rapides  terribles,  et  autres  choses  analogues,  tandis  qu'ils  dédaignent  les  affluents  infé- 
rieurs, d'un  accès  cependant  plus  facile  Les  bancs  cle  saumons  de  la  Fraser  se  déplaçant 
le  long  du  détroit  de  Juan  de  Fuca  ne  se  détournent  pas  de  leur  route  immense  bien  que 
les  frayères  soient  nombreuses  et  d'accès  faciles  sur  l'île  Vancouver,  celles  du  détroit 
de  Clayoquot,  etc.,  par  exemple.  Un  fabricant  de  conserves  de  Clayoquot  dit,  en  parlant 
des  petites  troupes  de  saumons  qui  passent  par  cette  localité  :  Je  croyais  que  nous  n'avions 
ici  qu'un  petit  troupeau  des  saumons  qui  se  rendent  à  la  Fraser,  troupeau  qui  s'égarait  en 
route  dans  nos  eaux,  mais  plus  je  vais  plus  je  suis  convaincu  qu'ils  sont  spéciaux  à  cette 
localité.  Us  ont  leurs  variations  régulières  et  indépendantes  de  celles  des  saumons 
de  la  Fraser  ce  qui  serait  singulier  s'ils  appartenaient  au  même  troupeau*.  Bien  plus,  si  en 
remontant  un  cours  d'eau  le  saumon  rencontre  une  bifurcation,  il  choisira  toujours  la 
même  branche  et  ceci  chaque  année.  Dans  la  vallée  JN"icola  se  trouve  une  rivière  à  sau- 
mon divisée  par  une  île  ;  un  barrage  fut  construit  sur  le  bras  gauche  du  cours  d'eau, 
et  le  saumon,  mis  dans  l'incapacité  de  passer,  ne  prit  cependant  pas  le  second  bras.  Les 
sauvages  prétendent  que  le  saumon  connaît  sa  route,  et  que  l'embranchement  de 
droite  n'était  pas  sa  route,  et  comme  ce  fait  privait  de  leur  nourriture  les  tribus 
sauvages  situées  en  amont  du  barrage,  celles  ci  s'en  plaignaient  amèrement. 

Dans  de  larges  estuaires,  comme  la  baie  des  Chaleurs,  le  saumon  qui  entre  dans  la 
fameuse  Ristigouche  préfère  la  côte  sud,  celle  du  N  ou  veau-Bruns  wick,  et  en  conséquence 
les  filets  tendus  sur  la  côté  de  Québec  sont  peu  nombreux  et  leurs  prises  bien  infé- 
rieures à  celles  de  la  rive  opposée. 

LES  MIGRATIONS  N'ONT  PAS  TOUJOURS  LIEU    AU  TEMPS  DU  FRAI. 

Tandis  qu'en  général  les  poissons  se  déplacent  en  larges  bancs  à  l'approche  de  la 
fra:e  et  que  les  espèces  anadromes  remontent  les  cours  d'eau  cependant  certaines  migra- 
tions régulières  ont  une  raison  d'être  différente.     L'éperlan,  par  exemple  fraye  au  prin- 

*  On  admet  généralement  parmi  les  pêcheurs  que  le  saumon  sockeye  se  trouve  exceptionnellement  abon- 
dant sur  la  Fraser  tous  les  quatre  ans. 

+  Il  y  a  des  exceptions.  Le  Dr  KousnetzoiJ,  dit  que  le  hareng  de  la  Caspienne  remonte  indivi- 
duellement,  et  non  par  bancs,  le  haut  Volga,  etc.     Rap.  Cong.  Int.  des  Pêch.,    Paris,  1900,  p.  111. 
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temps,  en  mars  ou  avril,  et  dépose  ses  œufs  à  l'embouchure  des  rivières  et  dans  les  estu- 
aires en  eau  saumâtre  ;  cependant  d'immenses  bancs  d'eperlan  remontent  la  Miramichi  en 
novembre  et  décembre.  On  les  prend  alors  en  quantités  énormes  à  travers  la  glace  ;  c'est 
à  cette  époque  de  l'année  où  on  en  prend  le  plus.  Pourtant,  aucune  nourriture  particulière, 
autant  qu'on  le  sache,  ne  les  attire  alors  et  ce  ne  peut  être  l'approche  de  la  fraie  qui  les  fait 
agir  ainsi,  puisqu'elle^n'aura  lieu  que  4  ou  5  mois  plus  tard.  On  a  de  même  constaté  des 
migrations  d'esturgeons  provenant  de  la  mer  bien  avant  le  temps  du  frai.  Les  pêcheurs 
de  la  Fraser  prétendent  qu'en  1875  ils  remontèrent  la  rivière  après  les  éperlans  en  février, 
et  qu'ils  s'en  sont  nourri  avec  autant  d'avidité  que  le  fait  la  morue  du  Labrador  du 
capelan  (Mallotis)  quand  ces  petits  poissons  se  rapprochent  du  rivage  pour  frayer.  Cette 
troupe  d'esturgeons  remonta  la  Fraser  en  février  1905,  mais  les  troupes  les  plus  impor- 
tantes vinrent  à  l'automne,  en  août  et  plus  tard,  et  des  filets  flottants  furent  alors  placés 
la  nuit  à  l'étalé.  H  y  a  dix  ou  douze  ans  j'ai  vu  des  grands  bancs  de  brochetons 
remontant  des  petits  cours  d'eau  du  nord  de  la  Saskatchewan,  au  nord-ouest  du  Canada. 
Ils  étaient  si  nombreux  que  j'en  ai  tué  plusieurs  en  les  frappant  au  hasard  avec  un  long 
bâton,  et  ils  furent  les  bienvenus  dans  notre  menu.  La  descente  des  anguilles  en  grands 
bancs  dans  les  cours  d'eau  n'étonne  plus,  maintenant  qu'il  est  prouvé  que  ce  poisson  fraye 
à  la  mer.  Les  jeunes  anguilles,  longues  de  3  J  à  4  pouces,  remontent  au  printemps  quel- 
ques semaines  après  leur  éclosion. 

LA  THÉORIE  UTILITAIRE  EST  INAPPLICABLE^ 

Bien  que  les  vents,  les  courants,  les  marées,  et  peut-être  la  température  et  le  degré 
de  salinité  etc.,  puissent  modifier  les  migrations  des  poissons,  il  n'y  a  pas  de  doute  que  la 
cause  de  celles-ci  est  d'origine  plus  ancienne.  Ce  n'est  pas  non  plus  suffisant  d'invoquer 
la  nécessité  pour  les  poissons  de  se  déplacer  afin  d'échapper  à  leurs  ennemis  et  aux  diffé- 
rents dangers  qui  les  menacent  ;  le  principe  du  "  mieux  armé  pour  la  vie  ",  d'après  lequel 
les  poissons  migrateurs  auraient  survécu  de  préférence  à  ceux  qui  ne  l'étaient  pas,  ne 
peut  être  invoqué.  Pourquoi  serait-ce  vrai  pour  l'alose  et  le  saumon  et  non  pour  l'an- 
guille, dont  les  petits  éclosent  dans  la  mer  au  milieu  des  dangers  que  fuient  les  premières 
espèces  citées  en  frayant  dans  les  cours  d'eau  à  une  distance  plus  ou  moins  grande  de  la 
mer  1  Les  harengs  qui  viennent  d'éclore  montent  à  la  surface  pour  gagner  le  rivage  et 
former,  suivant  l'expression  du  professeur  Mclntosh,  un  tapis  sur  les  plages  sableuses,  et 
cependant  ils  demeurent  légions,  tandis  que  le  hareng  de  rivière  ou  gasparot  qui  remonte 
au  moment  du  frai  pour  échapper  aux  dangers  de  la  pleine  mer  a  beaucoup  diminué 
d'importance  et  à  même  disparu  de  certaines  rivières  canadiennes. 

Il  faut  chercher  ailleurs  que  dans  l'instinct  de  protection  ou  la  recherche  de  con- 
ditions physiques  et  biologiques  favorables,  le  véritable  motif  qui  pousse  les  poissons  à 
émigrer  des  eaux  peu  profondes  de  la  haute  mer  dans  les  cours  d'eau  douce,  ou  inverse- 
ment comme  l'anguille  catadrome. 

IMPORTANCE    DE    L'ÉTENDUE    DES    ANCIENNES    MERS. 

Les  recherches  du  Dr  Oscar  Grimm  sur  la  faune  de  la  mer  Caspienne  fournissent  la 
clef  du  problème.  Il  y  a  cinq  ou  six  espèces  de  harengs  dans  la  mer.  De  plus,  le  Dr  J.  D. 
Kousnetzoff  prétend  que  dans  ces  mers  actuellement  séparées  le  hareng  remonte  les  cours 
d'eau  au  temps  du  frai.  Pendant  la  plus  grande  partie  de  l'année  le  hareng  reste  dans 
les  profondeurs  de  la  mer  Caspienne,  car  il  s'y  trouve  une  abondante  nourriture  dans  la 
masse  des  êtres  vivants,  en  commençant  par  les  crustacés  et  en  finissant  par  le  menu 
Athernia  caspia  (Eichw.) 

LA    MER    COUVRAIT    AUTREFOIS    LE    BASSIN    DES    RIVIERES    ACTUELLES. 

Il  semble  évident  que  le  saumon,  l'alose,  le  gasparot  et  les  autres  poissons  migra- 
teurs fréquentent  encore  les  mêmes  endroits  (les  frayères   choisies  dans  la   partie  supé- 
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fleure  des  cours  d'eau)  que  fréquentaient  leurs  ancêtres  quand  la  mer  recouvrait  les 
régions  en  question.  Quand  le  sol  s'est  soulevé  les  parties  éloignées  des  bassins  ont  été 
séparées  du  reste  de  la  mer,  et  ne  sont  restées  en  communication  avec  cette  dernière 
que  par  l'étroit  canal  auquel  on  a  donné  le  nom  de  rivière,  cependant  le  poisson  a  con- 
servé ses  habitudes  héréditaires.  L'instinct  ainsi  qu'on  a  dénommé  ces  habitudes,  est  si 
puissant  que  quelque  soient  les  obstacles  rencontrés,  les  migrations  ont  lieu  quand  même. 
Les  canons  rocheux,  les  rapides,  les  chutes,  les  rivières  bouchées  par  le  glissement 
des  rives,  les  oiseaux  de  proie  et  les  mammifères  aquatiques,  les  pêcheurs  sauvages  civi- 
lisés, les  ours,  les  renards,  les  phoques,  et  bien  d'autres  ennemis  leur  font  la  guerre. 
L'homme  élève  des  digues  et  barre  les  cours  d'eau  ou  les  salie  avec  des  déchets  d'usine, 
mais  rien  ne  peut  détruire  leur  instinct. 

MIGRATIONS    DU    SAUMON. 

Le  poisson  ne  prend  pas  de  nourriture,  il  maigrit,  sa  température  s'élève  et  il  dépé- 
rit. Beaucoup  meurent  durant  leurs  longs  voyages  quelquefois  à  1,000  mille*  et  même 
plus  de  la  mer.  "  Le  saumon,"  dit  le  Dr  Turleton  H.  Bean,  aurait  été  mieux,  sem- 
ble t-il,  s'il  n'était  pas  né  en  eau  douc3,  où  les  dangers  qui  le  menacent  sont  nombreux 
et  mortels.  En  mer,  gras,  il  est  plus  argenté  et  sain,  il  a  d'immenses  étendues  à  par- 
courir, il  peut  facilement  fuir  ses  ennemis,  et  c'est  en  vain  que  les  hommes  ont  cherché 
à  le  prendre  en  tendant  leurs  filets  dans  l'océan.  Et  cependant,  tel  est  leur  instinct, 
qu'ils  se  dirigent  inévitablement  vers  le  rivage,  cherchent  l'estuaire  de  leur  rivière  préférée, 
et  quand  ils  l'ont  atteint  ils  cessent  de  manger,  deviennent  malades  et  querelleurs,  et 
même  meurent  par  suite  des  mauvaises  conditions  où  ils  se  trouvent  pendant  leur  séjour 
en  eau  douce. 

NOMBRES    DE    SAUMONS    MEURENT. 

Dans  toutes  les  rivières  à  saumon  un  certain  nombre  d'adultes  meurent  de  blessures 
ou  d'épuisement  ;  en  Ecosse  ce  nombre  est  assez  élevé.  Bien  plus,  on  a  prétendu  qu'en 
Colombie-Britannique  et  sur  la  côte  du  Pacifique  aucun  adulte  ne  survit  à  la  migration 
en  eau  douce,  affirmation  certainement  exagérée.  Feu  Thomas  Mowat,  inspecteur 
fédéral  des  pêcheries,  évalue  (1892)  à  25  pour  100  le  nombre  des  saumons  qui  regagnent 
la  mer,  et  cette  opinion  n'est  sans  doute  pas  loin  de  la  vérité. 

POISSON    DE    MER    DEMEURANT    EN    EAU    DOUCE. 

Le  saumon  est  certainement  un  poisson  de  mer,  comme  l'alose  et  le  gasparot,  et 
ses  frayères,  très  distantes  maintenant  de  la  mer,  ont  été  autrefois  dans  l'océan,  les  mou- 
vements du  terrain  les  en  ayant  séparées,  comme  nous  l'avons  déjà  dit.  Le  saumon  doit 
émigrer  pour  atteindre  ces  frayères,  mais  son  retour  à  la  mer  n'est  pas;  nécessaire.  Il  y 
a  en  effet  des  saumons  qui  vivent  en  eau  douce  ;  tel  est  le  cas  en  Scandinavie, 
en  Russie,  aux  Etats-Unis,  dans  les  provinces  de  Québec  et  du  Nouveau-Brunswick. 
Dans  certains  cas  ils  pourraient  regagner  la  mer  et  ne  le  font  pas,  comme  aux  lacs 
Chamcook,  au  Nouveau-Brunswick.  Les  saumons  du  lac  Saint-Jean  (Québec)  peuvent 
descendre  à  la  mer,  mais  i's  ne  peuvent  revenir  au  lac.  D'ailleurs,  qu'il  y  ait  isolement 
géographique  ou  non,  l'instinct  migrateur  a  été  perdu,  comme  le  canard  domestique  a 
perdu  Je  sien.  Il  est  cependant  difficile  d'éliminer  de  pareils  instincts,  et  celui  de  la 
chasse,  en  particulier,  la  tendance  à  attraper  les  oiseaux  telle  qu'elle  se  rencontre  chez 
les  chats,  a  été  conservée  intacte  par  le  chat  domestique  malgré  des  milliers  d'années  de 
domestication.*  J'ai  étudié  ailleurs  les  conditions  qui  avaient  pu  déterminer  la  forma- 
tion des  variétés  de  poissons  de  mer  vivant  en  eau  douce.  On  peut  aussi  s'expliquer  la 
présence  de  l'éperlan  dans  le  Loch  Lomond,  au  Nouveau-Brunswick,  et  même  dans  les 
lacs  de  la  région  de  laGatineau,  éloignés  de  la  mer  de  600  à  700   milles.     La  merluche 

*On  a  trouvé  des  chats  embaumés  ensevelis  avec  leurs  maîtres  ;  ces  mommies  remontent  en  général  à 
au  moins  10,000  ou  12,000  ans. 
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(Merluccius)  peut  vivre  en  eau  douce  ;  un  autre  gadoide,  la  barbote  ou  lotte  de  rivière 
(Lota)  est  franchement  un  poisson  d'eau  douce,  et  se  rencontre  jusque  dans  les  lacs  les 
plus  éloignés  du  Nord-Ouest  canadien,  aussi  bien  que  dans  les  grands  lacs  et  les  rivières 
qui  s'y  déversent.  Les  poissons  sont  moins  affectés  par  les  changements  de  tempé- 
rature, le  degré  de  salure,  et  autres  phénomènes  qu'on  ne  le  suppose  ;  ils  ne  craignent 
pas  non  pins  les  courants.  Comme  le  professeur  Mclntosh  le  déclarait  récemment  :  le 
saumon,  l'esturgeon  et  l'anguille  vivent  également  dans  la  mer  et. en  eau  douce,  tandis 
que  le  carrelet,  le  mulet,  la  perche,  le  mélet  etl'éperlan  se  montrent  indifférents  au  degré 
de  salure.  Le  hareng  de  la  Baltique  peut  facilement  s'acclimater  en  eau  douce,  au  point 
de  mourir  si  on  vient  à  le  rejeter  brusquement  dans  l'eau  de  mer. 

CES    PHÉNOMÈNES    SONT    DUS    À    L'HÉRÉDITÉ. 

Cet  instinct  migratoire  est  dû  à  une  tendance  héréditaire  et  profondément  implantée, 
et  il  est  moins  surprenant  de  constater  la  persistance  de  cet  instinct  chez  le  saumon  et 
les  poissons  analogues  que  sa  disparition  accidentelle.  De  même  on  ne  peut  expliquer 
les  migrations  des  oiseaux  d'une  manière  satisfaisante  en  invoquant  la  nécessité  de  ces 
dernières,  ou  encore  en  les  considérant  comme  un  résultat  de  l'observation  intelligente; 
cependant,  n'est-il  pas  étrange  de  voir  les  hirondelles  quitter  leur  nid,  traverser  la  France 
et  la  Méditerranée  jusqu'en  Algérie  pour  revenir  au  printemps  suivant,  non  seulement 
dans  les  Iles  Britanniques,  dans  la  même  région,  mais  encore  dans  la  même  grange  ou  la 
même  maison,  où  elles  retrouvent  leur  ancien  nid.  L'instinct  des  pigeons  et  des  chats, 
comme  tous  les  phénomènes  de  migration,  dépend  de  l'hérédité  ;  il  en  est  de  même  pour 
les  poissons,  comme  nous  voulons  le  démontrer  dans  ce  rapport. 

QUELQUES    POISSONS    QUI    NE    SONT    PEUT-ÊTRE    PAS    MIGRATEURS. 

Certains  poissons,  autant  que  nos  connaissances  nous  permettent  de  l'affirmer,  ne 
présentent  pas  ce  caractère.  Ces  poissons  semblent  n'avoir  ni  migration  déterminée,  ni 
emplacement  fixe  dont  ils  ne  s'écartent  pas.  Les  requins  et  les  chiens  de  mer  sont  vaga- 
bonds et  ressemblent  aux  loups,  qui  envahissent  une  région,  y  détruisent  les  chevreuils, 
puis  gagnent  d'autres  parages.  Les  bancs  de  chien  de  mer  et  de  requins  semblent 
obéir  aux  mêmes  instincts  de  rapine.  En  eau  douce,  la  carpe  introduite  au  Canada 
il  y  a  vingt  ou  trente  ans,  ainsi  que  la  barbote  indigène,  ne  sont  probablement  pas  des 
poissons  migrateurs,  pas  plus  qu'ils  n'appartiennent  à  des  régions  déterminées. 
Comme  le  moineau  (passe?-  domesticus)  ils  errent  partout  et  sont  chez  eux  en  tout  lieu. 
Des  études  plus  précises  établiront  peut-être  que  la  carpe  a  des  mouvements  migratoires. 
On  sait  que  les  cétacés,  longtemps  considérés  comme  des  monstres  errants,  ont  au  con- 
traire des  routes  qu'ils  suivent  habituellement,  et  qu'ils  se  déplacent  régulièrement  le 
long  de  ces  parcours  que  découvrent  aisément  les  baleiniers.  L'anguille  est  un  des  rares 
poissons  catadromes  connus  ;  elle  gagne  la  mer  pour  frayer,  bien  que  dans  les  nappes 
d'eau  intérieures,  au  Canada,  par  exemple,  elle  fraye  peut-être  en  eau  douce,  comme  la 
lotte  de  rivière,  ce  gadoide  abondant  dans  nos  cours  d'eau.  La  chose  est  encore  à 
vérifier  ;  d'ailleurs  l'anguille,  on  doit  s'en  souvenir,  est  un  poisson  spécial  et  d'un  carac- 
tère particulier  ;  aussi  ses  habitudes  ne  jetteraient  que  peu  de  lumière  sur  les  lois  géné- 
rales des  migrations  des  poissons. 

RÉSUMÉ. 

Les  faits  étudiés  ont  une  grande  importance  au  point  de  vue  législatif  ;  ils  touchent 
à  la  grave  et  difficile  question  des  règlements  concernant  la  pêche.  Si  les  poissons  de 
quelque  valeur  ont  des  mouvements  restreints  et  des  habitudes  correspondantes,  s'ils 
obéissent  à  des  instincts  héréditaires,  il  sera  possible  d'édicter  les  lois  nécessaires  à  leur 
protection. 

On  peut  résumer  comme  il  suit  les  points  les  plus  importants  : 
1.     Les  jeunes  poissons  se  déplacent  d'abord  verticalement  puis  horizontalement. 
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2.  Les  adultes  se  déplacent  de  la  haute  mer  vers  les  régions  peu  profondes  et  s'écar- 
tent peu  de  leur  route  ;  les  espèces  anadromes  y  sont  absolument  fidèles  et  regagnent 
toujours  non  seulement  les  mêmes  rivières,  mais  encore  les  mêmes  affluents  et  les  mêmes 
frayères. 

3.  Les  bancs  de  poissons  se  déplacent  indépendamment  de  la  recherche  des  frayères 
et  même  du  besoin  de  nourriture, 

4.  L'hérédité  est  la  meilleure  explication  que  l'on  puisse  donner  du  phénomène 
remarquable  de  la  migration  de  poissons. 

5.  L'existence  de  variétés  locales  (saumon,  hareng,  etc.)  prouve  que  ces  poissons 
migrateurs  types  ne  franchissent  pas  de  grandes  distances  ou   ne  le  font  que  rarement- 

6.  Peu  de  poissons  sont  errants,  et  ceux-là  ne  sont  des  exceptions  à  la  règle  géné- 
rale, d'après  laquelle  les  migrations  sont  régulières,  limitées  géographiquement,  et  se  per- 
pétuent à  travers  les  races  par  hérédité. 
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II 


PRODUITS  DES  PECHERIES  UTILISES  AU  CANADA. 

Par  le  professeur  E.  E.  Prince,  commissaire  eédéral  des  pêcheries  du  Canada. 

L'utilisation  des  déchets  est  une  des  merveilles  de  l'industrie  contemporaine.  Les 
pêcheries  ont  fait  exception,  exception  presque  unique  parmi  les  grandes  industries,  et 
rien  n'a  été  tenté  pour  utiliser  les  déchets  et  les  produits  qui  en  résultent.  La  chair 
du  poisson  et  rarement  le  foie  sont  les  seules  parties  ou  à  peu  près  qui  ont  une  valeur 
commerciale.  La  tête,  les  entrailles,  la  queue,  les  arêtes,  l'appareil  digestif  et  ce  qui 
occupe  la  cavité  centrale  sont  d'habitude  jetés  au  rebut.  La  quantité  de  déchets  obtenus 
dans  les  grands  centres  d'industries  est  étonnante.  Outre  ces  produits,  qui  sont  inutilisés 
et  réellement  sans  valeur,  il  y  en  a  d'autres  qui  sont  perdus  et  laissés  sans  emploi  par 
suite  de  l'ignorance,  peu  nombreux  étant  ceux  qui  sont  capables  d'en  connaître  le  prix. 

Il  est  vrai  que  de  temps  en  temps  quelque  auteur  entreprenant  annonce  la  décou- 
verte d'une  source  de  richesse  jusque-là  ignorée  ;  et  le  fait  est  que  certains  de  ces  projets 
d'utilisation  sont  absurdes  et  impraticables.  Public  et  gouvernements  se  sont  laissés 
entraîner  bien  souvent  par  les  erreurs  ou  l'ignorance  de  demi-savants  incapables  de 
comprendre  le  peu  de  valenr  de  leurs  projets.  D'ailleurs,  souvent  ils  peuvent  sembler 
pratiques  et  même  recommandables  au  vulgaire. 

Il  y  a  quelques  années  on  s'occupa  beaucoup  du  hareng  des  lacs.  Des  personnes 
mal  informées  pensaient  que  l'industrie  du  hareng  fumé  ou  salé  pouvait  se  développer  sur 
les  grands  lacs,  et  que  comme  le  hareng  écossais  était  alors  très  recherché  sur  le  marché 
américain,  celui  de  l'Ontario  pouvait  s'ouvrir  les  mêmes  débouchés.  Le  seul  inconvénient 
est  qu'il  n'y  a  pas  sur  les  grands  lacs  de  hareng  capable  d'être  fumé  par  la  méthode 
écossaise.  Le  hareng  dit  des  lacs  n'est  pas  un  hareng  du  tout  ;  il  n'appartient  pas  à  la 
famille  des  clupéides,  mais  à  celle  des  saumons  et  des  truites,  c'est  un  petifc  lavaret,  et 
comme  tous  les  poissons  de  cette  famille,  il  ne  peut  être  fumé  de  la  manière  indiquée.  Il 
y  a  trop  peu  d'arêtes  pour  donner  un  poisson  compact;  la  chaire  est  molle  et  ne  convient 
pas  à  cette  préparation,  le  goût  en  est  désagréable,  et  c'est  en  vain  qu'on  chercherait  à 
vendre  pareils  poissons, sur  le  marché.  En  un  mot,  ce  projet  d'industrie  est  dénué  de 
bon  sens  et  de  valeur  pratique. 

Tout  le  monde  connaît  l'histoire  des  dérivés  du  goudron.  Pendant  longtemps  cette 
substance  fut  rejetée  c<.mme  sans  valeur  ;  c'est  feu  le  professeur  Grâce  Calvert,  de  Man- 
chester (Angleterre),  qui  le  premier  établit  la  possibilité  d'extraire  du  goudron  des 
matières  colorantes  (teintures  d'aniline).  Plus  tard  des  parfums  et  des  essences,  et  parmi 
ces  substances  celle  aux  arômes  les  plus  délicats  que  l'on  emploie  en  pâtisserie  en  ont  été 
également  retirées.  Puis  l'extraction  de  la  glycérine,  de  la  vaseline,  et  d'autres  corps 
gras  assez  nombreux,  est  venue  prouver  que  le  goudron,  jusqu'alors  considéré  comme  sans 
valeur,  était  en  réalité  un  des  produits  les  plus  utiles  de  l'industrie  moderne.  On  pour- 
rait citer  d'autres  cas  ;  c'est  ainsi  que  dans  les  pêcheries  se  trouvent  des  produits,  de 
beaucoup  de  valeur  qu'on  n'a  pas  encore  réussi  à  utiliser. 

Il  est  vraiment  étonnant  que  dans  les  centres  de  pêcheries  ou  l'industrie  est  floris- 
sante et  bien  conduite,   il  existe  encore  un  semblable  gaspillage.     Nous  avons   là  un 
champ  tout  ouvert  aux  recherches,  et  ce  rapport  à  p:>ur  but  d'attirer  l'attention  sur  quel 
ques-uns  de  ces  déchets  susceptibles  d'être  utilisés  au  Canada. 
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COMMENT    SE    GASPILLENT    LES    DECHETS. 

Les  déchets  des  pêcheries  sont  gaspillés  de  trois  manières  différentes.  On  n'ob- 
tient pas  de  ces  substances  ce  qu'on  en  pourrait  tirer  quand  on  les  rejette  comme 
inutiles,  alors  qu'on  pourrait  s'en  servir  en  les  transformant  ;  il  en  est  de  même  quand 
l'utilisation  en  est  si  mal  entendue  que  le  revenu  en  est  absolument  négligeable  ;  enfin, 
certains  produits  parfaitement  utilisés  ne  sont  pas  considérés  comme  ressortant  de  l'in- 
dustrie des  pêcheries.  Il  y  a  d'ailleurs  du  danger  à  mettre  sur  le  marché  de  nouveaux 
produits,  et  certaines  méthodes  de  préparation  du  poisson  au  point  de  vue  alimentaire 
sont  répréhensibles. 

MÉTHODES    RÉPRÉHENSIBLES. 

C'est  ainsi  qu'il  est  avéré  que  pendant  longtemps  on  a  vendu  à  Chicago  sous  le  nom 
de  lavaret  et  de  saumon  fumés  du  poisson  qui  n'était  nullement  fumé  et  n'avait  pas  subi 
cette  préparation.  Ces  lavarets,  sans  doute  avariés,  étaient  traités  chimiquement  et  colo- 
res avec  de  l'aniline  de  façon  à  imiter  le  lavaret  fumé,  très  demandé  sur  le  marché.  Le 
saumon  était  traité  de  la  même  manière,  et  cette  méthode  présentait  le  double  avantage 
d'imiter  l'apparence  du  poisson  fumé  et  d'éviter  la  perte  de  poids  qui  se  produit  au 
fumage  habituel  et  à  la  demi-cuisson  qui  en  résulte.  En  janvier,  l'année  dernière,  cinq 
tonnes  de  saumon  furent  saisies  à  Chicago  en  une  seule  occasion  ;  ce  saumon  n'avait 
subi  aucun  fumage,  et  cependant  imitait  bien  la  couleur  et  même  l'odeur  du  poisson  fumé. 
Un  journal  des  Etats-Unis  rapporte  comme  il  suit  la  saisie  d'une  certaine  quantité  de  ce 
poisson  :  "  L'aide-chimiste  de  la  ville,  Francis  J.  Seiter,  a  fait  l'analyse  des  produits  sai- 
sis et  a  déclaré  que  le  poisson  était  non  seulement  coloré  pour  lui  donner  bonne  appa- 
rence, mais  encore  dans  le  but  d'éviter  la  diminution  de  poids  qu'entraîne  le  fumage  ;  la 
coloration  l'augmente  au  contraire,  et  produit  par  le  fait  un  accroissement  de  gain  pour 
le  vendeur  et  de  perte  pour  l'acheteur.  Ainsi,  cent  livres  de  poisson  après  fumage  ne 
paseront  plus  que  soixante  livres,  tandis  que  par  la  teinture  la  perte  ne  sera  que  de  quel- 
ques livres.  Toute  la  partie  liquide  est  conservée,  et  on  évite  une  perte  sensible.  Les 
fabricants  d'aniline  garantissent  que  100  livres  de  poisson  traités  par  la  teinture  ne  peu- 
vent perdre  plus  de  vingt  pour  cent.  La  perte  de  poids  est  toujours  beaucoup  moindre 
que  ce  chiffre." 

On  a  beaucoup  parlé  pendant  ces  deux  dernières  années  de  la  mise  en  boîtes  de 
carpes  teintes  ou  d'autres  poissons  co'orés  artificiellement  et  vendus  sous  le  nom  de  sau- 
mons du  Pacifique.  Les  centres  de  vente  les  meilleurs,  tels  que  le  marché  de  Londres, 
auxquels  on  a  toujours  envoyé  les  saumons  canadiens  en  conserves,  ne  peuvent  être  trom- 
pés et  n'achètent  pas  ces  produits  falsifiés.  Mais  où  se  trouve  une  population  pauvre  et 
généralement  privée  de  toute  aisance,  ces  produits  se  vendent  facilement.  En  tous  cas, 
la  nécessité  de  maintenir  la  réputation  du  produit  canadien  exige  qu'on  s'oppose  à  la  pro- 
pagation de  pareilles  méthodes.  Nos  fabricants  de  conserves  et  nos  marchands  de  pois- 
son doivent  dans  leur  propre  intérêt  ne  vendre  que  les  meilleurs  produits  et  garder  la 
bonne  réputation  des  conserves  canadiennes  en  leur  assurant  ainsi  un  large  débouché.  Il 
y  a  six  ou  sept  ans,  des  plaintes  s'élevèrent  contre  certains  envois  "de  poisson  provenant 
de  ports  de  l'est  canadien  à  Porto-Rico.  Le  conseil  d'hygiène  de  Porto-Rico  adressa 
même  en  1901  une  protestation  contre  l'importation  de  poisson  de  cette  nature  : 
'•  Dans  beaucoup  de  cas,  de  grandes  quantités  de  morues  ont  été  déclarées  impropres. 
Tous  les  échantillons  étaient  de  mauvaise  qualité  et  beaucoup  même  de  qualité  tellement 
inférieure  qu'il  était  impossible  de  les  vendre  à  aucun  prix.  Le  consul  anglais  transmit 
ces  représentations,  et  tandis  qu'il  est  certain  qu'il  y  a  eu  souvent  manque  de  soin  pour 
le  nettoyage  et  la  préparation  de  la  morue  et  autres  poissons  dans  les  province*  mari- 
times, il  n'en  est  pas  moins  vrai  que  ia  morue  salée  canadienne  est  la  meilleure  qui  soit 
produite  si  on  prend  l'ensemble  de  la  production.  Dans  tous  les  cas  elle  est  au  moins  égale 
à  celle  provenant  des  Etats-Unis,  et  nos  méthodes  de  salaison  valent  les  leurs.  On  a 
d'ailleurs  prétendu  qu'en  ce  qui  concerne  Porto-Rico  les  marchands  américains  avaient 
provoqué  l'incident,  espérant  en  dépréciant  la  marchandise  canadienne  demeurer  les  seuls 
maîtres  du  marché.     Il  en  a  été  de  même  en  Europe  pour  les  homards  en  boîtes,  qui  furent 
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déclarés  de  mauvaise  qualité,  tandis  que  les  homards  américains  étaient  donnés  comme  de 
qualité  supérieure.  Les  acheteurs  de  Londres  et  de  Paris  ont  même  été  souvent  per- 
suadés du  bien  fondé  de  cette  allégation,  tandis  qu'en  réalité  les  homards  américains 
proviennent  du  Canada,  y  ont  été  pris  et  emballés,  et  sont  simplement  envoyés  en 
Europe  des  ports  des  Etats-Unis  par  l'intermédiaire  de  commerçants  et  d'agents  amé- 
ricains. 

NÉCESSITÉ    DE    BONS    PRODUITS. 

Ceci  étant  dit,  il  n'en  demeure  pas  moins  de  toute  nécessité  que  les  commerçants 
canadiens  maintiennent  leurs  produits  à  un  haut  degré  de  perfection  et  obtiennent  ainsi, 
comme  cela  fut  pendant  longtemps  pour  les  conserves  de  saumon  de  la  Colombie-Britannique 
un  prix  plus  élevé  que  celui  accordé  aux  conserves  américaines  ou  étrangères.  Il  y  a 
quinze  ans,  j'ai  moi-même  at'iré  l'attention  de  quelques  fabricants  et  marchands  d'Halifax 
sur  la  nécessité  absolue  de  soigner  la  préparation  et  le  nettoyage  du  poisson,  et  d'éviter 
son  exposition  au  soleil  quand  il  es^t  dans  les  barques  ou  sur  les  quais.  Je  fis  un  rapport 
sur  la  question  au  ministère  de  la  Marine  et  des  Pêcheries,  rapport  que  j'ai  sous  les  yeux. 
Un  des  fabricants  à  qui  je  faisais  remarquer  le  mauvais  nettoyage  du  poisson  qu'il  restait 
trop  de  sang  au-desso as  de  l'arête,  près  des  branchies,  me  répondit  que  les  nègres  des 
Antilles  préfèrent  le  poisson  sentant  fort.  Ces  débris  d'origine  rénale  sont  particulière- 
ment dangereux  après  la  putréfaction. 

On  doit  donc  s'efforcer  de  maintenir  la  qualité  de  nos  produits,  et  même  de  l'amé- 
liorer si  possible. 

RESSOURCES    NÉGLIGÉES. 

Avant  d'étudier  les  industries  qui  peuvent  se  créer  pour  utiliser  les  produits  que  les 
pêcheurs  ne  considèrent  pas  comme  comestibles,  disons  un  mot  des  pêcheries  actuellement 
négligées  et  qui  ont  longtemps  été  florissantes  au  Canada.  Ainsi,  les  moules  si  communes 
sur  notre  littoral  de  l'Atlantique,  et  les  anguilles  qui  remontent  par  millions  nos  rivières 
occidentales  et  se  développent  dans  les  eaux  douces  en  grande  quantité,  ont  été  aban- 
données depuis  longtemps.  Sur  la  côte  du  Pacifique,  le  fait  est  encore  plus  remarquable. 
Dans  une  conférence  faite  en  1895  à  la  Chambre  de  Commerce  de  Vancouver,  j'attirai 
pour  la  lre  fois  l'attention  du  public  sur  ces  ressources  négligées,  et  je  détache  d'un 
journal  de  Vancouver  l'article  suivant  où  se  trouve  développée  l'idée  en  question  :  — 


POISSONS    AUTRES    QUE    LE    SAUMON. 

L'industrie  des  pêcheries  a  deux  progrès  à  enregistrer.  L'exportation  du  poisson 
frais,  dont  le  succès  assure  la  durée  ;  l'attention  accordée  au  séchage  du  poisson  provo- 
quée par  la  perspective  de  s'assurer  des  débouchés  pour  ce  produit.  Un  chapitre  serait 
nécessaire  pour  traiter  la  question  des  pêcheries  en  Colombie-Britannique^  et  ce  serait  trop 
long  ici  ;  mais  d'autre  part  n'en  pas  dire  un  mot  serait  représenter  Hamlet  sans  Hamlet. 

En  un  mot,  et  sans  terminologie  scientifique,  disons  que  les  poissons  les  plus  abon- 
dants sur  la  côte  sont  :  le  saumon,  dont  il  existe  six  variétés,  sans  parler  de  la  truite 
saumonée  (salma  pulpuratus)  que  certains  considèrent  comme  le  vrai  saumon  au  lieu  de 
notre  saumon  ordinaire  ;  la  morue,  dont  il  existe  plusieurs  variétés,  outre  le  merlan  et  le 
"  skil  ",  qui  appartiennent  à  la  famille  des  gadoïdes  ;  le  flétan,  très  abondant  dans  les 
eaux  septentrionales,  de  grande  dimension  et  de  très  bonne  qualité  ;  le  hareng,  l'éperlan, 
la  sardine,  la  perche  de  mer,  le  carrelet,  la  sole  (incorrectement  appelée  ainsi),  et  l'oula- 
chon.  Tous  ces  poissons  ont  une  valeur  commerciale.  Quelques  autres,  comme  la  petite 
morue,  le  cailletot  gris  et  le  capelan  sont  assez  rares  Les  eaux  douces  contiennent 
en  abondance  de  la  truite,  de  l'esturgeon,  du  saumon  d'eau  douce  et  différentes  variétés 
de  lavaret.  L'esturgeon  atteint  des  dimensions  énormes  ;  on  en  a  pris  pesant  1,000 
livres.  Les  bancs  de  morue  de  la  Colombie-Britannique  n'ont  évidemment  pas  encore  été 
déterminés,  parce  que,  quoique  les  jeunes  pénètrent  dans  les  baies  et  les  estuaires  en 


lxx  MARINE  ET  PECHERIES 

7-8  EDOUARD  VII,  A.  1908 

grande  quantité,  les  adultes  ne  sont  pas  pris  en  quantité  suffisante  pour  permettre  d'affir- 
mer que  l'on  connaît  les  régions  qu'ils  fréquentent.  On  les  a  toutefois  trouvé  dans  les 
cours  d'eau  de  l'Alaska. 

Depuis  quatre  ou  cinq  ans  beaucoup  de  personnes  sont  convaincues  que  l'exporta- 
tion du  poisson  frais  dans  les  grands  centres  serait  un  commerce  rémunérateur  et  desti- 
né à  atteindre  de  grandes  proportions  ;  cependant  des  essais  et  des  expériences  ont  été 
tentés  sans  succès,  etil  a  semblé  que  la  Colombie-Britannique  était  trop  éloignée  des  cen- 
tres de  consommation  pour  alimente  aucun  commerce  d'exportation  important.  Cepen- 
dant, l'année  dernière  plusieurs  wagons  de  saumon  frais  et  de  flétan  furent  envoyés  à 
New-York,  et  si  la  tentative  a  été  peu  fructueuse  au  point  de  vue  pécuniaire  elle  n'en  a 
pas  moins  justifié  de  nouveaux  essais  ;  qui  ont  été  poursuivis  cette  année  avec  persévé- 
rance. Plusieurs  compagnies  intéressées  ont  l'intention  de  prolonger  leurs  envois 
toute  l'année.  On  a  essayé  d'envoyer  du  poisson  frais  en  Chine,  au  Japon,  en  Austra- 
lie et  en  Angleterre,  et  des  envois  réguliers  sont  faits  par  les  vapeurs  de  l'Alaska. 

Il  n'y  aura  jamais  d'embarras  pour  disposer  des  produits  des  pêcheries,  car  il  y  a  de 
nombreux  pays  qui  n'ont  pour  ainsi  dire  aucun  poisson,  et  auxquels  pourraient  être 
envoyés  les  produits  canadiens  si  l'on  créait  et  mettait  en  fonction  un  système  de 
transport  bien  compris.  Il  y  a  quatre  ou  cinq  ans,  M.  E.  E.  Sheppard,  ancien  agent 
commercial  du  Canada  dans  l'Amérique  centrale,  attira  l'attention  du  public  pendant 
une  conférence  à  Toronto,  sur  le  fait  curieux  que  le  Canada,  avec  ses  pêcheries  riches  et 
variées,  n'a  pratiquement  aucun  commerce  dans  cette  industrie  a\  ec  l'Amérique  du  Sud, 
tandis  que  l'Allemagne,  chez  qui  l'industrie  des  pêcheries  et  la  pisciculture  sont  nulles, 
vend  une  grande  quantité  de  poisson  sous  différentes  formes  dans  cette  partie  du  Nou- 
veau-Monde. 

Un  des  principaux  journaux  de  Toronto,  dans  un  important  article,  a  cherché  à 
trouver  les  raisons  de  cet  état  de  choses,  et  il  a  dû  reconnaître  qu'il  était  surtout  le  ré- 
sultat d'un  manque  d'initiative  privée.  En  effet,  faisait-il  remarquer,  bien  que  le  Cana- 
da soit  probablement  le  pays  du  monde  où  les  pêcheries  ont  le  plus  d'importance,  ce 
pays  ne  vend  à  peu  près  rien  de  cette  classe  de  produits  aux  autres  nations.  Il  est 
très  probable  que  le  manque  de  moyens  de  transport  n'est  pas  étranger  à  l'état  de  choses 
que  signale  M.  Sheppard  en  ce  qui  concerne  le  Canada. 

Heureusement,  la  situation  s'est  modifiée  pendant  ces  dernières  années  ;  mais  il  n'en 
est  pas  moins  vrai  quel' Amérique  du  Sud  offre  encore  un  vaste  champ  à  l'industrie  du 
poisson. 

CE    QUE    NOUS    ENSEIGNENT    LES    ÉTRANGERS. 

Les  Norvégiens  et  les  Japonais,  par  exemple,  ont  utilisé  de  tout  temps  une  grande 
quantité  de  produits  des  pêcheries  que  nous  ignorons.  Le  fait  que  les  eaux  cana- 
diennes ont  produit  en  abondance  les  espèces  les  meilleures  de  poissons,  telles  que  la 
truite  saumonée,  le  lavaret,  le  brochet,  la  perche,  l'esturgeon,  etc.,  dans  les  lacs  et  ri- 
vières, la  morue,  le  maquereau,  l'égrenn,  l'éperlan,  le  homard,  l'huître  sur  les  côtes,  ex- 
plique facilement  l'indifférence  témoignée  par  les  Canadiens  aux  espèces  réputées  de  qua- 
lité inférieure. 

Dans  les  contrées  méditerranéennes  :  l'Italie,  l'Espagne,  la  Grèce,  les  marchés  au 
poisson  sont  abondamment  pourvus  de  produits  comestibles  qu'aucun  canadien  n'a  encore 
songé  à  manger.  Les  Chinois,  les  Japonais,  les  tribus  indiennes  aborigènes,  regardent 
comme  un  luxe  beaucoup  de  poissons  et  d'autres  produits  aquatiques  que  nous  méprisons 
complètement. 

De  même  que  l'Ecossais  n'admet  pas  sur  un  menu  délicat  la  présence  de  chevrette, 
de  palémon  ou  d'anguille,  tandis  que  l'anglais  goûte  fort  ces  mets,  de  même  le  Français 
prise  l'écrevisse  et  certains  mollusques  inconnus  sur  une  table  anglaise.  Un  correspon- 
dant d'Halifax,  il  y  a  deux  ou  trois  ans,  dans  un  journal  local,  a  donné  quelques  détails 
vus  sur  les  menus  japonais.  "  Parmi  les  substances  que  j'ai  mangées  à  un  seul  repas, 
je  citerai  :  du  poisson,  de  la  soupe,  du  poisson  frit,  du  poisson  cuit  à  l'étuvée,  des  an- 
guilles frites  avec  du  riz,  des  œufs  de  hérissons  de  mer  au  vinaigre,  de  l'encornet  séché, 
de  la  gelée  d'algues  de  mer,  et  des  tranches  de  cartilage  de  baleine  au  vinaigre. 
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LA    CARPE. 

J'ai  dans  un  rapport  précédent  traité  cette  question.*  Mais  comme  président  d'une 
commission  spéciale  dés  pêcheries  qui  a  fait  une  enquête  pendant  les  deux  dernières 
années  sur  les  cours  d'eau  de  l'ouest  d'Ontario,  j'ai  été  une  fois  de  plus  saisi  de  l'impor- 
tance qu'a,  au  Canada,  la  question  de  la  carpe.  Il  est  vrai  que  les  pêcheurs,  en  général, 
ne  se  rendent  pas  compte  de  la  gravité  de  cette  question  parce  que,  à  certain  moments 
de  l'année,  la  carpe  trouve  un  débouché  aux  Etats-Unis  et  que  sa  vente  est  rémunératrice, 
et  surtout  parce  que  ce  poisson  se  multiplie  très  vite  et  augmente  en  taille  rapidement  ; 
mais  jamais  la  carpe  ne  sera  recherchée  au  Canada  tant  qu'on  ne  l'aura  pas  mis  sous 
quelque  forme  appétissante.  Les  pêcheurs  eux-mêmes  qui  prennent  des  carpes  ne  les 
mangent  pas,  et  leur  préfèrent  de  beaucoup  un  bon  lavaret,  un  hareng  des  lacs,  un  bro- 
cheton  ou  un  doré.  Fumée,  la  carpe  allemande  acquiert  un  parfum  exquis  et  une  appa- 
rence tentante.  Il  semble  qu'on  pourrait  ainsi  créer  une  industrie  nouvelle  avec  une# 
faible  mise  de  fond  et  vendre  ces  poissons.  Les  carpes  sont  ouvertes,  nettoyées,  tran- 
chées en  langues  et  plongées  dans  l'eau  salée  pendant  douze  heures  environ.  La  saumure 
ne  doit  pas  être  trop  forte,  un  psu  d'expérience  indique  au  fabricant  la  concentration 
convenable.  Les  morceaux  salés  sont  alors  placés  dans  la  chambre  ou  l'appareil  à  fumer, 
et  disposés  sur  un  châssis  au-dessus  d'un  feu  fuligineux.  Des  copeaux  d'érable,  des 
balles  de  mais  ou  autre  combustibles  à  odeur  agréable  peuvent  être  employés  pour  faire 
le  feu,  et  en  plaçant  le  châssis  sur  lequel  est  étendu  le  poisson  à  18  ou  24  pouces  de  la 
flamme,  la  chaleur  et  la  fumée  cuisent  en  partie  le  poisson  et  le  fument  en  même  temps. 
Il  faut  faire  attention  que  le  poisson  ne  noircisse  pas,  car  quelques  envois  d'échantillons 
de  carpe  fumée  à  Chicago  ont  été  dépréciés  par  leur  couleur.  Si  le  poisson  est  bien  fumé 
il  n'y  a  pas  d'objection  à  ce  qu'on  emploie  une  teinture  artificielle  d'un  brun  jaunâtre 
ou  quelque  dissolution  de  sucre  brûlé  pour  donner  au  produit  une  couleur  plus  appétis- 
sante. L'esturgeon  fumé  est  regardé  par  les  épicuriens  comme  un  des  produits  comesti- 
bles de  la  pêche  les  plus  fins,  et  la  carpe  fumée  a  été  déclarée  par  des  connaisseurs  de 
l'Ontario  comme  égale  à  l'esturgeon  quand  elle  est  ainsi  préparée.  Il  n'y  a  pas  de  doute 
que  la  carpe  fumée  soit  bien  plus  rémunératrice  que  la  carpe  fraîche,  le  prix  de  cette 
dernière  étant  très  bas  depuis  quelque  temps. 


PERFECTIONNEMENT    NECESSAIRES. 

Il  y  a  beaucoup  de  poisson  qui  par  un  procédé  facile  de  préparation  peuvent  être 
vendus  avec  beaucoup  plus  de  profits  qu'ils  ne  le  seraient  comme  poisson  frais. 

Si  les  Eco.  sais  avaient  expédié  leur  hareng  frais  ou  à  demi  salé  en  Allemagne,  en 
Russie  et  dans  les  autres  pays  pour  y  être  transformé  en  quelque  autre  produit  alimen- 
taire, ils  n'auraient  jamais  réussi  à  créer  la  grande  industrie  du  hareng  écossais  qui, 
aujourd'hui,  est  une  des  plus  importantes  et  des  plus  rémunératrices  du  monde  entier. 
Sur  la  côte  de  l'Atlantique,  le  Canada  expédie,  sous  forme  de  poisson  frais,  une  grande 
quantité  de  jeunes  harengs  (appelés  sardines)  destinés  à  des  fabriques  de  conserves  de 
l'Etat  du  Maine.  La  valeur  de  ces  envois  était,  en  1905,  de  $700,000,  tandis  que  si  ces 
sardines  avaient  été  fabriquées  au  Canada,  la  valeur  en  aurait  été  à  peu  près  dix  fois 
supérieure.!  On  commence  à  fabriquer  des  conserves  au  Nou veau-Bruns wick,  et  leur 
valeur  a  atteint,  en  1905,  $32,000  pour  694,200  boîtes.  Il  est  probable  que  dans  l'ave- 
nir cette  industrie  entraînera  un  grand  besoin  de  main-d'œuvre,  et  que  la  construction 
de  machines,  la  fabrication  de  boîtes,  etc.,  seront  le  point  de  départ,  sur  nos  côtes,  d'une 
grande  industrie,  tout  comme  le  fut  la  fabrication  des  conserves  de  homard. 


*  Le  rôle  de  la  carpe  en  pisciculture.     Supp.  I.,  27me  rapport  annuel  des  pêcheries,  Ottawa,  1907. 

+  La  mise  en  conserves  de  la  sardine,  aux  Etats-Unis,  représente  une  valeur  annuelle  de  5  à  7  millions 
de  piastres. 
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LE    HARENG    SALÉ    ET    LE    HARENG    FRAIS.* 

Même  perte  a  été  signalée,  pendant  plusieurs  années,  sur  les  côtes  du  Pacifique. 
Les  maisons  de  conserves  de  la  Colombie-Britannique  ont  exporté,  sous  forme  de  hareng 
frais  ou  de  hareng  demi-salé,  une  quantité  énorme  de  poisson  de  très  belle  qualité  ;  dans 
l'Etat  de  Washington,  auquel  il  était  destiné,  on  l'employait  soit  pour  le  saler,  soit  com- 
me appât,  soit  encore  comme  engrais. 

Cette  exportation  de  hareng,  comme  matière  première,  donne  les  bénéfices  les  plus 
bas,  et  la  province  de  la  Colombie-Britannique  en  retirerait  un  profit  centuple  si  ce 
poisson  était  salé,  desséché  ou  mis  en  conserves  au  Canada,  ou  encore  vendu  comme  appât 
aux  bateaux  de  pêche  dans  les  ports  canadiens.  Comme  les  citoyens  américains  ont  beau- 
coup encouragé  la  présente  manière  de  faire  en  se  chargeant  eux-mêmes  de  cette  expor- 
tation sous  les  auspices  de  maisons  canadiennes,  les  intérêts  les  plus  sérieux  de  la  province 
ont  été  méconnus  ;  au  contraire,  les  restrictions  apportées  à  ce  commerce  peu  profitable 
seront  le  plus  sûr  moyen  de  développer,  en  Colombie-Britannique  une  industrie  compa- 
rable à  celle  qui  existe  en  Ecosse.  Les  expériences  pour  le  fumage  du  hareng  qui  ont  été 
conduites  à  Nanaimo,  par  le  gouvernement  fédéral,  d'après  mes  recommandations,  ont 
prouvé  que  le  hareng  de  Colombie- Britannique  peut  être  transformé  en  un  produit  fumé 
de  qualité  égale  au  hareng  écossais. 

Plusieurs  maisons  importantes  de  la  Colombie-Britannique  ont  déjà  construit  des 
hangars  et  des  quais  et  commencé  les  opérations  de  fumage  suivant  la  méthode  écossaise 
avec  les  plus  grandes  chances  de  succès  pour  l'avenir. 

Un  journal  de  Victoria,  en  1906,  signalait  ce  fait  et  attirait  l'attention  sur  l'avenir 
de  l'industrie  des  conserves  de  hareng  sur  la  rivière  Fraser,  les  approvisionnements  en 
poisson  frais  provenant  de  Nanaimo. 

La  fabrique  de  conserves  Windsor,  de  New-Westminster,  envoie  chaque  jour  plu- 
sieurs tonnes  de  produits  à  Royal-City,  où  on  les  met  en  boîtes  et  d'où  on  les  expédie 
sur  les  marchés  de  l'est.  Il  y  a  une  telle  demande  de  ce  poisson  aux  établissements 
locaux  qu'il  a  été  nécessaire  de  créer  une  équipe  de  nuit.  Le  travail  est  très  actif  dans 
ces  établissements,  comme  le  prouvent  les  demandes  réitérées,  publiées  dans  les  journaux 
de  l'endroit,  d'employés  capables  de  préparer  le  poisson  pour  le  marché  D'après  l'état 
actuel  des  choses,  l'industrie  de  la  pêche  promet  de  se  développer  ici  et  de  prendre  une 
importance  qui  la  mettra  immédiatement  après  l'industrie  minière. 

Cependant,  bien  que  cette  utilisation  au  Canada  du  poicson  pris  dans  les  eaux  cana- 
diennes prenne  si  brillamment  son  essor  et  se  développe  vite,  un  fait  très  regrettable 
se  produit  au  même  moment,  l'expédition  de  grandes  quantités  de  hareng  frais  ou  très 
légèrement  salé,  mais  non  pas  préparé,  à  Seattle  et  à  Tacoma,  où  s'établit  une  industrie 
qui  rivalise  avec  notre  industrie  naissante  et  vise  évidemment  à  la  détruire.  Je  cite 
encore  d'après  le  même  journal  : 

L'industrie  du  hareng  à  Nanaimo  a  maintenant  pris  son  essor.  Le  poisson  y  vient 
sans  arrêt  comme  personne  ne  l'a  encore  vu,  et  les  fabriques  de  conserves  travaillent  24 
heures  par  jour,  un  grand  nombre  d'employés  étant  occupés  à  remplir  les  commandes 
reçues  il  y  a  plusieurs  mois.  Il  n'y  a  pas  moins  de  trois  vapeurs  qui  font  deux  voyages 
hebdomadaires  à  Seattle  et  à  Tacoma  avec  du  hareng  frais.  Le  Manger,  le  McCullough 
et  le  Squid  sont  ainsi  employés,  chacun  d'eux  pouvant  transporter  de  soixante-dix  à  cent 
tonnes  à  chaque  voyage.  Le  capitaine  Fulton,  du  vapeur  McCullough,  qui  est  parti  hier 
pour  Seattle,  chargé  jusqu'à  la  ligne  de  flottaison,  a  déclaré  qu'un  marché  énorme  pour  la 
consommation  locale  se  crée  à  Seattle.  Maintenant  que  les  habitants  de  Seattle  con- 
naissent la  valeur  des  harengs  de  Nanaimo,  la  demande  croît  régulièrement.  D'auties 
régions  de  l'Etat  de  Washington,  des  commandes  sont  aus^i  reçues  à  Nanaimo,  de  telle 
sorte  que  ce  débouché  offert  à  l'industrie  du  hareng  promet  d'être  très  avantageux  à  ceux 
qui  s'en  occupent.  Dès  maintenant  les  marchands  de  Seattle  emmagasinent  les  harengs 
de  Nanaima  dans  des  magasins  frigorifiques  de  manière  à  être  en  mesure  de  satisfaire 
aux  commandes  provenant  de  l'extérieur. 

*  Feu  A.  R.  Milne,  CM.  G.,  receveur  des  douanes,  Victoria,  C.B.,  disait,  en  1895  :  '  Il  n'y  a  pas  de 
pêcherie  de  hareng  organisée  sur  toute  la  côte  du  Pacifique,  et,  cependant,  les  îles  Sandwich  en  ont  besoin.' 
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SALAGE    DU    HARENG    DE    L'ONTARIO. 

Comme  tous  les  commissaires  le  savent,  on  ne  peut  conserver  n'importe  quel  poisson. 
Tout  poisson  ne  peut  pas  être  salé  ou  mis  en  boîte  d'une  manière  avantageuse  et  beau- 
coup de  projets  erronés  ont  été  mis  en  avant  par  des  personnes  manquant  des  connais- 
sances et  de  l'expérience  nécessaires.  C'est  ainsi  qu'il  y  a  quatre  ou  cinq  ans  certains 
crurent  que  l'industrie  écossaise  du  hareng  pourrait  être  invitée  sur  les  grands  lacs. 
Rien  de  plus  absurde,  et  cela  pour  deux  raisons  :  (1)  le  soi-disant  hareng  des  lacs  n'est  qu'un 
petic  lavaret  et  ne  supporte  pas  le  fumage  que  Ton  fait  subir  au  hareng,  ce  dernier  gar- 
dant une  chair  ferme  après  l'opération  grâce  aux  nombreuses  arêtes  qui  s'y  trouvent. — 
(2)  Le  commerce  n'acceptera  jamais  comme  hareng  un  poisson  mat  préparé  comme  le  sont 
les  petites  espèces  de  lavaret  que  les  pêcheurs  appellent  à  tort  hareng  des  lacs.  Pour 
la  même  raison,  c'est-à-dire  par  la  nature  de  la  chair  et  des  arêtes,  l'éperlan  ne  peut  être 
mis  en  conserve.  L'éperlan,  comme  le  soi-disant  hareng  des  lacs  et  le  lavaret  sont  des  sal- 
monidés et  se  rapprochent  plus  du  saumon  et  de  la  truite  que  du  hareng  ou  de  la  sardine  ; 
c'est  pourquoi  les  expériences  tentées  au  Nouveau-Brunswick  n'ont  pas  donné  de  résul- 
tat satisfaisant.  En  ouvrant  une  boîte  d'éperlan  on  s'aperçut  que  la  chair  s'était  sépa- 
rée des  arêtes  et  avait  un  apparence  desséchée  beaucoup  moins  appétissante  que  de  belles 
sardines  à  la  chair  ferme  ;  cependant  le  goût  en  était  excellent.  Le  fameux  oulachon 
dos  côtes  du  Pacifique,  comme  l'éperlan,  n'est  pas  propre  à  mettre  en  conserve,  bien  que 
la  United  Empire  Salmon  Company  se  propose  avec  des  capitaux  élevés  d'essayer  sur 
les  rivières  du  nord  de  la  Colombie  la  mise  en  conserve  de  l'oulachon.  La  meilleure  ma- 
nière de  les  préparer  et  de  les  conserver  est  de  les  mettre  en  barils,  bien  qu'en  longues 
bouteilles  étroites,  quand  ils  sont  proprement  disposéstlans  du  vinaigre  ou  dans  un  autre 
liquide  préservateur,  ils  puissent  se  vendre  avec  succès.  Comme  la  chair  adhère  mal  aux 
arêtes,  elle  tombe  quand  on  la  fait  cure  ou  quand  on  la  met  en  boîtes. 

INDUSTRIE    DU    THON. 

Aucun  de  ceux  qui  connaissent  la  grande  industrie  méditerranéenne  du  thon  ou  qui 
savent  la  nature  de  la  chaire  de  cet  excellent  poisson,  ne  peut  douter  que  si  les  beaux 
échantillons  de  thon  (Thynnus  thynnus)  pris  chaque  année  sur  notre  côte  de  l'Atlantique 
pouvait  être  mis  en  conserves,  il  y  aurait  bientôt  une  demande  importante  de  ce  produit. 
En  France  le  thon  vient  immédiatement  après  la  sardine,  et  comme  le  dit  M,  Pierre 
Lemy,  marchand  de  conserves  à  Paris  :  '  Après  la  sardine  le  thon  est,  en  France,  le  poisson 
qui  est  l'objet  de  la  fabrication  la  plus  importante  dans  le  genre  d'industrie  dont  nous 
nous  occupons  ici.  La  majeure  partie  du  thon  péché  dans  le  golfe  de  Gascogne  est  cap- 
turée par  des  pêcheurs  bretons  ou  vendéens,  qui  ramènent  leur  poisson  dans  les  por  s  où 
existent  des  usines  de  sardines,  sûr  qu'ils  sont  d'y  trouver  l'écoulement  de  leur  butin.  La 
plupart  des  usines  de  sardines  fabriquent,  en  effet,  du  thon  conservé.' — (Ex.  hib.  Paris, 
1900,  Mémoires,  Congrès  International  d'Agriculture  et  de  Pêche,  p.  358). 

La  manière  de  préparer  le  thon  peut-être  brièvement  expliquée  :  Le  poisson  frais 
est  coupé  en  larges  morceaux  après  qu'on  en  a  détaché  la  tête,  la  queue,  les  nageoires  et 
qu'on  l'a  vidé,  puis  on  le  fait  bouillir  à  l'eau  salée.  Après  cette  cuisson  les  morceaux  sont 
mis  à  sécher  dans  des  chambres  où  passe  un  violent  courant  d'air  grâce  à  de  nombreuses 
ouvertures.  On  coupe  alors  le  poisson  séché  en  morceaux  de  dimension  convenable,  on 
les  met  en  boîtes,  les  recouvre  d'huile  d'olive,  et  ferme  les  boîtes  hermétiquement  ;  on  les 
fait  alors  bouillir  dans  des  cornues,  comme  on  le  fait  pour  les  sardines.  Le  thon,  étant 
voisin  du  maquereau,  a  un  goût  agréable  et  est  très  apprécié  là  où  ses  qualités  sont 
connues.  On  l'appelle  par  erreur  'maquereau-requin'  au  Canada,  ou  encore,  'maquereau 
bâtard  '  et  à  l'exception  des  Gaspésiens  qui  en  sa'ent  généralement  quelques-uns  à  la 
fois  dans  des  barils,  ils  sont  d'habitude  rejetés  et  perdus  quand  d'aventure  les  pêcheurs 
en  prennent.  J'en  ai  vu  pourrir  sur  la  grève  à  Yarmouth,  N.-E.,  et  au  bassin  de 
Gaspé,  P.Q.  Le  thon  fumé  et  la  bonite,  une  petite  espèce  de  thon,  sont  appréciés  au 
Japon.  Comme  le  dit  sir  Fred.  Nicholson,  c'est  un  excellent  produit,  économique,  et  qui 
se  conserve  pendant  des  années.     Le  même  auteur  nous  apprend  que  le  poisson,  après 
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avoir  été  ouvert  et  débarassé  des  arêtes  est  coupé  en  languettes,  bouilli  ou  cuit  à  la 
vapeur,  séché  sur  des  claies  à  l'air  libre,  puis  fumé  sur  un  feu  à  combustion  lente  où  Ion 
brûle  différentes  espèces  de  bois  et  de  déchets.  Une  douzaine  de  claies  ou  plus  sont 
empilées  les  unes  sur  les  autres  de  telle  manière  que  la  fumée  pénètre  les  différentes 
parties  et  les  colore  en  brun  foncé  ;  finalement  le  poisson  est  séché  à  l'air  libre  ou  dans 
une  étuve  entre  70  et  90°F. 

CHIEN    DE    MER,    REQUIN,    RAIE,    NAGEOIRES    DE    REQUINS,    ETC. 

La  raie,  le  requin  et  le  chien  de  mer  sont  abondants,  trop  abondants,  pensent  les 
pêchenrs  dans  les  eaux  canadiennes  ;  mais  on  a  peu  cherché  à  les  utiliser.  J'ai  étudié 
à  fond  certaines  parties  de  la  question  dans  mon  ancien  rapport  sur  "  The  Dog-fish  Pest 
in  Canada  "  *  et  depuis,  le  gouvernement  fédéral,  dans  trois  localités  différentes,  Shipi- 
gan,  N.-B.,  Canso,  N.-E.  et  l'Ile  à  la  Vase,  N.-E.,  a  essayé  d'utiliser  ces  poissons,  surtout 
le  chien  de  mer  comme  engrais  et  pour  son  huile.  Dans  mon  rapport  j'envisageais  la  valeur 
de  la  famille  des  squales  et  dans  une  visite  récente  à  Boston  j'ai  trouvé  dans  cette  ville 
aux  mœurs  raffinées  des  morceaux  de  choix  exposés  à  la  devanture  des  marchands  de 
poissons  et  étiquetés  "  lavaret  marin  "  ;  ces  morceaux  de  chair  blanche  et  ferme  n'étaient 
autre  chose  que  le  chien  de  mer  de  nos  eaux  (Acanthias).  Les  clients  qui  en  avaient  essayé 
l'avaient  déclaré  excellent.  La  partie  centrale  de  ce  qu'on  appelle  les  "ailes",  c'est-à- 
dire,  les  larges  nageoires  pectorales  de  la  raie,  est  considérée  par  les  gourmets  même  en 
Angleterre  comme  un  mets  très  délicat,  et  les  "ailes"  de  raie  trouvent  facilement  des 
acheteurs.  Les  Chinois  goûtent  beaucoup  les  nageoires  de  requin.  Dans  le  J\Torsk- 
Fiskeeritidente,  de  février  1907,  pp.  50-55,  se  trouve  un  court  article  sur  les  nageoires 
séchées  et  leur  vente  en  Chine  et  au  Japon.  Cet  article  est  accompagné  d'une  gra- 
vure, p.  51,  montrant  comment  les  nageoires  doivent  être  coupées  proprement  à  la  base 
et  fendues  après  avoir  été  salées  pour  être  séchées.  Des  huit  variétés  de  requins  utilisées, 
quatre  au  moins,  ou  des  variétés  identiques,  se  rencontrent  au  Canada  ;  ce  sont  les  Car- 
charis  Alopecia8,  Lamna  et  Mustelus.  Les  nageoires  séchées  se  vendent  au  picul, 
(133J  liv.,  c'est-à-dire  16 \  piculs  à  la  tonne  anglaise).  Le  prix  varie  suivant  la 
qualité,  et  peut  atteindre  50  centins  la  livre  (70  à  80  dollars  le  picul).  Le  commerce 
en  est  fait  par  MM.  Aagaard,  Thoresen  &  Cie,  à  Hong-Kong,  Chine  anglaise,  et  il  n'y 
a  pas  de  limite  à  la  consommation.  Les  Indes,  le  district  de  Madras  surtout,  expor- 
tent en  Chine  les  nageoires  de  requin  en  grande  qualité.  La  pâte  de  requin  et  de  squale 
est  aussi  très  recherchée  partout  le  Japon.  La  chair  est  pétrie  et  broyée  à  l'état  de 
pâte,  à  laquelle  on  ajoute  un  peu  de  sel,  on  en  fait  des  rouleaux  semblables  aux  rouleaux 
de  beurre  et  on  passe  à  la  vapeur  pendant  environ  une  demi  heure.  Ces  rouleaux  ont 
une  apparence  de  lard,  se  conservent  plusieurs  jours  même  par  les  temps  chauds,  et  sont 
d'utilité  générale.  La  chair  du  requin  et  du  chien  de  mer  sert  depuis  longtemps  d'ali- 
ment en  la  Nouvelle-Zélande  et  dans  les  îles  méridionales  du  Pacifique  et  si  ce  poisson 
pris  d  ins  les  eaux  canadiennes  pouvait  être  fourni  aux  indigènes,  nul  doute  que  le  débou- 
ché serait  important.      Les  Maoris  le  prennent  avec  des  crochets  appâtés. 

Un  mulet  frais  est  un  des  appâts  auxquels  ne  résiste  pas  un  requin  et  auquel  il  mord 
toujours.  Là  où  on  ne  peut  obtenir  cette  amorce  on  peut  facilement  le  remplacer  par 
une  grande  moule  de  six  pouces  que  l'on  trouve  abondamment  sur  les  bancs  de  sable 
submergés  de  la  côte. 

Beaucoup  de  ces  mollosques  peuvent  être  facilement  récoltés  avant  que  la  sais  m 
commence,  et  placés  en  tas  sur  la  plage. 

Un  peu  avant  le  temps  de  la  pêche  on  suspend  à  son  bateau  un  récipient  muni 
d'une  toile  lâche  et  contenant  les  abats  de  quelque  animal,  bœuf  ou  mouton  ;  le  sang  qui 
passe  à  travers  et  l'odeur  attirent  les  requins.  Ils  se  rassemblent  par  douzaines  autour 
du  sac  flottant,  essayant  en  vain  de  le  saisir,  car  un  homme  le  tient  et  éloigne  l'appât  de 
leur  bouche  vorace.  En  eau  claire  on  peut  suivre  tous  les  mouvements  du  poisson  et 
protéger  le  sac  de  leurs  atteintes. 

*  "Les  Chiens  de  mer  au  Canada."    Rapport  spécial.     Rapport   de  la  Marine  et  des   Pêcheries, 
(Pêcheries)  1903. 
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Les  crochets  appâtés  sont  suspendus  près  du  sac,  et  on  peut  faire  de  très  belles  prises 
surtout  dans  les  endroits  particulièrement  fréquentés  par  les  requins. 

Le  requin  bleu,  celui (:  à  nez  plat"  et  celui  "  à  tête  en  forme  de  marteau"  sont  pris  en 
grands  nombres  par  les  indigènes,  et  sont  tous  trois  considérés  comme  un  mets,  de  bonne 
qualité.  Aucune  de  ces^espèces  dépasse  une  longueur  de  dix  à  quatorze  pieds  ;  en  géné- 
ral ils  ont  dans  les  six  à  huit  pieds.  La  viande  des  poissons  de  forte  taille  est  réputée 
dure  et  d'un  goût  prononcé,  et  les  pêcheurs  rejettent  ceux  qui  ont  plus  de  dix  pieds. 

Les  requins,  après  avoir  été  nettoyés,  sont  pendus  au  soleil  et'séchés  sur  des  perches 
transversales  supportées  par  des  poteaux  de  20  pieds  de  hauteur.  Après  trois  ou  quatre 
semaines,  la  dessication  est  complète  et  le  poisson  est  aussi  sec  que  du  bois.  On  les  en- 
veloppe dans  des  nattes  de  lin  et  les  expédie  en  ballots  aux  différents  villages  indigènes. 
Le  requin  desséché  est  considéré  comme  un  met  de  haute  qualité  par  les  indigènes  du 
Pacifique.  Les  petits  requins  ou  squales  et  leurs  semblables,  la  raie  ordinaire  et  la  raie 
blanche,  sont  toujours  préférables  comme  aliment  dans  les  pa}^s  civilisés,  leur  consistance, 
leur  couleur  et  leur  saveur  étant  plus  agréables.  Si  on  prépare  ces  poissons  avec  soin 
en  les  nettoyant  et  les  vidant  bien,  et  en  enlevant  soigneusement  la  peau,  il  n'y  a  pas  de 
raison  pour  qu'ils  ne  deviennent  d'un  usage  courant  comme  les  carrelets  et  les  limandes 
autrefois  méprisés,  ainsi  que  le  chat  marin  et  la  baudroie,  qui  se  vendent  maintenant 
facilement  sur  les  marchés  européens  les  plus  délicats. 


FRAI    DE    POISSON. 

Les  œufs  ou  frai  de  poisson  sont  un  produit  chimiquement  nutritif,  et  le  caviar  ou 
frai  d'esturgeon  préparé  est  un  des  mets  les  plus  recherchés  et  les  plus  chers  parmi  les 
produits  de  la  pêche.  D'ailleurs,  le  public  recherche  tellement,  surtout  aux  Etats-Unis, 
certains  poissons  contenant  des  œufs  bien  développés,  que  le  prix  de  l'alose  œuvée, 
à  atteint  35  cents  pièce  sur  le  marché  Fulton  à  New  York  l'année  dernière,  tandis  que 
des  a1  oses  sans  œufs  se  vendaient  15  cents.  Dans  les  restaurants  de  New-York  et  de 
Boston  les  œufs  d'alose  cuits  coûtent  75  cents  au  consommateur.  Mais  il  n'y  a  pas  que 
l'esturgeon  ou  l'alose  dont  le  frai  ait  de  la  valeur  au  point  de  vue  nutritif  ;  et  cependant 
le  frai  des  autres  poissons  est  jeté  avec  les  intestin*,  comme  des  résidus  inutili- 
sables ;  d'excellent  caviar  a  été  fait  avec  des  œufs  de  sucet,  de  brocheton,  de  doré  et 
d'autres  poissons  par  des  marchands  entreprenants.  Du  caviar  ainsi  fait  et  coloré  avec 
quelque  teinture  inoffensive  pourrait  rapidement  gagner  la  faveur  du  public.  Les  œufs 
de  poisson  les  plus  demandés  à  beaucoup  de  points  de  vue  sont  ceux  qui  servent  d'amorce 
pour  attirer  les  bancs  de  sardines.  De  même  que  le  "  pummy  "  est  utile  dans  la  pêche 
au  maquereau  sur  la  côte  de  l'Atlantique,  de  même  la  "  rogue  "  conservée  est  avanta- 
geusement employée  dans  la  pêche  à  la  sardine.  La  Norvège  à  développé  l'industrie  de 
la  rogue  et  Terre-Neuve  en  fournit  une  certaine  quantité,  bien  que  par  suite  d'un  mau- 
vais emballage  elle  soit  moins  recherchée  que  les  œufs  de  la  morue  Scandinave.  Les 
Etats-Unis  en  produisent  aussi.  Les  œufs  bien  développés  de  morue,  d'aigrefin,  de 
maquereau,  de  merluche,  de  merlan,  etc.,  sont  ceux  qui  conviennent  le  mieux.  Les  œufs 
sont  enlevés  intacts,  salés,  et  entassés  dans  des  barils.  Plus  tard  on  les  change  de  barils 
pour  les  mettre  dans  de  nouveaux  barils  percés  de  trous  ayant  un  quart  de  pouce  de 
diamètre  ;  la  saumure  s'échappe  à  travers  les  trous  et  les  œufs  sont  conservés  à  l'état  sec. 
Le  Dr  Hugh  M.  Smith,  dans  un  rapport  très  intéressant  (Bulletin  du  Bureau  des  Pêche- 
ries 1901)  a  donné  des  détails  sur  cette  industrie  et  a  montré  que  les  œufs  doivent  être 
faciles  à  séparer,  c'est-à-dire  bien  formés  ;  la  salaison  doit  êtie  faite  pendant  que  la  masse 
d'œufs  est  fraîche  et  en  la  disposant  par  couches  alternées  avec  des  couches  de  sel  sec  et 
plutôt  fin.  La  seconde  mise  en  baril  doit  être  accompagnée  d'un  choix  basé  sur  la 
qualité  et  l'état  de  maturité,  et  enfin  les  barils  employés  doivent  contenir  de  308  à  316 
livres  d'œufs     Les  œufs  séparés  eu  brisés  doivent  être  mis  à  part. 

Il  y  a  eu  quelques  tentatives  pour  produire  la  rogue  (œufs  de  morue)  de  la  manière 
exigée  par  les  pêcheurs  de  sardines  européens,  et  parmi  les  rapports  auxquels  on  peut  se 
reporter,  je  cite  le  suivant,  émanant  d'un  officier  fédéral  des  pêcheries  il  y  a  environ  vingt 
ans  ;  dans  ce  rapport  il  s'agit  de  la  rogue  préparée  sur  les  côtes  de  Gaspé  : 
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"  La  morue  est  un  poisson  délicieux  et  rien  n'en  est  perdu.  On  en  tire  un  aliment 
pour  les  hommes,  de  l'huile  et  une  espèce  de  colle  de  beaucoup  supérieure  à  ceile  de 
l'esturgeon.  On  réalise  également  de  gros  bénéfices  dans  la  vente  des  œufs  de  morue. 
Jusqu'à  une  époque  relativement  récente  la  préparation  de  ce  produit,  qui  est  très  rému- 
nératrice pour  les  habitants  de  Terre-Neuve,  était  inconnue  de  notre  population,  ou  à  peu 
près.  Je  remarque  qu'on  a  depuis  quelque  temps  fait  des  efforts  notables  de  ce  côté  :  il 
y  a  quatre  ou  cinq  ans  les  habitants  de  la  presqu'île  de  Gaspé  se  sont  mis  à  fabriquer  la 
rogue  pour  l'exportation,  mais  par  suite  de  raisons  inconnues,  la  chose  en  resta  là.  Cette 
année,  ayant  tout  le  temps  nécessaire,  ils  se  sont  de  nouveau  mis  à  l'ouvrage,  et  les  statis- 
tiques nous  apprennent  que  sur  les  côtes  de  Gaspé  622  barils  de  rogue  ont  été  préparés 
procurant  à  ceux  qui  se  sont  livrés  à  cette  industrie  un  revenu  de  plus  de  4,000  piastres. 
Les  habitants  de  Terre-Neuve  exportent  ce  produit  en  Norvège  et  en  France,  où  on  l'em- 
ploie comme  amorce  pour  la  sardine  et  où  on  la  vend  de  5  à  8  dollars  le  baril. 

La  pêche  à  la  morue  se  divise  sur  nos  côtes  en  deux  saisons  :  la  pêche  d'été  et  la 
pêche  d'automne.  Autrefois  Je  seul  poisson  desséché  et  envoyé  au  marchand  était 
celui  qui  était  pris  avant  le  15  août.  Le  poisson  pris  après  cette  date  était  salé  et 
envoyé  à  Montréal  ou  à  Québec  en  barils,  ou  était  échangé  contre  des  provisions  d'hiver. 
Maintenant,  presque  partout  en  Gaspé  et  surtout  dans  la  partie  orientale,  il  n'y  a  plus  à 
proprement  parler  qu'une  seule  saison  de  pêche,  la  saison  d'été  ;  par  suite  tout  le  poisson 
pris  est  se  hé  pour  l'exportation. 

Quoiqu'on  rencontre  la  morue  partout  sur  la  côte  de  Gaspé,  il  y  a  plusieurs  localités 
où  elle  est  plus  abondante  qu'ailleurs  telles  que  Percé  et  le  voisinage  de  l'île  Bonaventure 
et  du  cap  Gaspé.  De  plus,  le  poisson  demeure  plus  longtemps  là  qu'ailleurs.  Dans  la 
Méditerranée,  au  Japon,  en  Chine  et  dans  d'autres  contrées  occidentales,  on  vend  comme 
aliment  les  œufs  orangés  ou  rougeâtres  qui  sont  contenus  en  grande  quantité  dans  le 
hérisson  de  mer,  si  abondant  sur  nos  côtes  du  Pacifique  et  de  l'Atlantique.  On  les  estime 
autant  que  les  huîtres,  et  étant  donnée  l'abondance  des  hérissons  de  mer,  on  pourrait  les 
conserver  et  les  envoyer  en  bocaux  comme  des  confitures  dans  les  contrées  où  ces  œufs 
sont  consommés  comme  aliment. 

On  a  proposé  que  les  œufs  de  squale  et  de  raie,  qui  sont  obtenus  en  grand  nombre 
quand  on  capture  ces  poissons,  soient  utilisés  de  quelque  manière  :  Quand  les  squales 
sont  transportés  à  l'usine  fédérale  pour  le  traitement  du  poisson,  ces  œufs  (larges  comme 
ceux  d'un  oiseau  dont  on  aurait  enlevé  la  coquille)  peuven^  couvrir  les  quais  sur  une 
profondeur  de  plusieurs  pouces.  Ils  forment  une  nourriture  excellente  et  nutritive. 
Dans  mon  premier  rapport  sur  le  squale,  j'ai  cité  l'usage  qu'on  en  fait  en  Scandinavie, 
où  l'on  s'en  sert  pour  la  confection  des  poudings  ;  récemment  un  grand  chimiste  anglais 
le  Dr  E.  L.  Thorpe,  dans  un  rapport  officiel  au  conseil  du  comté  de  Cornwall,  disait  : 
Les  œufs  de  squale  bouillis  sont  tout  à  fait  semblables  à  un  œuf  de  poule  durci,  et  for- 
ment une  nourriture  bienfaisante  et  nutritive. 


LE    TREPANG. 

Le  trépang  est  un  aliment  en  Chine.  C'est  en  réalité  la  biche  de  mer  desséchée,  la 
biche  étant  une  grande  espèce  d'échimoderme  de  12  à  15  pouces  de  long  ou  même  plus, 
et  de  3  à  4  pouces  de  diamètre.  Ces  êtres  abondent  au  Canada  sur  les  côtes  du  Paci- 
fique et  de  l'Atlantique,  où  on  peut  les  pêcher  à  l'aide  de  dragues.  Cependant,  autant  que 
je  sache,  on  n'a  jamais  ici  cherché  à  utiliser  cette  source  de  nourriture.  La  préparation 
en  est  très  facile,  et  après  dessication  la  biche  de  mer  est  vendue  à  Canton  de  45  à  50 
dollars  la  tonne.  La  récolte  en  est  peu  coûteuse  et  comme  la  vente .  en  est  aisée  et 
rémunératrice  lorsqu'elle  est  faite  aux  Chinois  et  surtout  en  Chine,  il  est  curieux  qu'au- 
cune maison  n'ait  encore  essayé  ce  commerce. 

Feu  le  juge  Swan  qui  avait  remarqué  l'abondance  de  biche  de  mer  sur  les  côtes  des 
îles  de  Vancouver  et  de  la  Reine-Charlotte,  en  montra  quelques  échantillons  à  des 
Chinois,  et  ceux-ci  lui  déclarèrent  immédiatement  que  ces  échantillons  appartenaient  à 
la  meilleure  qualité  de  "  whetong",  un  des  noms  chinois  du  trépang.  Le  trépang,  quand 
il  est  prêt  à  vendre  est  une  substance  brune,  épaisse,  très  dure  et  rigide  ;  on  ne  peut  la 
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manger  qu'après  l'avoir  fait  ramollir  dans  l'eau  et  l'avoir  soumise  à  une  longue  cuisson. 
Les  Chinois  qui  en  sont  très  friands,  le  mangent  sous  forme  d'une  bouillie  épaisse  ;  d'ail- 
leurs, préparé  par  un  Chinois  qui  connaît  ce  plat,  le  mets  obtenu  est  excellent. 

La  préparation  du  trépang  pour  la  vente  est  simple  :  On  le  fait  bouillir  dans  l'eau, 
salée  ou  non,  pendant  vingt  minutes,  puis  on  l'ouvre,  le  nettoie  et  le  sèche.  Le 
trépang  séché  à  l'air  libre  et  aux  rayons  du  soleil  est  plus  cher  que  celui  qui  a  été  séché 
sur  un  feu  de  bois,  ce  dernier  procédé  étant  celui  employé  par  les  Malais.  Cer- 
taines variétés  ne  demandent  que  quelques  minutes  d'ébullition,  jusqu'à  ce  qu'elles 
deviennent  fermes  au  toucher.  Il  faut  dessécher  complètement,  car  l'absorption  de 
l'humidité  a  lieu  facilement,  et  peut  faire  moisir  la  marchandise. 

Les  Européens  qui  ont  goûté  du  trépang  le  déclarent  très  bon,  et  si  après  l'avoir 
vidé  on  le  fait  bouillir  dans  une  infusion  "  d  artémisia  ",  le  résultat,  est  dit-on,  supérieur 
à  celui  obtenu  par  le  procédé  ordinaire.  On  fait  sécher  au  soleil  sur  des  claies  en  bam- 
bou. La  Nouvelle-Calédonie,  les  îles  du  Pacifique,  la  Malaisie,  les  Ladrones  et  les 
Nouvelles-Hébrides  en  fournissent  de  grandes  quantités  ;  mais  quand  on  drague  dans  la 
partie  méridionale  du  Nouveau- Brunswick  et  diverses  parties  de  la  Colombie-Britan- 
nique, il  est  souvent  difficile  de  relever  la  drague  par  suite  des  biches  de  mer  gluantes 
enchevêtrées  dans  le  chalut. 

OREILLE    DE    MER    ET    AUTRES    MOLLUSQUES. 

L'oreille  de  mer,  qui  se  rencontre  dans  les  eaux  septentrionales  de  l'île  Vancouver 
et  au  large  des  îles  de  la  Reine-Charlotte,  présente  à  la  fois  une  nourriture  excellente 
et  une  magnifique  coquille  nacrée. 

Le  corps  bien  en  chair  de  l'oreille  de  mer  (Haliotis)  est  salé,  bouilli  et  séché,  et  se  vend 
très  bien  en  Chine.  Souvent  on  le  fume  légèrement  et  on  se  sert  de  la  coquille  pour  la 
fabrication  des  boutons  et  d'autres  objets  analogues.  On  peut  pêcher  ce  mollusque  à 
l'aide  d'un  long  harpon  en  se  servant  d'une  barque  non  pontée,  bien  que  les  pêcheurs 
japonais  en  Californie  et  en  Colombie-Britannique  le  ramassent  en  plongeant. 

Un. lu  nette  est  souvent  employée  pour  trouver  les  lieux  fréquentés  par  ces  mollusques 
au  milieu  des  rochers.  Sir  F.  A.  Nicholson,  étudiant  une  de  ces  pêcheries  à  Madras, 
déclare  que  les  écailles  seules,  exportées  en  Angleterre,  ont  rapporté  en  10  ans,  de  1890 
à  1900,  la  somme  de  $13,000. 

Un  grand  nombre  de  mollusques  pourraient  être  utilisés  commercia  ement  au  Canada. 
La  Colombie-Britannique  seule  en  produit  16  ou  18  différentes  espèces,  et  on  ne  se  sert 
que  de  deux  d'entre  elles.  Le  solen  est  recherché  maintenant  dans  beaucoup  de  villes 
aux  Etats-Unis,  mais  c'est  surtout  en  Chine  que  la  consommation  de  ces  mollusques 
séchés  ou  bouillis  est  énorme  ;  on  s'en  occupe  aussi  beaucoup  au  Japon. 

Le  pétoncle  est  de.  même  un  mollusque  recherché  qui  a  été  gaspillé  au  Canada,  bien 
qu'on  l'ait  quelquefois  employé  comme  appât.  Un  auteur  décrivant  récemment  le  cha- 
lutage  à  Long  Island  et  la  méthode  de  préparer  ces  mollusques  pour  la  vente,  dit  que  ce 
sont  les  enfants  des  pêcheurs  surtout  qui  sont  occupés  à  ouvrir  les  coquilles  et  à  en  retirer 
la  chair.  Un  petit  garçon  ou  une  petite  fille  ouvre  un  gallon  de  pétoncles  en  une  heure  et 
dix  minutes,  et  reçoit  de  vingt-cinq  à  trente  cents  par  gallon,  suivant  la  dimension  des 
coquilles,  les  grandes  permettant  de  remplir  plus  vite  un  gallon  que  ne  le  font  les  petites. 
Un  bon  ouvrier  adulte  peut  en  ouvrir  deux  gallons  en  une  heure,  Il  faut  deux  bois- 
seaux de  pétoncles  pour  former  un  gallon  de  chair  comestible,  et  la  quantité  de  coquilles 
employées  est  énorme.  Les  valves  vides  sont  jetées  en  tas  à  l'extérieur  de  chaque 
maison. 

Un  bateau  en  prend  en  moyenne  trente-cinq  boisseaux  par  jour,  mais  lorsque  le 
mollusque  est  abondant  on  a  constaté  des  pêches  de  cent  boisseaux  par  bateau.  Malheu- 
reusement, beaucoup  de  pétoncles  œuvés  sont  capturés,  et  il  est  absolument  néces- 
saire de  réformer  cet  abus.  D'ailleurs  ils  sont  meilleurs  au  goût  après  qu'ils  ont  frayés, 
et  comme  un  pétoncle  donne  en  moyenne  cent  mille  œufs,  en  supposant  même  que  vin»t 
pour  cent  seulement  de  ces  œufs  soient  sauvés,  on  comprend  quelle  perte  représente 
pour  l'industrie  chaque  pétoncle  œuvé  détruit. 


lxxviii  MARINE  ET  PECHERIES 

7-8  EDOUARD  VII,  A.  1908 

Après  avoir  ouvert  les  coquilles  on  les  met  dans  l'eau,  où  on  les  laisse  jusqu'au  mo- 
ment de  l'expédition  ;  ceci  est  un  truc  que  l'on  ignore  généralement.  En  effet,  l'im- 
mersion des  pétoncles  dans  l'eau  les  fait  se  gonfler,  et  un  marchand  peut  ainsi  augmenter 
de  moitié  le  volume  de  sa  marchandise.  Cinq  gallons  de  pétoncles  que  l'on  vient  d'ouvrir 
donnent  sept  gallons  après  un  séjour  dans  l'eau  ;  on  prétend  que  les  marchands  au 
détail  répètent  souvent  la  même  opération.  L'immersion  dans  l'eau  les  blanchit,  mais 
elle  enlève  leur  parfum  et  les  remplit  d'eau  au  point  qu'il  devient  impossible  de  leur  don- 
ner une  belle  couleur  brune  par  la  friture. 

Le  pétoncles  comme  la  bucarde  et  la  moule  est  un  appât  excellent,  en  même  temps 
qu'un  très  bon  mets,  dont  une  partie  peut  être  servie  cuite  à  l'étuvée  comme  les  huîtres, 
ou  sous  forme  d'une  soupe  des  plus  appétissantes.  Il  existe  de  grands  lits  de  pétoncles, 
bien  qu'ils  soient  généralement  peu  connus,  sur  les  côtes  de  l'Atlantique  et  du  Pacifique. 
Ils  n'ont  pas  d'ailleurs  été  utilisés  jusqu'ici. 


NOUVEAUX    APPATS. 

Les  bucardes  et  les  moules  ont  une  valeur  marchande  dans  presque  tous  les  pays. 
Les  Chinois  les  apprécient  beaucoup,  soit  bouillies,  soit  séchées  ;  de  plus,  les  bucardes 
commencent  à  être  recherchées  dans  les  villes  américaines  et  canadiennes.  Il  n'y  a  pas 
de  mets  meilleur  et  plus  délicat.  De  grandes  surfaces  sur  les  rivages  de  l'Atlantique  et 
du  Pacifique  pourraient  nourrir  des  moules  en  abondance,  et  étant  donné  la  demande 
qui  existe  en  Ecosse  pour  ces  mollusques  employés  comme  appât,  il  pourrait  être  rému- 
nérateur de  les  envoyer  dans  les  Iles  britanniques,  où  ils  se  sont  vendus  de  5  à  10  dol- 
lars la  tonne  en  coquilles.  La  Hollande  en  exporte  de  grandes  quantités  à  Lon- 
dres et  en  Ecosse,  et  ce  commerce  est  très  profitable  aux  intéressés.  A  St-Andrews,  au 
Nouveau-Brunswick,  les  fonds  de  sable  très  étendus  sont  couverts  de  bucardes.  Le 
Beacon  de  St-Andrews  disait  il  y  a  quelque  mois  : 

"  Le  commerce  des  bucardes  prend  de  grandes  proportions  dans  cette  localité.  Cette 
année  (1906)  beaucoup  de  gens  ont  trouvé  lucrative  la  récolte  des  mollusques  sur  les 
baies  ;  le  prix  local  est  de  45  cents  le  seau.  Ceux  qui  en  exportent  le  plus  disent  que 
cette  année  leurs  expéditions  atteindront  2,400  seaux,  et  qu'un  certain  nombre  de  com- 
mandes ne  pourront  être  livrées  faute  d'hommes.  Les  bucardes  sont  envoyées  directe- 
ment aux  pêcheurs  d'aigrefin  en  différents  points  de  la  côte  de  la  Nouvelle- Angleterre. 
Elles  sont  employées  exclusivement  par  les  pêcheurs  au  filet.  Les  poissons  pris  à  la 
ligne,  tels  que  la  morue  et  le  merlan,  en  sont  très  friands,  tandis  que  le  squale  ne  l'aime 
pas.  Pour  l'employer,  le  pêcheur  brise  la  coquille  et  broie  la  chair  en  une  pâte,afin  d'éviter 
qu'elle  ne  durcisse  et  ne  se  fixe  à  l'hameçon.  Chaque  pêcheur  est  muni  dans  ce  but  d'un 
marteau  et  d'un  petit  morceau  de  fer  (fixé  sur  la  lisse  du  bateau).  Cette  amorce  est  de 
plus  en  plus  employée.  Il  faut  remarquer  que  cette  localité  est  la  seule  à  l'ouest  de 
Portsmouth,  Mass.,  où  on  rencontre  la  bucarde  en  quantité  suffisante  pour  que  sa  cap- 
ture soit  rémunératrice. 

Parmi  les  autres  appâts  on  peut  citer  le  buccin,  l'anémone  et  la  lamproie.  Ce  der- 
nier poisson  abonde  dans  certaines  rivières  et  certains  lacs  au  Canada.  Les  pêcheurs 
hollandais  ont  longtemps  considéré  la  lamproie  coupée  en  morceaux  comme  un  des  appâts 
les  plus  durables,  et  les  meilleurs  et  les  pêcheurs  de  la  Tamise  en  vendent  dans  ce  but 
pour  4,000  piastres  environ  par  an  aux  pêcheurs  hollandais.  Les  pêcheurs  du  Yorkshire 
à  Scarboro  et  Whitby,  trouvent  la  lamproie  une  des  amorces  les  meilleures  pour  le  tur- 
bot. Les  amorces  nouvelles  augmentent  souvent  la  quantité  de  poisson  pris  avec  les 
lignes  de  fond  ou  les  lignes  traînantes.  La  lamproie  est  parfois  considérée  comme  un 
mets  de  bonne  qualité,  mais  il  est  peu  probable  que  son  usage  comme  tel  se  répande  beau- 
coup. Elle  pourrait  au  contraire  devenir  très  utile  pour  la  pêche  en  mer,  et  peut  être 
aussi  pour  celle  de  ligne  à  main  et  de  l'esturgeon  en  eaux  douces.  Le  chan- 
gement d'appât  donne  parfois  des  résultats  étonnants.  Le  professeur  McJntosh  a  écrit  : 
"  Des  observations  attentives  ont  démontré  que  dans  la  saison  propice,   en  employant 
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l'aréuione  comme  appât,   avec    un    ret  à  mailler,   la   morue  (prétendue    très  rare)   peut 
être  prue  en  abondance,  des  centaines  de  poissons  par  bateau.* 

Le  même  auteur  mentionne  la  substitution  de  l'anémone  à  la  moule,  de  la  seiche  ou 
de  l'incornet  au  hareng,  du  lombric  au  pecten,  et  l'emploi  alternatif  de  bons  appâts 
de  différentes  espèces  avec  le  rets  à  mailler.  Peu  de  pêcheur  se  rendent  compte  des  résul- 
tats qu'ils  constateraient  par  l'emploi  de  telles  méthodes.! 

ALGUES    ET    VÉGÉTATION    MARINE 

"  Les  algues,  dit  M.  P.  L.  Simmonds,  "-sont  employées  directement  comme  engrais 
et  pour  la  fabrication  de  la  soude,  de  l'iode,  du  brome  ;  certaines  d'elles,  comme  la  mousse 
d'Irlande,  servent  à  fabriquer  la  gélose.  Desséchées,  elles  servent  d'ornements.  Dans 
beaucoup  de  pays  européens  les  algues  marines  sont  employées,  en  hiver,  comme  nourri- 
ture pour  les  chevaux,  les  bœufs  et  les  moutons,  et  les  chevreuils  les  mangent  quand  ils 
manquent  d'autre  nourriture."  L'année  dernière,  le  consul  des  Etats-Unis,  Rasmus- 
sen,  de  Stavanger,  citant  les  beaux  profits  donnés  dar  la  récolte  des  algues  marines  dans 
le  sud-ouest  de  la  Norvège,  où  on  les  calcine  et  où  on  vend  les  cendres  aux  commerçants 
anglais,  montrait  la  valeur  des  produits  chimiques  retirés  de  ces  substances,  compris 
l'iode,  et  il  ajoutait  ce  qui  suit  : 

"  Comme  source  de  revenu,  les  algues  marines  dépasseront,  dans  peu  d'années,  la 
pêche  et  l'agriculture.  Par  l'aisance  qu'apporte  le  commerce  de  ces  végétaux,  de  vieilles 
dettes  ont  pu  être  payées,  et  des  terrains,  jusqu'alors  incultes,  drainés  et  mis  en  valeur." 

Naturellement,  la  composition  de  ces  algues  varie  suivant  les  localités  ;  et  quant  à 
dire  si  les  algues  canadiennes  sont  riches  ou  pauvres  en  iode,  on  ne  le  pourra  qu'après 
en  avoir  fait  l'analyse.  En  Angleterre  et  en  France,  où  la  fabrication  de  l'iode 
est  déjà  ancienne,  la  quantité  d'iode  retirée  d'une  tonne  d'algues  brûlées  (ces  algues  bru 
léei  forment  des  masses  dures  et  de  couleur  foncée)  est  de  10  livres,  et  il  faut  vingt  ton- 
nes d'algues  fraîches  et  mouillées  pour  faire  une  tonne  d'algues  brûlées.  Simmonds  pré- 
tend qu'il  faut  400,000  tonnes  d'algues  pour  produire  la  quantité  d'iode  fabriquée 
annuellement  en  Angleterre. 

M.  Rasmussen  a. donné  beaucoup  de  détail  sur  l'industrie  des  algues  en  Norvège  et 
on  doit  citer  ce  qui  suit  : 

"Le  revenu  annuel,  en  Norvège,  provenant  des  cendres  d'algues,  se  monte  à  $107,- 
200,  mais  il  peut  être  doublé.  Chaque  pêcheur  sait  la  différence  qui  existe  entre 
une  algue  et  une  laminaire.  On  n'emploie  que  les  premières  comme  matières  brutes 
pour  l'industrie  chimique  ;  les  laminaires  n'ont  aucune  valeur  à  ce  point  de  vue.  Quant 
aux  différentes  variétés  d'algues,  on  s'en  inquiète  peu  ou  pour  mieux  dire  pas  du  tout.  On 
se  sert  indifféremment  de  celles  qui  donnent  de  fortes  tiges  ou  des  espèces  formant  de  lar- 
ges rubans  ;  quand  les  algues  sont  bien  traitées  on  en  retire  un  excellent  produit.  Si 
les  laminaires  sont  brûlées  avec  les  algues,  la  valeur  du  résidu  diminue  beaucoup  et  on 
doit  refuser  le  produit  ainsi  préparé.  Ce  n'est  ni  plus  ni  moins  qu'une  fraude,  car  on 
pourrait  aussi  b'"en  vendre  au  client  des  cendres  de  bois  ou  de  charbon.  Les  produc- 
teurs n'ont  pas  bien  compris  ce  fait,  et  on  s'explique  leur  fraude  quand  on  sait  que  la 
quantité  de  cendres  produites  est  insuffisante  et  que  le  résidu  a  souvent  été  acheté  par 
le  fabricant  sans  que  celui-ci  ait  fait  aucune  critique.  Outre  le  mélange  avec  les  cen- 
dres de  laminoires  on  ajoute  souvent  aux  cendres  d'algues  du  sable  et  des  pierres.  Les 
cendres  sont  encore  de  qualité  inférieure  quand  les  algues  dont  elles  proviennent  étaient 
pourries,  quand  elles  ont  été  trop  longtemps  exposées  à  la  pluie  avant  de  sécher,  ou 
encore  quand  le  feu  a  été  éteint  avec  de  l'eau  salée.  Le  meilleur  résidu  est  obtenu,  en 
principe,  avec  les  algues  coupées  ;  cependant  les  algues  rejetées  sur  le  rivage  sont  sou- 
vent très  bonnes,  surtout  au  commencement  de  l'année,  en  avril  et  en  mai. 

Les  algues  doivent  avoir  été  récemment  desséchées  et  être  brûlées  sur  des  rochers. 
S'il  vient  à  pleuvoir  les  algues  doivent  être  réunies  en  un  tas  et  recouvertes. 

*Scientific  Work  in  thc  Sea  Fisherics,  London,  1907,  I.,  p.  11. 
+Id.  IL,  p.  3. 
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Aux  herbes  sèches  on  doit  y  joindre  quelques  unes  encore  humides  pour  éviter  l'in- 
flammation et  garder  le  feu  sourd,  qui  est  seul  nécessaire  à  la  carbonisation.  On  doit 
effectuer  cette  carbonisation  sur  des  rochers,  de  façon  à  éviter  l'introduction  de  sable  et 
de  gravier  dans  les  cendres. 

Nous  recommandons  vivement  le  soin  dans  la  carbonisation  et  la  manutention  des 
cendres  de  varech,  car  notre  pays  ne  doit  négliger  aucune  de  ses  industries.  Les  Japo- 
nais sont  à  l'heure  actuelle  sur  les  rangs,  et  le  prix  de  l'iode  est  tombé  en  novembre 
1905  de  29.6  kroners  à  16.95  kroners  le  kilog  ($3.61  à  $2.06  par  livre).  On  peut  facile- 
ment comprendre  quel  rôle  joue  la  question  du  prix  dans  le  maintien  de  cette  industrie. 

Le  prix  dépend  de  plusieurs  facteurs.  Ce  que  nous  pouvons  faire  est  de  produire 
une  matière  première  de  bonne  qualité,  ce  qui  sera  dans  l'intérêt  de  notre  population 
maritime  et  de  nos  industriels  ;  à  cela  nous  arriverons  par  un  traitement  convenable  des 
varechs.  Pour  montrer  combien  ceci  est  nécessaire,  et  à  quel  point  le  succès  dépend  de 
la  qualité  de  la  matière  première,  disons  que  deux  industriels  en  concurrence  dans  ce 
pays  pour  la  même  production  ont  utilisé  l'un  420  tonnes  de  cendres  au  prix  de 
$13,060  ;  l'autre  286  tonnes  au  prix  de  $8,040.  Cette  différence  de  $5,080  dans  le  prix 
de  fabrication  représente  une  perte  sèche  pour  l'industrie  norvégienne  et  pour  la  nation 
elle-même,  et. cette  perte  est  due  à  un  manque  de  soin  et  de  jugement.  Si  la  lutte  sou- 
tenue pour  maintenir  les  industries  norvégienne  et  écossaise  nous  met  en  face  du  Japon, 
et  cela  viendra  bientôt,  les  meilleures  chances  de  succès  seront  pour  les  usines  capables 
de  produire  à  meilleur  compte. 

Une  des  localités  où  les  algues  croissent  avec  le  plus  d'abondance  est  Joderen,  sur 
la  côte  sud-ouest  de  la  Norvège  ;  les  algues  y  forment  de  véritables  forêts  dont  les  plantes 
ont  de  cinq  à  six  pieds  de  hauteur,  avec  des  tiges  de  la  grosseur  d'un  câble  et  aussi  résis- 
tantes que  du  cuir.  L'algue  donne  des  pousses  pendant  l'été  et  couvre  peu  à  peu  le  lit 
de  l'océan  d'une  épaisse  végétation.  A  l'automne  les  racines  relâchent  les  tentacules 
par  lesquels  elles  adhèrent  aux  rochers,  et  une  grande  quantité  d'algues  sont  rejetées  au 
rivage,  formant  un  mur  le  long  de  la  baie  et  sur  plusieurs  milles  de  longueur.  La 
récolte  d'automne  n'est  bonne  que  pour  l'engrais,  et  est  employée  de  cette  manière  par 
les  indigènes.  Au  printemps,  ce  qui  échoue  sur  le  rivage  est  récolté  avec  soin,  séché  et 
brûlé,  et  pendant  cette  saison  des  milliers  de  fermiers  qui  possèdent  des  lambeaux  de 
rivage  font  des  milliers  de  feux  de  varechs,  quelques-uns  brûlant  jusqu'à  3,000  kilos, 
par  an.  Cette  ressource  naturelle  de  la  terre  norvégienne  était  presque  inconnue  il  y  a 
vingt  ans.  Pendant  l'été  beaucoup  de  trains  viennent  à  Stavanger,  d'où  deux  ou  trois 
cargaisons  sont  expédiées  en  Angleterre  chaque  semaine.  Les  traitements  et  méthodes 
de  préparation  auxquels  on  soumet  la  matière  brute  sont  en  partie  secrets,  bien  que  nul 
n'ignore  que  les  cendres  de  varech  jouent  un  rôle  important  dans  la  préparation  de 
l'iode. 

Le  fait  que  cette  industrie  rapporte  est  prouvé  par  la  libéralité  des  agents  commer- 
ciaux anglais,  qui  n'hésitent  pas  à  payer  des  prix  élevés,  et  beaucoup  de  fermiers  norvé- 
giens se  sont  enrichis  par  la  vente  de  ces  cendres.  Des  machines  modernes  :  moissonneu- 
ses, râteaux,  herses,  ont  remplacé  sur  la  ferme  les  instruments  aratoires  employés  il  y  a 
encore  quelques  années. 

Afin  de  garder  occupée  leur  usine  de  Glasgow  (Ecosse),  la  "  British  Chemical 
Co.",  de  Clydebank,  cherche  à  encourager  la  renaissance  de  cette  industrie  sur  les  Hébri- 
des extérieures  ;  encouragée  par  le  succès  qu'elle  a  remporté  à  Tirée,  dans  Uist  nord  et 
sud,  à  Benbecula  et  à  Barra  durant  les  trois  dernières  années,  la  compagnie  a  élargi  le 
cercle  de  ses  opérations  jusqu'à  Lewis  et  Harris.  Elle  a  donné  plus  de  3,000  livres  ster- 
ling dans  l'île  de  Tirée  l'année  dernière,  et  la  somme  gagnée  par  les  fabricants  de  cendres 
brutes  sur  les  autres  îles  a  été  bien  supérieure.  La  quantité  de  travail  nécessaire  pour 
récolter  et  brûler  les  varechs  est  faible,  et  une  famille  peut  en  moyenne  gagner  1  livre 
sterling  par  jour.  Si  la  compagnie  peut  se  procurer  sur  les  Hébrides  la  quantité  de  cen- 
dres qu'elle  a  bssoin,  elle  cessera  de  s'adresser  en  Norvège  et  en  Irlande. 

Le  varech  commun,  Fucus  vesiculosus,  est  réputé  contenir  plus  de  substances  salines 
et  terreuses  que  la  plupart  des  algues  marines,  et  Pereira  y  a  décelé  20%  de  sel  gemme, 
12°/o  de  potasse,  même  quantité  de  soude  et  de  chaux,  et  près  de  25°/0  d'acide  sulfurique. 
XTne  tonne  d'algues  donnant  320  livres   de   cendres   produira  deux   livres   et  demie  de 


RAPPORTS  SPECIAUX  lxxxi 

DOC.  PARLEMENTAIRE  No  22 

phosphate  de  fer  et  de  chaux,  5J  livres  de  potasse  et  autres  substances  minéra- 
les, donnant  en  tout  23  livres  de  produits  chimiques  utilisables.  De  plus,  beaucoup  d'al- 
gues sont  utiles  comme  nourriture  végétale.  La  mousse  d'Irlande  (Chondrus  crispus)  est 
nourrissante  et  émolliente,  et  fournit  une  gelée  très  utile  dans  les  maladies  de  poumons. 
On  la  fait  sécher  et  blanchir  en  l'exposant  cinq  ou  six  fois  au  soleil  et  en  la  lavant  après 
chaque  exposition,  jusqu'à  ce  qu'elle  devienne  blanc  d'un  jaunâtre.  On  l'emmagasine 
alors,  on  Tentasse  dans  des  barils  et  l'expédie  aux  clients,  parmi  lesquels  se  trouvent  les 
cuisiniers  (pour  les  crèmes,  pâtes,  etc.),  les  biasseries  (pour  clarifier  la  bière),  les  impri- 
meries d'indiennes,  les  fabricants  de  papier,  les  fabricants  de  chapeaux  de  feutre  et  de 
paille,  etc.  L'algue  (Sherzymenia  edulis,  Grev.)  vendue  à  l'état  demi-frais  est  très 
recherchée  dans  les  ports  et  à  l'intérieur  ;  on  la  consomme  avec  du  beurre  et  du  pois- 
son, ou  bouillie  dans  du  lait  avec  de  la  farine  de  seigle. 

On  exporte  beaucoup  d'algues  du  Japon  en  Chine  et  dans  d'autres  pays,  où  l'on  s'en 
sert  à  la  place  du  poisson  sec,  ou  encore  comme  légumes  pour  épaissir  les  soupes. 

La  tige  tubulaire  des  grandes  algues  a  été  utilisée  pendant  longtemps  par  les  sauvages 
de  la  Colombie-Britannique  comme  bouteille  pour  conserver  la  graisse  d'oulachon  : 
c'est  la  méthode  employée  par  les  Néo-Zélandais  et  les  Polynésiens  pour  utiliser  cette 
partie  creuse  et  cylindique  de  la  plante.  L'emploi  le  plus  remarquable  de  ces  tiges 
fortes  et  tant  soit  peu  analogues  au  caoutchouc,  est  leur  transformation  en  fruits  confits. 
Les  écorces  de  citron,  d'orange  et  de  limon  employées  sous  forme  confites  ont  été  parfois 
remplacées  par  les  tiges  creuses  et  charnues  des  grandes  laminaires.  Après  en  avoir 
extrait  l'eau  de  mer  et  le  sel,  les  tiges  sont  coupées  en  morceaux  de  dimension  convenable. 
On  les  fait  bouillir  dans  du  sucre  et  on  les  arrange  de  telle  manière  que  l'apparence,  le 
goût,  le  parfum,  la  consistance,  en  un  mot  que  toutes  leurs  qualités  esssentielles  rendent 
ces  algues  confites  analogues  à  des  citrons  confits  au  point  de  ne  pouvoir  les  distinguer. 
Comme  nourriture,  il  n'y  a  pas  de  doute  qu'elles  ne  soient  plus  nourrisantes  et  moins  nui- 
sibles que  le  citron,  et  si  la  préparation  de  ces  algues  dans  l'Etat  de  Washington,  E.-U.  A., 
se  développe,  cela  pourra  donner  naissance  à  une  importante  industrie  sur  la  côte  du 
Pacifique.  Des  milliers  de  tonnes  de  matière  brute  sont  gaspillées  sur  la  côte  de  la 
Colombie-Britannique,  car  les  grandes  laminaires  y  atteignent  15  à  30  pieds  de  longueur. 
Simmonds  dit  que  les  tapissiers  et  d'autres  emploient  les  algues  pour  bourrer  les  canapés 
des  fauteuils,  etc.,  dans  lesquels  elles  remplacent  trop  souvent  le  crin  de  cheval.  On  les 
emploie  aussi  pour  faire  des  matelas,  surtout  pour  les  enfants,  l'odeur  aromatique  qu'elles 
répandent  éloignant  les  insectes.  Les  emballeurs  les  emploient  pour  emballer  les  objets 
fragiles.  Le  même  auteur  cite  l'anatife  (Zostera  Marina)  comme  employée  pour  rem- 
bourrer les  lits  et  les  chaises  en  France  et  en  Angleterre,  sous  le  nom  de  crin  végétal 
dans  le  premier  pays  et  d'"alva"  dans  le  second.  En  1873,  Granville  (France)  à 
exporté  plus  de  4,000,000  de  livres  de  cette  algue  desséchée.  La  valeur  annuelle  est  de 
$10,000.  Sur  la  rive  sud  du  Saint  Laurent  il  existe  depuis  longtemps  une  indus- 
trie analogue  :  de  grandes  quantités  d'herbe  à  barnache  ou  d'herbe  à  outarde  (Zostera) 
sont  récoltées  chaque  année,  surtout  au-dessous  de  l'étiage;  on  se  sert  à  cet  effet  de  faulx 
que  l'on  manie  d'un  bateau.  Le  long  de  la  rive  de  Kamouraska,  Rimouski,  et  sur  la 
côte  de  Cacouna,  de  l'Ile- Verte  et  des  Trois- Pis  toi  es,  cette  herbe  à  barnache  enracinée 
croît  abondamment.  Elle  est  rejetée  sur  la  rive  après  les  tempêtes,  et  on  peut  en  rencon- 
trer de  longs  filaments  ayant  de  5  à  12  et  même  15  pieds  de  longueur.  Des  expéditions 
importantes  sont  faites  aux  Etats-Unis  pour  les  matelassiers,  et  les  habitants  trouvent 
dans  ce  commerce  de  bons  bénéfices.  Une  industrie  analogue  pourrait  être  créée  sur 
bien  des  points  de  la  côte  de  l'Atlantique  où  cette  algue  croît  abondamment. 

CORALLINES. 

Parmi  les  substance  rejetées  par  la  mer  dans  les  baies  peu  accidentées  on  rencontre 
souvent  de  magnifiques  faisceaux  d'algues  ayant  l'allure  de  plumes.  Ils  ont  fréquem- 
ment l'apparence  du  corail,  et  sont  d'une  consistance  plus  ferme  que  la  plupart  des  véri- 
tables algues.  Ce  ne  sont  pas  d'ailleurs  des  algues,  mais  bien  des  colonies  d'animaux. 
Ces  colonies  peuvent  être  en  filaments  et  en  forme  d'aigrettes,  ou  bien  plates  avec  l'appa- 
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rence  d'une  feuille,  mais  elles  sont  toujours  ondulées  et  quelque  peu  veloutées  au  toucher. 
Dans  les  îles  de  la  Manche  et  certaines  petites  îles  au  sud  de  l'Angleterre,  ces  soi-disant 
algues  sont  appelées  plus  correctement  "  Hydroïdes  "  ou  colonies  zoophytes,  et  sont 
récoltées  dans  un  but  commercial.  On  dit  que  les  habitants  de  i'île  de  Grain  en  récol- 
tent de  20  à  30  tonnes,  entre  les  mois  d'octobre  et  de  mars.  On  s'en  sert  pour  garnir 
les  chapeaux,  et  elles  sont  très  recherchées  dans  ce  but.  On  les  récolte  dans  la  baie,  elles 
sont  débarrassées  des  coquillages  .et  autres  matières,  et  après  ce  nettoyage  elles  se 
vendent  à  250  piastres  la  tonne,  Londres  en  étant  le  principal  débouché.  Un  écrivain 
disait  récemment  de  cette  industrie  peu  connue  : 

L'herbe,  comme  on  l'appelle,  n'est  pas  cultivée  du  tout.  Elle  vient  échouer  sur  le 
rivage  et  y  est  amassée  ainsi  que  sur  la  plage  à  marée  basse.  Sa  provenance  exacte  ne 
semble  pas  avoir  été  absolument  vérifiée.  Certains  habitants  prétendent  qu'elle  croît  en 
eau  profonde  dans  la  mer  du  Nord,  d'autres  pensent  qu'elle  préfère  les  hauts-fonds  de 
l'estuaire  de  la  Tamise.  Qu'il  en  soit  ce  qu'on  voudra  ;  ce  qu'il  y  a  de  certain  c'est  que 
l'île  de  Grain  est  la  seule  partie  de  la  côte  sur  laquelle  on  puisse  la  récolter  en  quantité 
suffisante  pour  en  faire  l'objet  d'un  commerce. 

La  récolte  de  "  l'herbe  "  est  un  moyen  de  subsistance  précaire  et  incertain  pour 
toute  la  classe  la  plus  pauvre  de  la  population  de  l'île.  Chacun  récolte  pour  soi-même,  et 
vend  sa  récolte  aux  marchands,  qui  l'envoient  à  Londres  et  à  l'étranger.  Un  vent  du 
nord  apporte  presque  toujours  les  "  herbes  "  sur  le  rivage,  et  on  a  cité  le  cas  d'un 
homme  en  ayant  récolté  un  quintal  dans  sa  matinée.  Par  contre,  quand  le  vent  souffle 
d'une  mauvaise  direction  il  peut  se  passer  plusieurs  journées  sans  que  l'on  trouve  aucune 
herbe  sur  le  rivage.  Le  prix  actuel  de  cette  substance  partiellement  desséchée  et  entière- 
ment nettoyée  est  d'environ  six  pence  la  livre.  On  ne  doit  pas  oublier  d'ailleurs  que  c'est 
extrêmement  léger  et  floconneux,  de  telle  sorte  qu'une  livre  séchée  et  prête  à  être 
employée  forme  un  paquet   volumineux  et  représente  généralement  beaucoup  de  travail. 

La  reine  Alexandra,  ennemie  bien  connue  de  la  destruction  cruelle  des  oiseaux  pour 
l'obtention  de  leur  plumage,  a  fait  beaucoup  pour  mettre  en  faveur  cette  "  herbe  " 
comme  ornement  pour  les  chapeaux,  et  récemment  en  a  acheté  une  certaine  quantité 
dans  ce  but.  Quand  on  l'arrange  habilement  et  la  mêle  avec  art  à  des  fleurs  artificielles, 
la  belle  aigrette  formée  par  cette  herbe  délicate  et  oharmante  est  capable  de  donner  lieu 
aux  plus  beaux  effets.  D'ailleurs,  la  possibilité  d'employer  cette  substance  à  l'ornemen- 
tation ne  se  borne  pas  à  celle  des  chapeaux.  On  peut  l'acheter  dans  des  tons  très  diffé- 
rents et  pour  un  prix  modique  dans  les  grands  magasins  de  confection,  et  ,on  peut  l'em- 
ployer très  avantageusement  pour  la  décoration  des  tables  et  des  appartements.  Il  faut 
faire  très  attention  quand  on  doit  l'employer  à  côté  de  bougies  ou  d'autres  lumières  à 
flamme  nue,  car  la  matière  employée  pour  lui  conserver  son  apparence  floconneuse  la 
rend  parfois  très  inflammable. 

Sur  les  côtes  de  l'Atlantique  et  du  Pacifique  au  Canada  ces  zoophytes  aussi  beaux 
que  délicats  se  rencontrent  en  abondance  et  dans  un  grand  nombre  de  variétés.  L'uti- 
lisation d'une  substance  aussi  facilement  récoltée  et  capable  de  donner  naissance  à  des 
effets  ornementaux  aussi  variés,  et  par  suite  à  des  profits  intéressants,  mérite  d'attirer 
l'attention  de-  quelque  industriel  entreprenant. 


INDUSTRIE  DE  LA  PEAU  D  ANGUILLE. 

Parmi  les  produits  qui  paraissent  impossibles  à  obtenir,  nul  ne  semble  plus  douteux 
qu'un  cuir  provenant  d'une  peau  aussi  fine  et  élastique  que  celle  de  l'anguille.  Cepen- 
dant, depuis  bien  des  années  il  existe  dans  une  rue  tranquille,  près  du  fameux  pont  de 
Londres,  une  fabrique  de  peau  d'anguille  qui  rapporte  des  revenus  à  ses  propriétaires. 
On  prépare  différents  articles  avec  de  la  peau  d'anguille  de  rivière. 

Cette  peau  est  traitée  par  une  suite  de  procédés  compliqués  jusqu'à  ce  qu'elle 
prenne  l'apparence  du  cuir,  au  point  de  la  confondre  avec  ce  dernier  ;  cependant,  sa  con- 
sistance est  plus  gélatineuse  et  elle  est  de  nature  plus  souple.  On  coupe  la  peau  ainsi 
préparée  en  longues  lanières,  et  on  les  juxtapose  pour  en  faire  des  mèches  de  fouet  et  pour 
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recouvrir  le  manche  des  fouets  de  luxe.     Certaines  espèces  de  courroies  et  de  cordons  de 
harnais  sont  faites  de  peau  d'anguille. 

Le  cuir  est  tout  à  fait  indispensable  quand  dans  ces  articles  on  exige  la  souplesse 
et  une  grande  solidité. 

COLLE    DE    POISSON. 

11  est  étrange  qu'avec  une  quantité  de  matière  première  aussi  grande  qu'on  la  ren- 
contre au  Canada,  il  ne  te  soit  jamais  créé  d'industrie  ayant  pour  but  la  fabrication  de 
la  colle  de  poisson.  Une  belle  industrie  bien  conduite  d'une  manière  technique  et  tou- 
jours très  rémunératrice.  La  peau  de  tous  les  poissons  contient  une  certaine  quantité 
de  colle  qui  a  de  la  valeur.  De  grandes  maisons  comme  MM.  Marcus  Ward  &  Co.,  en 
Irlande,  emploient  chaque  semaine  des  tonnes  de  colle  de  poisson  et  la  consommation  en 
est  énorme.  Les  colles  pour  la  porcelaine,  etc.,  comme  la  seccotine,  sont  employées  dans 
toutes  les  maisons  privées.  Les  peaux  de  morue,  de  merluche,  etc.,  pourraient  être  obtenues 
en  quantité  immense,  tandis  que  les  requins  et  les  squales  sont  aussi  des  sources  de  subs- 
tances visqueuses.  L'k'lsinglass  "  est  une  colle  de  poisson  spéciale  raffinée  et  faite  avec 
la  vessie  natatoire  et  certaines  membranes  internes,  en  particulier  de  l'esturgeon,  de  la 
morue,  de  la  merluche,  etc.  Toutes  ces  substances  ont  été  perdues  jusqu'ici,  excepté 
pour  quelques  industriels  prévoyants  des  Etats-Unis  qui  ont  acheté  ces  déchets  séchés  et 
les  ont  transformés  en  colle  de  poisson,  ce  qui  leur  a  donné  un  bénéfice  qui  n'a  pas  été 
inférieur  à  10,000°/o-  D'autres  poissons  fournissent  de  la  colle  de  poisson,  et  des  journaux 
canadiens  ont  annoncé  qu'à  Digby,  en  Nouvelle-Ecosse,  certaines  maisons  américaines  se 
renseignaient  au  sujet  des  matières  premières  nécessaires  pour  la  fabrication  de  la  colle 
de  poisson.  Us  déclaraient  que  :  "  Les  fabriques  de  Gloucester,  Mass.,  commandent  de 
grandes  quantités  de  déchets  de  merluche  aux  marchands  dont  c'est  le  métier  de  ramas- 
ser ces  produits.      De  Yarmouth  on  a  fait  des  envois  presque  continus. 

Le  brocheton,  le  brochet  à  œil  vairon,  la  barbue,  le  labre  et  certains  autres  poissons 
ont  une  membrane  ou  vessie  à  air  dont  on  extrait  la  colle  de  poisson  par  immersion  et 
compression.!!  Comme  le  faisait  remarquer  récemment  un  auteur  : 

"La  fabrication  de  la  colle  de  poisson  fournit  un  débouché  pour  l'utilisation  de  bien 
des  déchets  obtenus  dans  le  séchage  de  la  morue.  Autrefois  on  rejetait  ces  derniers 
comme  étant  sans  valeur,  mais  maintenant  on  en  retire  des  dizaines  de  mille  piastres 
sous  forme  de  colles  de  choix  :  colles  pour  les  timbres  postaux,  le  taffetas  gommé,  le 
papier  gommé,  les  étiquettes  et  les  enveloppes,  colles  employées  pour  des  machines  ou 
pour  encoller  les  chapeaux  de  paille  et  les  industries  textiles,  ou  encore  colles  analogues 
à  la  gomme  employée  dans  les  bureaux  et  les  maisons  privées,  toutes  ces  colles  sont  fabri 
quées  avec  de  la  colle  de  poisson.  Les  produits  ainsi  obtenus  sont  beaucoup  plus  forts 
et  plus  durables  que  la  colle  faite  à  l'aide  des  peaux  de  mammifères." 

La  colle  de  poisson  obtenue  des  déchets  ou  des  vessies  natatoires  d'esturgeon,  de 
merluche,  de  morue,  etc.,  est  employée  pour  clarifier  les  liqueursfermentées  ;  sa  structure 
cellulaire  affecte  la  forme  d'un  filet  qui  précipite  les  particules  flottantes. 

Au  Japon,  les  algues  du  genre  Gelidium  et  Glœpites  sont  employées  pour  fabri- 
quer de  la  colle  et  pour  donner  du  brillant  et  de  la  rigidité  aux  étoffes  tissées  ;  des  pro- 
duits analogues  pourraient  être  obtenus  au  Canada. 


COQUILLES,  BOUTONS  ET  PERLES. 

Il  y  a  bien  des  années,  mon  attention  fut  attirée  par  le  professeur  Mavor,  de  l'Univer- 
sité de  Toronto,  sur  la  valeur  des  coquilles,  telles  que  celle  de  la  moule  d'eau  douce  qui  est 
très  grande  et  se  rencontre  en'  abondance  dans  les  lacs  et  rivières  de  l'Ontario,  du 
Manitoba  et  de  l'Ouest.  Beaucoup  de  ces  coquilles  (Unio,  Anadonta,  etc.)  sont  proba- 
blement trop  minces  pour  être  utilisées  généralement  ;  mais  il  y  en  a  beaucoup  qui  sont 
de  dimension  normale  et  demeurent  sans  emploi  malgré  l'usage  que  l'on  pourrait  en 
faire.  L'importance  de  la  production  des  coquilles  aux  Etats  Unis  ressort  de  l'affirma- 
tion de  M.  G.  H.  Stevenson,  d'après  laquelle  cent  mille  tonnes  de  ce  produit,   ou  à  peu 
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près,  sont  récoltées  annuellement  aux  Etats-Unis  et  consistent  en  écailles  d'huîtres,  de 
de  moules  de  coquilles  de  rivières,  et  de  quelques  autres  variétés  en  plus  petit  nombre. 
On  peut  évaluer  à  $1,500,000  sur  le  lieu  de  consommation  la  valeur  de  ces  valves, 
évaluation  à  laquelle  il  faut  ajouter  environ  $600,000  pour  les  perles  récoltées 
l'année  dernière  dans  la  vallée  du  Mississipi  et  ailleurs.  La  valeur  des  coquilles 
récoltées  en  dehors  des  Etats-Unis,  surtout  de  la  nacre  de  perle  se  chiffre  de  5  à  6,000,- 
000  de  dollars,  et  les  perles  elles-mêmes  atteignent  à  peu  près  le  même  chiffre.  On  ne 
trouve  plus  maintenant  dans  la  mer  de  perles  en  quantité  aussi  grande  qu'autrefois,  mais 
leur  valeur  a  beaucoup  augmenté.  La  fabrication  à  l'aide  de  nacre  de  perle  et  de 
coquilles  d'eau  douce,  de  boutons,  boucles,  manches  de  couteau,  poignées  de  pistolets, 
etc.,  emploie  près  de  10,000  personnes  en  ce  pays,  et  probablement  trois  fois  plus  en 
Europe  et  ailleurs. 

Le  commerce  des  écailles,  disait  M.  Simmons  il  y  a  trente  ans,  prend  chaque  année 
plus  d'importance,  et  il  a  devant  lui  un  champ  très  vaste  pour  lui  permettre  de 
s'accroître  avec  avantage  et  profit  pour  le  pêcheur,  le  marchand,  l'importateur,  le  fabri- 
cant et  le  vendeur,  et  aussi  pour  le  gros  public  qui  achète.  Sans  parler  des  os  dessèche 
qui  proviennent  de  certains  céphalopades  et  sont  employés  par  les  amateurs  d'oiseaux 
par  suite  de  leurs  propriétés  calcaires,  les  coquillages  et  substances  analogues  trouvées 
dans  la  mer  et  les  cours  d'eau  peuvent  être  groupés  comme  il  suit  : 

1.  Les  coquillages  susceptibles  de  donner  des  boutons  blancs  et  variés. 

2.  Les  coquillages  employés  pour  orner  les  coffrets  à  bijoux,  les  boîtes  de  fantaisie, 
et  qui  ont  une  apparence  nacrée  ou  irisée. 

3.  Les  coquillages  pour  manches  de  couteaux,  cuillères,  lampes,  pipes,  etc. 

4.  Les  coquillages  susceptibles  de  donner  des  camées,  des  bracelets  et  autres  bijoux. 

5.  Les  coquillages  qui  peuvent  fournir  un  émail  pour  le  vernissage  des  poteries. 

6.  Les  coquillages  employés  simplement  comme  ornements  après  avoir  été  polis  ou 
encore  comme  monnaie  parmi  les  tribus  primitives. 

Au  Canada  toute  cette  classe  de  matières  premières  n'a  pas  encore  été  exploitée, 
tandis  qu'aux  Etats-Unis  certains  cours  d'eau,  par  suite  d'une  récolte  exagérée,  ont  été 
complètement  dépouillés.  Un  personnage  influent  de  l'Iowa  a  récemment  poussé  un 
cri  d'alarme.  D'après  la  Fishing  Gazette,  de  New- York  (13  février  1907),  ce  personnage 
cherche  à  obtenir  la  nomination  d'une  commission  gouvernementale  composée  d'ex- 
perts et  chargée  d'étudier  les  meilleures  méthodes  pour  la  propagation  et  le  développe- 
ment de  ces  moules  et  coquillages.  Il  croit  qu'on  peut  faire  un  effort  dans  ce  but  et 
protéger  l'industrie. 

Les  statistiques  nous  montrent  qu'en  1905  on  a  fabriqué  aux  Etats-Unis  pour  $5,- 
000,000  de  boutons  nacrés.  Pour  son  compte  New- York  en  a  fabriqué  $1,803,167,  et 
l'Iowa  $1,500,949.  L'Iowa  compte  cinquante  et  une  fabriques,  tandis  que  New- York, 
à  lui  seul,  en  compte  vingt-six. 

L'industrie  qui  s'occupe  de  l'oreille  de  mer  est  très  susceptible  de  se  développer, 
car  on  connaît,  en  Colombie-Britannique,  des  lits  de  ces  magnifiques  coquillages,  et  on  en 
découvrira  sans  doute  beaucoup  d'autres. 

Londres  importe  du  Japon  de  75  à  100  tonnes  de  ces  oreilles  dé  mer  (Haliotis) 
tandis  que  pendant  longtemps  cette  industrie  a  eu  une  certaine  importance  en  Califor- 
nie. On  peut  citer  les  quelques  notes  suivantes  à  ce  sujet,  les  pêcheries  de  l'île  Termi- 
nal étant  surtout  visées  : 

"  Quand  la  saison  est  dans  son  plein,  de  douze  à  quinze  tonnes  d'oreilles  de  mer  sont 
récoltées  chaque  semaine.  On  les  retire  de  la  coquille  et  les  nettoie  ;  puis  ont  fait  bouil- 
lir les  muscles,  qui  sont  mis  en  boîte  et  envoyés  de  côté  et  d'autre  ;  ou  bien  encore  on  les 
dessèche  à  l'aide  de  la  vapeur  en  les  destinant  aux  Japonais,  aux  Chinois  ou  aux  autres 
peuples  orientaux." 

Quand  on  a  enlevé  le  mollusque  de  sa  coquille  on  conserve  cette  dernière.  Si  elle 
est  imparfaite  elle  est  destinée  à  être  broyée  pour  être  transformée  en  nourriture  pour 
les  poules  ou  en  engrais.  Si,  au  contraire,  elle  est  d'une  belle  venue,  on  la  destine 
à  la  California  Pearl  Manvfacturing  Company,  où  on  en  fera  les  plus  beaux  ornements 
qu'il  se  puisse  imaginer. 
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Beaucoup  sont  polies  en  entier  et  on  les  envoie  aux  magasins  d'objets  de  fantaisie  par 
milliers.  Beaucoup  sont  transformées  en  broches,  épingles  de  ceinture,  boutons  de  man- 
chettes, boucles  d'oreilles,  etc.,  et  leurs  couleurs  irisées,  se  modifiant  suivant  l'angle  sous 
lequel  les  frappe  la  lumière,^  en  font  des  beaux  ornements.  D'autres  sont  montées 
comme  bijoux,  et  beaucoup  sont  envoyées  aux  bijoutiers  du  monde  entier  montées  sur 
argent. 

Le  procédé  de  préparation  est  très  intéressant.  On  polit  d'abord  la  surface  rugeuse 
extérieure  à  l'aide  de  meules  de  carborandum,  puis  on  continue  le  polissage  sur  des  meu- 
les de  drap,  et  enfin  on  achève  de  leur  donner  la  forme  requise. 

Les  débouchés  ouverts  à  ce  produit  augmentent  chaque  jour.  On  le  vend  du  Maine 
à  Tampa  et  d'une  côte  à  l'autre.  C'est  un  produit  très  beau,  et  appelé  certainement  à 
devenir  très  populaire. 

La  nacre  de  perles  grossièrement  pulvérisée  est  employée  comme  ornement,  surtout 
pour  former  des  lettres  dans  la  peinture  décorative  des  enseignes. 

Le  pêcheur  qui  ramasse  les  différents  coquillages  dont  il  vient  d'être  question  a  tou- 
jours la  chance  de  trouver  des  perles  ou  des  pierres  de  valeur.*  Non  seulement  les  vraies 
huîtres  perlières  telles  que  le  méléagre  ou  celle  de  Ceylan,  mais  encore  beaucoup  d'autres 
mollusques  peuvent  donner  des  perles  ;  c'est  ainsi  que  la  moule  d'eau  douce  en  Chine  est 
bien  connue  pour  cette  propriété.  La  moule  d'eau  douce,  l'huître  marine,  le  strombe  des 
Antilles,  le  grand  tridacne  et  bien  d'autres  donnent  des  perles,  tandis  que  dans  les  cours 
d'eau  de  la  Grande-Bretagne  et  surtout  d'Ecosse  on  a  pendant  longtemps  trouvé  des 
perles  dans  les  moules  et  les  coquilles  d'eau  douce. 

Nos  rivières  et  nos  lacs  en  Canada  abondent  en  mollusques  qui  sont  reconnus  comme 
susceptibles  de  donner  ces  perles  précieuses.  Certaines  de  nos  rivières  ont  même  acquis 
récemment  de  ce  fait  un  grand  renom.  U Examiner  de  Chicago  d  sait  il  y  a  quelques 
mois  : 

"  PÊCHERIES    DE    PERLES    AU    CANADA. 

"  Sur  les  grands  cours  d'eau  qui  tra  versent  l'Unga va,  en  Canada,  les  Sauvages  et  les 
Esquimaux  se  livrent  à  la  pêche  des  perles.  La  désolation  et  l'aridité,  des  rivages 
aux  rochers  nus  battus  par  une  mer  de  glace,  de  longs  hivers  et  des  étés  courts  et  inclé- 
ments caractérisent  cette  contrée.  Les  indices  de  la  vie  humaine  y  sont  rares,  et  cepen- 
dant de  loin  en  loin  on  aperçoit  les  huttes  misérables  de  pierres  bâties  par  les  chasseurs 
de  baleines  et  de  phoques  qui  ont  depuis  longtemps  gagné  des  régions  plus  profitables. 
Dans  l'eau  bouillonnante  des  cours  d'eau  qui  se  jettent  dans  la  mer  on  trouve  des  perlse 
dans  les  coquilles  des  moules,  coquilles  qui  sont  parfois  assez  abondantes  pour  barrer  la 
rivière.  Contrairement  aux  perles  de  Ceylan,  elles  sont  d'un  blanc  de  neige,  mais 
néanmoins  de  première  qualité,  bien  qu'un  certain  nombre  d'entre  elles  soient  de  forme 
irrégulière. 

Maintenant,  plusieurs  centaines  de  pêcheurs  s'occupent  de  la  récolte  des  perles.  Ils 
ramassent  les  moules  et  les  mettent  en  tas,  où  ils  les  laissent  jusqu'à  décomposition;  c'est 
à  ce  moment  qu'ils  peuvent  facilement  en  extraire  les  perles.  Plusieurs  grandes  maisons 
de  bijouterie  envoient  régulièrement  des  agents  pour  acheter  ces  perles,  et  naturellement 
les  agents  de  la  Compagnie  de  la  Baie-d'Hudson  en  prennent  une  certaine  quantité  pour 
leur  part. 

Il  est  impossible  d'étudier  dans  ces  quelques  pages  une  branche  de  l'industrie  des 
pêcheries  aussi  importante  que  la  pêche  des  perles.  Sans  traiter  non  plus  l'utilisation 
des  coquilles  elles-mêmes,  il  est  cependant  facile  de  faire  remarquer  que  les  coquilles 
vides  ont  une  certaine  valeur  en  ostréiculture.  Elles  forment  le  meilleur  fond  pour 
établir  des  huîtres  destinées  à  reproduire.  La  vente  des  écailles  est  par  suite  très  rému- 
nératrice, bien  qu'on  ne  les  emploie  ni  pour  la  fabrication  des  boutons  ni  à  aucun  usage 
analogue.  Les  coquilles  de  pétoncles  sont  également  recherchées,  et  elles  sont  rarement 
payées  moins  de  6  cents  le  boisseau. 


*  On  a  vendu,  ainsi  que  cela  a  été  annoncé  récemment  dans  la  presse, pour  $2,800  une  perle  récoltée  dans 
la  rivière  Micami,  Ohio. 
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PALÉMON,  ÉCREVISSE,  ETC. 

Un  jour  ou  l'autre  la  crevette,  le  paléinon  et  les  crustacés  analogues  feront  l'objet 
d'un  commerce  actif.  On  les  trouve  en  abondance  sur  la  côte  de  l'Atlantique  et  sur 
celle  du  Pacifique  ;  sur  cette  dernière  les  eaux  canadiennes  possèdent  même  un  grand 
choix  des  espèces  les  plus  délicates.  La  pêche  de  la  crevette  et  du  palémon  existe  sur 
une  étendue  restreinte  ;  mais  la  création  d'une  industrie  de  conserves  permettrait  l'envoi 
à  travers  le  Canada  de  ces  délicieux  crustacés.  En  Floride  et  en  Californie  les  palémons 
et  les  crevettes  conservés  en  boîtes  font  l'objet  d'un  commerce  important. 

La  quantité  incroyable  de  homards  sur  la  côte  canadienne  de  l'Atlantique  rend 
secondaire  la  création  de  pêcheries  de  crevettes,  et  de  fait  on  n'en  tire  aucuu  parti. 

Dans  nos  eaux  douces  se  rencontrent  beaucoup  d'espèces  de  petits  homards  d'eau 
douce  ou  écrevisses  ;  mais  jusqu'ici  ce  crustacé  n'a  pas  été  recherehé  par  les  consomma- 
teurs. 

Le  professeur  E.  A.  Andrews  a  étudié  récemment  et  assez  à  fond  la  question  de 
l'écrevisse  et  la  possibilité  d'établir  des  pêcheries  de  ce  crustacé.     Il  (Ht  : 

"L'écrevisse  deviendra  de  plus  en  plus  recherchée  au  fur  et  à  mesure  qu'augmen- 
teront les  populations  cosmopolites  qui  apprécient  les  mets  tels  qu'ils  sont  servis  en 
Europe,  et  aussi  au  fur  et  à  mesure  que  s'accroîtra  la  densité  des  populations  éloignées 
de  la  mer  et  incapables  de  se  procurer  du  poisson  frais.  Bien  plus,  l'insuffisance  des 
crustacés  marins  recherchés  des  consommateurs  qui  vivent  près  de  la  mer  accentuera  ce 
mouvement.  C'est  ainsi  que  l'industrie  du  homard  en  est  rendue  à  utiliser  très  large- 
ment les  jeunes  individus  pour  parer  au  manque  d'adultes  que  l'on  a  exterminés. 

"  Il  n'y  a  pas  de  doute  qu'un  jour  viendra  où  la  consommation  de  l'écrevisse  dépas- 
sera la  production,  et  cette  industrie  sera  forcée  au  même  recul  que  celle  du  homard,  de 
l'huître,  des  moules  et  d'autres  produits  de  la  pêche  non  moins  importants;  jusqu'à  ce 
que  la  valeur  alimentaire  de  l'écrevisse  ait  provoqué  des  mesures  législatives  et  l'inter- 
vention de  la  science,  seul  moyen  d'assurer  l'efficacité  de  nos  ressources  naturelles,  dites 
autrefois  inépuisables,  en  ce  qui  concerne  l'alimentation. 

"Tôt  ou  tard  l'industrie  de  l'écrevisse  doit  prendre  de  l'importance.  Outre  la  surveil- 
lance et  l'intervention  législative,  trois  méthodes  se  présentent  à  l'esprit  comme  pouvant 
être  capables  d'enrayer  une  disette  de  ce  produit  ou  de  la  prévenir,  si  l'on  est  toutefois 
susceptible  de  profiter  des  enseignements  que  nous  donnent  les  autres  pêcheries,  ce 
sont:  La  reproduction  artificielle  des  espèces  originaires  de  la  région- de  consommation, 
l'introduction  et  la  propagation  d'e-pèces  supérieures  à  celles  actuellement  récoltées,  et 
enfin  l'amélioration  des  espèces  quant  à  la  taille  et  au  goût  par  la  sélection  et  le  croise- 
ment. 

"  Des  expériences  de  laboratoire  ont  prouvé  la  possibilité  de  reproduire  artificielle- 
ment les  écrevisses.  Elles  atteignent  une  longueur  de  quatre  pouces  en  trois  ans,  et 
sont  de  dimensions  convenables  pour  la  vente  (trois  pouces)  à  la  fin  de  la  seconde  année 
après  l'éclosion.  La  proportion  d'écrevisses  qui  atteignent  la  maturité  a  été  supérieure 
à  ce  qu'on  pouvait  attendre  en  pareil  cas,  et  par  une  culture,  bien  entendue  on  peut 
obtenir  de  beaux  individus  et  de  belles  espèces. 

Le  gros  homard  de  l'Orégon  occidental  est  d'une  croissance  rapide  et  atteint  par  la 
culture  artificielle  une  longueur  de  deux  ou  trois  pouces  en  cinq  mois,  d'œufs 
éclos  au  printemps.  Cette  belle  espèce  se  vend  deux  fois  plus  chère  que  celles  du 
sud  ou  de  l'est,  et  outre  sa  taille  et  son  poids  elle  a  l'avantage  d'une  apparence  plus 
agréable  et  plus  naturelle,  de  telle  sorte  qu'il  serait  facile  de  l'introduire  dans  les  Etats 
de  l'est.  De  fait,  les  individus  apportés  ici  au  laboratoire  et  gardés  vivants  étaient 
aussi  longs  que  les  petits  homirds  de  six  pouces  employés  actuellement  dans  la  consom- 
mation, et  si  on  pouvait  en  obtenir  une  quantité  suffisante  on  pourrait  s'en  servir  pour 
remplacer  et  par  suite  conserver  cette  dernière  espèce. 

La  troisième  méthode  préc  )nis>ée  pour  accroître  les  ressources  de  l'alimentation, 
c'est-à-dire  la  création  d'espèces  plus  grandes,  peut  n'apparaître  qu'à  une  période  plus 
avancée,  mais  étant  donnée  la  quantité  d'espèces  d'écrevisses  qui  existent  en  ce  pays  et 
ailleurs,  on  doit  pouvoir  espérer  la  création  de  quelques  nouvelles  variétés  par  la  sélection 
et  le  croisement. 
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A  propos  de  la  question  qui  nous  occupe,  il  n'est  pas  sans  intérêt  de  savoir  qu'on  a 
déjà  procédé  de  même  en  Europe.  En  Allemagne,  en  France  et  en  Suisse,  où  l'écrevisse 
a  été  un  mets  recherché  depuis  des  centaines  d'années,  les  variétés  locales  ont  disparu,  et 
le  gouvernement  peuple  actuellement  les  cours  d'eau  avec  les  espèces  américaines. 

Au  Canada,  l'abondance  des  écrevisses  est  telle  qu'il  ne  s'agit  pas  d'en  accroître  le 
nombre  ou  la  qualité,  mais  de  trouver  le  moyen  d'en  tirer  profit. 

La  capture  de  ces  crustacés  actuellement  pratiquée  dans  la  plupart  des  contrées  à 
l'aide  de  filets  spéciaux  à  petites  mailles,  poussés  ou  traînés  le  long  des  rives  sableuses  ou 
de  gravier  est  un  danger  pour  d'autres  poissons  de  plus  grande  valeur.  Beau- 
coup de  jeunes  individus  sont  tués  inutilement  de  la  sorte.  Les  Japonais  se  servent  d'un 
piège  ingénieux  qui  donne  des  résultats  excellents  sans  faire  courir  de  dangers  aux  autres 
poissons  :  c'est  une  cage  de  bambou.  L'entrée  est  en  forme  d'entonnoir,  et  l'extrémité  la 
plus  étroite  est  à  l'intérieur,  de  telle  manière  qu'il  est  impossible  à  une  écrevisse  une  fois 
entrée  d'en  sortir.  Pour  s'en  servir  ils  attachent  des  douzaines  de  ces  cages  à  un  long- 
câble,  et  ils  placent  à  l'intérieur  de  chacune  d'elles  des  mollusques  écrasés  (Corbicula  ou 
Pabndina)  ;  le  tout  est  alors  placé  sur  le  lit  du  cours  d'eau.  On  le  relève  de  temps  en 
temps  pour  recueillir  les  écrevisses. 

GASTROLITHES    D'ÉCREVISSES. 

Deux  pièces  en  forme  de  boutons  se  produisent  dans  la  partie  antérieure  de  l'esto- 
mac de  l'écrevisse  à  la  fin  de  l'été,  d'après  M.  Chantron  environ  quarante  jours  avant  la 
mue.  Autrefois  ces  gastrolithes,  ou  "  yeux  de  crabe  "  comme  on  les  appelait,  étaient 
tenus  en  haut,  estime  comme  un  remède  contre  différentes  maladies,  et  en  Chine  et  au 
Japon  on  leur  attribue  encore  des  vertus  miraculeuses.  On  peut  en  obtenir  un  prix  très 
élevé  par  suite  de  leurs  propriétés.  Il  ne  faut  pas  confondre  ces  boutons  calcaires  avec 
les  dents  du  "  moulin  gastrique  ",  partie  de  l'estomac  où  se  produit  la  mastication  ;  le 
but  de  ces  gastrolithes  semble  être  dassurer  la  chaux  nécessaire  pour  le  renouvellement 
du  test.  Au  moment  de  la  mue  on  les  trouve  dans  l'estomac  ;  après  trois  ou  quatre 
jours  ils  sont  dissons  et  réabsorbés  ;  on  prétend  que  si  cette  absorption  n'a  pas  lieu 
l'écrevisse  meurt  durant  la  mue.  Dans  une  écrevisse  de  forte  taille  les  gastrolithes  peuvent 
atteindre  un  demi-pouce  de  diamètre  et  un  tiers  de  pouce  d'épaisseur  ;  ils  sont  d'une 
nature  calcaire,  formés  surtout  de  carbonate  de  chaux  avec  un  peu  de  matière  animale. 
Chaque  bouton  est  fixé  sur  le  côté  de  l'estomac  par  sa  partie  antérieure.  La  où  existe 
la  pêche  de  l'écrevisse  sur  une  grande  échelle,  la  récolte  de  ces  gastrolithes  à  la  fin  de 
l'été  serait  rémunérative,  car  les  agents  japonais  demandent  souvent  où  on  pourrait  en 
trouver  de  petites  quantités  au  Canada. 


PEAUX    DE    POISSONS,    DE    BALEINES,    ETC. 

Tl  nous  est  impossible  dans  ce  rapport  de  traiter  une  question  aussi  étendue. 
L'utilisation  des  peaux  de  poissons  et  d'animaux  aquatiques  est  extrêmement  variée. 
Les  peaux  de  marsouin,  de  baleine  blanche  et  d'autres  habitants  des  mers  peuvent  être 
transformées  en  très  beau  cuir.  Feu  Campbell  McNab,  de  Portneuf,  montrait  il  y  a 
quelques  années  des  échantillons  magnifiques  de  cuir  de  baleine  blanche,  qui  avait  un 
grain  très  fin,  était  souple,  résistant  et  très  durable.  M.  C.  H.  Stevenson,  l'éminent 
spécialiste  en  tout  ce  qui  concerne  l'utilisation  des  produits  de  la  mer,  a  dit  :  On  peut 
fabriquer  du  cuir  avec  la  peau  de  tous  les  animaux  aquatiques  et  de  la  plupart  des 
espèces  de  poissons,  mais  ceux-ci  sont  des  cuirs  de  fantaisie  ou  nouveaux.  Le  cuir  de 
phoque  est  produit  en  grandes  quantités.  La  peau  de  la  baleine  blanche  est  une  des 
meilleures  pour  la  fabrication  du  cuir,  par  suite  de  sa  durée,  de  sa  force  et  de  sa  sou- 
plesse. On  le  vend  comme  cuir  de  marsouin.  La  peau  de  morse  tannée,  surtout  si  elle 
est  épaisse,  est  très  employée  pour  les  meules  à  polir  et  dans  d'autres  machines.  Parmi 
les  peaux  d'animaux  marins  employées,  mais  moins  souvent,  pour  fabriquer  du  cuir,  on 
peut  citer  celle  du  lion  de  mer,  du  marsouin,  de  l'éléphant  de  mer,  et  de  beaucoup  de 
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poissons,  mais  surtout  du  requin.  La  peau  douce  et  souple  de  la  baleine  et  de  la  tribu 
des  marsouins  est  riche  en  gélatine  par  suite  de  l'abondance  du  tissu  connectif,  et  peut 
être  mise  en  conserves,forinant  un  aliment  délicieux.  C'est  un  des  mets  les  plus  estimés 
au  Groenland,  et  ceux  qui  en  ont  goûté  partagent  cette  façon  de  voir. 

FABRICATION    DE    LA    GLACE. 

Il  peut  sembler  peu  à  sa  place  dans  un  rapport  sur  les  pêcheries  au  Canada  de  faire 
allusion  à  l'industrie  de  la  production  de  la  glace.  Il  y  a  cependant  une  raison  pour 
traiter  ici  cette  question,  car  non  seulement  ceux  qui  s'occupent  de  pêcheries  ont  à 
employer  beaucoup  de  glace,  mais  encore  ils  sont  placés  en  des  localités  où  la  fabrication 
de  la  <*lace  est  en  général  facile  et  rémunératrice.  L'abondance  de  la  glace  sur  nos  rives 
canadiennes  de  l'Atlantique  doit  provoquer  un  développement  de  cette  industrie  dans 
des  limites  plus  étendues  qu'elles  ne  l'ont  été  jusqu'ici.  Les  grandes  villes  américaines 
comme  New-York,  Boston,etc,  en  exigent  un  approvisionnement  illimité.  11  n'y  a  pas  de 
douanes,  et  les  petits  expéditeurs  pourraient  trouver  quelques  bénéfices  à  expédier  de  la 
glace  à  la  fin  de  l'hiver,  avant  que  les  chaleurs  ne  commencent,  puisqu'on  ne  peut  le  faire 
de  la  manière  habituelle,  le  coût  du  transport,  $1.50  la  tonne  jusqu'à  New-York,  étant 
trop  élevé.  Durant  ces  deux  dernières  années,  des  goélettes  du  Nouveau-Brunswick  et 
de  la  Nouvelle-Ecosse  en  ont  transporté  de  150  à  200  tonnes  à  la  fois.  Il  y  a  une  perte 
considérable,  40°/o,  dans  les  conditions  actuelles  de  transport,  mais  si  les  Etats-Unis  pré- 
sentaient un  débouché  avantageux,  il  y  aurait  là  un  bon  rendement  pour  les  petits  arma- 
teurs, qui  peuvent  transporter  la  glace  à  bon  marché  par  des  goélettes. 


CONCLUSION. 

Dans  ce  qui  précède,  et  qui  n'est  autre  qu'un  rapide  aperçu  des  différents  points 
d'une  importante  question,  la  perte  de  sous-produits  de  la  pêche  ayant  une  certaine 
valeur,  et  la  production  de  l'huile  et  d'engrais,  n'ont  pas  été  traitées,  llya  deux  raisons 
à  cette  omission  :  vu  l'importance  de  la  question,  un  rapport  de  longue  étendue  serait 
nécessaire,  et  de  plus,  les  industries  de  l'huile  et  des  engrais  sont  déjà  développées,  peut- 
être  très  insuffisamment,  mais  en  tous  cas,  assez  pour  prouver  que  la  valeur  de  ces  pro- 
duits n'est  pas  ignorée  en  Canada. 
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ANNEXE  N°  i 


PRIMES   DE   PECHE 

Les  déboursés  faits  pour  ce  service  sont  autorisés  par  la  loi  51-54  Vict,,  chap.  42, 
intitulée  "Acte  à  l'effet  d'encourager  le  développement  des  pêches  maritimes  et  la  cons- 
truction des  navires  de  pêche",  et  qui  pourvoit  à  la  distribution  d'une  somme  annuelle 
de  $160,000,  suivant  des  règlements  à  être  faits  de  temps  en  temps  par  le  gouverneur 
général  en  conseil. 

RÈGLEMENTS. 

Les  règlements  suivants,  établis  par  décret  du  Conseil  en  date  du  10  décembre 
1897,  régissent  le  paiement  des  primes  de  pêche  : — 

Décret  du  Conseil. 

Hôtel  du  Gouvernement,  Ottawa, 

Vendredi,  le  10  décembre  1897. 
Présent  : 

Son  Excellence  le  Gouverneur  général  en  conseil. 

Son  Excellence,  en  vertu  des  dispositions  de  "l'Acte  des  primes  de  pêche,  1891," 
54-55  Victoria,  chapitre  42,  et  de  l'avis  du  Conseil  privé  de  la  Reine  pour  le  Canada, 
juge  à  propos  d'ordonner  que  les  règlements  établis  par  le  décret  du  Conseil  du  24  août 
1894,  relativement  au  paiement  des  primes  de  pêche,  soient  abrogés,  et  ils  sont  par  les 
présentes  abrogés  et  remplacés  par  les  suivants  :  — 

1.  Les  pêcheurs  canadiens  résidant  en  Canada  qui  ont  été  employés  à  faire  la  pêche 
en  eau  profonde  pour  d'autres  poissons  que  les  crustacés,  le  saumon  et  l'alose,  ou  le 
poisson  qui  se  prend  dans  ou  à  l'embouchure  des  rivières,  pendant  au  moins  trois  mois, 
et  qui  n'ont  pas  pris  moins  de  2,500  livres  de  poisson  de  mer,  auront  droit  à  une  prime, 
pourvu  toujours  que  nulle  prime  ne  sera  payée  à  ceux  qui  feront  la  pêche  dans  des 
bateaux  mesurant  moins  de  13  pieds  de  quille,  et  le  nombre  de  réclamants  est  limité  à 
trois  hommes  y  compris  le  propriétaire,  pour  les  bateaux  au  dessous  de  20  pieds. 

2.  Il  ne  sera  payé  aucune  prime  sur  le  poisson  pris  avec  des  rets  à  piège,  rets  à 
enclos  et  nasses,  ni  sur  le. poisson  pris  avec  des  rets  à  mailler  employés  par  des  personnes 
qui  suivent  d'autres  occupations  que  celle  de  la  pêche,  et  qui  ne  consacrent  qu'une  heure 
ou  deux  par  jour  à  pêcher  avec  ces  rets  et  ne  sont  pas  des  pêcheurs  constamment  enga- 
gés à  pêcher. 

3.  Aucun  pêcheur  ne  pourra  réclamer  plus  d'une  fois  par  saison,  soit  qu'il  ait  péché 
dans  deux  vaisseaux,  ou  dans  un  vaisseau  et  un  bateau  de  pêche,  ou  dans  deux  bateaux. 

4.  Les  propriétaires  de  vaisseaux  de  pas  moins  de  13  pieds  de  quille,  qui  ont  été 
employés  pendant  au  moins  trois  mois  à  la  pêche  en  eau  profonde  pour  d'autres  poissons 
que  les  crustacés,  le  saumon  ou  l'alose,  ou  le  poisson  qui  se  prend  dans  ou  à  l'embouchure 
des  rivières,  auront  droit  à  une  prime  sur  chacun  des  dits  bateaux. 

5.  Les  vaisseaux  canadiens  enregistrés,  de  dix  tonneaux  et  au  dessus  (jusqu'à  80 
tonneaux),  employés  exclusivement  au  moins  trois  mois  à  la  pêche  en  eau  profonde  pour 
d'autres  poissons  que  les  crustacés,  le  saumon  ou  l'alose,  ou  le  poisson  qui  se  prend  dans 
ou  à  l'embouchure  des  rivières,  auront  droit  à  une  prime  qui  devra  être  calcinée  sur  le 
tonnage  enregisté,  et  qui  sera  payable  au  proprétaire  ou  aux  propritaires. 
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6.  Les  trois  mois  pendant  lesquels  un  navire  devra  avoir  été  employé  à  faire  la 
pêche  pour  avoir  droit  à  la  prime  devront  commencer  du  jour  où  le  navire  fait  voile  d'un 
port  pour  son  voyage  de  pêche,  et  finit  le  jour  où  il  rentre  au  port  après  le  dit  voyage. 

7.  Les  propriétaires  ou  capitaines  de  vaisseaux  qui  ont  l'intention  de  faire  la  pêche 
et  de  réclamer  la  prime  devront,  avant  de  partir  pour  un  voyage  de  pêche,  se  procurer 
une  licence  du  percepteur  des  douanes  ou  du  garde-pêche  le  plus  voisin,  la  dite  licence 
devant  être  attachée  à  la  réclamation  lorsque  cette  dernière  sera  envoyée  pour  être 
payée. 

8.  Les  dates  et  les  endroits  de  pêche  devront  être  précisés  dans  la  réclamation,  ainsi 
que  la  quantité  et  les  espèces  de  poissons  pris. 

9.  Les  âges  des  hommes  devront  être  donnés.  Les  garçons  au-dessous  de  14  ans  ne 
seront  pas  comptés  comme  réclamants. 

10.  Les  réclamations  devront  être  assermentées  comme  étant  vraies  et  correctes 
dans  tous  leurs  détails. 

11.  Les  réclamations  devront  être  produites  le  ou  avant  le  30  novembre  de  chaque 
année. 

12.  Les  officiers  autorisés  à  recevoir  les  réclamations  devront  fournir  les  formules 
nécessaires,  gratis,  et  après  les  avoir  certifiées  devront  les  transmettre  au  ministère  de  la 
Marine  et  des  Pêcheries. 

13.  Nulle  réclamation  dans  laquelle  le  réclamant  ou  les  réclamants  auront  fait  une 
erreur  ne  pourra  être  modifiée  après  avoir  été  signée  et  assermentée  comme  étant  cor- 
recte. 

14.  Quiconque  sera  reconnu  avoir  fait  des  rapports  faux  ou  frauduleux  dans  aucun 
détail  sera  exclu  de  la  participation  dans  la  prime,  et  poursuivi  avec  toute  la  sévérité 
de  la  loi. 

15.  Le  montant  de  la  prime  a  être  payée  aux  pêcheurs  et  aux  propriétaires  de 
bateaux  et  vaisseaux  sera  fixé  de  temps  à  autre  par  le  Gouverneur  en  conseil. 

16.  Tous  les  navires  de  pêche  munis  d'un  permis  devront  porter  un  pavillon  dis- 
tinct, qui  sera  arboré  au  grand  mât  de  hune  durant  tout  le  voyage.  Le  pavillon  aura 
quatre  pieds  carrés  en  parties  égales  de  rouge  et  de  blanc,  mises  diagonalement  d'angle 
à  angle.  Toute  négligence  de  se  conformer  au  présent  règlement,  porté  à  la  connais- 
sance du  ministère  de  la  Marine  et  des  Pêcheries,  entraînera  la  perte  de  la  prime,  à  moins 
que  justification  satisfaisante  ne  soit  produite. 

JOHN  J.  McGEE,    ■ 

Greffier  du  Conseil  privé. 

La  prime  pour  Tannée  1906  a  été  distribuée  sur  la  base  autorisée  par  le  décret  sui- 
vant du  Conseil,  approuvé  par  le  Gouverneur  général  le  19  janvier  1907. 

Le  gouverneur  en  conseil  peut  ordonner  et  recommander  que  la  somme  de  cent 
soixante  mille  dollars,  payable  en  vertu  des  dispositions  de  l'Acte  54-55  Victoria,  cha- 
pitre 42,  intitulé  "Acte  pour  amender  le  chapitre  96  des  statuts  Revisés,  intitulé  "Acte 
à  1'eflet  d'encourager  le  développement  des  pêches  maritimes  et  la  construction  des 
navires  de"  pêche"  sera,  pour  l'année  1904-1905,  distribuée  comme  suit: 

Navires  :  Les  propriétaires  de  navires  ayant  droit  à  la  prime  recevront  une  piastre 
($1)  par  tonneaux  enregistré,  pourvu,  toutefois,  que  le  paiement  fait  au  propriétaire  d'un 
navire  quelconque  ne  dépasse  pas  la  somme  de  quatre-vingts  piastres  ($80),  et  tous  les 
pêcheurs  de  navires  ayant  droit  à  la  prime  recevront  la  somme  de  sept  piastres  et  dix 
centins  ($7.10  chacun. 

Bateaux  :  Les  pêcheurs  occupés  à  la  pêche  dans  des  bateaux,  qui  se  seront  aussi  con- 
formés aux  règlements  leur  conférant  le  droit  de  toucher  la  prime,  recevront  la  somme 
de  trois  piastres  et  soixante-cinq  centins  ($3.65)  chacun,  et  les  propriétaires  des  bateaux 
de  pêche  recevront  une  piastre  par  bateau. 

JOHN  J.  McGEE, 

Grenier  du  Conseil  privé. 

Le  nombre  des  demandes  reçues  en  1906  a  été  de  13,533,  soit  347  de  plus  qu'en 
1905. 
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Le  nombre  de  réclamations  payées  dans  le  cours  de  l'année  a  été  de  13,503,  soit  362 
de  plus  que  l'année  précédente. 

168,208.70  ont  été  payés  en  primes  aux  navires  et  à  leurs  équipages,  et  $90,807.05 
aux  bateaux  et  aux  pêcheurs  faisant  la  pêche  en  bateaux,  formant  un  total  de  primes 
payées  durant  l'année  1906  de  $159,015.75. 

Le  nombre  de  navires  qui  ont  reçu  la  prime  durant  l'année  a  été  de  957,  ayant  un 
tonnage  total  de  24,632  tonneaux,  soit  une  augmentation  de  35  vaisseaux  et  une  dimi- 
nution de  1.054  tonneaux. 

Le  nombre  de  bateaux  qui  ont  reçu  la  prime  durant  l'année  a  été  de  12,546,  eb 
celui  des  pêcheurs  en  bateaux  a  été  de  20,871,  soit  une  augmentation  de  327  bateaux  et 
de  370  pêcheurs  comparativement  à  l'année  1905. 

Etat  détails  des  réclamations  pour  primes  de  pêche  reçues  et  payées  durant  l'année  1906 


Province. 

Comté. 

Nombre 

DE   RÉCLAMATIONS. 

Reçues. 

Re  jetées 

et  en 
suspens. 

Payées. 

Annapolis 

155 

138 

458 

2 

478 

1,001 

1,484 

155 

Antigonish 

Cap-Breton 

Cumberland 

"ï 

•y 
...... 

138 

457 

2 

Digby 

Guysborough 

Halifax 

Hants 

471 

1,001 
1,481 

Inverness 

341 

55 

1,121 

15 

204 

713 

677 

339 

253 

1 

340 

King    

Lunenburg , 

Pictou 

55 

3 

1,118 
15 

204 

Richmond 

2 
2 

711 

Shelburne 

675 

Victoria 

Yarmouth 

Totaux 

Charlotte     

Gloucester 

Kent..  ..   

Northumberland    

Ristigouche. 

339 
253 

7,434 

19 

7,415 

Nouveau- Brunswick 

455 

398 

53 

5 

1 

18 

4 

2 

451 

396 

53 

5 

1 

1 

17 

Totaux 

King 

Prince 

930 

7 

923 

Ile-du-Prince-Edouard 

511 
292 
115 

2 

509 
292 

Queen  . 

Totaux • 

Bonaventure 

Gaspé 

Rimouski 

Saguenay  

■  Totaux 

Grands  totaux . 

115 

918 

2 

916 

Québec 

767 

2,508 

131 

845 

"2 

767 

2,506 

131 

845 

4,251 

2 

4,249 

13,533 

30 

13,503 

22-1J 


4  MARINE  ET  PECHERIES 

7-8  EDOUARD  VII,  A.  1908 

État  détaillé  des  primes  de  pêche  payées  aux  bateaux  dans  chaque  comté  pendant 

l'année   1906. 


Province. 

Comte. 

Nombre 
bateaux. 

Tonnage. 

149 

17 

292 

37 

1,366 

1,053 

1,698 

Tonnage 
moyen. 

21.28 
17... 
19.46 
18.50 
26.78 
16.71 
24.25 

Nombre 
d'hommes. 

38 

4 

66 

6 

37  L 

297 

436 

Somme 
payée. 

Nouvelle-Ecosse 

Annapolis ... 

Antigonish 

Cap-Breton 

Cumberland 

1 
15 

2 
51 
63 
70 

S      c. 

418  80 
45  40 

760  60 
79  60 

Digby 

Guysborough 

Halifax 

Hants 

4,000  10 
3,161  70 
4,793  60 

Inverness 

24 

294 

12.25 

102 

1,018  20 

Lunenburg 

Pictou 

Queen 

Richmond 

137 
1 

60 

123 

7 

76 

9,694 

16 

165 

1,368 

2,042 
93 

1,724 

70.76 
16... 
23.57 

22.86 
16.60 
13.28 
22.68 

2,061 

2 

44 

347 

613 

36 

468 

24,327  10 

30  20 

477  40 

3,831  70 

Shelburne    

Victoria 

Yarmouth 

6,394  30 

348  60 

5,046  80 

Totaux    

Charlotte 

644 

20,008 

31.07 

4,891 

54,734  10 

Nouveau- Brunswick  . . 

58 
203 
1 
4 
1 
6 

273 

1,012 

2,514 

10 

50 

26 

141 

17  44 
12.38 
10... 
12.50 
26... 
23.50 

220 

801 

3 

13 

4 

25 

2,574  00 

Glouoester 

8,205  10 

Kent 

Northumberland 

Ristigouche 

31  30 

142  30 

54  40 

318  50 

Totaux 

King , 

Prince 

3,753 

13.74 

1,066 

11,325  60 

Ile-du-Prince-Edouard 

17 

7 
8 

448 
142 
142 

26.35 
20.28 
17.75 

66 
32 
49 

916  60 
369  20 
489  90 

Totaux 

Bonaventure  

Gaspé 

Rimouski 

Saguenay  

Totaux   

Grands  totaux. . . 

32 

732 

22.87 

147 

1,775  70 

Québec 

"è' 
'."'à' 

91 

48' 

15.16 

26 

275  60 

24... 

7 

97  70 

8 

139 

17.37 

33 

373  30 

957 

24,632 

25.74 

6,137 

68,208  70 
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État  détaillé  des  primes  de  pêche  payées  aux  bateaux  dans  chaque  comté  pendant 
l'année  1906,  indiquant  aussi  les  primes  payées  aux  navires  et  aux  bateaux  durant 
l'année. 


Province. 

Comté. 

Nombre 

de 
bateaux. 

148 
137 
442 

Nombre 
d'hommes 

Somme 
payée. 

Total 
des  primes 
payées  aux 
bateaux  et 
navires  en 

1906. 

231 
212 
819 

$        c. 

1,014  25 

932  00 

3,513  25 

$     c. 
1,433  05 

977  40 

4,273  85 

79  60 

420 

938 
1,411 

733 

1,478 
1,839 

3,168  75 
6,480  50 
8,307  25 

7,168  85 

Guysborough 

Halifax 

9,642  20 
13,100  85 

Inverness 

316 
55 

981 
14 
197 
651 
552 
332 
177 

564 

86 

1,175 

25 

299 

1,010 

887 

514 

266 

2,431  00 
377  50 
5,387  25 
107  75 
1,318  25 
4,438  50 
3,878  25 
2,255  70 
1,174  50 

3,449  20 
377  50 

Lunenburg 

29,714  35 

Pictou 

137  95 

Queen 

Richmond 

1,795  65 

8,270  20 

Shelburne 

Victoria 

Yarmoutb .      

Totaux 

10,272  55 
2,604  30 
6,221  30 

6,771 

10,138 

44,784  70 

99,518  80 

393 

193 

52 

1 

576 

456 

86 

2 

2,553  00 

1,903  70 

374  50 

8  50 

5,127  00 

10,108  80 

405  80 

Gloucester 

Kent 

Northumberland  .... 

150  80 
54  40 

Saint- Jean 

11 

19 

82  25 

400  75 

Totaux 

King 

Prince 

Queen 

Totaux 

Bonaventure ....  

Gaspé 

Rimouski 

650 

1,139 

4,921  95 

16,247  55 

Ile-du-Prince-Edouard 

492 

285 
107 

800 
616 
232 

3,491  70 

2,595  00 

977  00 

4,408  30 
2,964  20 
1,466  90 

884 

1,648 

7,063  70 

8,839  40 

Québec 

767 

2,500 

131 

843 

1,379 

4,912 

212 

1,443 

5,938  25 

20,918  20 

926  00 

6,254  25 

5,938  25 

21,193  80 

926  00 

6,351  95 

Totaux 

Grand?  totaux. 

4,241 

7,946 

34,036  70 

34,410  00 

12,546 

20,871 

90,807  05 

159,157  00 
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STATISTIQUE  GÉNÉRALE. 

La  prime  aux  pêcheurs  a  été  payé  pour  la  première  fois  en  1882. 

Le  paiement  de  cette  prime  a  été  fait  chaque  année  d'après  la  base  suivante  : — 

1882. — Navires,  $2  par  tonneau,  moitié  à  l'armateur  et  moitié  à  l'équipage. 
Bateaux,  $5  par  homme,  un  cinquième  à  l'armateur  et  quatre  cinquèmes  à  l'équipage. 

1883. — Navires,$2  par  tonneau;  bateaux, $2. 50  par  homme,partagés  ainsi  qu'en  1882. 

1884. — Navires,  $2  par  tonneau,  comme  en  1882  et  1883. 

Bateaux  de  14  à  18  pieds  de  quille $1  00 

18  à  25  "  1   50 

"  25  pieds  de  quille  et  plus 2  00 

Pêcheurs  en  bateaux 3  00 

1885,  1886  et  1887, — Navires,  $2  par  tonneau,  comme  les  années  précédentes.  Les 
bateaux  mesurant  13  pieds  de  quille  ayant  été  admis  en  1885  à  toucher  une  prime,  les 
taux  ont  été  : — Bateaux  de  13  à  18  pieds  de  quille,  $1  ;  de  18  à  25  pieds,  $1.50  ;  de  25 
pieds  et  plus,  $2  ;  pêcheurs,  $3  chacun. 

1888. — Navires,  $1.50  par  tonneau,  moitié  à  l'armateur  et  moitié  à  l'équipage. 
Bateaux,  même  chose  qu'en  1885,  1886  et  1887. 

1889,  1890  et  1891.— Navires,  $1.50  par  tonneau,  comme  en  1888.  Bateaux,  $1 
chacun.     Pêcheurs  en  bateaux,  $3. 

1892. — Navires,  $3  par  tonneau,  moitié  à  l'armateur  et  moitié  à  l'équipage.  Bateaux, 
$1  chacun.     Pêcheurs  en  bateaux,  $3. 

1893. — Navires,  $2.90  par  tonneau,  même  distribution  qu'auparavant.  Bateaux, 
$1  chacun.     Pêcheurs  en  bateaux,  $3. 

1894. — Navires,  $2.70  par  tonneau,  même  distribution  que  les  années  précédentes. 
Bateaux,  $1  chacun.     Pêcheurs  en  bateaux,  $3. 

1895. — Navires,  $2.60  par  tonneau,  moitié  à  l'armateur  et  moitié  à  l'équipage. 
Bateaux,  $1  chacun.     Pêcheurs  en  bateau,  $3. 

1896. — Navires,  $1  par  tonneau  payé  à  l'armateur,  et  aux  pêcheurs  sur  navires,  $5 
chacun,  l'article  5  des  règlements  ayant  été  modifié  en  conséquence.  Bateaux,  $1 
chacun,  et  pêcheurs  en  bateaux,  $3.50  par  homme. 

1897. — Navires,  $1  par  tonneau,  et  pêcheurs  sur  navires,  $6  chacun.  Bateaux,  $1 
chacun,  et  pêcheurs  sur  bateaux,  $3.50  chacun. 

1898. — Navires,  $1  par  tonneau,  et  pêcheurs  sur  navires,  $6.50  chacun.  Bateaux, 
$1  chacun,  et  pêcheurs  sur  bateaux,  $3.50  chacun. 

1899. — Navires,  $1  par  tonneau,  et  pêcheurs  sur  navires,  $7  chacun.  Bateaux,  $1 
chacun,  et  pêcheurs  sur  bateaux,  $3.50  chacun. 

1900. — Navires,  $1  par  tonneau,  et  pêcheurs  sur  navires,  $6.50  chacun.  Bateaux, 
$1  chacun,  et  pêcheurs  sur  bateaux,  $3.50  chacun. 

1901.-  -Navires,  $1  par  tonneau,  et  pêcheurs  sur  navires,  $7  chacun.  Bateaux,  $1 
chacun,  et  pêcheur  sur  bateaux,  $3.50  chacun. 

1902  — Navires,  $1  par  tonneau,  et  pêcheurs  sur  navires,  $7.25  chacun.  Bateaux, 
$1  chacun,  et  pêcheurs  sur  bateaux,  $3.80  chacun. 

1903. — Navires,  $1  par  tonneau,  et  pêcheurs  sur  navires,  $7.30  chacun.  Bateaux, 
$1  chacun,  et  pêcheurs  sur  bateaux,  $3.90  chacun. 

1904. — Navires,  $1  par  tonneau,  et  pêcheurs  sur  navires,  $7.15  chacun.  Bateaux, 
$1  chacun,  et  pêcheurs  sur  bateaux,  $3.75  chacun. 

1905. — Navires,  $1  par  tonneau,  et  pêcheurs  sur  navires,  $7.10  chacun.  Bateaux, 
$1  chacun,  et  pêcheurs  sur  bateaux,  $3.65,  chacun. 

1906 — Navires,  $1  par  tonneau,  et  pêcheurs  sur  navires,  $7.10  chacun.  Bateaux, 
$1  chacun,  et  pêcheurs  sur  bateaux,  $3.75. 

Le  nombre  de  navires  qui  on  reçu  des  primes  de  pêche  depuis  1882  est  de  20,610, 
représentant  un  port  de  709,662  tonneaux.  Le  nombre  total  des  pêcheurs  sur  navires 
qui  ont  touché  les  primes  s'élève  à  156,006,  soit  une  moyenne  de  7   hommes  par  navire. 

Le  nombre  total  des  bateaux  qui  ont  reçu  des  primes  depuis  1882  est  de  336,802, 
et  le  nombre  des  pêcheurs  613,026,  ;  moyenne  du  nombre  d'hommes  par  bateau,  2. 
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La  plus  forte  prime  payée  par  tête  à  des  pêcheurs  sur  navires  a  été  de  $21.75  en 
1893  ;  la  plus  faible,  83cts  ;  la  plus  forte  prime  payée  à  des  pêcheurs  sur  bateaux  a  été 
de  $4,  la  plus  faible,  $2. 

La  moyenne  générale  payée  par  tête  est  de  $5.13. 

Etat  comparatif,  par  provinces,  pour  les  années  1882-1906,  inclusivement,- indiquant  : 
(1)  Nombre  total  des  réclamations  de  primes  de  pêche  reçues  et  payées  par  le 
ministère  de  la  Marine  et  des  Pêcheries. 


Nouvelle 

-Ecosse. 

NOUVEAU- 

Brunswick. 

Ile-du-Prince- 
Edouard. 

Québec. 

Total. 

Année. 

Reçues. 

Payées. 
6,613 

^Reçues. 

Payées. 

Reçues. 

Payées 

Reçues. 

Payées 

Reçues. 

Payées. 

1882 . . . 

6,730 

1.257 

1,142 

1,169 

1,100 

3,162 

3,117 

12,318 

11,972 

1883 . . . 

7,171 

7,076 

1,693 

1,579 

1,138 

1,106 

3,602 

3,325 

13,604 

13,086 

1884... 

7,007 

6,930 

1,252 

1,224 

923 

885 

3,470 

3,429 

12,652 

12,4€S 

1885... 

7,646 

7,599 

1,609 

1,588 

1,117 

1,025 

3,943 

3,912 

14,315 

14,12 

1886 . . . 

7,639 

7,702 

1,767 

1,763 

1,131 

1,080 

4,275 

4,355 

14,812 

14,900 

1887... 

8,262 

8,227 

1,975 

1,958 

1,201 

1,126 

4,138 

4,105 

15,576 

15,416 

1888... 

8,481 

8,429 

2,065 

2,026 

1,153 

834 

4,328 

4,310 

16,027 

15,599 

1889 . . . 

8,816 

8,523 

2.428 

2,392 

1,211 

1,511 

4,664 

4,652 

17,119 

17,078 

1890 . . . 

9,337 

9,429 

2,522 

2,469 

1,352 

1,257 

4,860 

4,804 

18.071 

17,959 

1891 . . . 

10,242 

10,063 

2,831 

2,084 

1,482 

1,446 

5,108 

4,913 

19,663 

18,506 

1892... 

8,272 

8,186 

1,067 

1,001 

1,065 

1,051 

4,425 

4,204 

14,829 

14,442 

1893 . . . 

7,926 

7,844 

967 

881 

1,027 

1,012 

4,059 

3,898 

13,979 

13,635 

1894 . . . 

8,640 

8,600 

925 

911 

983 

963 

3,948 

3,876 

14,496 

14,350 

1895 . . . 

8,835 

8,825 

979 

975 

1,009 

1,025 

3,904 

3,955 

14,727 

14,780 

1896 . . . 

8,597 

8,562 

1,137 

1,064 

1,111 

1,120 

4,366 

4,229 

15,211 

14,975 

1897 . . . 

8,450 

8,418 

1,042 

991 

1,175 

1,171 

4,180 

4,149 

14,847 

14,729 

1898 . . . 

8,446 

8,347 

934 

917 

1,143 

1,145 

4,156 

4,092 

14,679 

14,501 

1899 . . . 

7,894 

7,754 

849 

825 

1,016 

947 

4,134 

4,102 

13,893 

13,628 

1900... 

7,484 

7,452 

904 

904 

1,119 

1,169 

4,264 

4,251 

13,771 

13,776 

1901 . . . 

7,346 

7,344 

829 

826 

941 

937 

4,277 

4,267 

13,393 

13,374 

1902 . . . 

6,710 

6,671 

802 

794 

913 

912 

4,371 

4,346 

12,796 

12,723 

1903 . . . 

6,297 

6,284 

832 

830 

978 

974 

4,110 

4,090 

12,217 

12,178 

1904 . . . 

6,750 

6,732 

879 

866 

1,027 

994 

4,095 

4,079 

12,751 

12,671 

1905 . . . 

7,034 

7,018 

881 

873 

921 

921 

4,350 

4,329 

13,186 

13,141 

1906 . . . 

7,434 

7,415 

930 

923 

918 

916 
26,627 

4,251 

4,249 

13,533 

l:\503 

Total. 

197,446 

196,043 

33,356 

31,806 

27,223 

104,440 

103,038 

362,465 

357,514 
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(2)  Nombre  de  navires,  leur  tonnage,  et  le  nombre  d'hommes  qui  ont  reçu  des  primes 

chaque  année. 


Nouvelle-Ecosse. 

NOUVEAU- 

Brunswick. 

Ile 

-du-Prince 

DOUARD. 

Québec 

Total. 

Année. 

Sac 

C 

s 
o 
H 

CD 

2  S 
■°  fi 
SS 
o  s: 

0 

11 

X>.  fi 

1» 

» 

C 

a 
1 

i 
s  § 

55  t: 

J.8 

15 

ï 

c 

§ 

ce 

<v 

®   G 
U   fi 

1! 

£^3 

03 

bc 
è3 

G 
G 

è 

i 

2  S 
•2  £ 

S  o 

y,  » 
II 

I1 

y 

G 
G 

00 

■g -S 

fi  o 

1882.... 

588 

22,841 

5,343 

120 

2,171 

531 

389 

74 

63 

2,210 

538 

786 

27,611 

6,486 

1883.... 

700 

29,788 

6,238 

126 

2,102 

496 

16 

450 

66 

62 

2,236 

443 

904 

34,576 

7,243 

1884.... 

700 

29,828 

6,327 

139 

2,289 

560 

16 

582 

92 

56 

1,965 

382 

911 

34,664 

7,361 

1886.... 

629 

27,709 

5,897 

128 

2,120 

496 

19 

597 

113 

55 

1,791 

317 

831 

32,217 

6,823 

1886.... 

562 

25,375 

5,022 

145 

2,628 

520 

32 

1,071 

215 

52 

1,730 

320 

791 

30,804 

6,077 

1887.... 

566 

24,520 

4,900 

154 

2,889 

563 

38 

1,677 

338 

54 

1,883 

334 

812 

30,969 

6,135 

1888.... 

589 

26,008 

5,450 

150 

2,545 

544 

37 

1,245 

249 

51 

1,842 

388 

827 

31,640 

6,631 

1889.... 

597 

27,123 

5,684 

153 

2,590 

565 

35 

1,274 

239 

48 

1,729 

330 

833 

32,716 

6,818 

1890.... 

540 

23,955 

4,935 

133 

2,129 

447 

32 

1,002 

203 

34 

1,182 

220 

739 

28,268 

5,805 

1891 .... 

527 

22,780 

4,618 

124 

2,051 

411 

27 

778 

155 

27 

924 

168 

705 

26,533 

5,352 

1892.... 

507 

22,279 

4,611 

108 

1,683 

343 

30 

983 

139 

23 

803 

159 

668 

25,748 

5,252 

1893.... 

536 

23,195 

4,780 

210 

2,922 

634 

27 

910 

151 

32 

952 

179 

805 

27,979 

5,744 

1894.... 

602 

24,735 

5,077 

238 

3,189 

721 

21 

594 

114 

38 

1,066 

178 

899 

29,584 

6,090 

1895.... 

603 

25,018 

5,184 

238 

3,107 

764 

27 

769 

129 

39 

1,262 

173 

907 

30,156 

6,250 

1896.... 

553 

23,415 

4,607 

250 

3,337 

800 

23 

650 

114 

36 

1,143 

144 

862 

28,551 

5,665 

1897.... 

507 

21,323 

4,829 

239 

3,079 

816 

20 

490 

109 

94 

833 

116 

790 

25,725 

5,870 

1898.... 

505 

20,868 

4,840 

239 

3,155 

859 

24 

561 

125 

16 

524 

77 

784 

25,10!- 

5,901 

1899.... 

519 

22,538 

5,323 

238 

3,131 

885 

15 

373 

76 

17 

497 

78 

789 

26,53£ 

6,362 

1900... 

525 

22,474 

5,352 

234 

2,909 

890 

29 

737 

153 

14 

459 

76 

802 

26,639 

6,471 

1901... 

508 

21,469 

5,158 

242 

3,229 

872 

23 

541 

115 

13 

366 

69 

786 

25,605 

6,214 

1902  . . 

505 

21,248 

5,126 

249 

3,293 

972 

28 

630 

135 

13 

350 

51 

795 

25,521 

6,284 

1903.... 

546 

21,992 

5,173 

259 

3,454 

971 

36 

765 

169 

10 

290 

48 

851 

26,501 

6,361 

1901.... 

552  21,285 

5,040 

257 

3,429 

981 

30 

594 

126 

15 

382 

73 

854 

25,690 

6,220 

1903.... 

620 

21,240 

5,238 

264 

3,600 

1,035 

28 

587 

125 

10 

259 

56 

922 

25,686 

6,454 

1906... 

644 

20,008 

4,891 

273 

3,753 

1,066 

32 

732 

147 

8 

139 

33 

957 

24,632 

6,137 

Total  .. 

14,230 

593,014 

129,643 

4,910 

70,844 

17,742 

660 

18,987 

3,671 

810 

26,817 

4,950 

20,610 

709,  C62 

156,006 
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(3)  Nombre  de  bateaux  et  de  pêcheurs  en  bateaux  qui  ont  reçu  des  primes  de  pêche- 
chaque  année. 


Année. 

Nouv. -Ecosse. 

NoUVEAU- 

Brunswick. 

Ile-du-Prince. 
Edouard. 

Québec. 

Total. 

Nombre 
de  ba- 
teaux. 

Nombre 
d'hom- 
mes. 

Nombre 
de  ba- 
teaux. 

Nombre 
d'hom- 
mes. 

Nombre 
de  ba- 
teaux. 

Nombre 
d'hom- 
mes. 

.Nombre 
de  ba- 
teaux. 

Nombre 
d'hom- 
mes. 

Nombre 
de  ba- 
teaux. 

Nombre 
d'hom- 
mes. 

1882 

0,013 

12,130 

1,024 

2,530 

1,087 

3,070 

3,071 

5,716 

11,225 

23,440 

1883 

6,458 

13,553 

1,453 

3,309 

1,098 

3,106 

3,266 

6,188 

12,275 

20,150 

1884 

6,257 

12,669 

1,086 

2,505 

869 

2,346 

3,344 

6,416 

11,556 

23,930 

1885 

6,970 

13,396 

1,460 

3,254 

1,006 

2,606 

3,857 

7,485 

13,293 

20,741 

1880 

7,140 

13,351 

1,618 

3,507 

1,048 

2,547 

4,303 

7,981 

14,109 

27,440 

1887 

7,662 

13,997 

1,804 

3,994 

1,088 

2,711 

4,051 

7,550 

14,605 

28,252 

1888 

7,840 

14,115 

1,870 

4,148 

797 

2,141 

4,259 

7,852 

14,772 

28,250 

1889 

7,926 

14,118 

2,237 

5,032 

1,475 

3,568 

4,602 

8,807 

16,240 

31,525 

1890 

8,886 

15,738 

2,324 

5,242 

1,192 

3,024 

4,766 

9,241 

17,168 

33,245 

1891 

9,525 

16,552 

1,928 

4,120 

1,383 

3,427 

4,865 

9,402 

17,701 

33,507 

1892  

7,679 

12,307 

893 

1,765 

1,021 

2,047 

4,181 

7,693 

13,774 

23,812 

1893 

7,308 

11,748 

071 

1,314 

985 

1,962 

3,866 

7,245 

12,830 

22,2G9 

1894 

7,956 

12,890 

001 

1,281 

913 

1,813 

3,821 

7,139 

13,351 

23,132 

1895 

8,222 

13,106 

737 

1,434 

998 

2,141 

3,916 

7,877 

13,873 

24,558 

1890 

8,008 

12,454 

814 

1,553 

1,095 

2,126 

4,189 

7,688 

14,106 

23,821 

1897 

7,911 

12,542 

752 

1,351 

1,151 

2,147 

4,125 

7,572 

13,939 

23,012 

1898 

7,872 

12,438 

078 

1,237 

1,121 

2,199 

4,076 

7,627 

13,747 

23,501 

1899 

7,235 

11,305 

587 

1,027 

932 

1,710 

4,085 

7,696 

12,839 

21,738 

1900 

6,927 

10,645 

070 

1,184 
1,001 

1,140 
914 

2,198 

4,237 

8,004 

12,974 

22,031 

1901 

6,836 

10,464 

584 

1,735 

4,254 

8,017 

12,588 

21,217 

1902 

6,166 

9,442 

545 

966 

884 

1,638 

4,333 

8,180 

11,928 

20,220 

1903 

5,738 

8,775 

571 

964 

938 

1,722 

4,080 

7,688 

11,327 

19,149 

1904 

6,180 

9,556 

(509 

1,082 

964 

1,792 

4,064 

7,648 

11,817 

20,078 

1905 

6,398 

9,822 

009 

1,047 

893 

1,630 

4,319 

8,002 

12,219 

20,501 

1900 

6,771 

10,138 

050 

1,139 

884 

1,648 

4,241 

7,946 

12,516 

20,871 

Total  .... 

181,914 

307,260 

20,841 

56,052 

25,876 

57,054 

102,171 

192,660 

336,802 

013,020 
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MARINE  ET  PECHERIES 


7-8  EDOUARD  VII,  A.  1908 
(4)  Nombre  total  d'hommes  qui  ont  reçu  des  primes  chaque  année. 


Année. 


Nouv. -Ecosse 


1882 

1883 

1884  .   ..    . 

1885 

1886  

1887 

1888  .... 

1889 

1890 

1891 

1892 

1893 

1894  .... 

1895  

1896 

1897 

1898 

1899 

1900     

1901 

1902  

1903 

1904 

1905 

1906 

Total 


Nombre 
d'hommes. 


17,473 
19,791 
18,996 
19,293 
18,373 
18,897 
19,565 
19,802 
20,673 
21,170 
16,918 
16,528 
17,976 
18,290 
17,061 
17,371 
17,278 
16,628 
15,997 
1 15, 622 
14,568 
13,948 
14,596 
15,060 
15,029 


436,903 


NOUVEAU- 

Brunswick. 


Nombre 
d'hommes. 


3,061 
3,805 
3,065 
3,750 
4,087 
4,557 
4,692 
5,597 
5,689 
4,537 
2,108 
1,948 
2,002 
2,198 
2,353 
2,167 
2,096 
1,912 
2,074 
1,873 
1,938 
1,935 
2,063 
2,082 
2,205 


73,794 


Ile-du-P.-E. 


Nombre 
d'hommes. 


3,144 
3,172 
2,438 
2,719 
2,762 
3,049 
2,390 
3,807 
3,227 
3,582 
2,186 
2,113 
1,927 
2,270 
2,240 
2,256 
2,324 
1,786 
2,351 
1,850 
1,773 
1,891 
1,918 
1,755 
1,795 


60,725 


Québec. 


Nombre 
d'hommes. 


6,254 
6,631 
6,798 

7,802 
8,301 
7,884 
8,240 
9,137 
9,461 
9,570 
7,852 
7,424 
7,317 
8,050 
7,832 
7,688 
7,704 
7,774 
8,080 
8,086 
8,231 
7,736 
7,721 
8,058 
7,979 


197,610 


Total. 


29,932 
33,399 
31,297 
33,564 
33,523 
34,387 
34,887 
38,343 
39,050 
38,859 
29,064 
28,013 
29,222 
30,808 
29,486 
29,482 
29,402 
28,100 
28,502 
27,431 
26,510 
25,510 
26,298 
26,955 
27,008 


769,032 


PRIMES  DE  PECHE 
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DOC.  PARLEMENTAIRE  No  22 

(5)  Total  des  paiements  annuels  de  primes  de  pêche 


Année. 


1882 

1883 

1884 

1885 

1886 

1887 

1888      .... 

1889 

1890 

1891..     ... 
1892 

1893  

1894  

1895 

1896 

1897 

1898  

1899 

1900 

1901 

1902 

1903 

1904 

1905 

1906  

Total 


Nouvelle-Ecosse. 


#         c. 

106,098  72 

89,432  50 

104,934  09 

103,999  73 

98,789  54 

99,622  03 

89,778  90 

90,142  51 

91,235  64 

92,377  42 

109,410  39 

108,060  67 

111,460  03 

110,765  27 

98,048  95 

102,083  50 

103,730  00 

106,598  50 

101,448  00 

101,024  50 

100,455  70 

99,714  15 

99,286  44 

100,664  35 

99,518  80 


2,518,680  33 


Nouveau- 
Brunswick. 


Ue-du-Prince- 
Edouard. 


$  c. 
16,997  00 
12,395  20 
13,576  00 
15,908  25 
17,894  57 
19,699  65 
18,451  92 
21,026  79 
21,108  33 
17,235  96 
10,864  61 
12,524  09 
12,690  80 
12,919  32 
13,602  88 
13,454  50 
13,746  00 
13,514  50 
13,562  50 
13,420  50 
14,555  80 
14,872  75 
15,110  80 
15,379  50 
16,247  55 


380.762  77 


16,137  00 

8,577  14 

9,203  96 

10,166  65 

10,935  87 

12,528  51 

9,092  96 

13,994  53 

11,686  32 

12,771  30 

9,782  79 

9,328  62 

7,875  79 

9,285  13 

9,745  50 

9,809  00 

10,188  00 

7,822  00 

10,589  00 

8,335  50 

8,716  55 

9,652  50 

9,179  35 

8,317  20 

8,839  40 


2?.2,560  57 


Québec. 


«  c. 
33,052  75 
19,940  01 
28,004  93 
31,464  76 
33,283  61 
31,907  73 
32,858  75 
33,362  71 
34,210  72 
34,507  17 
29,694  35 
28,320  72 
28,040  18 
30,598  27 
32,992  44 
32,157  00 
31,795  00 
32,065  00 
33,203  00 
33,161  50 
36.125  45 
34,704  30 
33,651  65 
34.185  60 
34,410  00 


797,697  60 


Total. 


172,285  47 
130,344  85 
155,718  98 
161,539  39 
160,903  59 
163,757  92 
150,185  53 
158,526  54 
158,241  01 
156,891  85 
159,752  14 
158,234  10 
160,066  80 
163,567  99 
154,389  77 
157,504  00 
159,459  00 
160,000  00 
158,802  50 

155.942  00 
159,853  50 

158.943  70 
157,228  24 
158,546  65 
159,015  75 


3,949,701  27 
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MARINE  ET  PECHERIES 

7-8  EDOUARD  VII,  A.  1! 
Liste  des  navires  qui  ont  reçu  des  primes  de  pêche  en  1906-7. 


PROVINCE  DE  LA  NOUVELLE-ECOSSE. 
COMTÉ  D'ANNAPOLIS. 


"s 

'S 

f 

o 
u 

s 

Nom  du  navire. 

Port 
d 'enr  eg  is  treraen  t 

a 
o 

12 
23 
11 
31 

10 
48 

Nom  du  propriétaire 

ou 
propriétaire-gérant. 

Résidence. 

§ 

CD    £ 
^5    ce 

si 

o  S 

B 

<X> 
'CD 

II 

=  2 

0   Z 
c  &, 

80093 
90655 

Anna  K 

Saint- Jean 

Yarmouth   . 

Annapolis 

Yarmouth     .    . 

Digby 

Annapolis    .... 

Edward  Fales 

E.  Robinson 

Jas.  W.  Snow 

Tbos.  Milner 

W.  H.  Anderson 

Jno.  F.  Feters 

Wm.  McGrath 

Margaretville. . . 
Parker's-Cove. . . 

Port-Wade 

Parker's-Cove. . . 

Litchfield 

Port-Wade 

1 

7 
3 
5 
9 
3 
10 

$     c. 

21  10 

61  70 

1030G6 
111998 
85534 
100539 
107293 

Eddie  J     

Jessie  K 

Lloyd 

Rowena 

S.  G.  H 

44  30 
46  50 
94  90 
31  30 
119  00 

COMTE  DANTIGONISH. 


103542 


Emma  Brow, 


Halifax 


17    Jno.  Brow 


Hbr.-au-Bouché. 


COMTE  DU  CAP  BRETON. 


112376 
100846 
100389 
100372 

90834 
116521 
100383 

94788 
103412 
107375 
107376 
112386 
111902 
107359 
107351 


Agnes 

Albatross 

Annie  F 

Betsy  Jane 

Diego 

Ellwood 

Florence  F.. 

Laura  C.  Zwicker. 

Minnie  B    

Minnie  B 

Rozzie 

Shamrock 

St-Thomas 

Victoria 

Wilfrid  Laurier   . . 


Arichat 

Lunenburg.  . 
Sydney     .... 

Port-Medway 
Lunenburg.  . 

Sydney 

Lunenburg.  . 
ii         ... 

Sydney 

Arichat 

Sydney 


Pat'k  Wadden . 
Jno.  Arsenault. 
John  Farrell 
Samuel  Moore.. 
Thos.  Peach... 
R.  D.  Nutter... 

S.  Curry 

Jno.  Arsenault. 
W.  T.  Eastman 

G.  Billard 

Robt.  Fudge... 
Jacob  Rogers . . 

Alex.  Ley 

Benj.  Boone.    .  . 
Philip  May 


Ile  Scatarie. .  . . 
Petit-Bras-d'Or 

Mainadieu 

Petit-Bras-d'Or 
Port-Morien  . . 
B.  l  rlace-Bay . . 
Port-Morien  . . 
Petit-Bras-d'Or 
Sydney-Nord  . . 
Louisburg  . 
Sydney-Nord.  . 

Petite-Lorraine 

Bateston 

Sydney-Nord.. . 


112286 
111528 
116235 
107807 
112102 
100547 
100813 
111898 
74331 
116236 
103181 
107112 
116239 


A.  E.  Moore, 

Alart  

Alcyone 

America 

Ariadne 

B.  and  C 

Blanche 

Catherine 

Condor 

Cora  May 

Curlew 

Daisy  Linden . 
Edna  L 


Digby . 


Saint-Jean. 


;Digby 

iBarrington. 
Weymouth . 
Yarmouth  . 
Digby 


A.  R.  Bailey 

Ben  Doucett 

Howard  Anderson  . 
Reuben  Thurber  . 
H.  Outhouse. .    . 
Jno.  W.  Thurber  Sr 
Wesley  Leeman. . . . 

A.  Belliveau 

Howard  Titus 

J.  W.  Moran 

Geo.  Denton 

David  Sproule 

K.  H.  A.  Lewis.... 


Westport 

jMavilette 

jDigby 

Freepjrt 

Tiverton. 

Freeport 

Tiverton 

Grosses-  Coques. 

Westport 

Freeport 

Westport 

Digby 

Rossway 


COMTÉ  DE  CUMBERLAND. 

111425 
103593 

Effie  Howard 

Jessie  &  Ada 

Halifax  

Charlottetown.. . 

23 
14 

E.  R.  Heather 

Geo.  Heather 

Pugwash 

5 

1 

58  50 
21  10 

COMTÉ  DE  DIGBY. 

PRIMES  DE  PECHE 
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DOC.  PARLEMENTAIRE  No  22 
Liste  des  navires  qui  ont  reçu  des  primes  de  pêche,  etc. — Nouvelle-Ecosse — Suite. 

COMTÉ  DE  DIGBY-i^m. 


103749 
116446 
121657 
107604 
11L527 

85476 
122097 
107480 
111688 
111530 
116234 
111525 
111838 

75851 
122101 
116210 
116237 
103184 
111896 

85533 
116232 
100895 

94830 
116660 
112285 
111834 
111835 
±07334 
112289 
111840 
111833 
100609 
103179 

94694 

>  0630 
100543 

77969 
121812 


Nom  du  navire. 


Emerald 

Emerson  Faye 

EmilyC 

Emma  D 

EttaH 

Fleetwing 

George  L   

Hattie  &  Eva 

Hazlewood 

Island  Girl 

J.  W 

James  W.  Cousins., 

LavinaD 

Little  Annie.  .    .  . 

Lizzie  B 

Lucy  A 

Maple  Leaf 

May  Flower 

May  Queen 

Minnie  C 

NettieM 

New  Home. . . 

jNina  Blanche  

'Nora 

jOspray , 

JRosan 

jRoxana 

Shamrock 

Souvenir 

Sparrow 

Sunlocks  . .    

Swan 

Trilby 

Utah  &  Eunice 

Vanitv 

W.  Parnell  O'Hara. 

Wave  Queen 

Wjffred  L.  Snow. . . 


Port  d'enregis- 
trement . 


Digby     . . 
Shelburne  . 
Yarmouth 
Weymouth . 

Digby 

Shelburne 
Yarmouth . 

Digby 

Shelburne  . 
Digby 


Weymouth 
Yarmouth 


Digby. 


Weymouth 
Digby 


Weymouth 

Yarmouth . 
Digby " 


Yarmouth . 
Digby 


Shelburne 
Digby... 


Yarmouth . 
Digby   .... 
St.  Andrews 
Digby 


29 
47 
11 
20 
10 
15 
13 
11 
29 
10 
14 
87 
21 
16 
18 
32 
10 
26 
15 
12 
12 

I  31 
|  31 

11 

I  16 
11 

11 

17 
27 
28 
59 
56 
31 
33 
11 
79 
11 
36 


Nom  du  propriétaire 

ou 
propriétaire  gérant. 


Ansel  Casev 

M.  Hains 

N.  Coin  eau   

F.  S.  Doucette 

Jas.  Buckman 

Handley  Outhouse  . . . 

John  J.  LeBlanc 

Edwin  Hains 

Geo.  C.  Stevens 

Esrom  Thurber 

Whale  CoveTra'ing  Co, 

•Tos .  Milberry 

James  Doucette.    . . 
P.  H.  Belliveau.    ... 

L.  Boudreau 

John  T.  Therrio  . .   . 

H.  P.  Denton 

John  W.  Snow  

Moses  Thibodeau 

George  R.  Raymond  . . 
Wm.  McDormand 
Arthur  Doucette   .... 

J.  W.  Moran 

jPhilemon  Doucett 

|F.  H.  Corning 

F.  J.  Doucett...      .    . 

Ainsley  Titus 

R.  Thurber ,. 

J.  O.  Robichaud 

M.  Tliériault 

J.  Robbins 

Edwin  Hains 

L.  E.  Perry 

Milton  Hains 

F.  P.  Titus 

Joseph  E.  Snow,  étal. , 

Thomas  Denton 

Edward  Keans 


Résidence. 


Digby 

Freeport 

Bear-Cove 

Mavilette 

Westport.      .    . 

Tiverton 

Mavillette  ..    . 
Freeport 

Whale-Cove    . . . 

Digby 

Mavillette     . . 
Belliveau's-Cove. 

Mavillette   

Meteghan  .  . . 

Westport 

Digby 

Church- Point.  . . 

Digby 

Westport ...... 

Mavillette 

Freeport 

Mavillette   . 
Hav.-aux-Castor 

Mavillette 

Westport .      .    . 

Freeport 

Meteghan 

Tiverton 

Freeport . .    


Westport 

Digby 

Petite-Rivière 
Digby 


114  20 

146  40 

39  40 

48  40 

31   30 

43  40 
48  50 

39  40 
100  00 

31  30 

63  70 

236  20 

70  70 

30  20 
60  60 

74  60 

31  30 

75  70 
50  50 
26  20 

40  40 
59  40 

102  00 
46  50 

44  40 

32  30 
25  20 
52  50 

62  50 

63  50 
158  40 
155  40 

94  90 
96  90 
32  30 
192  60 
25  20 
99  90 


COMTÉ  DE  GUYSBORO. 


107992 
111422 
112021 
90495 
112016 
112020 
112375 
103328 
117054 
116347 
116890 
116882 
117093 
107993 
112373 
100818 
116883 
107996 


Alice  J.  Davis 

Annie  B 

Annie  M .... . 

Annie  S 

Blanche 

Bonny  Kate.. 
C.  G.  Munro. 
Ella  May..    .. 
Emma  Jane. 

Ethel 

Ethel  G..       . 

Fiona 

Florence  D. . . . 
Florence  May 
Flying  Cloud. 
Geneva  Ethel. 

Grayling 

Green  Linnet. 


Canso    " 

Halifax 

Canso 

Halifax 

Canso 

Arichat 

Pt.  Hawkesbury 

Canso    

Arichat 

Canso    

Arichat. 

Barrington 

Arichat , 

Canso 


20  Kd  ward  Hearn 

26  Ben.  Boudro 

29  John  Leary 

34  David  Boudro 

13  S.Williams 

14  R.  Sutherland  .    .. 

14  Chas.  Mosher 

34  Hibbert  Carr 

16  John  L.  George . . . 

11  Jas  R.  Sinclair 

12  Daniel  George .... 

10  Martin  Pelrine. .    . 

11  Hubert  Dorion 

11  John  Kennedy   .  . 

13  Simon  Manett.  .  . 
29  Martin  Meagher. . 
25  W.  H.  Reeves 

12  Thomas  Boudrot,  j 


Canso    

Port -Félix 

Queensport 

Port-Félix 

Canso 

Mul  grave 

White-Head  en  h 

Canso 

White-Head... 
Rivière-Larry. . . 

Port-Félix 

Canso 

Rivière-Larry. . . 

Canso 

Middle-Melford . 
Dover 


48  40 

61  50 
64  50 

105  00 

41  40 
35  30 

42  40 

62  40 
58  60 
25  20 
47  50 
45  50 
53  60 
53  60 
41  40 
64  50 
53  40 
40  40 


14  MARINE  ET  PECHERIES 

7-8  EDOUARD  VII,  A.  1908 
Liste  des  navires  qui  ont  reçu  des  primes  de  pêches,  etc. — Nouvelle- Ecosse — Suite. 

COMTÉ  DE  GUYSBORO-.Pm. 


117091 
116740 
103470 
112374 
111903 
111910 
117097 
117098 
117100 
117094 
112018 
112136 
111909 
112371 
116886 
117053 
111475 
100816 
107999 
107757 
112022 
100446 
100450 
107998 
103547 
117051 

80970 
112024 
112372 

74139 
100255 
111413 
112023 
116884 
112025 

96962 
103461 
108000 
107318 
116885 
117052 
103199 
107994 
107991 
116887 


Nom  du  navire. 


Hazel  Maud ' 

Hilda  M.  Horton... 

Ida  M.  Burk 

J.  B.  Saint 

Laura  B.  G .    

Lizzie  J.  Greenleaf. 

Lizzie  May 

i  Lottie  M.  Béatrice . 

;Louisa  Ellen 

(Maggie  Alice 

î  Maggie  Bell 

Maple  Leaf 

Margaret  May . 

Mary  A   .    

Mary  J 

iMary  M.    Bell 

IMary  Matilda 

Mattie  Morrissey.. 

Maud  S 

Mayflower 

Minnie  J 

Minnie  May 

Minto.      ..' 

Money  Bush 

Morning  Glory 

-  Muriel  G 

lOrion.       . .    .  , 

JReta  S       

River  Swan 

jSadie     

Seaflee    ... 

Sigdrif  a 

Silver  Bell 

Silver  Swan . 

Squanto 

Sunrise 

St.  Lidwina  ...     . 

St.  Patrick   

iSt.  Stephen 

|T.  Lilly,. 

jThrush 

iTrilby  

|True  Love 

Two  Brothers 
Wenona 


Port  d'enregis- 
trement. 


Arichat. 
Halifax. 
Arichat. 


Canso 

Shelburne 
Arichat. . . 


Canso  .  . 
Arichat. 
Canso  . . 


Charlotte  town 
Canso 


Halifax 
Canso  . . 
Halifax. 
Canso. . . 
Arichat. 
Halifax. 


Lunenburg 

Canso 

Arichat. . . 

Canso 

Yarmouth . 
Arichat. . . . 

Canso 

Halifax  . . . 
Arichat. . . . 
Canso 


Arichat. 


Nom  du  propriétaire 

ou 
propriétaire  gérant. 


Résidence. 


Dover  

Port  Beckerton 
Larry's  River. . 
Halflsl'dCove. 
Charlo's  Cove . 

Il 

Larry's  River. 
Half  Isl'd  Cove 
WhiteHead.. 

Port  Félix 

St.  Francis  Hbr. 
Canso 


Raspberiy .  .  . . 
White  Head . . 
Port  Félix..  . 
Larry's  River. 
Port  Félix .  . . 
Canso 


James  Rhynold 

E.  F.  C.  Horton  . . . 

J  os.  Fougère 

Robt.   Hendsbee   . . . 

Benj.  Gerrior 

Jos.  H.  Richard 

Benj.  L.  Pelrine 

Hiram  Hendsbee,  sr, 
Patrick  Conway  .  . . 
John  D.  Cashin  ...  . 
James  W.  Grady. . . . 

Jno.  Cousins 

Jas.  Sullivan 

Daniel  Casey 

Wm.  Diggdon 

Jno.  Bellfountain. . . 

Fredk.  Pelrine 

Benj.  David 

Havelock  Munroe. . . 
J.  R.  Lumsden  .    ... 

Jas.  Feltmate 

Chas.  H.  Richard . . . 
William   O'Hara.    . . 

Thos.  Richard 

Jno.  J.  Gerrior 

Alden  Munroe. .  . 
Jos.  Pelrine,  Sr . 

Wm.   Shrader 

Geo.  Berrigan 

Isaiah  Fougère 

Howard  Munroe   . . . 

Wm.  Dort 

S.  J.  Pelrine 

Joseph  Bon  vie ...... 

F.  H.  Hawes 

Thurlo  Munroe 

Abner  J.  Munroe .    . 

Geo.  L.  Avery 

Moses  Cohoon 

Wm.  Peart 

David  Myers 

E.  Flaherty 

David  Walsh |     "       

Fredk.  Gellô Port  Félix . 

Jno.  Uloth Cole  Harbour 


Yankie  Cove, . 
Charlo's  Covs. 

Canso    

Port  Félix  . . . 
Larry's  River.. 
L.  Whitehead 
Larry's  River. 
Canso 


Larry's  River . 
White  Head. 
Cole  Harbour. 
Larry's  River. 


Canso. . . . 
L.  White  Head 
Cole  Harbour. 
Larry's  River. 
Canso. . . 
Tor  Bay 
Canso  . . . 


$    c. 

38  40 
64  50 

44  40 
60  60 

31  30 

53  60 
47  50 

45  40 

39  40 

32  30 
82  80 

119  00 

47  50 
32  30 

32  30 

38  40 
57  60 
66  60 

33  30 

46  40 
49  50 

54  60 
32  20 
57  60 
32  30 
42  30 
66  60 

55  60 

39  40 
86  60 

40  40 

48  50 
35  30 
48  40 
48  50 
39  30 

46  50 

60  60 

61  60 
31  30 
24  20 

47  50 
24  20 

56  60 
45  50 


COMTE  D'HALIFAX. 


94632 
121932 
116526 
107313 
121933 
103858 
116278 
117145 
111428 

77603 


A.  C.  Greenwood. 

Addie  M 

Adelaide 

Alice   A 

Annie  May  ...... 

B.  &  B.  Holland.. 
Christie  Belle   . . . 

Dove 

Duche^s 

Eldon  C 


Shelburne 

15 

Halifax 

11 

Lunenburg 

13 

Halifax 

16 

H        

24 

,,       

26 

i,       

13 

ii 

10 

ii       

12 



27 

Ernest  Mason jTangier 

Isaac  Morash jWest  Dover 

James  F.  Gray  ....    jPennant. .  . . 

Wm.  McPherson jTangier 

H.  Gerrard,  et  al. . 
R.  Holland .... 
Zachariah  Beaver. 

Geo.  Myria 

David  Morash .... 
Isaac  Bowser 


Gerrard's  Isl'd . . 
Duncan's  Cove. . 
Spry  Bay    . . . 
Petpieswick  Hbr 

West  Dover 

Musquodoboit 
Hbr 


50  50 
32  30 
41  40 
44  40 
59  50 
82  80 
27  2 
31  308 
26  200 

380 


PRIMES  DE  PECHE  15 

DOC.  PARLEMENTAIRE  No  22 
Liste  des  navires  qui  ont  reçu  des  primes  de  pêche,  etc. — Nouvelle-Ecosse — Suite. 

comté  d'Halifax— Fin. 


111434 
117141 
100247 
116290 

80829 
100259 
111432 
107319 
103544 
112131 
111747 
116731 
116738 
116287 
112129 
116743 
116284 
121934 
103191 
116747 
100216 
103312 

96797 
116203 
116513 

83402 
111440 
111424 

96805 
116733 
111435 
111421 
117150 
112387 

85664 
117144 
100227 
116736 
116739 
11  (.282 

85665 
103539 
116745 

94677 

83133 

116749 
96806 
116272 
116447 
100218 
112137 
116750 
103464 
111438 
117142 
117143 
100260 
116283 
92578 
85378 


Nom  du  navire. 


Ermynthrude 

Etha  May 

Fairy  Queen 

Flora  M.  J 

Florence  B 

Florence  G ...... . 

Gladys  Elena 

Globe 

Grâce  D 

Grâce  D.  Day  .... 
Grâce  Darling  .... 

Grand  Désert 

Gretta 

Hanriy  Andy 

Hattie    

Ilattie  D 

Janet  R 

Jeannie  <fc  Annie. . 

Tennie  B 

Jessie  W 

Katie  M 

Laura 

Laura  Phoebe 

Laurel 

Laurie  H 

Louisa  Maud 

M.  A.  Josey. 

Maggie  M 

Maggie  May 

Maggie  May .  .    .  . 
Maggrie  Wilson  . . 

Ma  pie  Leaf 

Marie  Stella 

Mary  A.  Dunphy . . 

Mary  E.      .    * 

Mary  E.  Faulkner, 

May 

Milo 

Minnie  M.  Dora . . , 
Monica  A.  Thomas. 

Nellie  D 

Neva 

Persévérance 


Regina  B 


Reliance , 

Rising  Sun. 

Rosie  M.  B 

San  Juan 

SarahM.  W.      ... 

Shamrock 

Stella  R 

St.  Patrick 

Theresa  M.   Gray . 

Valkyria 

Valmore 

Violet 

Vixen 

Willetta 

Zéphyr 


Port  d'enregis- 
trement. 


Halifax 

H  

Il  

Il  

Shelburne  .... 
Lunenburg  . . . 
Halifax 

h       

Lunenburg.  .  . 

Halifax 

Halifax 

Liverpool .... 
Halifax 

Pt.  Hawkesbury 
Halifax 


Lnnenburg . 
Halifax 


Sydney. 
Halifax. 


Shelburne 
Halifax. . 
Shelburne 
Halifax. . . 
Arichat .  . . 
Halifax. . . 


36 
11 
11 
78 
32 
15 
16 
32 
10 
39 
100 
65 
14 
15 
12 
62 
37 
16 
13 
12 
11 
13 
18 
16 
l(i 
21 
17 
13 
62 
17 
36 
25 
36 
18 
14 
14 
10 
23 
14 
46 
12 
11 
12 
14 
79 

14 

28 
75 
42 
14 
37 
13 
27 
30 
13 
11 
12 
13 
12 
16 


Nom  du  propriétaire 

ou 
propriétaire  gérant. 


Fred.  J.  Darrach 

Geo.  Johnson 

Geo.  H.  Nickerson. 
John  Julien,  et  al.  . . 
Jas.  S.  Richardson  . 

Caleb  Gray 

Chas.  W.  Twohig... 

Chas.  W.  Hart 

Geo.  Slaunwhite 
Ainsley  Hubley.    ... 

O.  Dauphinee 

Martin  Julien,  et  al. 
Alton  Russell,  étal. 
Wm.  Westhaver,  et; 
Arthur  Jollymore. . . 

Richard  Drew 

John  D.  Verge.. 

Robt.  J.  Mason 

H.  Wambolt..     ..    . 

Henry  Weinaut 

Chas.  Nelson 

Reuben  Cooper 

Arthur  Day 

Geo.  Pelham 

J.  Slaunwhite 

Harry  Graves 

Leander  Josey  et  al. 

Jas.  Marryatt 

Jer.  Fillis  étal..    .    . 

F.  J.  Flemming 

E.  Dempsey,  sr 

Eli  Baker . . . 

Simon  Lapierre 

Harry  Gibbs 

Warden  Covey 

John  Faulkner 

M.  Slaunwhite 

Jas.  W.  Gorman 

John  Beaver 

Chas.  H.  Thomas. .. 

Wm.  Munro 

E.  Marryatt 

E.  E.  Shatford 

David  Richardson . . 
M.  Williams 


Résidence. 


Wm.  Hubley 

R.  Christian  .... 
Fred  Bonaing  et  al . 

Geo.  L.  Baker 

E-  Wheatley 

Edward  Hayes .... 
Wm.  E.  Murphy  .. 
Harris  Corkum .... 

Angus  Gray 

Harvey  Covey 

N.  Richardson 

Jas.  H.  Smith 

Henry  McKenzie. . . 

Joseph  Gray 

Robt.  Slaunwhite.  . 


Herring  Cove . . . 

West  Dover 

Pennant  

W.  Chezzetcook 
West  Jeddore. . . 

Sambro 

Pennant  .    

Sambro 

Terrence  Bay . . . 
Boutilier's  Cove. 

W.  Chezzetcook. 

Clam  Hbr 

Sober  Isld 

Indian  Hbr 

Terence  Bay 

Sober  Island .... 

Tangier 

Indian  Hbr 

Boutilier's  Cove. 
Halifax.    .... 

Tangier 

West  Jeddore 
Herring  Cove 
Terence  Bay 
East  Dover.  . 
Spry  Bay. . . . 

Sambro 

W.  Chezzetcook 

Ketch  Hbr 

Herring  Cove .  . . 
East  Jeddore. . . 
W.  Chezzetcook. 

Halifax. ...    

Indian  Hbr 

West  Jeddore. . . 
Terence  Bay  . . 
Herring  Cove. . . 

Spry  Bay 

Herring  Cove. . . 
Sober  Island .... 

Pennant 

Indian  Hbr 

De  Bay 's  Cove. . 
Musq uo  d  o  b  o  i  t 

Hbr 

Indian  Hbr. . 

Prospect 

W.  Chezzetcook. 

W.  Jeddore 

Terence  Bay .... 
Herring  Cove. . . 
E.  ShipHbr.... 
East  Jeddore . . . 

Pennant 

Indian  Hbr 


a 

© 
ri  >> 


Sambro 

Gerrard's  Isld. 

Sambro.  

Terence  Bay . . 


107  00 
32  30 

32  50 
205  80 

81  70 
43  40 

37  30 
117  20 

45  50 

117  10 

193  60 

192  80 

35  30 

43  40 

33  30 
133  00 

79  60 
51  50 

41  40 

33  30 

32  30 

34  30 
60  60 
72  80 
51  50 
56  50 
45  40 

34  30 
182  70 

66  70 

114  10 

67  60 
85  70 
60  60 

42  40 
42  40 

38  40 
58  50 

35  30 
124  10 

33  30 
25  20 
33  30 
49  50 

150  00 
35  30 
70  60 

167  30 
84  60 
63  70 

115  10 
41  40 
62  50 
93  90 
41  40 

39  40 
33  30 
41  40 
54  60 
65  70 


16 


MARINE  ET  PECHERIES 


7-8  EDOUARD  VII,  A.  1908 
Liste  des  navires  qui  ont  reçu  des  primes  de  pêche,  etc. — Nouvelle- Ecosse — Suite. 

COMTÉ  D'INVERNESS 


96778 

103313 

103325 

S3196 

96774 

10*317 

111795 

103316 

103318 

96775 

103330 

96779 

96771 

96777 

103314 

96769 

69125 

103326 

111792 

103329 

100448 

96773 

111793 

96776 


Nom  du  navire. 


Pictou 

Pt.  Hawkesbury 


Campania 

Catherine 

Elizabeth  Ann. 
Ethel  Blanche.. 

Florence 

FlyingStar 

Katie  J .  ...... 

Laura 

Lillie 

Louise.    

Lucy.. 

Majestic 

Marie 

Marie  Joseph . , 

Mary 

Mary  Lambert, 
Maryflower .... 

Mizpah 

Saint  Aubin.. 
Saint  Helier.. . 

Surprise 

Virgin IPt.  Hawkesbury 

Walla  Walla , 

Willie  B 


Port  d'enregis- 
trement. 


Pt.  Hawkesbury 


Halifax.    . .    . 
Pt.  Hawkesbury 


Nom  du  propriétaire 

ou 
propriétaire-gérant. 


C.  Robin,  Collas  Co. 

David  Bourgeois .... 
Wm.  J.  Malcolm .  . . 
S.  Bellefontaine.    ... 

Jno.  McNeil 

U.  Bourgeois 

Peter  Fiset 

S.  Bellefontaine  et  al 
Théophile  Maillet... 
C.  Robin,  Collas  Co. 

Jno.  Roach 

Jno.  F.  Poirier.  

Peter  Fiset. 

Chas.  L.  Chiasson. . . 

H.  Chiasson 

Thos.  Le  Brun  . .  . . 
C.  Robin,  Collas  Co. 

Daniel  McDonnell  . . 

Michel  Ramard 

S.  Bellefontaine 


Résidence. 


Eastern  Hbr. . . 


Pt.  Hawkesbury 
Eastern  Hbr 

Pt.  Hawkesbury 
Eastern  Hbr 


Little  River. . 
Eastern  Hbr.  . 
ii  . . 

Little  River. . 
Eastern  Hbr. . 
Little  River. . 

Grand  Etang. 
Eastern  Hbr.. 

Judique 

Little  River  . . 
Eastern  Hbr. . 


si 

si 

c  a 
2i 


81 


$    c. 

39  40 
38  40 
46  50 

31  20 
46  50 

46  50 

32  30 

38  40 

40  40 

39  40 

39  40 

47  50 
38  40 
46  50 
38  40 

40  30 
55  50 
45  50 
43  40 
40  40 
43  40 

38  40 

39  40 
63  60 


COMTE  DE  LUNENBURG. 


111837 
112126 
116517 
111641 
107953 
107657 
112115 
112107 
1L1647 
112105 
112101 
116522 
111750 
116499 
112122 
121870 
116498 
111734 
111732 
112128 
112116 
116505 
121999 
107122 
111702 
103759 
111743 
111736 
111708 
111637 
111405 
U1711 


A.  L.  B 

Acadia 

Acme    

Aguadilla 

Ahava 

Alcaea    

Aldine  

Alexandra 

Alhambra 

Aima  Nelson  .... 

Ambition 

Anita..      

Arabia 

Arkansas 

Atalaya 

Atlantic 

Béatrice  S.  Mack 

Blake    

Calavera 

Campania 

Cardinia. 

Cavalier 

Cavalier 

Collector    

Colonia   

Columbia 

Corean   

Coron  ation 

Crofton  McLeod . 

Cyril 

Deeta  M 

Defender 


Lunenburg 

1 
22 
91 
91 

100 

85 

99 

99 

93  ( 

99  j 

99 

100 

16 

80 

111 

79 

81 

99 

99 

90 

99 

100 

70 

13 

99 

98 

99 

70 

98 

85 

100 

h     .... 

81 

h     

98 

Brenton  Cleveland. 

Alex.  Knickle  . .    . 

Wm.  C.  Smith. . .    . 

F.  Anderson 

W.  C.  Smith 

Alex.  Knickle 

A.  V.  Conrad 

93  (F.  Anderson 

99  [Wm.  Gilfoy    ...      . 

Christian  Geldert. . 

A.  Himmelman 

S.  E.  Winters 

David  Heisler 

Jno.  B.  Young..    . . 

W.  G  Smith 

Atlantic  Fish  Co.  .  . 

W.  C.  Smith 

J.  N.  Rafuse 

Henry  Moser 

Thos.  Romkey 

K.  Anderson 

W.  N.  Reinhardt... 

Leroy  Bol  i  ver 

W.  N.  Reinhardt.. . 

A.  H.  Zvvicker. .    .  . 


j  Lunenburg. 


JPark's  Creek 
Lunenburg 


Rose  Bay. 
Lunenburg. 


J.  N.  Rafuse 

H.  W.  Adams  . . . 
Jno.  W.  McLean. 
Thos.  A.  Wilson. 
Jno.  McLean 
Alex.  Knickle  . . . 


Conquerall  Bank 
Lunenburg..    .. 

Riverport 

Lunenburg 

La  H;t,ve  .... 
Broad  Cove. .... 

La  Hâve    

Lunenburg..    . . 

Conquerall  Banl 

[Lunenburg 

JMahone  Bay.. 
Bridgewater.  . 
[Mahone  Bay. . 
'Lunenburg.. . . 


57  50 
200  70 
200  70 
200  70 
193  60 
207  80 
200  70 
200  70 
207  80 
222  00 
214  90 

51  50 
200  70 
200  70 

185  50 
200  70 
200  70 
222  00 
200  70 
207  80 
200  70 
183  60 

41  40 
200  70 
207  80 
207  80 
148  10 
207  80 

186  50 
221)  10 
165  20 
200  70 


PRIMES  DE  PECHE  17 

DOC.  PARLEMENTAIRE  No  22 
Liste  des  navires  qui  ont  reçu  des  primes  de  pêche,  etc. — Nouvelle-Ecosse — Suite. 

COMTÉ  DE  LUNENBURG-Smïe. 


111710 
116540 
110506 
111730 
121866 
112099 
83308 
121994 
107127 
121992 
112087 
116518 
116520 
103743 
116531 
111401 
111746 
107289 
116525 
121851 
121867 
111742 
103752 
116527 
112111 
121863 
116442 
121857 
121993 
112109 
103174 
107956 
112089 
107116 
107960 
121858 
116511 
111726 
116509 
111404 
111635 
107126 
107660 
107129 
103760 
111634 
111735 
107120 
112112 
116523 
116538 
116519 

121862 
111709 
112119 
121859 
121854 
107967 
121861 
112100 
121864 


Nom  du  navire. 


Demering 

Douglas  Adams  . . 

E.  M.  Zellars   

Earle  V.  S. ..  . 

Eldora 

Electro   

Ella 

Ella  Mason 

Ellen  L.  Maxn^r. . . 

Emma  H 

Ethel 

Eva  June 

Evelyn 

Flo  F.  Mader 

Florence  B.  W 

Frances  Willard   . . 

Fredonia    

G.  S.  Troop 

atherer    

Gladys  B.  Smith. . . 

Gladys  F     

Glenwood 

Glyndon 

Guide . , 

Havana  . .  •      .    .    . 

Hazel 

Helen  C.  Morse 

Hiawatha 

Hilda  M.  Backman. 

Hispaniola 

Tona 

Iona 

Iona  W 

Ivy .  . . 

J.  W.  Mills 

J.  A.  MeLean 

J.  F.  Norton 

Juanita 

Kasaga 

Kimberley 

Latooka 

Lena  F.  Oxner 

Lila  D.  Young 

Lilla  B.  Hirtle 

Lillian 

Loyal 

Lucania 

Madeira 

Mai  mie  Dell 

Mankato 

Maple  Leaf   

Margaret         E 

Schwartz 

Marina 

Mariner 


Port 

l 'enregistrement 


Lunenburg. 


Liverpool. 
Lunenburg. 


Shelburne 
Lunenburg 


iMary  E.Smith    . 

Mary  W.  S 

Mattawa 

May  Myree 

Médina  A 

Meteor 

Mildred  M.  Bell.. 


85 
99 
84 

100 
79 
88 
10 
74 
93 
71 
99 
93 
18 

100 
24 
97 
92 
99 
15 

100 
72 
99 
99 
73 

100 
71 
98 
99 
81 
91 
15 
98 
78 
12 
76 
80 
61 

100 
59 
92 
99 
99 

100 
99 
84 
99 
99 


78 
100 
99 
74 
96 
89 
74 
99 
54 
22- 


Nom  du  propriétaire 

ou 
propriétaire-gérant. 


Jessen  Anderson . , . 

H.  W.  Adams 

Henry  Moser. ...... 

Howard  Whynacht 

A  miel  Corkum 

E.  B.  Walters 

J.  C.  Hanson 

Isaac  Mason 

Lewis  A.  Hirtle. . . . 
Abraham  Ernst.  . 
W.  N.  Reinhardt  . . 

W.  C.  Smith 

Albert  Meisner 

C.  U.  Mader 

Simon  Westaver   .  . 

Jas.  A.  Hirtle 

C.  U.  Mader 

L.  B.  Currie 

W.  C.  Smith 

J.  N.  Rafuse. ...... 

David  Heisler 

James  Romkey.. 
W.  N.  Reinhardt... 

A.  V.  Conrad 

J.  Publicover  . . 
Jno.  Westhaver  .  . . 

W.  C.  Smith 

Willet  Conrad 

Adam  Knickle  .  . .  . 
Norman  Chandler  . 
Stephen  Oxner 
Abraham  Ernst.  .  .  . 
Daniel  Wentzel.    .. 

J.  W.  Mills 

Aubrey  Anderson .  . 
A.  V.  Conrad  .... 

W.  C.  Smith 

James  Bell 

C.  U.  Mader     ...    . 

A.  V.  Conrad 

James  Geldert  ...    . 

Jno.  B.  Young 

Aubrey  Anderson . 

A.  R.  Morash 

Abraham  Ernst. . . . 

Jno.  Creaser 

T.  Creaser 

C.  U.  Mader 

Stannage  Walters. . 
J.  M.  Rhodenizer. . 

Jno.  Schwartz 
Wm.  Schmeisser. . . 

B.  J.  Gaul    

W.  C.  Smith 

A.  V.  Conrad 

A.  H.  Zwicker 

Elias  Richard,  sr .. . 
Amiel  Corkum ...    . 

T.  Creaser 

Wm.  Richard 

2 


Lunenburg. 


E.  M.  La  Hâve. 

La- Hâve 

Baie-Mahone .  . . 
Lunenburg..    . 

Baie-Mahone .  . . 

La-Havë 

Lunenburg 

Baie-Mahone .  . . 
Pte-au-Renard   . 

Lunenburg 

Baie-Mahone  . .  . 

Dublin-0 

Lunenburg 

Conquerall-Bank 

Lunenburg 

L.  La-Have 

La-Have 

Park's-Creek.. .  . 
Getson's-Cove. . 
Lunenburg 

Baie-Rose 

Lunenburg  ... 

Chester 

Riverport 

Baie-Mahone  . .  . 
Pleasant ville  .  . . 
Baie-Mahone  . . . 
Lunenburg  ..... 
Park's-Creek. . . 

Lunenburg  

Dublin-Shore 

Baie-Mahone.. . . 
Park's-Creek.  . . 
Lunenburg 

Baie-Mahone  . . . 
Riverport 

Baie-Mahone.. . . 

La-Have 

Lunenburg  


E.  M.  La-Have 

Pointe-Getson  . 
Lunenburg 
Park's-Creek  .. . 
Lunenburg 
Getson's-Cove. . 

La-Have 

Riverport 

Getson's-Cove  . 


S 


200  70 

207  80 
214  90 
200  70 

199  70 
222  00 

17  10 

208  90 
193  60 
106  50 
214  90 

200  70 
39  30 

200  70 
59  50 
179  40 
165  20 
200  70 
43  40 
222  00 

199  80 
207  80 

200  70 
186  60 
200  70 
184  60 
207  80 
207  80 
200  70 
207  80 

22  10 
200  70 


14  J  177  40 


19  10 
168  30 
179  40 
153  30 
200  70 
158  40 
151  00 
200  70 
207  80 
200  70 
200  70 
200  70 
200  70 
207  80 
207  80 
200  70 
196  70 

68  60 

207  80 
19.8  70 
20ii  70 
2o  i  70 
lf  il  20 
207  80 
229  10 
187  60 
200  70 
167  60 


18 


MARINE  ET  PECHERIES 


7-8  EDOUARD  VII,  A.  1908 
Liste  des  navires  qui  ont  reçu  des  primes  de  pêche,  etc. — Nouvelle-Ecosse — Suite. 
COMTÉ  DE  LUNENBURG— Fin. 


121865 
107952 
116503 
111701 
116535 
111645 
100606 
116530 
112104 
116502 
116500 
112106 
112120 
112124 
111642 
111725 
112113 
121869 
111417 
11 1402 
107653 
111648 
107125 
121856 
121991 
111741 
116529 
107963 
111407 
116532 
107651 
111733 
112114 
112117 
107957 
116510 
121868 
116504 
111649 
61904 
121852 
112127 
111419 
122000 


Nom  du  navire. 


Milie  Louise 

[Minnie  M.  Cook . 
Minnie  Pearl    . . . 

Mizpah 

Montana 

Moran 

Myra  Louise 

Nahada 

Nina. 

Oceanic 

Oreda 

Oregon    

Dressa  Belle  . 

Palanda 

Palatia    

Palmetto 

Parana 

Petite 

Pilgrim 

Protector 

Renown 

Riviera   

Roma 

Ronald  G.  Smith. 

Rupert 

Saratoga. 

Scotia 

Shamrock 

Strathcona 

Togo 

Torata 

Transvaal 

Tribune 

Ulva 

U  ngava 

Cranus 

[J'owana 

W.  C.  Silver.... 
W.  S.  Wynot   .  .  . 

Water  Lily 

Winnifred 

Yamaska 

Yukon 

Zoraya    


Port 
d 'enregistrem  ent 


Lunenburg. 


Liverpool . . 
Lunenburg 


80 
84 
97 

100 
85 

100 
17 
94 
10 
90 
16 
99 
95 
78 
95 
98 
99 
61 
99 
95 
83 
96 
99 

100 
78 
92 
78 
89 
89 
14 
92 
79 
22 
99 
88 
90 
71 
97 

100 
14 
99 
98 
97 
16 


Nom  du  propriétaire 

ou 
propriétaire-gérant. 


Abraham  Ernst'. . . 

W.  C.  Smith 

Thos.  Hamm 

Martin  Westhaver 
J.  Alex  Silver  ... 
Daniel  Getson  .... 
Armenioùs  Strum . 

H.  Whynacht 

Jno.  Geldert 

Daniel  Lohnes 

Henry  Selig 

Stephen  Oxner 
Peter  B.  Zwicker  . 

C.  U.  Mader 

Chas.  L.  Silver.. . . 

Chas.  Smith , 

Daniel  Lohnes 
Jno.  D.  Sperry. .  .  . 
Thos.  A.  Wilson.. 
Jos.  L.  Wilson . . . 

W.C.Smith    

Jas.  H.  Shankle  . . 

J.  D.  Myra 

W.  C.  Smith 

J.  N.  Raf use 

C.  U.  Mader 

Adnah  Burns 

Fieeman  Andersen 

Randolph  Stevens. 
J.  H.  Wilson...  . . 

W.  C.  Smith 

A.  R.  Morash 

A.  V.  Conrad.   . . . 

Wm.  Cleversey 

W.  C.  Smith 

J.  N.  Raf  use 

Kenneth  Silver 

C.  U.  Mader 

Joseph  Keddy .... 
Abraham  Ernst .  . 
Peter  B.  Zwicker  . . 

Eli  j  ah  Ritcey 

Chas.  Levy 


Résidence. 


Baie-Mahone. 
Lunenburg  . . 


Getson's-Cove 
Baie-Mahone. 
Lunenburg  .  . 


Ri  ver port 

Vogler's-Cove 
Riverport.  . . 
Baie-Mahone. 

Lunenburg  .  . 


Riverport. . 

Petite-Rivière 

Bridgewater 


Lunenburg 

E.  M.  La-Have 

Riverport.    . . 
Lunenburg  ... 
Conquerall-Bank 

Baie-Mahone 

Dayspring   

Lunenburg 


0>    a, 

si 

o  « 


16 
18 
17 
15 
18 
17 

5 
16 

1 
17 

3 
17 
16 
15 
18 
1G 
17 
11 
17 
17 
17 
21 
17 
19 
17 
17 
17 
17 
17 

IleTancook I    3 

Lunenburg 1.8 

16 

4 

4 

20 
17 
16 
20 
18 

2 
19 
15 
17 

4 


Parle 's-Creek. . . . 
Pleasantvilie. . . . 

Lunenburg  

Conquerall-Bank 
Dayspring  .... 
Baie-Mahone.. 
Rivière-Martin 
Baie-Mahone.. . 


Riverport. . . . 
Pet  -Ile-Tancook 


COMTE  DE  PICTOU 


107330    Gert'te  M.  Star Halifax 16    Peter  Roberts Pictou       2       30  20 


COMTE  DE  QUEEN. 

73969 

Bertha  E   . . 

Halifax 

21 
10 
16 
11 
13 
99 
14 

Wm.  H.  Doggett  ,    . . 

Walter  Fraser 

G  raf  ton  Godfrey  ... 

Reuben  J.  Colp 

Herbert  Fisher 

J.  F.  Wolfe 

Robt.  Williams 

White-Point.... 
Port-Mouton.... 
Brooklyn  ..... 

Port-Mouton 

P.  Mouton,  S.  O. 
Port-Medway. . . 
P.  Mouton,S.-0. 

4 
4 

5 
5 
3 

19 
4 

49  40 

111583 
116919 

Louisa  A 

Madeline • 

Liverpool  

n           

Shelburne 

Port-Medway. . . 
Shelburne    

38  40 
51  50 

116915 
92568 

Maggie  &  Esther. . . 
Mary  Kate  . . 

46  50 
34  30 

116351 

Percy  Roy. . . 

214  90 

100608 

Vesper 

42  40 

PRIMES  DE  PECHE 

DOC.  PARLEMENTAIRE  No  22 

Liste  des  navires  qui  ont  reçu  des  primes  de  pêche, — Nouvelle-Ecosse—  Suite. 

COMTÉ  DE  RICHMOND. 


19 


Nom  du  navire. 


107961 

117096 

116657 

88456 

116344 

103463 

111472 

38501 

75561 

72061 

74100 

96799 

59484 

116343 

112380 

116348 

97046 

90436 

88599 

117049 

100161 

111476 

100490 

] 03458 

103469 

111480 

117092 

107374 

111905 

111901 

103467 

116349 

72071 

116350 

107995 

103532 

107769 

116345 

111479 

116342 

11688 L 

103462 

72067 

111907 

111904 

74365 

64018 

85562 

100231 

92571 

88504 

117095 

116889 

111903 

116888 

92599 

103460 

100575 

111794 

116292 


Ada  Mildred. .  . 

Alaska 

Alice  M 

Alice  May 

Annie  B.M 

Annie  May 

Annie  May 

B.  Weir&Co.... 

Boreas 

CRM 

Candid ....  .... 

Catherine  A.C. 
Dayspring ....... 

Eva  May 

Florence  M . . . . 
Florence  M  ..... 
Fredona.    ... 

Genesta 

Guide.. 

H.  C.  Phillips..   . 

HildaMaud 

Indianna 

Irène  M.  B 

K.  McKenzie   .    . 

Katie  B 

Lad  y  Laurier   . . . 
Lass  of  Gowrie  . . 

Leah  Hardy 

Lena  Jane 

Lillian  Louise..  . . 

Lizzie  May 

Lorina 

Lumen  Diei.. 

Maggie  F 

MaggieM.  F..    . 

Maria  A 

Martha  B 

Mary  Alice  

Mary  Atalanta. . . 

Mary  Elda.   

Mary  M 

Maud 

Minnie 

Minnie  A 

Minnie  L 

Nova  Stella 

Océan  Bride 

Oresa 

Pearl   

Primrose 

Quickstep 

Rodrid  Grâce 

Saint  Dominique. 

Stella 

Swanhild 

Thistle 

Two  Brothers.    . 

Tyler 

Volunteer 

Wilena  Fraser — 


Port 
d'enregistrement 


Pictou 

Arichat 

Yarmouth 

Arichat 

ii  

Lunenburg  

Arichat 

Il  ....... 

Halifax 

h         

Arichat 

Liverpool 

Barrington 

Arichat 

Barrington 

Pt .  -Hawkesbury 

Arichat 

Lunenburg 

Arichat 

h         

Arichat 

Sydney 

Arichat 

Canso 

Halifax 

Charlottetown  .  . 
Arichat 

Pt. -Hawkesbury 
Arichat 

Halifax 

Sydney 

Arichat 

h       

Sydney 

Arichat  

Pt. -Hawkesbury 

Charlottetown  . . 

22- 


99 
10 
2G 
39 
18 
11 
17 
25 
41 
22 
23 
17 
36 
11 
24 
16 
12 
32 
38 
11 
46 
11 
66 
17 
16 
12 
14 
20 
11 
12 
12 
18 
20 
15 
15 
22 
19 
10 
15 
10 
21 
20 
26 
46 
15 
53 
23 
14 
17 
14 
15 
17 
21 
14 
52 
11 
18 
54 
14 
13 
-21 


Nom  du  propriétaire 

ou 
propriétaire-gérant. 


Jas.  Yorston . . 

S.  Sampson   

R.  T.  Boudrot 

Wra.  I.  LeVesconte. . . 
W.  Mombourquette. . . 

Jno.  Langley 

Jas.  Monbourquette. . . 

Ephraim  Gérard 

Jno.  A.  Colford 

Alex  Burke 

Désiré  Burke 

Victor  Poirier 

Andrew  Fougère  .... 

Thos.  A.  Boudrot 

A.  Monbouiquette  ... 

YVm.  Martell 

Wm.  Lejeune 

J.  A.  Walker 

Edward  Poirier 

James  Kehoe 

Jno.  D.  Malcolm   

Jas.  Wilkie 

Fredk  Poirier 

Wm.  P.  Groom . 

John  Burke 

Simon  A.  Boudrot 

Joseph  Petit  pas 

Peter  Landry 

Dominic  Boudrot  .    .    . 

Chas.  P.  Boudrot 

Alfred  Boudrot 

Simon  Landry 

Urban  Sampson.    . . 

Patrick  Fougère 

Daniel  Pâte 

John  Walker 

Colin  E.  Matheson 

Pat.  E.  Sampson 

Peter  Bouchard 

Alex.  Landry  et  al 

Alex.  Martell 

Henry  Duyon 

John  Pelham 

Anslem  Sampson   .... 

Elias  Bois 

L.  N.  Poirier 

Henry  Richard.. 

Jno.  F.  Proctor 

R.  Dugas 

Elias  V.  Landry   

Thos.  Hureau 

Hubert  Barrett 

Lawrence  Marchand . . 

Camille  Bouchie 

Wm.  I.  Le  Vesconte . . 

Chas.  G.  Boudrot 

Geo.  Peters 

Chas.  Boudrot 

David  A.  Boudrot 

Wm.  W.  Carrigan 


Résidence. 


Pictou 

Saint-Pierre 

Petit-de-Grat . . . 
Riv. -Bourgeois. . 
L'Ardoise-Ouest 
Détroit-de-Canso 

Rockdale 

Arichat  O 

Port-Richmond  . 
Ri v.  -Bourgeois. . 

Descousse.  .  .  . 
Riv. -Bourgeois. . 
Petit-de-Grat . . . 
L'Ardoise-Ouest 
Petit-de-Grat . . . 

Port- Royal 

Basin  R.  I 

L.  Descousse. . . . 

Arichat 

Port-Malcolm. . . 

Arichat 

Descousse 

Grande-Grève  .  . 
Riv. -Bourgeois. . 
Petit-de-Grat.  .  . 

Arichat 

Saint-Pierre  .  . . 
Petit-de-Grat.  . . 


Riv. -Bourgeois. 


Petit-de-Grat... 

Basin  R.  I 

Grande -Rivière.. 

L'Ardoise 

Riv. -Bourgeois. . 

L'Ardoise  ...... 

Arichat 

Ile-Janvrin 

Riv. -Bourgeois. . 
Petit-de-Grat.  . . 
Descousse  . . 

Arichat. 

Port-Malcolm. . . 

Arichat  O 

Petit-de-Grat  . . 
Cap-Auguet.  . . . 

L'Ardoise    

Petit-de-Grat. . . 
Riv. -Bourgeois. . 

Petit-de-Grat. . . 

L'Ardoise 

Riv.  -Bourgeois. . 
Petit-de-Grat... 
Ile-Janvrin.    ... 


if  S 

g-E 

_£ 

$   c. 

214  90 

31  30 
97  00 
81  60 
60  60 

32  30 

52  50 
39  20 
69  40 

64  60 

65  60 

66  70 
107  00 

46  50 

59  50 
51  50 

33  30 

60  40 
123  20 

39  40 
81  50 

39  40 
172  50 

38  30 
51  50 

40  40 
42  40 

62  60 

53  60 

47  50 
6170 
53  50 

48  40 
50  50 
57  60 
50.40 

33  20 
38.40 
50  50 
24  20 

49  40 
4130 

168  60 
17  00 

143  40 
59  50 

37  20 
21  10 

38  30 
56  60 
5760 

38  30 

63  60 
142  40 

30  10 

39  40 
167  70 

53  40 
56  60 

34  30 


MARINE  ET  PECHERIES 

7-8  EDOUARD  VII,  A.  1908 
Liste  des  navires  qui  ont  reçu  des  primes  de  pêche,  etc. — Nouvelle-Ecosse — Suite. 

COMTÉ  DE  SHELBURNE. 


121808 
121802 
116900 
122096 
121801 
122133 
100617 
117134 
121890 
100612 
116824 
116828 
122102 
116855 
121806 
103186 
121654 

96970 
122094 
116826 
116891 
1216*1 

94942 
121683 
10705/ 
121882 
121906 
121791 
116830 
121884 
107332 
121688 
112137 
121796 
103795 
121901 
117048 
107054 
121804 
122106 
107350 
117045 
121907 
121697 
121793 
117041 
122142 
112138 
116827 
111683 
121797 
121805 
122139 
122100 
107060 
122141 
111687 
117131 
121904 
116853 
116822 
122138 


Nom  du  navire. 


Abbie 

Abbie  May 

Ada  &  Pettrl 

Alfreda  

Alice  M.  Atwood. . 

Alter  C 

Altona 

Annie  Lue 

Annie  Smith 

Ardella 

Avis  Pauline 

Béatrice 

Bernice  N 

Blanche 

Blanche 

Brittaniu, 

Charles  E 

(Jharlie  Kichardson. 
Clara  M.  Smith . .    . 
Claremont  A.    .    . . 
Claude  B.  Daley.... 

Claymore   

Coronilla 

D.  E.  Nickerson... . 

Dollie  Varden 

Dorothy. .     

E   C.  Francis   

Eddie  C 

Edith  Pauline 

Emma  B 

Estelle 

Ethel  May 

'EttaM .. 

iEtta  N 

jEtca  Vaughan 

|  Eva  M 

lEvangeline 

Favorite 

iFish  Hawk 


_ 


Florence  M 

Forrester 

Fred  C... 

Freda  N.  Nickerson 

Freddie  M 

Fredena 

Genevive 

I  Gertrude 

Gladiator 

IGladys 

Greenwood 

Hattie  and  Ina. . . 
I  Hattie  Quinlen    . . . 

jHazel 

Helen  C 

Herald 

Hillside 

Ida  M.  Clarke 

Ilona  &  Ida 

Iona  &  Maggie.    . . . 

J.  J.  Cox 

Jannet 

Jennie  L 


Port  d'enregis- 
trement. 


Yarmouth . 
Bamngton 
Yarmouth 


Shelburne 
Yarmouth 

Shelburne 
Barrington 

n 
Yarmouth 
Shelburne 
Yarmouth 
Shelburne 
Yarmouth 
Shelburne 
Yarmouth 
Barrington 

Yarmouth 

Shelburne 

Yarmouth 

Barrington 

Yarmouth . 

Barrington 

Yarmouth 

Barrington 

Yarmouth 


Shelburne  . 
Barrington 


Yarmouth . 

Shelburne 
Barrington 

n 
Yarmouth . 

Barrington 
Yarmouth 
Shelburne  . 
Barrington 
Shelburne  . 
Yarmouth . 


Barrington 
Yarmouth . 
Shelburne  . 
Barrington 

Shelburne 

Barrington 

Yarmouth 


Nom  du  propriétaire 

ou 
propriétaire-géran  t. 


Clifford  Atkinson.. 
Wm.  E.  Atkinson. 
Jno.  T.  Duncan.  . 
Peter  Nickerson. . . 
David  A.  Atwood. 
Jno.  Y.  Smi'h .... 
Wm.  McMillan. . . 
Jas.  M.  Crowell. .  . 
Wm.  L.  Smith ... 
Eleazer  Crowe. . . . 

W.  Kenney 

Frank  Swim 

Jno.  C.  Nickerson. 
John  Matthews .  .  . 
Alex.  Nickerson. . 

Ross  Enslow 

E.  Larkin 

Wm.  Hardy 

Fredk.  C.  Smith  . 
Samuel  Penney.. . . 

E.  V.  Smith   

D.  A.  Gardiner.. 
Geo.  L.  Banks. . . . 
Job.  E.  Nickerson. 
Jas.  W.  Snuth     . . 
Percy  O.  Smith. 
Byron  H.  Smith 
Chas.  D.  Cook. . . . 

R.  C.  Swim 

Walter  S.  Ross  .    . 
Jas.  C.  Sears  .... 
S.  Messenger,  (aille). 


Résidence. 


Pointe-au-Moule 

Pointe-N.-E 

Clark's-Harbour 


Hawk 

Baccaro 

Lockeport   . . . 
Smithville. .    . 

Baccaro 

Pointe-au-Sabble 
Clark  s-Harbour 


Wood's-Harbour 
Lockeport...  . 
Wood's-Harbour 
W.-Green-Hbr. . 
Eaierald-Isle... . 

Allendale 

Newellton 

Clark's-Harbour. 
Port-la-Tour.  . 
Clark's-Harbour 
Pasg.  -Barringt'n 
Clark's-Harbour 
Shag-Harbour  . . 

Baccaro 

West  Head .... 
U.-Pt.-  La-Tour. 

Clark's-Hbr 

Stoney-Isld 

Woods-Hbr 

West- Head.    ... 


C.  Kendrick |Shag-Hbr. 


Messenger . 
B.  P.  Thorbourn.. 

Byron  Swim   

Foster  Crowell .... 

David  S.  Slate 

James  Lowe 

Jno.  E.  Nickerson 
J.  E.  Pennington.. 
Moses  G.  Smith. . . 
P.  W.  Nickerson. . 

N.  Crowell 

S.  Hopkins 

D.  H.  Flemming  . 
Geo.  M.  Forbes .  .  . 

H.  N.  Enslow 

Benj.  L.  Goodwin. 

E.  P.  Greenwood  . 
Arthur  H.  Perry. . 
Wm.  L.  Quinlen  . 
D.  E.  Watkins. . . . 

N.  Crowell 

Paul  E.  Crowell  .  . 
S.  L.  Nickerson.  . 
Wm.  McMillan.    . 

Wm.  Madden 

Whitman  Ross  . . . 
R.  L.  McCarthy . . 
Thos.  A.  Kenney  . 
Jas.  A.  Smith 


Newellton  . .  . 
Sandy-Point. 
Clark's-Hbr. . 


Cape-Negro 

Clark's-Hbr  .    . . 

West-Head 

Pointe-au-Sable. 

West-Head 

Pte-aux-Moules. 
Clark's-Hbr 


Cape-Negro. . . . 
Forbes-Point. .    . 
Ile-McNutt's. . . . 
Pointe-N.-E.... 
Havre-N.  E..  . 
Havre-N.-O.   ... 

Clark's-Hbr 

Atwoods-Brook . 

Woods-Hbr 

Pasg. -Barringt'n 
Forbes-Point  .  . 

Lockeport    

Baccaro 

Stoney-Island. . . 

Shelburne 

Clark's-Hbr 

Port-La-Tour... 


s" 


-w   zr. 

u 

0  z. 

% 


31 
33 
40 
38 
47 
31 
39 
34 
82 
38 
39 
81 
31 
105 
31 
31 
38 
40  40 

38  40 
31  30 
31  30 
50  50 
52  60 

24  20 
31  30 

236  20 

39  40 

25  20 
91  90 
24  20 
31  30 
79  80 

40  40 
40  40 
24  20 
38  40 
46  50 

24  20 

25  20 
40  40 

177  50 
38  40 
38  40 

38  40 
31  30 
98  80 
17  10 

236  20 
48  50 

39  40 
136  00 

39  40 
38  40 


PRIMES  DE  PECHE 
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DOC.  PARLEMENTAIRE  No  22 
Liste  des  navires  qui  ont  reçu  des  primes  de  pêche,  etc. — Nouvelle-Ecosse — Suite. 
COMTÉ  DE  SHELBURNE— Fin. 


_;       ! 


y< 


117133 
116823 
121692 
122131 
121798 
107981 
121889 

94661 
100329 
117136 
117140 
121887 
121693 
122105 
122098 
121903 
103796 
121880 
122140 
121799 
116829 
121888 
116854 
121803 

83484 
121879 
117043 
103057 
121794 
122103 
103800 
117132 
122136 
121689 
122104 
117050 
121893 
121682 
121881 
117044 
121684 
122108 
116860 
107990 

117139 
116895 

122091 
117016 
116825 
116448 
121792 
122107 
121699 
103716 
121894 
77744 
117042 
121690 
103183 
116449 
121656 


Nom  du  navire. 


Port  d'enregis- 
trement. 


Jennie  Roy , 

Jessie  Roy 

Joséphine 

Katie  M 

Kenneth  S 

Kestrel   

Kuroki 

L.  C.  Tough 

La  Rose 

LauraB 

Laura  E 

Lena 

Little  Charley .... 

Lottie  G 

Louise 

M.  F.  Atwood 

Mabel  Denvers 

Mabel  C 

Mabel  L 

Mabel  V 

Maple  Leaf 

Margaret .    

Mariana 

Mary  J 

Mary  May 

Matilda 

Mattie  and  Charlie 

Mayflower 

Mooweena 

Muriel  S.    . .       ... 

Nelliel.  King 

Nema  D 

Nyctia    

Océan  Belle 

Océan  Spray.    .... 

Olive  R 

Orinoco 

Quick  Step 

R.  G.  Hervey 

S.  B.  Millard 

iSeaton  L 

Seretha 

'Stella 

Terence    C.    Lock 

i     wood 

Thalia  D 

Thelma  E 

Thistle 

Three  Brothers  . . . 

Three  Sisters 

Togo 

Twin  Sisters 

Tvvo  Sisters 

Una 

Valkyrie 

Vice  Reine    

Whip-poor-Will. . . 

White  Eagle.    . . 

Winnifred 

Wren 

Zéphyr 

Zilpha 


JYarmouth 
Barrington 
Yarmouth . 


Shelburne  . 
Yarmouth . 
Shelburne  . 
Yarmouth . 


Barrington 
Shelburne  . 
Yarmouth 


Barrington 
Yarmouth 
Shelburne  . 
Yarmouth . 
Shelburne 
Yarmouth . 
Barrington 
Yarmouth 
Yarmouth. 


Shelburne  . 
Barrington 
Yarmouth. 


Barrington 
Shelburne  . 
Yarmouth. 


Barrington . 
Yarmouth . . 


Shelburne 


Yarmouth 


Barrington 

Shelburne  . 
Yarmouth . 


Shelburne 


10 
11 
10 
10 
10 
99 
10 
12 
13 
10 
10 
11 
10 
10 
10 
15 
14 
20 
10 
10 
11 
10 
33 
10 
20 
10 
10 
12 
10 
10 
99 
10 
10 
10 

11 

12 
15 
10 

13 
20 
11 
10 

77 

98 

10 
11 
10 
13 
11 
18 
10 
10 
10 

11 

12 

17 
10 
10 


Nom  du  propriétaire 

ou 
propriétaire-gérant. 


Barrington . 
Yarmouth.. 

Shelburne I  22 

11 

Yarmouth 10 


Leslie  Smith ....... 

Job  A.  Crowell 
Fredk.  N.  Newell.. 

C.  Reynolds  

Geo.  H.  Smith 

Geo.  A.  Cox 

J.  A.  Newell 

E.  H.  Swaine 

Noah  Abbott 

Hayzen  Lowe 

0.  T.  Reynolds 
Avert  D.  Smith. . . . 
Howard  Newell 

V.  Brannen. ...... 

D.  H.  Langthorn  . . 
Wm.  D.  Atwood . . . 
Jno.  H.  Reynolds. 
Angus  Niekerson  .  . 

Harry  Banks 

Daniel  V.  Smith . . . 
Henry  Penney  . .      . 

1.  S.  Newell 

Austin  Swansburg  . 

Mark  Atwood    

Adam  Firth 

E.  P.  Crowell 

Cyrus  Niekerson   .  . 
Albert  Crowell. 

B.  C.  Crowell 

Thos.  Symonds 

Geo.  H.  King 

Jas.  C.  Brannen  . .  . 

Edgar  Adams 

Benj.  Newell  ...... 

Chas.  E.  Atkinson. 

H.  B.  Swim 

Jas.  Benham 

C.  Maxwell 

Alex.  Phillips. 
Jos.  M.  Symonds.. 

N.  Smith 

S.  N.  Atkinson 
Churchill  Locke. . . 


Wm.  McMillan .... 
Andrew  Duncan. . . 

D.  E.  Cunningham. 
Robt.  H.  Brannen  . 
Thos.  J.  Newell. . . . 
Reuben  Penney .... 

E.  C.  Locke 

Sydney  Stephens. .  . 
Bert.  Chetwynd  .  . . 
Wm.  C.  Niekerson. 

Orman  Garron 

Eleazer  Penney 

Wm.  P.  Smith 

G.  L.  Niekerson  . . . 
Allan  Niekerson . .  . 

Wm.  McKay 

Samuel  Greenwood. 
Martin  Penney 


Baccaro 

Clark's-Hbr 

WestH-ead 

Baccara 

Clark's-Hbr 

Shelburne    

Newellton 

Blanche    

Forbes-Point.. . 
Clark's-Hbr  ... 
U.  Pt.  -La-Tour 

Newellton 

West-Head 

Woods-Hbr 


Résidence. 


Clark's-Hbr  . 
Reynoldscroft. 
Stoney-Isld .  . . 

Shag-Hbr 

Clark's-Hbr... 

Côté-Sud 

West-Head . . . 

Little-Hbr 

Hawk 

Shelburne 
Port-La-Tour. 
Clark's-Hbr. . . 
Lockeport 
Port-La-Tour. 
Clark's-Hbr. . . 
Sandy-Point. . 
Baccaro 

Shag  Hbr 

West-Head. . . 
Newellton 
Lockeporl 


Clark's-Hbr. 


Newellton 
Lockeport 


Clark's-Hbr. . 

Hawk 

Stoney-Isld . . 
West-Head . . 
Pointe-N.-E. 
Lockeport  .. 

Hawk 

Woods-Hbr. 

West-Head. 

Shag-Hbr.. 

Côté-Sud 

Havre-N.-O 

Pointe-N.-E 

Clark's-Hbr. 

Roseway  .    . 

Port- Saxon  . 

Côté-Sud . . . 


s-   ** 


38  40 

39  40 
31  30 
31  30 
31  30 

236  20 
38  40 
54  60 

41  40 

31  30 
38  40 

32  30 
31  30 
31  30 
31  30 
15  00 

42  40 
31  30 
24  20 
24  20 

46  50 
24  20 

104  00 
31  30 
48  40 
24  20 
31  30 

47  50 

31  30 
38  40 

236  20 
38  40 
38  40 
38  40 

32  30 

47  50 

43  40 

31  30 

34  30 
62  60 

32  30 
31  30 

190  60 

236  20 

38  40 

39  40 

35  40 

48  50 
39  40 
60  60 
38  40 
38  40 
24  20 
46  50 
54  60 
52  50 

38  40 
31  30 

100  10 

39  40 
38  40 


22  MARIEE  ET  PECHERIES 

7-8  EDOUARD  VII,  A.  1908 
Liste  des  navires  qui  ont  reçu  des  primes  de  pêche,  etc. — Nouvelle-Ecosse — Suite. 

COMTÉ  DE  VICTORIA. 


[<3 

'o 

m 

c 
o 

h 
-93 

£ 

Nom  du  navire. 

Port  d'enregis- 
trement. 

s 
a 

Nom  du  propriétaire 

ou 
propriétaire-gérant. 

Résidence. 

a 

,£   v. 

o  a 

ce 

1  . 

m  os 

-o  a 

"S  » 
J  a 
a'C 

117028 

Anna  F 

Sydney 

14 
13 
16 
11 
10 
12 
17 

Jas   Brewer 

Mathew  Hawley  

Chas.  Williams 

Wm.  Thos.  Donovan. . 

Allan  Mclntyre 

Simon  Hawley 

Vincent  Williams 

Ingonish-Sud. . . 

m       Passage 

Sud... 

ti       Passage 

Sud... 

5 

5 
5 
5 
5 
6 
5 

$     c. 
49  50 

112388 
117030 

Annie  Amelia 

Gertrude  W 

Maggie  Ella 

Mary  E 

48  50 
51  50 

107377 

46  50 

107355 

Canso 

Sydney 

45  50 

100444 
117029 

Stella  May    

Two  Brothers 

54  60 

52  50 

COMTE  D'YARMOUTH. 


121876 
122132 
116898 
122093 
111879 
121652 
121698 
121695 
121685 
122109 
103187 
107053 
107338 
107346 
121886 
122145 
116652 
111836 
121694 
100605 
121686 
116205 
121800 
112280 
121809 
121883 
122095 
121874 
122146 

94972 
121877 
112282 
121872 

80798 
117135 
116207 
121885 
111876 

90885 
122092 
117137 
107342 
116894 
103717 
122099 
121655 
121795 
116204 


Adoriam 

Aerolite .    .    

Agnès  M   

Anita 

Annie  B 

Arabia 

Argo 

Aroma  S 

Augusta 

Bella 

Ben  Boit 

Bonnie  Lin 

C.  M.  B 

Caddie 

Carrie  D 

Cerita 

Champion 

Chevalier 

Columbia 

Dawn 

Dora  Lee 

Eddie  James 

Edessa 

Edith  L 

Estella 

Fanny  Rose 

FeltonC 

Finettie  May 

Flirt ' 

Florence 

Florence  C 

Florence  H 

F  rancis  A 

Freddie  G 

Fusiama  . .  

Gabriel  .A 

Genesta ... 

Geneva  May. 

Georgiana 

Géorgie  M.  Smith . 

Gloriana 

Harry  C.  Ellis 

Harry  M.  Johnson 

Henry  L 

Hilda 

Indianna 

John  L 

Laurie  T 


Yarmouth.. 


Barrington 

Yarmouth . 

it 

it 

Digby  .... 
Yarmouth 
Barrington 

Yarmouth , 

ii 

Digby 

Yarmouth . 

h 

Digby 

Yarmouth 


Armand  LeBlanc 

Jas.  J.  Duncan 

I.  Doucett 

Benj.  Bourque 

Théodore  D'Entremont 

E.  J.  LeBlanc 

Mark  Boudreau 

J.  J.  D'Eon 

Léon  D.  Boudreau 

Wm.  Pothier 

Henry  Lewis 

Edgar  Landers 

J.  C.  McGray 

Jas.  E.  Perry 

Thos.  Duncan 

Jno.  C.  Doucette 

J.  A.  Crocker 

Warren  Sollows.    . . . 
N.  S.  Boudreau.  . . . 
Henry  A.  Amiro   . . 
Jno.  P.  Cotreau. . . . 
Henry  A.  Amiro   . . 

Geo.  Michael 

Jas.  Adams 

Nicolas  Pothier.  .. 
Chas.  E.  Pothier. .. 

R.  B.  Wyman 

J.  A.  Crocker 

Marc  Boudreau 

George  Shaw ... 

Jno.  L.  Surette 

Riley  Haskell 

Henry  A.  Amiro  . . 
Alvin  Webb    ....    . 

H.  T.  Hines 

T.  Jacquard 

A.  L.  D'Entremont. 

Léonde  Amiro 

Henry  Lewis 

Thos.  E.  Smith 

J.  D.  Boudreau 

Arthur  W.  Smith... 
Chas.  H.  Crowell. . . 
A.  C.  D'Entremont. 

J.  A.  Boudreau 

Marc  D.  Boudreau. 

F.  L.  Pothier 

J.  D'Entremont. .  . . 


Plymouth 

Yarmouth .  ... 
Tusket-Wedge. 
Sluice-Point . . . 

Pubnico-0 

Tusket-Wedge . 
Yarmouth   .... 

Pubnico-0 . 

Tusket-Wedge 

Yarmouth .... 

Sandford 

Sand-Beach 

Port-Maitland. 

Yarmouth 

L.TusketWedge 

Yarmouth 

Port-Maitland . 
Tusket-Wedge.. 

Pubnico-O 

Tusket-Wedge. . 

Pubnico-0 

Sandford 

Port-Maitland. . 
Tusket-Wedge.. 


Arcadia 

Yarmouth 
Tusket-Wedge.. 

Sandford.. 

Pinkney's-Point. 
Port-Maitland . . 

Pubnico-0 

Port-Maitland. . 
Central-Argyle. . 
Comeau's  Hill  . . 

Yarmouth 

Pubnico-E 

Yarmouth 


Tusket-Wedge. 
Yarmouth 


Pubnico-0 

Tusket-Wedge . 

Pubnico-O.    . . . 


PRIMES  DE  PECHE  23 

DOC.  PARLEMENTAIRE  No  22 

Liste  des  navires  qui  ont  reçu  des  primes  de  pêche,  etc. — Nouvelle-Ecosse — Suite. 

COMTÉ  D'YARMOUTH-i^m. 


103709 
103718 
121871 
116899 

88596 
116658 
107605 
103712 
107337 
121905 
111875 
103706 
111521 
121653 

88589 
121878 
100323 
116656 
100313 
121660 
122135 
121875 
122651 
103711 
122134 
121659 
121873 


Nom  du  navire. 


Letitia 

Lizzie  E 

Lucy 

Ludivica 

Lydia  L 

M.  A.  Louis.. . 

Mabel  A 

Mabel  M 

Marguerite 

Marguerite    . . . 
Mira  L.  Smith . 

Nelson  A 

Régine 

Retta  E 

Royal 

Sanf  ord 

Selma , 

Senora 

Silver  Spray . . , 

Souvenir 

Squanto , 

10  U.  8 

Toronto 

Valentina 

Venite  ......  . 

Venus 

Viola 

ViolaS 


Port 
enregistrement 


St- Andrews. 
Yarmouth  .. 


Weymouth 
Yarmouth  . 


Barringcon 
Yarmouth  . 


Digby    ... 
Yarmouth 


Pubnico . . , 
Yarmouth 


Digby  .... 
Yarmouth 


Nom  du  propriétaire 

ou 
propriétaire-gérant. 


Résidence. 


H.  B.  MacCormack.. 

E.  Juston  Ellis 

A.  F.  D'Entremont.. 

H.  T.  LeBlanc 

Norman  LeBlanc . . . . 

N.  J.  B.  Tooker 

Eben  Frost 

Edison  Ellis 

H.  Surette 

L.  D'Entremont 

T.  F.  Smith 

Henry  A.  Amiro 
L.  A.  D'Entremont.. 
Calvin  Sollows. 

Geo.  Boudreau 

Wm.  A.  Killam.    . . . 

Léo  Cotreau 

Marc  A.  Surette 

C.  O.  Nickerson .    ... 
G.  H.  D'Entremont. 

A.  L.  Doucette 

Wilson  Rankin 

Benj.  C.  Smith...:.. 

S.  LeBlanc 

Jesse  A.  Ellis 

L.  P.  Surette 

J.  LeBlanc 

Leander  Surette 


Sandford 

Port- Mai  tland. 

Pubnico-0 

Tusket-Wedge. 
Plymouth 

Yarmouth 

Lit.-River-Hbr. 
Port-Maitland . 
Tusket-Wedge. 

Pubnico-0 

Yarmouth 

Pubnico-0 


PortM-aitland . 
Tusket-Wedge, 

Yarmouth 

Tusket-Wedge. 
Pubnico-0 . 

Yarmouth 

Pubnico-0 

Tusket-Wedge. 

Arcadia 

Yarmouth 

Tusket-Wedge. 

Yarmouth 

Tusket-Wedge. 


Ile-Surette . 


*S 


38  40 
47  40 
31  30 

39  40 
42  40 

206  00 

57  60 
62  60 
38  40 

170  60 
35  30 

214  00 
31  30 

38  40 

31  30 
20  00 
35  30 

229  10 

39  40 
213  00 

32  30 

37  30 
41  40 

38  40 
73  70 
31  30 
17  10 

58  60 


PROVINCE  DU  NOUVEAU-BRUNSWICK. 
COMTÉ  DE  CHARLOTTE. 


116965 
107913 
111557 
107603 

83469 
107903 
111503 
103128 
107905 
106671 

88253 
103114 
103789 
111522 

80882 
107793 
116675 

80803 
100535 

88276 
103120 
111552 
116968 

94835 
107916 
107910 


Admirai  Togo..    .. 

Arnold  B . . . 

Audley  R 

Augusta  Evelyn .  . 

Au.stin  P 

A  va  M 

Bonnie  Jean 

Britannia 

Centennial 

jDreadnaught  .... 
E.  B.  Colwell..... 
'Edward  Morse. . . . 
lEffie  B.  Nickerson. 
Elisabeth 


Ethel  &  Carrie... 

Evangeline 

Exenia    

Fairplay 

Falcon 

Falmouth 

Flora  B 

Florence  

Géorgie:  Linwood. 

GlenitaC 

Grâce  &  Ethel... 


St- Andrews 

12 

n            .... 

10 

„ 

19 

Saint -Jean     .... 

31 

St.  Andrews 

12 

„ 

17 

Saint- Jean 

12 

St- Andrews 

22 

„ 

16 

„ 

18 

Saint- Jean 

19 

St-Andrews. . . . 

32 

Shelburne 

22 

Digby 

21 

St-Andrews 

14 

Saint- Jean. 

15 

St-Andrews.   .    . 

15 

Windsor 

18 

Yarmouth   

11 

St-Andrews 

12 

„ 

10 

n           .... 

13 

n 

18 

Digby 

25 

St-Andrews 

12 

n           .... 

16 

Walter  Benson . 

H.  H.  Cheney 

S.  R.  Watt.    

James  Scovil. ....... 

A.  R.  Phillips 

Geo.  A.  Johnson. . . , 

Frank  Ingersoll 

Mariner  Calder  et  al 

John  F.  Morse 

Frank  Benson 

Robert  Barry 

Alex.  Calder 

Alfred  Stanley .... 

W.  M.  Kent 

Eldorado  Lee 

Scott  Wooster . 

Arthur  Green 

Milton  Cronk .    

Luke  Holmes 

Calvados  Brown 

A.  B.  Small 

Nelson  Ingersoll 

J.  F.  Eldridge 

Jno.  R.  Moses 

C.  E.  Guptill 

Robert  Ingersoll . . . 


Seal-Cove 

3 

33  30 

White-Head  .... 

3 

31  30 

North-Head  .... 

5 

54  50 

n 

9 

94  90 

Campobello 

2 

26  20 

Woodwards-C've 

4 

45  40 

North-Head    . . 

1 

19  10 

Wilson  's-Beach.. 

4 

50  40 

White-Head.... 

3 

37  30 

Seal-Cove 

4 

46  40 

Beaver-Hbr 

3 

40  30 

Welchpool 

Flagg's  Cove 

10 
4 

103  00 
50  40 

Woodward'sC've 

4 

49  40 

Beaver-Hbr 

2 

28  20 

Grand-Hbr. . . . 

4 

43  40 

Seal-Cove 

4 

43  40 

North-Head 

6 

60  60 

Black's-Hbr  .... 

2 

25  20 

Wilson's  Beach. . 

2 

26  20 

Woodward'sC've 

3 

31  30 

,, 

3 

34  30 

Beaver  Hbr 

5 

53  50 

North-Head    ... 

5 

60  50 

White-Head .... 

3 

33  30 

Woodward'sC've 

5 

51  50 

24  MARINE  ET  PECHERIES 

7-8  EDOUARD  VII,  A.  1908 
Liste  des  navires  qui  ont  reçu  des  primes  de  pêche,  etc. — Nouveau  Brunswick. — Suite. 

COMTÉ  DE  CHARLOTTE-.Fm. 


111839 

83463 
116961 
116963 
103997 

88273 

59321 
122042 

92514 
107479 
107438 
116897 
103705 
122044 
112311 

92518 
103993 
107904 
107806 

83253 
122043 
111556 
107433 
116964 

88414 
103998 
111555 
116970 
100548 
103111 

97149 
107917 


Nom  du  navire. 


Harry  C 

Havelock 

J.  E.  Garland . . . 
Jennie  &  Julia. . 
Jessie  James .... 

Lillian  C 

Little  Nell 

Lyla  H 

Maggie  Jane. .    . 

Marguerite 

Minnie  F 

Myrtle  S    

Nebula 

Olive  C     

Oronhyatekha .  . 

Péril 

Pythian  Knight . 
Quoddy  Queen. . 

RenaF 

Rescue 

Sea  Foam 

SheSaidNo,    .. 

Sir  John 

Tethys 

Trumpet 

Try  Again 

Valkyrie 

Vigilant 

Violetta 

Volunteer 

Winnie 

Zelma  


Port 

d'enregistrement 


Digby 

St- Andrews. 


Digby   .. 
St- Andrews, 
Yarmouth 

St- Andrews, 


Saint- Jean.. 
Annapolis  . 
St-Andrews. 


Saint- Jean . . 
St. -Andrews 


Digby 

St. -Andrews. 


Nom  du  propriétaire 

ou 
propriétaire-gérant. 


16    Lewis  Mathews. 

33  !Wm.  James 

72    Simon  Brown . . . 


13  Jno.  Carter 

11  J.  Frankland..    .    . 

13  Jno.  Seeley 

21  Wm.  McLallan.... 

1 1  Owen  Frankland . . 

10  Harvey  Cook 

24  Frank  Me;  Donald . 

11  Wm.  A.  Guptill.    . 

12  Henry  Benson  . . . 
24  Nathaniel  Beal.... 
26  Thomas  Carter..  . 
21  James  McLeese.  , . 

18  Martin  Eldridge   . 

19  Frank  Ingersoll.  . . 

13  Hantford  Small .  .  . 
12  John  Ingersoll 

17  James  Nesbitt 

14  M.  C.  Kent. 

11  John  R.  Moses... 

11  Hiram  Morse 

20  Geo,  L.  Johnson  . 
20  Geo.  IL  Wright... 

15  A.  W.  Ingersoll... 

16  L.  C.  Watt    

12  W.  Cossaboom   . . . 

11  Albert  Tucker 

14  Geo.  Ingersoll 

12  Joseph  Holland.    . 

17  Henry  Frankland . 


Résidence. 


Si 


Letete 

Wilson's-Beach 


Seeley's-Cove 
White-Head . 
Saint-Jean. .  . 
Welchpool   . 
White-Head . 

Back-Bay 

Campobello  . 
Seal-Cove.  . . 
Seal-Cove.  . . 
North-Head. 
Seeley's-Cove 
Back-Bay.  . . 
Beaver-Hbr. . 
North-Head . 
White-Head . 
Woodward'sC 
North-Head  . 
Seal-Cove.  . 
North-Head  . 
White  Head . 
Léonard  ville. 
Beaver-Hbr. 
Woodward'sC 
North-Head  . 
White-Head . 

Letete 

Woodward'sC 
Seeley's-Cove 
White-Head . 


COMTE  DE  GLOUCESTER. 


72099 
103009 
103081 
112156 

97194 
112162 
103763 

92419 
100960 

96739 
103085 
100983 

61431 
103072 

72079 
100975 
116474 
100299 
103589 
103780 
100780 
111465 
100908 
100774 


Adelina 

Ad.-'line  Gladys 

Albatros^ 

Albert  W 

Alika 

Aima 

Alouette 

Anna 

Annie  M   .  . 

Argeline 

Argentina 

Bee 

Bee 

Ben   Hur 

Bet<*y 

Big  Bear 

Blanchard  

Blanchard  . 

Blenheim 

Britannia 

Britannic 

C.R.C   ...       . 

Cacsar 

Calliope 


Chatham. 


Clément  Lanteigne 

P.  Blanchard 

W.  Fruing  &  Co  . 

P.  Chiasson 

Lange  Paulin 

Agapit  Duguay.  . 
Wm.  Fruing  &  Co. 
A.  D.  Chiasson..  . 
W.  S.  Loggie  Co  . 
Octave  Paulin .... 
C.  Robin,  Collas  Co. 

Jas.  Doucet 

Paul  Noël 

John  Leclerc .  ... 
Wm.  Fruing  &  Co 
F.  T.  B.  Young... 
Michael  John  .... 
C.  Robin,  Collas  Co 


Wm.  Fruing  &  Co. 
W,  S.  Loggie  Co  . . 
C.  Robin.  Collas  Co 
Philip  Rive 


Lamèque  . 
Caraquet . . 
Shippegan 
Caraquet . . 
Lamèque  . 

Shippegan. 
Lamèque . 
Chatham  . 
Caraquet . 


Lamèque . 
Caraquet . 
Shippegan 
Caraquet . 


Shippegan 
Chatham  . 
Caraquet . 


PRIMES  DE  PECHE  25 

DOC.  PARLEMENTAIRE  No  22 
Liste  des  navires  qui  ont  reçu  des  primes  de  pêche,  etc. — Nou veau-Bruns wick — Suite. 

COMTÉ  DE  GLOUCESTER— Suite. 


103271 
103585 
100784 
100789 

96730 
101000 
103083 
100916 
100971 
100913 
100915 
103076 
103948 
11215? 
122053 
10099!) 
100998 
116979 
100293 
103590 
100911 
100786 
103776 
100772 
100787 
100905 

92417 
103001 
103077 
100298 

61445 
111468 
112165 
100782 
112151 
100912 
116479 
111467 
100778 
111464 
100954 
100968 

96733 
103766 
11698u 
103282 
111848 
103086 
100964 
100910 
107775 
112157 

92418 
100790 
111849 
100956 
100994 
107771 
103765 

61425 
100903 
103939 


Nom  du  navire. 


Celia. 

Cerdric 

Charlotte 

Chazalie 

Christina   .... 

Condor 

Corsair .... 

Cygnet 

Cyprian 

Daffodil 

Dawn 

Dipper    

Dora 

Dora 

Dorie 

Dove ....... 

Eagle 

Elie  Anne. .  .  . 

Eliza 

Eliza 

Emperor 

Empress    

Esk 

Estelle 

Ethel 

Evangeline  . . . 
Evangeline  . . . 

Falcon 

Famé 

Fisher    .     .     . 

Flavie 

Fleetwing  .... 
Flying  Cloud. 
Flying  Foam. 
Flying  Foam 
Foam  .        ... 

Fortuna 

iFour  Brothers. 

Gambetta 

Gazelle 

Gazelle 

Gem      

Gem 

[Genesta..    . . . 

Georgina 

Gilknockie. .  .  . 

Gipsy 

IGipsy. 


r"i"  .y 

Gladstone 

Gleaner  

Gold  Seeker.. 
Grasshopper . 

Grip 

Guiding  Star 
Happv  Home 

Haroïd  N 

Hercules 

Héron 

Hirondelle  . . . 

Hope 

Hope 

Hope 


Port  d'enregis- 
trement. 


Chatham 


Nom  du  propriétaire 

ou 
propriétaire  gérant. 


Résidence. 


D.  Gallien 

P.   Rive 

F.  T.  B.  Young 

C.  Robin.  Collas  Co . 
Wm.  Fruing  &  Co  . 

C.  Robin,  Collas  Co'. 
J.  O.  Le  Bouthillier. 
Wm.  Fruing  &  Co . . 
C.  Robin,  Collas  Co. 
W.  S.  Loggie  Co  . . . 
C.  Robin,  Collas  Co. 
Séraphin  Doiron 

F.  Chiasson 

Wm.  Fruing  &  Co. . 


X.  X.  Lanteigne 

F.  T.  B.  Young.  ... 
C.  Robin,  Collas  Co. 
Wm.  Fruing  &  Co. . . 
F.  T.  B.  Young 


P.  Rive 

F.  T.  B.  Young.. 
P.  A.  Lanteigne  . 
Maximin  Paulin  . 
Wm.  Fruing  &  Co. 
Geo.  D.  Maillet. . . 
Hubert  Paulin 
Wm.  Fruing  &  Co. 


Caraquet.. 

Shippegan 

Caraquet . 

w 
Shippegan 
Caraquet 
Chatham 
Caraquet 
Miscou . 
Island-Riv 
Shippegan 

Caraquet . 


Shippegan 
Caraquet . , 


John  Robichaud 

F.  T.  B.  Young 

C.  Robin,  Collas  Co.. 
Jos.  Z.  Chiasson . . 

P.  Boudreau 

P.  S.  Albert 

W.  S.  Loggie  Co       . . 
C.  Robin,  Collas  Co. 

W.  S.  Loggie  Co 

C.  Robin,  Collas  Co.  . 
Wm.  Fruing  &  Co. 
T.  Poirier 

G.  Dnguay 

F.  T.  B.  Young 

Wm.  Fruing  &  Co. . . . 
W.  S.  LojgieCo  .... 

I.  Lanteigne 

Luke  Lanteigne 

C.  Robin,  Collas  Co  . 

P.  Rive 

Gustave  Chenard 

F.  T.  B.  Young 

H.  Le  Bouthillier 

P.  Mallet 

P.  M.  Lanteigne 

Wm.  Fruing  &  Co 

Agapit  Leclerc.      .... 

Jos.  V.  Lanteigne 

F.  T.  B.  Young 

Chas.  Rail 


Petite  Lamèque, 
Shippegan 

Petite- Lamèque. 
Shippegan 


Caraquet 


Mizonette 

Caraquet 

Chatham .    .    . 
Caraquet .    ... 

Chatham 

Caraquet..      ..    . 

Shippegan 

Caraquet 

Petite-Lan  lèque. 

Caraquet 

Shippegan   . 

Chatham 

Caraquet 


Shippegan 
Caraquet.. 
Shippegan 
Caraquet.. . 


Petit-Shippegan. 


$    c. 

18  10 

42  40 
41  40 
32  30 

32  30 
38  40 
31  30 

33  30 
38  40 
31  30 
33  30 

40  40 
33  30 
38  40 
38  40 

<%89  40 

38  40 
45  40 

43  40 

41  40 
31  30 

33  30 

42  40 

34  30 

39  40 

45  50 

39  40 
38  40 

38  40 
47  50 

41  40 

42  40 
41  40 

40  40 

46  40 
24  20 

31  30 

41  40 
41  40 
41  40 
45  50 

39  40 

40  40 

33  30 

50  50 

32  30 

43  40 
55  50 
38  40 
40  40 

34  30 

37  30 

40  40 
32  30 

51  50 

47  50 

38  40 

41  40 

39  40 
41  40 

40  40 
39  40 


26  MARINE  ET  PECHERIES 

7-8  EDOUARD  VII,  A.  1908 
Liste  des  navires  qui  ont  reçu  des  primes  de  pêche,  etc. — Nouveau- Brunswick — Suite. 

COMTÉ  DE  GLOUCESTER— Suite. 


100906 
117181 
103931 

96724 
103289 
100958 
100965 
112169 
111466 
103949 
103288 
107774 
103283 
111461 
103003 
10777f 
112152 
100972 
100902 
116977 
112154 
116480 
100955 
112158 
107779 

72100 
103278 
117182 
116978 
112163 
100292 
100295 
116471 
111847 
103084 

92413 
116478 
100957 
116475 
112161 
112150 
111844 
116477 
103768 
107777 
111462 
100779 
112164 
100300 
117188 

88669 
122052 
103004 
103005 
100904 
100297 
100776 
103778 
103674 
116974 

96740 

72076 


Nom  du  navire. 


Hotspur 

Ida 

Irène 

Isabel 

Jersey  Lily 

JohnB  ..' 

Joséphine 

Kathleen    

King  Edward   

King  Fisher 

Kite 

Klondyke 

Koh-i-noor 

Ladysmith 

Lark 

L'Etoile 

Lillian 

Lizzie  D 

Lord  Stanley 

Mabel 

Mac    

Maggie 

Majestic 

Maple  Leaf .    

Marie 

Marie 

Marie  Celia 

Marie  Etoile 

Margaret 

Margaret  Anne 

Marie  Joseph 

Marie  Louisa  

Marie  Louise 

Mary 

Mary  Emma 

Mary  Jane. 

MaryO 

Mary  R 

Mary  Rose 

Mary  Star 

Mary  Star  of  the  Sea 
Mary  Star  of  the  Sea 
Mary  Star  of  the  Sea 

May  Flower 

May  Flower 

May  Flower 

Mermaid      

Merry  Christmas. . 

Mikado 

Morning  Star 

Morning  Star 

Opal 

Oilole 

Osprey 

P.  T.  S 

Palma 

Patrick 

Pélican 

Pétrel 

Providence  

Providence 

Providence. 


Port  d'enregis- 
trement. 


Chatham 


Nom  du  propriétaire 

ou 
propriétaire  gérant. 


P.  Rive 

Jos.  Savoy 

Wm.  Fruing  &  Co. . . 

Jean  B.  Hébert 

Wm.  Fruing  &  Co. . . 
W.  S.  LoggieCo.... 

P.  Rive 

Wm.  Fruing  &  Co. . . 
C.  Robin,  Collas  Co. 
Wm.  Fruing  &  Co. . . 


C.  Robin,  Collas  Co. 

P.  Rive 

H.  Chiasson 

Wm.  Fruing  &  Co. . . 

Prudent  Gallien 

C.  Robin,  Collas  Co. 

F.  T.  B.  Young 

Wm.  Fruing  &  Co. . . 
W.  S.  LoggieCo.... 

John  M.  Ward 

John  Paulin 

W.  S.  LoggieCo.... 
Wm.  Fruing  &  Co. . . 

Gaspard  Savoie 

Eugène  Gauvin 

C.  Robin,  Collas  Co. 
Joseph  A.  Doiron.  .  . 
W.  S.  LoggieCo.... 

Jno.  Jones 

Lazare  Gauvin 

J.  A.  Paulin 

Gustave  Chiasson 

David  Albert 

Wm.  Fruing  &  Co. . . 

R.  P.  Doiron 

J.  O.  Cormier 

W.  S.  Loggie  Co     . . 

Wm.  Cormier 

H.  Le  Bouthillier 

Luc  Friolet 

C.  Robin,  Collas  Co. 
Ferdinand  Savoy... 
C.  Robin,  Collas  Co. 

Octave  Benoit 

H.  Kent 

W.  S.  Loggie  Co. . . . 

Célestin  Jean 

C.  Robin,  Collas  Co. 

Romain  Noël 

Gustave  Gionet. . . . 

P.  J .  Chiasson 

Wm.  Fruing  &  Co.. 


Hugh  Lanteigne  . . 
Amédée  Ache  .... 

P.  Rive 

Wm.  Fruing  &  Co. 


Résidence. 


Caraquet.. . 
Lamèque  . . 
Shippègan . 


Chatham.. 
Caraquet.. 
Shippègan 
Caraquet.. 
Shippègan 

Caraquet.. 


Petite-Lamèque 
Shippègan   . . . 
Caraquet 


Shippègan 
Chatham.. 
Miscou 
Caraquet.. 
Chatham.. . 
Shippègan . 

ii 
Lamèque . , 
Caraquet.. . 


Chatham.. 

Petite-Lamèque, 


Caraquet. 


Shippègan . 
Caraquet.. . 
Mizonette 
Chatham... 
Caraquet.. . 


Caraquet..    

Shippègan 

Caraquet 

Petite-Lamèque. 

Miscou 

Chatham.. 

Petite-Lamèque. 

Caraquet 

Lamèque .    

Sainte- Rose  . .  . 

Isld. -River    

Shippègan 


Michel  Lanteigne. . 
T.  Le  Bouthillier  . . 
Wm.  Fruing  &  Co . 


Caraquet.., 
Lamèque.. 
Ca  raquet. . , 
Shippègan, 


Caraquet.. 
Shippègan , 


,Q   ai 

is 


PRIMES  DE  PECHE  .  27 

DOC.  PARLEMENTAIRE  No  22 
Liste  des  navires  qui  ont  reçu  des  primes  de  pêche,  etc. — Nouveau-Brunswick — Suite. 

.  COMTÉ  DE  GLOUCESTER-Smte. 


96732 
100775 
100952 
103078 

97191 
111470 
103946 
103587 

92404 
100908 
100773 

74401 
100907 
103010 
117190 
103584 
100959 
100914 
100901 

96731 
100961 
100788 
100963 
103087 
103767 
111845 
103772 
103947 
103006 
103762 
100986 
116473 
116972 
111469 
112167 
103008 
107776 
117187 
117189 
122051 
100777 

96738 
117184 
100918 
112159 
103285 
103775 
117183 
100995 
100966 
103588 
100953 
100973 
103079 
100920 


Nom  du  navire. 


Providence    ... 
Redgauntlet . . . 

Replevin 

Reward 

Rita 

River  Branch . . 

Robin .... 

Romulus 

Rosa 

Rosalie . 

Rupert 

Sara 

Sarah  

Sarah  B«. 

Saturn 

Saxon 

Sea  Bird 

Sea  Flower .... 
Sea  Flower . .    . 

Sea  Star 

Silver  Moon .  . . 
Sir  Charles . . . 

Stanley 

Stanley 

Stella  Maris .    . 

Superior 

Surprise 

Swallow 

Swallow 

Swan 

Swift    

St.  Ann 

St.  André 

St.  John 

St.  Joseph 

St.  Joseph 

St.   Peter 

Ste.  Anne 

Ste.  Cecelia  . . . 

Ste.  Julie 

Teutonic 

Three  Brothers 
Three  Brothers 

Tickler 

United  Empire 

Valkyrie 

Victoria 

Vina 

Voltaire 

Von  Moltke . . . 

Vulture 

White  Wings . . 
World 's  Fair    . 

Wren 

Zéphyr. 


Part 
d'enregistrement 


Chatham. 


11 
11 
10 
13 
12 
11 
12 
18 
17 
10 
12 
11 
10 
10 
10 
13 
10 
11 
12 
13 
14 
11 
10 
10 
1!) 
14 
10 
13 
11 
14 
11 
14 
15 
13 
iO 
12 
12 
13 
13 
12 
11 
12 
15 
12 
17 
12 
16 
14 
10 
IL 
13 
10 
11 
11 
12 


Nom  du  propriétaire 

ou 
propriétaire -g  érant. 


Wm.  Fruing  &  Co 

P.   Rive. 

C.  Robin,  Collas  Co... 

Jas.  De  Grâce 

C.  Robin,  Collas  Co... 
Wm.   Fruing  &  Co 

C.  Robin,  Collas  Co... 

W.  S.  LoggieCo 

Fabien  O.  Ache 

P.  Rive 

Wm.  Doucet 

F.  T.  B.  Young 

A.  S.  Lanteigne 

D.  Blanchard 

P.  Rive 

W.  S.  LoggieCo 

C.  Robin,  Collas  Co... 

F.  T.  B.  Young 

Joseph  Savoy.   .    

W.  S.  Loggie  Co  . . 

F.  T.  B.  Young 

P.  Rive 

Frank  Baudin 

C.  Robin,  Collas  Co. . . 

Isaïe  Godin 

C.  Robin,  Collas  Co... 
Wm.  Fruing  &  Co 

F.  J.  Chiasson . 

Onésime  Chiasson 

André  A.  Ache 

John  Aché. ...    . , 

Raphaël  Gionet 

Adolphe  Aché 

Jean  P.  Noël 

Gelase  Aché 

Octave  P.  Noël 

W.  S.  LoggieCo 

Jno.  S.  Albert 

D.  Chiasson 

C.  Robin,  Collas  Co. . . 

F.  T.  B.  Young 

P.  Rive 

W.  S.  LoggieCo 

Jacques  Noël 

P.  Rive 

Peter  J.  Frigot  .    . 

W.  S.  LoggieCo 

F.  T.  B.  Young 

Wm.  Fruing  ScCo  .... 
C.  Robin,  Col  las  Co... 


Résidence. 


Shippégan, 
Caraquet.. 


Shippégan . 
Caraquet.. . 
Shippégan. 
Caraquet.. 
Chatham.. . 
Lamèque.. . 
Caraquet.. . 


Mizonette 
Caraquet.. 
Chatham.. 
Caraquet.. 


Shippégan , 
Chatham.. , 
Caraquet. . 


Miscou 

Caraquet.. 

Mizonette 
Caraquet. . 
Shippégan 


Islande  ver 
Lamèque 


Caraquet. 
Lamèque. 


L.  Lamèque. 
Lamèque. . . . 

Chatham 

Caraquet 


m 

Abraham  Village 
Caraquet 


Chatham . 
Lamèque. 
Caraquet. 

Chatham. 
Caraquet. 


Shippégan . 
Caraquet.. . 


■2  8 

la 


5 

46  50 

3 

32  30 

3 

31  30 

5 

48  50 

4 

40  40 

4 

39  40 

4 

40  40 

5 

53  50 

4 

45  40 

2 

24  20 

4 

40  40 

4 

39  40 

3 

31  30 

5 

45  50 

5 

45  50 

4 

41  40 

4 

38  40 

3 

32  30 

4 

40  40 

4 

41  40 

4 

42  40 

3 

32  30 

2 

24  20 

5 

45  50 

4 

47  40 

4 

42  40 

3 

31  30 

4 

41  40 

4 

39  40 

6 

56  60 

5 

46  50 

4 

42  40 

4 

43  40 

4 

41  40 

4 

38  40 

5 

47  50 

5 

40  40 

5 

48  50 

5 

48  50 

5 

47  50 

5 

46  50 

4 

40  40 

5 

50  50 

3 

33  30 

4 

45  40 

4 

40  40 

5 

51  50 

4 

42  40 

3 

31  30 

4 

39  40 

4 

41  40 

4 

38  40 

3 

32  30 

4 

39  40 

4 

40  40 

COMTÉ  DE  KENT. 


1  16476  Mary  Béatrice Chatham 


10 


Julien  Branson . 


Bouctouche 3 


31  30 


28 


MARINE  ET  PECHERIES 


7-8  EDOUARD  VII,  A.  1908 
Liste   des   navires  qui  ont  reçu  des  primes  de  pêche,  etc. — Nouveau-Bruns wick — Suite. 

COMTÉ  DE  NORTHUMBERLAND. 


5 

1 

1 
1 

Nom  du  navire. 

Port 

d  '  enregis  tr  emen  t 

C 

c 
o 
E-i 

10 
10 
17 
13 

Nom  du  propriétaire 

ou 
propriétaire-gérant. 

Résidence. 

g 
o 

F  * 

■°*& 
2  a 

o  h 

Montant  des 
primes  payées. 

96725 

100969 

88664 

92420 

Bessie  T 

John  Bull 

Lizzie  D 

Mary  Louise. .    .    . 

Chathani 

ii         

Donald  Loggie 

Henry  Albert 

Beloni  Harvey .....    . 

Donald  Loggie 

Eglise- Brûlée.  . . 
Néguac-en-bas. . 

Eglise-Brûlée. . . 

2 
3 
5 
3 

$    c. 

24  20 
31  30 
52  50 
34  30 

COMTE  DE  RESriGOUCHE. 


94959    WinnieG.  S. 


iLunenOurg.  ..    .  j  26    Donald  McGregor. 

I  ■  I 


Dalhousie. 


54  40 


COMTE  DE  SAINT  JEAN. 


94698 
75757 

100156 
77783 
85442 

103701 


Carrie  H 
Etta  .... 
Hustler . . 
Lost  Heir 
Mystery.  , 
Whisper. 


Saint- Jean .  . 
Yarmouth .  .  . 
Saint- Jean.  . 
Port-Medway 
Saint- Jean .  . 
Yarmouth.  .  . 


W.  J.  Wilsou.  ... 
James  McAfee . . . 
A.  Thompson.  . . . 
R.  Maguire,  aine 
Fred'k  Thompson 
Chas.  Harki ns   . . 


Lorneville 5 

.15 

Dipper-Hbr 3 

|  Saint- Jean 4 

Chance-Hbr  ....      4 
:  Dipper-Hbr. .    .        4 


55  50 
52  50 
65  30 
43  40 
42  40 
59  40 


PROVINCE  DE  L'ILE  DU  PRINCE-EDOUARD. 
COMTÉ  DE  KING. 


71302 
100445 
116294 

66679 

75904 
116308 
122081 
107759 
100696 
113022 
107751 
107985 

96770 
116296 
112125 

64869 
107770 


Alice 

Carrie  O 

CharlotteS 

Diploma       ...    . 

Empress 

Francis  D.  Cook 

Frank     

Hustler ,. 

Marion  Emerson 
Miantonomah.. . 
Minnie  Laura . . . 

Muriel    

O.L.B 

Outlook 

Pearl 

Sarah  L.  Oxner. 
Success 


Charlottetown. 

Canso  

Charlottetown 
Yarmouth .... 
Charlottetown. 


Pictou 

Charlottetown. 


Shelburne  .  ... 
Pt.  Hawkesbury 
Charlottetown.. . 

Lunenburg 

Halifax 

Charlottetown.. . 


Jos.  Tiernay   

Edw'd  Colbert 

Reuben  Penny 

John  Dicks 

John  Gosbee  

Reuben  Cohoon. . . . 

J.  M.  Cheverie 

L.  McNeill 

Wallace  White.... 
Edward  Dicks   .    .  . 

Joseph  White 

Silas  Sencabaugh . . . 

Chas.  Gillam ,. 

Hugh  Jackson . 
Jno.  A.   McKenzie. 
Edward  Delorie  .  . . 
Robert  McKenzie . . 


Souris 

Beach-Point    .  . 
Murray-Hbr.-S  . 

Georgetown 

Murray-River. . . 
Beach-Point  . . . 

Souris 

Beach-Point  .... 

3 
3 
2 
3 
4 
5 
5 
6 
4 
6 
2 
5 
3 
4 
4 
3 
2 

Georgetown.    . . 
Beach-Point  .... 

Souris 

Beach-Point 

m           .... 
Georgetown  .... 
Cable- Head-0  .. 

31  30 
33  30 

28  20 
83  30 

54  40 
82  50 
45  50 

55  60 
58  40 

114  60 
45  20 
60  50 
33  30 
49  40 
42  40 
55  30 

29  20 


COMTÉ  DE  PRINCE 


103279    Alice  Maud 

103507  i  Annie 

107758    Daisy '. 

103592    Rosamond 

94992    Sarah  P.  Ayer 

103193    Sta.tle 

Chatham 

Halifax 

Charlottetown.. . 

::      :: 

Halifax 

Charlottetown... 

10 
16 
13 
18 
64 
11 
10 

F.  Arseneault  ........ 

Joshua  Hutt     

Daniel  Fraser 

D.  O.  Champion   . .    . 

John  Champion 

Alfred  Genoit 

Tignish 

Alberton 

Baltic 

Alberton 

Alberton 

4 
3 
5 
4 

10 
4 

2 

38  40 
37  30 
48  50 
46  40 

135  00 

39  40 

107760    Western  Prince  ... 

Wallace  Richards.    ... 

24  20 

PRIMES  DE  PECHE  2S 

DOC.  PARLEMENTAIRE  No  22 
Liste  des  navires  qui  ont  reçu  des  primes  de  pêche,  etc. — Ile-du-Prince-Edouard— Fin. 

COMTÉ  DE  QUBEN. 


[3 

"5 

m 

G 
O 

g 

Nom  du  navire. 

Port 
d 'enregistrement 

I 

o 
H 

Nom  du  propriétaire 

ou 
propriétaire-gérant. 

Résidence. 

j 

<v  S? 

■Sa 

Montant  des 
primes  payées. 

92479 

Fanny 

Charlottetown ... 

26 
10 
20 
19 
13 
18 
26 
10 

Joseph  Gallant 

Boyce  Harding..  ; 

Jas.  H.  McLeod 

J.  Delaney ,    ... 

Stanford  Pickering. . . . 

Frank  Pidgeon 

Nectaire  Peters 

Thos.  Doyle 

Rusticoville 

Fre  \ch-River. .  . 

Sea  view   ... 

French-River 

Rustico-Nord . . . 

12 
4 
5 
4 

2 

5 

12 

5 

•S      c. 
111  20 

107763 

38  00 

100580 
100474 

122082 
42745 

75895 
88518 

Maggie  E.  C. 

R.  Béatrice 

Sea  View   

Surprise 

Two  Brothers*  .... 
W.  F.  Elizabeth.... 

Lunenburg 

Charlottetown... 

Sydney 

55  40 
47  05 
27  50 
53  52 
111  20 
45  50 

PROVINCE  DE  QUEBEC. 
COMTÉ  DE  GASPÉ. 


103318 
88464 
85400 
85399 

111430 
94675 


Little  Heir Pt.  Hawkesbury 

Mary  E Arichat 

Minnie  M 1 .  -de-la. Madel'ne 

Minnie  May . . . 

Shamrock 

Success 


Halifax . 


19  Tim  Larade  . . . 

10  Nectaire  Boudreau 

13  Honoré  Cormier  .  . 

10  Wm.  Boudreau.. .  . 

23  Alfred  Vigneau   .  . 

16  R.  J.  Leslie  &  Co. 


Amherst 

5 
5 
4 
4 
4 
4 

54  50 
45  50 
41  40 
38  40 
51  40 
44  40 


COMTE  DU  SAGUENAY. 


103060 
75445 


[Edith  M 
Phtenix. 


Québec . 
Gaspé  . 


20    Zoel  Jomphe ISept-Iles. 


28  iChas.  Gagné Ile-au-Caribou. 


55  50 
42  20 
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ANNEXE  N°  2 

NOUVELLE-ECOSSE. 

Division  N°  1 — Comprend  les  quatre  comtés  de  l'Ile-du-Cap-Breton. 

Inspecteur,  A.  C.  Bertram,  Sydney-nord. 

Division  N°  2 — Comprend  les  comtés  de  Cumberland,  Colchester,  Pictou,  Anti- 
gonish,  Guysborough,  Halifax  et  Hants. 

Inspecteur,  Robert  Hockin,  Pictou. 

Division  N°  3 — Comprend  les  comtés  de  King,  Annapolis,  Digby,  Yarmouth, 
Shelburne,  Queen  et  Lunenburg. 

Inspecteur,  A.  C  Robertson,  Barrington-Passage. 

DIVISION  N°  1. 

Sydney-nord,  C.-B.,  25  février  1907. 

Au  Commissaire  des  Pêcheries  du  Canada, 
Ottawa. 

Monsieur, — J'ai  l'honneur  de  vous  soumettre,  mon  rapport  sur  les  pêcheries  de  l'Ile- 
du-Cap-Breton  rour  1906. 

Ce  rapport  est  accompagné  de  statistiques  qui  donnent  en  détail  tous  les  renseigne- 
ments sur  l'industrie  de  la  pêche  durant  l'année,  y  compris  les  quantités,  espèces  et 
valeur  des  poissons  pris,  la  valeur  des  engins  et  le  nombre  de  personnes  auxquelles  cette 
industrie  donne  de  l'emploi. 

Je  regrette  d'avoir  à  dire  que  la  valeur  totale,  comparée  à  celle  de  1905,  accuse  une 
diminution  de  $67,380  dans  les  six  principales  pêches,  à  savoir,  celle  de  la  morue,  du 
homard,  du  saumon,  du  maquereau,  du  hareng  et  de  l'égrenn.  La  morue  et  le  maquereau 
sont  les  seuls  qui  indiquent  une  augmentation  en  valeur  pour  l'année.  Dans  chacune 
des  quatre  autres  espèces  de  poissons  on  constate  des  diminutions.  Le  tableau  suivant 
donnera  un  aperçu  de  l'étendue  de  l'augmentation  et  de  la  diminution. 


Maquereau . 

Morue 

Homard. . . 

Hareng 

Egrefin. ... 
Saumon 


1005. 


318,174 
266,126 
360,101 
122,840 
07,929 
28,840 


1006. 


341,303 

287,172 

204,336 

98,800 

00,736 

27,092 


Augmenta- 
tion. 


Diminution , 


23,219 
21,046 


74,765 

24,048 

7,193 

1,748 


Pour  mettre  sous  un  seul  coup  d'œil  les  comtés  qui  ont  contribué  à  l'augmentation 
et  à  la  diminution,  j'ai  fait  le  tableau  qui  suit.  On  remarquera  que  la  plus  grande  dimi- 
nution provient  du  comté  minier  et  manufacturier  du  Cap- Breton.  Les  hommes  des 
districts  de  pêche  se  sont  engagés   pour  travailler  aux   mines  et  dans  les  deux  grandes 
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aciéries  situées  dans  le  comté.  Au  moment  ou  j'écris  ce t  rapport  la  Cie.  Houillière 
Dominion,  à  elle  seule  a  besoin  d'au  moins  500  hommes,  ce  qui  prouve  que  la  main- 
d'œuvre  est  rare  dans  les  autres  districts. 


Comté. 

Valeur. 

Augmenta- 
tion. 

Diminution . 

1905. 

1906. 

Cap-Breton 

341,314 
313,557 
526,196 
157,811 

$ 

287,043 
312,983 
531,305 
140,167 

$ 

54,271 
574 

Richmond 

Victoria 

5,109 

17,644 

HOMARD. 


C'est  dans  la  pêche  au  homard  que  l'on  a  constaté  la  plus  grande  diminution.  Dans 
mon  rapport  préliminaire  j'ai  prédit  que  les  relevés  indiqueraient  une  baisse  sensible 
dans  la  prise  du  homard.  Bien  que  les  homards  se  soient  montrés  en  abondance  au  com- 
mencement de  la  saison,  ils  sont  bientôt  devenus  rares  à  un  tel  point  qu'avant  le  milieu 
de  la  saison  les  pêcheurs  ont  dû  abandonner  cette  pêche  pour  d'autres  plus  profitables. 
Les  prix  élevés  payés  par  les  paqueurs,  qui  avaient  déjà  passé  des  contrats  pour  approvi- 
sionner les  marchands  de  gros  à  des  prix  plus  élevés,  n'ont  pu  décider  les  pêcheurs  à 
continuer  la  pêche  jusqu'à  la  fin  de  la  saison,  tant  les  homards  étaient  petits  et  rares 
Quand  j'ai  visité  les  fabriques  de  conserves,  j'ai  questionné  les  paqueurs  et  les  pêcheurs 
pour  savoir  la  cause  de  cette  rareté,  mais  leurs  réponses  étaient  si  contradictoires  que 
je  n'ai  pu  arriver  à  aucune  bonne  conclusion.  Quelques-uns  cependant  sont  d'avis 
que  l'excès  de  pêche  est  une  des  principales  causes  de  ce  dépeuplement,  car  la  saison  pré- 
cédente les  homards  ont  continué  à  être  abondants  jusqu'à  la  fin  de  la  pêche.  Les  con- 
ditions du  temps  n'ont  pas  été  favorables  à  cette  industrie  particulière.  La  première 
partie  de  la  saison  de  pêche  au  Cap-Breton  a  été  caractérisée  par  des  vents  d'est  qui  ont 
soufflé  en  tempête  et  qui  ont  forcé  ce  crustacé  à  chercher  protection  dans  l'eau  profonde. 
Cependant,  chose  étrange,  il  y  en  avait  très  en  abondance  sur  la  côte  ouest  de  la 
Nouvelle  -Ecosse  et  dans  les  endroits  du  Nouveau-Brunswick  et  de  l'Ile-du-Prince-Edouard 
où  on  le  rencontre  généralement,  tandis  qu'il  était  très  rare  sur  la  côte  du  Cap-Breton, 
Ce  fait  semble  prouver  que  les  homards  se  déplacent  plus  qu'on  ne  le  pense.  Plusieurs 
personnes  pensent  que  ce  pays  devrait  avoir  plus  de  piscifactures  et  que  les  frayères  à 
homards  devraient  être  peuplées  chaque  année  avec  des  alevins  sortis  de  ces  piscifiactures. 
Je  préférerais  en  restreindre  la  pêche  que  de  peupler  les  eaux  de  l'océan  par  des  moyens 
artificiels.  Chaque  homard  pond  des  milliers  d'œufs,  qui  presque  tous  éclosent  mais  dont 
peu  arrivent  à  maturité.  Ce  n'est  pas  la  faute  de  la  mère  qui  les  emmène  avec  elle  par- 
tout ou  elle  va,  pendant  près  d'une  année  et  les  protège  avec  un  admirable  instinct  jus- 
qu'au moment  de  les  mettre  en  liberté.  Son  devoir  est  alors  fini,  car  tous  ces  jeunes 
homards  doivent  se  sustenter  eux-mêmes.  A  peine  un  tiers  de  pouce  en  grosseur,  ces 
jeunes  crustacés  quittent  le  fond  pour  se  rendre  à  la  surface,  où  durant  un  ou  deux 
mois  ils  mènent  une  vie  errante.  La  grande  mer  n'est  pas  ce  qu'il  leur  faut,  exposés 
qu'ils  sont  aux  tempêtes  et  à  devenir  la  proie  d'innombrables  ennemis.  Sur  10,000, 
à  peine  un  et  demi  pour  cent  arrive  à  maturité,  ou  vivent  assez  longtemps  pour  finir  leur 
existence  dans  une  bouilloire  ou  sur  un  brasier  ardent.  Les  mêmes  éléments  de  la  mer 
et  les  mêmes  ennemis  seront  aussi  redoutables  à  ces  poissons  artificiels  qu'aux  autres. 
C'est  pour  cette  raison  que  je  suis  en  faveur  de  la  restriction  de  la  pêche  et  de  règle- 
ments strictements  observés. 
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MORUE. 

L'augmentation  en  valeur  de  $21,046  sur  l'année  précédente  n'est  pas  très  forte, 
mais  tout  de  même  c'est  très  encourageant  comme  résultat.  Ce  poisson  étant  l'un  des  princi- 
paux sur  le  marché,  il  est  péché  plus  qu'aucun  autre,  la  saison  de  pêche  plus  longue,  et 
il  ne  manque  jamais  dans  les  eaux  salées.  Je  ne  crois  pas  qu'il  diminue,  même  en  le 
péchant  au  moyen  de  méthodes  perfectionnées.  Naturellement  la  rareté  de  boitte  et  les 
chiens  de  mer  sont  des  obstacles  avec  lesquels  les  pêcheurs  de  morue  doivent  compter, 
cependant  c'est  la  pêche  qui  rapporte  le  plus  à  la  plupart  d'entre  eux.  Dans  certains 
endroits  on  le  prend  avec  des  trappes.  La  raison  de  ce  changement  de  mode  de  pêche  est 
la  rareté  de  la  boitte  à  la  mi-été.  Dans  quelques  endroits  les  pêcheurs  ont  accepté  l'aide 
du  gouvernement  pour  l'établissement  de  congélateurs  ;  dans  d'autres  ils  ne  l'ont  pas  fait. 
Les  obstacles  à  l'installation  d'appareils  frigorifiques  sont  l'indiférence  et  la  jalousie  de 
certains  pêcheurs  ;  dans  certains  endroits  on  ne  sait  pas  les  utiliser.  On  vient  de 
terminer,  à  Sydney-nord  un  bâtiment  capable  de  contenir  100  tonnes  de  poisson,  et  l'on 
s'attend  a  en  obtenir  de  bons  résultats.  On  peut  se  procurer  du  hareng  en  abondance 
au  printemps  et  de  l'encornet  à  certaines  saison*.  Sydney-  nord  devient  d'année  en 
année  un  centre  de  pêche.  Les  goélettes  américaines  et  françaises  touchent  à  ce  port  pour 
prendre  de  la  boitte  et  de  la  glace.  L'année  dernière,  deux  bateaux  de  pêche  à  vapeur 
sont  venus  de  France  en  ce  port  e'j  sont  partis  pour  aller  pêcher  sur  les  bancs.  L'ex- 
pédition de  ces  deux  navires  de  France  à  ce  port  était  un  essai  ;  plus  tard  il  est  venu 
un  agent  qui  a  dit  que  quinze  autres  viendront  au  mois  de  mai  prochain.  J'ai  pris  des 
renseignements,  et  j'ai  trouvé  que  ces  deux  bateaux  avaient  payé  $1,600  et  $3,500 
en  ce  port  pour  provisions  et  charbon.  Je  crois  que  l'agent  est  maintenant  en  communi- 
cation avec  le  ministère  des  douanes  pour  faire  venir  leurs  provisons  en  entrepôt.  Si 
c'est  là  une  illégalité,  il  semble  que  l'on  devrait  refuser  ce  privilège  à  ces  étrangers. 
Néanmoins,  ils  auront  besoin  d'acheter  une  grande  partie  de  leurs  provisons  dans  ce  port. 

MAQUEREAU. 

Cet  important  poisson  de  commerce  a  donné  une  augmentation  de  valeur  totale  de 
$23,219  sur  l'année  i  905.  Cette  augmentation  a  été  produite  dans  les  comtés  suivants 
de  Victoria,  $13,095  ;  Richmond,  18,222,  et  Cap-Breton,  4,600,  il  y  a  une  diminution 
de  $12,699  dans  le  comté  d'Inverness.  Dans  l'automne  de  1905  les  bancs  de  maque- 
reaux se  rendant  des  Iles  de  la  Madeleine  et  de  la  Baie-du-Nord,  vers  le  sud,  ont  pris 
la  côte  nord-ouest  du  comté  d'Inverness,  en  passant  par  le  détroit  de  Canso,  au  lieu  de 
suivre,  comme  à  l'ordinaire,  la  côte  sud  de  l'île.  Les  pêcheurs  de  la  côte  d'Inverness 
n'étaient  pas  préparés  pour  le  passage  de  ces  grands  bancs.  Plusieurs  bancs  de  gros  et 
gras  maquereaux  eurent  le  temps  dépasser  avant  qu'ils  en  eussent  connaissance.  Cepen- 
dant la  nouvelle  fut  connue  et  l'on  prit  une  grande  quantité  de  gros  maquereaux  à  la 
ligne  et  avec  les  rets.  Les  pêcheurs  s'étaient  mieux  préparés  à  la  dernière  saison,  mais  les 
maquereaux  prirent  leur  chemin  habituel  en  passant  au  sud-est  du  Cap-Breton  ;  c'est 
pourquoi  l'augmentation  de  la  prise  de  ce  précienx  poisson  serait  plus  forte  d'année  en 
année,  si  nos  pêcheurs  se  munissaient  de  meilleurs  engins  de  pêche.  Le  maquereau 
choisit  les  eaux  de  la  Baie-du-Nord  et  des  Iles-de-la-Made!eine  pour  res  frayères.  En 
août,  ce  poisson  commence  à  descendre  vers  le  sud,  mais  les  grands  bancs  ne  se  meuvent 
pas  avant  la  fin  de  septembre  ou  le  commencement  d'octobre.  Une  fois  en  marche, 
si  le  temps  est  beau,  il  suit  la  côte,  mais  quand  il  y  a  du  mauvais  temps  et  vent  du 
nord,  il  reste  en  eau  profonde  et  les  pêcheurs  des  côtes  ne  peuvent  le  prendre.  Ce  qui 
détruit  le  plus  le  maquereau  sont  les  seines  en  bourses  des  Américains.  Ceux  ci  s'en  ser- 
vent au  printemps  quand  les  maquereaux  remontent  à  leurs  frayères.  Nos  pêcheurs 
canadiens  ont  pratiquement  abandonné  la  seine  en  bourse,  depuis  qu'elle  a  été  défen- 
due dans  les  limites  de  trois  milles.  Je  recommanderais  de  permettre  aux  pêcheurs 
canadiens  de  se  servir  de  cette  seine  pour  pêcher  dans  lq  limite  des  trois  milles  après  le 
1er  août.  Il  me  semble  que  c'est  injuste  de  défendre  à  nos  pêcheurs  d'employer  la  seine 
en  bourse  dans  leurs  propres  eaux,  après  la  fin  de  la  saison  du  frai,  alors  que  les  pêcheurs 
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américains  peuvent  suivre  les  bancs  de  maquereau  avec  leurs  engins  destructeurs,  depuis 
le  Cap-Hatteras  jusqu'aux  frayères  de  la  Baie  du  Nord  et  des  Iles-de-la- Madeleine  (natu- 
rellement en  dehors  des  eaux  canadiennes)  jusqu'aux  frayères,  et  ce  au  temps  du  frai.  Je 
recommanderais  d'amender  cet  arrêté  ministériel  pour  qu'il  permette  l'usage  de  la  seine 
en  bourse  aux  pêcheurs  canadiens  dans  la  limite  des  trois  milles  après  le  1er  août  de 
chaque  année. 

SAUMON. 

Cette  industrie  accuse  une  diminution  de  $1,748  en  comparaison  de  l'année  dernière. 
Les  conditions  atmosphériques  affectent  cette  espèce  de  poisson  plus  que  toute  autre.  Il  est 
rare  que  les  rets  à  mailler  réussissent  bien  durant  le  mauvais  temps.  Ces  filets  sont 
fixés  à  la  côte  au  moyen  d'un  guidon,  et  si  le  temps  est  orageux  le  saumon  reste  en 
eau  profonde  et  ne  suit  pas  la  côte  comme  en  temps  calme.  Par  exemple,  sur  la 
côte  Margaree,  d'Inverness,  les  rets  à  mailler  n'ont  pas  fait  grande  capture  durant  les 
mauvais  temps,  car  ces  poissons  ont  pris  le  chenal  et  sont  entrés  dans  la  rivière  Margaree 
en  plus  grand  nombre  que  durant  les  cinq  dernières  années.  Ainsi,  pendant  que  les 
pêcheurs  aux  rets  à  mailler  de  la  côte  n'eurent  pas  grand  succès,  les  rets  à  mailler  placés 
dans  les  estuaires  et  dans  les  eaux  où  la  marée  se  fait  sentir,  ainsi  que  les  pêcheurs  à  la 
ligne  dans  les  rivières,  réussiserit  à  merveille.  Les  habitudes  de  ces  poissons  ne  sont  pas 
connues  même  de  ceux  qui  ont  passé  leur  vie  à  cette  pêche.  Les  saumons  vivent  tantôt 
dans  la  mer,  tantôt  dans  les  rivières  où  ils  ont  été  roduits.  Leurs  déplacements  dans 
la  mer  sont  très  restreints.  Ils  ne  s'éloignent  pas  beaucoup  de  l'embouchure  de  la  rivière 
où  ils  sont  nés  ;  c'est  la  règle  générale  ;  mais  il  y  a  des  exceptions.  ^Voici  un  cas  parti- 
culier :  Deux  saumons,  qui  avaient  été  marqués,  furent  remis  en  liberté  dans  la  même 
rivière,  et  ils  furent  repris  dans  la  mer  trois  et  deux  ans  plus  tard,  mais  372  milles  et  à  186 
milles  plus  au  nord  Ces  deux-là  n'auraient  jamais  regagné  leur  cours  d'eau  natal. 
Mais  c'est  un  fait  que  le  saumon  qui  est  né  dans  une  certaine  rivière  y  retient,  et  qu'en 
mer  il  ne  s'éloigne  pas  de  la  côte  ni  de  l'embouchure  de  la  rivière.  On  devrait  protéger 
effectivement  les  rivières  où  il  y  a  du  saumon,  surtout  à  la  saison  du  frai.  Je  crois  que 
les  dépenses  faites  pour  protéger  les  rivières  donneraient  de  meilleurs  résultats  que  celles 
des  productions  artificielles,  surtout  lorsque  l'incubation  et  le  peuplement  des  rivières 
avec  du  frai  délicat  ne  sont  pas  faits  avec  toute  la  science  et  l'attention  voulues,  comme 
c'est  souvent  le  cas. 

HARENG. 

Le  montant  d'argent  rapporté  par  le  hareng  en  l'année  1906  a  été  de  $98,880  (frais 
et  salé),  une  diminution  de  $24,048  sur  4'année  précédente.  L'année  1905  a  été  excep- 
tionnellement favorable  à  la  pêche  de  ce  poisson,  car  la  valeur  totale  de  la  pêche  de  1904 
n'était  que  de  $86,745,  tandis  qu'elle  a  été  de  $122,849  en  1905.  C'est  au  comté  du 
Cap-Breton  qu'il  faut  attribuer  cette  augmentation  en  1905,  et  naturellement  la  diminu- 
tion en  1906.  Ce  poisson  entre  dans  nos  baies  et  havres  par  grands  bancs  au  mois  de 
mai,  dans  les  premiers  jours  de  juin,  ou  dès  que  la  glace  disparaît  ;  il  y  vient  de  la  mer 
pour  frayer.  Le  chien  de  mer  semble  être  un  plus  grand  ennemi  du  hareng  que  tout  autre 
poisson,  car  il  disparaît  de  nos  côtes  dès  que  le  chien  de  mer  arrive.  Nul  doute  que 
c'est  à  celui-ci  qu'il  faut  attribuer  la  disparition  de  nos  côtes  depuis  une  douzaine  d'années 
ou  plus  de  cps  bancs  de  hareng  qui  arrivaient  en  si  grand  nombre  à  la  mi-été,  et  qui 
étaient  si  précieux  pour  notre  population.  Dans  mes  rapports  précédents  j'ai  mentionné 
le  fait  qu'il  existe  encore  de  ces  gros  poissons  gras  dans  les  eaux  du  Cap-Breton.  Ainsi, 
l'automne  dernier  quelques  pêcheurs  de  Grand-Narrows  ont  fait  l'acquisition  d'un  ou 
deux  filets  à  grandes  mailles  dont  on  se  servait  autrefois  pour  la  pêche  du  hareng  à  la 
mi-été  dans  le  havre  de  Sydney.  Ils  tendirent  ces  filets  au  mois  de  décembre  dans  la  par- 
tie supérieure  des  lacs  Bras-d'Or,  et  ils  prirent  de  gros  harengs  gras,  probablement  de  la 
même  sorte  que  ceux  qui  se  prenaient  autrefois,  à  la  mi-été,  avant  l'apparition  des 
chiens  de  mer  en  si  grands  nombres  sur  nos  côtes.  Il  se  peut  que  cet  excellent  poisson 
soit  en  nombre  suffisant  dans  les  eaux  des  lacs  Bras-d'Or  pour  que  l'on  fasse  plus  d'efforts 
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pour  le  capturer.  Nul  doute  que  quelques-uns  des  pêcheurs  du  district  de  Grand-Narrows 
achèteront  des  filets  à  mailles  plus  grandes  pour  prendre  ce  poisson  s'il  en  existe  assez 
pour  les  payer.  La  pêche  au  hareng  du  printemps  fournit  un  appât  inestimable.  Les 
pêcheurs  locaux  et  les  étrangers  recherchent  le  hareng  comme  appât.  J'ai  fait  des  efforts 
pour  protéger  les  frayères  les  plus  rapprochées  de  ce  havre  contre  les  rets  à  mailler  et  les 
seines. 

EGREFIN 

La  valeur  totale  de  l'égrefin  a  diminué  de  $7,193.  Le  produit  total  de  la  capture 
de  cette  année,  en  comprenant  l'égrefin  frais,  salé  et  fumé  (finnan  haddies),  s'est  monté- 
à  $90,736.  Il  est  difficile  d'obtenir  le  chiffre  exact,  car  il  y  a  des  pêcheurs  qui  n'en  font 
pas  mention  dans  les  rapports  de  leurs  prises  de  morue.  Le  procédé  employé  à  le  sécher 
et  le  saler  est  le  même  que  celui  de  la  morue,  et  presque  chaque  quintal  contient  un  peu 
d'égrefins.  Les  rets  à  trappes  prennent  plus  d'égrefins  et  de  merlans  qu'aucune  autre 
sorte  de  poisson.  Ces  poissons  voyagent  au  commencement  de  la  saison  en  grandes 
bandes,  et,  comme  ils  suivent  la  côte,  ils  entrent  dans  les  trappes.  Il  me  semble  que  des- 
établisedments  de  conserves  d'égrefin  rapporteraient  de  bons  profits  à  leurs  propiétaires, 
au  Cap-Breton.  Le  seul  endroit  du  district  du  Cap-Breton  où  se  pratique  cette  industrie 
actuellement  est  l'Ile-Madame  ;  je  crois  que  l'on  pourrait  en  avoir  une  autre  fabrique  à 
Ingonish.  On  trouve  à  l'égrefin  fumé  un  marché  illimité,  surtout  dans  l'ouest  du  Canada. 


AUTRES    POISSONS. 

£53  La  valeur  totale  rapportée  par  toutes  les  autres  sortes  de  poissons  (à  nageoires  et  à 
écailles),  pris  au  Cap-Breton  durant  l'année,  a  été  de  $131,963.  La  valeur  totale  de  ces 
poissons  en  1905  a  été  de  $135,859,  une  diminution  de  $3,890.  Il  est  difficile  de  donner- 
le  chiffre  approximatif  de  ces  sortes  de  poissons  de  moindre  valeur,  car  on  n'en  tient  pas 
compte  comme  on  le  fait  pour  les  poissons  plus  importants  du  commerce. 

Les  huîtres  ont  rapporté  plus  que  l'année  dernière.  La  valeur  totale  des  huîtres  en 
1906,  a  été  de  $6,222,  et  de  $2,650  en  1905,  une  augmentation  de  $3,572.  L'augmenta- 
tion du  prix  du  baril,  en  1906,  je  dois  le  dire,  à  contribuer  à  l'augmentation  totale  sur 
celle  de  1905.  Les  estuaires  des  eaux  du  Cap-Breton  sont  spécialement  propres  à  la 
propagation  de  ce  précieux  mollusque,-  et  je  pense  que  ce  département  devrait  en 
surveiller  les  conditions  actuelles.  Certaines  eaux  où  il  y  a  des  huîtres  devraient  être 
nettoyées,  et  les  endroits  repeuplés  avec  de  bonnes  huîtres  jeune-;  et  saines  ou  du  naissain. 
Actuellement  les  meilleures  huîtrières  sont  couvertes  d'herbes  et  de  vase  des  champs 
du  voisinage.  Cet  état  de  chose  finira  par  recouvrir  les  couches  d'huîtres  et  finalement 
les  huîtres  disparaîtront.  Les  districts  des  provinces  maritimes  qui  produisent  des 
huîtres  ont  reçu  les  soins  du  département,  mais  ceux  du  Cap-Breton  n'ont  pas  encore 
été  visités. 

On  améliore  les  méthodes  de  pêche  d'année,  en  année  comme  cela  se  pratique  dans- 
les  autres  industries.  Le  département  devrait  encourager  les  méthodes  qui  permettraient 
aux  pêcheurs  de  continuer  leur  industrie  avec  plus  de  profit  et  moins  de  travail.  Avant 
longtemps  les  bateaux  à  gazoline  remplaceront  ceux  à  voile  et  à  rames.  Pour  cette  raison, 
il  me  semble  que  le  département  devrait  mettre  les  bateaux  à  gazoline  au  nombre  d& 
ceux  qui  reçoivent  des  primes  de  pêche.  Ainsi,  des  bateaux  de  23  pieds  de  quille  et  de 
1\  C.V.  consument  un  gallon  de  gazoline  en  une  heure  et  quart.  La  gazoline  coûte  31 
cents  le  gallon.  Six  hommes  peuvent  commodément  pêcher  dans  un  bateau  de  cette 
dimension.  Un  tel  bateau,  prêt  pour  la  pê>  he,  coûterait  environ  $300.  Il  me  semble- 
que  les  pêcheurs,  qui  ont  tant  de  difficultés  à  se  rendre  sur  les  lieux  de  pêche  dans  leurs 
anciens  bateaux  à  rames  ou  à  voile,  n'hésiteraient  pas  à  les  remplacer  par  un  bateau  de 
ce  genre.  On  perd  la  moitié  du  temps  d'une  saison  de  pêche  par  suite  du  vent  contraire. 
Afin  d'encourager  l'achat  de  ces  nouveaux  bateaux,  la  prime  devrait  être  accordée 
à  leurs  propriétaires  ainsi  qu'aux  pêcheurs  qui  s'en  servent.  Durant  l'année,  l'état 
des  cours  d'eau  qui  renferment  des  poissons  a  été  amélioré,  le  sable  de  grève  et  les  autres 
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débris  ont  été  enlevés.  Dans  la  plupart  des  cas,  la  partie  supérieure  des  cours  d'eau 
peut  être  atteinte  plus  facilement  par  les  différentes  sortes  de  poissons  qui  cherchent  une 
frayère. 

J'ai  donné  des  entrevues  à  différents  endroits  afin  de  recevoir  des  plaintes  contre  les 
transgresseurs  des  règlements.  La  plupart  du  temps  la  culpabilité  a  été  établie  et  des 
amendes  ont  été  imposées  en  trois  cas.  Dans  quatre  autres  cas  j'ai  lancé  des  mandats 
de  comparution,  mais  un  seul  des  accusés  a  été  mis  en  prison.  Les  mandats  de  comparu- 
tion des  autres  sont  encore  dans  les  mains  de  la  police.  J'ai  de  fa  difficulté  à  trouver 
des  hommes  pour  signifier  les  mandats  de  comparution.  J'ai  demandé  aux  autorités  de 
la  province  de  nommer  un  homme  de  police  qui  pourrait  signifier  ces  mandats  aux  diffé- 
rents endroits  de  la  province,  et  j'espère  par  ce  moyen  punir  les  transgresseurs  des  lois  de 
pêche.  C'est  dans  le  district  de  Margaree  que  les  gens  semblent  plus  portés  à  violer  la  loi. 
Pour  arrêter  cette  habitude  coupable,  il  faudrait  le  concours  d'une  patrouille  extérieure  ; 
les  fonctionnaires  locaux  sont  inutiles,  et  leur  emploi  est  une  dépense  mal  placée  des 
deniers  publics.     Dans  les  autres  districts  on  observe  bien  les  règlements. 

J'ai  l'honneur  d'être,  monsieur,  votre  obéissant  serviteur, 

A.   C.   BERTRAM,  inspecteur  des  pêcheries. 
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RÉSUMÉ  DES  RAPPORTS  DES  GARDÉS-PÊCHE  DE  L'ILE- 
DU-CAP-BRETON. 

COMTÉ    D'iNVERNESS. 

Le  garde-pêche  de  Port-l/ood,  D.  F.  McLean,  dit  dans  son  rapport  qu'il  y  a  eu  aug- 
mentation dans  la  prise,  durant  l'année,  des  poisson  s  suivants  :  saumon,  hareng,  égrefin, 
flétan,  truite,  éperlan,  merlan,  et  dimunition  pour  le  homard,  la  morue,  la  merluche  et 
l'anguille.  Les  chiens  de  mer  continuent  à  causer  de  l'embarras  aux  pêcheurs.  Les 
trois  quarts  de  la  pêche  ont  été  pris  pour  la  consommation  locale,  le  reste  a  été  exporté. 

Le  garde-pêche  de  Chéticamp,  Wm.  AuCoin,  rapporte  que  le  golfe  était  libre  de  glace 
le  20  avril,  et  que  la  pêche  s'est  ouverte  ce  jour.  Les  premiers  poissons^qui  ont  été 
pris  aux  rets  à  mailler  étaient  des  harengs  ;  ils  étaient  en  abondance  et  de  bonne  qualité. 
On  a  consommé  beaucoup  de  harengs  pour  les  besoins  locaux  et  en  appât  pour  le  homard. 
Les  pêcheurs  ont  tiré  bon  parti  de  l'appareil  frigorifique  d'Eastern-Harbour.  La 
pêche  au  homard  a  été  faible  en  quantité  et  qualité  ;  les  paqueurs  ont  subi  une  perte 
durant  cette  saison.  La  prise  de  la  morue,  de  la  merluche  et  de  l'égrefin  a  atteint  la 
moyenne  ordinaire.  L'anguille  de  vase  a  attiré  la  morue  vers  la  côte,  et  les  pêcheurs  en 
ont  bénéficié.  Les  chiens  de  mer  n'ont  pas  fait  tant  de  ravage  que  durant  les  années 
dernières.  Les  pêcheurs  de  l'endroit  en  prennent  beaucoup.  Le  saumon  a  été  abondant. 
Depuis  longtemps  on  n'en  a  pas  tant  pris  dans  les  filets  sur  la  côte  de  Chéticamp.  On 
en  a  exporté  environ  90  pour  100  et  gardé  10  pour  100  pour  la  consommation  locale.  Les 
règlements  ont  été  bien  observés  durant  la  saison,  les  camps  de  la  Petite-Rivière  sont 
une  protection  suffisante  pour  cette  rivière. 

Le  garge-pêche  de  M  argaree-Forks,  A.  A.  Chishclm,  rapporte  une  diminution  dans 
la  pêche  de  la  saison,  bien  que  les  opérations  aient  été  suivies  assidûment  et  par  plus  de 
personnes  que  l'année  précédente.  Les  principales  causes  de  cette  diminution  étaient  les 
mauvais  temps,  la  rareté  d'appât  et  la  présence  des  chiens  de  mer.  La  morue  a  donné 
comme  d'habitude,  mais  le  maquereau  a  été  de  30  pour  100  moindre  qu'en  1905. 

Le  hareng,  le  flétan,  la  merluche  et  l'égrefin  sont  restés  dans  la  moyenne.  Le 
homard  n'a  pas  atteint  la  moyenne  de  l'année  précédente.  Le  saumon  pris  sur  la  côte  a 
atteint  difficilement  la  moyenne,  mais  dans  les  baies  de  la  Margaree  les  rets  à  mailler 
ont  bien  réussi,  et  les  pêcheurs  à  la  mouche  n'ont  jamais  tant  pris  de  poisson  depuis 
trente  ans. 

Le  garde-pêche  du  sud-ouest  de  Port-Ifood,  Peter  Gillies,  rapporte  une  diminution 
dans  le  paquage  du  homard.  Au  commencement  de  la  saison  il  y  avait  abondance 
de  homard,  mais  vers  la  fin  ils  est  devenu  rare.  Il  en  attribue  la  cause  au  mauvais 
temps.  Il  y  avait  de  la  morue  en  abondance,  mais  les  pêcheurs  ne  semblent  pas  mettre 
à  présent  autant  d'activité  à  cette  pêche  qu'autrefois  ;  ils  préfèrent  travailler  aux  mines. 
Il  y  a  eu  plus  de  saumon  cette  année  que  depuis  trente  ans.  Les  règlements  ont  été 
bien  observés. 

COMTÉ    DE    VICTORIA. 

Le  garde-pêche  de  Dingwall,  W.  R.  Mqffatt,  rapporte  qu'il  y  a  eu  diminution  dans 
la  pêche  du  saumon,  de  la  morue  et  de  l'égrefin  durant  la  dernière  saison.  Il  en  attribue 
la  cause  à  la  rareté  de  l'appât  et  au  mauvais  temps.  Le  maquereau  a  mieux  donné  que 
l'année  précédente  ;  il  y  a  eu  augmentation  dans  la  prise  du  hareng.  Le  chien  de  mer 
continue  à  faire  du  ravage  et  le  garde-pêche  recommande  son  extermination. 
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Le  garde-pêche  de  Neils  Harbour,  D.  P.  Montgomery,  rapporte  que  dans  la  première 
partie  de  la  saison  la  prise  du  poisson  n'a  pas  été  bonne,  mais  que  dans  les  mois  d'au- 
tomne il  s'est  approché  de  la  côte  en  grand  nombre  et  la  capture  de  la  saison  a  atteint  la 
moyenne  ordinaire.  Les  trappes  ont  pris  un  bon  nombre  de  maquereaux,  d'égrefins  et 
de  merlans.  Le  hareng  a  bien  donné,  mais  les  pêcheurs  sont  découragés, et  n'osent  pas 
tendre  leurs  rets  à  mailler  à  cause  des  dégâts  que  leur  causent  les  chiens  de  mer.  Les 
homards  ont  accusé  une  diminution  d'un  tiers  sur  l'année  dernière. 

Le  garde-pêche  de  Wreck-Cove,  Alex.  Morrison,  rapporte  qu'il  y  a  eu  diminution 
dans  le  paquage  du  homard  et  dans  la  pêche  du  hareng,  une  pêche  moyenne  de  morue, 
et  une  augmentation  dans  celle  de  l'égrefin  et  du  merlan  ;  il  attribue  cette  augmentation 
aux  rets  à  trappes.  La  prise  du  saumon  a  augmenté  de  cinquante  pour  cent  sur 
l'année  précédente.  A  l'exception  de  ce  qui  a  été  consommé  pour  les  besoins  locaux,  le 
poisson  de  commerce  a  été  exporté  aux  marchés  du  Canada. 

Le  garde-pêche  de  Baddeck,  Duncan  Gillis,  rapporte  qu'il  y  a  eu  diminution  dans  la 
prise  du  hareng,  de  la  morue,  de  l'égrefin  et  du  gasparot,  et  augmentation  dans  celle 
du  saumon,  de  la  truite  et  du  homard.  Il  attribue  la  diminution  à  leur  rareté  dans  les 
eaux  de  Bras-d'Or.  Les  villes  de  Sydney  sont  les  principaux  marchés  du  poisson  pris  dans 
les  eaux  de  Bras-d'Or. 


COMTÉ    DU    CAP-BRETON. 

Le  garde-pêche  de  Sydney-Nord,  A.  R.  Forces,  rapporte  qu'il  y  a  eu  diminution  sen- 
sible dans  la  prise  de  la  morue,  de  l'égrefin  et  du  homard  et  une  augmentation  dans  celle 
du  hareng.  Le  temps  a  été  mauvais  durant  la  saison  de  pêche,  ce  qui  a  nui  beaucoup 
aux  opérations,  surtout  à  la  prise  du  homard.  Ce  crustacé  ne  s'est  pas  mon-  ré  en  aussi 
grand  nombre  que  l'année  précédente.  Les  causes  de  cette  diminution  sont  le  mauvais 
temps,  la  rareté  de  l'appât  et  les  chiens  de  mer. 

Le  garde-pêche  de  Louisbourg,  H.  C.  LeVatte,  rapporte  qu'il  y  a  eu  diminution  dans 
le  paquage  du  homard  et  dans  l'exportation  du  homard  vivant.  La  cause  est  attribuée 
au  mauvais  temps  et  à  la  rareté  de  l'appât.  Malgré  la  rareté  de  l'appât,  les  tempêtes 
fréquentes  et  le  chien  de  mer,  les  pêcheurs  ont  bien  fait  durant  la  saison  par  suite  de 
l'augmentation  des  prix.  La  diminution  de  la  prise  du  maquereau  est  due  à  ce  que  ce 
poisson  s'est  tenu  loin  de  la  côte,  au  lieu  de  retourner  à  ses  anciens  habitats  du  sud. 

Le  garde-pêche  de  Port-Morien,  Augus  McLeod  (un  nouveau  fonctionnaire),  rapporte 
qu'il  y  a  eu  diminution  dans  le  paquage  du  homard.  Ce  crustacé  a  été  rare,  et  le  mau- 
vais temps  a  été  cause  que  les  pêcheurs  n'ont  pu  visiter  souvent  leurs  trappes  durant  la 
saison.  Les  chiens  de  mer  ont  fait  du  ravage  vers  la  mi-été,  et  ont  causé  la  diminution 
de  la  prise  du  poisson  de  commerce.  Les  prix  de  toutes  les  espèces  de  poissons  ont  été 
plus  élevés  que  les  années  précédentes. 

Le  garde-pêche  de  Gabarus,  John  McLean,  rapporte  qu'il  y  a  eu  augmentation  dans 
la  prise  du  hareng  de  ce  district,  ainsi  que  du  maquereau  et  de  la  morue,  mais  que  le 
paquage  et  l'exportation  du  homard  vivant  n'ont  pas  atteint  la  moyenne  de  l'année  pré- 
cédente. Au  commencement  de  la  saison,  le  homard  s'est  montré  en  grand  nombre, 
mais  il  a  presque  disparu  durant  la  période  de  gros  vent,  et  n'est  revenu  que  vers  la  fin 
de  la  saison.  Les  paqueurs  et  les  pêcheurs  n'ont  fait  aucun  profit  et  ils  ont  fermé  leurs 
fabriques  avant  la  fin  de  la  saison. 

Le  garde-pêche  d'Amaguadee-P^nd,  M.  fi.  Mclnnes  (district  de  Grand-Narrows  et 
d'East-Bay),  rapporte  qu'il  y  a  eu  diminution  dans  la  prise  de  la  morue  et  du  harang,  les 
deux  seuls  poissons  de  commerce  de  son  district.  La  cause  de  cette  diminution  a  été  la 
formation  de  la  glace  dans  les  lacs  Bras-d'Or. 
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La  glace  s'est  brisée  au  printemps,  mais  les  morceaux  ont  continué  à  aller  à  la 
dérive,  empêchant  les  pêcheurs  de  tendre  leurs  rets  à  mailler  et  de  prendre  la  morue  à  la 
ligne.  Quelques  homards  ont  été  pris  au  Grand-Lac  et  furent  exportés  vivants.  Les 
marchés  locaux  ont  été  approvisionnés  de  quatre  vingts  pour  cent  de  la  morue  et  du 
hareng  pris. 

Le  garde-pêche  de  Litches-Creek,  Murdock  McLean,  rapporte  qu'il  y  a  eu  augmenta- 
tion dans  la  prise  du  hareng  du  printemps  ;  il  a  été  acheté  en  grande  partie  par  Saint- 
Pierre,  les  Etats-Unis  et  les  navires  de  l'ouest  de  la  Nouvelle-Ecosse.  Ce  poisson  se 
prend  dans  la  partie  ouest  de  la  baie  de  Sydney,  et  sert  en  grande  partie  d'appât  aux 
pêcheurs  étrangers  ;  dix  pour  cent  sont  consommés  pour  les  besoins  locaux.  On  prend 
peu  d'autres  poissons  dans  cette  partie  du  pays 

Le  garde-pêche  du  Petit-Bras-d'Or,  limothy  Sullivan,  rapporte  que  les  trois  fabriques 
de  son  district  ont  eu  une  prise  moyenne -de  homard,  mais  qu'il  y  a  eu  diminution  de 
morue.  Les  autres  poissons  ont  donné  à  peu  près  comme  à  l'ordinaire.  Les  mines  de 
charbon,  qui  donnent  maintenant  tant  d'emploi  et  de  bons  gages  attirent  beaucoup  de 
travailleurs  qui  autrefois  se  livraient  à  la  pêche. 

COMTÉ    DE    RICHMOND. 

Le  garde-pêche  de  l'ouest  d'Arichat,  D  R.  Boyle,  rapporte  qu'il  y  a  eu  une  bonne 
moyenne  d'afïaires  dans  l'industrie  de  la  pêche  dans  son  district.  Quelques  espèces  de 
poissons  accusent  une  diminution,  d'autres  une  augmentation,  et  les  prix  ayant  été  plus 
élevé-,  les  pêcheurs  ont  fait  une  bonne  saison.  Il  y  avait  quatre  bateaux  de  pêche  et 
quatorze  hommes  de  plus  engagés  à  la  pêche  ;  le  nombre  des  canots  a  diminué  de  qua 
rante  deux,  et  celui  des  hommes  de  soixante  et  un.  Les  pêcheurs  ont  augmenté  leurs 
recettes  d'environ  $1,000.  Les  relevés  accusent  une  augmentation  de  393  barils  de 
hareng  salé  et  de  1,200  barils  de  maquereau  ;  une  diminution  de  1,296  quintaux  en  morue 
salée  et  une  augmentation  de  753  quintaux  en  égrefin  séché,  et  62,000  livres  en  égrefin 
fumé  ;  une  diminutiou  de  233,000  livres  en  égrefin  frais  et  une  diminution  de  434  quin- 
taux en  merlan  séché.  Les  homards  mis  en  conserve  ont  diminué  de  21,000  livres,  et  ceux 
qni  ont  été  exportés  vivants  indiquent  une  augmentation  de  501  quintaux.  Du  poisson 
décrit  plus  haut  l'on  a  expédié  à  Canso>  Mulgrave  et  ailleurs  205,000  livres  de  morue, 
23,500  livres  de  merlan  et  6,000  livres  de  merluche,  donnant  une  valeur  moyenne  de 
$194,499.  Les  homards  frais  et  en  conserves  ont  été  exportés  aux  Etats-Unis,  la  morue 
séchée  et  l'égrenn  à  Halifax,  et  le  hareng  et  le  maquereau  à  l'Ile-du-Prince- Edouard.  Le 
maquereau  frais,  les  anguilles  et  les  éperlans  à  Boston  et  à  New-York,  l'égrenn  en  boîte 
et  fumé  à  Montréal  et  à  l'ouest  du  Canada.  La  diminution  des  homards  s'accentue  de 
plus  en  plus  chaque  année,  et  l'on  devrait  faire  quelque  chose  pour  repeupler  les  eaux 
qu'ils  fréquentent,  autrement  cette  industrie  ne   vaudra  plus  la  peine  d'être  maintenue. 

Le  garde-pêche  de  L'Ardoise  inférieure,  Arthur  Brymer,  rapporte  que  la  saison  a  été 
bonne.  Il  y  a  eu  augmentation  de  $20,000  sur  l'année  dernière.  Le  maquereau  a  aug- 
menté-sensiblement  dans  la  baie  Saint-Pierre.  Dans  son  district  il  y  a  eu  aussi  augmen- 
tation dans  la  prise  du  hareng,  de  la  morue  et  de  l'égrenn.  Il  y  a  eu  une  bonne  moyenne 
de  toutes  les  sortes  de  poissons.  Le  hareng  a  été  très  abondant,  mais  les  chiens  de  mer 
ont  empêché  de  tendre  les  rets  à  mailler  ;  on  a  pris  moins  de  homard. 

Le  garde-pêche  de  la  Rivière-Bourgeois,  Archïbald  Morrison,  rapporte  qu'il  y  a  eu 
diminution  dans  la  prise  du  homard,  de  la  morue  et  du  maquereau,  les  trois  principaux 
poissons  de  commerce.  La  valeur  des  engins  de  pêche  a  également  diminué.  Par  suite 
de  la  demande  de  main-d'œuvre,  les  propriétaires  des  bateaux  de  pêche  ont  de  la  difficulté 
à  se  procurer  des  hommes.  Il  en  résulte  que  les  bateaux  sont  engagés  à  d'autres  usages. 
Il  attribue  la  diminution  dans  la  prise  de  la  morue  et  du  maquereau  à  celle  du  nombre 
de  bateaux. 

La  morue  et  le  maquereau  ont  été  vendus  au  marché  de  Halifax.  Les  homards  ont 
été  exportés. 
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DISTRICT  N°  2. 

RAPPORT  ANNUEL  DES  PÊCHERIES  DU  DISTRICT  N°  2,  NOUVELLE 
ECOSSE,  COMPRENANT  LES  COMTÉS  D'ANTIGONISH,  COLCHESTER, 
CUMBERLAND,  GUYSBOROUGH,  HALIFAX,  HANTS  ET  PICTOU. 

M.  le  Commissaire  des  Pêcheries  du  Canada, 
Ottawa. 

Monsieur, — J'ai  l'honneur  de  vous  soumettre  mon  rapport  annuel  des  pêcheries  du 
district  n°  2,  Nouvelle-Ecosse,  y  compris  un  tableau  statistique  indiquant  l'augmentation 
et  la  diminution  de  la  prise  de  chaque  espèce  de  poisson. 

On  estime  à  $2,200,087  la  valeur  du  poisson  qui  a  été  pris  durant  la  saison  de  cette 
année,  ce  qui  est  une  diminution  d'environ  10  pour  100  sur  la  prise  de  1905. 

Pour  le  poisson  d'eau  profonde,  il  y  a  une  dimunition  d'environ  5  pour  100  dans 
la  capture  de  la  morue,  une  augmentatation  de  3  pour  100  dans  celle  de  l'égrefin,  une 
diminution  de  33  pour  100  de  la  merluche, une  augmentation  de  14  pour  100  dans  la 
piise  du  merlan  et  une  grande  dimimution  de  75  pour  100  dans  la  prise  du  flétan. 

La  pêche  des  poissons  anadromes  a  été  satisfaisante  ;  la  prise  du  saumon  a  augmenté 
de  32  pour  100  dans  tout  le  district. 

Dans  les  comtés  contigus  au  détroit  de  Northumberland,  l'augmentation  a  été  de 
27  pour  100.  Il  y  a  eu  46  pour  100  d'augmentation  dans  les  comtés  de  Halifax  et  de 
Guysborough,  sur  la  côte  de  l'Atlantique,  et  17  pour  100  dans  les  comtés  qui  touchent  à 
la  baie  de  Fundy. 

Durant  les  mois  d'automne,  l'état  des  rivières  a  été  favorable  à  la  pêche  du  saumon  ; 
au  mois  de  septembre  et  d'octobre  l'eau  était  si  basse  dans  les  rivières  que  le  poisson  n'a 
pu  en  remonter  le  cours  pour  aller  frayer.  Mais  au  mois  de  novembre  des  pluies  abon- 
dantes ont  rempli  les  rivières,  et  elles  sont  restées  hautes  durant  le  temps  que  les  pois- 
sons déposent  leurs  œufs,  de  sorte  que  les  braconniers  n'ont  pas  pu  les  prendre  au  dard 
quand  ils  ont  remonté. 

l'alose. 

La  pêche  de  ce  poisson  est  restée  dans  le  même  état  non  satisfaisant  que  l'année  der- 
nière, quelques  barils  de  plus  ont  été  pris,  mais  comparée  à  celle  des  autres  années  précé- 
dentes la  pêche  de  cette  année  est  insignifiante. 

Le  temps  prohibé  actuel  est  du  vendredi  soir  au  coucher  du  soleil  jusqu'à  son  lever 
le  lundi  matin,  mais  ce  temps  n'est  pas  suffisant  pour  la  conservation  de  la  pêche.  Il 
faudrait  une  saison  fermée  de  mai  à  juin  chaque  année  durant  le  temps  du  frai. 

Le  tableau  suivant  donne  les  chiffres  de  la  prise  annuelle  dans  ce  district  depuis 
1889,  et  l'on  peut  dire  que  95  pour  100  de  toute  l'alose  prise  dans  ce  district  proviennent 
des  comtés  de  Cumberland,  Colchester  et  Hants. 

Barils  d'alose 
pris. 

1890 756 

1891 1,178 

1892 1,811 

1893.. 1,346 

1894  981 

1895 1,208 

1896 1,090 
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1897 •  1,382 

1898 2,777 

1899 3,208 

1900 1,375 

1901 749 

1902 948 

1903 2,115 

1904 ...  644 

1905 333 

1906 374 

11  serait  peut-être  bon  de  répéter  après  le  garde  pêche  J.  W.  Davison,  qu'il  y  a  25 
ans  on  en  prenait  jusqu'à  5,000  barils  dans  le  cocnté  de  Colchester  seul. 

GASPAROT. 

La  prise  de  l'année  dernière  a  été  la  plus  petite  qui  ait  été  faite  depuis  17  ans; 
celle  de  cette  année  est  de  21  pour  100  plus  faible  que  celle  de  l'année  dernière. 

Le  tableau  suivant  de  la  prise  annuelle  depuis  1889  indiquera  l'état  actuel  de  cette 
pêche. 

Barils  de 
gasparot  pris. 

1889 7,320 

1890 , 5,146 

1891 4,663 

1892 . 3,567 

1893 4,121 

1894 5,230 

1895 4,450 

1896 4,799 

1897 2,783 

1898 3,215 

1899 2,682 

1900 3,312 

1901 2,840 

1902 3,542 

1903 3,317 

1904 2,544 

1905 2,322 

1906 1,832 

Le  temps  prohibé  pour  la  pêche  de  ce  poisson  est  le  même  que  pour  l'alose,  du  ven- 
dredi soir  au  lundi  matin. 

Ce  poisson  se  prend  surtout  la  nuit,  et  ce  ne  serait  pas  faire  injustice  aux  pêcheurs 
que  de  clore  à  six  heures  au  lieu  du  coucher  du  soleil,  de  manière  à  ce  que  l'on  puisse 
s'assurer  si  la  loi  est  oui  ou  non  observée. 

En  constatant  la  diminution  de  la  pêche,  je  pense  que  l'on  devrait  défendre  de 
pêcher  du  jeudi  soir  à  6  heures  à  6  heures  du  matin  le  lundi  suivant. 


HARENG. 

Cette  pêche  a  été  d'environ  40  pour  100  plus  forte  que  l'année  dernière,  et  la  meil- 
leure depuis  1895. 
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MAQUEREAU. 

La  pêche  de  cette  année  a  surpassé  de  20  pour  100  celle  de  l'année  dernière,  et 
d'environ  30  pour  100  la  prise  moyenne  des  18  années  dernières. 

FLÉTAN. 

La  quantité  que  l'on  prend  de  ce  poisson  varie  beaucoup.  La  prise  de  l'année  der- 
nière a  été  de  847,000  livres,  celle  de  cette  année  seulement  176,595  livres,  et  la  moyenne 
annuelle  pour  les  18  dernières  années  a  été  de  300,000  livres. 

HOMARD. 

La  quantité  mise  en  conserves  durant  la  saison  a  été  de  six  pour  cent  moindre  que 
l'année  dernière,  tandis  que  la  quantité  vendue  avec  le  test  a  été  d'environ  70  pour  100 
de  moins,  cette  diminution  provenant  surtout  du  district  de  Halifax. 

Je  pense  que  l'on  peut  attribuer  la  diminution  sur  les  côtes  de  l'Atlantique  au  mau- 
vais temps  qu'il  a  fait  durant  la  saison  de  pêche. 

Dans  le  détroit  de  Northumberland  il  y  aune  légère  augmentation  sur  #  l'année 
dernière  dans  la  quantité  mise  en  conserves. 

ANGUILLE. 

Depuis  quelques  années  on  a  pris  plus  de  ce  poisson,  à  cause  de  l'amélioration  faite 
dans  les  modes  d'expédition. 

PASSES    MIGRATOIRES. 

Il  est  nécessaire  de  faire  un  certain  nombre  de  passes  migratoires  dans  ce  district 
pour  que  le  saumon  puisse  remonter  le  courant  en  dépit  des  obstacles  (tels  que  barrages 
construits  en  travers  des  rivières  pour  des  fins  industrielles)  et  se  rendre  aux  frayères. 

Une  de  ces  passes  est  requise  dans  le  barrage  de  la  rivière  Lawrencetown,  dans 
le  comté  de  Halifax  ;  une  sur  l'Antigonish,  affluent  de  la  rivière  Sainte-Marie,  dans  le 
comté  de  Guysborough  ;  une  dans  la  rivière  du  Sud,  dans  le  comté  d'Antigonish  ;  une  dans 
la  rivière  au  Saumon,  dans  le  comté  de  Colchester  ;  une  dans  la  rivière  Saint-Jean,  dans  le 
comté  de  Pictou,  et  une  dans  la  rivière  Meander,  dans  le  comté  de  Hants. 

Ces  passes  migratoires  devraient  être  construites  sous  la  direction  d'un  fonctionnaire 
du  gouvernement,  et  les  entrepreneurs  devraient  être  tenus  de  se  conformer  aux  plans  et 
devis  fournis,  autrement  des  changements  seront  faits  et  ils  détruiront  l'efficacité  de  ces 
passes,  ou  bien  l'on  ne  se  donnera  pas  la  peine  de  maintenir  la  partie  inférieure  sous 
l'eau,  et  alors  le  poisson  ne  pourra  pas  passer.  D'un  autre  côté,  si  les  propriétaires  du  bar- 
rage ne  sont  pas  dûment  avertis  que  l'honorable  ministre  de  la  Marine  et  des  Pêcheries 
a  décidé  qu'il  est  nécessaire,  dans  l'intérêt  du  public,  qu'une  passe  migratoire  soit  faite 
dans  leur  barrage,  les  fonctionnaires  chargés  de  surveiller  les  pêcheries  sont  incapables 
d'exiger  que  cette  construction  soit  faite  conformément  aux  plans  et  devis  ou  d'obliger 
les  propriétaires  à  les  maintenir  en  bon  état. 

GARDIENS. 

Durant  la  saison  soixante-dix  gardiens  ont  été  employés  pour  surveiller  les  rivières 
les  plus  importantes  du  pays.  Ils  ont  pour  devoir  de  faire  des  patrouilles  sur  la  rivière 
durant  un  certain  nombre  d'heures  entre  le  coucher  et  le  lever  du  soleil  pour  chaque 
dollar  qu'ils  reçoivent.  Chaque  semaine,  quand  ils  sont  de  service,  ils  font  un  rapport 
du  temps  qu'ils  ont  donné,  de  la  rivière  et  de  l'endroit  qu'ils  ont  visités,  et  des  heures 
entre  lesquelles  ils  ont  été  employés.  Ils  sont  payés  sur  un  rapport  certiBé  par  le  garde- 
pêche  du  travail  qu'ils  ont  fait. 
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Ce  service  de  patrouille  a  eu  pour  résultat  de  faire  confisquer  un  certain  nombre  de 
filets  qui  ont  été  tendus  illégalement,  de  poursuivre  et  d'arrêter  les  braconniers. 

Durant  la  dernière  saison  48  personnes  ont  été  appelées  à  comparaître  en  cour 
de  justice  pour  avoir  violé  les  règlements  de  la  loi  des  Pêcheries  ;  quatre  ont  été  con- 
damnés par  les  gardes-pêche,  trois  ont  été  condamnées  par  les  juges  de  paix  sur  plaintes 
faites  par  les  fonctionnaires  des  pêcheries,  et  quarante  et  une  ont  été  jugées  par  l'inspec- 
teur agissant  en  qualité  de  juge  de  paix  ex  officie-  pour  les  fins  de  la  loi  des  Pêcheries, 
et  de  ce  nombre  quatre  cas  ont  été  renvoyés  et  les  autres  condamnés  à  différentes 
amendes  de  cinq  à  vingt  dollars. 

J'ai  l'honneur  d'être,  monsieur, 

Votre  obéissant  serviteur, 

ROBERT  HOCKIN, 

Inspecteur  des  pêcheries 
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DISTRICT  N°3. 

RAPPORT  ANNUEL  DES  PÊCHERIES  DU  DISTRICT  N°  3,  COMPRENANT 

LES   COMTÉS    DE    LUNENBURG,    QUEEN,  SHELBURNE, 

YARMOUTH,  DIGBY,  ANNAPOLIS  ET  KING. 

Barrington-Passage,  N.-E.,  le  2  mai  1907. 

M.  le  Commissaire  des  Pêcheries  du  Canada, 
Ottawa. 

Monsieur, — J'ai  l'honneur  de  vous  soumettre  mon  rapport  annuel  pour  le  district 
n°  3  de  la  Nouvelle-Ecosse,  accompagné  d'un  tableau  indiquant  le  rendement  et  la 
valeur  des  diverse?  pêcheries  de  la  saison  de  1906. 

Le  rendement  total  de  toutes  les  pêches  compilé  d'après  les  rapports  des  différents 
fonctionnaires,  est  évalué  à  quatre  millions  et  un  quart  de  dollars.  Bien  que  cette  quan- 
tité soit  un  peu  moindre  que  celle  de  l'année  dernière,  le  résultat  est  satisfaisant,  parce 
que  les  prix  sont  plus  élevés  que  jamais. 

Le  relevé  qui  suit  donne  l'importance  relative  des  différents  comtés  de  ma  division, 
et  indique  la  fluctuation  depuis  la  dernière  saison. 


Comtés. 


Digby 

Shelburne  . 
Lunenburg. 
Yarmouth. . 

Queen 

King 

Annapolis  . 


1906. 


1,155,458 
1,118,484 
907,570 
672,601 
200,169 
157,114 
116,778 


Augmentation. 


37,737 


77,345 
33,713 


Diminution. 


158,600 
55,017 


40,000 


66,032 


L'augmentation  que  l'on  remarque  dans  le  comté  de  Lunenburg  n'est  pas  due, 
«orame  on  pourrait,  le  croire  à  son  grand  nombre  de  goélettes  qui  recherchent  le  poisson 
des  grands  bancs,  mais  à  l'amélioration  de  la  pêche  du  maquereau,  du  hareng  et  du 
homard. 

L'augmenta'  ion  qui  a  eu  lieu  dans  le  comté  de  Queen  peut  être  attribuée  à  la  prise 
considérable  du  maquereau  au  large  du  havre  de  Liverpool,  prise  qui  a  été  la  meilleure 
depuis  vingt  ans,  120,000  maquereaux  ont  été  pris  d'un  seul  coup  de  filet,  et  d'autres 
filets  ont  fait  des  captures  presque  aussi  fortes.  Le  garde-pêche  de  l'endroit  dit 
que  la  capture  dont  il  a  fait  rapport  est  plutôt  au-dessous  qu'au-dessus  de  la  réalité. 

Cette  amélioration  a  dû  être  générale  dans  le  comté.  La  valeur  de  la  pêche  du 
maquereau  de  cette  année  est  d'environ  un  quart  de  million  de  dollars,  tandis  que  l'an- 
née précédente  elle  n'a  été  que  de  $36,000. 

Malgré  l'augmentation  des  prix  de  ce  poisson  séché,  et  préparé,  il  semble  qu'il  existe 
une  diminution  dans  la  production  de  ce  poisson  dans  presque  tous  les  comtés  de  ce 
district,  surtout  dans  Shelburne,  Digby  et  Yarmouth. 

Le  grand  nombre  des  bateaux  de  pêche  dont  il  a  été  fait  mention  dans  les  comtés 
ci-dessus  comprenait  de  grands   bateaux  de  plus  de  dix  tonnes  qui  ont  été  inscrits 
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nombre  afin  d'obtenir  une  plus  forte  prime,  Il  y  a  maintenant  en  usage  plusieurs 
bateaux  à  gazoline  qui  permettent  à  leurs  propriétaires  de  se  rondre  plus  rapidement  chez 
eux  et  qui  offrent  beaucoup  d'autres  commodités. 

Les  pêcheurs  qui  habitent  les  grands  centres  de  pêche  ont  un  certain  nombre  de 
différents  bateaux  et  ne  s'en  servent  qu'au  besoin,  souvent  pas  même  une  fois  en 
deux  semaines.  Ils  ont  un  bateau  à  seine  prêt  à  partir  quand  on  signale  un  grand  banc 
de  poiseons.  Ils  ont  également  un  bateau-sentinelle  qui  est  attaché  à  la  seine  ou  trappe 
pour  servir  en  cas  de  besoin.  En  général,  huit  ou  dix  pêcheurs  emploient  en  compagnie 
tous  les  bateaux  de  la  côte  près  de  la  seine  ou  trappe.  Quelque  fois  un  seul  homme 
peut  employer  c'nq  ou  six  différents  bateaux  eh  un  jour.  Quand  les  pêcheurs  vont  au 
large  dans  leurs  canots,  ils  se  mettent  deux.  C'est  ce  qui  explique  pourquoi  en  certaines 
localités  il  y  a  plus  de  bateaux  que  d'hommes  ;  ceux  qui  ne  connaissent  pas  cette  parti- 
cularité éprouvent  de  la  difficulté  à  le  comprendre. 

Bien  que  le  comté  de  Digby  indique  une  grande  diminution  dans  la  valeur  totale  de 
ses  pêcheries,  cette  perte  aurait  encore  été  plus  grande  si  la  pêche  au  maquereau  et  au 
hareng  n'avait  pas  été  la  meilleure  depuis  plusieurs  années.  Les  baies  de  Fundy  et  de 
Sainte-Marie  donnent  à  Digby  une  côte  très  étendue  et  sont  des  lieux  de  pêches  de  très 
grande  valeur. 

Il  y  a  des  villages  dans  Digby-Neck  où  presque  tout  le  monde  est  engagé  dans  les 
différentes  industries  de  la  pêche.  Dans  un  de  ces  petits  endroits  le  fonctionnaire  local  dit 
qu'en  cinq  semaines  neuf  bateaux-traîneaux  et  six  bateaux  péchant  à  la  ligne  ont  pris 
plus  de  600,000  livres  de  poisson  de  la  famille  de  la  morue.  Dans  une  circonstance  un 
homme  et  son  garçon  en  ont  pris  presque  1,000  livres  en  quelques  heures.  On  fait  aussi 
de  grandes  prises  avec  les  nasses  ;  à  l'une  d'elles,  en  haut  de  la  baie  Sainte- Marie,  on  a 
pris  en  trois  semaines  35,000  livres  de  morue  et  autres  poissons.  Ces  nasses  ne  reçoivent 
pas  de  prime.  Ce  fait  explique  pourquoi  quelques  comtés,  avec  un  plus  grand  nombre 
de  bateaux,  peut-être  condamnés  à  l'inaction  par  manque  d'hommes,  etc.,  reçoivent,  avec 
moins  de  poisson,  plus  de  prime  que  Digby. 

Les  poissons  de  Digby  sont  expédiés  à  St-Jean,  Boston,  ^New-York,  Cuba,  etc.  Une 
seule  compagnie  de  Centreville  fait  pour  plus  de  $100,000  par  année  à  préparer  et 
expédier  du  poisson  à  toutes  les  parties  du  monde. 


CAPITAL    PLACE    DANS    CETTE    INDUSTRIE. 

Le  montant  du  capital  placé  en  engins  de  pêche  ne  change  pas  beaucoup  d'une  année 
à  l'autre,  et  le  total  est  à  peu  près  le  même.  Mais  à  présent  une  meilleure  classe  de 
bateaux  remplace  les  autres.  Les  bateaux  à  gazoline  commencent  à  entrer  en  ligne  de 
compte  ;  ils  donnent  aux  pêcheurs  l'avantage  d'aller  au  loin  et  de  revenir  le  même  jour. 
Cette  innovation  mérite  encouragement  ;  non  seulement  elle  fait  gagner  du  temps,  mais 
elle  donne  plus  de  facilités  pour  la  préparation  du  poissons  et  son  transport  au  marché. 

Durant  la  saison  de  1906  plus  de  $2,277,400  étaient  placés  en  instruments  de 
pêche,  etc.,  dans  ce  district  seul,  comprenant  bateaux  et  engins  de  toutes  sortes. 

Le  nombre  de  personnes  engagées  dans  toutes  les  branches  de  cette  industrie  se 
chiffrait  par  13,542,  y  compris  celles  qui  étaient  employées  dans  les  soixante  homarderies 
de  mon  district. 

J'ai  l'honneur  d'être,  monsieur,  votre  obéissant  serviteur, 

A.  C.  ROBERTSON,  inspecteur  des  pêcheries. 
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Du  rendement  et  de  la  valeur  des  pêcherips  de  l'Ile  du  Oap-BretOD,  pour 

l'année  1906. 


Espèces  de  poisson. 


Saumon,  frais 

ii         conserves  de,  en  boîtes. 
«         fumé 


Hareng,  salé . 
n       frais. 


Maquereau,  frais. 
m  salé. 


liv. 


bris 


bris. 


Homard,  conserves,  en  boîtes liv. 

n        frais  dans  le  test qtx. 

Morue,  séchée n 

n        fraîche liv. 

n        langues  et  noues   bris. 

Egrefin,  séché qtx. 

n       frais ....liv. 

n       fumé  (finnan  haddies) n 


qtx. 
liv. 


Merluche,  séchée qtx. 

n  fraîche  

n  noues  de 

Merlan,  frais 


. qtx. 

Flétan liv. 

Truite m 

Alose bris. 

Eperlan. liv. 

Gasparot bris. 

Anguilles n 

Huîtres -.      i. 

Moules n 

Plies liv. 

Petite  morue n 

Encornet bris. 

Poisson  commun  et  mêlé n 

Huile  de  poisson galh 

Poisson  employé  comme  boitte  bris. 

n  n  n       engrais n 

Chien  de  mer 


Total  pour  1906. 
1905. 

Diminution 


Quantité. 


169,210 
6,604 
3,600 

20,102 
834,162 

472,948 
18,976 

917,184 
13,008 

55,526 

266,400 

155 

16,641 
627,090 
228,000 

3,206 
6,000 
1,277 

8,500 
7,905 

87,130 

207,35 

37 

59,115 

1,029 

1,245 

1,037 

370 

250,700 

58,550 

3,914 

4,600 

27,444 

11,955 

730 


Prix. 


0  15 
0  15 
0  20 

4  50 
0  01 

0  12 

15  00 

0  25 

5  00 

5  00 
0  03 

10  00 

3  50 
0  03 
0  06 

2  50 
0  02 
0  25 

0  02 

3  00 

0  10 

0  10 

10  00 

0  05 

4  00 
10  00 

6  00 
4  00 
0  03 
0  03 
4  00 
2  00 

0  30 

1  50 
0  50 


Valeur. 


25,381  50 
990  60 
720  00 


90,459  00 
8,341  62 


56,753  76 
284,640  00 


229,296  00 
65,040  00 

277,630  00 
7,992  00 
1,550  00 


58,243  50 
18,812  70 
13,680  00 


8,015  00 
120  00 
319  25 


170  00 
23,715  00 

8,713  00 
2,073  50 
370  00 
2,955  75 
4,116  00 

12,450  00 
6,222  00 
1,480  00 
7,521  00 
1,756  50 

15,656  00 
9,200  00 
8,233  20 

17,932  50 
365  00 
580  00 


Valeur  totale. 


$     c. 

27,092  10 

98,800  62 

341,393  76 

294,336  00 

287,172  00 

90,736  20 

8,454  25 
23,885  00 


99,624  45 


1,271,494  38 
1,338,880  25 


67,385  87 
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RÉCAPITULATION. 

Tableau  indiquant  le  nombre  et  la  valeur  des  navires,  rets,  etc.,  ayant  servi  dans  l'Ile 
du  Cap-Breton,  pour  l'année  1906. 


Articles. 


113  navires  (2,101  tonneaux)  (594  hommes) 

2,822  bateaux  (4,606  hommes) 

14,870  rets  à  mailler  (334,031  brasses) 

8  seines  (365  brasses) 

16  rets  à  trappes   

3,152  traîneaux 

20  nasses 

136  rets  à  éperlan 

11,270  lignes  à  main 


60  homarderies  (1,144  personnes  employées). 
151,363  trappes  à  homard 


34  congélateurs  et  glacières 

1,389  fumoirs  et  poissonneries 

414  jetées  et  quais 

79  remorqueurs,  steamers  et  semaques . 


Total. 


Valeur. 


48,630 

60,568 

120,547 

1,090 

10,600 

16,945 

300 

879 

9,485 


53,820 
103,965 


16,845 

42,644 

109,111 

17,825 


Total. 


$      c. 


269,044 

157,785 

186,425 
613,254 
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Du  rendement  et  de  la  valeur  des  pêches  dans  le  district  n°  2,  Nouvelle-EcOSSe, 
avec  un  état  comparatif  de  l'augmentation  et  de  la  diminution,  pour  les  années 
1905  et  1906. 


Espèces  de  poisson. 
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n         fumé.    n 

Maquereau,  frais u 
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Homard,  conserves  de,  en  boîtes liv. 

n        dans  le  test qtx. 
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h      langties  et  noues bris. 
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n        séché .    qtx. 
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Truite n 
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n  n  engrais i, 
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131Î 
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9,009 

802,700 

8,912 

9,340 

37,826 

176,595 

54,155 

374 

221,885 

1,832 

9,200 

1,527 

685 

7,044 

198,250 

25,500 

11,624 

2,993 

74,582 

12,272 

27,379 

106 


Prix. 


0  20 
0  15 
0  20, 

4  50 
0  01 

o  02; 

0  12 

15  00 

0  25 

7  00 

5  00 
10  00 

0  03 
3  50 
0  06 

2  50 
0  25 

3  00 
0  10 
0  10 

10  00 
0  05 

4  00 
0  10 

10  00 

6  00 
2  00 
0  03 
0  03 
4  00 
2  00 

0  30 

1  50 

0  50 

1  25 


Totaux. 


63,075 

30 

3,735 

190,660 

21,614 

1,520 

370,929 

190,500 

467,988 

69,223 

233,575 

1,310 

174,716 

31,531 

48,162 

22,280 

2,335 

113,478 

17,659 

5,415 

3,740 

11,094 

7,328 

920 

15,270 

4,110 

14,088 

5,947 

765 

46,496 

5,986 

22,374 

18,408 

13,689 

132 


2,200,087  59 


Quantités. 


Augmen- 
tion. 


70,025 


14,075 
12,194 

1,109,200 

1,187,177 


652,880 


159,200 


4,569 


44 


4,422 


Diminu- 
tion. 


1,800 


528,200 

1,582 

137,468 

21,952 

2,065 

28 

1,218 

4,536 
13,071 

670,995 
3,470 

39,525 
490 

13,750 

33 

251 

60,734 

176,250 

2,521 

8,913 

14,476 

13,535 

328,615 

47 
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District  n°  2    Nouvelle-Ecosse- 

RÉCAPITULATION. 

Du  nombre  et  de  la  valeur  des  navires  et  bateaux  de  pèche,  etc.,  employés  dans  le 
district  n°  2,  province  de  la  Nouvelle- Ecosse,  pour  l'année  1906. 


Matériel. 


143  navires  (3,002  tonneaux). 
5,544  bateaux 


33,434  rets  à  mailler  (773,461  brasses). 

417  seines«(45, 419  brasses) 

104  lignes  de  fond 

118  rets  à  trappes 

4,412  traîneaux 

28  nasses ...    .    

322  rets  à  éperlan 

10,118  lignes  à  main 


120  homarderies 

274,070  pièges  à  homard. 


65  congélateurs  et  glacières  . 
1,736  boucans  et  poissonneries. 

828  quais  et  jetées 

28  semaques  et  remorqueurs. 


Total. 


Valeur. 


117,265 
152,890 


251,887 

90,425 

11,400 

37,820 

36,709 

675 

6,758 

7,208 


121,600 
182,460 


228,780 

173,844 

156,711 

62,150 


Total. 


270,155 


442,963 
304,240 

619,525 


1,638,883 


Etat  comparatif  de  la  valeur  des  pêcheries  dans  chaque  comté  du  district  n°  2, 
province  de  la  Ecosse-Ecosse,  pour  l'année  1905-1906. 


Comté. 


Antigonish   

Colchester 

Cumberland 

Guysborough   

Halifax 

Hants 

Pictou 

Total  pour  1906.... 
Diminution 


Valeur 
en  1905. 


S 

75,050  60! 

25,723  50 

142,374  50| 

1,385,018  75! 

635,704  851 

8,249  75 1 

149,029  50 


Valeur 
en  1906. 


71,595  24 

28,584  10 

120,944  00 

1,161,141  75 

668,166.50 

7,353  50 

142,302  50 


2,421,151  45!      2,200,087  59 
2,200,087  59 


221,063  86 


Augmentation 


2,860  60 
32^461*65 


Diminution. 


35,322  25 


3,455  36 

21,430  50 
223,877  00 

896  25 
6,727  00 


256,386  11 
35,322  25 


221,063  86 
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NOUVELLE  ECOSSE— Suite. 


District  n°  3 


* 


STATISTIQUE  DES  PECHERIES 


COMTES  DE  LUNENBURG,   QUEEN,  SHELBURNE,  YARMOUTH,    DIGBY 

ANNAPOLIS  ET  KING. 
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RÉCAPITULATION. 


Du  rendement  et  de  la  valeur  des  pêcheries  dans  la  division  11°  3,  Nouvelle- 

EcOSSe,  pour  l'année  1906. 


Espèces  de  poisson. 


Saumon  frais. . 
h        fumé. 


Hareng. 


frais.  .  . 
m         fumé   . 

Maquereau  frais. 
m  salé . 


liv. 

ii 

bris. 
liv. 


bris. 


Homard  en  boîtes liv. 

ti        frais  dans  le  test qtx. 


Morue  séchée 

m    langues  et  noues  de . 


bris. 


Egrefin  frais  "   liv . 

m       séché ....      qtx. 

m      fumé  (finnan  haddics.).    liv. 

Merluche  séchée qtx. 

m        noues  de liv 


Merlan. . 
Flétan.. 
Truite  . . 
Alose . . . 
Eperlan. 
Bar 


qtx. 
liv. 

bris, 
liv. 


Gasparot bris. 

Anguilles ■■ 

Moules m 

Plies : liv. 

Petite  morue  ou  frost  fish ,, 

Encornet bris. 

Poisson  commun  et  mêlé ,, 

Huile  de  poisson galls. 

Poisson  employé  comme  boitte bris. 

m  -  engrais M 

Peaux  de  loup  marin nomb. 


Total  pour  1906 
1905. 


Diminution . 


Quantité. 


229,625 
2,695 

51,946 

2,441,670 

703,930 

904,495 
9,153 

1,805,680 
65,059 

284,599 
644 

3,823,155 

39,041 

1,539,850 

79,772 
35,378 

68,732 

661,123 

92,785 

299 

134,510 

3,450 

5,263 

548 

13,210 

245,260 

73,900 

1,680 

53,736 

107,895 

48,905 

78,630 

50 


Pri: 


0  20 
0  20 

5  00 
0  01 
0  02 

0  12 

15  00 

0  25 

10  00 

5  00 
10  00 

0  03 

3  50 
0  06 

3  00 
0  25 

3  00 
0  10 
0  10 

10  00 
0  05 
0  10 

4  00 
10  00 

2  00 
0  03 
0  03 
4  00 
2  00 

0  30 

1  50 

0  50 

1  25 


Valeur. 


45,925  00 
539  00 


259,730  00 
24,416  70 
14,078  60 


108,539  40 
137,295  00 


451,670  00 
650,590  00 


1,422,995  00 
6,440  00 


114,694  65 

136,643  50 

92,391  00 


239,316  00 
8,844  50 


Montant. 


•S  c 

46,464  00 

298,225  30 

245,834  40 

1,102,260  00 

1,429,435  00 

343,729  15 


248,160  50 

206,196  00 

66,112  30 

9,278  50 

2,990  00 

6,725  50 

345  00 

21,052  00 

5,480  00 

26,420  00 

7,357  80 

2,217  00 

6,720  00 

107,472  00 

32,368  50 

73,357  50 

39,315  00 

62  50 

4,327,577  95 
4,499,053  58 


171,425  53 
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RÉCAPITULATION 

De  la  valeur  des  navires,  bateaux,  rets,  etc.,  dans  la  division  32°  3,  Nouvelle- 

EcOSSe,  pour  l'année  1906. 


Détails. 


444  navires  (17,939  tonneaux) 

6,270  bateaux 

925  dorys 

27,803  rets  à  mailler  (600,265  brasses) 

251  seines  (27,680  brasses) 

154  rets  à  trappes 

67  nasses 

3,726  traîneaux ». 

37  rets  à  éperlan 

22,405  lignes  à  main 


58  homarderies  ....    

174,692  pièges  à  homard 

163  congélateurs  et  glacières . 

1,816  fumoirs  et  poisonneries . . 

776  jetées  et  quais  de  pêche.. 

134  remorqueurs  et  semaquet 


Total 


Valeur. 


971,670 

181,310 

12,350 

210,960 

38,660 

49,780 

14,380 

71,824 

824 

16,215 


51,400 
159,767 


36,680 
103,405 
269,905 

88,435 


Totaux. 


1,567,813 
211,167 

498,425 


2,277,405 


Nombre  de  personnes  employées  dans  les  pêcheries  de  la  division  n°  3,  1906. 


Hommes  sur  navires 

h  bateaux 

Personnes  dans  les  fabriques  de  conserves. 


nombre 
4,109 
8,364 
1,069 


Total  '. 13,542 
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MARINE  ET  PECHERIES 


RECAPITULATION. 


7-8  EDOUARD  VII,  A.  1908 


Du  rendement  et  de  la  valeur  des  pêcheries  de  toute  la  Nouvelle-EcOSSO, 

pour  Tannée  1906. 


Espèces  de  poissons. 


Saumon  frais 

m      en  conserves. 
h      fumé 


Hareng  salé . . . 
ii        frais 
n        fumé. 


bris, 
liv. 


Maquereau  salé. bris. 

m  frais     liv. 

Homard  en  boîtes liv. 

n  dans  le  test qtx. 


Morue  séché , 

n         frais 

n         langues  et  noues  de  bris, 


qtx. 
liv. 


Egrefin  séché    qtx. 

n       frais liv. 

n       fumé,  finnan  haddv.s n 

Merluche  séchée . qtx. 

ii  noues  de liv. 

Merlan qtx. 

Flétan ,    liv. 

Truite 

Achigan ,i 

Alose bris. 

Gasparot . . n 

Anguille m 

Eparlan liv. 

Huîtres bris. 

Moides ...     n 

Carrelet liv. 

Petite  morue  ou  frost  fish ,i 

Encornet bris. 

Poisson  commun  et  mêlé . .    .     u 

Chien  de  mer 

Huile  de  poisson gall. 

Poisson  employé  comme  boitte bris. 

n  m  engrais m 

Peaux  de  loups  marins n° 


Total  pour  1906 . 
Total  pour  1905. 

Diminution 


Quantité. 


714,210 

6,804 

24,970 

114,417 

5,437,232 
779,930 

40,829 
4,468,525 

4,595,816 
87,956 

386,840 

266,400 

930 

64,691 

10,274,125 

2,570,550 

91,938 
45,995 

114,520 

924,848 

167,675 

12,650 

710 

8,124 

3,320 

415,510 

1,722 

20,624 

694,210 

157,950 

17,218 

61,329 


209,921 

73,132 

106,739 

156 


0  15 
0  20 


0  01 
0  02 

15  00 
0  12 

0  25 


5  00 

0  03 

10  00 

3  50 
0  03 
0  06 


0  25 

3  00 
0  10 
0  10 
0  10 

10  00 

4  00 
10  00 

0  05 
6  00 


0  03 
0  03 

4  00 
2  00 


0  30 

1  50 

0  50 

1  25 


Valeur. 


134,381  50 
1,020  60 
4,994  00 


540,849  50 
54,372  32 

15,598  60 


612,435  00 
536,223  00 


1,148,954  00 
784,853  00 


1,934,200  00 
7,992  00 
9,300  00 


226,418  50 
308,223  75 
154,233  00 


269,731  00 
11,498  75 


Valeur  totale. 


140,396  10 


610,820  42 


1,933,807  00 


1,951,492  00 


688,875  25 


281,229  75 

3i3,559  00 

92,484  80 

16,767  50 

1,265  00 

7,100  00 

32,496  00 

33,200  00 

20,775  50 

10,332  00 

41,988  00 

20,826  30 

4,738  50 

68,872  00 

122,658  00 

580  00 

62,976  30 

109,698  00 

33,369  50 

195  00 


7,799,159  92 

8,259,085  28 


459,925  36 
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RÉCAPITULATION 

De  la  valeur  des  navires,  bateaux,  rets  et  autres  engins  de  pêche  dans  toute  la 
Nouvelle-EcOSSe,  pour  l'année  1906. 


Détails. 


700  navires  (23,042  tonneaux) 

14,636  bateaux 

926  dorys 


76,107  rets  à  mailler  (1,707,757 

676  seines  (73,464  brasses). . 

104      m       de  fond 

2  S8  rets  a  trappes 

11,290  traîneaux 

115  nasses 

495  rets  à  éperlan  .    

43,793  lignes  à  main 


238  homarderies 

800,125  trappes  à  homard   

262  congélateurs  et  glacières.. 
4,941  fumoirs  et  poissonneries.. 
2,018  jetées  et  quais ....  . 

241  remorqueurs  et  semaques , 


Total 


Valeur. 


1,137,465  00 

394,768  00 

12,350  00 


583,394  00 
130,175  00 

11,400  00 

98,200  00 
125,478  00 

15,355  00 
8,461  00 

32,908  00 


226,820  00 
446,192  00 


192,305  00 
319,893  00 
535,727  00 
168,410  00 


Total. 


1,544,583  00 


1,005,371  00 
673,012  00 

1,306,335  00 


4,529,301  00 


Nombre  de  personnes  employées  dans  les  pêcheries  de  toute  la  Nouvelle-Ecosse, 

1906. 

Nombre. 

Hommes  sur  navires 5,454 

h  bateaux 18,752 

Personnes  dans  les  homarderies 3,658 


Total . 


27,864 


102  MARINE  ET  PECHERIES 

7-8  EDOUARD  VII,  A.  1908 


ANNEXE  N°3 

N  OUVEAU-BKITNSWICK 

Division  n°  1,  comprenant  les  comtés  de  Charlotte  et  de  Saint-Jean.     Inspecteur 
John  Calder,  Campobello. 

Division  n°  2,  comprenant  les  comtés  d'Albert,  Westmoreland,  Kent,  Northum- 
berland,  Gloucester  et  Ristigouche.     Inspecteur,  R.  A.  Chapman,  Moncton. 

Division  n°  3,  comprenant  les  comtés  de  King,  Queen,  Sunbury,  York,  Carleton 
et  Victoria.     Inspecteur,  H.  E.  Harrison,  Frédéricton. 

DIVISION  N°  1. 

RAPPORT   DES    PÊCHERIES    DE   LA    DIVISION    N?    1,    NOUVEAU- 
BRUNSWICK,  POUR  LANNÉE  1906. 


Campobello,    6  mai  U>07. 


M.  le  Commissaire  des  pêcheries  du  Canada, 
Ottawa. 


Monsieur, — J'ai  l'honneur  de  vous  soumettre  mon  premier  rapport  annuel  sur  les 
pêcheries  de  la  division  n°  1  du  Nouveau-Bruns wick  pour  l'année  terminée  le  31  décembre 
1906,  avec  les  statistiques  des  différentes  subdivisions  et  les  résumés  des  rapports  des 
fonctionnaires  qui  y  sont  préposés. 

Je  dois  dire  qu'en  comparant  le  rendement  de  cette  année  avec  celui  de  l'année  der- 
nière, il  y  a  une  diminution  de  $217,711,  due  entièrement  à  deux  causes  :  la  première  à 
la  faible  prise  du  hareng-sardine  ;  la  deuxième,  la  grande  différence  des  prix  payés 
pour  ce  poisson  durant  l'année  présente  et  ceux  de  l'année  dernière.  J'ai  mis  ce  pois- 
son à  $l.h0  le  baril  ;  je  trouve  que  c'est  un  bon  prix  moyen.  Les  rapports  de  1905  ont 
mis  le  baril  à  $2,  prix  plus  élevé  que  celui  de  la  vente.  Donc,  bien  que  la  prise  totale 
du  hareng-sardine  de  l'année  1906  ait  moins  de  valeur  que  celle  de  1905,  la  différence 
actuelle  n'est  pas   si  forte  qu'on  pourrait  le  croire  en  lisant  les  chiffres  des  deux  années. 

Presque  toutes  les  autres  divisions  des  pêcheries  ont  obtenu  de  bons  résultats,  les  prix 
étaient  élevés,  et  tous  les  pêcheurs,  à  l'exception  de  ceux  engagés  dans  la  pêche  à  la 
sardine  disent  qu'ils  ont  fait  une  bonne  année. 

HARENG. 

On  rapporte  que  l'on  a  pêchéet  mis  en  barils  414  barils  de  gros  hareng  salé.  Le 
prix  de  ce  poisson  était  très  bas,  et  que  la  demande  était  très  faible,  autrement  le  volume 
d'affaires  de  ce  genre  de  poisson  aurait  été  beaucoup  plus  considérable. 
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C'est  un  plaisir  de  faire  rapport  qu'il  y  a  une  grande  augmentation  dans  le  chiffre  du 
hareng  fumé  durant  l'année,  comparativement  à  l'année  1905.  On  en  a  fumé  6,343,666 
livres,  une  augmentation  de  1,780,465  livres  et  une  valeur  de  $35,609.  Vous  remarquerez 
qu'il  y  a  diminution  dans  la  prise  du  hareng-sardine  de  108,971  barils  en  la  comparant  à  celle 
de  l'année  1905.  Mais  les  conséquences  ne  sont  pas  aussi  graves  qu'on  le  pense.  D'après 
le  dire  des  vieux  pêcheurs,  le  hareng-sardine  n'a  jamais  été  plus  abondant  qu'en  1905. 
Les  Américains,  grâce  à  leurs  machines  pour  fabriquer  et  fermer  les  boîtes,  dont  ils  se 
sont  servis  pour  la  première  fois  cette  saison,  ont  préparé  100,500,000  boîtes  de  sardines, 
au  moins  83  pour  100  de  plus  que  la  production  de  l'année  précédente,  et  bien  plus  qu'ils 
n'ont  pu  vendre.  En  conséquence,  à  l'ouverture  de  la  saison  de  1906,  les  fabricants  de 
conserves  avaient  leurs  entrepôts  encore  pleins  des  produits  de  1905.  Suivant  l'exemple 
donné  par  les  grands  syndicats  de  ce  pays,  les  fabricants  de  conserves  américains  se  réuni- 
rent et  décidèrent  de  diminuer  la  prise  de  la  saison,  n'accordant  à  chaque  fabrique  qu'un 
certain  nombre  de  boucauts  par  semaine.  En  conséquence,  souvent  il  y  avait  d'immenses 
quantités  de  hareng  dans  les  nasses  et  personne  pour  l'acheter.  Les  fabricants  ont 
tiré  parti  de  la  situation  et  ont  payé  aux  pêcheurs  des  prix  dérisoires.  Ces  faits  ont 
donné  l'éveil  à  nos  pêcheurs,  et  ils  ont  senti  le  besoin  de  s'unir. 

Agisant  sous  l'empire  de  la  loi  sanctionnée  à  la  session  de  la  législature  provinciale, 
ils  se  sont  unis  en  corps  connu  sous  le  nom  de  The  Weir  Fishermen  Union.  Ils  ontdécidé 
de  fixer  le  prix  du  boucaut  de  poisson  à  $8,  durant  la  prochaine  saison.  Il  faut  espérer  que 
leurs  efforts  seront  couronnés  de  succès, 

SAUMON. 

On  constate  avec  plaisir  qu'il  y  a  une  grande  augmentation  dans  cette  branche  de 
pêche  importante.  On  attribue  ces  résultats  au  travail  du  département  de  la  piscicul- 
ture. 

MERLAN. 

Ce  poisson  a  produit  également  une  augmentation.  A  cause  des  conditions  défavora 
blés  dans  lesquelles  s'est  faite  la  pêche  à  la  sardine,  les  pêcheurs  se  sont  livrés  à  celle 
du  merlan.  Le  produit  de  la  pêche  de  l'année  est  de  29,132  quintaux,  une  augmentation 
de  6,551  quintaux  sur  l'année  1905.  Ce  poisson  s'est  vendu  un  bon  prix  toute  la 
saison.  Les  pêcheurs  de  Eastport  et  de  Lubec,  Me.,  se  sont  servis  de  dynamite 
pour  cette  pêche,  surtout  sur  les  côtes  des  Etats-Unis.  Grâce  à  la  patrouille  faite 
par  nos  fonctionnaires,  ils  n'ont  pas  réussi  à  faire  de  grandes  affaires  dans  nos  eaux. 
De  temps  à  autre  ils  ont  pu  saisir  un  banc.  Mais  comme  les  bancs  de  merlans  quittent 
les  côtes  de  Campobello  au  commencement  de  la  marée,  et  se  tiennent  à  la  surface  de 
l'eau,  à  la  vue  de  tout  le  monde,  et  qu'ils  sont  emportés  vers  les  côtes  des  Etats-Unis, 
pour  y  trouver  des  pêcheurs  sans  scrupule,  bien  munis  de  dynamite,  et  sans  crainte 
d'être  punis  pour  leurs  actes  illégaux,  nos  efforts  pour  la  protection  de  ce  poisson  en  deçà 
des  frontières  sont  pour  ainsi  dire  annulés. 

ALOSE. 

On  constate  une  diminution  de  65  barils  dans  la  prise  de  ce  poisson.  Les  préposés 
aux  pêcheries  disent  qu'il  diminue  chaque  année. 

MORUE,    MERLUCHE  ET    ÉGREFIN. 

Il  y  a  une  légère  augmentation  de  morue  sèche  sur  celle  de  1905,  et  une  grande 
augmentation  dans  la  vente  de  ce  poisson,  frais.  On  remarquera  une  augmentation  de 
3,893  quintaux  de  merluche  et  d'égrefin  sèches  comparativement  à  l'année  précédente,  et 
une  grande  diminution  dans  la  vente  de  l'égrefin  frais. 
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HOMARD. 

Il  y  a  diminution  de  3,398  quintaux  dans  la  vente  du  homard  vivant,  et  de  10,004 
boîtes  dans  le  chiffre  mis  en  conserves.  Je  demanderais  au  ministère  d'établir  une 
piscifacture  dans  cette  division. 

CHIEN    DE    MER. 

Cette  nuisance  n'a  pas  causé  autant  de  ravages  que  les  années  dernières. 

BUCARDES. 

Durant  l'été  neuf  cent  trente-neuf  barils  de  ces  mollusques  ont  été  récoltés,  principale 
ment  par  les  pêcheurs  de  la  Nouvelle-Ecosse,  qui  en  retirent  de  grands  profits.  Nul  doute 
que  cette  pêche  augmentera  beaucoup  plus  tard. 

MOULES. 

La  pêche  de  ces  molusques  augmente  constamment.  On  en  a  mis  en  conserves 
199,250  boîtes  de  plus  que  l'année  dernière. 

RÉSUMÉ  DES  RAPPORTS  DES     DES  GARDES-PÊCHE. 

Le  garde-pêche  Fraser,  de  Grand-Manan,  rapporte  que  l'on  a  fumé  plus  de  hareng  cette 
année  que  l'an  dernier,  qu'il  y  a  eu,  au  contraire,  une  diminution  de  $11,000  dans  la 
prise  des  autres  poissons,  parce  que  la  pêche  n'est  plus  si  bien  suivie,  vu  que  grand  nombre 
de  jeunes  gens  sont  employés  dans  les  sardineries  de  Eastport  et  de  Lubec,  Maine,  et 
par  suite  d'une  plus  petite  pêche  de  hareng-sardine  qu'en  1905.  On  exporte  aux  Etats-Unis 
environ  90  pour  100  du  poisson  tant  frais  que  mis  en  conserves  pris  en  cette  division. 
On  n'a  pas  enfreint  les  règlements  ni  péché  durant  le  temps  prohibé. 

Le  garde-pêche  Savage,  de  Campobello,  rapporte  que  l'on  a  commencé  la  pêche  au 
merlan  vers  le  15  mai  et  qu'elle  a  continué  jusqu'au  1er  novembre.  On  en  a  pris  beau- 
coup dans  quelques-unes  des  nasses.  Le  produit  a  donné  3,000  quintaux  de  plus  qu'en 
1905.  Les  prix  étaient  bons  et  les  pêcheurs  ont  fait  une  bonne  saison,  malgré  la  rareté 
de  l'encornet  pour  servir  de  boitte.     Le  hareng-sardine  a  été  rare. 

Le  garde-pêche  Belyea,  de  Saint-Jean,  dit  que  la  pêche  au  saumon  de  cette  année  est 
la  meilleure  qui  s'est  vu  depuis  dix  ans,  grâce  aux  bons  résultats  de  la  pisciculture  du 
département. 

Le  gardien  McNeil,  Ile-de-V Ouest,  dit  que  la  pêche  à  la  sardine  n'a  pas  été  bonne, 
mais  que  celle  de  tous  les  autres  poissons  a  atteint  une  bonne  moyenne.  Le  homard 
était  rare  et  les  prix  élevés.  Il  est  en  faveur  du  règlement  défendant  de  pêcher  des 
homards  de  moins  de  10 J  pouces. 

Comme  j'ai  été  nommé  inspecteur  vers  la  fin  de  la  saison,  je  ne  puis  dire  si  les  diffé- 
rents règlements  de  pêche  ont  été  bien  observés  ou  non. 

Je  suis,  monsieur, 

Votre  obéissant  serviteur, 

JOHN  F.  CALDER, 

Inspecteur  des  pêcheries. 
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DIVISION  N°  2. 

Moncton,  N.-B.,  le  12  février  1907. 

M.  le  Commissaire  des  pêcheries  du  Canada,  etc., 
Ottawa. 

Monsieur, — J'ai  l'honneur  de  vous  soumettre  mon  rapport  des  pêcheries  de  la  divi- 
sion n°  2  de  la  province  du  Nouveau-Brunswick,  qui  comprend  les  comtés  de  Risti- 
gouche,  Gloucester,  Northumberland,  Kent,  Westmorland  et  Albert,  ainsi  que  la  paroisse 
de  Stanley,  dans  le  comté  d'York,  et  la  paroisse  d'Aberdeen,  dans  le  comté  de  Carleton, 
pour  l'année  1 906,  donnant  les  produits  et  valeurs  par  districts  et  comtés,  et  un  aperçu 
du  capital  engagé  dans  l'exploitation  des  pêcheries. 

Ces  relevés  indiquent  qu'il  y  a  augmentation  dans  les  valeurs  totales  sur  celles  de 
l'année  dernière  d'environ  $300,000  ;  environ  $200,000  de  ce  montant  proviennent  d'une 
meilleure  pêche,  et  $100,000  des  prix  plus  élevés. 

Je  dirai  maintenant  un  mot  des  principaux  poissons  qui  ont  été  péchés. 

SAUMON. 

La  prise  du  saumon  accuse  une  augmentation  sur  l'année  dernière  et  sur  1904 
d'environ  500,000  livres,  soit  cinquante  pour  cent  de  plus. 

Les  gardiens  rapportent  aussi  que  ce  poisson  était  très  abondant  l'automne  dernier 
dans  tous  les  cours  d'eau  et  les  frayères,  ce  qui  montre  que  l'on  va  continuer  à  en  faire 
une  bonne  pêche. 

ALOSE. 

Ce  poisson  était  plus  abondant  que  d'ordinaire  dans  la  baie  de  Fundy.  Pour  faire 
revenir  entièrement  ce  poisson,  il  faudrait  une  saison  close  à  l'époque  du  frai. 

HARENG. 

On  a  pris  les  grandes  quantités  ordinaires  de  hareng  du  printemps  pour  servir  de 
nourriture,  pour  le  fumer,  pour  boitte,  etc.,  etc.  La  pêche  d'automne  sur  les  bancs  de 
Miscou  Caraquet  a  étéjbonne.  Les  saleurs  écossais  ont  passé  quelque  temps  à  Caraquet 
à  la  pêche  et  à  la  préparation  de  ce  poisson.  Je  pense  que  cela  aura  pour  effet  de  faire 
adopter  de  meilleures  méthodes  pour  le  préparer,  et  d'en  faire  augmenter  le  prix. 

MAQUEREAU. 

La  pêche  de  ce  poisson  a  été  supérieure  à  celle  de  l'année  dernière  partout  sur  nos 
côtes. 

MORUE. 

Malgré  la  rareté  de  la  boitte,  la  prise  a  été  bien  au-dessus  de  celle  de  l'année  der- 
nière, et  comme  les  prix  étaient  élevés,  ceux  qui  étaient  engagés  à  la  pêche  de  ce  poisson 
ont  fait  de  bons  profits.  On  devrait  trouver  le  moyen  de  se  procurer  de  la  boitte  en 
tout  temps. 
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EPERLAN. 

L'hiver  de  1906  a  été  très  contraire  à  la  pêche  et  à  l'expédition  de  ce  poisson,  par 
suite  de  temps  trop  doux.  Le  montant  total  n'atteint  pas  tout  à  fait  celui  des  années 
précédentes,  mais  cette  saison  les  prix  en  sont  plus  élevés  et  le  temps  plus  favorable. 

HOMARD. 

On  a  constaté  une  augmentation  sensible  dans  la  prise  de  ce  crustacé  l'année  dernière, 
car  il  a  été  très  abondant  dans  le  détroit  de  Northumberland,  surtout  durant  la  dernière 
partie  de  la  saison.  Il  est  arrivé  souvent  que  les  paqueurs  du  comté  de  Westmorland 
pouvaient  difficilement  arriver  à  le  mettre  en  conserves  assez  vite  et  les  pêcheurs  ont 
réalisé  de  cinquante  à  soixante-dix  dollars  en  un  jour  avec  un  seul  bateau.  Ce  résultat 
activera  beaucoup  la  pêche  et  pourra  conduire  à  des  abus  en  1909.  Au  nord  de  Chockpish, 
la  prise  n'a  pas  tout  à  fait  atteint  celle  de  1905. 

HUITRES. 

On  en  a  pris  plus  que  l'année  dernière,  surtout  à  Bouctouche  où  elles  sont  de  la  meil- 
leure qualité  et  les  prix  ont  été  même  plus  élevés  que  jamais  avant.     La  pêche  d'hiver  en 
eau  profonde  ne  semble  pas  avoir  causé  de  dommage  ;  mais  pour  donner  à  ce  mollusque 
le  temps  de  grandir  en  eau  profonde,  nous  avons  divisé  les  endroits  où  il  se 
trouve  en  sections  que  l'on  visite  tous  les  trois  ans. 

MOULES. 

On  a  encore  pris  de  grandes  quantités  de  ces  mollusques  près  de  Bouctouche,  Cocagne, 
Shédiac,  etc.,  etc.,  mais  on  devait  mettre  quelques  restrictions  à  cette  pêche  quant 
au  genre  de  râteau,  etc.,  afin  d'empêcher  la  destruction  trop  petits. 

On  devrait  également  obliger  les  pêcheurs  de  l'endroit  à  se  munir  de  permis,  pour 
donner  aux  fonctionnaires  locaux  plus  de  contrôle. 

Messieurs  A.  et  R.  Loggie,  d'Inkerman,  comté  de  Gloucester,  ont  mis  en  conserves 
une  grande  quantité  de  moules  à  coquille  tendre. 

Quant  aux  autres  espèces  de  poissons,  on  en  a  pris  autant  que  l'année  dernière  dans 
l'ensemble,  et  les  prix  étaient  plus  élevés  que  jamais  auparavant. 

J'ai  l'honneur  d'être,  monsieur,  votre  obéissant  serviteur, 

R.  A.  CHAPMAN,  inspecteur  des  pêcheries. 
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DIVISION  N°  3. 

Frédéricton,  N.-B.,  le  20  février  1907. 

M.  le  Commissaire  des  pêcheries  du  Canada, 
Ottawa. 

Monsieur, — J'ai  l'honneur  de  vous  soumettre  mon  rapport  annuel  sur  l'état  des 
pêcheries  de  la  division  (intérieur)  n°  3  de  la  province  du  Nouveau-Brunswick,  pour  les 
douze  mois  expirés  au  1er  janvier  1907,  avec  des  statistiques  qui  indiquent  la  quantité 
et  la  valeur  du  poisson  pêche,  ainsi  que  le  matériel  et  la  valeur  des  instruments  employés 
dans  les  pêcheries  de  cette  division. 

Voici  un  tableau  comparatif  du  poisson  pris  et  des  instruments  de  pêche  en  usage 
en  1905  et  1906. 

Valeur  du  poisson.        Valeur  du  matériel. 

1905 , $65,385  $55,384 

1906  42,646  47,004 

Ce  tableau  indique  une  grande  diminution  dans  la  prise  du  poisson,  et  pour  laquelle 
je  ne  puis  donner  aucune  explication. 

On  peut  expliquer  qu'une  diminution  dans  le  matériel  provient  de  la  rareté  du 
poisson.  On  dira  sans  doute  que  c'est  parce  que  l'on  pousse  la  pêche  à  l'excès,  mais  je 
ne  suis  pas  tout  à  fait  de  cet  avis,  surtout  quand  on  se  rappelle  que  la  pêche  de  1905  a 
été  la  meilleure  que  l'on  connaisse  dans  les  pêcheries  intérieures  de  la  province. 

Il  est  possible  que  la  faible  prise  du  saumon,  en  particulier,  ait  un  bon  effet,  car  on 
m'a  dit  qu'il  était  très  abondant  dans  la  rivière  Saint-Jean  après  la  fermeture  de  la 
saison.  Ces  poissons  atteindront  sans  doute  leurs  frayères  de  bonne  heure  pour  y 
déposer  leurs  œufs  et  s'en  retourner  à  la  mer. 

La  pêche  à  la  mouche  a  été  la  plus  faible  en  1906,  sur  la  rivière  Tobique,  que  l'on 
ait  faite  depuis  plusieurs  années.  Durant  la  dernière  saison  on  n'a  pas  fait  de  pêche  de 
saumon  à  la  mouche  dans  la  rivière  Saint-Jean,  tandis  qu'en  1905  on  a  rapporté  que  l'on 
en  a  pris  jusqu'à  cinquante  dans  le  même  remous,  près  de  cette  ville.  On  peut  dire  que 
le  temps  y  est  pour  quelque  chose.  En  1905,  durant  longtemps,  la  température  s'est 
maintenue  basse  et  le  saumon  s'est  réuni  dans  les  remous  semblant  attendre  plus  de 
chaleur  avant  de  remonter  vers  les  sources  des  cours  d'eau. 


ALOSE. 

Je  regrette  de  dire  que  la  pêche  de  ce  bon  poisson  a  été  beaucoup  plus  faible,  mais  je 
pense  que  ce  n'est  que  temporaire.  On  ne  pouvait  pas  faire  face  à  la  demande  et  les  prix 
en  étaient  élevés.  On  peut  sans  doute  dire  qu'il  y  a  plus  de  vérité  que  d'imagination  dans 
l'opinion  de  l'inspecteur  Chapman  (division  n°  2)  qui  dit  que  pour  conserver  ce  poisson 
il  faudrait  en  régulariser  la  pêche.  Les  résultats  d'une  autre  saison  pourront  peut-être 
résoudre  en  partie  cette  question. 

GASPAROT. 

Il  y  a  eu  diminution  sensible  dans  la  prise  de  ce  poisson  en  1906.  Les  pêcheurs 
avouent  qu'il  se  fait  plus  rare,  et  naturellement  que  les  excès  de  pêche  en  sont  la  cause. 
Cependant,  les  pêcheurs  se  plaindraient  si  l'on  ajoutait  un  autre  jour  au  temps  prohibé  de 
chaque  semaine. 
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S'il  est  vrai  que  le  gasparot  devient  plus  rare,  je  suis  convaincu  qu'il  faudrait  pro- 
téger les  poissons  reproducteurs  et  peut-être  qu'en  leur  donnant  deux  jours  de  congé, 
au  lieu  d'un,  par  semaine,  on  aurait  de  bons  résultats.  Il  s'est  bien  vendu  l'an  dernier, 
et  l'on  m'assure  que  les  pêcheurs  s'apprêtent  pour  cette  saison. 

TRUITE. 

On  dit  qu'il  y  a  diminution  sensible  dans  la  prise  de  ce  bon  petit  poisson.  Je  ne 
puis  en  donner  aucune  bonne  raison.  Je  pense  néanmoins  que  l'on  peut  faire  erreur,  vu 
qu'il  est  très  difficile  d'établir  des  statistiques  exactes.  Je  crois  que  c'est  une  bonne  chose 
d'approvisionner  de  jeunes  alevins  les  lacs  et  les  cours  d'eau  aussi  souvent  que  possible  ; 
c'est  nécessaire  pour  empêcher  l'épuisement.  On  s'amuse  beaucoup  à  la  pêche  de  ce 
poisson,  si  l'on  n'en  retire  pas  grand  profit. 

MAQUEREAU. 

On  constate  une  plus  grande  diminution  dans  la  pêche  de  ce  poisson  en  1906  qu'en 
comparaison  de  la  pêche  de  1905  avec  celle  de  1904.  Les  statistiques  de  1906  n'indi- 
queront pas  ce  fait,  mais  quand  on  remarque  que  les  relevés  (pour  le  maquereau  seul, 
dans  ma  division)  couvrent  une  période  de  15  mois  au  lieu  de  12,  il  y  a  diminution  con- 
sidérable. Pour  expliquer  que  ce  poisson  est  le  seul  dont  les  relevés  couvrent  une  période 
de  15  mois,  je  dirai  qu'on  le  pêche  seulement  du  1er  janvier  au  31  mars  dans  mon  dis- 
trict. Les  gardes-pêche  demandent  avec  instance  que  l'on  défende  les  filets  dont  les 
mailles  ont  moins  de  trois  pouces,  car  on  y  prend  un  grand  nombre  de  petits  poissons. 

BAR. 

La  prise  de  ce  poisson  est  si  insignifiante,  qu'il  ne  vaut  pas  la  peine  d'en  parler. 
Trois  permis  seulement  ont  été  accordés  en  1907. 

ESTURGEON. 

On  a  pris  1,000  livres  de  plus  de  ce  poisson,  mais  l'on  n'en  a  pas  retiréplus  de 
caviar,  ce  qui  indiquerait  que  le  poisson  était  peut-être  plus  petit  qu'en  1905.  Je  suis 
d'avis  que  le  gouvernement  devrait  faire  des  règlements  plus  sévères  pour  régulariser 
la  pêche  de  l'esturgeon. 

Pris  ensemble,  le  poisson  et  les  œufs,  ils  sont  une  source  de  richesse  pour  nos  eaux, 
et  l'on  devrait  voir  à  ce  que  l'on  puisse  les  rendre  aussi  nombreux  qu'autrefois  dans  la 
rivière  Saint-Jean. 
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RESUME    DES    RAPPORTS    DES   GARDES-PECHE. 

COMTÉ    DE    KING. 

Le  gardien  spécial  Dunham,  de  la  rivière  Saint- Jean,  rapporte  que  la  pêche  a  été 
très  bonne  dans  cette  région. 

S.  G.  Myers,  de  la  rivière  Kinnebecasis,  rapporte  que  la  pêche  n'a  pas  été  aussi  bonne 
qu'à  l'ordinaire,  et  qu'il  y  a  amélioration  en  ce  qui  regarde  la  sciure  de  bois,  etc.,  dans 
ces  eaux. 

COMTÉ    DE    QUEEN. 

Le  garde-pêche  Belyea,  de  Queen-Ouest,  rapporte  que  la  pêche  de  l'alose  a  beaucoup 
désappointés  les  pêcheurs.  Ceux-ci  pensent  que  le  maquereau  détruit  les  œufs  de  l'alose. 
Cependant  les  prix  étaient  élevés,  et  malgré  que  le  public  ait  souffert,  les  pêcheurs  ont 
retiré  de  bons  profits.     Il  dit  que  ses  aides  ont  fait  leur  devoir  avec  fidélité. 

Le  garde  pêche  Retherington,  de  Queen-Est,  rapporte  que  le  saumon  semble  aug- 
menter. L'alose  est  en  dessous  de  la  moyenne  ;  il  pense  qu'elle  est  pêchée  à  l'excès.  Le 
gasparot  était  en  abondance,  mais  il  n'a  pas  été  beaucoup  péché,  parce  que  les  pêcheurs 
avaient  de  meilleurs  gages  à  d'autres  emplois.  Il  y  a  beaucoup  de  maquereau,  mais  i)  est 
de  petite  taille.  On  devrait  agrandir  les  mailles  des  filets  à  maquereau.  Il  dit  que  les 
gardiens  ont  fait  leurs  devoirs,  mais  que  l'on  détruit  beaucoup  de  poissons  vers  les  sources 
des  rivières  au-Saumon  et  Canaan. 

COMTÉ    DE    SUNBURY. 

Le  garde-pêche  McLean  rapporte  que  le  rendement  de  toutes  les  espèces  de  poissons 
de  son  comté  sont  au-dessous  de  la  moyenne  de  1906.  Il  n'a  pas  eu  connaissance  de 
violation  des  règlements  de  pêche. 

comté  d'york. 

Le  garde-pêche  McRay  rapporte  que  la  saison  de  pêche  de  1906  est  de  beaucoup 
inférieure  à  celle  de  l'année  précédente.  Il  n'en  donne  pas  de  raison.  Il  dit  qu'il  est 
venu  beaucoup  de  sportsmen  s'établir  sur  les  bords  de  la  rivière  Magaguadavic  et  les  lacs 
Oromocto  et  Kedron,  où  l'on  a  construit  de  coûteuses  résidences  et  dépensé  beaucoud 
d'argent  pour  guides,  approvisionnements,  etc. 

COMTÉ    DE    CARLETON. 

Le  gardien  spécial  Blake  rapporte  que  l'on  a  fait  une  bonne  pêche  au  saumon  ce 
printemps  et  même  tard  dans  la  saison. 

'COMTÉ    DE    VICTORIA. 

Le  garde-pêche  Leclair,  de  la  division  de  Victoria,  rapporte  que  la  pêche  au  saumon 
dans  la  rivière  Tobique  est  beaucoup  au-dessous  de  celle  de  l'année  précédente.  Plusieurs 
individus  ont  été  poursuivis  pour  avoir  péché  illégalement  dans  la  rivière  Saint- Jean  et 
condamnés  à  payer  l'amende,  et  les  filets  saisis  et  détruits.  La  saison  prohibée  a  été  bien 
observée,  et  la  passe  migratoire  de  Plaster-Rock,  sur  la  rivière  Tobique,  est  en  bon  état. 
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Le  garde-pêche  Gagnon,  de  la  division  de  Madawaska,  rapporte  que  les  conditions  de 
la  pêche  sont;  les  mêmes.  Aucune  infraction  aux  règlements.  Les  gardiens  ont  fait  leurs 
devoirs. 

En  terminant  je  dirai  que  dans  l'intérêt  des  pêcheries  de  cette  division  j'ai  visité  le 
barrage  de  la  scierie  Hart  à  Fredericton-Junction  (comté  de  Sunbury),  pour  savoir  si 
l'on  pourrait  réussir  à  y  construire  une  passe  migratoire  avantageusement.  Je  n'ai  pas 
cru  que  l'on  doive  le  faire  pour  deux  raisons  :  premièrement  le  barrage  est  vieux,  et  en 
conséquence  ce  n'est  pas  un  grand  obstacle  pour  le  poisson,  surtout  au  printemps.  D'un 
autre  côté  la  glace,  au  printemps,  y  fait  toujours  quelques  brèches  à  l'endroit  où  il  fau- 
drait y  construire  la  passe  migratoire.  Sur  la  demande  de  M.  T.  F.  Allen,  surintendant 
du  Tobique  Salmon  Club,  j'ai  visité  la  passe  migratoire  de  Plaster-Rock.  J'ai  trouvé  que 
peu  de  réparations  étaient  nécessaires  pour  la  mettre  en  bon  état,  et  MM.  D.  Fraser  à 
Sons  n'y  ont  aucune  objection.  Sur  demande  du  gardien  spécial  Parlée,  de  Sussex, 
(décédé  depuis),  je  me  suis  rendu  à  cet  endroit  en  juillet,  et  ensemble  nous  avons  visité  les 
scieries  de  MM.  Jones  Bros,  et  de  M.  J.  E.  McAuley.  La  situation  des  affaires  n'était 
pas  très  satisfaisante,  mais  je  les  ai  convaincus  que  c'était  de  leur  intérêt  de  faire  un 
meilleur  usage  des  déchets  de  scieries.  J'ai  su  depuis  qu'ils  ont  suivi  mes  conseils.  Je  désire 
remercier  les  fonctionnaires  de  votre  département  pour  la  bonne  et  prompte  attention 
qu'ils  ont  donné  à  toutes  les  choses  importantes  que  je  leur  ai  soumises. 

J'ai  l'honneur  d'être,  monsieur, 

Votre  obéissant  serviteur, 

H.  E.  HARRISON, 

Inspecteur  des  pêcheries. 
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MARINE  ET  PECHERIES 


7-8  EDOUARD  VII,  A.  1908 
Tableau  indiquant  les  espèces  et  les  quantités  de  poisson  et  des  produits 

Nouveau-Brunswick, 


Divisions. 

Espèces 

1 

s 

X 

cr1 
© 

o 

■Si 
0) 

0 
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g? 

JS 

o 

1 

<D 

(4 

O 

> 

'S 

9) 
50 

Xi 
o 

S 

§ 

il 

y. 
cr 
€ 

-G 

o 

03 

'o 

CD 

>' 

af 
o 

m 

ai 

S 

OJ 
03 

o 

y. 

cr 

s 

S 
S 

> 

s 
S 

u 

■S 

a? 
0 

10 

S 

u 

& 

1 

Cwnté  de  Charlotte. 
De  Lepreau  à  Red-Head. . . 

' '5280 

700 

452 

5000 

2985 

'  3300 
500 

' '4066 
3200 

35 
1260 
4000 
162 
4325 
16190 
3000 

1000 

2 
3 

Red-Head  à  L'Etang. ..... 

L'Etang  à  St-George   

St-George  à  St-Stephen. . . 
Grand -Manan   .  . 

550 
300 
252 
1445 
888 
100 

' '8895 
166700 
248000 

60125 
29800 

8220 

"58 

550 
3690 

68000 

53340 

10300 

4516 

iiooo 

4 
5 

3200 

3500 

10000 

3600 

fi 

Campobello 

1  * i tAô 

7 

Iles  de  l'Ouest 

St-George  et  environs .... 

Totaux 

Comté  de  Saint- Jean. 

Port  de  Saint- Jean 

30000 

3000 

■S 

4000 
4000 

10 

40000 

3535 

423595 

119925 

12518 

136156 

14417 

11000 

28972 

17700 

02350 

1 

800 

27000 

2 

Lepréau  à  Chance-Harbour 
Chance- Harbour  à  Mispec. 
Mispec  à  Tynemouth-Creek 
Tynemouth-Creek  au  comté 
d'Albert 

3 

50000 

45 

1098 

1000 
1050 

3 

....    80000 

80000 

4 

150 
10 

5 

Totaux 

Grands  totaux 

3 

130000 

80000 

1143 

2050 

160 

800 

270G0 

3538 

553595 

199925 

12518 

136156 

15560 

13050 

29132 

17700 

4000 

810 

89350 

RAPPORTS  DES  INSPECTEURS  DES  PECHERIES— NOUVEAU-BRUN SWICK    113 
DOC.  PARLEMENTAIRE  No  22 

du    poisson    dans    les    comtés    de    Charlotte    et    de    Saint-Jean,    province  du 
pour  l'année  1906 — Suite. 


DE   POISSON. 
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POISSON. 

1 

S 

3 

G 

Ph 

PU 

Ph 

m 

M 

Ph 

Ph 

Ph 

Ph 

ÛH 

H 

W 

Ph 

Ph 

< 

fc 

$        C. 

12900 
6800 

3393 
1060 

98550 
48000 

4072 

10000 
2800 

61,199  00 
231,486  00 

'    1 

24000 

2000 

2500000 

1600 

15 

3490 

3725 

2 

600000 

66195 
86326 
26350 

250 

2800 

800 
6000 

465 
2560 
5500 

150 

158,284  55 
193,447  40 
312,509  20 

3 

939 

3Î56ÔÔ 

285 

4 

112000 

5 

4627 

21000 

184 

11592 

1416 

105,171  86 

6 

170000 

14952 

70200 

20 

9000 

300 

55,198  00 

7 

200 
7703 

400 

3,952  00 

8 

24000 

2000 

939 

3270000 

218150 

556350 

4357 

1600 

400 

219 

30882 

23041 

3875 

112000 

1,121,248  01 

15200 

9000 

171,290  00 
10,350  00 

1 

375 

600 

300 

2 

300 

800 

4300 

50,517  50 

3 

6,550  00 

4 

4,735  00 
243,442  50 

5 

— 

— 

15500 

9375 

1400 

4600 

15500 

24000 

2000 

939 

3270000 

227525 

7703^56350 

4857 

1600 

400 

219 

32282 

27641 

3875 

112000 

1,364,690  51 

22—8 
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MARINE  ET  PECHERIES 


7-8  EDOUARD  VII,  A.  1908 


RECAPITULATION. 


Du  rendement  et  de  la  valeur  des  pêcheries  de  la  division  n°  1,  Nouveau-Bruns wick, 
comprenant  les  comtés  de  Saint- Jean  et  de  Charlotte,  pour  l'année  1906. 


Espèces  de  poisson. 


Saumon  frais,  dans  la  glace liv. 

Hareng  salé bris. 

m        frais  et  gelé liv. 

m        fumé ii 

h        séché . boîtes. 

m        désossé  et  séché liv. 

Homard,  en  conserves boîtes. 

n        frais,  dans  le  test qtx. 

Morue  séchée 

m      fraîche  et  gelé* ...    .      

Egrefin  frais 

m        séché 

n        fumé  {finnan  haddies) 

Merluche  séchée  , 


liv. 

qtx. 
liv. 
itx. 


q\ 

n         noues  de     .    .    . .      liv. 

Merlan  séché qtx. 

Flétan  frais  . . liv. 

Truite 

Alose bris. 

Eperlan  frais  . . liv. 

Gasparot   bris. 

Pèlerines,  en  conserves boîtes. 

n  en  coquilles , bris. 

Pétoncles   , 

Sardine,  en  conserves boîtes. 

ii        fraîche bris. 

Peigne,  dans  la  coquille ,, 

n        en  conserves  boîtes. 

m        sans  coquille gall. 

Plie liv. 

Petite  morue  ou  frostfisk „ 

Encornet bris. 

Huile  de  poisson gall. 

Poisson  employé  comme  boitte bris. 

ii  n  n        engrais (, 

Algue liv. 

Valeur  totale  de  la  pêche  de  1906 

1905 


Quantité. 


Montant  de  la  diminution  pour  1906. 


673,600 

8,384 

666,000 

6,345,665 

172,000 

143,650 

80,236 

8,764 

3,538 

553,595 

W9,925 

12,518 

136,156 

15,560 

13,050 

29,132 

17,700 

4,000 

810 

89,350 

15,500 

24,000 

2,000 

939 

3,270,000 

227,525 

7,703 

556,350 

4,357 

1,600 

400 

219 

32,282 

27,641 

3,875 

112,000 


Prix. 


c. 

0  15 

4  00 
0  01 
0  02 
0  10 
0  05 
0  20 

10  00 

5  00 
0  04 
0  03 
3  50 
0  06 

2  50 
0  25 

3  00 
0  10 
0  12 

12  50 
0  08 
5  00 
0  10 
2  00 
5  00 

0  05 

1  50 
1  00 
0  10 
0  50 
0  03 
0  03 

4  00 

0  30 

1  50 
1  00 
0  06 


Valeur. 


101,040  00 

33,536  00 

6,660  00 

126,913  30 

17,200  00 

7,182  50 

16,047  20 

87,640  00 

17,690  00 

22,143  80 

5,997  75 

4^,813  00 

8,169  36 

38,900  00 

3,262  50 

87,396  00 

1,770  00 

480  00 

10,125  00 

7,148  00 

77,500  00 

2,400  00 

4,000  00 

4,695  00 

163,500  00 

341,287  50 

7,703  00 

55,635  00 

2,178  50 

48  00 

12  00 

876  00 

9,684  60 

41,461  50 

3,875  00 

6,720  00 


1,364,690  51 
1,582,402  60 


217,712  09 
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RÉCAPITULATION. 

Du  nombre  et  de  la  valeur  des  navires,  bateaux,  rets,  nasses,  etc.,  employés  dans  les 
pêcheries  de  la  division  n°  1,  Nouveau-Brunswick,  comprenant  les  comtés  de 
Saint-Jean  et  Charlotte,  pour  l'année  1906. 


Nombre. 


114 

1,588 

2,059 

430 

11 

864 

392 

40 

3,301 

*4 

23,711 

12 

796 

331 

43 

244 


Matériel. 


Navires  (tonnage  2,056) 

Bateaux 

Rets  à  mailler  (125,177  brasses), 
Seines  à  nasses  (14,658  brasses) 

Usines  de  conserves  

Traîneaux ,, 

Nasses 

Rets  à  éperlan 

Lignes  à  main , 

Homarderies 

Pièges  à  homard 

Congélateurs  et  glacières .    . 

Boucans  et  poissonneries 

Jetées  et  quais 

Remorqueurs  et  semaques ...     . 
Chalands  pour  nasses 


Valeur  totale  du  matériel 


Valeur. 


69,675  00 

111,385  00 

27,331  00 

26,503  00 

48,000  00 

9,526  00 

169,420  00 

790  00 

2,357  00 

8,5C0  00 

22,150  00 

6,100  00 

178,215  00 

108  1 50  00 

21,625  00 

6,261  00 

815,988  00 

22~~8i 
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MARINE  ET  PECHERIES 

7-8  EDOUARD  VII,  A.  1908 

NOUVEAU-BRUNSWICK 

Tableau  indiquant  le  nombre,  le  tonnage  et  la  valeur  des 
dans  la  division  n°  2,  province  du 


Divisions. 

Navires  et  bateaux  de  pêche. 

Matériel 

Navires. 

Bateaux. 

Rets  à  mailler. 

Traî- 
neaux. 

1 

Ë 

1 

6 

s 

o 

6 

e3 
fi 

s 
o 

û 

fi 
o 

> 

m 

S 

s 

o 

2 

S 
O 

s- 

> 

s 
s 

o 

fi 

3 

V 
D0 

1 

pq 

Cm 

S 

> 

1 

> 

1 

Comté  de  Bistigouche. 

S 

23 
210 

s 

450 
3200 

30 

385 

23 
147 

6120 

21800 

s 

5000 
20000 

$ 

9 

En  aval  de  Dalhousie 

1 

26 

500 

4 

1 

26 

500 

4 

233 

3650 

415 

170 

27920 

25000 

Comté  de  Gloucester. 

Beresf ord  et  partie  de  Bathurst . . . 
Caraquet,  New-Bandon  et  partie 

3 
4 

2 

132 

24 
65 

223 

29 

1580 

280 
821 

2710 

2300 

55000 

9600 
35000 

10 

510 

100 
250 

440 

505 

260 
510 

1715 

10200 
18500 

7200 

230C0 

890 
1050 

510 

1200 

520 

2200 

4100 
1250 

40600 

72000 

80100 
45000 

21000 

45000 

12000 
18000 

2 

230 

40 
140 

40 
1200 

5 
fi 

Saumarez,  Inkerman  et  Shippegan 

(terre  ferme) 

Shippegan  et  îles  Miscou 

200 
550 

Totaux 

Comté  de  Northumberland. 
Néguac  et  les  environs .     

101900 

870 

58900 

3650 

8070 

237700 

96000 

412 

1990 

7 

4 
2 
2 

50 
25 
31 

106 

1800 

800 

1000 

15 

6 

10 

210 
215 
155 

130 

7000 
9000 
4500 

2200 

450 
500 
300 

160 

600 
750 
450 

3S0 

45000 
SOOOO 
36000 

22000 

183000 

42000 
75000 
32000 

12000 

4 

80 

8 
9 

Baie  du  Vin  et  environs 

Chatham  et  environs 

'Vt.'.V. 

10 

Rivières   Miramichi  Sud-ouest  et 
Nord-ouest '. . , 

Totaux 

Comté  de  Kent. 

Richibuctou,  Saint-Louis,  etc .... 

Bouctouche  et  environs 

Cocagne  et  environs   ....    

Totaux 

8 

3600 

'ôl 

710 

22700 

1410 

2180 

161000 

4 

13 

80 

11 
12 
13 

1 

"iô 

"400 

"3 

290 
600 

380 

10900 

17000 

7200 

475 
1025 

580 

4750 
2300 
1150 

74800 
50000 
28000 

23200 
14000 

8000 

200 

1 

10 

400 

3 

1270 

35100 

?080 

8200 

152800 

45200 

13 

200 

Comté  de  Westmorland. 

Shédiac,  Moncton,  etc 

Botsf  ord 

14 

460 

485 
250 

28 

14000 

19000 

5000 

1500 

810 

850 

400 

55 

850 
670 
500 
160 

40000 

21000 

1000M 

6000 

17000 
9000 
4000 
2500 

Ifi 

16 

Sackville  et  Westmorland 

17 

Dorchester 

— 

Totaux 

Comté  d'Albert 

1223 

39500 

2115 

28 

2180 

77000 

32500 

18 

16 

600 

30 

3500 
681920 

2000 

Grands  totaux 

333 

2852 

106400 

908 

5177 

160450 

9698 

20830 

361700 

429 

2270 
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Division  n°  2. 

navires,  bateaux,  rets,  etc.,  et  les  espèces  de  poisson, 
NoUVeaU-BrunSWick,  pour  l'année  1906. 


DE  PÊCHE. 

Homard. 

Espèces  de  poisson. 

Rets 
à  éperlan. 

Lignes  à 
main. 

Homar- 
deries. 

Trappes. 
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C  CD 

e3  fi 

-o  g 
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ô'S 
Ph 
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'8 

§ 

XII 

03 
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C 
0) 

fi 
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Kl 
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a 
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ce 

05 
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s» 

05 
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> 

'ï 

«M 

bc 

fi 
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S 

fi 

bc 

fi 
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of 

1 

i 
s 
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fi 

'8 

03 

S 
O) 

S  . 

^  03 

crT3 

© 

'S 
> 

ai 

B 

o 

ù 

a 

> 

6 
u 
Xi 

S 
o 

> 

S 

O 

"s 

> 

2 

fi 
fi 

142 

$ 

7100 
2000 

$ 

"é 

$ 

'éôôo 

50 
5600 

50 

125850 
150450 

1 

26 

5000  78 

200 

1370 

350000 

120000 

1000 

2 

168 

9100 

3 

3000 

5650 

5050 

78 

276300 

200 

1370 

350000 

120000 

1000 

75 

3700 

7700 
3200 

350 

2200 

600 
1300 

300 

1600 

400 
1000 

5 

18 

7 
37 

2600 

11000 

9000 
30000 

7800 

25000 

13000 
56000 

7000 

23000 

12000 
52000 

130 

540 

235 
1050 

112000 

242000 

68000 

800 

1000 

13500 

35000 

16000 
18000 

170000 

300000 

40000 
100000 

35000 

4500 

15000 

20000 
30000 

5 
20 

3 
4 

175 

20  5 

65 

2000 
2800 

1500 
2500 

20 

6 

315 

14600  4450 

3300 

67 

52600 

101800 

94000 

1945 

422000 

82500 

610000 

35000 

69500 

65 

186 
320 

16700 
20000 
43000 

150 

100 

50 

200 
150 

70 

9 
3 

6000 
3700 

9000 
7500 

8000 
7000 

160 
140 

126000 
210000 
164000 

125000 

.... 

11200 

4000 

100 

10000 
20000 
10000 

15000 
10000 

■  25000 

3000 

75000 

1000 

7 
8 

466 

_ 

4000 

9 
10 

972 

79700 

300 

420 

12 

9700 

16500 

15000 

300 

625000 

4000 

15300 

40000 

79000 

351 

255 

80 

14240 

11000 

3500 

550 
500 
100 

170 

150 

40 

13 

26 
6 

5500 
8000 
3500 

18000 

17000 

4000 

16000 

15000 

3800 

240 
320 
100 

121000 

2500 

1800 

7500 

18000 

3800 

225000 
128000 
650000 

195000 
6000 
2500 

150 

11 

12 
13 

686 

28740 

1150 

100 

70 

100 

360 

45 

17000 

39000 

34800 

660 

121000 

2500 

1800 

29300 

1003000 

203500 

150 

150 

7500 
3800 
1500 

40 
30 
40 

26 
40 

5800 
12000 

24000 

55000 

200 

22000 

50000 

200 

670 

1320 

4 

3800 

26000 

18000 

1200 

100 

420000 

100000 

70000 

3600000 

640000 

6000C00 

3000 
3000 
1500 

14 

85 

15 

50 

1000 
12000 

16 

17 

285 

12800 

270 

110 

66 

17800 

79200 

72200 

1994  16800 

45300 

590000 

10240000 

7500 

145020 

300 

300 

5000 

300 

10000 

8 

2426 

6170 

4190 

193  110100 

229700 

221300 

4977 

1466100 

5500 

8300 

174070 

2603000 

10420000 

360000 

215 
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Tableau  indiquant  la  quantité  et  les  espèces  de 
de  la  division  n°  2,  province  du 


Divisions. 

Espèces  de  poisson  et 

à 

a 

Homard  en  conser- 
ves, liv. 

cd 

00 

s 
73  a* 

is 

x" 
-i-i 

cr 

a? 

-CD 

y. 

9 

I 

a 

T3 
ce 
§ 

*•* 

ce  aT 

CD     rt 

s,  g 

h3 

x 

49 

cr 
«a? 

M 

«ce 
ce 

S 

2 

x" 
o* 

aT 
~a> 

a 

-ce 

ce 

CD 
-S 
'S 

en 

af 
o 

3 
""2 

CD 

S 

CD 

u 

> 

G 
e8 

49 

-CD 

S 

> 

a? 

'3 

Eh 

H 

03 

S 

o 

-1* 

s 

I 

1 

Comté  de  Ristigouche. 

100 
150 

"ièo 

4500 
4400 

= 

180640 

9 

30000 
30000 

75000 

Totaux 

Comté  de  Gloucester. 

Beresford  et  partie  de  Bathurst . . 
Caraquet,  New-Bandon  et  partie 

de  Bachurst 

Saumarez,  Inkerman  et  Shippegan 

(terre  ferme) 

Shippegan  et  îles  Miscou 

Totaux . . .  . 

Comté  de  Northumberland. 

Neguac  et  environs 

2000 

700 
200 

250 

120 

8900 

255640 

3 
4 

5 

6 

20160 

182560 

82000 
520000 

804720 

175 

600 

250 
200 

3000 

40000 

9500 
24000 

200 

25 
120 

800 

400 
300 

2500 

500 
2500 

65000 

15000 
41000 

10000 

12000 

5000 
500 

40 
60 

2000 

330000 

450000 
280000 

1225 

76500 

345 

1500 

4700 

400 

800 

60 

5500 

121000 

27500 

100 

1062000 

7 

102800 
92000 

120 
150 

1750 
600 
140 

200 

600 
5000 

2500 
3000 

7000 
1800 
5000 

26000 

200 
120 
200 

600 

900000 

8 

Baie-du-Vin  et  environs 

Chatham  et  environs 

Rivières  Miramichi  Sud-ouest  et 
Nord-est 

580000 

9 

300 

1400000 

10 

15000 

Totaux.   . .   

Comté  de  Kent. 

Richiboucto,  Saint-Louis,  etc 

Bouctouche  et  environs 

Cocagne  et  environs 

194800 

270 

2490 

500 

1260 

5600 

5500   39800 

1120 

2895000 

11 
1? 

228720 

162000 

51184 

250 
120 
100 

1380 
100 
120 

5 

300 

2000 

300 

60 

2200 
100 

2000     4500 
9nnn 

150 

990000 
350000 

13 

2600 

195000 

Totaux . 

Comté  de  Westmorland. 

Shediac,  Moncton,  etc 

Botsford  . .         

Sackville  et  Westmorland 

Dorchester 

Totaux 

Comté  d'Albert .    

441904 

470 

1600 

5 

300 

2360 

2300 

2000     9100 

150 

1535000 

14 

228000 

636200 

5000 

310 

1200 

200 

100 
100 

60 

13000 
8000 
2000 
3200 

50 

20 

250 

1200 

470000 

15 
16 

310000 
95000 

17 

10 

869200 

1710       210 

60 

8380 

26200 

1520 

875000 



18 

200 

10000 

1C0 
2990 

5000 

2340624 

4125 

80920 

350 

2300 

13400 

128500 

121500 

6627640 
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poissons  et  les  produits  du  poisson  dans  les  comtés 
Nouveau-Bruns WÎck,  pour  l'année  1906. 


DE  PRODUITS  DE  POTSSON. 

<ù 

& 

1 

c 
c 

'S 

a 

à 

X 

Valeur 
totale  du 

POISSON. 

..  ai 

■g. 

> 

ao" 
S 

'B 

13 
40 

u 

X 

m 

'S 

m 

aT 

S 

o 

> 

1 

a 

0  > 

a« 

Ph 

05 

X 
(V 

S 
c 

a 
£ 

u 

X 

0  G 
Ph 

q 

0 

S  (S 

W 

^£ 

§1 

ai  S 

*  O 
"S  u 

Ph 

Poisson     employé 
comme    engrais, 
bris. 

1 

30000 
1400 

20000 
2000 

40 

40 

$   cts. 

36,982  00 
56,772  00 

1 

350 

500  ... . 

? 



53 

31400 

22000 

40 

350 

540 

93,754  00 

150 

1500 

8000 

4000 
8000 

20 

210 

500 
100 

850 

20 
50 

1750 

3800 

8000 
2100 

15000 

40000 

15000 
12000 

14000 

120000 

30000 
10000 

15 

450 

150 
200 

815 

75 

800 

1400 
1100 

300 

15000 

1200 
7000 

1700 

10000 

2000 
14000 

25000 

28000 

5000 
20000 

8 

20 

12 
24 

132,255  00 

560,190  00 

235,570  00 
411,015  00 

3 

4 

5 
6 

150 

21500 

830 

920 

15650 

82000 

174000 

3375 

23500 

27700 

78000 

64 

1,339,030  00 

150 

10000 
5000 
3000 

94000 

180 

300 

50 

650 

1300 

6000 

500 

500 
500 

30000 

75000 

400000 

75000 

150000 

1200000 

65000 

100 

"4o 

60 

2500 

6000 

50 

10000 

13000 

200 

186,460  00 
199,780  00 
161,057  00 

56,218  00 

7 

200 
300 

2500 

8 
9 

800 

10 

1450 

112000 

1180 

7800 

1000 

505000 

1490000 

2500 

200 

8550 

23200 

603,515  00 

1570 

1000 

400 

19000 
1600 
1500 

22100 

4000 
3000 
2000 

780 
100 
120 

750 
3000 
1400 

250 

10000 

9000 

45000 
'26606 

70000 
55000 
25000 

10 

450 

5000 
250 

800 
40 

4600 
6000 
2000 

3000 

13000 

8000 

8 

244,985  00 
233,517  00 
104,256  00 

11 
12 
13 

2970 

1000 

200 

100 

75 

50 

5150 

19250 

65000 

150000 

10 

5700 

840 

12600 

24000 

50000 

26000 

5000 

8 

582,758  00 

380 
150 
200 

600 
350 
100 

4200 
1800 
1000 

l'.'.'.'.y. 

28000 

30000 

3000 

6000 

"56 

900 
100 

16000 

28000 

6000 

355,090  00 

345,510  00 

154,520  00 

16,100  00 

14 
15 
16 
17 



730 

9000 

425 

1050 

70001 

1 

67000 

50 

1000 

50000 

81000 

871,220  00 

600 

70 

10 

30000 

40 

7,612  00 

18 

5300 

165200 

3558 

14920 

42910  683400 

1 

1933000 

875 

12615 

24580 

99200 

206740 

72 

3,497,889  00 
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RÉCAPITULATION 


7-8  EDOUARD  VII,  A.  1908 


Du  rendement  et  de  la  valeur  des  pêcheries   delà   division   n°    2,    Nouveau- 
Bmnswick,  pour  l'année  1906. 


Espèces  de  poisson. 

Quantité. 

Prix. 

Valeur. 

$    cts. 

$ 

Saumon,  frais 

Liv. 

1,466,100 

0  20 

293,220 

ti       en  boîtes 

n 

5,500 

0  15 

825 

ii        fumé 

i, 

8.300 

0  20 

1,660 

Hareng,  salé 

Bris. 

174,700 

4  50 

783,315 

m        frais 

liv. 

2,603,000 

0  01 

26,030 

i.        fumé 

ti 

10,420,000 

0  02 

208,400 

Maquereau,  frais 

n 

360,500 

0  12 

43,260 

n          salé 

bris. 

215 

15  00 

3,225 

Homard  en  conserves   

boîtes. 

2,340,624 

0  25 

585,156 

ti        dans  le  test  

qtx. 

4,125 

6  00 

24,750 

80,920 

5  00 

404,600 

m    langues  et  nouos 

...   bris. 

350 

10  00 

3,500 

Egrefin 

Merluche 

qtx. 

2,300 

3  50 

8,050 

n 

8,380 

2  50 

20,950 

n    noues .    ... 

liv. 

13,400 

0  25 

3,350 

Flétan 

„ 

128,500 

0  10 

12,850 

Truite 

n 

121,500 

0  10 

12,150 

Alose 

bris. 

2,990 

10  00 

29,900 

Kperlan 

liv. 

6,627,640 

0  05 

331,382 

Gasparot 

bris. 

5,300 

4  00 

21,200 

Bar 

liv. 

165,200 

0  10 

16,520 

Anguille 

bris. 

3,558 

10  00 

35,580 

Huîtres 

n 

14,920 

6  00 

89,520 

Moules ....       

n 

42,910 

4  00 

171,640 

Plies 

liv. 

683,400 

0  03 

20,502 
57,990 

1,933,000 

0  03 

Encornet 

Bris. 

'     875 

4  00 

3,500 

Poison  commun 

„ 

12,615 

2  00 

25,230 

Huile  de  poisson 

galls. 

24,580 

0  30 

7,374 

99,200 

1  50 

148,800 

"                   n               engrais 

n 

206,740 

0  50 

103,370 

nombre. 

72 

1  25 

90 

Grand  total 

3,497,889 
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RÉCAPITULATION. 

Du  nombre  et  de  la  valeur  des  navires,  bateaux,  rets,  trappes,  etc.,  employés  dans  les 
pêcheries  de  la  division  n°  2,  Noiiveau-Brunswick,  pour  l'année  1906. 


Matériel. 


233  navires  (2,852  tonnes).    . 

5,177  bateaux 

681,920  brasses  de  rets  à  mailler. 

429  traîneaux 

185  carrelets  à  bar 

2,426  rets  à  éperlan 

6,170  lignes  à  main 


193  homarderies 

229,700  pièges  à  homard 


189  congélateurs  et  glacières 

443  fumoirs  et  poissonneries 

51  jetées  et  quais 

72  remorqueurs  et  semaques 

921  cabanes  de  pêcheurs  d 'éperlan . 


Total. 


Valeur. 


106,400 

160,450 

361,700 

2,270 

1,260 

145,020 

4,190 


110,100 
221,300 


72,300 
44,600 
40,400 
22,700 
15,400 


Total. 


781,290 
331,400 

195,400 
1.308,090 
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7-8  EDOUARD  VII,  A.  1908 
DIVISION  N°  3,  NOUVEAU-BRUNSWICK,  1906. 

Récapitulation  de  la  production  des  pêcheries  dans  les  comtés  intérieurs,  N.-B. 


Espèces  de  poisson. 

Quantité . 

Prix. 

S     c. 

Valeur. 

$    c. 

Saumon   . .    .    

liv. 

42,640 

0  20 

8,528  00 

Alose  fraîche 

M 

65,050 

0  05 

3,252  50 

h      salée 

bris. 

620 

10  00 

6.200  00 

Poisson  blanc 

liv. 

6,450 

0  15 

967  50 

Truite 

„ 

75,100 

0  10 

7,510  00 

Bar 

....    ....       h 

200 

0  08 

16  00 

Doré 

, 

106,500 

0  07 

7,455  00 

Gasparot,  frais  ou  fumé 

h 

47,900 

0  02 

958  00 

h         salé 

bris. 

1,725 

3  00 

5,175  00 

Esturgeon 

liv. 

10,800 

0  08 

864  00 

Anguilles 

bris. 

7 

10  00 

70  00 

Poisson  commun  ou  mêlé 

h 

375 

2  00 

750  00 

Caviar 

liv. 

1,000 

0  90 

900  00 

Total 

42,646  00 

Note. — Pour  la  production  par  comté,  voir  récapitulation  de  toute  la  province,  page  126. 
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Récapitulation  du  capital  placé  dans  les  pêcheries. — Division  n°  3,  Nouveau- 

Brunswick,  1906. 


Matériel. 


Nombre. 


Hommes  employés 

Navires  (tonnage,  30) 

Bateaux 

Rets  à  mailler  (brasses)  

Manches  et  lignes.    . . f 

Cabanes,  fumoirs,  glacières  et  congélateurs 


Total 47,005  00 


Valeur. 


$     c. 


600  00 
9,945  00 

20,800  00 
4,650  00 

11,010  00 


Note. — Pour  les  localités  du  district  n°  3  voir  récapitulation  générale  du  N.-B.,  page  124. 
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RECAPITULATION. 


Du  rendement  et  de  la  valeur  des  pêcheries  de  toute  la  province  du  Nouveau- 
Brunswick,  pour  l'année  1906. 


Espèces  de  poisson. 

Prix. 

Quantité. 

Valeur. 

Total. 

Saumon,  frais 

ii        en  boîtes . .  .  

m       fumé 

liv. 

btes. 

liv. 

bris. 

liv. 

n 

$    c. 

6  iè 

0  20 

4  50 
0  01 
0  02 

15  00 
0  12 

0  25 

5  00 
0  04 

10  00 

3  50 
0  03 
0  06 

2  50 
0  25 

3  00 
0  10 
0  10 

6  05 

0  iô 

10  00 

1  50 
0  05 

0  07 
0  08 
0  90 

0  15 
0  03 
0  03 
6  00 

2,182,340 
5,500 
8,300 

183,084 
3,269,000 
16,765,665 

315,650 

215 

360,500 

2,420,860 
12,889 

84,458 

553,595 

350 

14,818 
199,925 
136,156 

23,940 
26,450 

29,132 

146,200 

200,600 

4,420 

60,050 

6,716,990 

165,400 

22,844 

3,565 

227,525 

3,270,000 

106,500 

10,800 

1,000 

6,450 

685,000 

1,933,400 

14,920 

50,613 

$       c. 

402,788  00 

825  00 

1,660  00 

$       c. 
405,273  00 

Hareng,  salé 

h      frais 

il      fumé 

h      en  boîtes 

816,851  00 
32,690  00 

335,313  30 
24,382  50 

3,225  00 
43,260  00 

601,203  20 
112,390  00 

422,290  00 

22,143  80 

3,500  00 

51,863  00 
5,997  75 
8,169  36 

59,850  00 
6,612  60 

Maquereau,  salé , 

m           frais 

Homard  en  boîtes 

m       dans  le . .    

Morue,  séchée 

m       fraîche 

h       langues  et  noues  . . 

Egrefin,  séché 

bris. 

liv. 

qtx. 

n 

liv. 

bris. 

qtx. 

liv. 

qtx. 

liv. 

bris. 

lb. 

bris. 

n 

btes. 

liv. 

1,209,236  80 

46,485  00 

713,593  20 

447,933  80 

h       (finnan  haddies) 

Merluche,  séchée 

66,030  11 

6f*),462  50 
87,396  00 

Merlan 

Flétan.: 

14,620  00 
20,140  00 

Alose,  salée 

h      fraîche 

46,225  00 
3,252  50 

49,477  50 

338,530  00 

16,536  00 

Bar \   .... 

Anguilles 

104,833  00 
35,650  00 

h        en  boîtes 

341,287  50 
163,500  00 

504,787  50 
7,455  00 

Doré 

Esturgeon 

ii        caviar 

864  00 
900  00 

Poisson  blanc 

n 

bris. 

1,764  00 
967  50 

Plies 

20,550  00 

Petite  morue 

58,002  00 

Huîtres 

89,520  00 

Moules  et  palourdes m 

179,343  00 
57,813  50 

237,156  50 
6,400  00 
4,695  00 

Bucardes 

bris. 

.' .'  '.'.'.'.  '.  '.   liv. 

galls. 

bris. 

nomb . 

5  00 
4  00 

2  00 

939 

1,094 

12.990 

Encornet 

4,376  00 

Poisson  commun  et  mêlé 

25,980  00 
6,720  00 

0  06        112.000 

Huile  de  poisson 

<•            n              h       engrais 

0  30 

56,862 
126,841 
210,615 

72 



17,058  60 
190,261  50 
107,245  00 

Peaux  de  loup  marin 

90  00 

Total  pour  1906 

4,905,225  51 
4,847,090  60 

58,134  91 

1905 

Augmentation 
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RÉCAPITULATION. 

Valeur  des  navires,  bateaux,  rets,  etc.,  employés  dans  les  pêcheries  de  toute  3a 
province  du  Nouveau-Brunswick,  pour  1906. 


Nombre. 


349 

7,651 

«57,392 

430 

2,466 

185 

1,293 

392 

11.316 

197 
553,411 

201 
1,396 
382 
115 
921 
244 
11 


Articles 


Navires  de  pêche  (4,938  tonneaux) 

Bateaux  m  

Brasses  de  rets  à  mailler 

Seines  (14,658  brasses 

Rets  à  éperlan 

Rets  à  bar 

Traîneaux 

Nasses 

Lignes  à  main  et  lignes  dormantes. 


Homarderies 

Trappes  à  homard 


Congélateurs  et  glacières 

Boucans  et  poissonneries. ...... 

Jetées  et  quais  de  pêche 

Rehiorqueurs  et   semaques 

Cabanes  de  pêche  à  éperlan 

Chalands  et  sonnettes 

Fabriques  de  conserves  de  poisson. 


Total 


Valeur. 


176,675 
281,780 
409,831 

26,503 

145,810 

1,260 

11,796 
169,420 

11,197 

118,600 
243,450 

78,400 
233,825 
148,550 

44,325 

15,400 
6,261 

48,000 


Total. 


1,234,272 
362,050 


574,761 
2,171,083 


Tableau  indiquant  le  nombre  d'hommes  employés  dans  les  pêcheries  du    Nou- 

veau-Bruns  wick,  1906. 

Nombre  d'hommes  sur  les  navires 1,461 

«  kf         bateaux.  ., 13,016 

"         de  personnes  dans  les  homarderies 5,025 

Total .".    19,502 
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ANNEXE  N°  4 

ILE-DU-PKENCE-EDOUAKD 

RAPPORT    DES    PÊCHERIES    DE    LTLE-DU  PRINCE-EDOUARD,    POUR 
L'ANNÉE  1906,  PAR  L'INSPECTEUR  J.  A.  MATHESON. 

Charlottetown,  le  2.  janvier  1907. 
M.  le  commissaire  des  pêcheries  du  Canada, 
Ottawa. 

Monsieur, — J'ai  l'honneur  de  vous  soumettre  mon  rapport  annuel  des  pêcheries 
de  l'a  province  de  l'Ile-du-Prince-Edouard  pour  l'année  1906,  accompagné  d'un  tableau 
statistique  indiquant  la  prise  du  poisson,  en  détail,  dans  chaque  localité  de  chaque  comté 
ainsi  que  d'un  résumé  des  rapports  des  gardes-pêche  pour  l'année  dernière,  donnant  les 
points  saillants  des  saisons  de  pêche. 

Je  suis  content  de  pouvoir  dire  que  notre  pêche  la  plus  importante,  celle  du  homard, 
accuse  une  augmentation,  que  certains  pêcheurs  attribuent  aux  homarderies  du  Nou- 
veau-Brunswick  et  de  la  Nouvelle-Ecosse.  Si  tel  est  le  cas,  nous  pouvons  nous  attendre 
à  de  bons  résultats  de  celle  de  cette  province. 

Je  dois  aussi  faire  rapport  de  l'augmentation  dans  les  valeurs  totales  comme  suit  : 

19C5 $     998,921 

1906 1,168,939 

Augmentation ...  170,018 

HOMARD. 

Cette  pêche,  malgré  le  peu  d'hommes  qui  y  sont  engagés  a  donné  une  augmentation 
de  893,036  livres  sur  les  dix  dernières  années. 

HUÎTRES. 

Je  dois  dire  qu'il  y  a  eu  diminution  dans  cette  industrie,  et  je  recommanderais 
de  clore  cette  pêche  au  printemps  ;  les  pêcheurs  et  les  exportateurs  sont  de  non  avis 
à  ce  sujet. 

MAQUEREAU. 

Je  suis  heureux  de  pouvoir  dire  qu'il  y  a  une  légère  augmentation  dans  cette  pêche  ; 
le  poisson  était  plus  petit  et  a  mordu  mieux  à  l'hameçon.  Quelques  bancs  ont  été  capturés 
à  Rustico,  tard  dans  la  saison. 

MORUE. 

La  pêche  de  la  morue  a  donné  2,636  quintaux  de  plus  que  l'année  dernière.  Les 
prix  sont  élevés  et  nos  pêcheurs  ont  fait  de  bonnes  affaires. 

MERLUCHE. 

La  prise  de  ce  poisson  a  été  faible,  mais  les  prix  étaient  élevés  et  les  pêcheurs  ont 
fait  de  bons  profits. 

HARENG. 

Augmentation  de  mille  barils  sur  l'an  dernier  ;  une  bonne  partie  a  été  exportée,  le 
reste  a  servi  d'appât. 

palourdes.  (Quahaugs). 

On  a  pris  beaucoup  de  palourdes,  elles  ont  été  expédiées  à  New-York  et  ont  com- 
mandé de  bons  prix.     Cette  pêche  emploie  beaucoup  d'hommes. 
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Il  a  été  difficile  de  contrôler  les  pêcheurs  au  sujet  des  règlements  concernant  les 
huîtres,  vu  qu'ils  ne  sont  pas  bien  définis.  Il  faudrait  que  ces  règlements  fussent  plus 
compréhensibles,  car  cette  pêche  se  développe  beaucoup. 

EPERLAN. 

Cette  pêche  a  été  à  peu  près  la  même  que  l'année  dernière,  et  les  pêcheurs  en  ont 
réalisé  de  grands  profits. 

TRUITE. 

Cette  pêche  a  été  comme  les  autres  années.  Beaucoup  se  sont  trouvé  désappointés 
parce  que  l'on  n'a  pas  fait  éclore  des  œufs  de  truite  à  S}uthport,  au  lieu  d'œufs  de  saumon. 

RÉSUMÉ  DES  RAPPORTS  DES  GARDES-PÊCHE. 

Le  garde-pêche  Davison,  du  comté  de  Prince,  rapporte  qu'il  y  a  eu  une  grande  aug- 
mentation dans  la  pêche  du  hareng  ;  ce  poisson  a  donné  en  grand  nombre  et  a  été  employé 
pour  appât.     On  en  a  pris  à  Alberton  et  il  a  été  salé  et  exporté. 

Le  maquereau  a  été  plus  abondant  surtout  près  d' Alberton,  Grâce  aux  homarde- 
il  y  a  eu  augmentation  dans  la  prise  du  homard  ;  il  y  en  avait  beaucoup  dans  le  détroit, 
mais  ils  étaient  petits.  Sur  la  côte  nord  il  n'y  en  a  pas  eu  beaucoup,  mais  ils  étaient 
plus  gros. 

Il  a  venté  beaucoup,  conséquemment  la  saison  de  pêche  sur  la  côte  nord  n'a  pas  été 
longue,  et  beaucoup  d'engins  de  pêche  ont  été  détruits. 

La  morue  diminue  dans  ce  comté.  Les  pêcheurs  disent  que  le  chien  de  mer  a 
fait  son  apparition  de  bonne  heure,  et  qu'en  conséquence  ils  ont  été  contraints  d'enlever 
leurs  traîneaux  ;  ils  prennent  rarement  du  poisson  l'automne. 

Les  huîtres  ont  beaucoup  diminué  ;  les  pêcheurs  disent  que  les  astéries  détruisent 
les  petites  huîtres.  La  pêche  aux  palourdes  est  une  nouvelle  industrie  ;  l'année  dernière 
beaucoup  d'hommes  y  ont  été  engagés.  11  a  été  difficile  d'empêcher  les  pêcheurs  de 
palourdes  de  détruire  les  bancs  d'huîtres. 

Les  règlements  au  sujet  des  homards  n'ont  pas  été  beaucoup  violés  ;  les  coupables 
ont  été  mis  à  l'amende.  Les  pêcheurs  de  homard  disent  qu'ils  ont  fait  autant  d'argent 
que  l'année  dernière.     Le  prix  de  ce  crustacé  était  plus  élevé. 

Le  garde-pêche  McCormack,  du  comté  de  King,  rapporte  ce  qui  suit  :  Le  paquage  du 
homard  a  commencé  le  22  avril,  et  il  est  de  16,753  livres  de  moins  que  l'année  dernière. 
S'il  n'y  avait  pas  eu  rareté  d'appât  et  du  mauvais  temps  pendant  dix  jours  en  mai,  le 
paquage  aurait  excédé  celui  de  l'an  dernier. 

La  morue  est  arrivée  le  10  mai  en  bancs  et  elle  était  de  bonne  taille.  Cette  pêche 
a  donné  de  bons  résultats. 

La  pêche  de  la  merluche  a  commencé  vers  le  premier  juillet  et  a  continué  jus- 
qu'au 1er  décembre  ;  elle  a  été  plus  abondante  que  celle  de  l'année  dernière.  Le  maque- 
reau a  été  rare  durant  toute  la  saison.  Sur  la  côte  nord  il  s'en  est  pris  un  bon  nombre, 
en  eau  profonde,  dans  la  première  partie  d'octobre,  mais  il  n'y  avait  que  les  gros  bateaux 
qui  pouvaient  sortir  si  tard  dans  la  saison. 

Avec  le  même  nombre  d'hommes  que  l'année  dernière,  il  y  a  eu  augmentation  de 
$11,734,  et  je  l'attribue  au  fait  que  les  pêcheurs  ont  pu  vendre  frais  leur  poisson  aux 
sécheurs  de  Souris,  ne  perdant  pas  ainsi  de  temps  à  le  saler  ou  à  le  sécher  eux-mêmes. 

J'ai  le  regret  de  dire  que  l'on  m'a  rapporté  plusieurs  cas  de  transgressions  aux 
règlements  dans  la  partie  ouest  du  comté,  les  coupables  ont  été  poursuivis  et  mis  à 
l'amende,  d'autres  sont  encore  sous  accusation  et  j'espère  prouver  leur  culpabilité  ;  deux 
hommes  ont  payé  l'amende  pour  avoir  péché  la  truite  au  filet. 

Je  suis,  monsieur, 

Votre  obéissant  serviteur, 

J.  A.  MATHESON, 

Inspecteur  des  pêcheries. 
22— 9J 
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Tabdeau  indiquant  le  rendement  et  la  valeur  des  différentes  pêcheries  de  la  province  de 

rile-du-Prince-Edouard,  pour  l'année  1906. 


Espèces  de  poisson. 

Quantité . 

Prix. 

Valeur. 

$      c. 

$      c. 

Saumon  frais 

liv. 

12,100 

0  20 

2,420  00 

it       fumé 

n 

100 

0  15 

15  00 

Hareng  salé 

bris. 

13,071 

5  00 

65,355  00 

m       frais 

liv. 

275,600 

0  01 

2,756  00 

Maquereau  frais 

n 

64,000 

0  12 

7,680  00 

11            salé 

bris. 

3,853 

15  00 

■  57,795  00 

Homard  en  boîte 

liv. 

2,289,288 

0  25 

572,322  00 

h        frais 

qtx. 

440 

7  00 

3,080  0O 

Morue  séchée 

n 

20,992 

5  00 

104,960  00 

Langues  et  noues 

bris. 

liv. 

118 
26,500 

10  00 
0  03 

1,180  00 

Egrefin  frais 

795  00 

h       séché 

........       qtx. 

601 

3  50 

2,103  50 

Merluche  séchée 

„ 

10,312 

3  00 

30,936  00 

m         noues  de  merluche 

liv. 

18,655 

0  25 

4,663  75 

Merlan 

qtx. 

10 

2  50 

25  00 

Flétan 

liv. 

800 

0  10 

80  0O 

Truite 

22,150 

0  10 

2,215  00 

Eperlan 

„ 

703,310 

0  05 

35,165  50 

Gasparot 

bris. 

590 

4  00 

2,360  00 

Anguille 

,, 

877 

10  00 

8,770  00 

Capelan 

n 

160 

3  50 

560  00 

Huîtres 

n 

14,988 

6  00 

89,928  00 

Moules 

,, 

245 

4  00 

980  00 

Huîtres  en  boîte 

boîtes. 

370 

5  00 

1,850  00 

Palourdes  ou  quahaugs 

sacs. 

47,712 

2  00 

95,424  00 

liv. 

15,000 

0  03 

450  00 

Encornet 

bris. 

148 

4  00 

592  00 

,, 

275 

2  00 

550  00 

Huile  de  poisson 

gall. 

12,545 

0  30 

3,763  50 

Poisson  employé  comme  boitte ...      

bris. 

45,127 

1  50 

67,690  50 

n                        m            engrais 

" 

2,475 

1  00 

2,475  0O 

Total  pour  1906 

1,168,939  75 
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RÉCAPITULATION. 

Tableau  indiquant  le  nombre  et  la  valeur  des  navires,  bateaux,  rets,  homarderies,  trappes, 
etc.,  en  usage  clans  les  pêcheries  de  la  province  de  TIle-du-Primce-Edouard, 
pendant  la  saison  de  1 906. 


Détails. 


34  navires  (756  tonneaux) 

1  925  bateaux 

6^410  rets  à  mailler  (112,388 brasses). 

14  seines  (3,150  brasses) 

14  rets  à  trappes 

488  traîneaux 

227  rets  à  éperlan 

2,958  lignes  à  main. 


188  homarderies 

312,945  trappes  à  homard . 


5  réfrigérateurs  et  glacières. 
127  fumoirs  et  poissonneries.    , 

23  jetées  et  quais 

17  steamers  et  semaques.   .    . , 


Total. 


Valeur. 


14,020 
55,715 
43,876 
3,800 
2,350 
4,416 
6,299 
3,191 


96,650 
204,207 


6,500 

3,720 

10,150 

5,800 


Total. 


133,667 
300,857 

26,170 


460,694 


Nombre  de  personnes  employées  dans  les  pêcheries  de  l'Ile-du-Prince-Edouard  :- 

Nombre  d'hommes  sur  les  navires 177 

„  „  bateaux 3,400 

m        de  personnes  dans  les  homarderies 2,211 


5,788 
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ANNEXE   N°  5- 

PROVINCE  DE  QUÉBEC. 

RÉGION  DU  GOLFE  SAINT-LAURENT,  PAR  L'INSPECTEUR 

DR.  WAKEHAM, 

DISTRICTS    DE    L'INTÉRIEUR,  PAR    LES    INSPECTEURS    JOSEPH 
RIENDEAU,  DE  MONTRÉAL,  ET  A.  H.  BELLIVEAU,  D'OTTAWA. 


Bassin  de  Gaspé,  le  1er  avril  1907. 


M.  le  commissaire  des  pêcheries  du  Canada, 
Ottawa. 


Monsieur, — J'ai  l'honneur  de  vous  soumettre,  le  rapport  annuel  des  pêcheries  de 
la  division  du  golfe  Saint- Laurent,  province  de  Québec,  pour  la  saison  qui  vient  de  finir, 
accompagné  de  résumés  des  rapports  de  quelques-uns  des  fonctionnaires  locaux,  et  de 
statistiques  indiquant  la  quantité  et  la  valeur  de  la  pêche  faite  durant  l'année  dans 
cette  division. 

D'après  les  rapports,  il  y  a  une  légère  augmentation  de  valeur  sur  l'année  dernière. 
En  général  la  pêche  d'été  a  été  bonne  mais  on  a  été  forcé  d'abandonner  celle  d'au- 
tomne à  cause  du  mauuais  temps  Par  suite  de  la  demande  de  main-d'œuvre  dans  tout 
le  pays  et  des  gages  élevés  payés  aux  ouvriers,  le  nombre  des  hommes  qui  s'engagent  à  la 
pêche  diminue,  et  ceux  qui  s'y  livrent  ne  font  pas  une  saison  aussi  longue  qu'autrefois. 
Les  compagnies  d'exploitation  de  forêts  de  l'ouest  envoient  des  agents  sur  les  côtes  en  août 
et  septembre,  et  les  pêcheurs  sont  engagés  et  transportés  dans  les  bois  longtemps  avant 
la  fin  de  la  saison  de  pêche  habituelle  d'été.  Il  devient  de  plus  en  plus  difficile  de  trouver 
des  pêcheurs,  et  ceux  qui  se  présentent  ne  sont  pas  ce  qu'il  y  a  de  mieux,  les  hommes  actifs 
et  entreprenants  quittent  la  côte  pour  aller  chercher  du  travail  ailleurs. 

HARENG. 

La  pêche,  au  printemps,  a  commencé  à  la  fin  d'avril,  et  les  bancs  de  hareng  se 
rendant  à  leurs  f rayères  ont  été  aussi  nombreux  que  d'ordinaire.  Les  pêcheurs  des  Iles  de 
la  Madeleine  retirent  un  fort  revenu  de  la  vente  de  ce  poisson  aux  navires  qui  viennent 
des  Etats-Unis,  des  provinces  maritimes  et  de  Terre-Neuve.  Plusieurs  cargaisons 
sont  prises  chaque  printemps  et  transportées  à  Eastport  et  Lubec,  Maine,  pour  y  être 
fumées.  Ce  poisson  est  transporté  en  grenier,  légèrement  salé.  Peu  de  navires  pèchent 
leurs  poissons,  la  plupart  les  achètent  des  gens  des  îles,  qui  les  prennent  avec  des  seines  et 
des  trappes  appartenant  aux  Iles.  On  fait  de  l'engrais  avec  une  grande  partie  du 
hareng  pris  au  printemps  à  la  baie  des  Chaleurs,  le  poisson  étant  déposé  dans  les 
champs.  Quelques-uns  de  nos  fournisseurs  se  plaignent  de  cette  coutume,  car  le  hareng 
servant  de  boitte  se  fait  plus  rare  chaque  été.  Selon  moi,  je  ne  croispas  que  cette  manière 
d'agir  diminue  la  quantité  du  hareng  de  printemps  qui  visite  nos  côtes,  et  je  nevois  pas 
pourquoi  l'on  blâmerait  ceux  qui  en  font  de  l'engrais.  Les  harengs  se  rendent  constam- 
ment en  grand  nombre  à  leurs  f  rayères,  ils  quittent  nos  côtes,  et  puis  nous  ne  les  revoyons 
qu'à  leur  retour  le  printemps  suivant,  sans  que  nous  sachions  où  ils  vont. 
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La  première  prise  de  morue  s'est  faite  vers  le  milieu  de  mai.  Parfois  elle  a  été  bonne. 
La  pêche  de  la  morue  dépend,  néanmonis,  de  l'appât  frais  ;  il  a  été  difficile  de  s'en  pro- 
curer, surtout  en  juillet  et  août.  On  a  érigé  des  congélateurs,  le  long  de  la  côte,  mais 
les  pêcheurs  ne  semblent  pas  aimer  se  servir  d'appât  gelé.  S'ils  ne  peuvent  se  procurer 
de  l'appât  frais,  ils  préfèrent  rester  sur  la  côte.  Le  temps  et  l'exemple  de  ceux  qui  ont 
assez  d'esprit  pour  faire  usage  d'appât  gelé  prévaudront,  mais  les  idées  d'un  peuple  ignorant 
sont  difficiles  à  changer.  Plusieurs  de  nos  principales  sociétés  de  pêche  ont  fait  construire, 
à  leurs  frais,  des  congélateurs,  et  se  sont  efforcés  d'imposer  l'appât  gelé  aux  pêcheurs, 
alors  que  ceux-ci  ne  pouvaient  en  avoir  d'autre,  mais  ils  refusèrent  constamment  de  s'en 
servir,  et  finalement  il  a  fallu  abandonner  cette  entreprise.  Si  nous  avions  pu  faire  une 
pêche  moyenne  durant  l'automne,  la  prise  de  cette  année  aurait  été  bonne,  car  la  pêche 
d'été  a  été  satisfaisante.  Le  temps  a  été  très  mauvais  à  l'automne,  et  bien  qu'il  y  eût  du 
poisson  et  de  l'appât  en  abandance,  les  navires  n'ont  pu  sortir.  Les  tempêtes  se  sont 
succédé  à  peu  d'intervalle  ;  les  pêcheurs  se  sont  découragés,  et  ont  abandonné  la  pêche 
longtemps  avant  la  fin  de  la  saison.  Le  prix  de  la  morue  s'est  élevé  beaucoup,  de  sorte 
que  ceux  qui  cnt  continué  la  pêche  ont  bien  réussi. 

SAUMON. 

La  prise  du  saumon  a  été  meilleure  que  celle  des  années  dernières.  Là  pêche  sur  la 
côte  nord  du  golfe  a  dépassé  celle  de  l'année  dernière,  et  même  celle  à  l'ouest  de  Natash- 
quan  que  l'on  croyait  phénoménale.  Sur  la  côte  sud,  dans  Bonaventure  et  Gaspé,  la  prise 
a  été  une  des  meilleures  depuis  plusieurs  années. 


Comté  de  Bonaventure 

h  Gaspé.    

n    du  Saguenay . . . 


1905. 


Liv. 

115,600 
148,050 
457,361 


721,011 


1906. 


Liv. 

225,909 
228,834 
500,752 


955,495 


Augmen- 
tation, 1906. 


Liv. 

110,309 

80,784 
43,391 


234,484 


La  pêche  dans  les  rivières  n'a  pas  été  bonne,  il  faut  sans  doute  attribuer  la  cause  de 
cette  diminution  à  la  prise  faite  par  les  filets,  au  temps  chaud  et  sec,  et  à  la  baisse  rapide 
de  l'eau.  L'eau  peu  profonde,  le  temps  clair  et  chaud,  était  défavorables  aux  pêcheurs 
à  la  mouche. 

HOMARD. 


Les  rapports  des  paqueurs  de  conserves  donnent  le  chiffre  de  798,800  livres  de 
homard  mis  en  boîte,  ce  qui  veut  dire  une  diminution  de  49,834  livres  dans  le  paquage. 
Il  faut  nécessairement  admettre  que  le  homard  devient  plus  rare  dans  la  division 
du  golfe.  On  a  constaté  ce  fait  depuis  plusieurs  années.  En  permettant  la  pêche  au 
mois  de  septembre,  le  paquage  a  un  peu  augmenté  aux  Iles  de  la  Madeleine  ;  mais  si 
la]  pêche  s'éteint,  comme  la  chose  paraît  évidente,  alors  celle  de  septembre  ne  peut  qu'en 
hâter  la  fin.  On  peut  dire  que  c'est  comme  si  on  "  brûlait  la  chandelle  par  les  deux 
bouts  ".  Aux  Iles  de  la  Madeleine,  je  ne  pense  pas  que  l'on  veuille  continuer  la  pêche 
de  ce  poisson  en  septembre.  Elle  n'a  jamais  payé  personne,  et  ce  n'est  qu'un  prétexte 
pour  aller  braconner  dans  les  lagunes.  Aucun  paqueur  ou  pêcheur  intelligent  n'a  jamais 
approuvé  cette  pêche  en  septembre. 
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Il  fut  entendu  que  l'essai  se  ferait  pendant  trois  années.  Les  trois  années  sont 
maintenant  écoulées,  et  l'on  espère  que  la  pêche  d'automne  du  saumon  sera  discon- 
tinuée. 

MAQUEREAU. 

Les  rapports  accusent  une  prise  de  7,178  barils  de  maquereau  aux  Iles  de  la 
Madeleine.  C'est  une  grande  augmentation  sur  celle  de  1905,  et  comme  le  prix  payé 
pour  ce  poisson  était  élevé,  les  pêcheurs  ont  fait  un  bon  profit. 

Il  ne  s'est  pas  pris  de  maquereau  en  d'autres  endroits  de  la  division  du  golfe. 

J'inclus  des  résumés  des  rapports  faits  par  les  gardes-pêche  locaux. 

Je  suis,  momsieur, 

Votre  obéissant  serviteur, 

WM.  WAKEHAM, 

I onctionnaire  préposé  à  la  Division  du  Golfe  Saint- Laurent 


RÉSUMÉS   DES    RAPPORTS  DE  QUELQUES  GARDES-PÊCHE  LOCAUX. 

George  Forest,  F.  0.,  subdivision  de  Bonaventure,  rapporte  que  l'on  a  fait  une  bonne 
pêche  de  hareng  du  printemps,  mais  la  prise  d'été  et  celle  d'automne  ont  été  nulles.  La 
pêche  de  la  morue  a  été  bonne  jusqu'au  milieu  de  juillet,  mais  elle  a  été  nulle  durant  le 
reste  de  l'été  par  suite  du  manque  d'appât,  et  pendant  les  mois  d'octobre  et  de  novembre 
elle  a  été  très  insignifiante  à  cause  du  mauvais  temps.  Il  y  a  diminution  dans  le 
paquage  d  homard.  La  pêche  au  filet  du  saumon  a  été  meilleure  que  celle  de  l'année 
dernière. 

F.  X.  Chapados,  subdivision  di  Port  Daniel,  rapporte  que  le  hareng  du  printemps 
a  été  abondant  tout  le  long  de  la  côte.  Le  paquage  du  homard  diminue  continuel- 
lement. La  pêche  du  saumon  a  été  meilleure  que  celle  des  années  dernières.  La  pêche 
de  la  morue,  qui  a  commencé  à  la  fin  de  mai,  a  été  bonne  jusqu'à  la  fin  de  juillet,  mais 
après  cette  date  elle  est  devenue  presque  nulle,  à  cause  des  ravages  du  chien  de  mer, 
du  manque  d'appât  et  du  mauvais  temps.  La  pêche  du  hareng  n'a  pu  se  faire  en 
automne;  à  cause  du  mauvais  temps,  le  poisson  est  resté  loin  d  s  côtes. 

A.  T.  Carter,  subdivision  de  Gaspé,  rapporte  que  la  prise  du  saumon  accuse  une 
grande  augmentation  sur  celle  de  l'année  1905.  Le  saumon  est  arrivé  au  commencement 
de  mai,  et  il  a  tenu  bon  jusqu'à  la  fin  de  la  saison  ;  il  y  en  avait  beaucoup  dans  les 
rivières,  et  les  pêcheurs  à  la  ligne  en  ont  pris  un  bon  nombre.  Le  hareng  du  printemps 
n'a  pas  été  trop  nombreux,  mais  il  était  de  bonne  dimension — l'on  a  pêche  du  hareng 
pour  la  boitte  durant  toute  la  saison.  La  prise  du  hareng  d'automne  pour  la  salaison  a  été 
peu  abondante,  et  le  poisson  de  petite  taille.  L'encornet  a  bien  donné  durant  la  saison, 
mais  le  capelan  et  la  merluche  ont  été  rares.  La  pêche  de  la  morue  a  commencé  vers  le 
20  mai  et  la  prise  a  été  bien  supérieure  à  celle  de  1905.  Les  scieries  qui  fonctionnent 
maintenant  dans  les  environs  attirent  beaucoup  d'hommes,  qui  partent  de  bonne  heure 
pour  y  travailler  ou  s'en  aller  au  bois  pour  l'hiver.  Naturellement  cela  nuit  beaucoup 
à  la  pêche.  La  pêche  du  homard  a  aug  nenté,  mais  il  était  petit.  L'encornet  est  en 
baisse,  mais  le  prix  est  bon.  Des  coups  de  vent  ont  fait  rage  depuis  le  30  octobre, 
endommageant  les  engins  de  pêche  et  empêchant  la  pêche  d'automne. 

Louis  Letourneau,  suddivision  de  Mont-Louis,  rapporte  que  la  pêche  du  saumon 
au  filet  a  été  bonne  et  que  les  prix  se  sont  maintenus  élevés.  L'on  n'a  vu  ni  maquereau  ni 
baleine  blanche  sur  les  côtes.  Le  chien  de  mer  n'est  resté  qu'une  semaine  sur  cette  partie 
de  la  côte.  Le  hareng  du  printemps  a  été  très  abondant  et  a  continué  jusqu'à  la  fin  de 
juin,  puis  il  a  été  rare  jusqu'au  commencement  de  septembre,  alors,  de  bonnes  prises  que 
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-ont  été  faites  dans  la  partie  ouest  de  cette  subdivision.  La  morue  a  fait  son  apparition 
vers  le  dix  niai,  et  elle  a  été  abondante  jusqu'au  1er  novembre  ;  la  pêche  a  été  bonne 
quand  il  a  été  possible  d'avoir  de  l'appât. 

J.  A.  Chevrier,  Iles  de  la  Madeleine,  rapporte  que  la  saison  de  1906  a  commencé 
a,vec  succès,  car  beaucoup  de  phoques  ont  été  pris  sur  la  glace.  La  prise  du  hareng  de 
printemps  a  été  aussi  bonne  que  les  années  précédentes  ;  ce  poisson  paraît  être  aussi  nom- 
breux que  jamais.  La  pêche  du  homard  n'a  pas  été  bonne,  elle  accuse  une  diminution 
de  30  pour  100  sur  1905,  mais  cette  diminution  peut  être  attribuée  en  partie  au  mau- 
vais temps.  D'après  l'avis  de  M.  Chevrier,  la  pêche  d'automne  du  homard  devrait  être 
fermée  à  partir  du  30  septembre  ;  il  dit  que  la  pêche  devrait  s'ouvrir  le  20  avril  et  se 
fermer  le  20  juillet. 

La  pêche  au  maquereau  du  printemps  a  été  meilleure  qu'en  1905,  tandis  que  celle 
du  maquereau  et  de  la  morue,  durant  l'été,  a  été  bonne  aussi.  Le  maquereau  n'a  pas 
été  si  abondant  sur  la  côte  du  nord  que  sur  celle  du  sud.  A  tout  prendre,  les  pêcheurs 
des  îles  ont  fait  une  bonne  saison. 

N.  A.  Comeau,  subdivision  de  Godbout,  rapporte  que  la  pêche  au  saumon  durant 
la  saison  a  été  remarquable  ;  le  poisson  est  arrivé  de  bonne  heure,  le  premier  a  été  pris 
le  20  mai.  Ils  sont  arrivés  en  grands  bancs  et  sont  restés  nombreux  toute  la  saison. 
C'est  une  année  notable,  la  prise  a  dépassé  celle  de  toute  autre  année  précédente  de 
plusieurs  milliers  de  livres  ;  on  n'a  vu  que  très  peu  de  saumoneaux  ;  leur  absence  a  été 
aussi  constatée  dans  les  autres  partie  du  golfe.  La  pêche  de  la  morue  a  été  bonne,  quand 
il  y  a  eu  de  l'appât  ;  le  capelan  a  été  extraordinairement  abondant,  de  grandes  quan- 
tités en  ont  été  jetées  sur  la  côte  par  le  ressac  ;  le  hareng  a  été  abondant  en  avril  et 
mai,  et  dans  quelques  endroits  en  juin  même  ;  mais  après  cette  date  il  a  disparu  com- 
plètement. Le  flétan  augmente  en  nombre  et  en  grosseur  et  la  prise  a  été  bonne  ;  au 
large  de  St-Nicolas,  Godbout  et  l'île  au  Œufs  on  a  vu  des  bancs  de  maquereau,  mais 
quelques-uns  seulement  ont  été  pris  dans  les  filets.  Il  y  a  maintenant  plus  de  20  ans 
que  l'on  n'a  pas  pris  de  maquereau  en  quantité  payable  sur  cette  côte.  La  truite  a  été 
très  rare,  les  pêcheurs  à  la  ligne  n'en  ont  pris  que  peu  après  le  15  juillet;  on  a  cru 
qu'elles  avaient  remonté  les  rivières  de  bonne  heure  à  cause  de  l'eau  basse,  mais  M. 
Comeau  n'est  pas  de  cet  avis,  il  croit  plutôt  que  sa  rareté  est  due  à  une  maladie,  le  fon- 
gus  qui  atteint  la  truite  lorsque  l'eau  est  basse  et  chaude.  Cette  maladie  a  déjà  existé 
il  y  a  quelques  années  ;  beaucoup  de  truites  ont  péri  à  cette  époque  et  elles  furent  trou- 
vées mortes  le  long  de  la  côte  ;  mais  cette  année  très  peu  de  truites  mortes  ont  été  trou- 
vées. Les  requins  de  terre  et  les  chiens  de  mer  n'ont  pas  ennuyé  les  pêcheurs  cette  année. 
Très  peu  ont  été  pris  par  les  pêcheurs  dans  les  traîneaux  à  flétan  ;  au  contraire  les 
cachalots  se  sont  montrés  en  grand  nombre,  et  quelques-uns  ont  été  tués  par  nos  chas- 
seurs le  long  de  la  côte  ncrd.  Le  phoque  de  havre  revient  toujours,  malgré  la  chasse 
qui  lui  est  faite  en  toute  saison.  La  valeur  toujours  croissante  de  sa  peau  le  fait  recher- 
cher. Le  immenses  troupeaux  de  phoques  qui  venaient  autrefois  jusqu'au  ^aguenay 
ont  complètement  disparu.     Ni  encornet,  ni  maquereau  n'ont  été  vus  sur  la  côte. 

Théotime  Migneault,  subdivision  de  Moisie,  rapporte  que  l'on  a  commencé  à  prendre 
le  saumon  au  filet  le  18  mai,  et  que  la  pêche  a  été  bonne  entre  le  1er  et  le  25  juin.  La 
prise  aux  filets  dans  les  rivières  a  diminué  un  peu  à  cause  de  l'eau  haute  durant  la  saison 
de  pêche.  La  pêche  à  la  morue  a  été  bonne  et  a  dépassé  ce'le  de  1905.  On  a  pris  du 
hareng  au  printemps,  mais  rien  en  automne.  La  pêche  au  flétan  a  manqué,  à  cause  de 
la  rareté  du  hareng.  Soixante-douze  cachalots  qui  ont  donné  180,000  gallons  d'huile 
ont  été  pris  par  la  Québec  Steam  Whaling  Co.  Les  règlements  de  pêche  ont  été  bien 
observes. 

R.  Joncas,  subdivision  de  Natashquan,  rapporte  que  la  pêche  de  la  morue  a  com- 
mencé à  la  fin  de  mai  et  que  le  rendement  a  été  très  ordinaire.  Le  capelan  est  arrivé  de 
bonnne  heure  et  a  demeuré  près  des  côtes  jusqu'au  20  août.  La  pêche  du  saumon  au 
filet  dans  la  rivière  Natashquan  a  été  bonne,  et  les  filets  en  ont  pris  beaucoup  aus-i  sur 
les  côtes..  Le  paquage  du  homard  a  été  le  même  qu'à  l'ordinaire.  Le  changement  dans 
le  mode  de  perception  des  droits  de  pêche  du  saumon  au  filet  a  réduit  les  recettes  de 
moitié.     Les  règlements  ont  été  bien  observés. 

22—10 
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RAPPORT    DU    DISTRICT   INTERIEUR    DEPUIS   TROTS-RIVIERES   JUS 
QU'À  LA  FRONTIÈRE  DES  ÉTATS  UNIS,  PAR  L'INSPEC- 
TEUR JOSEPH  RIENDEAU. 

Montréal,  le  22  mai  1907. 

M.  le  Commissaire  des  pêcheries  du  Canada, 
Ottawa. 

Monsieur, — Je  vous  transmets  le  rapport  des  pêcheries  de  mon  district  pour 
l'année  1906. 

La  région  sous  ma  surveillance  s'étend  depuis  la  tête  du  lac  Saint-François,  en 
ligne  avec  le  comté  de  Huntingdon,  jusqu'au  comté  de  Nicolet,  sur  la  rive  sud,  et  du 
comté  de  Soulanges  au  comté  de  Champlain,  sur  la  rive  nord. 

Dans  mes  tournées  d'inspection,  j'ai  constaté  avec  plaisir  que  l'état  des  pêcheries 
a  été  amélioré  dans  plusieurs  endroits  de  mon  district.  En  commençant  par  le  lac  Saint- 
François,  sur  la  rive  sud,  les  lois  et  règlements  de  pêche  ont  été  bien  observés  ;  il  y  a, 
en  vérité,  très  peu  d'exceptions.  Sur  la  rive  nord,  de  Coteau-Landing  à  Vaudreuil,  si 
les  gardes-pêche  avaient  fait  leurs  devoirs  avec  plus  de  soin  et  d'attention,  je  pourrais 
dire  qu'il  y  a  eu  aussi  amélioration. 

Pris  dans  l'ensemble,  je  conclus  que  le  poisson,  à  part  l'esturgeon,  a  augmenté  en 
nombre  et  en  dimensions.  On  a  tellement  détruit  le  poisson  dans  le  passé,  qu'il  faudra 
quelques  années  avant  que  nous  puissions  le  revoir  sur  nos  marchés,  où  il  est  si  apprécié. 
Actuellement,  nous  n'en  voyons  que  de  petits. 

Au  lac  Saint-Louis,  les  pêcheurs  disent  que  le  poisson  pris  à  la  ligne  dormante 
est  bien  supérieur  à  celui  des  années  dernières.  Si  l'on  pouvait  forcer  les  pêcheurs  à 
observer  les  règlements  plus  scrupuleusement,  nul  doute  qu'avant  longtemps  nous  pour- 
rions constater  de  grandes  améliorations  avant  longtemps. 

Le  lac  des  Deux-Montagnes  est  ruiné  par  les  abus  qui  ont  été  commis  ;  on  y  trouve 
à  peine  assez  de  poissons  pour  les  besoins  de  la  population.  Je  demanderais  d'empêcher 
l'usage  des  rets  à  mailler  et  des  ver  veux  dans  ce  lac.  Chaque  jour  je  leçois  des 
plaintes  de  cette  partie  du  pays  ;  on  semble  croire  qu'il  n'y  a  pas  de  lois  de  pêche.  Si 
l'on  défendait  tous  les  genres  de  filets  dans  ces  eaux,  durant  un  certain  temps,  je  suis 
persuadé  que  l'on  verrait  vite  de  bons  résultats  ;  il  me  semble  que  des  requêtes  à  cette 
fin  ont  été  envoyées  au  département. 

De  Laprairie  au'lac  Saint-Pierre,  les  lois  ont  été  bien  observées  sur  les  deux  rives. 

J'ai  le  regret  de  dire  la  même  chose  des  pêcheurs  du  lac  Saint-Pierre.  Je  puis 
dire,  sans  me  tromper,  que  depuis  ma  première  inspection  officielle  de  ces  endroits 
je  n'ai  jamais  vu  tant  de  verveux  que  l'on  en  trouve  aujourd'hui  dans  les  comtés  de 
Yamaska,  Berthier  et  Maskinongé.  Lors  d'une  de  mes  visites  j'ai  essayé  de  me  rendre 
compte  du  nombre  d'engins  de  toute  nature  employés  à  présent  par  les  pêcheurs  dans 
ces  localités  qui  forment  les  limites  du  lac  Saint-Pierre,  et  j'en  suis  arrivé  aux  résultats 
suivants  :  Dans  le  comté  de  Richelieu,  47  verveux  ;  dans  celui  de  Yamaska,  814  et 
11,475  brasses  d'ailes;  dans  ceux  de  Berthier  et  de  Maskinongé,  j'ai  trouvé  290  ver- 
veux, et  260  brasses  d'ailes.  Dans  ce  relevé  il  n'est  pas  fait  mention  du  comté  de 
Saint-Maurice  ni  des  filets  dont  on  fait  usage  dans  les  bois  à  la  fonte  des  neiges,  le 
printemps,  quand  le  poisson  remonte  les  petits  cours  d'eau  pour  aller  déposer  son  frai. 
Durant  les  trois  dernières  années,  on  peut  dire  que  le  poisson  de  commerce  et  l'estur- 
geon ont  diminué  des  deux  tiers.     Le  poisson  commun  est  très  rare  et  petit. 

On  ne  devrait  pas  perdre  de  vue  que  le  lac  Saint-Pierre  est  la  plus  belle  nappe  d'eau 
de  ce  district  pour  la  production  du  poisson  si  on  lui  donnait  tout  le  soin  qu'il  mérite.  Dans 
toutes  les  baies  et  les  bois  environnants  il  y  a  d'énormes  quantités  d'insectes  et  de  vers 
qui  constituent  une  excellente  nourriture;  malheureusement,  les  pêcheurs  ne  laissent  pas 
au  poisson  le  temps  de  grandir. 

Les  filets  à  vérons  sont  d  î  vrais  abattoirs  à  poissons.  Dix  pour  cent  des  vérons 
pris  avec  ces  filets  survivent,  les  autres  meurent  en  les  prenant,  car  ils  sont  paqués 
comme  des  sardines  dans  de  petits  réservoirs  et  l'on  n'en  prend  aucun  soin,  malgré  qu'ils 
forment  une  grande  partie  de  la  nourriture  des  gros  poissons. 

Je  recommanderais  d'empêcher  l'usage  du  verveux  dans  le  lac  Saint-Pierre  durant 
quelques  années. 
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On  peut  dire  la  même  chose  du  comté  de  Nicolet  ;  la  pêche  à  outrance  et  sans 
méthode  a  détruit  l'approvisionnement  du  poisson. 

Dans  les  autres  endroits  où  l'on  pêche  la  truite,  les  conditions  comparées  à  celles  du 
passé,  ont  été  un  peu  améliorées,  depuis  que  la  loi  en  a  défendu  l'exportation  aux  Etats- 
Unis.  A  mon  avis,  on  ne  devrait  pas  mettre  la  truite  sur  le  marché  d'ici  à  plusieurs 
années.  On  ne  devrait  permettre  la  pêche  à  la  truite  tachetée  que  pour  le  sport  et 
l'usage  des  familles. 

On  devrait  imposer  de  fortes  amendes  à  ceux  qui  tendent  des  nasses  dans  les  petites 
rivières  ou  cours  d'eau  où  les  poissons  vont  frayer. 

Xes  gens  de  sport  sont  souvent  les  premiers  à  violer  le  loi,  en  prenant  de  grandes 
quantités  de  poissons  qu'ils  ne  consomment  même  pas,  mais  qu'ils  abandonnent  sur  le 
lieu  même  de  pêche.  11  me  semble  que  l'on  devrait  faire  une  loi  qui  déterminerait  le 
nombre  de  poissons  que  l'on  pourrait  prendre  chaque  jour,  leur  longueur  et  leur  grosseur, 
les  autres  devant  être  jetés  à  l'eau  ;  une  telle  mesure  devrait  être  mise  en  vigueur  sans 
retard. 

Si  les  gardes-pêche  provinciaux  voulaient  seulement  faire  leurs  devoirs  et  signaler 
les  pêches  illégales  qui  se  font  dans  les  grands  et  nombreux  lacs  du  nord  de  mon  district, 
le  rapport  du  rendement  du  poisson  serait  plus  encourageant. 

Je  puis  dire,  en  terminant,  qu'à  l'exception  du  lac  Saint-Pierre,  la  loi  est  bien 
observée  dans  tous  les  endroits  de  pêche  de  mon  district. 

Je  suis,  monsieur, 

Votre  obéissant  serviteur, 

JOS.  RIENDEAU, 

Inspecteur  des  pêcheries. 

RAPPORT  DU  DISTRICT  INTÉRIEUR  DE  QUÉBEC,  PAR  L'INSPECTEUR 
A.  H.  BELLIVEAU,  POUR  L'ANNÉE  1906. 

M.  le  Commissaire  des  pêcheries  du  Canada. 

Monsieur, — Afin  de  pouvoir  mieux  établir  des  comparaisons  entre  le  rendement 
des  différentes  espèces  de  poissons  de  cette  année  avec  celui  de  l'année  dernière,  on  a 
gardé,  autant  que  possible,  les  subdivisions  d'autrefois,  même  lorsque  les  fonctionnaires 
ont  été  changés. 

Depuis  que  les  autorités  provinciales  n'exigent  pas  de  leurs  fonctionnaires,  surtout 
de  ceux  qui  sont  chargés  des  districts  intérieurs,  un  relevé  de  la  prise  réelle  du  poisson, 
il  devient  trè-*  difficile  de  se  procurer  des  données  exactes.  Maintenant  qu'un  gouver- 
nement accorde  des  privilèges  de  pêche,  et  que  l'autre  cherche  à  obtenir  des  renseigne- 
ments statistiques,  il  devrait  être  plus  facile  pour  les  deux  d'atteindre  leurs  buts. 

District  de  la  rive  nord. — Le  refus  par  les  autorités  provinciales  de  donner  aucun 
permis  pour  l'emploi  des  filets  dans  les  districts  du  Saguenay  et  du  lac  Saint-Jean  est  le 
changement  le  plus  important.  Ce  sera  difficile  d'enlever  toute  trace  de  filet  en  tout 
temps.  Les  colons  ont  joui  si  longtemps  de  ce  privilège  qu'ils  en  ressentiront  vive- 
ment son  abolition. 

Les  sauvages  de  la  réserve  de  la  Pointe-Bleue  sont  les  seuls  qui  aient  été  autorisés 
à  se  servir  de  filets  pour  leur  consommation  de  poisson. 

Le  fameux  ouananiche  s'est  montré  assez  abondant  dans  ces  eaux  durant  la  dernière 
saison.  Les  pêcheurs  à  la  ligne  en  ont  pris  un  bon  nombre,  surtout  dans  le  voisinage 
immédiat  des  décharges  du  lac.  Espérons  que  les  sauvages  n'en  détruiront  pas  plus  que 
ce  qui  leur  faut  pour  leurs  propres  besoins,  et  n'abuseront  pas  du  privilège  qui  leur  a  été 
accordé.  Beaucoup  pensent  que  ce  poisson  de  sport  est  encore  en  abondance  dans  les 
tributaires  du  lac  Saint-Jean.  De  ce  qu'un  petit  nombre  a  été  pris  au  filet,  il  ne  s'en 
suit  pas  que  l'espèce  ait  disparu,  mais  que  leurs  qualités  sportives  leur  font  discerner 
assez  les  filets  pour  les  éviter.  On  m'a  dit  que  quelques  saumons  réels  dont  le  poids 
atteignait  jusqu'à  neuf  livres  ont  été  pris  au  lac  Saint- Jean  ou  dans  ses  tributaires  que 
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l'on  en  a  même  capturé  un  qui  pesait  seize  livres.  Il  y  a  maintenant  plusieurs  années 
que  l'on  a  déposé,  pour  la  première  fois,  des  alevins  de  saumon  dans  le  lac  Saint-Jean. 
Notre  fonctionnaire  de  Tadousac  a  donné  durant  quelques  années  des  quantités  d'œufs 
pour  ce  district  à  la  piscifacture  Beemer. 

Ce  serait  important  de  savoir  si  quelques-uns  de  ces  saumons  sont  jamais  descendus 
jusqu'à  la  mer  et  revenus  à  leurs  eaux  natales  en  remontant  les  rapides  et  les  décharges 
de  ce  grand  lac,  à  la  tête  du  Saguenay.  Si  l'on  a  pris  des  saumons  de  cette  dimension 
dans  ce  lac,  ce  serait  presque  une  preuve  que  quelques-uns  au  moins  sont  allés  jusqu'à 
la  mer  et  sont  revenus.  Le  surveillant  de  la  piscifacture  à  Tadousac  essaiera  bientôt 
de  donner  des  preuves  à  ce  sujet. 

Naturellement  la  dernière  défense  de  pêcner  au  filet  fera  diminuer  la  production 
de  poisson  du  lac  Saint-Jean,  surtout  de  celui  qui  ne  mord  pas  à  l'hameçon.  Bien  que 
l'on  n'en  prendra  pas  assez  pour  le  marché,  sans  filet,  on  espère  que  les  résidants  en  pren- 
dront assez  pour  leur  consommation. 

Le  gardien  local,  nommé  pir'le  gouvernement  pour  toute  la  rivière  Saguenay, 
demeurant  à  Tadousac,  rapporte  qu'il  n'a  été  saisi  durant  cette  saison  que  vingt-neuf 
filets  sur  tout  le  parcours  de  ce  long  cours  d'eau.  En  conséquence,  il  pense  que  les  bra- 
conniers ne  sont  plus  aussi  nombreux  qu'autrefois,  mais  qu'il  y  a  encore  lieu  à  améliora- 
tion. On  a  rapporté  qu'il  y  avait  beaucoup  de  saumons  à  leurs  frayères  l'année  dernière, 
ce  qui  promet  pour  l'avenir. 

Districts  de  la  rive  sud. — La  bonne  prise  faite  dans  la  partie  inférieure  de  cette 
division  s'est  maintenue  encore  cette  année.  On  a  pris  encore  et  vendu  fraîches  de 
grandes  quantités  de  morue.  La  sardine  s'est  montrée  très  nombreuse  et  l'on  en  a  fait 
une  bonne  capture.  Cette  dernière  pêche  a  donné  de  bons  profits  au  comté  de  Témis- 
couata,  d'où  l'on  a  exporté  la  plus  grande  partie  aux  Etats-Unis. 

La  pêche  à  l'anguille  a  donné  de  bons  rapports.  Les  pêcheurs  en  auraient  retiré 
encore  de  meilleurs  profits  si  quelques-uns  ne  s'étaient  pas  découragés  par  leurs  insuccès 
des  années  précédentes  et  n'avaient  négligé  de  réparer  leurs  pêches  et  de  s'en  occuper. 

Si  les  pêcheurs  de  Témiscouata  savaient  mieux  comment  préparer  leur  hareng, 
d'après  les  méthodes  qu'un  expert  a  enseignées  aux  pêcheurs  de  la  Baie-des-Chaleurs,  ils 
retireraient  de  meilleurs  profits  de  cette  industrie.  Leur  hareng  se  vend  seulement  de 
vingt-cinq  cents  à  un  dollar  le  baril. 

A  l'Ile- Verte,  outre  la  pêche,  les  pêcheurs  ont  le  privilège  de  préparer  l'herbe  à 
anguille  (eel  grass)  qui  pousse  dans  ces  parages.  On  a  exporté  l'année  dernière  pour 
environ  $30,000  de  cette  plante  marine  aux  Etats-Unis,  où  elle  est  employée  pour 
bourrer  les  matelas,  etc. 

Bans  les  environs  de  Lévis  le  poisson  n'a  pas  été  si  abondant  que  durant  la  saison 
précédente,  mais  les  prix  ont  été  plus  élevés  et  les  pêcheurs  se  sont  montré  satisfaits  des 
résultats.     Cependant  l'alose  semble  disparaître  du  voisinage. 

L'Ile-d'Orléans,  entourée  de  ses  cent  nasses,  ne  rapporte  plus  guère  que  des  an- 
guilles. La  prise  de  l'année  dernière  a  été  bonne,  bien  qu'un  peu  inférieure  à  celle  des 
années  précédentes. 

Baie  de  Missisquoi  et  rivière  Richelieu. — Les  pêches  de  cette  partie  de  mon  district 
semblent  mieux  se  maintenir  que  toutes  celles  des  autres  parties,  malgré  l'abus  des 
seines.  Le  dépeuplement  de  la  baie  ne  se  fait  pas  trop  sentir,  et  l'on  y  fait  d'aussi 
bonnes  prises  qu'autrefois  durant  le  peu  de  temps  que  la  pêche  est  permise  Les  prix 
élevés  qui  dérivent  de  cette  pêche  à  bonne  heure  sont  alléchants  pour  les  intéressés.  De 
là  la  peine  qu'éprouvent  les  vieux  pêcheurs  à  la  seine  de  l'abandon  de  ce  qu'ils  consi- 
déraient leurs  droits  acquis. 

Comme  le  but  principal  est  la  protection  du  doré  et  de  l'achigan  (les  autres  espèces 
sont  considérées  comme  poisson  commun  ne  méritant  pas  protection),  il  semblerait  que 
l'on  atteindrait  cette  fin  si  les  deux  espèces  mentionnées  plus  haut  étaient  laissées  à  l'eau 
à  partir  du  1er  avril.  Les  meilleures  espèces  seraient  alors  protégées,  en  ne  péchant  que 
les  espèces  inférieures,  telles  que  perches,  brochets,  chabots,  etc.,  etc. 

Les  grandes  nasses  à  anguille  aux  rapides  d'Iberville,  dans  la  rivière  Richelieu,  ont 
rapporté  autant  que  jamais,  mais  leurs  propriétaires  ont  eu  de  la  difficulté  à  trouver  un 
marché  profitable. 
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La  nasse  inférieure  à  Sainte-Thérèse  a  été  inondée  par  un  grand  barrage  pour 
relever  le  niveau  de  la  rivière  pour  les  besoins  de  la  grande  Compagnie  d'énergie  élec- 
trique de  Chambly.  La  pêche  à  la  ligne  de  l'achigan  a  été  très  bonne  encore  la  saison 
dernière  dans  le  voisinage  de  Saint  Jean  et  Iberville. 

Townshipi  de  l'Est  — Cette  partie  de  mon  district  renferme  un  grand  nombre  de 
belles  et  grandes  nappes  d'eau  ou  rivières,  tels  que  les  lacs  Memphremagog,  Mégantic, 
Massawippi,  Aylmer,  Saint  François,  Brampton,  etc.  Tous  sont  d'accès  facile  et  sont 
visités  par  les  habitants  des  environs  et  les  braconniers  qui  oublient  souvent  que  tous  les 
genres  de  filets  sont  défendus  dans  les  townships  de  l'est. 

Je  pense  que  là  où  il  n'y  a  pas  de  permis  d'accordés,  la  présence  de  nos  fonctionnaires 
provinciaux  n'est  pas  aussi  visible  quelle  devait  l'être. 

Je  suis,  monsieur,  votre  obéissant  serviteur, 

A.  H.  BELLIVEAU,  inspecteur  des  pêcheries. 
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RECAPITULATION. 


Tableau  indiquant  le  rendement  et  la  valeur  des  pêcheries  de  la  Division  du  Golfe. 
province  de  QuébôC,  pour  la  saison  de  1906. 


Description. 


Saumon  frais  dans  la  glace liv. 

h         salé bris. 

Hareng      m     m 

..         frais liv. 

m         fumé ii 

Maquereau  frais 

ii  salé bris. 

Homard  en  conserves liv . 

m  frais  dans  le  test qtx. 

Morue  séchée n 

Langues  et  noues  de  morue bris. 

Egrefin  frais liv. 

ti        séché .    . . qtx. 

Merluche     n   h 

Flétan liv. 

Truite 

Eperlan  dans  la  glace h 

Anguilles  salées bris. 

Sardines  en  boîtes n 

Petite  morue liv. 

Poisson  commun  et  mêlé bris. 

Huile  de  poisson galls . 

Poisson  employé  comme  boitte  bris. 

ii  it  engrais n 

Peaux  de  loup-marin   nombre. 

ii         cachalots  blancs „ 


Total  pour  1906. 
1905. 

Augmentation . . 


Quantité. 


954,495 

406 

15,268 

214.100 

m;  300 

12,000 

7,178 

798,800 

85 

178,485 

195 

39,610 

2,635 

537 

151,162 

67,742 

203,196 

232 

70 

51,000 

1,119 

416,832 

117,485 

135,495 

33,389 


Prix. 


0  20 

15  00 

5  00 

0  01 

0  02 

0  12 

15  00 

0  25 

5  00 

5  00 

10  00 

0  03 

3  00 

2  25 
0  03 
0  10 
0  05 

10  00 

3  00 
0  03 
2  00 

0  30 

1  50 

0  50 

1  25 

4  00 


Valeur. 


191,099  00 

6,090  00 

76,340  00 

2,141  00 

2,226  00 

1,440  00 

107,670  00 

199,700  00 

425  00 

892,425  00 

1,950  00 

1,188  30 

7,905  00 

1,208  25 

9,534  86 

6,774  20 

10,159  80 

2,320  00 

210  00 

1,530  00 

2,238  00 

125,049  60 

176,227  50 

67,747  50 

41,736  25 

392  00 

1,930,727  26 
1,750,514  50 


180,212  76 
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Tableau  indiquant  le  nombre  d'hommes,  de  navires  et  de  bateaux,  et  la  valeur  du 
matériel  des  pêcheries  de  la  division  du  Golf,  saison  de  1906. 


Description. 


38  navires  de  1,657  tonneaux  (équipage,  194  hommes). 

5,696  bateaux  de  pêche  (équipage,  9,789  hommes) 

294,153  brasses  de  rete  à  mailler 

19,934  ..  seines 

200  rets  à  trappes  pour  le  hareng  et  la  morue 

740  traîneaux 

22  nasses 

246  rets  à  éperlan  et  à  loup-marin   

29,984  lignes  à  main  et  de  fond 

78  homarderies 

89,635  trappes  à  homard , 

134  réfrigérateurs  et  glacières  

1,370  boucans  et  poissonnières 

273  jetées  et  quais , 

9  remorqueurs  et  samaques 


Valeur  totale . 


Valeui 


36,865  00 

208,702  00 

175,749  00 

28,805  00 

78,250  00 

10,777  00 

660  00 

11,410  00 

13,084  00 

54,650  00 

55,578  00 

18,105  00 

251,645  00 

69,215  00 

38,200  00 


1,051,695  00 
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QUÉBEC- 
TABLEAU  indiquant  le  nombre  des  pêcheurs,  la  valeur  des  bateaux,  rets,  etc.,  et  les 

comté  de  Rimouski  à  celui  de  Lévis,  tous  les  deux 


Divisions. 

Matériel  de  pêche. 

Espèces 

Bateaux. 

Rets  à  mailler. 

Na 
angu 

6 
x 

1 

sses 

à 

illes. 

"s 

> 

> 

'S 
u 

S 
| 

Xi 

m 
C 

<D 

a 

> 

aT 

'1 

s 
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> 
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u 

X 

g 

S 

16 
93 
25 
30 
20 
38 
190 
8 
39 

•À 

S 

ce 

400 
2410 
600 
750 
500 
800 
3040 
200 
980 

ù 

g 

'03 
> 

© 

Xi 

ce  ^3 
a>    « 

1 

Capucins 

Petits  et  Grands  Méchins. 
Grosses-Roches 

20 
70 

20 
25 
25 
26 
60 
18 
24 

1 

1 

1 

32 

23 

8 
2 

170 
1250 
200 
275 
300 
420 
700 
450 
300 

20 
5 
5 

10 
350 
200 

70 
30 

30 
102 
35 
60 
40 
36 
50 
20 
37 
25 
5 
5 
13 
60 
32 

20 

24 
26 
10 
14 
24 
10 

7 
12 
17 

5 

5 
26 

8 
14 
18 
14 

3 
10 

817 

200 
1100 
300 
500 
400 
350 
1050 
140 
475 

1 

20 

2900 

25 

350 

100 

600 

400 

375 

1300 

80 

360 

385 

75 

70 

70 

400 

153 

1000 
3200 
1500 
2500 
5000 
4600 
10000 

' '2566 

3000 
4000 

62000 
251000 

3 

"2 

14 

"50 
600 

11250 

61500 

4 

Sainte-Félicité 

72000 

5 
fi 

Matane 

61200 
55000 

7 

Baie-au-Sable 

2 

6 

9 

24 

5 

4 

7 

34 

21 

60 

180 

630 

2250 

500 

300 

500 

2100 

2140 

5500 
3000 
2120 

300 
1230 

980 
3800 
8170 

60000 

S 

Métis  et  environs 

Ste-Flavie  et  Ste-Luce 

Rimouski  et  les  îles  intér.. 
Bic 

12000 

1) 
10 

12000 

10800 

4000 

4400 

632000 

896000 

32200 

5000 

11 

« 

19 

St-Fabien  et  St-Simon  . . . 
Trois-Pistoles 

13 

66800 
43350 

14 
15 

Ile-  Verte  et  environs 

Cacouna 

Lac-Témiscouata  et  ses  tri- 
butaires. 

Rivière-du-Loup  et  N.  -D.- 
du-Portage 

Saint- Andié 

Kamouraska. . . 

Saint-Denis    

16 

35 
11 

700 
440 

200 
110 

17 
18 

18 
12 
5 
9 
18 
8 
7 

11 
23 
3 
4 
23 
4 
9 
8 
8 

2 

7, 

990 

1500 

1000 

400 

2150 

500 

450 

450 

2100 

500 

850 

5580 

7600 

4200 

8250 

6800 

500 
3000 

600 

35 

90 

1600 

1000 

10 
45 
6 
16 
20 

32000 

208000 

6400 

44000 

19200 

'4800 
200 
120 

19 

?0 

21 

Rivière-Ouelle 

îffl 

Ste-Anne-de-la-Pocatière . 

38 

Saint-Roch 

Saint- Jean-Port-Joli 

94 

^>r> 

L'Islet  et  Cap-St-Ignace .  . 
Ile  au  Grues  et  Ile  aux  Oies 

Saint-Thomas 

Berthier 

Saint- Valier 

Saint-Michel 

Beaumont 

Saint- Joseph  et  Lévis. . . . 

Saint-Romuald    et     New- 

Liverpool 

.... 

1 

3 

5 

13 

80 
300 
320 
500 

25 
125 

60 
180 

9fi 

■?7 

3 

8 

8 

14 

18 

14 

3 
10 

438 

40 

140 
75 
150 
255 
130 

fiO 
120 

5725 

120 

350 
280 
600 
300 

"  250 

98 

29 
30 

31 

3"> 

33 

34 

Saint-Nicholas 

Totaux 

Valeurs $ 

527 

12020 

5215 

208 

56500 

44475 

4840 

1919800 

123770 

639700 

6671 

21780 

19198 

2475 

31985 
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Suite. 

espèces  et  la  valeur  des  poissons  pour  le  territoire  s'étendant  le  long  de  la  rivé   sud   du 
inclusivement,  province  de  Québec,  pour  l'année  1906. 


DE  POTSSONS  E  T  PRODUITS  DE  POISSON. 

Valeur. 

$   c. 

3.696  50 

15,199  00 

3,770  00 

6,577  50 

7,187  50 

4,764  50 

9,357  50 

2,208  00 

3,475  00 

3,908  50 

560  00 

558  50 

7,506  80 

19,917  60 

6,391  35 

420  00 

1,624  50 
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1 
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"450 

40 
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8 

92 
65 
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50 

60 
35 
80 

250 
1900 

100 

275 
30 

440 
6680 

936 

100 
60 

1 

1700 

? 

500 

3 

1750 

200  70 
150  50 
195  30 
200  35 

4 

2800 

250 

75 

*) 

2000 

fi 

3500 

7 

5000 

50 
15 

22 
12 

s 

1250 

iôôôô 

q 

2200 

.... 

30 

10 

'9 

!!? 

11 

T> 

4700 
1600 

25 

1500 
6000 

100 

500 

5U00 

105 
525 

760 

180 

1160 

520 

9800 
148400 

20800 

450 
13 

13 
14 

lr> 

2200 

2000 

16 

10350 
7730 

120 

380 
480 
400 
236 

100 
1350 
5000 

200 

5200 
2000 
4000 
1600 
3600 

15 
15 
90 
10 
440 

234 

6 

17 

4,093  05  18 
2,067  30  19 
2,625  65  20 
4.598  00  21 

1030 

2000 

600 

180 

80 

160 

7900 
50700 
14050 
17900 
12400 

2560 
10320 

2909 
11350 

5400 
28800 
31000 
52400 

3600 
10250 

5 

33 

5450 

1,388  00  22 
1,106  10  23 

960 

45 

3300 

1,074  00 
504  80 
723  70 
1,963  00 
3,933  30 
1,076  85 
2,152  70 
3,811  80 
3,682  00 

278  00 
1,742  50 

M 

600 
1500 
225 
900 
850 
1300 
550 

110 
640 

'260 
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250 
400 
620 
300 

200 
1800 

3870 

5500 
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37900 
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36 
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15 
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SI 
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SO 

SS 

.  5400 

34 

27450 

45 
56 

25700 

7500 

25960 

6675 

285210 

3111 

96515 

229630 

2766 

384 

11715 

160 

43 

1285 

2745 

1434 

375 

2596 

668 

387 

17113  9333 

1 

5791 

2296 

830 

576 

5858 

320 

172 

133,943  50 
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Tableau  indiquant  le  nombre  des  pêcheurs,  la  valeur  des  bateaux,  rets,  e      (tes 

dans  la  province  de  Québec, 


Divisions. 

* 

Matériel  de  pêche. 

Bateaux. 

Rets  à  mailler. 

Seines. 

a 

g 

B 

1 

a 

o 

5 

ce 
D 

§ 
0 

ù 

s 

o 

m 
m 

u 

PQ 

a 

o 

3 

1 

Rive  nord  du  Saint- Laurent. 

Rivière  Ottawa  et  ses  tributaires  (comtés 
de  Pontiac  et  Ottawa)   

74 
96 
50 
45 
55 
50 
70 

72 
63 
40 
55 
18 
17 
20 
70 
50 
15 

640 
950 
500 
450 
550 
v   500 
600 

520 
600 
325 
500 
130 
125 
200 
580 
445 
200 

76 
96 
60 
47 
55 
50 
70 

72 
65 
40 
55 
20 
17 
20 
70 
50 
35 

86 
65 

1,720 
650 

430 

220 

$ 

2 

Lac  des  Deux-Montagnes ...    

Jacques-Cartier  et  Hochelaga 

4 

20 
12 
25 
12 

50 
5 

2 



200 
120 
250 
450 

500 
60 
40 

60 
30 
50 
35 

70 
20 
10 

"ho 

100 

40 
814 

40 
150 

"760 
750 

200 

4,070 

230 

750 

900 

5 

1,000 

6 

Muskinongé 

7 
8 

St-Maurice,  Champlain  et  Portneuf 

Rive  sud  du  Saint- Laurent. 

2,120 
2,800 

9 

m 

700 

n 

Rivière  Richelieu  (St-Denis  à  Lacolle). . . 
Comté  de  Verchères ...       

1S 

480 

14 

500 

15 

Lac  Saint-Louis  et  ses  tributaires.      .    . 
Lac  Saint-François  et  ses  tributaires  .... 

Baie  Missisquoi  

Lacs  et  cours  d'eau,  townships  de  l'Est . . 

Totaux   

Valeurs 

Ifi 

17 

18 

Pêche 

à  la  li 

gne  et 

à  la 

cuiller 

860 

7,815 

898 

277 

3,890 

925 

1,340 

8,700 

8,500 

510 
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espèces  de  poisson  pris  dans  le  territoires  s'étendant  de  la  cité  de  Québec  à  Pontiac, 
pour  l'année  1906. 


Espèces  de  poisson. 

Valeur. 
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18,500 
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7,500 

115,500 

8,000 

$  c. 
17,267  00 

1 

2,000 

1,600 

2,000 

1,900 

600 

1,700 

5,000 

8,000 

3,000 

7,000 

6,000 

2,117  00 

2 

400 
500 

600 
2,000 

500 
1,000 

100 
150 

400 
900 

1,500 
2,000 

1,000 
1,000 

1,000 
500 

1,200 
5,000 

800 
1,000 

405  00 
1,808  00 

H 

10,000 

4 

300 

5,000 

200 

1,000 

2,200 

200 

1,000 

1,200 

4,200 

1,500 

20,000 

4,000 

2,027  00 

5 

200 

600 

2,000 
2,000 

150 

900 

4,200 

4,000 

2,200 

16,000 

3,000 
2,500 

1,397  00 

fi 

1,000 

2,200 

500 

1,000 

300 

1,000 

3,100 

3,000 

2,000 

6,000 

*3,012  20 

7 

i 

8 

1,100 

1,100 

2,500 

5,800 

250 

1,900 

12,000 

1,300 

2,200 

52,300 

3,100 

3,642  00 

800 

3,000 

1,200 

400 

1,000 

11,100 

2,400 

800 

65,500 

1,100 

3,360  00 

9 

300 

300 

1,000 

2,000 

200 

600 

6,000 

3,000 

600 

10,000 

1,000 

1,236  00 

10 

4,200 

3,000 
600 

24,000 

250 

86,000 

34,300 

111,700 

37,200 

14,021  00 

11 

250 

200 

950 

200 

650 

1,500 

1,200 

300 

10,000 

800 

710  50 

12 

500 

200 

600 

1,000 

100 

700 

1,00C 

1,100 

900 

40,000 

900 

1,647  80 

13 

1,000 
2,100 

500 

1,200 

450 
1,100 

150 
400 

300 
1,800 

600 
5,800 

1,000 
11,000 

500 
2,300 

5.000 
15,500 

700 
6,600 

521  50 

2,277  00 

14 

15 

2,000 

1,500 

1,000 

400 

5,000 

40,000 

2,000 

2,000 

1,000 

1,000 

3,380  00 

16 

7,900 

7,800 

34,400 
10,200 

5,500 
6,500 

51,700 
10,500 

32,000 

8,200 

8,460  00 
5,692  00 

17 

17,700 

7,200 

2,666 

14,400 

18 

26,550 

86,100 

32,800 

85,300 

106,700 

5,100 

36,600 

191,400 

148,000 

27,300 

528,100 

85,900 

2,655 

8,610 

3,280 

8,530 

5,335 

510 

2,196 

11,484 

7,400 

819 

15,843 

4,295 

72,991  00 

*  Au  n°  7  ajoutez  50,000  livres  de  petite  morue,  $1,500  et  160  livres  de  saumon,  $24. 
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TABLEAU. 


Rive  nord  du  Saint-Laurent  de  Québec  au  Saguenay,  y  compris  le  territoire  du 

lac  Saint- Jean,  190(5. 


Matériel  de  pêche  et  espèces  de  poisson. 


Matériel. 

. . . .  nombre . 

Rets  à  mailler 

Lignes 

brasses. 

. . .  .nombre. 

Valeur  totale . 


Espèces  de  poisson. 

Saumon liv. 

Hareng 

Poisson  blanc 

Truite 

Ouananiche 

Alose. .     

Brochet 

Perche 

Anguille 

Poisson  mêlé i 

Sardine bris. 

Peaux  de  bélugas nombre. 


Totaux 
Valeur . 


Comtés 
de 
Québec  et 
de  Montmo- 
rency, y 
compris  l'Ile 
d'Orléans. 


15 
123 
350 

45 


1,400 


2,000 
7,400 


800 


200 

251,400 

26,600 

70 


303,800 
16,800 


Charlevoix 

et 

Ile  aux 

Coudres. 


16 

46 

330 

41 


3,900 
4,200 


14,600 


56,500 

154,600 

125 


258,800 


7,398 


Lac 

Saint-Jean 

et 
tributaires  y 
compris  la 
Rivière  Sa- 
guenay. 


600 
40 


47,000 

5,666 
16,300 

9,450 
23,000 

4,500 
700 


28,300 
"'52 


134,250 


13,176 


Quantité 
totale. 


39 

169 

1,280 

126 


52,300 

4,200 

7,000 

38,300 

9,450 

23,800 

4,500 

900 

307,9*00 

209,500 

195 

52 


690.850 


Valeur 
totale. 


283 

11,620 

252 

105 

12,260 


7,845 

42 

700 

3,830 

945 

2,380 

225 

45 

18,474 

2,095 

585 

208 


37,374 
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RÉCAPITULATION. 

Relevé  du  rendement  et  de  la  valeur  des  pêches  de  la  province  de  Québec,  non 
compris  la  division  du  Golfe,  pour  l'année  1906. 


Espèces  de  poissons. 


Morue  (verte) liv. 

Flétan .. 

Saumon » 

Ouananiche \    n 

Truite „ 

Poisson  b^anc n 

Hareng  salé bris. 

h       frais liv. 

h       fumé m 

Sardines bris. 

Alose liv. 

Anguilles..    n 

Maskinongé n 

Bar  .     n 

Achigan . .    .  .    .     M 

Doré m 


Brochet 

Perche 

Esturgeon 

Petite  morue 

Eperlan 

Barbote  préparée . 
Barbue 


Poisson  commun n 

Moules bris. 

Poisson  employé  comme  boitte n 

n  n  n        engrais n 

Huile  de  poisson , galls . , 

Peaux  de  loups-marins nomb. 

Peaux  de  bélugas  (baleines  blanches). ..., . ., 


Total  pour  1906. 
n    pour  1905. 


•Diminution . 


Quantité. 


639,700 

25,700 

96,935 

9,450 

151,850 

59,510 

4,840 

1,924,000 

123,770 

3,306 

32,400 

784,510 

5,100 

6,675 

32,800 

112,970 

111,200 

148,900 

133,115 

50,000 

7,500 

85,900 

27,300 

967,230 

160 

384 

11.715 

2,766 

45 

95 


Prix. 


c. 

0.05 
0.05 
0.15 
0.10 
0.10 
0.10 
4.50 
0.01 
0.02 
3.00 
0.06 
0.06 
0.10 
0.10 
0.10 
010 
0.05 
0.05 
0.06 
0.03 
0.05 
0.05 
0.03 


2.00 
1.50 
0.50 
0.30 
1.25 
4.00 


Valeur. 


9       C 

31,985  00 

1,285  00 

14,540  25 

945  00 

15,185  00 

5,951  00 

21,780  00 

19,240  00 

2,475  40 

9,918  00 

1,944  00 

47,070  60 

510  00 

667  50 

3,280  00 

11,297  00 

5,560  00 

7,445  00 

7,986  90 

1,500  00 

375  00 

4,295  00 

819  00 

20,234  30 

320  00 

576  00 

5,857  50 

829  80 

56  25 

380  00 


244,308  50 
253,201  80 


,893  30 


RECAPITULATION. 
Relevé  du  matériel  de  pêche  employé  dans  les  divisions  ci-dessus,  non  compris  la 

division  du  Golfe  Saint-Laurent,  pour  1906. 


Articles. 


1,337  bateaux  de  pêche  (1,910  hommes) 

17,290  brasses  de  rets  à  mailler  

1,566        it  seines 

377  nasses,  (fascines  ou  fil  de  fer) 

2        n      (spécialement  pour  l'anguille) . 

1,340  ver  veux... . 

lignes  à  main  et  lignes  dormantes  . . 
21  poissonnières  et  glacières 


Total. 


Valeur. 


13,823  00 

5,492  00 

155  00 

68,120  00 

60,000  00 

6,700  00 

1,350  00 

180  00 

155,820  00 

22—12 
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RÉCAPITULATION 

Du  rendement  des  pêches  dans  toute  la  province  de  Québec,  pour  l'année  1906. 


Espèces  de  poissons. 


Saumon  frais. 
h        salé., 


liv. 

bris. 

Ouananiche ....    liv. 

Truite „ 

Poisson  blanc m 

Eperlan n 

Morue  séchée qtx. 

h      fraîche  ou  verte. . .    liv. 

t.      langues  et  noues bris. 


Egrefin  séché . 
h      frais 


qtx. 
liv. 


Merluche  séchée qtx. 

Flétan liv. 

Petite  morue n 

Hareng  frais m 

h       fumé n 

n        salé bris. 


Sardines 


Moules bris. 

Alose liv. 

Maquereau  frais ,i 

n  ,  salé bris. 

liv. 


Bar 

Achigan 

Doré 

Perche 

Brochet 

Maskinongé 

Anguille  fraîche. 


bris. 


Esturgeon liv. 

Homard,  conserves,  en  boîtes n 

m        frais,  dans  le  test qtx. 

Barbote  préparée liv. 

Barbue n 

Poisson  commun  et  mêlé n 

Poisson  employé  comme  boitte bris. 

m  ii  n  »        engrais i 

Huile  de  poisson gall. 

Peaux  de  loups-marins nomb . 

Peaux  de  bélugas,  ou  baleines  blanches n 


Total  pour  1906 
1905. 

Augmentation . . 


Quantité. 


1,051,430 
406 

9,450 
219,592 
59,510 
210,696 
178,485 
639,700 
195 

2,635 
39,610 

537 

176,862 

101,000 

2,138,100 

235,070 

20,108 

3,376 
32,400 
12,000 

7,178 

6,675 

32,800 

112,970 

148,900 

111,200 

5,100 

784,510 

232 

133,115 
798,800 


160 

85,900 

27,300 

1,191,030 

117,869 

147,210 

419,598 

33,434 

193 


Prix. 


15  00 

0  10 
0  10 
0  10 
0  05 
5  00 
0  05 
10  00 

3  00 
0  03 

2  25 


0  03 
0  01 
0  02 


3  00 

0  06 

0  12 

15  00 

0  10 
0  10 
0  10 
0  05 
0  05 
0  10 
0  06 
10  00 

0  06 
0  25 
5  00 

2  00 
0  05 
0  03 


1  50 
0  50 

0  30 

1  25 
4  00 


Valeur. 


205,639  25 
6,090  00 


892,425  00 

31,985  00 

1,950  00 

7,905  00 
1,188  30 


21,381  00 

4,701  40 

98,120  00 


1,440  00 
107,670  00 


47,070  60 
2,320  00 


199,700  00 
425  00 


Valeur  totale. 


211,729  25 

945  00 

21,959  20 

5,951  00 

10,534  80 


926,360  00 


9,093  30 
1,208  25 
5,819  86 
3,030  00 


124,202  40 

10,128  00 

1,944  00 


109,110  00 

667  00 

3,280  00 

11,297  00 

7,445  00 

5,560  00 

510  00 


49,390  60 
7,986  90 


200,125  00 

320  00 

4,295  00 

819  00 

22,472  30 

176,803  50 

73  605  00 

125,879  40 

41,792  50 

772  00 

2,175,035  76 
2,003,716  30 


171,319  46 
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Valeur  des  navires,  bateaux,  rets,  etc.,  employés  dans  les  pêcheries  de  toute  la 
province  de  Québec,  pour  1906. 


Articles. 


38  navires  de  pêche  (1,657  tonneaux), 
7,033  bateaux       .,  


311,443  brasses  de  rets  à  mailler 

21,500        ii        seines 

200  rets  à  trappes  pour  le  hareng  et  la  morue . 
740  traîneaux 


2      m      spécialement  pour  l'anguille . 

1,340  verveux 

246  rets  à  éperlan  et  à  loup-marin 

linges  à  main  et  lignes  dormantes. . 


78  homard eries ,    

59,635  trappes  à  homard 

155  réfrigérateurs  et  glacières 

1,370  boucans  et  poissonneries 

273  jetées  et  quais  de  pêche  appartenant  à  des  particuliers. 
9  remorqueurs  et  semaques 


Total , 


Valeur. 


36,865 
222,525 


181,241 
28,960 
78,250 
10,777 
68,780 
60,000 
6,700 
11,410 
14,434 


54,650 

55,578 


18,285 

251,645 

69,215 

38,200 


Total. 


$        c. 
259,390  00 


460,552  00 
110,228  00 

377,345  00 
1  207,515  00 


Tableau  indiquant  le  nombre  d'hommes  employés  dans  les  pêcheries  de  Québec,  1906. 


Nombre  d'hommes  sur  les  navires 

ii  ii  h      bateaux 

h         de  personnes  dans  les  homarderies. 

Total  


194 

11,699 

1,423 

13,316 


22— 12J 


180  MARINE  ET  PECHERIES 

7-8  EDOUARD  VII,  A.  1908 


ANNEXE  N°  6. 

ONTARIO 


OBSERVATIONS  GÉNÉRALES,  SAISON  DE  PECHE  DE  1906. 
Les  pages  suivantes  sont  extraites  du  rapport  de  la  province  d Ontario. 

RIVIÈRE-LA-PLUIE. 

Cette  partie  de  la  province  que  connaissent  peu  ceux  qui  vivent  dans  l'Est  s'étend 
de  Kénora  à  travers  la  limite  du  Sud  du  Lac  des-Bois  à  la  Rivière-La-Pluie.  Il  n'y  a 
pas  dans  les  eaux  canadiennes  de  voyage  plus  agréable  que  de  descendre  les  quatre-vingts 
milles  de  ce  magnifique  cours  d'eau  jusqu'à  la  florissante  ville  de  Fort- Francis.  Fort 
Francis  se  trouve  à  l'entrée  de  la  région  de  le  Rivière-La-Pluie  où  la  pêche  de  presque 
toutes  les  espèces  de  poissons  d'eau  douce  est  excellente. 

Le  repeuplement  a  été  poursuivi  comme  les  années  précédentes,  mais  non  pas 
autant  que  le  ministère  l'aurait  désiré,  pour  la  raison  que  l'achigan  reproducteur  est 
venu  trop  tard  dans  les  eaux  où  l'on  aurait  pu  le  prendre,  et  le  temps  s'est  fait  ensuite  si 
chaud  qu'il  a  été  très  difficile  de  le  manier  sans  perdre  un  grand  nombre  ce  ces 
poissons.  On  demande  de  nouveau  l'établissement  d'étangs  de  reproduction.  Si  par 
exemple  on  avait  pu  durant  l'été  dernier,  alors  qu'il  était  possible  de  se  procurer  de 
grandes  quantités  d'achigans  déposer  ces  poissons  dans  de  petits  lacs  ou  étangs  sur  le 
parcours  de  nos  principaux  chemins  de  fer,  et  à  une  distance  raisonnable  des  frayères, 
pour  les  placer  définitivement  dans  les  eaux  choisies  par  le  ministère  à  l'époque  considérée 
le  plus  avantageux,  pour  le  public,  la  perte  aurait  été  moins  considérable.  Le  fretin  peut 
s'obtenir  en  très  grande  quantité  à  l'automne,  mais  comme  les  jours  sont  courts  et  que 
la  nuit  est  souvent  froide,  il  est  quelque  peu  difficile  de  le  transporter,  mais  si  l'on 
pouvait  le  mettre  dans  des  étangs  jusqu'au  printemps  suivant,  le  maniement  s'en  ferait 
beaucoup  plus  facilement.  Il  existe  encore  un  autre  obstable  pour  transporter  le  fretin 
à  sa  destination  dans  l'automne.  Aussitôt  que  les  touristes  regagnent  leur  foyer  les 
compagnies  de  navigation  placent  en  hivernement  un  grand  nombre  de  leurs  bateaux, 
en  sorte  qu'il  y  a  quelquefois  beaucoup  de  retards  pour  trouver  un  bateau  en  quittant 
le  convoi. 

NÉPIGON. 

Népigon,  le  fameux  cours  d'eau  pour  la  truite  tachetée  a  vu  cet  été  plus  de 
touristes  qu'en  toute  autre  année  autérieure.  On  a  rapporté  que  la  pêche  avait  été 
excellente,  et  il  ne  peut  être  donné  de  plus  forte  recommandation  que  de  faire  connaître 
que  les  mêmes  ardents  pêcheurs  parcourant  tous  les  étés  un  grand  nombre  de  milles 
afin  de  pêcher  à  la  ligne  flotante  sur  cette  rivière,  qui  n'a  pas  de  rivale  pour  la  truite. 
La  renommée  de  ce  cours  d'eau  a  dépassé  les  bornes  de  ce  continent  et  la  liste  de  ceux 
qui  ont  acheté  des  permis  d'y  pêcher  à  la  ligne  contient  nombre  de  noms  bien  connus  et 
fameux  même  à  l'étranger.  Un  négociant  bien  connu  de  Capetown  visite  périodique- 
ment le  Canada  dans  le  but  exprès  de  jouir  de  la  pêche  à  la  truite  sur  la  rivière 
Népigon. 
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TÉMAGAMI. 

La  grande  majorité  des  Canadiens  ne  connaissaient  pas,  il  y  a  quelques  années,  l'exis- 
tence de  Témagami,  mais  chaque  été  le  nombre  va  croissant  de  ceux  qui  visitent  ce  très 
charment  endroit  où  la  pêche  est  dit-on  excellente,  et  si  ces  eaux  sont  surveillées  avec 
soin  il  n'y  aura  jamais  lieu  de  les  repeupler. 

Le  bateau  servant  à  la  patrouille  a  fait  un  excellent  service  au  cours  de  l'été  dernier 
et  le  ministère  n'a  pas  reçu  de  plaintes  qu'on  avait  péché  sans  permis.  Si  l'augmentation 
des  visiteurs  durant  le  dernier  été  est  un  indice  de  ce  que  l'on  pent  attendre  annuelle- 
ment, il  pourra  devenir  nécessaire  d'acheter  dans  un  avenir  prochain  un  bateau  qui 
servira  exclusivement  à  la  patrouille  dans  ces  eaux. 

APPROVISIONNEMENT    DU    MARCHÉ    CANADIEN. 

Traitant  de  cette  question  dans  le  rapport  pour  1905,  le  sous  commissaire  des  Pê- 
cheries en  exercice  parlait  ainsi  :  "  La  lettre  circulaire  qui  a  été  abressée  en  1904,  à 
chaque  pêcheur  autorisé  de  la  province  l'avertissant  qu'il  doit  prendre  des  mesures  pour 
approvisionner  de  poissons  le  marché  local  ne  sembe  pas  avoir  donné  les  résultats  qu'on 
espérait  et  auxquels  on  pouvait  s'attendre."  C'est  là  une  question  de  dollars  et  de  centins 
et  non  pas  de  patriotisme  ni  de  sentiment.  Il  dépend  du  public  et  non  pas  du  pêcheur 
qu'un  marché  canadien  puisse  s'établir,  ce  qui  ne  peut  s'accomplir  que  de  deux  manières, 
savoir  :  Si  le  gouvernement  fédéral  prohibe  l'exportation,  ou  si  les  habitants  de  la  pro- 
vince sont  prêts  à  payer  pour  le  poisson  d'Ontario  le  prix  qui  en  est  obtenu  aux  Etats- 
Unis.  Le  public  ne  paraît  pas  comprendre  que  les  conditions  actuelles  ne  sont  plus  les 
mêmes  que  celles  qui  existaient  il  y  a  une  quinzaine  d'années.  A  cette  époque  les  pêche- 
ries d'eau  douce  des  Etats-Unis  n'avaient  pas  été  ruinées  et  les  opérations  de  pêche 
d'Ontario  n'étaient  pas  contrôlées  par  de  puissants  syndicats  américains.  Les  pêcheries 
des  rivages  du  lac  Erié  se  contentaient,  il  n'y  a  pas  un  grand  nombre  d'années  encore, 
de  vendre  le  hareng  à  un  centin  la  livre  et  le  poisson  blac  et  la  truite  saumonnée  à  cinq 
centins  la  livre — prix  qu'on  obtient  maintenant  sur  plusieurs  marchés  pour  la  carpe  tant 
décriée.  Quelque  désirable  qu'il  puisse  être  d'approvisionner  abondamment  nos  marchés 
canadiens  de  leurs  poissons  sains,  cela  ne  peut  avoir  lieu  dans  les  conditions  actuelles, 
mais  nos  poissons  seront  expédiés  aux  marchés  où  le  prix  est  le  plus  élevé. 


POLLUTION    DES    EAUX. 

C'est  une  question  sérieuse  pour  les  cours  d'eau  et  autres  eaux  publiques  sur  les  bords 
et  rivages  desquels  se  trouvent  situés  nombre  des  établissements  manufacturiers  de  la 
province.  Malheureusement  plusieurs  des  municipalités  qui  souffrent  le  plus  de  la  pol- 
lution des  eaux  publiques  se  sentent  à  peu  près  incapables  d'empêcher  ce  mal.  Lorsqu'il 
est  porté  plainte,  les  autorités  ne  peuvent  agir,  cai  la  fabrique  ou  les  propriétaires  de 
scieries  menacent  de  déplacer  leurs  établissements  s'il  ne  leur  est  pas  promis  de  souiller 
impunément  les  rivières  et  les  cours  d'eau,  comme  en  1905,  lorsque  le  ministère  a  éprouvé 
des  difficultés  sur  la  Grande-Rivière,  près  Berlin.  11  ne  sert  pas  à  grand'chose  de  re- 
peupler les  eaux  d'achigans  à  des  frais  considérables  s'ils  doivent  être  détruits  par  cen- 
taines par  les  matières  délétères  provenant  des  sucreries  ou  autres  fabriques.  Ayant  eu 
connaissance  que  des  centaines  d'achigans  et  autres  poissons  jonchaient  les  rivages  de  la 
Grande-Rivière  près  d'une  sucrerie,  ce  qui  mettait  en  danger  la  santé  des  gens,  j'envoyai 
de  suite  un  employé  de  mon  personnel  pour  tenir  une  enquête.  Le  préfet  fit  entasser  le 
poisson  mort.  On  obtint  des  échantillons  de  l'eau  de  rebut,  et  l'analyse  a  démontré 
qu'elle  était  tout  à  fait  destructive.  A  moins  que  les  autorités  municipales  ne  veuillent 
aider  au  ministère  à  protéger  les  rivières  et  les  cours  d'eau  repeuplés  par  ce  dernier, 
on  devrait  laisser  aux  municipalités  le  soin  de  les  repeupler  à  leurs  frais. 
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CARPE 

Les  nombreux  membres  de  cette  famille  sont  les  poissons  d'eau  douce  qu'on  trouve 
seulement  dans  l'Ancien-Monde  et  l'Amérique  du  Nord.  L'espèce  en  est  tout  à  fait 
inconnue  dans  la  moitié  sud  du  Nouveau-Monde  ainsi  qu'en  Australie  et  ce  poisson 
diffère  beaucoup  moins  dans  sa  forme  et  ses  habitudes  que  la  barbue.  Le  genre  carpe 
est  pour  la  majeure  partie  Carnivore,  bien  que  quelques  uns  des  membres  de  cette  grande 
et  multiple  famille  se  bornent  à  une  nourriture  végétale.  Quoique  quelques-unes  se 
plaisent  surtout  dans  la  vase,  où  leurs  barbillons  leurs  servent  probablement,  la  majorité 
des  carpes  diffèrent  de  la  barbue  et  elles  choisissent  l'eau  claire  pour  leur  habitat. 
Comme  la  nourriture  de  la  carpe  est  plus  propre,  sa  chair  est  supérieure  et  plus  salubre 
que  celle  de  la  barbue  prise  d'endroits  fangeux  et  préférant  les  eaux  dormantes  sur  un 
fond  de  vase  molle  dans  laquelle  elle  trouve  sa  nourriture.  La  carpe  s'alimente  de 
différentes  substances  végétales  ainsi  que  d'insectes  et  d'autres  petits  invertébrés  aquati- 
ques. Elle  s'est  faite  à  son  nouvel  habitât  dans  les  eaux  des  Etats-Unis  et  du  Canada 
et  il  n'est  pas  rare  qu'elle  atteigne  une  verge  de  longueur  et  un  poids  de  25  livres,  mais 
il  en  a  été  trouvé  de  beaucoup  plus  gros  spécimens,  quand  la  surface  de  son  habitât  est 
congelée  la  carpe  s'enfonce  profondément  dans  des  trous  de  vase,  bon  nombre  en- 
semble et  reste  dans  un  état  d'hibernation  partielle  jusqu'au  retour  de  la  chaleur  au 
printemps.  La  croissance  de  ce  poisson  est  extrêmement  rapide  et  sa  fécondité  extraor- 
dinaire, en  effet  on  a  compté  près  de  trois  quarts  d'un  million  d'œufs  dans  le  frai  d'un 
spécimen  moyen.  Ces  poissons  vivent  longtemps  hors  de  l'eau  s'ils  sont  humectés  de 
temps  à  autre,  et  l'on  sait  que  leur  longévité  est  considérable.  Il  n'y  a  pas  de  doute  que 
la  carpe  a  sa  place  et  qu'elle  a  une  fin  utile  dans  le  plan  si  grand  et  si  parfait  de  la  na- 
ture, comme  toutes  les  autres  choses  créées.  Evidemment  elle  est  destinée  à  fournir 
aux  millions  toujours  croissants  d'habitants  de  ce  vaste  continent  une  abondance  de 
nourriture  saine  à  bon  marché.  Personne  il  y  a  cinquante  ans  n'aurait  cru  que  la 
barbue  de  mine  repoussante  deviendrait  jamais  un  article  important  dans  l'alimentation 
et  le  commerce  du  poisson.  La  carpe  est  évidemment  implantée  ici  pour  ne  plus  dispa- 
raître. XJn  exemple  frappant  de  darwinisme.  Le  temps  n'est  cependant  pas  très 
éloigné  où  la  carpe  ne  sera  plus  considérée  comme  maintenant  être  un  embarras.  Afin 
de  diminuer  jusqu'à  un  certain  point  la  tendance  actuelle  de  dépouiller  les  eaux  de  nos 
grands  lacs  des  espèces  de  poisson  les  plus  précieuses,  il  est  de  toute  nécessité  qu'on  utilise 
l'immense  approvisionnement  de  carpe,  et  il  ne  sera  plus  difficile  ensuite  de  les  maintenir 
dans  des  limit  s  raisonnables.  Toute  personne  qui  réussira  à  trouver  quelque  méthode 
de  préparer,  de  sécher  ou  de  saler  la  carpe  de  façon  à  ce  qu'elle  devienne  un  facteur 
dans  le  commerce  sera  un  bienfaiteur  public,  et  aura  doit  à  la  reconnaissance  de  la 
postérité. 
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Relevé  indiquant  le  nombre  de  pêcheurs,  le  tonnage  et  la  valeur  des  remorqueurs, 


Divisions. 

h 

Matériel  de  pêche. 

.emorq  ueurs  ou 
navires. 

Bateaux. 

Rets 
à  mailler. 

Rets 
à  enclos. 

1 

s 

1 

£ 

i 

ê 

S 

a 

u 

a 

CD 

13 
> 

£> 

S 
H 

6 
u 

0 

u 

3 

ce 

o> 

s 
s 

0 

w 

œ 

O) 

bo 

h 
S 

> 

ù 

s 

F3 
t> 

$ 

1950 
800 
450 
200 
925 

1000 

1895 
600 

S 

Xi 

i 

O) 

> 

1 

Divisons  d\t  Lac  des  Bois  et  rivière 
La-Pluie. 

Lac  des  Bois 

4 

160 

6000 

12 

13 
3 
2 

1 
3 
4 
1 

7 

3 

[S 

2450 
800 
250 
150 
450 
700 
150 

1050 

75 

26 
8 
4 
2 
9 
8 
2 

18 

7 

16000 
6000 
4000 
2000 
8000 
8000 

15000 
50C0 

14 

$ 
4000 

2 

S 

4 

"  700 

"2 

5 
6 

7 

Lac  Vermillon . , 

Lac  à  l'Aigle 

1 

12 

S 

Lacs  Goëland,  Caillou,  Faucon,  Corbeau, 

9 

Lacs  à  l'Eau-Blanche,  La- Pluie  et  grand 

Totaux 

Valeurs    $ 

5 

!" 

172 

6700 

14 

37 

6075 

84 

64000 

7820 

14 

4000 

Lac  Supérieur. 

Baie  du  Tonnerre 

Pointe-Mamainse 

1 

12 

1 

132 
10 

12300 
2000 

58 
6 

48 

3760 

50 

258000 
24000 
13500 
11000 
60000 
54C00 
13000 
15000 
24000 
12500 

13760 

1000 

450 

700 

3200 

3400 

340 

400 

1000 

470 

25 

5000 

$ 

7 
2 
2 
3 
6 
3 

"*3 

280 
300 
400 
700 
220 
350 

200 

6210 

7 
4 
4 
3 
6 
6 

"è 

85 

4 

Tête  de  Loutre 

"iè 

15 

5 
6 

7 

Ile  Michipicoten  

Gargantua  

2 

2 

42 

87 

16000 
11000 

5 

5 

'  20OO 

8 

Iles  au  Lézard 

1 
1 

20 
8 

2500 
1000 

6 
3 

2000 

9 

Ile  au  Caribou 

10 

Totaux 

Valeurs  $ 

19 

299 

44800 

104 

74 

485000 

24720 

35 

9000 
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navires,  bateaux  de  pêche  et  rets,  etc.,  et  le  poisson  pêche  durant  l'année  1906. 


Espèces  de 

POISSGN. 

Valeur. 
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Tableau  indiquant  le  nombre,  le  tonnage  et  la  valeur  des  remorqueurs,  bateaux  de 

pris  dans  la  province 


Divisions. 

Matériel  de  hêche. 

Remorqueurs  ou 
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24500 
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25073 
3200 
7600 
2150 

2 

300 

3 
4 
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54 
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1    66 
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74 
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16100 
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pêche,  etc.,  la  quantité  et  la  valeur  des  matériaux  de  pêche,  et  les  espèces  de  poisson 

d'Ontario  en  1906. 
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*  Epuisettes. 


RAPPORTS  DES  INSPECTEURS  DES  PECHERIES— ONTARIO  189 

DOC.  PARLEMENTAIRE  No  22 
et  les  quantité  et  valeur  de  tout  le  poisson,  etc.,  dans  la  province  d'Ontario — 1906. 


Espèces  de 

POISSON. 

te 

> 

> 

o 
o 

Valeur. 

■M 

«gf 

0? 

o 

> 

> 

> 

> 

O) 

-0) 

00 

ce 

«M 

3 

> 

> 

g 

w 

> 

> 

15 

> 

S 
0) 

CS 

§ 
c8 

a 

o 

05 

'S 

'3 

-af 
o 

O 

O 

03 

oc 
u 

P 

+3 

G 

af 

3 

M 

c3 

.11 

u 

S 

'02 

s 

3 

tu 

m 

Ph 

H 

A 

ffl 

H 

< 

Ph 

H 

W 

Ph 

O 

fc 

$   c. 

24500 
100400 

6200 
53000 

50 
38300 

2500 
54400 

4200 

4800 
36400 

153000 
512400 

1225 

1225 

7,751  00 
40,969  50 

1 

2000 
2000 

46200 
46200 

2 

124900 

59200 

38350 

56900 

4200 

41200 

665400 

100 

4620 

12490 

2368 

3068 

1707 

252 

3296 

19962 

857 

48,720  50 

112400 

9000 

15700 

40100 

3400 

13900 

5800 

15500 

250 

11,487  00 

1 

133700 

63300 

99800 

214400 

8500 

66300 

5400  243000 

70 

42,011  00 

2 

566300 

7800 

67600 

1044800 

1240C 

700 

46800 

10900 

2600 

224800 

500 

88,041  00 

3 

253800 

31200 

430200 

1400 

3900 

27900 

2700 

27800 

150 

61,190  00 

4 

3 

826700 

13100 

87500 

900 

21500 

13C0 

22100 

50 

52,944  00 

5 

302800 

6700 

25200 

7900 

2600 

200 

900 

18,767  00 

6 

93900 

1000 

12400 

14500 

800 

32300 

2700 

1400 

94500 

10,757  00 

7 

11500 
33400 

5800 
9500 

1500 

5700 
30500 

7200 

500 
3500 

97600 
58100 

250 

5,248  00 
6,748  00 

8 

600 

500 

100 

9 

500 
269300 

12000 
212700 

5500 

9000 
21200 

10000 

60500 

4,330  00 

39,281  00 

f66,844  00 

10 

39100 

11 

143700 

151600 

2300 

398600 

2800 

12000 

36000 

200 

62200 

250 

12 

119500 

35800 

133300 

20800 

11000 

15500 

200 

20600 

700 

26,186  00 

13 

17100 

19400 

11200 

4800 

5200 

550 

4,067  00 

14 

3 

2823200 

359100 

2400 

1557000 

1386900 

65600 

700 
~2 

334000 

20800 

33800 

932800 

2770 

30 

141160 

35910 

240 

155700 

55476 

5248 

10020 

1248 

2704 

27984 

1939 

437,901  00 

tDans  le  n°  12  ajoutez  8  barils  de  poissons  blancs,  $80,  et  150  vessies  d'esturgeon,  $120. 
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Divisions. 
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? 
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Valeurs . .   $ 
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Espèces  de  poisson. 
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309100 

148000 

280000 

25000 

44600 

20500 

32900 

16900 

38300 

8900 

47400 
18500 

'  4006 

12800 

3500 

9900 

40900 

99300 

107300 

10400 

7000 
17100 

4000 
20600 

6300 

4800 
31200 
14300 

' '2ÔOO 

12700 

12700 
21000 

1000 
12000 

11200 
2000 

200 

5400 

3700 

5000 

'  300 

1100 

1200 

48300 

36300 

83500 

'35700 

23,247 

12,043 

14,550 

3,822 

4,213 

1,895 

12,179 

10,426 

41,909 

14,472 

6,695 

1 

.... 

? 

3 

'  2iÔ0 

20100 

15900 

3300 

1200 

1000 

100 

36300 

16500 

132500 

13200 

16900 

400 

500 

200 

4 

5 

fi 

'iôôo 

'4800 
7300 

"4iÔ0 
7000 

'4760 

23900 
11000 
113300 
15500 
16800 

2ÔÔÔ 

35300 

13700 

198500 

500 

26600 

7 

23 
42 

5 

8 

"4 

"l3 

8 
9 

10 
11 

78 

924200 

354000 

107300 

54100 

251400 

13100 

18400 

194200 

2000 

275000 

220500 

4 

13 

780 

46210 

35400 

10730 

5410 

10056 

1048 

1104 

5826 

120 

22000 

6615 

40 

130 

145,469 

19 

8500 
700 

' *2500 

'  1200 

3200 
3200 

26900 
13600 

4900 
500 

1000 

300 
6600 

2900 

38100 
42000 

7600 

72700 
46900 

13100 

6,989 
5,664 

1,662 
16,078 

1 

500 
4000 

100 
*103100 

3 
4 

87700 

19 

11700 

4500 

1600 

45900 

103200 

1000 

9800 

132700 

190 

585 

450 

760 

1836 

8256 

60 

294 

7016 

3981 

30,393 
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Récapitulation  du  nombre  des  pêcheurs,  du  tonnage  et  de  la  valeur  des  remorqueurs 


Divisions. 

Rem 

6 

a 

o 

orqueu 

r  et  nav 

Matériel  de  pêche. 

Lres. 

m 

S 

g 

o 
M 

Bateaux. 

Rets  à  mailler. 

1 

1 

S* 

bo 
d 

C 

§ 

p 
> 

6 
u 

s 

o 

û 

s 
m 

'S 

> 

ce 

S 

s 

o 

1 

S 
o 

bC 
> 

ù 

1 

2 

Lac  des  Bois  et  division  de  1 1  rivière 
La-Pluie  .    , 

5 
19 
24 
19 
17 

8 
37 

4 

172 
299 
451 
393 
454 

16 
859 

44 

$ 

6700 
44800 
43300 
61300 
36000 

2000 
111150 

5050 

14 

104 

130 

92 

66 

13 

228 

10 

37 
74 
91 
117 
114 
143 
313 
299 

186 
20 

$ 

6075 
6210 
12750 
10340 
14830 
3930 
38407 
19163 

2646 
2900 

84 
85 
154 
229 
205 
276 
589 
489 

285 
18 

**73 

64000 
485000 
778500 
972100 
593900 

$ 

7820 
24720 

S 

60500 

4 
5 
6 

Baie  Géorgienne. 

Lac  Huron  (proprement dit) ........ 

Lac  et  riv.  Ste-Claire  et  riv.  Thames. 

Lac  Erié 

Lac  Ontario 

Eaux  intérieures  des  comtés  de  Fron- 
tenac, Leeds,  Lanark,  Addington, 
Russell,    Prescott,      Caileton    et 

75805 
38023 

72 

7 

8 
9 

463600 
517585 

5800 
2500 

42398 
21323 

702 

10 

3 

17 

2900 
313200 

U 

671 

136 

2705 

1394 

117251 

2414 

73 

3882985 

271363 

^Epuisettes. 


10 


Divisions. 


Lac  des  Bois  et  division  de  la  rivière  La-Pluie.  . . 

Lac  Supérieur.. 4 

Lac  Huron  (chenal  nord) 

Baie  Géorgienne 

Lac  Huron  (proprement  dit) 

Lac  Sainte-Claire  et  rivière  Thames 

Lac  Erié 

Lac  Ontario 

Eaux  intérieures  des  comtés  de  Frontenac,  Leeds, 
Lanark,  Addington,  Russell,  Prescott,  Carie- 
ton  et  Renf rew . 

Division  de  Nipissing 


Totaux. 


Valeurs 


380 

76 

760 


19 


1316 
13160 


196500 

36600 

35400 

250900 

2000 

2823200 

924200 


9200 
2500 

4280500 


214025 


388200 
420700 
879500 
379950 
43300 
46200 
359100 
354000 


500 
4000 


2875450 
287545 


100100 
1743150 
1997200 
1538410 

967700 

"  2400 
107300 


6456200 


645626 


244600 
19250 

479300 
43650 

425800 

124900 

1557000 

54100 


4400 
3200 


2956200 


295620 


113800 

2300 

46100 

40300 

4300 

59200 

1386900 

251400 


45400 
500 

1950200 

78008 
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D'ONTARIO. 

navires,  bateaux  de  pêche  etc.,  et  le  poisson  pêche  durant  l'année  1906. 


Matériel  de  pêche. 

Autres  appareils  de 
pêche. 

Seines. 

Rets  à  enclos. 

Verveux. 

Lignes 
dormantes. 

Congélateurs 
et  glacières. 

Jetées  et 
quais. 

6 
JS 

S 

o 

te 

S 

O 
te 

O) 

> 

4000 
9000 

18950 
150 

16400 
2100 

82775 

Si 

,3 

§ 

te 

û 

15 
> 

SI 

u 

S 

15 

o3 

te 

15 

> 

03 

M 

s 

o 

te 

> 

t 

te 

$ 

14 
35 

92 

1 

74 

8 

262 

12 

1275 

-  $ 

9 
4 
7 

17 
11 
15 
133 
38 

5 
9 

$ 

4350 
2190 
2400 
5700 
3725 
1925 
52000 
2530 

785 
4900 

3 
1 
2 
4 

$ 

1200 
200 

2250 
650 

i 

91 

15 

846 

9400 

13100 

100 

580 

3745 

3295 

97 

320 

100 
3600 

"*500 
2400 

"iéo 

312 

205 

85 

36 

t97 

10 

136 

*48 
182 

88 
466 

6050 

96 

3656 

1680 

23 
1 

1 

1 

3700 

500 

40 

30 

6 

7 
8 

q 

22 

5450 

10 

12757 

243 

23446 

8037 

508 

138825 

6600 

707 

248 

80505 

36 

8570 

+  Harponà. 


> 

g   ' 

1 

05 

> 

'5 

U 
R 
< 

>* 

© 

-G 
O 
h 

> 

"3 

> 

PQ 

0  „ 

Q-Q) 

"o  « 

A- 
'"9600 

63600 
12600 
101600 
665400 
932800 
220500 

132700 

O 

3050 

|i 

SI 

> 

i 

•    05 

S* 

'S  s- 
H 

G 
«3   0: 

Sa" 

3  » 

Valeur. 

a 

-^ 

s 

te 

54000 

4900 
6100 

"4200 

20800 

2000 

82900 

""éiôô 

3400 

700 

41200 

33800 
275000 

87700 

100 

$      c. 

91,303  00 
241,847  00 
349,249  50 
205,498  00 
184,484  00 

48,720  50 
437,901  00 
145,469  00 

14,315  00 
16,078  00 

i 

300 

1138 
108 
278 

847 

158 
41 
31 
10 

2 

22100 
17050 
15300 
38350 

700 

18400 
1000 

200 

800 

158800 

56900 

334000 

194200 

9800 

725 

50 

3750 

1225 

2770 

'256 

3 
4 

5 

G 

65600 
13100 

100 

150 

"4 

8 
13 

7 
8 

q 

103100 

9950 

10 

329000 

20100 

754700 

38000 
2280 

530800 
42464 

2138200 

21520 

500 

2375 

261 
2610 

1,734,865  00 

26320 

1206 

22641 

64146 

15064 

400 

23750 

13 
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État  du  produit  et  de  la  valeur  des  pêcheries  de  la  province  d'Ontario  pour 

l'année  1906. 


Espèces  de  poisson. 


Poisson  blanc    . . . bris. 

ii  liv. 

Truite  bris. 


Hareng . 


liv. 
bris. 


liv. 


Doré. 


Brochet . . . 
Esturgeon . 


Caviar . 


Vessies . . 
Anguille. 
Perche  . . 


Barbue 

Poisson  commun . 
Tulib; 


Total 


Quantité. 


261 

2,875,450 

2,375 

6,456,260 

1,316 

4,280,500 

2,956,200 

1,950,200 

329,000 

21,520 

500 

20,100 

754,700 

530,800 

2,138,200 

38,000 


Prix. 

$     c. 

10  00 

0  10 

10  00 

0  10 

10  00 

0  05 

0  10 

0  04 

0  08 

0  70 

0  80 

0  06 

0  03 

0  08 

0  03 

0  06 

Valeur. 

2,610 

287,545 

23,750 

645,626 

13,160 

214,025 

295,620 

78,008 

26,320 

15,064 

400 

1,206 

22,641 

42,464 

64,146 

2,280 

1,734,865 
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RÉCAPITULATION. 

Remorqueurs  de  pêche,  bateaux,  rets,  etc.,  employés  dans  la  province  d'Ontario. 


Articles. 


136  remorqueurs  (2,705  tonnes),  671  hommes. 

1,394  bateaux,  2,414  hommes 

3,882,985  verges  de  rets  à  mailler 

243  seines  (23,446  verges) 

508  rets  à  enclos 

466  verveux 

121  puisettes  

660  lignes  dormantes 

248  congélateurs  et  glacières - 

97  harpons  


Total. 


Valeur. 


313,200 

117,251 

271,363 

8,037 

138,825 

12,757 

168 

707 

80,505 

97 

942,910 


État  comparatif  du  rendement  des  pêcheries  de  la  province. 


Poisson  blanc . 


Espèces  de  poisson. 


Hareng. 


(salé). 


Truite 


(salé) . 


(salée) 


Doré. 

Brochet 

Esturgeon 

Caviar 

Anguille 

Perche 

Barbue 

Poisson  commun. 

Tulibi 

Vessies 


Total 

Augmentation  totale  en  1906 . 


1905. 


2,817,420 

78,400 

4,334,800 

897,400 

5,281,650 

889,200 

3,236,940 

1,479,900 

401,350 

17,100 

20,150 

800,200 

370,450 

1,939,600 

7,450 

290 


22,572,300 


1906. 


2,875,450 

52,200 

4,280,500 

263,200 

6,456,260 

475,000 

2,956,200 

1,950,200 

329,000 

21,520 

20,100 

754,700 

530,800 

2,138,200 

38,000 

500 


Augmenta- 
tion. 


Î3, 141 ,830 


58,030 


1,174,610 


470,300 


4,420 


160,350 

198,600 

30,550 

210 


2,097,070 
569,930 


Diminution. 


36,200 

54,300 

634,200 

414,200 
280,740 


72,350 


50 
45,500 


1,527,540 
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ANNEXE  N°  7. 

MANITOBA. 


RAPPORT  DE  L'INSPECTEUR  Wm  S.  YOUNG  SUR    LES  PECHERIES  DU 
MANITOBA,  POUR  L'ANNÉE  1906. 


Selkirk,  Max.,  18  mai  1907. 


M.  le  Commissaire  fédéral  des  Pêcheries, 
Ottawa,  Canada. 


Monsieur. —  J'ai  l'honneur  do  vous  soumettre  mon  rapport-  annuel  sur  le  rende- 
ment des  pêcheries  de  la  province  du  Manitoba  et  du  Kéwatin  pour  l'année 
expirée  le  31  décembre  1906;  j'y  inclus  des  statistiques  qui  montrent  le  nombre  des 
pêcheurs,  des  bateaux,  des  filets,  etc.,  employés  dans  l'industrie  piscicole,  ainsi  que  les 
diverses  espèces  et  les  quantités  de  poisson  capturées. 

Les  subdivisions  de  mon  district  sont  les  mêmes  que  celles  de  mon  dernier  rapport, 
avec  en  plus  toutes  les  eaux  du  nord  de  la  province  du  Manitoba  qui  se  trouvent  dans 
la  partie  ouest  de  Kéwatin  et  qui  étaient  sous  la  surveillance  de  l'inspec- 
teur E.  W.  Miller,  de  Qu'Appelle,  et  qui  faisait  rapport  à  leur  sujet  depuis  un  certain 
nombre  d'années.  Les  subdivisions  de  mon  district  sont  les  suivantes  :  le  lac  Winnipeg 
et  ses  tributaires  comprennent  les  principaux  cours  d'eau,  comme  la  rivière  Nelson, 
le  lac  Playgreen  et  autres  cours  d'eau  moindres  qui  se  jettent  dans  les  baies  d'Hudson 
et  James  au  nord  ;  la  rivière  Winnipeg  et  ses  affluents  à  l'est,  les  lacs  Winnipegosis,  de 
la  Poule  d'Eau  et  Dauphin,  et  toutes  les  eaux  du  Winnipegosis,  qui  est  situé  environ  au 
centre  de  la  province,  et  qui  s'étend  jusqu'aux  limites  nord  ;  le  lac  Dauphin  est  situé  au 
sud  du  lac  Winnipegosis  ;  la  rivière  ou  lac  de  la  Poule-d'Eau  est  situé  entre  les  eaux 
du  Winnipegosis  et  du  lac  Manitoba  ;  les  lacs  Manitoba,  Saint-Martin  et  Plat  ;  le  lac 
Manitoba  est  situé  entre  les  lacs  Winnipeg  et  Winnipegosis,  le  Saint-Martin  entre  le 
Winnipeg  et  le  Manitoba  et  il  communique  avec  ces  deux  lacs  d'un  côté  par  la  Petite 
Saskatchewan  et  de  l'autre  par  la  rivière  Fairford  ;  ces  deux  derniers  cours  d'eau  sont 
aussi  compris  dans  ce  district.  Les  lacs  des  Cèdres,  l'Orignal,  Atikameg  et  Cormoran 
forment  une  suite  de  lacs  situés  dans  le  nord-ouest  de  la  province  du  Manitoba  ;  dans 
cette  partie  on  trouve  encore  les  eaux  de  la  Grande  Saskatchewan,  qui  est  située  dans 
le  Kéwatin,  les  lacs  des  Roches,  du  Pélican,  du  Cygne  et  Louise;  dans  le  sud  et  dans 
l'ouest  il  y  a  tout  un  district  formé  de  petits  lacs  dont  les  principaux  sont  :  les  lacs  des 
Chênes  et  à  l'Eau-Claire,  près  de  la  montagne  du  Dauphin  ;  les  lacs  à  l'Eau-Blanche  et 
Killarney,  près  de  Deloraine  ;  le  lac  au  Poisson,  qui  est  situé  sur  la  frontière,  partie  dans 
le  Manitoba  et  partie  dans  le  Dakota.  • 

La  valeur  totale  du  rendement  de  la  pêche  dans  tout  mon  district  pour  l'année 
1906  est  de  $1,217,645,  ou  6,136,000  livres  de  poisson  blanc,  46,000  livres  de  truite, 
6,161,000  livres  de  doré,  2,825,000  livres  de  brochet,  325,000  livres  d'esturgeon,  89,000 
livres  de  perche,  1,706,000  livres  de  tulibi,  557,000  livres  de  laquèche,  200,000 
livres  de  barbote,  4,840,000  livres  de  poisson  commun  et  mêlé,  1,725,000  livres  de  pois- 
son utilisé  pour  la  consommation  locale  :  tel  est  le  bilan  du  poisson  capturé  durant 
l'année  1906.  On  a  de  plus  manufacturé  37,000  livres  de  caviar,  ce  qui  forme  une 
valeur  totale  de  $1,217,645. 
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L'on  remarquera  qu'il  y  a  une  diminution  de  $285,970  si  l'on  compare  avec  l'année 
1905.  Ceci  s'explique  d'abord  par  une  erreur  dans  le  rapport  que  j'ai  reçu  de  la 
Impérial  Fish  Go.  ;  ce  rapport  donnait  une  majoration  de  250  tonneaux  ou  de  500,- 
000  livres.  J'ignore  comment  cette  erreur  a  été  commise.  Recherches  faites,  les  livres 
ont  démontré  que  l'on  avait  rapporté  une  majoration.  La  balance  de  la  diminution 
s'explique  par  deux  ou  trois  autres  causes.  D'abord  la  pêche  d'été  a  été  prohibée  dans 
le  lac  Winnipegosis.  et  durant  l'été  de  1906  aucun  poisson  n'a  été  pris  pour  le  commerce 
d'exportation.  En  deuxième  lieu,  la  pêche  s'est  terminée  le  31  août  dans  les  eaux  du 
lac  Winnipeg,  ce  qui  a  abrégé  la  saison  d'été  de  plus  d'un  mois.  La  troisième  raison, 
c'est  la  rigueur  de  la  température  durant  la  saison  d'hiver.  Au  cours  du  mois  de 
décembre,  alors  que  l'épaisseur  de  la  glace  sur  les  lacs  atteignait  de  quatre  à  huit  pouces, 
il  y  eut  une  tempête  qui  brisa  la  glace,  emportant  de  grandes  quantités  de  poisson  et  de 
filets,  Dans  un  très  grand  nombre  de  cas  les  filets  ne  furent  pas  retrouvés,  ce  qui 
occasionna  une  suspension  de  la  pêche  jusqu'à  ce  qu'on  put  se  procurer  de  nouveaux 
filets  à  Selkirk.  On  voit  donc  qu'il  y  eut  très  peu  de  pêche  durant  le  mois  de  décembre. 
Et  après  cette  tempête  le  poisson  blanc  ne  fut  pas  capturé  en  grande  quantité. 
Durant  la  saison  d'hiver,  les  permis  accordés  pour  la  pêche  au  poisson  blanc  furent  peu 
nombreux.  Les  pêcheurs  ont  abandonné  la  pêche  au  poisson  blanc  durant  la  saison 
d'hiver  parce  qu'il  y  a  trop  loin  pour  s'y  rendre. 

Si  l'on  prend  en  considération  la  température  défavorable  et  les  autres  obstacles 
que  les  pêcheurs  avaient  à  combattre  durant  l'année  qui  vient  de  s'écouler,  le  succès  fut 
réellement  très  bon.  Si  la  température  avait  été  meilleure,  nous  aurions  à  enregistrer 
un  des  plus  grands  rendements  de  l'histoire  de  nos  pêcheries.  Grâce  au  steamer  Premier, 
que  le  ministère  mit  à  ma  disposition  pour  patrouiller  sur  le  lac  Winnipeg,  les  règle- 
ments de  la  pêche  furent  bien  observés.  C'est  un  très  bon  pas  de  fait  par  le  minis- 
tère, car  il  est  absolument  nécessaire  que  les  lieux  de  pêche  soient  surveillés  durant  la 
saison  d'été. 


LAC    WINNIPEG    ET    SES    TRIBUTAIRES. 

Les  statistiques  ci-jointes  établissent  une  diminution  de  1,500,000  livres  dans  la 
prise  du  poisson  blanc,  de  250,000  livres  pour  le  brochet,  de  400,000  livres  pour  l'estur- 
geon, de  50,000  pour  la  perche,  de  200,000  livres  pour  le  tulibi,  de  300,000  livres  pour 
la  barbote,  de  1,000,000  délivres  pour  le  poisson  commun  et  mêlé,  et  de  14,000  livres  pour 
le  caviar.  Il  n'y  a  ni  augmentation  ni  diminution  pour  le  doré.  La  va'eur  totale  du  ren- 
dement du  poisson  dans  ce  district  est  de  $892,125,  soit  une  diminution  de  $320,500  si 
l'on  compare  avec  le  rapport  de  1905. 

LACS    WINNIPEGOSIS,    DE    LA    POULE    D'EAU    ET    DAUPHIN, 

Ce  district  accuse  aussi  une  diminution  :  pour  le  poisson  blanc  de  500,000  livres, 
pour  le  doré  de  450,000  livres,  pour  le  brochet  de  259,000  livres,  pour  le  tulibi  de  8,000 
livres,  pour  la  laquèche  de  1,000  livres,  et  pour  le  poisson  commun  et  mêlé  de  500,000 
livres.  La  valeur  totale  du  rendement  du  poisson  dans  ce  district  s'élève  à  $146,205, 
soit  une  diminution  de  $79,565  sur  le  rendement  de  l'année  précédente.  Si  l'on  consi- 
dère que  seule  la  pêche  d'hiver  est  permise,  l'on  comprendra  facilement  que  les  pêcheries 
de  ce  district  ont  été  très  bonnes. 


LACS    MANITOBA,    PLAT    ET   SAINT-MARTIN. 

Ce  district  accuse  une  diminution  dans  la  prise  du  poisson  :  de  200,000  livres  pour 
le  poisson  blanc,  sur  le  rendement  de  l'année  1905;  de  400,000  livres  pour  le  doré,  de 
509,000  livres  pour  le  brochet,  de  5,000  livres  pour  la  perche,  de  160,000  livres  pour  le 
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tulibi.  Il  y  a  cependant  une  augmentation  de  247,000  livres  pour  la  laquèche.  La 
valeur  totale  du  rendement  de  poisson  dans  ce  district  est  de  $111,740,  soit  une  diminu- 
tion de  $51,130  sur  le  rendement  de  Tannée  1905.  La  diminution  dans  ce  district 
s'explique  par  les  causes  suivantes  :  moins  d'ardeur  à  la  pêche,  la  rigueur  de  la  tempé- 
rature durant  l'hiver,  et  un  manque  presque  complet  de  poisson  dans  les  eaux  du  lac 
Plat,  qui  avait  donné  de  si  bons  rendements  les  années  passées,  spécialement  de 
brochet. 


LACS    DES    CÈDRES,    i/ORIGNAL,    ATIKAMEG    ET    CORMORAN. 


Le  rendement  de  ce  district  pour  l'année  1906  a  été  de  330,000  livres  de  poisson 
blanc,  de  46,000  livres  de  truite,  de  86,000  livres  de  doré,  de  40,000  livres  de  brochet, 
de  125,000  livres  d'esturgeon,  de  75,000  livres  de  poisson  commun  et  mêlé.  La  consom- 
mation locale  a  été  de  50,000  livres,  et  l'on  a  fabriqué  15,000  livres  de  caviar.  Au 
cours  de  cette  année  la  pêche  a  été  très  profitable  à  ceux  qui  se  sont  livrés  à  cette 
industrie.  La  valeur  totale  des  pêcheries  de  ce  district  est  de  $63,380.  Le  poisson  pris 
dans  les  districts,  des  lacs  des  Roches  et  des  Chênes  ne  sert  qu'à  la  consommation  locale 
de  ces  districts,  de  sorte  qu'il  ne  fait  pas  partie  de  notre  commerce  d'exportation.  Dans 
ces  deux  districts  le  poisson  est  très  abondant,  et  il  ne  semble  pas  y  avoir  de  diminution. 

Si  nous  prenons  les  grands  totaux  et  faisons  la  comparaison,  nous  avons  les  chiffres 
suivants  : 


Année  Livres  Valeur 

1905 30,130,000 $1,503,615 

1906 24,647,000 1,217,645 

Diminution 5,483,000  $    285,970 

En  conclusion,  je  dois  dire  que  la  température  fut  tout  ce  qu'il  y  a  de  moins  favo- 
rable pour  une  bonne  saison  de  pêche,  et  l'été  et  l'hiver.  La  dernière  partie  de 
l'été  fut  très  orageuse.  Un  grand  nombre  de  poissons  n'étaient  propres  pour  le 
marché  quand  on  les  retirait  des  filets,  parce  qu'ils  y  étaient  demeurés  trop  longtemps. 
Dans  certains  cas,  les  filets  furent  de  cinq  à  sept  jours  sans  être  levés  ni  tirés  à  terre.  Il 
n'y  eut  pas  seulement  perte  de  poisson,  mais  les  filets  avaient  été  tellement  maltraités  qu'ils 
étaient  hors  de  service  pour  avoir  trop  longtemps  retenu  dans  l'eau  des  poissons  morts 
et  gâtés.  La  saison  d'hiver  a  été  la  plus  froide  que  nous  ayons  eue  depuis  vingt  ans.  Il 
y  avait  une  grande  épaisseur  de  neige  sur  les  lacs,  ce  qui  fut  un  grand  obstacle  pour  la 
pêche.  Durant  toute  la  saison  d'hiver  la  vie  de  pêcheur  est  très  hasardeuse,  mais  par 
l'extrême  froid  de  la  saison  dernière  et  la  grande  épaisseur  de  neige,  elle  le  fut 
davantage. 

A  cause  des  circonstances  et  des  difficultés  que  les  pêcheurs  eurent  à  combattre,  je 
considère  cependant  que  le  rendement  doit  être  regardé  comme  très  satisfaisant,  même 
si  on  le  compare  avec  les  années  précédentes. 

Le  rendement  du  poisson  durant  la  saison  d'hiver  est  évalué  à  $430,875.  Durant 
la  même  période  le  nombre  total  des  livres  de  poisson  pris  s'élève  à  8,648,000  livres. 
Comme  je  l'ai  dit  dans  mon  rapport  pour  les  douze  mois  terminés  le  31  décembre, 
les  pêcheurs  ont  eu  beaucoup  de  misère.  La  température  était  des  plus  dures,  et  tous 
les  lacs  de  mon  district  étaient  recouverts  d'une  épaisse  couche  de  neige. 
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En  terminant,  je  dois  dire  que  les  statistiques,  et  pour  les  douze  mois  qui  se  termi- 
nent le  31  décembre  1906  et  pour  les  trois  mois  qui  prennent  fin  le  31  mars  1907,  ont 
été  préparées  avec  beaucoup  de  soin. 

Le  tout  humblement  soumis, 

J'ai  l'honneur  d'être,  monsieur, 

Votre  obéissant  serviteur, 

W.  S.  YOTJNG, 

Inspecteur  des  pêcherie 
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ANNEXE  N°  8. 

SASKATCHEWAN. 


RAPPORT  DE  L'INSPECTEUR  E.  W.  MILLER  SUR  LES  PECHERIES  DE  LA 
SASKATCHEWAN  POUR  L'ANNÉE  1906. 


Qu'Appelle,  Sask.,  1er  mars  1907. 


M.  le  Commissaire  fédéral  des  Pêcheries, 
Ottawa. 


Monsieur. — J'ai  l'honneur  de  vous  soumettre  le  rapport  des  pêcheries  de  la  pro- 
vince de  Saskatchwan  pour  l'année  1906.  J'inclus  aussi  des  états  statistiques  qui 
vous  feront  voir  le  rendement  du  poisson,  la  valeur  de  la  prise,  le  matériel,  etc. 

L'année  a  été  en  général  des  plus  favorables  à  l'industrie  piscicole  et  l'on  doit 
noter  une  remarquable  augmentation  de  la  prise  dans  les  lacs  au  nord  de  la  rivière 
Saskatchewan,  dans  les  deux  districts  des  Grands-Rapides  et  de  Prince  Albert.  Dans 
la  partie  sud  de  mon  district  la  douceur  de  l'hiver  et  le  peu  de  neige  ont  donné  lieu  de 
craindre  que  des  petits  lacs  et  des  petites  rivières  diminuerait  beaucoup, mais  heureusement 
le  niveau  de  grosses  pluies  au  printemps  les  maintinrent  dans  leur  débit  ordinaire  jusqu'au 
milieu  de  l'été.  Seuls  les  colons,  et  pour  leur  usage  personnel,  pèchent  dans  les  petits  lacs 
situés  çà  et  là  dans  le  sud  de  la  province  dans  les  villes  et  villages  voisins.  Quoique 
le  nombre  de  ceux  qui  pèchent  régulièrement  pour  le  commerce  soit  très  limité  ;  la 
capacité  de  ces  lacs  ne  permettra  pas  une  très  grande  augmentation  des  permis  de  pêche 
au  filet.  Dans  quelques-uns  des  plus  petits  lacs  on  a  déjà  trouvé  utile  de  ne  permettre 
que  la  pêche  à  la  ligne  et  à  l'hameçon,  afin  qu'un  plus  grand  nombre  de  personnes 
puissent  en  jouir  et  en  tirer  profit. 

A  cause  de  l'énorme  augmentation  de  la  population  dans  la  partie  sud  de  la  pro- 
vince, il  faudrait  mettre  sur  le  marché  une  plus  grande  quantité  de  poisson  que  n'en 
peuvent  fournir  les  sources  locales  d'approvisionnement,  qui  sont  tout  à  fait  insuffisantes 
pour  faire  face  à  la  demande.  Dans  le  nord,  c'est  tout  le  contraire  :  la  prise  probable 
dépassera  tellement  la  consommation  locale  qu'elle  permettra  une  forte  exportation.  Le 
problème  de  mettre  sur  les  marchés  des  villes  du  sud  le  surplus  de  poisson  des  eaux 
du  nord,  et  cela  à  un  prix  raisonnable,  reste  encore  à  résoudre. 

Pratiquement  toute  la  prise  des  lacs  au  nord  de  la  rivière  Saskatchewan,  excepté 
cette  partie  qui  sert  à  la  consommation  locale,  est  exportée  aux  Etats-Unis  malgré,  les 
droits  de  douane  prélevés  par  ce  pays  et  les  frais  d'un  si  long  transport.  Il  semble  que 
les  habitants  des  Etats-Unis  sont  prêts  à  payer  un  prix  beaucoup  plus  élevé  pour  notre 
poisson  de  qualité  que  ceux  des  provinces  de  l'Ouest.  Peut-être  aussi  que  les  frais  de 
transport  par  chargement  de  wagon  à  divers  endroits  beaucoup  plus  éloignés  dans  les 
Etats-Unis  ne  s'élèvent  guère  plus  que  de  légers  envois  aux  centres  provinciaux,  et 
compensent  ainsi  l'inconvénient  de  négocier  avec  plusieurs  personnes  plutôt  qu'avec  un 
seul  fort  acheteur. 

Cet  ensemble  de  raisons  est  probablement  la  cause  de  l'état  de  choses  actuel,  mais  il 
faut  se  rappeler  dans  tous  les  cas  que  la  prise  du  poisson  est  annuellement  beaucoup  plus 
grande  dans  les  eaux  de  l'ouest  que  celle  dont  on  pourrait  actuellement  disposer  dans 
les  marchés  locaux.       Et   si  l'exportation   était  prohibée,    je  ne   crois  pas   que  cela 
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donnerait  aux  villes  de  la  province  un  approvisionnement  meilleur  et  moins  cher,  car 
les  dépenses  pour  ouvrir  et  maintenir  les  dépôts  nécessaires  et  les  lignes  de  communication 
entre  les  lacs  et  les  lieux  de  chargement  sur  le  chemin  de  fer,  deviend  aient  trop  grandes 
pour  permettre  aux  pêcheurs  et  aux  commerçants  de  continuer  la  pêche  avec  avantage  si 
elle  n'est  pas  faite  aussi  en  grand  que  l'exige  actuellement  la  demande  à  l'étranger. 
La  pêche  n'est  permise  que  proportionnellement  à  la  capacité  des  lacs,  de  manière 
à  ce  qu'ils  demeurent  convenablement  empoissonnés,  et  sans  causer  de  dommages  réels  ; 
et  durant  la  morte  saison  les  pêcheurs  ont  des  occupations  abondantes  et  assez 
payantes,  et  cela  dans  des  endroits  où  l'ouvrage  le  plus  commun  est  difficile  à  trouver. 

En  somme,  les  règlements  sont  bien  observés,  sauf  de  rares  exceptions  qui  ont 
nécessité  des  poursuites  au  cours  de  l'année.  Des  échappatoires  à  l'esprit  des 
règlements  ont  cependant  prouvé  qu'il  e^t  difficile  de  légiférer  avant  de  se  renseigner, 
particulièrement  en  ce  qui  concerne  les  eaux  où  seuls  les  sauvages  et  les  métis  péchaient 
autrefois,  et  où  l'on  pêche  actuellement  sur  une  haute  échelle  pour  le  commerce  d'ex- 
portation. Les  conditions  de  la  pêche  dans  ce  district  ont  tellement  changé,  depuis 
quelques  années,  que  la  nouvelle  d'une  prompte  et  entière  révision  des  règlements  a  été 
très  favorablement  accueillie  :  le  fait  est  qu'elle  est  réellement  devenue  nécessaire. 


DISTRICT    DE    QU  APPELLE. 

Dans  les  lacs  Qu'Appelle  le  brochet,  le  doré,  la  perche  et  le  mulet  sont  toujours 
très  abondants.  Le  tulibi,  à  cause  de  l'épidémie  dant  j'ai  parlé  l'an  dernier,  est  devenu 
rare.  La  poisson  blanc  n'est  pas  abondant,  quoique  la  prise  annuelle  augmente  régulière- 
ment, bien  qu'assez  lentement.  Les  lacs  de  la  vallée  de  la  rivière  Qu'Appelle  abondent 
en  poissons  de  toutes  les  e-pèces  et  qui  deviennent  très  gros  ;  parmi  ceux  qui 
ont  été  capturés  durant  l'année  il  y  a  plusieurs  brochets  de  plus  de  trente  livres,  des 
dorés  et  des  poissons  b'anc  de  six  et  huit  livres  ;  la  perche  est  très  abondante,  mais  on 
en  prend  peu,  car  les  ma  lies  des  filets  permis  sont  trop  grandes,  et  la  plupart  des 
pêcheurs  à  la  ligne  se  servent  d'appâts  trop  gros  pour  la  perche.  Le  gouvernement 
de  la  Saskatchewan  vient  de  terminer  à  la  sortie  du  lac  Kelepwe  une  digue  avec  un 
passage  pour  les  poissons  ;  le  niveau  des  lacs  situés  plus  haut  était  trois  de  pieds  plus  bas 
que  d'habitude  à  la  tin  de  l'été,  de  sorte  que  cette  digue  devrait  garantir  les  meilleurs 
résultats  pour  la  saison  prochaine. 

On  rapporte  que  la  pêche  a  augmenté  dans  le  lac  à  la  Pêche  et  dans  les  autres  petits 
lacs  aux  alentours  d'Edmonton,  sur  la  ligne  du  Canadian-Northern,  et  bien  qu'on  ne 
trouve  là  que  du  poisson  commun,  il  est  très  apprécié  par  les  colons.  Au  lac  du  Diable, 
on  dit  que  l'eau  est  demeurée  haute  et  qu'il  a  été  capturé  plus  de  poisson  ;  là  encore 
c'est  du  poisson  commun  et  presque  entièrement  péché  à  la  ligne.  Le  garde-pêche  de  l'en  - 
droit  doit  exercer  une  surveillance  très  active  pour  empêcher  la  construction  de  trappes 
dans  les  courants,  car  les  colons  étrangers  de  ce  district  sont  très  opiniâtres  et  essaient 
constamment  de  prendre  le  poisson  par  ce  moyen,  sans  égard  à  sa  grosseur  ni  à  sa  con- 
dition. Le  garde-pêche  du  lac  Long  dit  qne  la  pêche  a  été  particulièrement  bonne 
durant  toute  l'année.  Nous  avons  émis  un  bien  plus  grand  nombre  de  permis  pour  se 
lac  que  les  années  dernières,  mais  la  plupart  de  ces  permis  était  accordés  à  des  colons 
du  \oisinage,  qui  ne  prennent  que  la  quantité  de  poisson  nécessaire  à  leur  propre  con- 
sommation, et  il  n'y  a  aucune  raison  de  croire  qu'il  y  a  trop  de  pêche  dans  ce  lac.  La 
digue  construite  sur  la  rivière  Qu'Appelle,  à  Craven,  a  détourné  dans  le  lac  Long  un 
cours  d'eau  considérable  cet  été,  et  quand  cette  digue  sera  en  opération  le  lac  ne  devrait 
jamais  plus  devenir  assez  bas  pour  craindre  la  perte  d'une  grande  partie  de  son  poisson. 


DISTRICT    DE    PRINCE-ALBERT. 

D'autres  essais  ont  été  faits  durant  l'année  pour  établir  dans  ce  district  la  pêche 
d'exportation,  et  bien  que  des  permis  de  commerce  n'ont  pas  été  accordés,  on  a  fait  beau- 
coup de  pêche  avec  permis  locaux  aux  lacs  à  la  Truite,  et  les  pêcheurs  ont  eu  une  très 
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bonne  saison.  Qaique  les  pêcheurs  aient  eu  des  permis  individuels  suivant  les  règle- 
ments, de  fait  ils  faisaient  la  pêche  pour  d'autres  personnes  qui  les  outillaient  et  ache- 
taient leur  poisson,  de  sorte  qu'ils  faisaient  réellement  une  pêche  commerciale.  Les 
divers  grands  lacs  de  ce  district  sont  tous  situés  même  présentement  à  une  distance 
raisonnable  du  point  de  chargement  sur  voie  ferrée  au  moins  durant  l'hiver,  et  la  pêche 
dans  ces  lacs  dépasse  tellement  la  consommation  locale,  plutôt  limitée,  que  l'établisse- 
ment d'un  commerce  d'exportation  sur  une  échelle  beaucoup  plus  haute  n'est  certaine- 
ment qu'une  question  de  temps.  Les  règlements  actuels  n'y  pourvoient -guère,  cependant, 
et  en  conséquence  il  y  a  certaines  irrégularités  qu'il  est  difficile  d'enrayer.  Dans  l'été,  il 
n'y  a  pas  de  pêche  dans  ces  lacs,  à  cause  de  la  difficulté  de  transporter  le  poisson,  et  avec 
la  saison  d'hiver  ainsi  limitée  il  est  peu  probable  que  le  poisson  s'épuise  tant  que  le 
nombre  des  filets  permis  sera  convenablement  réglementé.  La  possibilité  du  commerce 
avait  été  suffisamment  démontrée  dans  la  première  partie  de  l'année  pour  susciter  un 
grand  nombre  de  demandes  pour  permis  de  commerce  durant  cette  saison  d'hiver,  mais 
nous  n'en  avons  accordé  aucun  et  la  pêche  fut  encore  faite  sous  le  système  de  permis 
locaux,  sur  un  plus  haut  pied  cependant.  Quant  aux  lacs  plus  éloignés,  la  pêche 
n'est  faite  que  pour  la  consommation  des  sauvages  et  de  ceux  qui  demeurent  dans  le 
voisinage  ;  et  elle  dépend  pratiquement  du  succès  de  la  chasse.  Ceux  qui  vendent  du 
poisson  doivent  se  procurer  des  permis,  et  nous  faisons  observer  les  saisons  closes 
autant  que  possible.  Ilya  énormément  de  poisson  dans  ces  lacs,  et  il  n'y  a  aucun 
doute  qu'ils  peuvent  produire  un  gros  surplus  pour  l'exportation  dès  qu'ils  seront  d'accès 
plus  facile. 

DISTRICT    DE    BATTLEPORD. 

Dans  ce  district  l'augmentation  du  nombre  des  colons  a  déterminé  une  grande  ex 
pansion  de  l'industrie  piscicole.  Deux  fois  plus  de  permis  qu'autrefois  ont  été  accordés 
pour  le  lac  au  Brochet.  Il  y  a  eu  aussi  plus  de  pêche  dans  le  lac  à  la  Tortue  et  dans  le 
lac  Froid.  Ces  lacs  sont  très  poissonneux,  et  peuvent  donner  de  meilleurs  rendements. 
On  a  même  demandé  des  permis  de  commerce,  et  la  pêche  se  fait  dans  le  lac  à  la  Tortue 
d'après  le  système  des  lacs  à  la  Truite,  dont  j'ai  parlé  plus  haut. 


DISTRICT    DES    GRANDS-RAPIDES. 

La  pêche  fut  très  active  au  lac  l'Orignal  durant  les  deux  premiers  mois  de  l'année, 
surtout  pour  les  hommes  employés  en  vertu  du  privilège  accordé  à  MM.  Merritt 
&  Coffey  ;  une  grande  partie  du  poisson  fut  aussi  prise  et  vendue  par  les  sau- 
vages ou  d'autres  habitants  qualifiés  qui  avaient  obtenu  des  permis.  Le  rendement  fut 
meilleur  au  total  que  par  les  années  passées,  bien  que  les  coups  de  filets  aient  été  moins 
bons.  Cinquante  attelages  furent  employés  à  transporter  le  poisson  du  lac  l'Orignal  au 
point  de  chargement  à  Mafiking,  sur  le  chemin  de  fer  Canadian  Northern,  à  320  milles 
de  Winnipeg.  La  longueur  du  transport  était  de  110  à  130  milles,  et  le  coût  de  $1.60  à 
$1.75  par  cent  liv.,  ot  le  prix  payé  aux  pêcheurs  sur  la  glace  fut  d'environ  trois  sous  la 
livre  de  poisson  blanc.  A  cause  des  difficultés  du  transport  il  n'y  a  pratiquement  pas  de 
pêche,  l'été,  dans  ce  lac.  Cet  hiver,  il  y  eu  plus  de  pêche  dans  les  lacs  Cormoran  et 
Atikameg  à  l'ouest  ;  car  la  construction  d'un  embranchement  du  Canadian-Northern 
depuis  ces  lacs  jusqu'à  Le-Pas  constitue  maintenant  une  voie  de  transport  très  facile 
jusqu'à  cet  endroit  de  la  rivière  Saskatchewan.  Au  lac  des  Cèdres,  les  opérations  n'ont 
pas  été  aussi  actives  durant  l'hiver,  mais  une  grosse  pêche  avait  été  faite  durant  l'été,  sur- 
tout avec  les  rets  à  enclos.  L'usage  de  ces  rets  à  enclos  a  beaucoup  diminué  le  succès 
de  la  pêche  avec  les  rets  à  mailler,  et  ceux  qui  avaient  commencé  à  pêcher  avec  des  rets  à 
mailler,  dans  plusieurs  cas,  s'en  sont  allés,  ne  trouvant  pas  leur  prise  assez  fructueuse. 
Une  équipe  d'environ  huit  ou  dix  hommes  peut  faire  fonctionner  les  rets  à  enclos,  et  alors 
qu'il  n'y  avait  aucun  empêchement  pour  les  sauvages  et  les  autres  habitants  de  pêcher 
pour  leur  propre  compte  et  dans  un  but  de  commerce,   l'usage  de  ces  rets,  sans  aucun 
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doute,  diminuera  l'avantage  de  pêcher  avec  fruit  qu'ils  avaient  quand  les  rets  à  mailler 
étaient  seuls  permis. 

Dans  les  lacs  Cumberland  et  Namew,  la  pêche  pour  le  consommation  locale  s'est 
faite  dans  des  conditions  habituelles  ;  cependant,  à  cause  de  la  très  bonne  saison  de 
chasse,  on  a  pris  un  peu  moins  de  poisson.  On  ne  s'est  pas  servi  de  rets  à  enclos  pour 
pêcher  l'esturgeon,  parce  que  dans  ces  lacs  il  n'avait  guère  donné  de  bons  résultats  durant 
la  saison  précédente.  De  plus,  l'on  ne  pouvait  louer  les  services  que  d'un  petit  nombre 
de  pêcheurs  aux  rets  à  mailler  des  environs,  et  la  petite  quantité  de  poisson  que  l'on 
prenait  ne  justifiât  pas  les  dépenses  des  acheteurs.  En  conséquence,  après  un  essai  d'un 
mois,  on  a  retranché  sur  la  Saskatchewan,  entre  les  lacs  Cumberland  et  des  Cèdres,  le 
service  de  remorqueur  qui  était  nécessaire  pour  le  transport  du  poisson,  et  alors  il  n'y  eut 
plus  de  pêche  pour  l'exportation.  Dans  ces  districts  du  nord  nous  avons  beaucoup  de 
difficultés  à  concillier  certains  intérêts  en  conflit.  Les  opérations  des  compagnies  sou- 
tenues par  un  capital  étranger  qui  désirent  employer  des  pêcheurs  experts  de  l'extérieur, 
semblent  aux  vieux  habitants  de  l'endroit  tout  à  fait  contraires  à  leurs  intérêts  ;  même 
si  la  pêche  est  réduite  à  celle  que  font  les  vrais  habitants  du  voisinage  de  ces  lacs,  elle 
n'est  pas  assez  grande  ni  assez  régulière  pour  assurer  le  placement  de  capitaux  dans 
l'établissement  des  lignes  de  communications  nécessaires,  pour  assurer  des  marchés,  etc., 
sans  lesquels  la  valeur  du  surplus  est  absolument  nulle.  Si  l'on  doit  sauvegarder  les 
intérêts  locaux  avec  justice,  même  avec  une  préférence  marquée,  une  restriction  trop 
grande  des  privilèges  de  la  pêche  dans  ces  lacs  du  nord  n'est  guère  raisonnable  ni  dans 
les  intérêts  de  ce  pays  lointain.  En  effet,  parmi  ceux  qui  pèchent  pour  les  marchés  ex- 
térieurs, il  y  a  une  tendance  à  vouloir  concentrer  leurs  efforts  sur  les  lacs  qui  sont  plus 
facilement  accessibles,  et  si  on  ne  surveille  pas  cela  de  très  près  il  pourrait  bien  y  avoir 
excès  de  pêche  en  différents  endroits.  Avec  une  expansion  raisonnable  de  la  pêche  et  le 
maintient  des  saisons  closes,  maintenant  que  l'on  ne  p3ut  plus  chercher  à  renou- 
veler ces  pêches  phénoménales  des  eaux  vierges,  il  n'y  a  aucune  raison  de  craindre 
l'épuisement  de  nos  eaux. 


J'ai  l'honneur  d'être,  monsieur, 

Votre  obéissant  serviteur. 


E.  W.  MILLER, 

Inspecteur  des  pêcheries 
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ANNEXE  N°  g. 

ALBEBTA. 


RAPPORT  ANNUEL  DES  PECHERIES  DE  L' ALBERTA. 

Bureau  de  l'Inspecteur  des  Pêcheries, 

Edmonton,   1er  juin  1907. 

M.  le  Commissaire  fédéral  des  Pêcheries, 
Ottawa. 

Monsieur, — J'ai  l'honneur  de  vous  soumettre  mon  rapport  annuel  et  les  statisti- 
ques des  pêcheries  de  la  province  d'Alberta  pour  l'année  terminée  le  31  décembre  1906. 

Le  rendement  du  poisson  pour  l'année  fut  à  peu  près  le  même  que  d'habitude.  Les 
seuls  lacs  où  il  se  fait  beaucoup  de  pêche  pour  le  commerce  :  le  lac  aux  Pigeons  et  le  lac 
de  la  Baleine-Blanche,  ont  produit  beaucoup  de  beau  poisson  blanc  ;  la  qualité  du  pois- 
son dans  le  lac  de  la  Baleine-Blanche  s'améliore  chaque  année.  Dans  ces  deux  lacs,  il 
s'est  fait  plus  de  pêche  d'été  que  d'habitude,  pour  approvisionner  les  marchés  d'Edmon- 
ton  et  d'autres  villes  situées  sur  la  voie  ferrée  de  Calgary  et  Edmonton. 

L'hiver  a  commencé  de  très  bonne  heure,  et  il  est  tombé  beaucoup  de  neige  avant 
que  la  glace  n'épaississe,  occasionnant  au-dessus  de  la  glace  une  crue  des  eaux  qui 
rendit  les  travaux  dangereux  sur  les  lacs,  de  sorte  que  les  pêcheurs  ne  purent  faire 
beaucoup  de  pêche  avant  Noël. 

Le  poisson  commun  a  été  très  abondant  dans  ce  district,  et  y  a,  sans  aucun  doute, 
apporté  une  variété  de  nourriture  bien  appréciée  chez  plusieurs  colons.  Comme  il 
a  y  beaucoup  de  poisson  pris  à  la  ligne,  il  est  très  difficile  d'avoir  la  quantité  exacte  du 
poisson  capturé. 

Je  me  suis  fait  donner  des  estimations,  par  tous  les  gardes-pêche,  de  la  quantité  du 
poisson  pris,  et  les  chiffras  obtenus  peuvent,  après  tout,  être  considérés  comme  fiables. 
S'il  y  a  une  erreur,  elle  consiste  plutôt  en  une  estimation  moindre. 

Il  est  surprenant  de  voir  comme  il  y  a  peu  de  bateaux  de  toutes  sortes  sur  les 
lacs  et  les  rivières  de  ce  district.  Un  colon  qui  demeure  sur  les  bords  d'un  beau 
lac  fera  plutôt  plusieurs  milles  à  cheval  ou  en  voiture  le  long  du  lac  pour  se  rendre 
à  un  endroit  où  il  aurait  pu  arriver  en  très  peu  de  temps  par  bateau  ;  on  ne  trouve  même 
ni  canots  ni  chaloupes  sur  les  lacs  où  les  oiseaux  aquatiques  sont  nombreux,  et  où  cela 
serait  si  avantageux  pour  un  chasseur.  Cependant  ceci  s'applique  moins  aux  lacs  près 
desquels  il  y  a  des  établissements  de  sauvages  ou  de  métis. 

Il  n'y  a  pas  eu  de  pêche  pour  le  commerce  au  Petit  lac  de  l'Esclave  durant  l'année. 
Les  difficultés  et  le   coût  du  transport  enlèvent  tout  le  bénéfice. 

Il  y  a  une  bonne  demande  pour  le  poisson  qui  peut  être  capturé  à  une  distance  rai- 
sonnable du  chemin  de  fer,  et  l'on  paie  de  bons  prix.  Les  acheteurs  se  plaignent  de  ce 
que  les  pêcheurs  qui  ont  des  permis  domestiques  ne  peuvent  leur  garantir  une  quantité 
suffisante  de  poisson.  Il  y  a  plusieurs  lacs  dans  les  confins  nord  de  l'Alberta  qui  sont 
très  poissonneux  ;  si  des  permis  de  commerce  étaient  accordés  pour  ces  lacs,  on  y  péche- 
rait certainement.  Cela  aiderait  peut-être  à  ouvrir  le  pays  et  permettrait  aux  sauvages 
et  à  d'autres  de  gagner  quelque  argent,  si  l'on   accordait  un  nombre  limité  de  permis  de 
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commerce.  La  pêche  ne  serait  possible  qu'en  hiver,  à  moins  qu'on  ne  construise  des 
entrepôts  frigorifiques  ;  je  ne  recommanderais  pas  l'émission  de  permis  de  commerce 
pour  les  lacs  près  desquels  les  colons  commencent  à  s'établir.  Il  n'y  a  aucun  doute  que 
dans  plusieurs  lacs  situés  dans  les  parties  non  colonisées  du  pays,  le  poisson  est  trop  abon- 
dant. Le  lac  aux  Pigeons  et  le  lac  de  la  Baleine-Blanche  en  sont  des  exemples. 
Dans  ces  deux  lacs  le  poisson  fut  déjà  si  abondant  que  ia  qualité  en  était  tout  à  fait 
inférieure  ;  même  un  chien  ne  pouvait  engraisser  avec  ce  poisson  ;  maintenant  il  n'y  en 
a  pas  de  meilleur  nulle  part,  et  avec  une  protection  convenable  ces  lacs  resteront  tou- 
jours bien  empoissonnés. 

La  construction  du  chemin  de  fer  Grand  Tronc  Pacifique  fera  connaître  un  grand 
nombre  de  lacs  nouveaux  dans  la  partie  nord-ouest  de  ce  district.  Déjà  il  y  a  un  certain 
nombre  de  colons  le  long  du  tracé,  quelques-uns  dans  l'ouest,  jusque  dans  la  vallée  de  la 
Jasper  ou  passe  de  la  Tête-Jaune.  Quand  la  construction  commencera  dans  les 
montagnes,  les  cours  d'eau  qui  sont  remplis  de  truites  auront  besoin  d'une  protection 
active. 

Grâce  au  Cana  lian-Northern,  les  lacs  de  la  partie  nord-est  de  ce  district  sont  assez 
près  des  marchés,  et  je  ne  serais  pas  surpris  de  voir  un  bon  nombre  de  personnes  deman- 
der des  permis  de  pêche  domestique  dans  ces  lacs,  et  pêcher  pour  vivre  durant  les  mois 
d'hiver. 

Lac  La  Biche. — Ce  lac  est  maintenant  aussi  poissonneux  qu'il  peut  profitablement 
l'être.  Des  hommes  expérimentés  et  habitués  à  pêcher  dans  le  lac  Winnipeg  et  dans 
d'autres  lacs  du  Nord  l'ont  essayé,  et  ils  n'ont  pu  prendre  aucun  poisson  dès  que  l'eau  est 
devenu  réellement  froide.  Si  le  poisson  pouvait  être  localisé,  il  y  aurait  une  belle 
industrie  piscicole  en  perspective.  Dans  mon  opinion,  on  pourrait  sans  faire  de  tort 
accorder  un  permis  de  commerce  pour  ce  lac,  surtout  si  la  pêche  était  limitée  aux  mois 
d'hiver. 

Lac  Touchwood. —  Ce  lac  est  situé  à  quelque  vingt  milles  au  nord  du  lac  La-Biche. 
Quelques  métis  du  lac  La-Biche  ont  obtenu  des  permis  pour  ce  lac,  et  sous  la  direction 
d'un  homme  du  lac  Winnipeg  ont  fait  une  bonne  pêche  durant  l'hiver.  Un  homme 
d'Edmonton  acheta  le  poisson  et  l'envoya  à  une  compagnie  de  Winnipeg.  Le  poisson 
blanc  de  ce  lac  pèse  en  moyenne  environ  quatre  livres,  et  est  de  très  belle  qualité.  Il  y 
a  aussi  beaucoup  de  doré  dans  ce  lac.  Dans  un  rayon  de  trente  milles  autour  il  y  a 
plusieurs  lacs  où  les  conditions  sont  exactement  les  mêmes.  Dans  le  lac  à  la  Truite  on 
trouve  la  même  truite  que  dans  le  lac  Froid.  Aucun  de  ces  lacs  n'est  bien  grand,  et  ils 
ne  sont  éloignés  les  uns  des  autres  que  par  de  petits  portages  de  un  a  six  milles. 

Lac  du  Daim. — Situé  à  trente  milles  au  sud  ouest  du  lac  La-Biche.  Il  y  a  quelque 
temps  ce  lac  était  passablement  épuisé  ;  il  est  maintenant  bien  pourvu  de  gros  poisson 
blanc.  Autrefois  un  certain  nombre  de  métis  vivaient  près  de  ce  lac  et  faisaient  à  l'au- 
tomne une  grosse  pêche  pour  la  consommation  de  l'hiver  ;  ils  épuisaient  ainsi  le  lac. 
L'automne  dernier  nous  avons  prohibé  la  pêche  durant  la  saison  du  frai,  et  maintenant 
le  lac  est  remplis  de  beau  poisson  ;  ils  sont  rares  les  sauvages  qui  vont  là  aujourd'hui. 

Lac  au  Castor. — La  limite  sud  de  ce  lac  est  à  moins  de  trois  milles  du  lac  La- 
Biche.  Le  poisson  y  fraie  vers  le  7  octobre,  tandis  que  dans  le  lac  La-Biche  il  ne  fraie 
guère  avant  le  15.  Le  lac,  qui  était  il  y  a  quelque  temps  passablement  épuisé,  est 
maintenant  bien  poissonneux. 

Lac  du  Poisson- Blanc. — Ce  lac  est  à  se  rempoissonner,  non  pas  à  cause  de  la  pro- 
tection, mais  parce  qu'on  n'y  fait  pas  une  aussi  forte  pêche  que  durant  les  années  derniè- 
res ;  un  grand  nombre  de  sauvages  se  sont  retirés  dans  la  réserve  du  lac  La-Selle. 

Petit  lac  du  Poisson- Blanc. — Situé  au  nord  de  Victoria  ou  Pakan.  C'est  un  bon 
petit  lac  qui  n'est  cependant  pas  beaucoup  péché.  La  prohibition  actuelle  pour  le 
poisson  blanc  ne  protège  guère,  car  le  poisson  n'y  fraie  qu'après  Noël. 
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Petit  lac  du  Diable. — Contrairement  à  mon  attente,  le  poisson  blanc  n'y  est  pas 
plus  nombreux  ;  le  fait  est  que  le  lac  n'est  qu'un  élargissement  de  la  rivière  à  l'Esturgeon, 
qui  sort  du  lac  Sainte-Anne,  et  comme  celui  ci  est  assez  poissonneux,  il  n'y  a  rien  qui 
puisse  empêcher  le  poisson  de  se  rendre  dans  le  lac  du  Diable.  Le  lac  fourmille  de 
brochet,  et  je  crois  qu'on  devrait  le  faire  disparaître  avant  qu'il  y  ait  trop  de  poisson 
blanc.  Ce  lac  était  autrefois  rempli  de  poisson  blanc,  et  ce  serait  malheureux  si  on  ne 
pouvait  remettre  les  choses  dans  le  même  état  vu  qu'il  est  si  près  d'Edmonton. 

Lac  de  la  Baleine-Blanche. — Par  erreur,  ce  lac  est  appelé  Wabamum  sur  les  cartes. 
Wabamum  n'est  pas  un  mot  sauvage  et  ne  signifie  rien  ;  Wabamao  est  le  nom  cri  et 
signifie  réellement  le  lac  du  Gros-Poisson,  car  il  est  de  tradition  chez  les  sauvages  que 
l'on  a  vu  autrefois  dans  ce  lac  de  très  gros  poissons  de  couleur  blanche.  A  cause  de 
cela,  les  commerçants  blancs  lui  ont  donné  le  nom  de  lac  à  la  Baleine-Blanche.  Il  est 
très  poissonneux.  L'été  prochain,  le  Canadian-Northern  se  rendra  tout  près,  et  l'on  au- 
ra beaucoup  de  facilité  pour  faire  la  pêche  d'exportation.  Seuls  ceux  qui  demeurent 
dans  le  rayon  d'un  mille  ont  droit  d'y  pêcher.  Plusieurs  des  colons  n'ont  aucune 
expérience,  et  n'ont  commencé  à  pêcher  que  l'hiver  dernier  ;  ils  n'ont  pas  fait  grand'- 
chose,  spécialement  dans  la  première  partie  de  l'hiver.  L'eau,  montant  par  dessus  la 
glace,  leur  a  fait  beaucoup  de  tort  presque  tout  l'hiver.  Les  métis  du  Lac-Sainte- Anne 
pouvaient,  avant  cette  année,  pêcher  dans  le  lac,  mais  cela  ne  leur  est  plus  permis. 

Lac  Saint*- Anne. — C'est  encore  un  autre  lac  où  l'on  ne  peut  prendre  aucun  poisson 
dès  que  l'eau  est  froide.  Les  pêcheurs,  maintenant  qu'ils  n'ont  plus  la  permission  de 
pêcher  dans  le  lac  de  la  Baleine-Blanche,  feront  de  plus  grands  efforts  pour  localiser  le 
poisson,  qui  est  actuellement  très  abondant. 

Lac  à  la  Rive- Luisante  {Shilling  Bank.) — Ce  lac  est  situé  à  l'ouest  du  lac  Sainte- 
Anne,  et  il  est  rempli  de  gros  poiseon  blanc,  attirant  ainsi  les  pêcheurs  et  les  colons.  J'ai 
essayé  d'y  envoyer  un  garde-pêche  durant  l'hiver  dernier,  mais  l'état  de&  chemins  était  tel 
qu'il  fut  impossible  pour  un  homme  et  un  attelage  de  s'y  rendre.  Il  faudra  désormais 
surveiller  ce  lac 

Lac  McLeod. —  Ce  que  j'ai  dit  du  lac  précédent  s'applique  éga'ement  à  celui-ci.  Les 
plus  gros  poissons  blancs  du  pays  y  sont  pris,  ils  pèsent  en  moyenne  sept  on  huit  livres. 
Les  vers  y  sont  très  mauvais  ;  un  filet  tendu  le  soir  sera  entièrement  mangé  le  matin. 
Le  tannage  des  filets  donne  quelque  protection,  mais  n'est  guère  effectif. 

Lac  aux  Pigeons. — Un  merveilleux  petit  lac  où  l'on  a  fait  grosse  pêche  depuis  des 
années  et  où  le  poisson  est  toujours  abondant  et  gras.  Seuls  ceux  qui  habitent  dans  un 
rayon  d'un  mille  et  demi  ont  droit  d'y  pêcher,  et  si  l'on  permettait  la  pêche  d'été  il 
faudrait  restreindre  le  droit  à  ceux  qui  demeurent  dans  un  rayon  d'un  mille. 

Lac  du  Dxim. — Les  colons  s'établissent  autour  de  ce  lac,  et  dans  une  année  il  faudra 
un  garde-pêche  local. 

Lac  de  la  Rivière- Bataille. — Un  superbe  petit  lac  où  il  n'y  a  pas  trop  de  poisson 
blanc.  On  ne  devrait  accorder  ni  permis  de  commerce  ni  aucune  sorte  de  permi-,  car  il 
ne  pourrait  souffrir  une  trop  forte  pêche.  Comme  je  l'ai  dit  dit  plus  haut,  le  poisson 
commun  est  abondant  par  tout  le  district.  Il  y  a  plusieurs  la  s  où  il  n'y  a  aucune 
sorte  de  poisson  et  qui  pourtant  semblent  propres  à  en  contenir.  Excepté  dans  le  lac 
aux  Pigeons,  il  n'y  a  guère  de  pêche  au  filet  au  sud  de  la  rivière  Saskatchewan. 

Les  gardes  pêche  ont  dû  briser  un  grand  nombre  de  pièges  et  ont  enlevé  plusieurs 
obstacles  dans  les  cours  d'eau.  Dans  plusieurs  cas  nous  aurions  intenté  des  poursuites 
si  nous  avions  pu  nous  procurer  des  preuves.  Le  travail  d'un  garde-pêche  parmi  les 
colons  étrangers  est  très  difficile,  car  ils  parlent  plusieurs  langues  et  ignorent  presque 
toujours  la  loi.     Il  semblent  tous  croire  qu'ils  ont  le  droit  de  faire  ce  qu'ils  veulent  sur 
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les  cours  d'eau  qui  coulent  sur  leur  homestead  ;  ils  font  des  digues  pour  garder  l'eau  pour 
leurs  bestiaux,  et  chacune  de  ces  digues  est  une  vraie  trappe  pour  les  poissons,  qui  peu- 
vent alors  être  tués,  avec  des  fourches,  et  même  dans  plusieurs  cas  jetés  à  terre  avec  la 
main. 

Je  comprends  que  les  règlements  de  la  pêche  pour  le  Dominion  sont  actuellement 
revisés  et  refond  s  et  comme  j'ai  fait  un  rapport  -  spécial  sur  les  amendements  que  je 
croyais  dans  l'intérêt  des  pêcheries  de  ce  district,  je  ne  ferai  dans  ce  rapport  aucune 
autre  suggestion  ;  cependant  il  me  faut  dire  que  dans  un  district  qui  couvre  une  si 
grande  étendue  de  terre  comme  celui-ci,  et  où  les  conditions  locales  varient  tant,  il  est 
assez  difficile  de  faire  des  règlements  qui  s'appliqueront  également  à  toutes  les  parties  de 
ce  district.  Spécialement  dans  le  cas  des  saisons  closes  durant  la  fraie.  Si  l'officier  en 
charge  d'un  district  avait  à  sa  discrétion  un  certain  pouvoir,  le  poisson  des  lacs  aurait 
sûrement  une  meilleure  protection.  Mon  expérience  me  porte  à  croire  que  le  temps  du 
frai  est  réglé  jusqu'à  un  certain  point  par  la  température  de  l'eau.  Quand  l'hiver  arrive 
de  bonne  heure  et  que  l'eau  refroidit  plus  tôt,  j'ai  remarqué  que  le  poisson  fraie  plus 
tôt  que  dans  le  cas  contraire. 

Les  gardes-pêche  employés  dans  ce  district  ont  tous  bien  fait  leur  devoir. 

Je  suis  heureux  de  dire  que  j'ai  réussi  à  obtenir  des  propriétaires  des  grandes 
scieries  d'Edmonton  qu'ils  se  pourvoient  d'incinérateurs,  de  sorte  qu'il  n'y  a  plus  de 
dépôt  de  sciure  à  cet  endroit  dans  la  rivière  Saskatchewan.  Maintenant,  il  me  sera 
plus  facile  qu'autrefois  de  travailler  auprès  des  propriétaires  des  petites  scieries  de  tout 
ce  district. 

Souvent  les  colons,  qui  ont  été  avertis  par  les  gardes-pêche  de  ne  pas  jeter  leur 
fumier,  etc.,  dans  les  petits  cours  d'eau,  disent  que  je  permets  à  la  ville  d'Edmonton  de 
s'égoutter  et  de  jeter  toutes  ses  ordures  dans  la  Saskatchewan  sans  protester.  Les  colons 
qui  demeurent  le  long  de  la  rivière  en  bas  d'Edmonton  ne  sont  guère  satisfaits  de  cet 
état  de  choses,  et  il  n'y  a  aucun  doute  que  la  fièvre  typhoïde  qui  fut  très  répandue 
l'hiver  dernier,  provenait  partiellement  de  ce  qne  l'on  a  bu  cette  eau  de  la  Saskatchewan 
souillée  par  les  égouts  d'Edmonton. 

J'ai  l'honneur  d'être,  monsieur, 

Votre  obéissant  serviteur, 

HARRISON  S.  YOUNG, 

Inspecteur  des  pêcheries  de  VAlberta. 
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RÉCAPITULATION 


Du  rendement  et  de  la  valeur  des  pêcheries  pour  la  saison  de  1906,  dans  les  provinces  du 

Manitoba,  de  Saskatchewan  et  d'Alberta 


Espèces  de  poisson. 


Quantité. 


Poisson  blanc L 

Truite 

Doré 

Brochet 

Esturgeon   . .      

ii        caviar .    . 

Perche  

Tulibi 

Barbue 

Laquèche . 

Poisson  commun  et  mêlé 


Total  pour  1906. 
Total  pour  1905. 


Diminution . 


300,100 
201,000 
749,100 
564,100 
498,000 
37,000 
89,000 
801,000 
200,000 
557,000 
413,250 


Valeur. 


609,685 
12,520 

399,065 

121,048 
49,800 
37,000 
3,115 
62,960 
16,000 
19,495 

162,235 

1,492,923 
1,811,570 

318,647 


RÉCAPITULATION 

Du  capital  placé  dans  les  pêcheries  des  provinces  du  Manitoba,  de  Saskatchewan 

et  d'Alberta  pour  l'année  1906. 


Articles. 

Nombre. 

Valeur. 

Total. 

231  hommes 

37 
1,753 

912,520 

297 

27 

825 

190 
51 

172,900 
37,620 

184,187 
300 

8,860 
825 

$ 

Bateaux                 n           

Rets  à  mailler 

3,700 

brassas 

210,520 

Seines .    . .      « 

Rets  à  enclos 

Lignes  à  main 

194,172 

Congélateurs  et  glacières 

230,900 
16,910 

Jetées  et  quais  de  pêche  

Total    

247,810 
652,502 

"1" 

RAPPORTS  DES  INSPECTEURS  DES  PECHERIES— C0L0MBIE-BR1TAN.       213 
DOC.  PARLEMENTAIRE  No  22 


ANNEXE   N°  10 

COLOMBIE-BRITANNIQUE. 

RAPPORT  SUR  LES  PÊCHERIES  DE  LA  COLOMBIE-BRITANNIQUE, 
POUR  LA  SAISON  DE  1906,  PAR  LES  INSPECTEURS  C.  W.  SWORD, 
J.  T.  WILLIAMS  ET  E.  G.  TAYLOR, 

Division  n°  1. 

New-Westminster,  C.B.,  1er  mars  1907. 
M.  le   Commissaire  fédéral  des  Pêcheries, 
Ottawa. 

Monsieur, — J'ai  l'honneur  de  vous  soumettre  les  statistiques  des  pêcheries  de  la 
division  n°  1  de  la   Colombie-Britannique   pour  l'année  expirée  le  31  décembre  1906. 

La  grande  diminution  sur  les  années  dernières  s'explique  par  la  différence  dans  le 
paquage  du  saumon. 

Si  l'on  compare  celui  de  cette  année  :  226,774  caisses  avec  le  paquage  d'il  y  a  quatre 
ans  (1902)  327,188,  l'on  verra  qu'il  y  a  une  diminution  de  100,000  caisses.  Pour  le 
sockeye,  la  diminution  est  encore  plus  grande  :  178,787  caisses  (il  faut  cependant  ajouter 
4,220  caisses  préparées  à  Victoria)  en  U>»06  et  372,301  en  1902. 

Le  paquage  du  sockeye  à  Puget-Sound  a  donné  cette  année  178,748  caisses,  prati- 
quement le  même  nombre  que  celui  de  cette  division,  contre  372,301  caisses  en  1902. 

Il  y  a  moins  de  saumoneries  en  exploitation  qu'en  1901  ;  24  au  lieu  de  38,  et  le 
nombre  des  pêcheurs  a  été  réduit  de  5,552  à  3,502. 

Cette  diminution,  comme  on  peut  le  voir,  s'explique  parfaitement  par  une  moindre 
capture  de  saumon,  puisque  les  autres  item    augmentent  sur  toute  la  ligne. 

Deux  compagnies  canadiennes  ont  dernièrement  commencé  la  pêche  au  flétan,  mais 
la  quantité  du  poisson  qu'elles  ont  pris  ne  change  guère  les  rapports  vu  qu'elles  ont 
commencé  à  une  date  trop  avancée. 

Votre  obéissant  serviteur, 

C.  B.  SWORD, 

Inspecteur  des  pêcheries. 

Division  n°  2. 

Vancouver,  C.-B.,  20  février  1907. 
M.  le  Commissaire  fédéral  des  Pêcheries, 
Ottawa. 

Monsieur, — J'ai  l'honneur  de  vous  soumettre  mon  rapport  statistique  annuel  des 
pêcheries  de  la  côte  nord  de  U  Colombie-Britannique,  division  n°  2,  pour  l'année  expirée 
le  31  décembre  1906,  ainsi  que  le  relevé  du  paquage  de  saumon  dans  les  diverses  sau- 
moneries. Ces  rapports  donnent  une  augmentation  considérable  du  total,  car  le  rende- 
ment du  poisson  pour  l'année  1906  a  une  valeur  de  $2,539,474  contre  $2,011,199  en 
1905. 
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Cette  augmentation  est  due  principalement  à  l'expansion  de  l'industrie  du  paquage 
de  saumon,  et  aussi  à  la  prospérité  générale  de  la  division,  grâce  à  l'accroissement  rapide 
de  la  population  et  au  prolongement  des  chemins  de  fer. 

Cette  industrie  progressera  probablement  davantage  dans  le  futur,  et  je  m'attends 
à  un  développement  très  prochain  de  toutes  les  branches  de  la  pêche  en  eau  profonde. 

Le  paquage  total  du  saumon  dans  ce  district,  pendant  la  saison  de  1906,  se  divise 
comme  suit  : — 

Caisses. 

Sockeye 263,522 

Cohoe 31,275 

Du  printemps 22,277 

A  bosse  (humpback) 45,101 

Total 362,175 

Et  en  1905  : 

Caisses. 

Sockeye , 228,232 

Cohoe , 12,342 

Du  printemps .....    19,864 

A  bosse  {humpback) 9,41 1 

Total 269,849 

Relevé  approximatif  de  l'augmentation  et  de  la  diminution  en  1906. 

Caisses. 

Kivière  Skeena,  augmentation ...        50,000 

Rivers  Inlet  "        ,     , 38,000 

Côte  nord  "  4,000 

Rivière  Naas,  diminution 200 

Je  suis  heureux  de  pouvoir  rapporter,  dans  le  paquage  du  saumon  en  1906,  une 
augmentation  d'environ  90,000  caisses  sur  l'année  1905;  c'est  surtout  sur  la  rivière 
Skeena  et  dans  Rivers  Inlet  que  cette  augmentation  a  lieu  ;  pour  le  sockeye,  l'augmen- 
tation est  relativement  petite,  environ  40,000  caisses  ;  c'est  le  "  poisson  d'automne  "  qui 
a  donné  la  principale  augmentation  ;  ce  saumon  prend  plus  de  valeur  et  se  vend  plus  fa- 
cilement chaque  année,  à  cause  de  la  diminution  du  sockeye.  Je  dois  dire  aussi  que 
l'augmentation  de  la  capture  du  saumon,  cette  saison,  peut  être  attribuée  à  celle  du  nom- 
bre des  saumoneries  en  exploitation  et  par  suite,  du  nombre  des  navires  et  des  filets, 
plutôt  qu'à  l'augmentation  du  nombre  des  saumons. 

RIVIÈRE     SKEENA. 

A  propos  de  la  rivière  Skeena,  je  dois  vous  dire  que  le  saumon  du  printemps  est 
venu  en  quantité  phénoménale,  et  qu'il  en  fut  capturé  un  nombre  extraordinaire  ;  on  en 
fumait  une  partie  et  l'on  mettait  le  reste  en  boîte .  Tout  le  monde  admet  que  c'est 
encore  l'une  des  meilleures  pêches  qui  aient  jamais  été  rapportées  dans  l'histoire  de  la 
Skeena.  Le  nouveau  chaland,  qui  sera  prêt,  nous  l'espérons,  cette  saison,  sera  d'une  très 
grande  aide  pour  enlever  de  la  rivière  l'immense  quantité  de  chicots  et  de  cailloux  qui 
sont  ici  une  menace  constante  pour  les  pêcheurs,  et  qui  détruisent  une  quantité  incroya- 
ble de  rets  ;  ce  chaland  pourvoira  à  un  besoin  qui  s'est  fait  depuis  longtemps  sentir,  et 
sera  reçu  avec  beaucoup  de  joie  par  les  paqueurs  et  les  pêcheurs.  Je  considère  que 
l'enlèvement  de  ces  chicots  aidera  beaucoup  à  l'augmentation  du  paquage,  car  les  filets 
des  pêcheurs  sont  constamment  pris  dans  ces  obstacles  et  les  pêcheurs  perdent  souvent 
toute  une  journée. 
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J'ai  le  regret  de  dire  que  nous  avons  eu  beaucoup  de  difficulté  avec  les  sauvages  de 
Babine  à  propos  de  l'érection  de  barricades,  ce  qui  a  amené  l'arrestation  de  quelques-uns 
d'entre  eux  ;  le  tout  se  termina  dans  une  conférence  à  Ottawa  avec  le  ministre  de  la 
Marine  et  des  Pêcheries  ;  on  en  est  venu  à  une  entente  qui  donne  satisfaction  aux  deux 
parties.  A  cette  exception  près,  nous  avons  eu  très  peu  de  difficultés  dans  le  haut  de  la 
Skeena. 

rivière  Copper. 

Je  suis  heureux  de  dire  que  les  travaux  pour  l'enlèvement  d'obstacles  dans  la  riviè- 
re Copper  avancent  assez  bien  ;  le  contrat  fut  passé  en  octobre  dernier  et  les  travaux 
commencèrent  immédiatement,  et  je  crois  que  les  obstacles  seront  complètement 
enlevés  à  la  fin  de  mars  prochain.  Ces  travaux  vont  ouvrir  d'immenses  frayères  où  les 
saumons  ne  pouvaient  se  rendre  à  cause  de  ces  obstacles  :  des  éboulis  de  roches.  Je 
considère  que  l'enlèvement  de  ces  obstacles  nous  aidera  dans  nos  efforts  pour  appro- 
provisionner  la  Skeena  de  sockeye. 

rivers  Inlet. 

Je  suis  heureux  de  dire  que  le  sockeye  est  venu  en  quantité  énorme,  surpas- 
sant tout  ce  qu'on  a  déjà  rapporté  ;  les  sept  saumoneries  en  exploitation  furent  absolu- 
ment combles,  et  le  surintendant  de  la  "  Rivers  Inlet  Hatchery  "  dit  que  les  frayères 
d'Oweekaymo  étaient  remplies  de  sockeye  et  de  cohoe.  Je  crois  que  le  succès  de  la  mise 
en  conserves  du  saumon  de  Rivers  Inlet  durant  les  trois  dernières  saisons  est  dû  aux 
conditions  favorables  du  climat. 

Le  garde- pêche  Nordshow  rapporte  que  les  règlements  de  la  pêche  ont  été  bien 
observés  durant  la  saison,  et  que  les  frayères  ont  été  gardées  avec  beaucoup  de  soin  ;  les 
sauvages  se  procurent  leur  approvisionnement  d'hiver  suivant  les  règlements  et  la  loi 
des  pêcheries. 

Somme  toute,  les  conditions  actuelles  de  la  pêche  du  sockeye  à  Rivers  Inlet  sont 
extrêmement  satisfaisantes. 

rivière  naas. 

Quant  à  la  rivière  Naas,  je  dois  vous  dire  que  le  paquage  du  saumon  est  approxi- 
mativement le  même  que  l'an  dernier  ;  le  même  nombre  de  saumoneries  en  opération. 
Le  saumon  cohoe  est  venu  en  grande  quantité,  mais  il  y  a  une  certaine  diminution 
pour  le  sockeye. 

Je  crois  que  tant  que  nous  n'aurons  pas  enlevé  l'obstacle  dont  j'ai  parlé  dans  mon 
dernier  rapport,  à  la  sortie  du  lac  Magiarden,  nous  n'aurons  pas  d'augmentation  sensible 
du  sockeye  ;  nous  devons  ouvrir  cette  immense  frayère  avant  d'espérer  une  augmentation 
d'aucune  sorte  de  saumon.  Nous  aurions  aussi  absolument  besoin  d'un  chaland  pour 
enlever  tous  les  chicots,  troncs  et  branches  qui  s'accumulent  çà  et  là  et  détruisent  tant 
de  filets.  Depuis  plusieurs  années,  on  m'a  continuellement  demandé,  les  paqeurs  et  les 
pêcheurs,  d'avoir  un  chaland  pour  cette  rivière.  Je  crois  que  le  département  projette 
de  transporter  le  petit  chaland  de  la  rivière  Skeena  sur  la  rivière  Naas,  comme  je  l'ai 
suggéré. 

PÊCHERIES    DE    LA    CÔTE    NORD. 

Les  statistiques  donnent  une  légère  augmentation  dans  la  capture  du  saumon  sur 
la  côte  nord  ;  le  climat  a  une  certaine  influence  sur  ces  pêcheries,  mais  en  moyen- 
la  pêche  est  toujours  la  même  ;  pour  la  prochaine  saison,  nous  devrions  avoir  une  lé- 
gère augmentation,  car  nous  aurons  une  saumonerie  de  plus  ;  celle  que  l'on  construit  à 
Kimsquit. 


216  MARINE  ET  PECHERIES 

7-8  EDOUARD  VII,  A.  1908 
QUALO    OU    SAUMON    BECARD. 

L'industrie  des  salaisons  de  qualo  ou  saumon  bécard  a  considérablement  augmenté 
dans  les  deux  dernières  années  ;  les  Japonais  presque  exclusivement  se  livrent  à  cette 
industrie,  et  tout  le  poisson  est  envoyé  au  Japon.  Ce  sont  surtout  les  sauvages  qui 
en  font  la  pêche  avec  leurs  rets  à  mailler  ;  deux  d'entre  eux  ont  cependant  des  seines  et 
vendent  leur  pêche  aux  Japonais.  Les  Japonais  ont  plusieurs  saumoneries  et  ont  réussi 
à  retirer  un  bon  percentage  sur  le  capital  placé. 

FLÉTAN. 

Je  dois  vous  dire  que  les  trois  quarts  de  la  capture  totale  du  flétan  dans  la  Colombie- 
Britannique  sont  dans  la  division  n°  2,  et  immédiatement  expédiés  à  Vancouver,  d'où 
ils  sont  exportés.  On  n'en  exporte  directement  de  mon  district  qu'une  très  petite  quan- 
tité. Les  relevés  statistiques  sont  fournis  au  gouvernement  par  l'inspecteur  Sword,  vu 
que  la  coutume  est  que  les  rapports  soient  transmis  du  port  d'où  le  poisson  est  exporté. 
J'espère  que  cet  article  de  commerce  d'une  valeur  immense  recevra  la  protection  du  dé- 
partement, car  il  n'y  a  pas  de  doute  que  les  navires  étrangers  épuisent  rapidement  nos 
bancs  de  flétan.  Je  dois  encore  appeler  l'attention  du  département  sur  les  pêcheries  en 
eau  profonde  de  mon  district.  La  population  augmente  très  rapidement,  et  je  considère 
qu'il  est  d'importance  vitale  que  les  règlements  de  cette  pêche  en  eau  profonde  reçoivent 
toute  l'attention  du  département.  Dans  un  an  ou  à  peu  près,  il  y  aura  une  grande  cité 
dans  mon  district,  et  ce  sera  le  centre  commercial  et  le  point  d'expédition  des  produits 
de  la  pêche  en  eau  profonde;  les  industries  naîtront  en  grand  nombre;  plusieurs  même 
sont  actuellement  à  l'état  de  projet  ou  à  s'organiser,  et  cela  devrait  nous  porter  à  proté- 
ger cet  excellent  article  de  commerce.  Les  meilleures  pêcherie  de  la  Colombie- Britan- 
nique sont  dans  mon  district,  car  il  comprend  les  Iles  de  la  Reine-Charlotte,  où  les 
poissons  de  toutes  sortes  sont  innombrables,  et  j'ai  hâte  de  voir  ces  pêcheries  bien  pro- 
tégées, afin  que  les  générations  futures  qui  habiteront  ce  pays,  puissent  participer  à 
cet  héritage  de  si  grande  valeur. 

J'ai  l'honneur  d'être,  monsieur, 

Votre  obéissant  serviteur, 

JOHN  T.  WILLIAMS, 

Inspecteur  des  pêcheries. 

Division  n°  3. 

Nanaimo  C.-B.,  28  mars  1907. 
M.  le  Commissaire  fédéral  des  Pêcheries, 
Ottawa. 

Monsieur, — J'ai  l'honneur  de  vous  soumettre  mon  rapport  statistique  des  pêcheries 
de  la  division  n°  3  de  la  Colombie-Britannique  pour  l'année  expirée  le  31  décembre  1906. 

Au  cours  de  l'an  dernier  la  valeur  des  pêcheries  de  mon  district  a  réellement 
augmenté,  et  à  l'exception  de  la  pêche  du  s  ckeye,  au  sud  de  l'île  Vancouver,  les  diverses 
branches  de  nos  pêcheries  sont  dans  un  état  prospère. 

Un  grand  nombre  de  pêcheurs  ont  été  engagés,  et  le  montant  du  capital  placé  a 
très  augmenté. 

Il  y  a  une  augmentation  remarquable  dans  le  paquage  du  saumon  de  la  partie 
nord  de  ce  district. 

Le  saumon  est  venu  en  si  grands  nombres  dans  le  détroit  de  Clayoquot  que  la 
saumonerie  de  l'endroit  a  fait  presque  doublé  le  paquage  de  l'année  précédente. 
La  saumonerie  du  détroit  de  Barclay  en  a  aussi  fait  plus  que  d'habitude,  et  celle  de 
Quathiuska  a  fait  deux  fois  plus.     Plusieurs   des  rets  à  trappes  sur  la  côte  nord-ouest 
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n'ont  pas  réussi.  Dans  beaucoup  de  cas  c'est  dû  à  ce  qu'ils  n'étaient  pas  bien  placés. 
On  a  pris  dans  les  trappes  plus  de  saumon  du  printemps  que  durant  les  années  dernières, 
et  comme  il  y  a  une  plus  forte  demande  pour  ce  beau  poisson,  cela  augmente  la  valeur 
de  la  pêche  avec  les  rets  à  trappes. 

Il  y  a  eu  un  plus  grand  nombre  d'établissements  de  salage  de  saumon  bécard  en  ex- 
ploitation cette  année,  et  la  demande  de  ce  poisson  augmente  sans  cesse  sur  les  marchés 
du  Japon. 

La  pêche  du  hareng  a  plus  que  doublé,  et  elle  est  en  passe  de  devenir  l'une  des  plus 
importantes  branches  de  nos  pêcheries  de  la  Colombie-Britannique.  Le  port  de  Nanaï- 
mo  centre  de  cette  industrie,  représente  durant  la  saison  de  pêche  une  scène  pleine  d'ac- 
tivité. 

Neuf  compagnies  opèrent  sur  une  haute  échelle,  et  plusieurs  autres  plus  modeste- 
ment. Le  hareng  est  venu  en  bancs,  et  aussi  nombreux  que  les  années  précédentes  ;  les 
pêcheurs  ont  fait  une  riche  moisson. 

Considérant  les  grandes  quantités  prises  dans  une  si  petite  superficie,  et  le  peu  d'eau 
qu'il  y  a,  je  recommanderais  que  les  seines  soient  défendues  dans  l'intérieur  du  port. 

La  station  de  pêche  à  la  baleine  du  détroit  de  Barclay  exploitée  par  la  "  Pacific 
Whaling  Co.';,  a  eu  une  très  heureuse  saison.  Un  certain  nombre  de  superbes  cacha- 
lots furent  capturés. 

La  même  compagnie  termine  actuellement  une  autre  station  au  détroit  de  Kyuoquot. 
Le  baleinier  St-Lawrence  a  été  acheté  par  la  compagnie  en  vue  de  la  nouvelle  station. 

La  "  Victoria  Sealing  Co."  a  expédié  14  vaisseaux  à  la  mer  de  Behring  et  tous 
sont  revenus  saufs.  Les  captures  ont  été  petites.  Les  gros  prix  payés  pour  les  peaux 
a  poussé  un  plus  grand  nombre  de  sauvages  que  l'an  dernier  à  se  livrer  à  la  pêche  au 
phoque  le  long  de  la  côte  ouest  de  l'île  Vancouver.  Il  me  faut  vous  remercier  d'avoir 
fait  des  démarches  pour  équiper  un  bateau  pour  patrouiller  entre  File  Vancouver  et  le 
continent.  Un  bateau  de  ce  genre  est  absolument  nécessaire,  et  le  travail  qu'il  fait 
est  d'une  importance  vitale  pour  la  surveillance  des  pêcheries  de  cette  partie  de  mon 
district. 

J'ai  l'honneur  d'être,  monsieur, 

Votre  obéissant  serviteur 


EDWARD  G.  TAYLOR, 

Inspecteur  des  pêcheries. 
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RÉCAPITULATION,  DIVISION  N°  1,  COLOMBIE-BRITANNIQUE,  1906. 


Espèces  de  poisson. 


Saumon,  en  boîte (caisses  48  liv.) 

h         salé..   . .    bris. 

ii         salé  et  séché liv. 

m         séché  (Conserve  des  Sauvages)   

ti         fumé 

i.         frais  et  gelé 

Esturgeon 

Flétan 


Hareng,  frais  et  salé. 

h        fumé 

Oulachan,  frais 

h  salé 

i.  fumé. . . . 

Eperlan 

Truite 


bris. 
.  liv. 


Morue . 

Alose  . 


Mêlé. 


Huile  de  poisson bris . 

Noue . tonneaux. 

Estimation  de  la  valeur  des  huîtres,  mouies,  crabes  et  autres  poissons 
non  compris  ci-haut , 


Valeur  totale 


Quantité. 


226,774 

1,000 

7,990,000 

700,000 

100,000 

3,454,000 

25,000 

9,950,000 

60,000 

8,000 

30,000 

70 

1,200 

200,000 

160,000 

340,000 

10,000 

80,000 

300 

140 


Prix. 


&  c. 
6  00 

10  00 
0  05 
0  05 
0  10 
0  10 
0  10 
0  05 
0  05 
0  10 
0  05 

10  00 
0  10 
0  05 
0  10 
0  05 
0  05 
0  05 
9  00 

25  50 


Valeur. 


1,360,644 

10,000 

399,500 

35,000 

10,000 

345,400 

2,500 

497,500 

3,000 

800 

1,500 

700 

120 

10,000 

16,000 

17,000 

500 

4,000 

2,700 

3,570 

10,000 


2,730,434 
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CAPITAL  PLACÉ   DANS  LA  DIVISION  N°  1,  PÊCHERIES  DE  LA 
COLOMBIE-BRITANNIQUE. 
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Description  de  la  propriété. 


Fabriques  de  conserves,  quais,  etc . 

Navires  (y  compris  8  nolisés) 

m      (pêche  au  flétan 

Dorys  et  attirail  de  pêche 

Bateaux    ....   

Rets  à  mailler  et  seines  (brasses). . . 

Traîneaux  et  lignes 

Chalands 

Réfrigérateurs  et  glacières 

Fabriques  d'huile .  

Etablissements  de  salage 

Trappe? 


Nombre. 


2,800 
375,000 


150 
3 

2 
5 
1 


Valeur. 


1,011,000 

112,000 

280,000 

23,500 

168,000 

281,875 

5,000 

30,000 

135,000 

45,000 

7,500 

500 


Total. 


2,100,375 


EMPLOYÉS  AUX  PÊCHERIES. 


Pêcheurs  de  saumon 

Sur  navires  (y  compris  180  sur  navires  de  pêche  à  flétan) 
Employés  dans  les  fabriques  de  conserves   


Nombre. 


3,502 

260 

2,590 


Total. 
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PAQUAGE  DU  SAUMON  DANS  LA  COLOMBIE-BRITANNIQUE— 

DISTRICT  N°  1,  1906. 


Nom  de  l'établissement. 


Terra  Nova    

Impérial 

Brunswick 

Currie  Mo  Williams 

Ewen's 

British  American 

Canoë  Pass 

Phœnix 

Scottish  Canadian 

Richmond 

Canadian  Canning  Co  . . 

Royal  Packing  Co 

Burrard  Canning  Co. . . . 
S  te  veston  Canning  Co . . 

George  Wilson 

Great  West  Packing  Co. 

Gulf  of  Georgia 

B.  C.  Canning  Co 

St.  Mungo 

Unique  Canning  Co  .  . . . 

Peter  Birrell 

Northern  Canning  C  »    . 

J.  J.  Mulhall 

Nye  Canning  Co 


Propriétaires  ou  agents. 


B.  C.  Packers'  Association, 


A.  B.  C.  Packing  Co  . . 

Malcolm,  Cannon  &  Co 
J.  H.  Todd  &Sons 


Lee  Coy 


Sockeye. 


Caisses. 


58,070 


Cohoe. 


Du  prin- 
temps. 


20,747 

14,851 
6,600 

19,050 
7,154 
4,077 
2,500 
4,005 
3,865 
1,667 
9,395 

12,094 
3,440 
2,876 
4,975 
4,625 
790 


178,787 


Caisses. 


4,195 


36 


1,366 
2,600 


2,669 
920 


2,913 
45 

3^593 
4,412 
3,390 


857 

1,800 

25 


28,821 


Caisses. 


783 


367 


4,500 
290 
383 

1,397 


139 
950 
359 

L30Ô 


A  bosse. 


Totaux. 


Caisses.     Caisses. 


1,571 


3,038 


133 


1,204 
2,690 


55 


10,523 


8,643 


62,632 


21,150 

19,255 

13,700 

19,340 

10,206 

6,527 

2,500 

6,918 

4,049 

2,617 

13,347 

17,710 

10,820 

2,876 

5,832 

6,480 

815 


226,774 


RAPPORTS  DES  INSPECTEURS  DES  PECHERIES— COLOMBIE-BRITAN.        221 

DOC.  PARLEMENTAIRE  No  22 

PAQUAGE  DE  SAUMON  DANS  LA  COLOMBrE  BRITANNIQUE,  1906— 
(CAISSES)— DIVISION  N°  2. 


Nom  de 

l'établissement. 

District. 

Sockeye, 

caisses    de 

48  liv. 

Cohoe, 

caisses    de 

48  liv. 

Du  prin- 
temps, 
caisses    de 
48  liv. 

A  bosse, 

caisses    de 

48  liv. 

Total 
de  chaque 
fabrique. 

i 

Total 

de  chaque 

division. 

Balmoral \ 

Cunningham / 

British-American. . .  1 

North -Pacific / 

Dominion 

Skeena 

Caisses. 

14,254 

14,321 

6,356 
7,820 
10,218 
11,439 
4,806 
5,543 
1,986 
7,651 
2,000 

Caisses. 

3,752 

2,385 

1,096 

1,100 

1,981 

2,046 

890 

1,575 

400 

714 

958 

Caisses. 

4,681 

3,863 

58 
1,560 
3,969 
2,184 

367 
1,198 

698 
1,196 

364 

Caisses. 

7,538 

5,807 

4,501 
3,200 
3,123 
4,043 
2,541 
4,204 

3,175 

859 

Caisses. 

30,225 

26,376 

12,011 

13,680 
19,291 
19,712 

8,604 
12,520 

3,084 
12,736 

4,181 

Caisses. 

Inverness 

Oceanic . 

Claxton 

h       

Com.  de  la  riv.  Skeena 

Cassiar 

Alexander 

"      • 

Ile  du  Village 

ii 

Totaux 

86,394 

40,067 

14,963 
19,760 
18,100 
14,629 
15,112 

16,897 

20,138 

38,991 

162,420 

162,420 

Rivers  I  ilet  . . . 

Brunswick ) 

57 
33 

40,124 

15,062 
19,760 
18,100 
14,657 
15,175 

Wadhams  . . .  J 

Good-Hope. . . 

66 

Strathcona 

Kildela 

28 
63 

Totaux  

122,631 

66 

181 

122,878 

122,878 

Xaas 

Naas-Harbour \ 

Mill-Bay / 

10,203 

4,657 
7,306 

2,161 

2,248 
1,588 

318 

249 
354 

1,342 

2,108 

14,^)24 

9,2b2 
9,248 

Port-Nelson. .    . 

"      

Totaux 

22,166 

5,997 

921 

3,450 

32,534 

32,534 

Côto-nord 

5,249 

11,783 

5,299 
10,000 

1,588 
1,848 
4,879 

27 
1,010 

1,087 
1,573 

7,924 

15,231 

11,188 
10,000 

Kimsguit 1 

Naiïiu    / 

Bella-Coola 

Totaux 

32,331 

8,315 

1,037 

2,660 

44,343 

44,343 

86,394 

122,631 

22,166 

32,331 

16,897 

66 

5,997 

8,315 

20,138 

181 

921 

1,037 

38,991 

3450 
2,660 

162,420 

122,878 

32,534 

44.343 

263,522 

31,275 

22,277 

4  5, 101 1        362.175 

1 

Grand  total 362,175  caisses. 
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Du  rendement  et  de  la  valeur  des  pêcheries  de  la  division  n°  2,  Colombie- Britan- 
nique, pour  l'année  1906. 


Espèces  de  poissons. 

Quantité. 

Prix. 

Valeur. 

$    c. 

$ 

Saumon,  en  conserves 

caisses  48  liv., 

362,175 

6  00 

2,173,050 

ii        salé 

bris. 

1,180 

10  00 

11,800 

m        séché,  salé 

liv. 

930,000 

0  05 

46,500 

ii        fumé 

ii 

182,000 

0  10 

18,200 

h        frais 

,, 

294,389 

0  10 

29,439 

"        gelé 

Il 

673,491 

0  05 

35,635 

h        peu  sale  

Flétan 

tierçons 

liv. 

957 

61,858 

854,000 

0  05 

42,700 

Hareng,  frais  et  salé 

. . ,, 

161,000 

0  05 

8,050 

h       fumé 

h 

11,000 

0  10 

1,100 

Ooiâchan,  frais 

,, 

512,000 

0  05 

25,»>00 

m          salé 

bris. 

1,710 

10  00 

17,100 

m          fumé 

liv. 

5,800 

0  10 

580 

Truite ...                          

22,000 

0  10 

2,200 

Mêlé 

,, 

7,900 

0  05 

3,950 

Loups-marins 

Huile  de  poisson 

peaux. 

2,100 

0  25 

525 

galls. 

27,850 

0  35 

9,747 

Moules  en  conserves 

caisses 

300 

4  80 

1,440 

Estimation  de  la  valeur  du  poisson  non  compris  c 

i-dessus 

100,000 

2,589,474 

Capital  placé  dans  les  pêcheries  de  la  Colombie-Britannique,  division  n°  2,  1906 


Description  de  la  propriété. 


quais,  etc. 


Pêcheries— 
Etablissements  de  conserves 

Navires 

Bateaux,  chalands,  etc 

Rets  à  mailler  et  seines  (brasses) 

Traîneaux  et  lignes 

Fabriques  d'huile 

Etablissements  de  salage 


Total  du  capital. 


Employés  des  pêcheries — 
Pêcheurs  et  employés  aux  fabriques  de  conserves. 
Employés  sur  les  navires 


Total 


Nombre. 


37 

39 

2,079 

463,520 


6,983 
143 

7,126 


Valeur. 


647,500 

12«,450 

157,135 

225,207 

1,000 

8,000 

24,000 


1,191,292 
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RECAPITULATION 

Du  rendement  et  de  la  valeur  des  pêches  de  la  division  n°  3,  Colombie-Britannique. 


Espèces  de  poisson. 


Saumon,  en  conserves 48  liv.  caisses. 

m        séché,  salé liv. 

.,        fumé 

.t        frais 

Flétan,  frais - 

Hareng  frais  et  salé 

.t        fumé 

Eperlan .    ... 

Oulachan,  frais  et  salé 

Truite 

Morue 

Poisson  mêlé 

Peaux  de  phoques  à  poil. . . nombre. 

Huile  de  poisson — galls . 

Moules (sacs,  de  125  liv.  chaque) 

Huîtres ■■ 

Crabes douz. 

Produits  de  la  station  de  pêche  à  la  baleine  Seshart 

Crevettes  et  salicoques 

Abalones  et  mollusques . 

Estimation  du  poisson  non  énuméré  ci-dessus  

Phoques  à  fourrure nombre. 

Total , 


Quantité. 


40,511 

4,561,700 

143,900 

734,600 

612,700 

8,704,000 

168,900 

212,500 

5,560 

302,900 

371,000 

378,500 

3,500 

89,700 

8,380 

1,450 

3,850 


10,368 


Prix. 


6  00 
0  05 
0  10 
0  10 
0  05 
0  05 
0  10 
0  05 
0  05 
0  10 
0  06 
0  05 
0  75 

0  35 

1  00 
3  50 
0  50 


30  50 


Valeur. 


243,066 

228,985 

14,390 

73,460 

30,635 

435,200 

16,890 

10,625 

278 

30,290 

22,260 

18,925 

2,625 

31,395 

8,380 

5,075 

1,925 

92,911 

2,250 

2,500 

95,150 

316,224 

1,683,439 
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Capital  placé  dans  les  pêcheries  du  district  n!  3,  Colombie-Britannique,  1906. 


Description  de  la  propriété. 

Nombre. 

Valeurs. 

Totaux. 

Fabriques  de  conserves,  quais,  etc , 

36 

363 

40,990 

43 

S 

98,fi00 

100,300 

21,780 

47,592 

430,000 

8,725 

125,196 

45,000 

16,200 

13,000 

$ 

Rets  à  mailler  et  seines  (brasses) 

Rets  à  trappes  et  trappes   

Lignes 

Station  de  pêche  à  la  baleine,  matériel  et  quais 

1 

18 

36 

3 

37 

Chalands 

Fabriques  d'huile  et  barges 

906,293 

Pêche  au  phoque  à  fourrure — 

370,000 

5,800 

17,800 

Fusils  et  équipement , 

Capital  total 

393,600 
1,299,893 

Employés  aux  pêcheries. 

Nombre. 

Totaux. 

Pêcheurs  employés  dans  les  fabriques  de  conserves ,         ... 

1,590 
126 

180 
161 

Sur  navires 

Matelots  et  chasseurs  de  la  flotte  de  pêche  au  phoque — 
Chasseurs,  blancs 

1,716 

ii           sauvages 

- 

Total 

341 
2,057 

RAPPORTS  DES  INSPECTEURS  DES  PECHERIES— COLOMBIE-BRITAN. 
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RÉCAPITULATION 


Du  rendement  et  de  la  valeur  d>js  pêcheries  de  la  Colombie-Britannique, 

pour  l'année  1906. 


Espèces  de  poisson . 


Saumon,  en  conserves caisses  de  48  liv. 

.t  frais  ou  gelé liv. 

i!         fumé = -t 

h         séché,  salé m 

h         mariné bris. 

Elétan liv. 

Hareng,  salé  et  frais ■■ 

h        fumé  «t 


Oulachans,  frais, 
ii  fumé 

ii  salé  . 


Eperlan . 
Truite. 
Morue . . 

Alose. . . 


bris, 
liv. 


Esturgeon   ...      n 

Poisson  mêlé m 

Huîtres ...  sacs. 

Moules 

Pétoncles,  salicoques,  crevettes,  etc. 

Estimation  du  poisson  non  énuméré  ci-dessus 

Huile  de  poisson galls 

Guano  n        tonnes, 

Phoques  à  fourrures nombre 

n        à  poil n 


Total,  1906. 
n      1905. 

Diminution. 


Quantité . 


629,460 

5,156,480 

425,900 

14,503,252 

2,180 

11,416,700 

8,934,000 

187,900 

547,560 
7,000 
1,780 

412,500 

484,900 

711,000 

10,000 

25,000 

466,400 

1,450 


Prix. 


125,265 
140 

10,368 
5,600 


<ï>     c. 

6  00 
0  05 
0  10 
0  05 
10  00 

0  05 
0  05 
0  10 

0  05 

0  10 

10  00 

0  05 
0  10 
0  05 
0  05 
0  10 


3  50 


25  50 
30  50 


Valeur. 


3,776,760 
483,934 

42,590 
771,843 

21,800 


446,250 
18,790 

27,378 

700 

17,800 


Total. 


5,096,927 
570,835 


465,040 


45,878 

20,625 

48,490 

39,200 

500 

2,500 

26,875 

5,075 

9,820 

6,675 

298,061 

43,842 

3,570 

316,224 

3,150 

7,003,347 
9,850,216 


2,846,869 
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DOC.  PARLEMENTAIRE  No  22 

RÉCAPITULATION 

Capital  placé  dans  les  pêcheries  de  toute  la  Colombie-Britannique,  1906. 


Articles. 


Navires  de  pêche  et  steamers . 

m  ii  bateaux . 

Dories 


Rets  à  mailler  et  seines  (brasses) 

Traîneaux  et  lignes 

Rets  à  trappes 


Fabriqnes  de  conserves  de  saumon,  quais,  etc . 

Sauneries 

Fabriques  d'huile 

Entrepôts  frigorifiques 

Chalands 

Stations  baleinières       


Flotte  de  pêche  au  phoque. 


Navires  

Bateaux 

Equipement. 


Total 


Nombre. 


108 
.242 


879,510 


44 

77 

29 

7 

3 

186 

1 


37 


Valeur. 


620,750 

346,915 

23,500 

554,674 

14,725 

431,500 


1,757,000 
76,500 
66,000 

135,000 
46,200 

125,196 


370,000 

5,800 
17,800 


Total. 


991,165 
1,000,899 

2,205,896 
393,600 


4,591,560 


EMPLOYEES  AUX  PECHERIES. 


Hommes. 


Hommes  employés  sur  les  navires 

Pêcheurs  et  personnes  employées  dans  les  fabriques  de  conserves. 

Chasseurs  de  phoques- 
Chasseurs,  blancs 

ti  sauvages 


Total. 


Nombre. 


529 
14,665 


180 
161 


Total. 

15,194 

341 
15,535 
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ANNEXE  N°  ii. 

PISCICULTURE,  1907 


RAPPORT   DU    PROFESSEUR  EDWARD  E.    PRINCE,   COMMISSAIRE  ET 
INSPECTEUR  GÉNÉRAL  DES  PÊCHERIES  DU  CANADA. 

A  l'honorable  L.-P.  Brodeur, 

Ministre  de  la  Marine  et  des  Pêcheries, 
Ottawa. 

Monsieur, — Il  me  fait  spécialement  plaisir  de  vous  dire  en  présentant  mon  rapport 
annuel  sur  les  piscifactures  et  les  opérations  de  pisciculture  faites  sous  les  auspices  du 
gouvernement  fédéral  que  ce  travail  a  continué  de  croître  au  cours  des  derniers  douze 
mois.  Mon  dernier  rapport  comportait  que  toutes  piscifactures  s'occupaient  de  l'incu- 
bation des  œufs  de  poisson,  tandis  que  durant  la  saison  de  1906-7,  il  y  en  a  eu  trente- 
quatre  qui  se  sont  livrées  à  ce  travail.  A  part  celles-ci  on  a  commencé  plusieurs  nouveaux 
bâtiments  destinés  aux  mêmes  fins,  dont  la  construction  est  aujourd'hui  plus  ou  moins 
avancée.  Le  développement  rapide  des  pêches  de  la  province  de  la  Colombie-Britannique 
a  nécessité  spécialement  la  construction  de  nouvelles  piscifactures  sur  le  Pacifique.  En 
effet  la  chose  était  urgente,  ce  qui  a  été  démontré  au  gouvernement  d'une  manière  bien 
marquée  dans  les  rapports  déjà  soumis  par  la  commission  des  pêcheries  de  la  Colombie- 
Britannique,  dont  j'ai  eu  l'honneur  d'être  nommé  le  président,  et  des  corps  importants 
comme  les  chambres  de  commerce  de  différentes  cités  du  Pacifique,  les  associations  de 
propriétaires  d'établissements  de  conserves,  les  sociétés  de  pêcheurs,  etc.,  ont  fait  les 
mêmes  représentations.  L'opinion  publique  est  au  plus  haut  point  en  faveur  de  l'expen- 
sion  des  diverses  branches  de  piscicultnre,  et  le  gouvernement  fédéral  n'a  pas  été  lent  à 
en  reconnaître  tout  l'à-propos. 

L'opinion  prévaut  que  les  piscifactures  doivent  être  situées  près  des  frayères  na- 
turelles des  importants  poissons  servant  à  l'alimentation,  mais  bien  que  cela  soit  désirable 
et  même  avantageux  sous  plusieure  rapports,  ce  n'est  pas  essentiel  comme  je  l'ai  fait 
remarquer  dans  de  précédents  rapports.  Quelques-unes  des  piscifactures  qui  ont  le  mieux 
réussi  ont  été  placées  à  une  distance  très  considérable  des  frayères  naturelles,  et  les  œufs 
ont  été  expédiés  bien  des  fois  très  loin,  mais  après  l'éclosion  les  alevins  pouvaient  être 
plus  facilement  distribués  et  des  étendues  d'eau  plus  grandes  pouvaient  en  bénéficier  que 
la  chose  eut  été  possible  si  les  piscifactures  s'étaient  trouvées  dans  des  lieux  isolés  ou 
endroits  très  éloignés  des  voies  de  communication  par  diligence  ou  chemin  de  fer.  Dans 
la  Colombie-Britannique  les  difficultés  que  rencontrent  la  construction  et  l'exploitation 
de  ces  piscifactures  sont  particulièrement  grandes,  attendu  que  les  frayères  des  espèces 
les  plus  précieuses  de  saumon  et  de  truite  se  trouvent  dans  des  régions  éloignées  et  non 
habitées  et  quelquefois  dans  des  lacs  presque  inaccessibles  et  sur  tous  tributaires  perdus 
au  milieu  de  montagnes  désertes.  Le  coût  primitif  de  la  construction  de  ces  piscifactures 
est  très  considérable,  et  leur  exploitation  est  également  dispendieuse,  et  bien  souvent 
très  difficile  à  raison  des  obstacles  pour  le  transport  des  approvisionnements,  etc.  Toutes 
ces  difficultés  n'ont  pas  effrayé  le  ministère,  et  les  piscifactures  de  Rivers-Inlet  et  du  lac 
Lakelse  dans  la  Colombie-Britannique  témoignent  en  faveur  de  la  politique  du  gouver- 
nement fédéral  d'adopter  les  mesures  les  plus  efficaces  pour  perpétuer  les  espèces  de  sau- 
mon et  d'autres  poissons  dont  dépendent  les  importantes  industries  de  pêche. 
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L'honorable  ministre  de  la  Marine  et  des  Pêcheries  a  reçu  en  mars  dernier,  une 
délégation  des  propriétaires  d'établissements  de  conserves  et  des  pêcheurs  qui  a  insisté 
très  fortement  sur  l'importance  de  construire  immédiatement  pas  moins  de  quatre  nou- 
velles piscifactures  de  saumons  dans  la  Colombie-Britannique,  et  d'accroître  les  moyens 
de  production  d'une  cinquième  piscifacture.  Sur  les  dix  demandes  séparées  présentées  à 
l'honorable  M.  L.-P.  Brodeur,  avec  l'appui  de  l'honorable  William  Templeman  ;  celle  qui 
avait  trait  aux  piscifactures  était  au  premier  rang,  et  l'on  recommandait  de  construire 
des  établissements  de  ce  genre  au  lac  Stewart,  aux  sources  de  la  rivière  Fraser,  sur  la 
rivière  Nechacco,  lac  Fraser,  à  environ  cinquante  milles  au  sud  du  lac  Stuart,  au  lac 
Quesnelle  et  au  lac  Babine,  à  la  source  de  la  rivière  Skeena.  L'on  faisait  remarquer 
que  l'on  pourrait  porter  la  quantité  de  production  de  la  piscifacture  de  Lakelse,  à  dix 
millions  d'œufs  de  saumon  et  mettre  sur  la  même  base  les  piscifactures  projetées  du  lac 
Stuart,  de  la  rivière  Nechacco  et  du  lac  Quesnelle.  On  a  de  plus  insisté  auprès  du  gou- 
vernement pour  qu'il  soit  construit  d'autres  piscifactures  sur  la  rivière  Cowichan,  du 
côté  est  de  l'île  de  Vancouver  ainsi  que  sur  le  côté  ouest  de  l'île,  à  Albani,  et  sur  quel- 
ques-uns des  lacs  de  l'intérieur  qui  sont  placés  dans  les  conditions  les  plus  avantageuses. 
Ces  emplacements  ont  été  examinés  et  il  a  été  fait  rapport  à  leur  sujet.  A  propos  de  la 
piscifacture  de  Cowichan,  je  puis  dire  qu'une  société  de  la  Colombie-Britannique,  à 
laquelle  le  ministère  a  accordé  les  privilèges  de  pêcher  dans  la  rivière  Cowichan,  a 
cherché  à  mettre  parmi  les  conditions  du  bail  qu'il  serait  érigé  et  exploité  une  piscifac- 
ture de  saumon  et  de  truite.  Les  travaux  de  cette  piscifacture  devraient  être  placés 
sous  le  contrôle  et  la  surveillance  de  l'Etat.  On  a  poussé  avec  tant  de  rigueur  l'impor- 
tant projet  de  la  piscifacture  du  lac  Babine  que  le  bâtiment  est  aujourd'hui  terminé,  en 
sorte  que  les  opérations  seront  commencées  pendant  la  saison,  et  tous  ceux  qui  s'intéres- 
sent aux  grandes  pêcheries  de  saumon  de  la  rivière  Skeena,  y  compris  les  tribus  sauvages 
qui  résident  dans  l'endroit,  ont  la  plus  grande  confiance  de  retirer  de  grands  avantages 
dans  un  avenir  prochain  de  l'augmentation  du  nombre  des  jeunes  saumons  aux  sources 
les  plus  éloignées  de  cette  rivière  du  nord.  Si  quelques  piscifactures  de  la  Colombie- 
Britannique  n'ont  pu  durant  la  dernière  saison  obtenir  un  approvisionnement  complet 
de  frai  des  frayères  ordinaires  parce  que  le  saumon  reproducteur  n'était  pas  nombreux, 
d'autres  au  contraire,  comme  celles  de  Rivers-Tnlet,  de  la  rivière  Birkenhead  et  de 
Lillooek  n'ont  éprouvé  aucune  difficulté  à  se  procurer  d'amples  quantités  d'œufs  de  sau- 
mons ;  les  bancs  de  poissons  reproducteurs  étaient  même  si  considérables  qu'elles 
auraient  pu  sans  difficultés  trouver  deux  ou  trois  fois  la  quantité  d'œufs  dont  elles 
avaient  besoin. 

Il  a  été  exigé  à  Wiarton  sur  les  grands  lacs  une  nouvelle  piscifacture  qui  commen- 
cera ses  opérations  cette  année  ;  le  besoin  s'en  faisait  sentir  depuis  longtemps  dans  cette 
localité,  et  l'on  espère  qu'elle  donnera  des  résultats  satisfaisants. 

Les  homarderies,  au  nombre  de  cinq,  ont  de  nouveau  été  exploitées  de  la  manière 
la  plus  satisfaisante,  et  le  nombre  total  de  jeunes  homards  déposés  dans  les  eaux  du 
Canada  n'a  pas  été  de  moins  de  500  millions. 

Il  est  sorti  des  piscifactures  de  l'Etat  au  cours  de  la  saison  de  1906  un  grand  total 
de  pas  moins  de  813,979,350  alevins  de  différentes  espèces  de  poissons  de  mer  ou  d'eau 
douce. 

Le  tableau  suivant  indique  les  diverses  espèces  de  poissons  et  le  nombre  total 
d'alevins  de  chaque  espèce  éclos  dans  les  différents  établissements  sous  le  contrôle  du 
ministère,  et  distribués  avec  de  bons  résultats  au  cours  de  l'année. 

Saumon  de  l'Atlantique  (Salmo  salar) 12,800,000 

Saumon  de  la  Colombie-Britannique 54,475,350 

Truite  tachetée  (Salvelinus  fontinalis) . 863,000 

Truite  saumonée  (Salvelinus  namaycush) 3,476,000 

Truite  grise  (Cristivomer  namaycush) ,  840,000 

Doré  (Stizostedion  vitreum) 41,500,000 

Poisson  blanc  de  lac  (Coregonus  Clupei/ormis) 199,025,000 

Homard  (Homarus  americanus) 501,000,000 

Total 813,979,350 
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Poui  faciliter  la  comparaison  le  tableau  détaillé  qui  suit  spécifie  le  nom  de  chaque 
piscifacture  et  la  localité  où  elle  se  trouve  ainsi  que  les  quantités  de  jeunes  poissons  et 
d'œufs  près  d'éclore  fournis  par  chaque  établissement  respectivement,  ainsi  que  les  espèces 
d'alevins  ou  le  genre  d'œufs  ainsi  distribués  au  cours  de  la  saison.. 

Les  étangs  à  homard  près  de  Gabarouse  ont  de  nouveau  été  exploités  par  suite  d'un 
marché  fait  avec  M.  H.  E.  Baker,  qui  a  exécuté  le  travail  de  la  manière  la  plus  enthou- 
siaste sous  la  surveillance  et  l'inspection  du  ministère.  Le  nombre  total  des  homards 
portant  des  œufs,  distribués  dans  les  eaux  de  la  côte  au  large  du  Cap-Breton,  N.E.,  a  été 
de  43,905,  et  tous  ceux  qui  ont  suivi  cette  transplantation  d'homards  femelles  adultes 
faite  aux  frais  de  l'Etat  dans  le  cours  des  dernières  années  sont  pleins  de  confiance  qu'il 
-en  résulcera  de  grands  avantages  pour  la  précieuse  industrie  du  homard  dans  la  partie 
est  de  la  Nouvelle-Ecosse. 

On  a  continué  au  cours  de  la  saison  le  travail  de  propagation  artificielle  de  l'achigan, 
dans  les  enclos  situés  près  de  Belleville,  Ontario,  et  les  spécimens  adultes  de  ce  vaillant 
poisson  ont  reproduit  de  nombreux  alevins  ou  fretins  qui  ont  été  distribués  à  des  endroits 
convenables  dans  la  province  d'Ontario. 
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Le  tableau  suivant  indique  le  nombre  des  différentes  espèces  de  poissons  qui  sont 
sortis  des  piscifactures  de  l'Etat  : — 


Nom  de  la  piscifacture. 


Ottawa,  Ont 


Newcastle,  Ont, 
Sandwich,  Ont 


Gaspé,  P,Q 

Tadousac,  P.Q 

Lac-Tremblant,  P.Q. 
Saint- Alexis,  P.Q. . 
Magog,  P.Q.. 


Bedford,  N.-E 


Margaree,  N.-E.  . 
Windsor,  N.-E... 
Bay-View,  N.-E   . 

Oanso,  N.-E 

Miramichi,  N.-B  . 
Ristigouche,  N.-B. 


Grand-Falls,  N.-B  ... 

Shémogue,  N.-B 

Shippigan,  N.-B 

Charlottetown,  I.P-.E. 
Kelly'sPond,  I.P.-E.. 

Selkirk,  Man 

Rivière-Berens,  Man . . 
Rivière-Fraser,  C.-B.. 
Grauite-Creek,  C.-B... 
Rivière- Skeena,  C.B-. . 
Lac  Harrison,  C.  -B . . . 

Nimpkish,  O.-B 

Pemberton,  C.-B 

Rivers-Inlet,  C.-B 


Nombre 

d'alevins 

distribués. 


877,000 

525,000 

95,000 

55,000 

1,807,000 

61,500,000 

41,500,000 

1,175,000 

3,360,000 

642,000 

670,000 

150,000 

105,000 

840,000 

115,000 

440,000 

33,000 


925,000 

721,000 

155,000,000 

60,000,000 

1,670,000 

2,139,000 


1,365,000 

126,000,000 

80,000,000 

80,000,000 

790,000 

45,000,000 

92,000,000 

5,500,000 

6,858,000 

4,125,750 

14,724,600 

4,870,000 

10,820,000 

7,577,000 


Nombre 

d'œufs  envoyés 

à  d'autres 

piscifactures. 


292,000 


500,000 
3o6'66o* 

ï'55,666' 


8,  ('00,000 


Espèces  de  poisson. 


Truite  saumonée. 

Poisson  blanc. 

Saumon  de  l'Atlantique. 

Truite  mouchetée. 

Truite  saumonée. 

Poisson  blanc. 

Doré. 

Saumon  de  l'Atlantique. 

it  ti 

Truite  saumonée. 
Truite  mouchetée. 
Truite  saumonée. 
Truite  mouchetée. 
Truite  grise. 
Saumon  de  l'Atlantique. 

Truite  mouchetée. 

Saumon  de  l'Atlantique. 

ii  h 

Homard. 

Saumon  de  l'Atlantique. 


Saumon  de  l'Atlantique. 
Homard. 


Saumon  de  l'Atlantique. 
Poisson  blanc. 

Saumon  de  la  C.-B. 
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tableau  indiquant  les  endroits  et  les  années  où  les  piscifactures  du  Canada  ont  été 

le  commencement  des  opérations 


I 

Année. 
1868-73 

Ontario. 

Québec. 

Newcastle. 

Alevins. 

1,070,000 
350,000 
650,000 
700,000 
1,300,000 
2,605,000 
2,602,700 
1,923,000 
3,300,000 
4,841,000 
6,053,000 
8,800,000 
5,700,000 
6,451,000 
5,130,000 
8,076,000 
5,846,500 
7,736,000 
7,807,500 
4,823,000 
9,835,000 
6,000,000 
6,000,000 
5,2u0,000 
4,200,000 
4,325,000 
4,050,000 
5,175,000 
5,900,000 
650,000 
2,500,000 
1,475,000 
1,480,000 
1,550,000 
1,807,000 

Sandwich. 
Alevins. 

Ottawa. 
Alevins, 

Magog. 

Tadousac. 

Gaspé. 

1 

Alevins. 

Alevins. 

Alevins. 

•> 

1874...                     

S 

1875 

1876 

1877 

1878 

1879 

1880 

60,000 

150,000 

1,180,000 

707,000 

1,250,000 

1,155,000 

334,000 

660,000 

995,000 

985,000 

720,000 

1,627,000 

900,000 

850,000 

1,600,000 

1,700,000 

1,300,000 

624,000 

2,060,000 

1,975,000 

2,060,000 

2,500,000 

3,272,000 

2,200,000 

2,125,000 

1,400,000 

2,960,000 

2,730,000 

1,625,000 

2,615,000 

1,550,000 

2,435,000 

3,360,000 

110,000 

4 

8,000,000 
8,000,000 
20,000,000 
12,000,000 
13,500,000 
16,000.000 
44,000,000 
72,000,000 
37,000,000 
68,000,000 
57,000,000 
56,500,000 
56,000,000 
21,000,000 
52,000,000 
75,000,000 
44,500,000 
68,000,000 
47,000,000 
73,000,000 
61,000,000 
72,000,000 
71,000,000 
73,000,000 
90,000,000 
67,000,000 

100,000,000 
90,000,000 
75,000,000 

106,000,000 
88,000,000 

103,000,000 

50,000 

5 
fi 

1,051,000 

650,000 

1,597,000 

7 

s 

730,000 
50Q,000 

q 

1881 

1882 

1883 

1884 

1885 

1886 ,   

1887 

1888 

1889 

1890 

200,000 

975,000 

250,000 

100,000 

300,000 

1,400,000 

675,000 

3,475,000 

2,800,000 

2,875,000 

3,050,000 

2.400,000 

3,600,000 

2,035,000 

3,350,000 

3,400,000 

4,500,000 

3,100,000 

3,098,000 

3,099,000 

3,135,000 

935,000 

885,000 

283,000 

1,098,000 

875,000 

1,210,000 

10 

n 

12 
1S 

530,000 
520,000 
859,000 
290,000 

14 

576,000 

15 

1 1  ; 

630,000 
800,000 

17 

450,000 
806,000 

18 

5,732,000 
7,043,000 
4,909,000 
6,208,000 
4,480,000 
3,210,000 
3,950,000 
4,100,000 
3,020,000 
3,700,000 
3,450,000 
3,410,000 
1,245,000 
1,201,000 
877,000 
1,103,000 
1,123,000 
1,552,000 

19 
20 
21 
22 
23 
?4 

1891 

1892 

1893 

1894 

1895 

1896 

1,000,000 
965, 0C0 
910,000 
850,000 
675,000 
300,000 

25 
26 

1897.... 

1,100,000 

1898 ;..    

27  1839 

28 

1900 

29 

1901 

1902 

1903 

1904 

1905 

30 

31 
32 
33 

734,000 

830.000 

1,520,000 

1,100,000 

31 

1906... 

1,100,000 
1,175,000 

35 

1907 

Total 

145,911.700 

1,844,500,000 

60,313,000 

53,103,000 

51,634,000 

22,408,000 
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établies,  ainsi  que  le  nombre  des  alevins  sortis  de  chacune  d'elles,  tous  les  ans,  depuis 
y  compris  l'année  1907. 


Québec— Suite. 

Nouveau-Beunswick. 

Saint-Alexis 
des  Monts. 

Mont- 
Tremblant. 

Ristigouche. 

Miramichi. 

Rivière 
Saint-Jean. 

Homarderie 

de 
Shémogue. 

Homarderie 

de 
Shippigan, 

5 

Alevins. 

Alevins. 

Alevins. 

Alevins. 

Alevins. 

Alevins. 

Alevins. 

1 

100,000 

600,000 

300,000 

600,000 

1,015,000 

1,470,000 

1,500,000 

740,000 

1,400,000 

300,000 

940,003 

660,000 

1,380,000 

1,500,000 

1,720,000 

1,280,000 

2,396,000 

1,750,000 

1,240,000 

833,000 

1,080,000 

2,885,000 

1,250,000 

2,100,000 

1,135,000 

2,025,000 

1,125,000 

1,750,000 

2,310,000 

2,052,000 

2,525,000 

2,333,000 

1,620,000 

2,139,000 

60,000 

150,000 

60,000 

320,000 

665,000 

1,025,000 

805,000 

770,000 

640,000 

925,000 

795,000 

900,000 

945,000 

900,000 

1,290,000 

850,000 

1,022.000 

1,503,000 

1,310,000 

975,000 

1,010,000 

1,200,000 

1,430,000 

1,558,000 

1,557,000 

1,605,000 

1,620,000 

1.800,000 

1,700,000 

1,000,000 

1,500,000 

1,400,000 

1,650,000 

1,675,000 

9, 

3 

4 

n 

<; 

170,600 

50,000 

588,000 

72,600 

811,000 

155,000 

2,181,000 

2,479,000 

4,142,000 

3,570,000 

3,492,000 

3,165,000 

2,378,000 

3,299,000 

4,096,000 

4,060,000 

4,068,000 

4,155,000 

3,290,000 

3,980,000 

3,957,000 

3,605,000 

998,000 

648,000 

909,000 

807,000 

1,350,000 

1,365,000 

7 

8 

9 

10 

11 

V> 

13 

14 

15 

16 

17 

18 

19 

ftO 

?n 

9ffl 

93 

?A 

flfî 

flfi 

°T 

38 

m 

80 

17,000,000 

52,000,000 

100,000,000 

122,000,000 

126,000,000 

31 

125,000 
298,000 
493,000 
670,000 

570,000 
555,000 
642,000 

50,000,000 

100,000,000 

70,000,000 

80,000,000 

32 
33 
34 
35 

1,586,000 

1,767,000 

48,103,000 

36,615,000 

63,841,200 

417,000,000 

300,000,000 
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Le  rapport  de  M.  F.  H.  Cunningham,  le  surintendant  de  la  pisciculture  que  l'on 
trouvera  à  la  suite  de  mon  rapport  contient  un  résumé  de  tous  les  détails  sur  le  fonc- 
tionnement des  piscifactures  tandis  que  différents  employés  préposés  aux  piscifactures 
donnent  des  détails  complets  des  opérations  de  l'année,  dans  leurs  rapports  publiés  plus 
bas. 

Visiteurs  de  l'empire  et  de  l'étranger,  Etc. 

L'importance  et  le  succès  de  la  pisciculture  au  Canada,  telle  qu'elle  a  été  pratiquée 
durant  les  quarante  dernières  années  sous  la  surveillance  presque  continuelle  pendant  les 
premiers  vingt-cinq  ans  de  feu  M.  Samuel  Wilmot,  et  durant  les  dernières  douze  aimées 
(depuis  1894)  sur  mes  soins  personnels  en  qualité  de  Commissaire  des  pêcheries,  n'ont 
pas  manqué  naturellement  d'exciter  l'intérêt  dans  d'autres  parties  de  l'Empire  Britanni- 
que, de  même  que  dans  divers  pays  étrangers.  De  nombreuses  demandes  de  renseigne- 
ments me  sont  adressées  ou  sont  envoyées  au  ministère,  et  pour  y  répondre  j'ai  préparé 
et  publié  sous  forme  de  rapport  spécial  (Rapport  des  Pêcheries  de  1905,  p.  XC.)  un 
compte  rendu  très  condensé,  mais  suffisamment  complet  et  détaillé  intitulé  "  Pisciculture 
au  Canada."  *  Des  fonctionnaires  d'un  rang  élevé  sont  aussi  venus  me  consulter,  et  en 
juin  dernier  j'ai  eu  la  visite  particulièrement  intéressante  d'un  haut  fonctionnaire  de 
l'Inde,  l'honorable  K.  A.  Gupta,  du  service  civil  des  Indes,  Calcuta,  auquel  j'ai  donné 
des  renseignements  complets  sur  la  pisciculture  artificielle  au  Canada  car  c'était  son  in- 
tention d'établir  un  système  de  pisciculture  sous  la  vaste  présidence  du  Bengal,  habité 
par  des  millions  et  des  millions  d'Hindous.  M.  Gupta  a  visité  l'Europe  et  les  Etats- 
Unis,  mais  il  m'a  écrit  qu'il  estimait  particulièrement  les  renseignements  que  je  lui  avais 
fournis  lors  de  ma  visite  au  Canada. 

Sir  F.  A.  Nicholson,  K.C.I.E.,  qui  est  bien  connu  à  titre  de  haut  fonctionnaire  du 
service  impérial  de  la  Présidence  de  Madras,  Indes,  m'a  tout  dernièrement  demandé  des 
renseignements  sur  nos  méthodes  de  propagation  artificielle  du  poisson,  les  autorités  à 
Madras  projetant  d'entreprendre  de  grandes  opérations  dans  le  but  d'améliorer  les  pê- 
cheries de  ce  pays.  Parmi  les  autres  visiteurs  qui  ont  paru  s'intéresser  spécialement 
aux  homarderies  ainsi  qu'à  d'autres  branches  de  la  pisciculture  au  Canada  je  puis  men- 
tionner le  Commissaire  John  W.  Delano,  de  la  Fish,  Game  and  Forestry  Commission, 
du  Massachusetts,  et  le  Dr  George  W.  Field,  un  officier  distingué  de  la  même  commis- 
sion. 

Commission  des  Pêcheries  et  Piscifactores. 

Les  deux  importantes  commissions  des  pêcheries  qui  dans  les  cours  des  deux  der- 
nières saisons  se  sont  livrées  respectivement  à  de  profondes  investigations  sur  les  pêches 
de  la  Colombie-Britannique  et  celles  de  l'intérieur  dans  la  Baie  Géorgienne  et  dans 
l'ouest  d'Ontario  en  général  ont  placé  au  premier  rang  la  question  des  piscifactures  et 
de  la  pisciculture,  et  les  conclusions  et  recommandations  des  rapports  qu'elles  sont  â  la 
veille  de  présenter  à  l'étude  du  Gouvernement  Fédéral  auront  une  grande  influence  sur 
le  développement  et  le  fonctionnement  futurs  des  piscifactures  dans  les  provinces  en 
question.  Je  ne  traiterai  donc  pas  dans  mon  rapport  actuel  de  quelques  changements 
adoptés  récemment  dens  d'autres  pays,  dans  les  méthodes  de  pisciculture,  je  me  réserve 
d'en  parler  au  long  dans  un  autre  rapport. 

Services  de  Fonctionnaires  Expérimentés. 

Tout  ce  qui  me  reste  à  ajouter  c'est  que  j'ai  fait  la  visite  et  l'inspection  d'un  bon 
nombre  des  piscifactures  tant  de  l'ouest  que  de  l'est  sous  le  contrôle  du  ministère  et  il 
me  fait  plaisir  de  pouvoir  louer  l'intelligence,  le  zèle  et  l'habileté  de  leurs  fonctionnaires 
en  général.  Il  aurait  été  impossibible  de  faire  de  la  pisciculture  avec  succès  sans  l'aide 
d'employés  zélés  et  capables.  Quelques-uns  des  fonctionnaires  font  partie  du  service  de- 
puis que  le  ministère  a  entrepris  cette  œuvre  et  le  système  suivi  aujourd'hui  est  dû  en 
grande  partie  à  la  rare  expérience  et  à  l'enthousiasme  intelligent  de  ces  vétérans  de  la 
pisciculture  au  Canada. 

J'ai  l'honneur  d'être,  monsieur, 

Votre  obéissant  serviteur, 

EDWARD  E.  PRINCE, 
Commissaire  des  Pêcheries  du  Canada. 

*  Réimpression  fort  augmentée  de  mon  discours  à  une  séance  de  la  Société  Littéraire  et  Scientifique 
d'Ottawa,  sur  la  question  de  la  pisciculture  au  Canada. 
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ANNEXE  A. 

Ottawa,   15  octobre  1907. 

M.  le  professeur  E.  E.  Prince, 

Commissaire  fédéral  des  Pêcheries, 
Ottawa. 

Monsieur, — J'ai  l'honneur  de  vous  soumettre  le  rapport  qui  suit  des  opérations  des 
diverses  piscifactures  du  Canada  aux  cours  de  l'année  dernière. 

On  remarquera  que  ce  service  a  été  agrandi  dans  toutes  les  provinces  du  Canada, 
car,  dans  l'opinion  des  pêcheurs  d'expérience,  c'est  là  le  seul  moyen  de  conserver  et 
augmenter  les  ressources  alimentaires  en  fait  de  poisson  dans  les  eaux  canadiennes. 

Il  y  a  actuellement  des  piscifactures  en  activité  dans  les  localités  suivantes  : — 

Colombie- Britannique  : — 

Bon-Accord,  rivière  Fraser. 

Lao  Harrison. 

Pemberton. 

Creek  Granité. 

Lac  Lakelse,  rivière  Skeena. 

Rivers  Inlet. 

Lac  Babine. 

Lac  Stuart. 

Nimpkish. 

Manitoba: — 
Selkirk. 
Rivière  Berens. 

Ontario: — 

Sandwich. 

Ottawa. 

Newcastle. 

Wiarton. 

Quinte. 

Québec: — 
Magog. 

Mont-Tremblant. 
Saint- Alexis-des-Monts. 
Lac  Lester. 
Tadoussac. 
Gaspé 

Nouveau- Brunswick: — 
Ristigouche. 

Grandes-Chutes,  rivière  Saint-Jean. 
Miramichi. 
Shippigan. 
Shemogue. 

22—16 
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No  uvelle- Ecosse: — 
Bedford. 
Windsor. 
Margaree. 
Bay-View. 
Canso. 

Ile-du-  Prince-  Edouard: 

Kelley's-Pond,  Southport. 
Blockhouse-Point,  port  de  Charlottetown. 

EMPLACEMENTS    DES    PISCIFACTURES. 

Le  choix  d'un  bon  emplacement  est  le  facteur  le  plus  important  du  travail  et  celui  qui 
s'impose  le  premier  à  l'attention.  Non  seulement  doit-on  pouvoir,  en  tout  temps,  se  procurer 
un  approvisionnement  suffisant  d'eau,  mais  les  frayères  doivent  se  trouver  à  une  distance 
convenable  des  piscif'actures.  Quoique  cette  observation  soit  d'une  portée  générale,  elle 
s'applique  peut-être  plus  spécialement  à  la  Colombie-Britannique,  où  l'on  constate  que  le 
saumon  du  Pacifique  ne  résiste  pas  à  la  réclusion  aussi  bien  que  le  saumon  de  l'Atlanti- 
que ;  il  devient  par  conséquent  nécessaire  que  les  emplacements  des  piscifactures  de  la 
côte  du  Pacifique  soient  plus  rapprochés  des  frayères  que  ceux  de  l'est,  ce  qui  implique 
l'établissement  des  piscifactures  à  de  grandes  distances  en  remontant  les  cours  d'eau,  et, 
comme  il  arrive  souvent,  dans  des  endroits  isolés,  de  difficile  accès,  et  d'un  entretien 
dispendieux.  On  se  demande  pourquoi  on  ne  construirait  pas  des  piscifactures  à  des 
endroits  plus  favorables,  où  et  d'où  l'on  pourrait  transporter  les  œufs  et  les  alevins  des 
frayères.  Ceci  est  praticable,  pourvu  que  la  communication  par  eau  le  permette, 
mais  malheureusement  pour  le  système  appliqué  à  la  Colombie-Britannique  les  cours 
d'eau  y  sont  tellement  rapides  que,  même  pour  atteindre  les  frayères  les  plus  rapprochées 
des  embouchures  des  rivières,  l'entreprise  serait  très  coûteuse  et  pleine  de  risques.  Dès 
lors,  il  devenait  indispensable,  en  établissant  de  nouvelles  piscifactures  dans  cette  pro- 
vince, de  remonter  la  rivière  Skeena  jusqu'aux  lacs  Babine  et  Scuart  pour  atteindre  les 
frayères,  et  l'on  s'attend  à  ce  que  les  piscifactures  construites  à  ces  endroits,  et  qui  sont 
actuellement  en  activité,  pourront  être  chaque  année  pourvues  d'œufs. 

VIVIERS. 

Le  vivier  pour  le  saumon  reproducteur  dans  la  rivière  Little,  Saint-Jean,  N.-B.,  a 
été  d'un  bon  rapport  l'an  dernier  :  on  a  recueilli  du  saumon  qui  y  était  enfermé,  des  œufs 
pour  la  plupart  des  piscifactures  des  provinces  maritimes,  et  de  ces  établissements  a  pu 
s'opérer  par  suite  une  heureuse  distribution  de  vigoureux  alevins.  Il  peut  être  bon  de 
mentionner  qu'une  forte  proportion  du  saumon  marqué  et  relâché  de  ce  vivier  à  l'automne 
de  1904,  fut  de  nouveau  capturée  dans  la  rivière  Saint- Jean  au  printemps  de  1906. 

ETANGS    D'ELEVAGE. 

La  question  de  l'opportunité  de  retenir  les  alevins  jusqu'à  l'âge  de  trois  à  six  mois 
est  matière  d'importance.  Les  jeunes  alevins  sont  ainsi  protégés  à  la  fois  contre  les 
influences  climatériques  et  contre  leurs  ennemis  naturels. 

Ce  système  est  développé  autant  que  les  circonstances  en  favorisent  l'appli- 
cation, et  que  le  permettent  les  crédits  mis  à  la  disposition  du  ministère  pour  ce  service. 
11  obtient  le  plus  grand  succès  à  la  piscifacture  de  Pemberton,  dans  la  Colombie- 
Britannique. 

Les  étangs  d'élevage  du  lac  Lester,  dans  la  province  de  Québec,  donnent  la  plus 
grande  satisfaction,  et  la  pêche  dans  les  lacs  où  les  jeunes  poissons  ont  été  plantés  s'est, 
dit-on,  améliorée  d'une  manière  merveilleuse. 
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DISTRIBUTION    DES    ALEVINS 

Dans  mon  rapport  de  l'année  dernière,  j'ai  fait  allusion  à  l'opportunité  de  l'appro- 
visionnement 'des  lacs  par  localités,  au  lieu  de  planter  de  petites  quantités  d'alevins  sur 
des  étendues  très  dispersées.  Cette  suggestion  a  été  adoptée  dans  une  faible 
mesure,  mais  le  système  des  "  Demandes  d'Alevins  "  en  rend  difficile  la  mise  en  pra- 
tique sur  une  aussi  grande  échelle  qu'il  serait  désirable  ;  on  recommande  cependant 
encore  fortement  que  ce  système  de  distribution  soit  développé  suivant  que  l'occasion 
s'offrira  de  le  faire. 

Il  faut  attirer  l'attention  sur  l'impossibilité  de  satisfaire  aux  demandes  d'alevins  de 
truite  mouchetée.  Il  n'est  pas  possible  de  se  procurer  des  œufs  de  cette  variété  en  gran- 
des quantités,  et  la  plantation  de  ces  alevins  devrait  être  circonscrite  aux  seules  eaux 
publiques  qui  ont  été  complètement  épuisées. 

A  ce  sujet  on  peut  mentionner,  comme  exemple  du  succès  qu'obtient  ce  travail, 
que  des  saumons  de  l'Atlantique,  pesant  jusqu'à  sept  livres,  ont  été,  d'après  certains 
rapports,  capturés  dans  la  rivière  Cowichan,  C.-B.,  et  que  de  l'achigan  noir,  du  poids  de 
quatre  livres,  a  été  pris  dans  le  lac  Langford,  C.-B.  On  rapporte  aussi  que  l'achigan 
réussit  bien  dans  le  lac  Florence.  Ces  saumons  proviennent  d'un  petit  envoi  qui  a  été 
fait  pour  ces  eaux  il  y  a  quelques  années,  et  les  achigans  ont  été  plantés  en  1904.  Les 
saumons  de  l'Atlantique  ont  aussi  extrêmement  bien  réussi  aux  lacs  Memphremogog  et 
Charleston,  et  dans  ce  dernier  on  a  capturé  des  poissons  du  poids  de  sept  livres. 

COLOMBIE-BRITANNIQUE 

Piscifacture  de  la  rivière  Fraser 

Cette  piscifacture  a  donné  de  bons  résultats,  l'an  dernier,  et  audelà  de  cinq  mil- 
lions d'alevins  ont  été  distribués.  Un  envoi  d'alevins  de  sockeye  a  été  fait,  de  cet  établis- 
sement, pour  les  rivières  de  la  côte  ouest  de  l'île  de  Vancouver,  en  outre  des  saumons  de 
l'Atlantique  qui  y  ont  été  éclos  d'œufs  envoyés  de  l'est. 

Piscifacture  du  lac  Harrison 

Ce  grand  établissement  a  produit  près  de  quinze  millions  d'alevins  la  saison  der- 
nière. La  cueillette  des  œufs  y  fut  effectuée  avec  beaucoup  de  difficulté  ;  le  courant, 
ayant  entraîné  les  clôtures,  avait  permis  à  un  grand  nombre  de  poissons  qui  avaient  été 
capturés  de  s'échapper. 

Piscifacture  de  Pemberton 

On  a  éprouvé  à  cet  établissement  la  même  difficulté  qu'à  la  piscifacture  du  lac 
Harrison,  les  hautes  eaux  des  rivières  ayant  favorisé  la  fuite  du  poisson,  et  dans  quel- 
ques cas  ayant  entraîné  les  clôtures  ;  mais,  en  dépit  de  tout,  on  a  recueilli  une  grande 
quantité  d'œufs  et  l'on  a  distribué  environ  onze  millions  d'alevins,  après  avoir  expédié 
huit  millions  d'œufs  aux  autres  piscifactures. 

Piscifacture  du  creek  Granité 

La  distribution  de  cet  établissement  s'est  élevée  à  près  de  sept  millions  d'alevins, 
qui  ont  été  mis  en  liberté  dans  de  bonnes  conditions.  L'excellent  travail  de  cette  pisci- 
facture est  tout  à  fait  apparent,  car  des  saumons  furent  capturés  l'an  dernier  dans  des 
cours  d'eau  où  on  n'en  avait  jamais  vu  auparavant. 

Piscifacture  de  la  rivière  Skeena. 

Cette  piscifacture  a  été  remplie  l'an  dernier  jusqu'à  sa  pleine  capacité,  et  a  eu  le 
plus  grand  succès  qu'elle  ait  obtenu  depuis  son  établissement  :  elle  a  mis  en  liberté  plus 
de  quatre  millions  d'alevins  en  splendide  condition. 

22 — 16J 
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Piscifacture  de  Rivers  Inlet. 

La  production  d'alevins  de  cette  piscifacture  a  dépassé  sept  millions  et  demi,  après 
avoir  subi  les  mêmes  difficultés  que  quelques  autres  piscifactures,  résultant  des  hautes 
eaux,  qui  détruisirent  les  clôtures  ou  les  submergèrent  de  manière  à  permettre  au  poisson 
de  s'échapper. 

Piscifacture  de  JVimpkish. 

Cet  établissement  est  dirigé  par  la  Alert  Bay  Canning  Company,  B.  C.  Packers 
Association,  et  ses  opérations  de  l'année  dernière  ont  eu  pour  résultat  la  mise  en  liberté 
de  près  de  cinq  millions   d'alevins. 

MANITOBA. 

Les  deux  piscifactures  de  poisson  blanc  de  cette  province,  situées  sur  les  rivières 
Selkirk  et  Berens,  ont  eu  du  succès  l'an  dernier,  et  ont  relâché,  au  printemps, 
cent  trente-sept  millions  d'alevins  vigoureux  et  pleins  de  santé  dans  les  eaux 
du  lac  Winnipeg.  Ces  établissements  se  procurent  les  œufs  au  moyen  du  poisson 
capturé  dans  les  rets  à  enclos  tendus  dans  la  Petite  Saskatchewan,  la  rivière  Berens 
et  la  baie  au  Pigeon. 

ONTARIO. 

Piscifacture  de  Sandwick. 

Cet  établissement  est  destiné  à  la  culture  du  poisson  blanc  et  du  doré,  et 
l'année  dernière  on  y  a  distribué  avec  succès  plus  de  cent  millions  d'alevins.  Pour  la 
première  fois  on  a  récolté  une  quantité  d'œufs  de  poisson  blanc  dans  la  baie  de  Quinte. 

Piscifacture  d'Ottawa. 

Comme  d'habitude,  les  opérations  de  cet  établissement  ont  été,  l'an  dernier,  couron- 
nées de  succès,  et  une  forte  proportion  des  œufs  déposés  dans  les  auges  ont  éclos  et  ont 
été  distribués  en  bon  état  Le  grand  circuit  desservi  fait  de  la  distribution  des  alevins 
une  tâche  ardue. 

Piscifacture  de  Newcastle. 

Les  opérations  de  cet  établissement  ont,  l'an  dernier,  obtenu  le  succès  ordinaire,  et 
en  outre  du  frai  de  truite  saumonée  et  des  alevins  d'un  an,  nombre  d'achigans  noirs 
ont  été  élevés  et  distribués  avec  succès. 

Viviers  d'achigans,  baie  de  Quinte. 

Les  viviers  de  cette  localité  ont  eu  l'an  dernier  l'une  des  saisons  les  plus  heureuses 
qu'elles  aient  eues  depuis  leur  établissement,  et  une  grande  quantité  d'achigans  d'un  an 
et  une  petite  quantité  d'alevins  ont  été  distribuées. 

QUÉBEC. 

Piscifacture  de  Magog. 

Cette  piscifacture  a  de  nouveau  été  remplie  en  grande  partie  d'œufs  de  truite  grise 
prise  dans  le  lac  Memphemagog.  De  plus,  une  quantité  de  truite  saumonée,  de  truite 
mouchetée  et  de  saumon  de  l'Atlantique  a  été  traitée  avec  succès. 
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Piscifacture  du  lac  Tremblant. 

Cette  piscifacture  s'occupe  en  grande  partie  de  l'incubation  de  la  truite  saumonée, 
mais  une  petite  quantité  d'œufs  de  saumon  de  l'Atlantique  et  de  truite  mouchetée  y  est 
aussi  traitée.  Les  opérations  de  la  dernière  saison  ont  été  très  heureuses,  et  le  frai  a  été 
distribué  en  excellente  condition. 

Piscifacture  de  Saint-Alexis. 

Cette  piscifacture  est  entièrement  consacrée  à  l'éclosion  de  la  truite  mouchetée  et  ue 
la  marstoni.  Le  fonctionnaire  chargé  de  la  direction  obtient  son  approvisionnement 
d'œufs  du  poisson  capturé  dans  les  lacs  de  la  région,  et  la  nature  de  cette  région  rend  très 
difficile  le  travail  auquel  on  se  livre. 

Etangs  d 'élevage  du  lac  Lester. 

Les  opérations  de  cet  établissement  ont  de  nouveau  obtenu  du  succès,  et  les  bons 
résultats  de  la  distribution  des  alevins  d'un  an  se  manifestent  à  l'évidence  dans  les  eaux 
du  voisinage. 

Piscifacture  de  Tadoussac. 

Cette  piscifacture  a  distribué  avej  succès,  l'année  dernière,  plus  de  trois  millions  d'ale- 
vins. Le  poisson  reproducteur  est  capturé  des  filets  tendus  sous  la  surveillance  du  fonc- 
tionnaire chargé  de  la  direction  de  l'établissement,  et  sont  gardés  dans  les  viviers  de  la 
piscifacture  jusqu'à  ce  qu'ils  soient  prêts  à  frayer. 

Piscifacture  de  Gaspé. 

On  obtient  les  œufs  pour  cette  piscifacture  du  vivier  de  Saint-Jean,  et  l'an  dernier 
on  a  distribué  dans  les  rivières  de  la  localité,  plus  d'un  million  d'alevins. 

NOUVEAU-BRUNSWICK. 

Piscifacture  de  Ristigouche. 

Cette  piscifacture  a  été,  l'an  dernier,  remplie  d'œufs  obtenus  du  poisson  capturé 
dans  un  filet  tendu  sous  la  surveillance  du  directeur  de  l'établissement.  Plus  de  deux 
millions  d'alevins   ont  été  mis   en  liberté  en  excellente  condition. 

Piscifacture  de  la  rivière  Saint-Jean. 

Cette  piscifasture  a  été  peinturée  cette  année  et  est  maintenant  en  excellent  état  de 
réparation.  Le  succès  obtenu,  au  cours  de  la  saison,  a  été  très  satisfaisant,  et  une 
grande  quantité  d'alevins  a  été  distribuée. 

Piscifacture  de  Miranuchi. 

Une  nouvelle  construction  a  été  érigée  sur  l'emplacement  occupé  par  la  vieille 
piscifacture,  et  un  cottage  a  aussi  été  construit  pour  le  directeur  de  l'établissemeut.  Le  tra- 
vail sera  complété  avant  que  ne  commencent  les  opérations  de  la  saison,  et  fera  de  cette 
piscifacture  l'une  des  plus  modernes  des  provinces  maritimes. 

Des  dispositions  sont  prises  pour  capturer  un  grand  nombre  de  poissons  reproduc- 
teurs dans  la  rivière  Miramichi  pendant  cette  saison,  dans  le  but  d'approvisionner 
d'œufs  quelques-unes  des  autres  piscifactures. 
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Viviers  à  saumon,  rivière  Little. 

L'empcement  choisi  à  cet  endroit  a  été  trouvé  très  convenable  comme  vivier  à  sau 
mon,  et  les  poissons  dont  on  a  obtenu  le  frai  étaient  en  parfaite  santé.  Comme  résultat, 
les  œufs  étaient  de  très  belle  venue,  et  d'après  les  rapports  des  fonctionnaires  dirigeant  les 
différentes  piscifactures,  la  perte  des  œufs  a  été  plus  faible  et  le  frai  en  meilleur  état 
qu'à  toute  autre  saison  antérieure. 

Homarderies. 

Le  temps  froid  et  orageux  du  mois  de  mai  a  retardé  l'ouverture  de  la  pêche  du 
homard  plus  qu'aux  autres  saisons  précédentes,  et  les  œufs  n'ont  pas  en  conséquence  été 
placés  dans  les  incubateurs  aussi  de  bonne  heure  que  d'habitude.  Les  homarderies  de  cette 
province  sont  situées  à  Shippigan  et  Shemogue,  et  leur  production  a  été  de  quatre- 
vingt  millions  et  de  cent  vingt-six  millions  d'alevins  respectivement. 

NOUVELLE-ECOSSE. 

Piscifacture  de  Bedford. 

Cette  piscifacture  est  consacrée  à  l'incubation  du  saumon  de  l'Atlantique,  mais  on 
y  traite  aussi  une  petite  quantité  de  truite  mouchetée.  On  y  obtient  les  œufs  de  saumon 
du  vivier  de  Saint- Jean,  N.  B. 

Piscifacture  de  Windsor. 

Les  œufs  ont  été  fournis  à  la  piscifacture  de  Windsor,  l'an  dernier,  par  la  rivière 
Miramichi,  et  environ  sept  cent  vingt  mille  alevins  y  ont  été  distribués  avec  succès. 

Piscifacture  de  Mangaree. 

La  forte  crue  de  la  rivière  Margaree  a  entraîné  l'hiver  dernier  le  tuyau  d'ap- 
provisionnement d'eau  de  la  piscifacture,  et  a  également  causé  beaucoup  de  dommages  à 
la  propriété  de  l'établissement.  On  installe  actuellement  de  nouveaux  tuyaux 
de  fer,  et  la  piscifacture  sera  prête  à  recevoir  sa  provision  d'œufs  ordinaire  que  lui  four- 
nit le  vivier  de  Saint-Jean.  Les  opérations  de  la  dernière  saison  ont  assuré  une  heu- 
reuse plantation  de  quelque  neuf  cent  vingt-cinq  mille  alevins. 

Homarderies. 

Le  printemps  orageux  et  la  glace  de  la  côte  ont  retardé  plus  qued'i.abitude  la  pêche 
du  homard  ;  la  production  de  frai  de  la  homarderie  de  Canso  n'a  pas  été,  par  suite,  aussi 
considérable  qu'à  l'ordinaire,  quoiqu'elle  ait  atteint  à  quelque  soixante  millions  de  sujets. 
La  homarderie  de  Bay-View  a  obtenu  plus  de  succès  et  a  pu  distribuer  cent  cinquante 
six  millions  d'alevins. 

ILE-DU-PRINCE-EDOUARD. 

Piscifacture  de  Kelley's-Pond. 

La  plus  grande  partie  des  œufs  pour  cette  piscifacture  a  été  obtenue,  l'an  dernier, 
du  vivier  de  Saint-Jean,  mais  une  certaine  quantité  en  est  venue  de  Miramichi.  Les 
opérations  ont  encore  été  heureuses,  et  environ  sept  cent  quatre-vingt-dix  mille  a'evins 
en  parfaite  santé  ont  été  distribués. 
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Homarderies. 

La  homarderie  de  cette  province  est  située  à  la  Pointe  Blockhaus,  port  de  Char- 
îottetown,  et  les  opérations  y  ont  été  poursuivies  avec  plus  de  succès  que  l'année  der- 
nière. On  y  a  distribué  environ  quatre-vingt  millions  d'alevins  en  excellent  état  de 
santé. 

Observations  générales. 

11  y  a  actuellement  trente-quatre  établissements  en  activité  au  Canada,  et  un 
grand  nombre  de  demandes  sont  déposées  qui  réclament  l'extension  de  ce  service.  Ces 
demandes  viennent  de  pêcheurs  d'expérience  pratique,  qui  estiment  à  une  haute  valeur 
les  résultats  qu'ont  obtenus  les  efforts  du  ministère. 

J'ai  visité  un  aussi  grand  nombre  des  institutions  qu'il  a  été  possible  de  le  faire 
l'année  dernière,  mais  ma  surveillance  générale  personnelle  de  chacune  des  piscifactures 
et  de  leur  ensemble,  du  bureau  général  à  Ottawa  ne  me  laisse  pas  beaucoup  de 
temps  pour  le  travail  d'inspection  :  mais  ce  dernier  travail,  toutefois,  a  été  exécuté  avec 
beaucoup  d'habileté  par  l'inspecteur  des  piscifactures,  M.  Alex.  Finlayson. 

Il  me  fait  grand  plaisir  de  mentionner  que  tous  les  fonctionnaires  attachés  à  ce 
service,  sous  ma  direction,  ont  fidèlement  rempli  leur  devoir  et  qu'il  en  est  résulté  un 
autre  succès  dans  les  opérations  de  la  saison. 

Je  suis,  monsieur, 

Votre  obéissant  serviteur, 

F.  H.  CUNNINGHAM, 

Surintendant  fédéral  de  la  pisciculture. 
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ANNEXE  B. 

RAPPORTS  DES  DIRECTEURS  DES  PISCIFACTURES. 

1.  PISCIFACTURE  DE  BON  ACCORD. 

New-Westminsier,  C.-B.,  9  avril  1907. 
M.  le  professeur  E.  E.  Prince, 

Commissaire  fédéral  des  Pêcheries, 
Ottawa. 

Monsieur, — J'ai  l'honneur  de  vour  soumettre  mon  rapport  annuel  des  opérations 
de  la  piscifacture  de  Bon- Accord,  rivière  Fraser,  pendant  la  saison  de  1906-7. 

On  a  obtenu,  l'automne  dernier,  les  quantités  suivantes  d'œufs  en  bon  état,  que 
l'on  a  placées  dans  la  piscifacture  : — 

Rivière  Pitt,  œufs  de  sockeye 24,000 

Pemberton,  œufs  de  sockeye 4,500,000 

Rivières  Serpentine  et  Nicomekl,  œufs  de  sockeye 1,500,000 

Les  pertes,  pendant  la  période  d'incubation,  ont  été  comparativement  faibles,  et  le 
frai  suivant  a  été  distribué  avec  très  peu  de  déperdition  : — 

Pitt,  en  haut      2,000,000 

Creek  d'Argent 1,000,000 

Creek  Sachnauch 60,000 

Ile  Vancouver , 250,000 

Les  cohoes  ont  été  déposés  dans  les  creeks  Coquitlam  et  Hatchey,  et  le  surplus  des 
sockeyes  a  depuis  été  mis  en  liberté. 

Quant  à  ce  qui  a  trait  à  l'envoi  fait  à  l'Ile  de  Vancouver,  je  puis  dire  que  le  vapeur 
Kestrel  a  pris  ce  chargement  de  250,000  alevins  à  la  piscifacture  de  Bon-Accord,  qu'il 
quittait  le  27  mars,  et  qu'il  a  fait  son  premier  dépôt  dans  le  lac  Anderson  le  28  ;  là, 
nous  avons  rencontré  M.  Taylor,  inspecteur  de  l'île,  qui  nous  a  appris  qu'il  serait  im- 
possible d'en  planter  un  seul  dans  le  cours  d'eau  mentionné  sur  le  télégramme,  à  cause 
des  chutes.  Sur  ce  renseignement,  nous  avons  décidé  d'en  placer  d'avantage  dans 
le  lac  Anderson  ;  ce  que  nous  avons  fait.  De  cet  endroit,  nous  nous  sommes 
rendus  au  détroit  d'Alberni,  où  je  me  suis  procuré  une  voiture,  et  après  avoir 
parcouru  huit  milles  j'ai  déposé  75,000  alevins  dans  le  lac  Sprott.  Nous  sommes  en- 
suite partis  pour  le  lac  Kennedy,  mais  un  épais  brouillard  nous  força  d'arrêter  au  creek 
Bamfield  jusqu'au  dimanche  matin,  et  de  cet  endroit  nous  nous  rendîmes,  par  un  temps 
très  mauvais,  au  lac  Kennedy,  où  les  hautes  vagues  causèrent  du  ravage  parmi  .nos 
poissons,  dont  ils  détruisirent  1,500.  Je  crois  que  beaucoup  de  ceux-ci  n'étaient 
qu'étourdis,  car  ils  parurent  reprendre  vie  lorsqu'ils  furent  placés  dans  l'eau  courante. 
En  somme,  on  considéra  que  le  voyage  avait  été  très  heureux,  et  à  l'exception  de  la  petite 
quantité  détruite  par  suite  du  mauvais  temps  les  poissons  furent  déposés  en  excellent 
état  dans  les  différentes  eaux. 

Le  voyage  entier  dura  dix  jours,  parce  que  le  vapeur  revint  par  la  côte  est  de  l'île, 
mais  il  fut  très  instructif  pour  tout  le  monde  à  bord.  Le  capitaine  Ackerman,  du  va- 
peur Georgia,  m'a  accompagné,  à  la  demande  de  l'inspecteur  Sword,  pour  aider  à  la  sur- 
veillance du  poisson. 

Les  officiers  du  Kestrel  méritent  de  grands  éloges  pour  l'intérêt  qu'ils  ont  apporté  à 
l'expérience,  tant  en  ce  qui  concerne  la  manipulation  que  la  distribution  du  poisson. 
Je  suis,  monsieur,  votre  obéissant  serviteur, 

J.  A.  JOHNSON, 

Directeur. 
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New- Westminster,  C.B.,  5  juillet  1907. 
M.  le  professeur  E.  E.  Prince, 

Commissaire  fédéral  des  Pêcheries, 
Ottawa. 

Monsieur, — J'ai  l'honneur  de  faire  rapport   que  nous  avons  disposé  de  tout  le  frai 
de  saumon  de  l'Atlantique,  et  que  nous  l'avons  d;stribué  comme  suit  : — 

Creek  du  Bois-Mort,  Nanaïmo 10,000 

Lac  Cowichan , 15,000 

Rivière  des  Anglais 14,000 

Creek    Morris 5,000 

Lac  Comox 38,000 

Rivière  Qualicum  ..„....-. 33,000 


115,000 


Il  a  bien  supporté  le  transport,  et  il  était  plein  de  vivacité  et  de  vigueur  lorsque 
nous  l'avons  déposé  à  l'eau,  à  sa  destination.  Nous  avons  encore  quelques  alevins  de 
truite  à  la  piscifacture  qui  sont  très  avancés  et  prêts  à  la  distribution. 

J'ai  l'honneur  d'être,  monsieur, 

Votre  obéissant  serviteur, 

WM,   ROXBURGH,  directeur. 

2.  PISCIFACTURE  DU  DAC  HARRISON. 

Harrison  Hot  Springs,  C.-B.,  26  juillet  1907. 
M.  le  professeur  E.  E.  Prince, 

Commissaire  des  Pêcheries, 
Ottawa. 

Monsieur, — J'ai  l'honneur  de  vous  faire  rapport  des  opérations  de  cette  piscifac- 
ture pour  la  saison  de  1906. 

La  récolte  des  œufs  de  saumon  s'est  faite  l'automne  dernier  avec  beaucoup  de 
difficulté.  Le  6  septembre,  précisément  comme  nous  atteignions  les  premiers  creeks 
découverts,  une  crue  considérable  se  produisit.  Au  creek  d'Argent  l'eau  s'éleva 
de  six  pieds  pendant  la  nuit,  et  en  dépit  de  tout  ce  que  les  hommes  purent  faire 
pour  protéger  la  clôture  contre  l'assaut  des  débris,  elle  en  fut  couverte  et  elle  fut  em- 
portée, entraînant  avec  elle  les  hommes,  le  chaland  et  les  canots.  Le  lendemain  nous 
sommes  arrivés  à  temps  avec  la  chaloupe  pour  tirer  les  hommes  d'une  situation  peu 
enviable.  Quand  le  creek  fut  dégonflé,  comme  il  n'y  avait  d'apparence  de  poisson,  j'ai 
pensé  que  le  mieux  à  faire  était  de  camper  à  cet  endroit. 

A  Douglass,  la  perspective  d'une  bonne  pêche  fut  excellente  jusqu'à  l'époque  de  la 
crue.  Quoique  la  clôture  n'eut  pas  été  très  endommagée,  elle  le  fut  suffisamment  cepen- 
dant pour  permettre  au  poisson  de  passer,  et  quoique  la  brèche  eut  été  réparée  aussitôt 
que  possible,  rien  qui  vaille  ne  fut  capturé. 

Aux  trois  creeks  près  de  la  pointe  de  20- Milles,  ainsi  qu'au  creek  d'Argent,  il  n'y  a 
pas  eu  beaucoup  de  poisson  en  aucun  temps  de  la  saison,  et  comme  l'eau  s'éleva  à  quatre 
pieds  par  dessus  les  clôtures  et  inonda  tout  le  voisinage,  nos  opérations  dans  cette  localité 
n'obtinrent  pas  de  succès. 

Au  creek  Morris  (notre  creek  le  plus  important  comme  frayère)  la  clôture  n'était 
pas  en  place  au  moment  de  cette  crue  (6  septembre),  mais  le  25  octobre  de  lourdes 
pluies  chaudes,  jointes  à  la  fonte  de  neige  hâtive  des  hauteurs,  déterminèrent  une 
inondation  ici  aussi  qui  atteignit  toute  la  vallée.  Quoique  la  clôture  résistât  à  la  poussée, 
le  creek  déborda  jusqu'à  un  demi-mille  en  remontant,  et  forma  plusieurs  nou- 
veaux chenaux  qui  offrirent  une  libre  issue  au  poisson.  Si  ce  n'eut  été  cet  in- 
cident, je  calcule  que  nous  aurions  augmenté  notre  récolte  de  cinq  millions  d'œufs  de 
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sockeye.     Aux  rapides  de  la  rivière   Harrison,   la  crue  des   eaux  se  maintint  pendant 
toute  la  saison  de  pêche. 

Le  nombre  total  des  œufs  dans  la  piscifacture  était  comme  suit  : — 

Saumon  sockeye.  . .  ;  .  . 13,767,000 

Saumon  cohoe 669,000 

Saumon  du  printemps, 1,578,000 

16,005,000 
Perte  par  mauvais  œufs 1,280,400 

Nombre  du  frai 14,721,600 


Quatre  millions  des  œufs  venaient  de  Pemberton. 

La  mise  en  liberté  du  frai  ne  fut  effectuée  qu'aux  premiers  jours  de  mai,  soit 
cinq  ou  six  semaines  plus  tard  que  d'habitude,  par  suite  de  la  basse  température  de  l'eau. 
Il  était  en  excellent  état. 

Au  cours  de  la  saison  nous  avons  construit  la  coque  d'une  nouvelle  chaloupe,  en 
dehors  de  la  piscifacture.  Elle  est  tout  récemment  de  retour,  ayant  fait  le  trajet  au 
moyen  de  son  propre  pouvoir  moteur,  de  New-Westminster,  où  ses  machines  ont  été 
posées. 

La  nouvelle  embarcation  devra  être  d'un  grand  secours  dans  le  travail  qui  se  fait 
ici,  et  aussi  pour  maintenir  la  communication  avec  la  piscifacture  de  Pemberton.  Cet 
été,  la  piscifacture  et  d'autres  constructions  ont  reçu  une  nouvelle  couche  de  peinture,  et 
les  auges,  les  seaux,  les  incubateurs,  etc.,  ont  été  vernis  et  mis  en  bon  état  pour  la  saison 
prochaine. 

Je  suis,  monsieur, 

Votre  obéissant  serviteur, 

THOS.  ROBINSON, 


Directeur. 


3.  PISCIFACTURE  DE  PEMBERTON. 


M.  le  professeur  E.  E.  Prince, 
Commissaire  des  Pêcheries, 
Ottawa. 


Lilloet,  C.-B.,  18  juin  1907. 


Monsieur, — J'ai  l'honneur  de  vous  soumettre  le  rapport  qui  suit  sur  cette  piscifac- 
ture, pour  la  dernière  saison. 

La  production  du  saumon  sockeye,  pendant  l'automne  de  1906 — quoique  moins 
considérable  que  celle  de  l'année  précédente — a  été  très  satisfaisante,  et,  n'eut  été  une 
crue  exceptionnellement  forte  qui  a  détruit  quatre  des  six  clôtures  pendant  la  récolte 
des  œufs,  le  nombre  en  aurait  excédé  celui  de  1905.  Malgré  cela,  cependant,  on  a 
placé  vingt  et  un  millions  et  demi  d'œufs  dans  la  piscifacture,  dont  huit  millions 
furent  plus  tard  transférés,  à  la  phase  embryonnaire,  dans  les  piscifactures  du  lac 
Harrison  et  de  la  rivière  Fraser. 

Les  dommages  causés  aux  clôtures  ont  nécessité  le  recours  à  d'autres  moyens  de 
capturer  les  poissons  reproducteurs  ;  —  seines  et  rets  à  mailler  ;  —  et,  comme  consé- 
quence, la  perte  d'œufs  a  été  plus  grande  qu'elle  n'aurait  été  autrement,  quoiqu'il 
faille  aussi  tenir  compte  que  ma  perte  comprend  les  œufs  enlevés  ici  des  consignations 
aux  autres  piscifactures. 

L'hiver  rigoureux  a  gravement  retardé  l'incubation  ;  quelques-uns  des  derniers  œufs 
frayés  ont  pris  200  jours  pour  éclore. 

Le  système  de  permettre  au  frai  de  partir  quand  il  y  paraît  enclin,  et  dont  on  a 
constaté  le  succès  à  la  saison  précédente,  a   été   de    nouveau    suivi,  et  les  résultats  des 
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opérations  de  la  saison  fixent  le  chiffre  total  de  la  production  du  frai  de  sockeye  à  dix 
millions  et  demi.  On  s'est  aussi  efforcé  de  prendre  des  œufs  de  saumon  de  printemps 
aux  rapides  de  Tenas,  à  vingt  milles  de  Ja  piscifacture,  mais  on  n'a  récolté  que  150,000 
œufs,  dont  120,000  alevins  furent  relâchés.  On  a  aussi  mis  en  liberté  deux  cent  mille 
alevins  de  saumon  cohoe,  ce  qui  porte  la  production  totale  en  fait  de  saumon  sockeye, 
du  printemps,  et  cohoe,  à  10,820,000, 

L'hiver  dernier,  quand  l'eau  de  la  rivière  Birkenhead  était  basse,  on  a  nivelé  un 
emplacement  permanent  avec  des  pierres  pour  l'établissement  d'une  clôture,  et  l'on  a  cons- 
truit des  culées  en  charpente  pour  protéger  les  bords.  La  clairière  de  la  piscifacture  fut 
aussi  agrandie  jusqu'à  environ  six  acres,  et  quarante  auges  d'incubation  furent  construits 
pour  la  piscifacture  extérieure,  à  l'outillage  de  laquelle  on  procède  actuellement. 

Lorsque  les  améliorations  maintenant  en  cours  seront  terminées,  cet  établissement 
sera  très  complet  et  aura  une  capacité  égale  à  la  piscifacture  du  lac  Harrison.  Les 
perspectives  pour  la  saison  prochaine  sont  favorables,  et  j'espère  obtenir  au  moins  vingt- 
cinq  millions  d'alevins. 

En  terminant,  je  sens  qu'il  est  de  mon  devoir  de  f  lire  rapport  que  le  personnel  a 
prêté  toute  l'aide  possible,  et  que  les  sauvages  manifestent  un  désir  croissant  de 
seconder  le  travail  de  la  piscifacture. 

Je  suis,  monsieur, 

Votre  obéissant  serviteur, 

ALEXANDER  ROBERTSOK 

4.    PISCIFACTURE  DU  CREER  GRANITE. 

Knalt,  C.-B.,  8  août  1907. 
M.  le  professeur  E.  E.  Prince, 

Commissaire  fédéral  des  Pêcheries, 
Ottawa. 

Monsieur, —  J'ai  l'honneur  de  vous  soumettre  le  rapport  qui  suit  des  opérations  de 
cette  piscifacture  pendant  la  dernière  saison. 

Il  y  a  eu  trois  montées  différentes  de  saumons  sockeye  dans  la  région  du  lac 
Shuswap,  pendant  la  saison  dernière.  A  la  première  montée,  ce  furent  de  très  gros 
poissons  rouges.  A  la  deuxième,  le  poisson  était  petit,  de  couleur  vert,  olive  sur 
le  dos,  passant  au  blanc  sur  le  ventre,  ombré  de  gris  fait  de  minuscules  points  noirs. 
Aucune  trace  de  rouge  sur  la  peau  ou  dans  la  chair.  Les  femelles  au  moment  de  la 
fraie,  pesaient  4 J  livres  ;  les  mâles,  6  livres  2  onces. 

A  la  troisième  montée,  le  poisson  était  un  très  petit  sockeye  d'un  rouge  vif. 

Les  œufs  des  premiers  migrateurs  comptaient  8,150  à  la  pinte,  mesure  impériale. 

Ceux  des  poissons  de  la  deuxième  montée,  9,265  à  la  pinte. 

La  première  montée  parvint  au  creek  des  Ecossais  le  17  août  et  s'y  termina  le  14  sep- 
tembre. A  la  rivière  Anesty,  47  milles  au  delà  du  creek  des  Ecossais,  elle  se  manifesta  six 
jours  plus  tard,  le  26  août  ;  la  dernière  entra  dans  la  rivière  Anesty  le  19  septembre,  au 
creek  Granité,  65  milles  au  delà  du  creek  des  Ecossais.  Le  premier  poisson  de  la  première 
montée  arrivait  le  3  septembre,  et  le  dernier  entrait  le  15  septembre  dans  le  creek  Granité. 

Le  16  octobre,  après  un  intervalle  de  32  jours,  la  deuxième  montée  de  sockeye  par- 
vint au  creek  des  Ecossais,  le  dernier  poisson  entrant  le  31  octobre. 

Cette  deuxième  montée  s'est  aussi  terminée  au  creek  Granité  le  31  octobre,  mais 
elle  y  était  arrivée  le  13  octobre. 

Le  2  novembre,  le  premier  des  peti  s  sockeyes  d'un  rouge  vif,  de  la  troisième  mon- 
tée, arrivait  au  creek  Granité,  après  un  intervalle  de  48  jours,  depuis  la  fin  de  la  pre- 
mière-montée rouge. 

La  montée  intermédiaire,  la  deuxième,  ou  monté  verte,  n'avait  jamais  été  constatée 
auparavant  au  creek  Granité  ;  quatre  ans  auparavant  aucun  sockeye  d'aucune  espèce  n'  - 
tait  entré  dans  le  creek  Granité  pour  frayer  ;  ce  creek  n'avait  été  fréquenté  des  sock- 
eyes que  pendant  les  grandes  montées  de  tous  les  quatre  ans. 
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Il  n'y  avait  pas  eu  non  plus  de  seconde  montée  au  creek  des  Ecossais  depuis  quatre 
ans  ;  mais  à  cette  époque  des  œufs  de  sockeye  de  même  couleur  avaient  été  recueillis  au 
creek  Morris,  sur  le  Harrisont,  et  ils  avaient  éclos  ici,  et  les  alevins  avaient  été  mis  en 
liberté  au  creek  Granité 

Il  n'est  pas  possible  de  donner  les  dates  des  montées  à  la  rivière  Adams,  parce 
qu'elles  se  croisent,  mais  quelques  rares  femelles  luttaient  encore  pour  la  liberté 
quand  les  clôtures  durent  être  enlevées  à  cause  de  la  gelée,  et  parce  qu'il  n'y 
avait  pas  de  reproducteurs  mâles. 

Cette  clôture  de  la  rivière  Adams  ne  traversait  qu'un  petit  chenal  de  ce  grand  et 
rapide  cours  d'eau,  dans  lequel  de  grands  arbres  sont,  à  de  courts  intervalles,  entraînés 
par  le  courant. 

On  ne  peut  non  plus  indiquer  la  date  du  dernier  saumon  qui  est  entré  dans  le  creek 
Granité,  parce  que,  ce  printemps,  on  a  trouvé  dans  la  trappe  les  restes  de  deux  de 
ces  poissons  qui  s'y  étaient  engagés  sous  la  glace.  C'étaient  cependant  des  cohoes 
probablement,  dont  l'espèce  était  montée  après  le  10  octobre. 

Les  différences  entre  les  trois  montées  de  sockeye  s  au  creek  Granité  ont  été  très 
marquées. 

Entre  les  deux  montées  rouges,  48  jours  se  sont  écoulés,  et  la  différence  de  taille 
était  très  grande.  Le  petit  poisson  de  la  troisième  montée  était  d'un  rouge  plus  vif  que 
le  poisson  de  la  première  montée. 

Trois  ans  auparavant,  au  creek  Ecossais,  cet  ordre  était  renversé,  alors  que  dix 
jours  après  la  monté  du  petit  sockeye  rouge  nombre  de  très  grands  sockeyes  couleur  de 
prune  rouge  s'engageaient  dans  la  trappe. 

La  quantité  des  œufs  de  saumon  recueillis  a  été  comme  suit  : 

Creek  des  Ecossais,  1ère  montée , 4,471,000 

Creek  des  Ecossais,  2ème  montée 233,000 

Rivière  Anesty « 1,539,000 

Rivière  Adams 592,000 

Creek  Granité,   1ère    montée 102,000 

Creek  Granité,  2ème    montée 181,000 

Creek  Granité,  3ème   montée 75,000 

Total  des  sockeyes   7,193,000 

Cohoes : 

Creek    Granité , 128,000 

Rivière  Adams , 237,000 

Total  des  cohoes 365,000 

Cent  mille  œufs  de  saumon  morts  ont  été  enlevés,  ce  qui  a  réduit  le  nombre  des 
alevins  de  saumon  à  6,858,000  ;  ces  alevins  ont  été  mis  en  liberté,  sous  la  glace,  au 
creek  Granité. 

Le  23  août  de  la  présente  année,  on  a  relâché  5,000  SalmoKamloops  à  six  milles  de 
la  piscifacture,  dans  le  creek  Skimekin,  dont  on  espère  faire  une  station  d'approvision- 
nement d'œufs  de  truite.  Ce  creek  avait  été  déjà  abondamment  pourvu  d'alevins  du 
creek  Granité,  mais  un  chenal  souterrain  s'était  formé  là  où  il  se  jette  dans  le  lac  Ski- 
mekin, et  l'avait  asséché,  faisant  ainsi  échouer  le  poisson.  Ce  passage  est  de  nouveau 
fermé,  et  le  lac  Skimekin  est  maintenant  approvisionné  de  nouveau  ;  il  est  d'un  niveau 
plus  élevé  qu'il  n'a  été  depuis  plusieurs  années. 

Le  nouveau  vapeur  construit  cet  été  à  Kamloops  pour  la  piscifacture  se  comporte 
admirablement,  et  nous  permettra  de  nous  aventurer  par  des  temps  orageux  que  nous  ne 
pouvions  affronter  dans  le  passé. 

Nous  avons  aussi  du  bois  à  sécher  que  l'on  destine  à  de  nouvelles  et  confortables 
constructions  devant  servir  au  personnel. 

Je  suis,  monsieur, 

Votre  obéissant  serviteur, 

D.  S.  MITCHELL. 
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5.  PISCIFACTURE  DU  LAC  LAKELSE,  RIVIÈRE  SKEENA- 

M.  le  professeur  E.  E.  Prince, 

Commissaire  fédéral  des  Pêcheries, 
Ottawa. 

Monsieur,  —  J'ai  l'honneur  de  vous  soumettre  mon  cinquième  rapport  annuel  des 
opérations  de  la  piscifacture  de  la  rivière  Skeena,  pour  la  saison  de  1906  et  1907.  Je 
suis  arrivé  à  la  piscifacture  le  17  juillet,  après  un  voyage  agréable  et  plutôt  facile, 
comparé  à  ceux  que  nous  avons  faits  les  précédentes  saisons.  Messieurs  Pretty,  Wil- 
liams et  S.  Whitwell  m'accompagnaient. 

Deux  jours  après  notre  arrivée,  MM.  Pretty,  S.  Whitwell  et  moi-même,  nous  quit- 
tâmes la  piscifacture  pour  prospecter  toutes  les  rivières  et  les  petits  cours  d'eau  qui  se 
jettent  dans  la  rivière  Schalbuckhand,  une  petite  rivière  où  le  poisson  s'était  montré  au- 
paravant en  quantité  trop  minime  pour  s'en  préoccuper,  mais  j'ai  été  agréablement  sur- 
pris d'y  trouver,  à  l'embouchure,  une  grande  quantité  de  poissons,  et  je  me  suis  détermi- 
né de  suite  à  y  placer  une  clôture  et  une  trappe,  afin  d'en  reconnaître  la  valeur  comme 
enroit  convenable  pour  la  récolte  des  œufs,  et,  le  27  juillet,  nous  avions  toutes  les  clôtures 
et  les  enclos  en  place. 

En  juillet,  nous  avons  été  honorés  de  votre  visite  et  de  celle  de  l'inspecteur 
Williams,  et  le  jour  suivant  le  groupe  allait  examiner  les  frayères  des  rivières  Sockeye 
et  Schalbuckhand,  où  il  y  avait  environ  cinquante  sockeyes  dans  les  nouveaux  enclos,  et 
à  cette  date  peu  avancée  plusieurs  de  ces  poissons  étaient  prêts  à  frayer. 

Le  6  août  nous  avons  commencé  notre  première  récolte,  et  ce  jour-là  nous  avons 
obtenu  232,000  œufs  de  sockeye  puis  nous  avons  continué  à  récolter  les  œufs  de  ces  nou- 
velles frayères  jusqu'à  ce  que  nous  en  ayons  eu  recueilli  4,276,000;  nous  avons  ain^i 
rempli  la  piscifacture  à  sa  pleine  capacité,  terminant  ce  travail  le  30  août,  soit  vingt  et 
un  jours  plus  tard  qu'à  toute  autre  saison  autérieure. 

Tous  les  œufs  receuillis  pendant  la  saison  dernière  l'ont  été  dans  la  rivière 
Schalbuckand,  à  l'exception  d'un  quart  de  million  que  nous  avons  obtenu  de  la  rivière 
Sockeye,  et  je  crois,  sans  avoir  de  doute  à  ce  sujet,  que  nous  avons  eu  deux  montées 
distinctes  de  sockeyes  dans  le  lac  Lakelse  la  dernière  saison,  car  la  plupart  des 
poissons  de  la  rivière  Sockeye  étaient  très  durs  et  non  mûrs  à  la  fin  d'août,  alors  que 
les  poissons  de  la  rivière  Schalbuckhand  étaient  en  excellent  état  tout  le  long  du  mois 
d'août. 

Nous  avons  alors  relevé  toutes  nos  clôtures  et  nos  trappes,  et  les  avons  empiler 
tout  prêt  à  servir  pour  la  prochaine  saison. 

Le  17  août,  M.  Smith  est  venu  arpenter  l'emplacement  de  la  piscifacture. 
Il  arpenta  aussi  quelques  acres  à  l'embouchure  des  rivières  Sockeye  et  Schalbuckhand, 
travail  que  requérait  le  ministère  en  présence  du  grand  nombre  de  colons  que  s'éta- 
blissaient sur  les  terres  du  voisinage.     M.  Smith  compléta  satâche  et  nous  quitta  le  22 . 

Nous  avons  eu  également  une  montée  considérable  de  cohoes  pendant  la  dernière 
saison  ;  les  premie.s  poissons  furent  aperçus  le  7  septembre. 

Depuis  la  fin  d'août  jusqu'à  la  fin  de  novembre  la  température  a  été  très  humide, 
mais  nous  n'avons  rien  eu  à  faire   et  n'avons  éprouvé  aucun  dommage  grave. 

Le  24  octobre,  nous  avons  aperçu  plusieurs  "tête  d'acier"  et  en  avons  capturé  deux 
pour  la  cuisine. 

La  première  tombée  de  neige  survint  le  9  novembre  et  nous  en  avons  ensuite  eu 
continuellement  pendant  tout  l'hiver;  le  27  février  1907,  la  couche  de  neige  atteignait 
une  épaisseur  uniforme  de  51  pouces. 

Le  première  forte  gelée  eut  lieu  le  4  et  le  5  décembre  ;  elle  forma  une  glace  solide 
sur  la  plupart  des  rivières  et  des  lacs  ;  cette  glace  avait  encore,  lorsque  nous  partîmes,  le 
18  avril,  une  épaisseur  de  deux  pieds  sur  le  lac  Lakelse.  L'hiver  dernier  a  été  plutôt 
rigoureux,  le  thermomètre  indiquant  20  au-dessous  de  zéro  le  1er,  et  pendant  dix-neuf 
jours,  de  zéro  à  huit  degrés  au-dessous  ;  mais,  nonobstant  ce  froid  persistant,  nous  avons 
obtenu  toute  l'eau  dont  nous  avions  besoin  pour  la  piscifacture. 
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Le  premier  envoi  d'œufs  commença  à  éclore  le  27  octobre,  31  jours  plus  de  bonne 
heure  que  la  saison  précédente,  et,  le  26  février,  tous  les  œufs  étaient  éclos  dans  la 
piscifacture. 

Les  œufs,  pendant  toute  la  durée  de  la  saison,  se  sont  maintenus  en  parfait  état, 
tellement  que  le  nombre  des  mauvais  œufs  enlevés  n'a  été  que  de  150,250  sur  4,276,000 
recueillis,  et  le  16  et  le  17  avril  nous  avons  mis  en  liberté  4,125,750  jeunes  alevins  de 
sockeyes,  en  parfait  état,  la  plupart  capables  de  nager  sans  difficulté. 

Ci- joint  un  état  des  dates  auxquelles  les  œufs  ont  été  récoltés,  ont  atteint  la  phase 
embryonnaire,  ont  éclos,  et  ont  été  mis  en  liberté,  et  j'éprouve  grand  plaisir  à  dire  que 
la  dernière  saison  est  celle  qui  a  jusqu'ici  obtenu  le  plus  de  succès  à  la  piscifacture  de 
Lakelse. 

En  terminant,  je  puis  mentionner  qu'il  pourra  être  nécessaire  d'encourir,  pendant 
la  prochaine  saison,  une  petite  dépense  pour  la  digue,  et  aussi  pour  un  canot,  dont  nous 
avons  grand  besoin,  celui  que  nous  avons  actuellement  n'étant  pas  sûr. 

Les  perspectives  pour  la  saison  prochaine  sont  très  brillantes,  et  il  est  très  peu 
douteux  que  nous  puissions  de  nouveau  remplir  la  piscifacture  à  sa  pleine  capacité. 

Je  suis  heureux  de  dire  que  j'ai  été  bien  secondé  par  le  personnel,  et  que  tous  les 
employés  ont  fait  tout  ce  qu'ils  ont  pu  pour  que  le  travail  de  la  saison  fut  un  succès. 

Je  suis,  monsieur, 

Votre  obéissant  serviteur, 

THOS.  WHITWELL,  directeur. 
Piscifacture  de  la  rivière  Skeena,  C.-B. 

Relevé  des  œufs  et  du  frai  sockeye  à  la  piscifacture  de  Lakelse,  1906  et  1907. 


Date. 


1906. 


G  août. 

7  ii  . 

9  «  . 

10  M  . 

13  M  . 

15  .,  . 

17  *  . 

19  M  . 

22  „  . 

24  „  . 

25  „  . 

27  .,  . 

28  ,.  . 


30     „ 


Œufs_ 
recueillis. 


232,000 
210,000 
200,000 
128,000 
584,000 
344,000 
72,000 
184,000 
272,000 
448,000 
308,000 
504,000 
400,000 


300,000 


Date  de  la 
phase  embryon- 
naire atteinte. 


Début  de 
l'éclosion. 


5  septembre 


13 
15 

17 
18 
21 
25 
28 
28 
1er  octobre 


.  27  octobre 
.|29 
2e  novembre 


12 

.17        .. 

!23 

26 

30 

2  décembre 

5        n 
17 
21 

1907. 

1er  janvier 


Quand  mis  en  liberté. 


y  16  et  17  avril  1907. 
I 


Nombre  d'œufs  placés  dans  la  piscifacture 4,276,000 

Nombre  de  mauvais  œufs  enlevés 150,250 


4,125,750 


6.  PISCIFACTURE  DE  RIVER'S  INLET. 

River's-Inlet,  C.-B.,  14  août  1907, 
M.  le  professeur  E.  E.  Prince, 

Commissaire  fédéral  des  Pêcheries, 

Ottawa. 
Monsieur, — J'ai  l'honneur  de  vous  présenter  le  rapport  qui  suit  des  opérations  de 
c-tte  piscifacture  pour  la  saison  de  1906-07. 
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Au  cours  des  préparatifs  pour  la  récolte  des  œufs  nécessaires  pour  l'approvisionnement 
de  la  piscifacture,  on  a  clôturé  trois  creeks,  sav.  :  Quap,  Ashulum  et  Zenessee.  Le 
courant  à  Ashulum  était  trop  violent  pour  y  maintenir  une  clôture.  Il  gonfle  rapide- 
ment et  la  crue  entraîne  des  pièces  de  bois  si  lourdes  qu'aucune  clôture  ne  pourrait 
tenir,  et  celle  que  nous  y  avons  placée,  quoique  très  solide,  a  été  complètement  brisée  à  la 
première  crue.  Il  nous  fallut,  par  conséquent,  nous  en  tenir  aux  deux  autres  clôtures  pour 
la  récolte  des  œufs,  et  dans  chacun  de  ces  enclos  le  saumon  abondait.  Du  fait,  cependant, 
des  hautes  eaux  dans  les  creeks,  plusieurs  saumons  ont  franchi  les  clôtures. 

Les  premiers  œufs  ont  été  recueillis  dans  la  trappe  du  Quap  le  5  septembre,  au 
nombre  de  80,000  ;  le  reste  du  mois,  on  en  a  récolté  un  million  de  plus.  A  Zenessee,  le 
saumon  parut  ne  devenir  en  bonne  condition  que  beaucoup  plus  tard,  et  quoiqu'il  y  en  eut 
de  grands  bancs  dans  le  lac,  à  l'embouchure  du  creek,  on  ne  recueillit  pas  d'œufs 
avant  le  4  octobre,  alors  qu'on  en  récolta  230,000.  Depuis  cette  époque,  chaque 
creek  fournit  une  assez  abondance  provision  jusqu'au  26  octobre,  et  en  on  avait  apporté 
8,300,000  à  la  piscifacture,  quand  le  temps  devint  si  orageux  que  les  deux  clôtures 
furent  entraînées.  Comme  le  lac  était  très  gros,  elles  ne  purent  être  replacées  ;  la  plu- 
part des  saumons  s'enfuirent  des  creeks  et  les  opérations,  du  moins  sur  les  creeks, 
durent  être  abandonnées  pour  la  saison.  La  clôture  du  Quap  a  été  deux  fois  entraînée 
pendant  le  mois.  Celle  du  Zenessee,  par  suite  de  la  crue  du  lac,  a  été  submergée  pendant 
quelques  jours,  et  permit  ainsi  à  un  nombre  considérable  de  poissons  de  fuir. 

On  essaya  de  se  servir  de  la  seine  sur  la  rivière  Wannock,  mais  avec  de  maigres 
résultats,  car  on  ne  put  recueillir  que  140,000  œufs,  le  poisson  n'étant  pas  mûr  ou  ayant 
frayé. 

Pendant  l'hiver,  nous  fûmes  très  incommodés  par  le  froid,  qui  persista  pendant  le 
mois  de  janvier  et  les  premiers  jours  de  février.  Il  fit  beaucoup  plus  froid  que  d'habitude 
dans  cette  partie  du  pays,  et  cette  température  n'avait  pas  été  prévue  Dans  le  creek 
qui  fournit  l'eau  à  la  piscifacture,  de  grandes  masses  de  glace  de  fond  se  formèrent,  qui 
remplirent  les  tuyaux  d'approvisionnement  d'eau  de  granulations,  et  pendant  quelque 
temps  on  eut  beaucoup  de  difficulté  à  débarrasser  les  tuyaux  de  ces  obstacles.  Deux  petites 
digues  durent  être  installées  dans  le  creek,  pour  maintenir  l'eau  assez  haute  au-dessus 
des  prises  d'eau,  de  façon  à  empêcher  cel'es-ci  de  geler. 

Les  œufs  étaient  en  général  en  assez  satisfaisant  état,  mais  ils  ne  parvinrent  que 
lentement  à  maturité.  Les  premiers  jeunes  poissons  se  montrèrent  le  17  décembre  1906, 
88  jours.  A  compter  de  cette  date,  cependant,  quand  vint  le  froid,  ils  parurent  immo- 
bilisés, et  pendant  des  semaines  ne  manifestèrent  aucun  progrès.  Ce  n'est  qu'à  la  fin 
d'avril  que  tous  les  œufs  furent  éclos.  Le  premier  frai  fut  placé  dans  le  lac  le  12  mars, 
et  l'opération  se  continua,  à  différents  intervalles,  jusqu'au  4  mai,  alors  que  le  reste  du 
frai  fut  transporté  dans  le  lac. 

Le  sommaire  des  opérations  de  la  saison  1906-7  est  comme  suit  : — 

Œufs  reçus  à  la  piscifacture,  8,440,000. 

Frai  mis  en  liberté,"  7,577,000;  mauvais  œufs  et  poissons  morts,  863,000;  total, 
8,440,000. 

Le  ministère  a  acheté,  ce  printemps,  une  chaloupe  à  gazoline  pour  l'usage  de  la  pisci- 
facture. Le  choix  qu'a  fait  M.  Roxburgh  de  cette  embarcation  a  été  très  heureux  ;  elle 
a  montré  par  les  grands  vents  que  nous  avons  eus  sur  le  lac  qu'elle  est  capable  de  tenir 
la  mer  ;  sa  machine  a  donné  entière  satisfaction,  et  elle  nous  a  permis  d'exécuter  notre 
travail  en  moins  de  temps  et  à  moins  de  frais. 

Une  remise  à  bateaux  de  30  par  16  a  été  construite  sur  la  rivière  Wannock,  dans  la- 
quelle la  chaloupe  peut  être  mise  à  l'abri  lorsqu'on  ne  s'en  sert  pas.  Une  pièce  de  terrain 
d'environ  30  verges  carrées  a  été  protégée  au  moyen  d'une  charpente  en  caissons  de  4 
pieds  par  5  pieds  de  haut  que  l'on  a  remplie  ce  printemps. 

Une  partie  de  ce  terrain  a  été  plantée  de  pommes  de  terre,  choux  et  autres  légumes 
qui  sont  très  bien  venus,  étant  donné  la  nature  vierge  du  sol. 

Les  pommes  de  terre,  quoique  d'un  assez  faible  rapport,  ont  constitué  une  véritable 
économie,  vu  le  prix  élevé  de  ces  légumes  ce  printemps. 
J'ai  l'honneur  d'être,  monsieur,* 

Votre  obéissant  serviteur, 

ROBT.  C.  BUCKNALL. 
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7.  PISCIFACTUTE  DE  NIMPKISH. 


Nanaïmo,  C.-B.,  15  avril  190' 


M.  le  professeur  E.  E.  Prince, 

Commissaire  des  Pêcheries, 
Ottawa. 


Monsieur, — J'ai  reçu  le  rapport  suivant  de  la  British  Colombia  Vachers  Association 
des  prises  et  de  la  production  de  leur  piscifacture  sur  la  Nimpkish  : — 

"Nous  avons  commencé  la  récolte  des  œufs  le  15  octobre  1906,  et  tous  nos  incubateurs 
étaient  pleins  le  13,  après  que  nous  en  eûmes  recueilli  5,014,000,  ce  qui  est  la  capacité 
de  notre  piscifacture  actuelle. 

"  Le  premier  poisson  parut  le  25  décembre,  ayant  frayé  quatre-vingt-un  jours  et 
représentant  985  unités.  Tout  le  poisson  était  éclos  vers  la  fin  de  janvier,  et  nous  avons 
commencé  à  placer  les  sujets  en  état  de  nager  dans  le  lac  vers  le  milieu  de  mars  1907, 
le  dernier  placé,  l'y  étant  le  4  avril. 


Œufs  apportés  à  la  piscifacture , 

Mauvais  œufs  enlevés 

Frai  mort 


5,014,000 

143,500 

500 

Frai  planté  dans  le  lac 4,870,000 

Perte ' 144,009 

ou  moins  de  3  pour  100,  ce  que  nous  considérons  un  excellent  résultat. 

"  Notre  appareil  d'approvisionnement  d'eau  cessa  de  fonctionner  pendant  les  grands 
froids,  le  tuyau  ayant  gelé,  mais  notre  homme  chargé  de  ce  service  réussit  à  pourvoir  à 
l'approvisionnement  jusqu'à  ce  qu'il  fut  parvenu  à  dégeler  ce  tuyau,  et  aucun  œuf  ne 
fut  perdu  par  l'arrêt  de  l'eau  dans  la  conduite  principale. 

Je  suis,  monsieur, 

Votre  obéissant  serviteur, 

EDWARD  G.  TAYLOR, 

Inspecteur  des  ])êcheries. 

8.    PISCIFACTURE  DE  LA  RIVIÈRE  BERENS. 


M.  le  professeur  E.  Prince, 

Commissaire  fédéral  des  Pêcheries, 
Ottawa,  Canada. 


Selkirk,  M  an.,  24  août  1907. 


Monsieur, — J'ai  l'honneur  de  vous  soumettre  mon  rapport  annuel  des  opérations, 
pour  la  saison  de  1906  et  1907,  à  la  piscifacture  de  la  rivière   Berens,  et  s'y  rattachant. 

Nous  sommes  partis  d'ici  sur  le  vapeur  Premier  le  8  septembre,  avec  les  hommes  et 
les  provisions,  pour  la  Petite  rivière  Saskatchewan,  qui  est  située  à  environ  270  milles 
par  eau,  et  nous  arrivions  à  destination  le  9.  Le  trajet  caractérist'que  de  cette 
pêcherie  est  que  la  montée  principale  du  poisson  blanc  a  lieu  entre  le  milieu  de  septembre 
et  le  5  octobre,  et  les  poissons  reproducteurs  capturés  à  cette  époque  doivent  être  rete- 
nus de  quatre  à  six  semaines  avant  la  fraie  ;  mais,  pour  s'assurer  de  ces  reproducteurs, 
il  faut  les  capturer  à  cette  époque. 

Nous  avons  fait  notre  première  capture  le  14,  prenant  environ  200  poissons.  Le 
15,  1,365.  Cette  capture  a  été  évidemment  favorisée  par  l'orage  violent  qui  sévissait 
sur  le  lac  dans  le  moment  ;  mais,  depuis  cette  date,  la  capture  quotidienne  était  d'envi- 
ron 1,500  poissons  à  chaque  levée. 

Le  20,  après  avoir  tout  complété,  nous  quittions  la  rivière  Berens,  laissant  M. 
Young  avec  un  nombre  suffisant  d'hommes  sous  sa  surveillance  pour  manœuvrer  les  fi- 
lets.    Pendant  ce   temps   nous   avions  construit  une  maison  de  18  x  28,  pour  servir  de 
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logement  confortable  pour  les  hommes  ;  aussi  un  hangar  de  14  par  18  pour  la  manu- 
tention du  frai  pendant  l'absence  du  bateau  à  vapeur. 

Nous  avons  fait  des  viviers  suffisamment  grands  pour  contenir  environ  30,000 
poissons  reproducteurs,  un  bassin  d'environ  300  pieds  de  long  pour  y  construire  les 
viviers  et  un  autre  pour  le  bateau.  A  cette  époque  nous  avions  11,000  poissons  dans 
les  viviers.  Nous  sommes  arrivés  le  20  à  la  rivière  Berens,  et  avons  commencé  à  cher- 
cher des  endroits  propices  dans  le  voisinage  pour  tendre  nos  rets.  Un  de  ces  rets  fut 
placé  dans  la  rivière  Berens  (surtout  pour  constater  si  le  poisson  blanc  la  remontait), 
et  un  troisième  dans  la  baie  aux  Pigeons,  à  douze  milles  de  la  rivière  Berens.  Il  fallait 
nécessairement  avoir  un  bateau  pour  manœuvrer  ces  deux  rets,  et  le  Spray  fut  nolisé 
à  cette  fin.  Des  viviers  furent  construits  pour  contenir  environ  10,000  poissons.  La 
pêche  se  continua  à  ces  trois  endroits  jusqu'au  17  octobre,  etayant  rempli  tous  les  viviers 
à  la  Petite  Saskatchewan,  nous  avons  déposé  800  poissons  reproducteurs  à  bord  du 
Premier,  à  destination  de  )a  rivière  Berens,  où  ils  arrivèrent  en  bonne  condition  et  furent 
mis  dans  des  viviers, 

Le  21,  la  première  consignation  d'œufs,  7,900,000,  et  1,300  poissons  reproducteurs, 
furent  apportés  par  le  Premier  de  la  Petite  Saskatchewan,  et  placés  en  bonne  condition 
dans  la  piscifacture.  Le  Premier  arriva  de  nouveau  le  28,  avec  25,000,000  d'œufs  et 
1,600  poissons  reproducteurs.  Le  21  novembre,  la  troisième  cargaison  d'œufs,  consistant 
en  28,750,000  fut  déposée  sans  encombre  à  la  piscifacture.  Le  10  novembre,  ayant 
rempli  tous  les  viviers  que  nous  avions  pour  la  piscifacture  de  Selkirk,  et  suffisamment 
d'œufs  en  boîtes  pour  remplir  la  piscifacture  de  la  rivière  Berens,  nous  avons  lâché  le 
reste  du  poisson  dans  les  viviers,  savoir,  plusieurs  milliers,  et  tout  a  été  mis  en  bonne 
condition  pour  l'hiver.  Nous  sommes  repartis  avec  l'équipage  pour  la  rivière  Berens, 
où  tous  les  incubateurs  ont  été  remplis  d'œufs.  Le  1 1  au  matin,  le  Premier  partit  pour 
Selkirk  où  il  arriva  le  12.  Durant  ce  temps,  nous  avions  extrait  du  poisson  apporté  de 
la  Petite  Saskatchewan  et  des  deux  rets  de  la  rivière  Berens  près  de  37,000,000 
d'œufs,  soit  un  total  de  110,000,000,  que  nous  avons  déposés  dans  la  piscifacture  de 
la  rivière  Berens. 

Je  pourrais  ajouter  que  nous  sommes  arrivés  à  temps  à  Selkirk,  car  nous  avons  eu 
beaucoup  de  difficultés  à  mettre  notre  bateau  en  hivernage,  vu  que  le  froid  a  commencé 
deux  jours  après  notre  arrivée.  A  la  piscifacture  tout  s'est  passé  sans  aucun  incident 
remarquable,  et  le  6  juin  nous  avions  réussi  à  faire  éclore  92,000,000  de  beaux  et  forts 
alevins  que  nous  avons  déposés  dans  la  rivière  à  la  piscifacture. 

Durant  l'hiver  500  cordes  de  bois  ont  été  charroyées  (avec  l'aide  des  Sauvages)  pour 
l'usage  futur  à  cet  endroit. 

J'ai  l'honneur  d'être,  monsieur, 

Votre  obéissant  serviteur, 

F.  W.  HOOKER, 

Directeur,  Silkirk,  Man. 

9.  PISCIFACTURE  DE  SELKIRK. 


M.  le  professeur  E.  E.  Prince, 

Commissaire  fédéral  des  Pêcheries, 
Ottawa. 


Selkirk,  Man.,  15  août  1907. 


Monsieur,  —  En  vous  soumettant  mon  rapport  annuel  des  opérations  îelatives  à  la 
piscifacture  de  Selkirk  durant  la  saison  1906  et  1907,  je  puis  dire  que  mon  rapport  sur 
les  opérations  à  la  Petite  rivière  Saskatchewan,  pour  la  piscifacture  de  la  rivière  Berens, 
devrait  également  s'appliquer  à  Selkirk,  les  œufs  pour  cette  piscifacture  ayant  été 
obtenus  en  mêmes  temps. 

Ces  œufs  furent  emballés  durant  la  première  semaine  de  novembre,  et  placés  sans 
encombre  dans  la  piscifacture  le  1 2  du  même  mois,  deux  jours  avant  l'hiver,  alors  que  la 
glace  s'est  formée  sur  la  rivière  Rouge  et  a  clos  la  navigation. 
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La  plus  grande  difficulté  que  nous  éprouvons  à  cette  piscifacture  est  de  se  procurer 
les  œufs  avant  que  l'hiver  arrive  et  arrête  tous  moyens  de  transport  jusqu'à  ce  que  la 
glace  soit  assez  forte  pour  porter.  Après  un  bon  hiver  d'opérations  à  la  piscifacture, 
sur  les  62,500,000  œufs  placés  dans  les  incubateurs,  nous  avons  réussi  à  faire  éclore 
environ  45,000,000  de  beaux  et  forts  alevins,  qui  ont  été  mis  dans  la  rivière,  à  la  pisci- 
facture le  21  mai. 

J'ai  l'honneur  d'être,  monsieur, 

Votre  obéissant  serviteur, 

F.  W.  HOOKER, 


Directeur. 


10.  PISCIFACTURE  DE  SANDWICH. 


Sandwich,  Ont.,  29  juillet  1907. 

M.  le  professeur  E.  E.  Prince, 

Commissaire  fédéral  des  Pêcheries, 
Ottawa. 

Monsieur, — En  conformité  des  règlements  du  ministère  des  Pêcheries,  je  vous  sou- 
mets mon  rapport  annuel  du  travail  accompli  à  la  piscifacture  de  Sandwich  au  cours 
de  la  dernière  saison. 

Sur  73,500,000  œufs  cuei  lis  durant  la  saison  du  frai  du  poisson  blanc,  et  placés  clans 

la  piscifacture,  61,500,000  jeunes  alevins  sont  éclos  et  ont  été  distribués,  en  pleine 
vigueur,  dans  les  eaux  ci-dessous  mentionnées. 

Point-Edward,  lac  Huron .  . 3,000,000 

Ile  aux  Pêches,  lac  St-Clair 4,000,000 

Iles  de  la  Bataille  (Fighting),  rivière  Détroit 4,000,000 

Baie  en  aval  de  l'île  de  la  Bataille 4,000,000 

Ile  aux  Dindes  (Turkey),  rivière  Détroit 4,000,000 

Ile  Rocheuse,  Rivière  Ditroit 4,000,000 

Ile  du  Bois-Blanc,  rivière  Détroit 7,000,000 

Lac  en  aval  de  l'île  du  Bois-Blanc 3,000,000 

Baie  aux  Pigeons,  lac  Erié 3,000,000 

Colche  ter,  lac  Erié 3,000,000 

Kingsville,  lac  Erié 1,000,000 

Leamington,  lac  Erié. .  .     , 1,000,000 

Rondeau,  lac  Erié   1,000,000 

Port-Stanley,  Erié 1,000,000 

Hamilton,  lac  Ontario 1,000,000 

Baie  Burlington,  Hamilton 500,000 

Toronto,  lac  Ontario 1,000,000 

Niagara,  lac  Ontario 1,000,000 

Belleville,  baie  de  Quinte 1,000,000 

Dans  la  rivière  à  la  piscifacture 14,000,000 

Total 61,500,000 


CUEILLETTE    DES    ŒUFS    DE    DORE. 


Après  la  fermeture  de  la  saison  du  poisson  blanc  les  incubateurs  ont  été  remplis  de 
69,000,000  d'œufs  de  doré  cueillis  dans  les  rets  à  enclos  du  lac  Huron,  dont  41,500,000 
jeunes  alevins  sont  éclos  et  ont  été  distribués  comme  suit  : — 
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Point-Edward,  lac  Huron , 5,000,000 

Ile  aux  Pêches,  lac  St-Clair 4,000,000 

Ile  de  la  Bataille,  (Fighting)  rivière  Détroit   5,000,000 

Ile  du  Bois-Blanc,  rivière  Détroit 5,000,000 

Hamilton,  lac  Ontario ,,.;■.  2,000,000 

Rivière  Yainaska,  Québec 19,000,000 

Dans  la  rivière,  à  la  piscifacture 1,500,000 

Total ]    , 41,500,000 

Les  alevins  ont  été  distribués  en  très  bonne  condition. 

J'ai  l'honneur  d'être,  monsieur, 

Votre  obéissant  serviteur, 

WM.  PARKER. 

11.     PISCIFACTURE  D'OTTAWA. 

Ottawa,  25  juillet  1907. 
M.  le  professeur  E.  E.  Prince, 

Commissaire  fédéral  des  Pêcheries, 
Ottawa. 

Monsieur, — Permettez-moi  de  vous  soumettre  mon  rapport  annuel  des  opérations 
de  la  piscifacture  d'Ottawa  durant  la  saison  écoulée  : — 

Le  16  novembre,  j'ai  reçu  de  Wm  Armstrong  environ  1,000,000  d'œufs  de  truite 
saumonée. 

Le  13  février,  j'ai  reçu  de  Wm  Parker,  de  la  piscifacture  de  Sandwich,  environ 
600,000  œufs  fertilisés  de  poisson  blanc. 

Le  22  mar^,  j'ai  reçu  par  l'entremise  de  A.  C.  Finlayson,  environ  70,000  saumons 
de  l'Atlantique. 

Le  23  mars,  j'ai  reçu  de  la  piscifacture  de  la  rivière  des  Ecorces,  par  l'entremise  de 
A.  C.  Finlayson,  environ  185,000  truites  de  ruisseau. 

Le  24  mars,  j'ai  reçu  d'Isaac  Sheasgreen  environ  200,000  saumons  de  l'Atlantique. 
A  la  fin  de  mai,  tous  les  œufs  ci- haut  mentionnés  ont  été  déposés  dans  les  incubateurs,  et 
au  commencement  de  juin  les  alevins  sont  éclos  sains  et  vigoureux. 

Les  jeunes  alevins  ont  été  déposés  avec  beaucoup  de  succès  par  N.  Grignon,  J.  B. 
Rochon  et  S.  J.  Walker  dans  les  eaux  ci  dessous  mentionnées. 

Distribution  de  la  truite  saumone'e. 

Lac  Kosbalogamog 20,000 

Norwood 15,000 

Lac  Moscou 30,000 

Lacs  Lady  et  des  Ecorces , 25,000 

Lac  Croche 25,000 

Lac  de  la  Truite 20,000 

Lac  Vert 20,000 

Lac  Le-Coeur , 15,000 

Lac  au  Faucon , 25,000 

Lac  Véronique 25,000 

Lac  Malone 15,000 

Lac  L'Orignal 20,000 

Lac  Saint-Esprit 25,000 

Lac  Septième 25,000 

Lac  Grégoire 25,000 

Lac  Saint-Sixte 20,000 
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Lac  Charleston 30,000 

Lac  aux  Brochets 36,000 

Lac  L'Achigan 30,000 

Lac  à  Ricard 25,000 

Lac  Lunette 25,000 

Lac  Rouge 1 5,000 

Lac  Long 20,000 

Lac  Lemmer 20,000 

Ruisseau  des  Sources 36,000 

Raquette , 36,000 

Lac  Anne 30,000 

Lac  Meache 48,000 

Lac  Clarendon 30,000 

Lac  Baron 30,000 

Lac  Sharbot 48,000 

Lac  Rideau 48,000 

Lac  Christie   . , 20,000 


Distribution  totale  de  la  truite  saumonée  877,000 
Distribution  du  poisson  blanc. 

Lac   Meache 125,000 

Lac  Shawinigan 150,000 

Lac  Deschênes , 250,000 

Distribution  totale  du  poisson  blanc  525,000 
Distribution  de  la  truite  mouchetée. 

Spring-Dale 10,000 

Norwood 5,000 

Creek  Ploto 5,000 

Lac  Margorie    5,000 

Lac  Malone 5,000 

Lacs  du  Club  de  Pêche  et  de  Chasse  de  Campeau 5,000 

Lac  Clair 5,000 

Etang  de  Chelsea 5,000 

Mastigouche 10,000 


55,000 


ggftEn  sus  du  nombre  ci-haut   mentionné  nous  avons  expédié  à   Alph.  Robert,  de    la 

piscifacture  du   Mont-Tremblant,    125,000   œufs  fertilisés  de  truite  de  ruisseau,   for- 
mant une  distribution  totale  de  180,000  truites. 

Distribution  du  saumon  de  l'Atlantique. 

Lac  L'Orignal 8,000 

Saint-Sixte 8,000 

Lacs  du  Club  de  Pêche  et  de  Chasse  de  Campeau 8,000 

Etang  de  Chelsea 8,000 

Lac  Vert , 8,000 

Lac  Meache 8,000 

Lac  Rouge 8,000 

Lac  Charleston 15,000 

Lac  Bernard 8.000 

Lac  Christie 16,000 


95,000 
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En  sus  du  nombre  ci-haut  mentionné,  125.000  œufs  fertilisés  ont  été  expédiés  à 
C.  B.  Sword,  New  Westminster,  C.-B.,  et  42,000  ont  été  distribués  dans  les  piscifactures 
de  l'est. 

Récapitulation. 

Poisson    blanc ... 520,000 

Truite  mouchetée 55,000 

Truite    saumonée , .  '. 887,000 

Saumon   de  l'Atlantique 95,000 

Distribution   totale 1,552,000 

Œufs  fertilisés  expédiés  à  d'autres  piscifactures 292,000 

Total , 1,844,000 

Je  pourrais  ajouter  que  durant  l'année  15,000  personnes  ont  visité  la  piscifacture. 
Les  auges  à  incubation  ont  été  revernis,  et  tout  est  prêt  pour  la  prochaine  saison. 

J'ai  l'honneur  d  être,  monsieur, 

Votre  obéissant  serviteur, 

JOHN  WALKER, 
12.     PISCIFACTURE  DE  NEWCASTLE. 

Newcastle,  Ont.,  29  juillet  1907. 

M.  le  professeur  E.  E.  Prince, 

Commissaire  des  Pêcheries, 
Ottawa. 

Monsieur, — J'ai  l'honneur  de  vous  soumettre  mon  rapport  sur  les  opérations  de 
cette  piscifacture  au  cours  de  l'année  écoulée. 

Conformément  à  vos  instructions,  le  troisième  jour  d'octobre  dernier  je  suis  parti 
pour  Wiarton  avec  mon  personnel  ordinaire,  afin  de  me  procurer  la  provision 
d'œufs  de  truite  saumonée  pour  cette  piscifacture  et  autres.  Après  avoir  planté  nos 
piquets,  nous  avons  tendu  nos  rets  vers  le  17  octobre,  et  vers  la  fin  du  mois  les  poissons 
étaient  sur  leur  frayère.  Nous  nous  é  ions  procuré  au  delà  de  deux  cents  auges  d'œufs, 
que  j'ai  placés  dans  la  piscifacture  de  New-Castle. 

Je  ferai  remarquer  que  l'an  dernier  la  saison  a  été  beaucoup  plus  hâtive  que  depuis 
bon  nombre  d'années. 

Le  15  novembre,  j'ai  remis  à  M.  Walker,  de  la  piscifacture  d'Ottawa,  1,000,000 
d'œufs,  et  en  même  temps  800,000  pour  le  Mont-Tremblant. 

Vers  la  fin  du  mois  j'ai  réussi  à  me  procurer  tous  les  œufs  dont  nous  avions  besoin 
et  j'en  avais  environ  2,000,000  en  très  bonne  condition  à  déposer  dans  la  piscifacture  de 
Newcastle.  Conformément  à  vos  instructions,  j'ai  expédié  au  mois  de  février  trente 
auges  d'œufs  fertilisés  à  la  piscifacture  de  Magog. 

J'ai  le  regret  de  vous  annoncer  que  le  14  février  dernier  j'ai  eu  le  malheur  de 
perdre  mon  aide,  M.  John  Kenefick,  que  la  mort  nous  a  enlevé  à  cette  date.  Il  a  été 
au  service  du  ministère  environ  trente  ans,  et  a  toujours  été  un  employé  de  première 
classe.  Il  me  fait  p^isir  de  dire  que  M.  Alex.  McCleod,  qui  est  employé  au  ministère 
depuis  environ  treize  ans,  l'a  remplacé,  et  fait  preuve  d'une  habileté  remarquable. 

Les  opérations  de  la  dernière  saison  ont  très  bien  réussi,  et  le  tableau  suivant 
indique  le  nombre  de  poissons  d'un  an  et  d'alevins  distribués  dans  les  diverses 
localités. 
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TRUITE    SAUMONÉE    D'UN    AN. 

Lac  Charleston,  à  Athens    700 

Lac  Simcoe,  à  Barrie 800 

Baie  de  Quinte,  à  Bellevile 800 

Lac  au  Saumon,  à  Saint-Ola 800 

Lac  Ontario,  à  Consecon 700 

"       à  Picton 700 

Lac  Huron,  à  Goderich 500 

Baie  Géorgienne,  à  Wiarton 200 

Total 5.200 

ALEVINS    DE   TRUITE    SAUMONÉE. 

Lac  Ontario,  à  Consecon ,  150,000 

«       à  Picton 100,000 

"       à  Kingston 100,000 

"           "       à  Toronto 100,000 

Lac  Huron,  à  Goderich 200,000 

"       à   Southampton 200,005 

Lac  Sim  oe,  à  Barrie    100,000 

Lac  Couchiching,  à  Orillia 100,000 

Baie  Géorgienne,  à  Wiarton 200,000 

11             à  Collingwood ,  100,000 

Lac  Charleston,  à  Athens 100,000 

Lac  Ridean,  à  Portland 50,000 

Lac  Rideau,  Delta : 50,000 

Lacs  à  Saint-Joseph ...  50,000 

Lac  Clifford 50,000 

Lac  Parkharu 50,000 

Lac  Ontario,  Newcastle 100,000 

Total"  •• 1,800,000 

Je  dois  ajouter  qu'au  mois  de  juin  dernier  dix-huit  achigans  reproducteurs  à  petite 
bouche  ont  été  livrés  par  M.  J.  K.  McCargar,  de  Belleville,  et  placés  dans  nos  étangs. 
Ces  poissons  ont  donné  beaucoup  de  satisfaction,  et  la  distribution  suivante  d'achigans 
de  trois  mois  a  été  faite  avec  succès  : 

Baie  d'Owen-Sound,  Owen-Sound 400 

Lacs  aux  Pigeons  et  aux  Chevreuils,  Muskoka 400 

Lac  de  la  Tempérance,  Athens 400 

Lac  du  Pin  et  aux  Herbes,  Haliburton ....  400 

Lacs  Rideau,  Leeds   400 

Total 2,000 

Je  désire  ajouter  que  tous  les  alevins  et  digitables  de  cette  piscifacture  ont  été 
déposés  dans  les  différentes  eaux  en  très  bonne  condition.  Notre  piscifacture  est  en 
bon  ordre  et  notre  travail  a  été  fait  de  la  façon  la  plus  moderne.  Nos  rets  ont 
besoin  d'être  réparés,  mais  cela  peut  se  faire  à  très  peu  de  frais,  et  ils  pourront  servir  une 
autre  année. 

Nous  avons  dans  nos  réservoirs  un  bon  nombre  de  truites  saumonées  que  nous 
garderons  jusqu'à  ce  qu'elles  aient  la  taille  de  digitales,  mais  il  est  trop  tôt  dans  la  saison 
pour  juger  d'avance  du  résultat. 

J'ai  l'honneur  d'être,  monsieur, 

Votre  obéissant  serviteu**, 

Wm  ARMSTRONG. 
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13.     PISCIFACTURE  DE  MAGOG. 

(Traduction  de  la  traduction  anglaisé). 

Magog,  27  juillet  1907. 
M.  le  professeur  E.  E.  Prince, 

Commissaire  des  Pêcheries, 
Ottawa. 

Monsieur, — En  vous  transmettant  mon  rapport  annuel  sur  les  opérations  de  cette 
piscifacture  pour  la  saison  de  1906-07,  j'ai  le  plaisir  de  vous  faire  savoir  que  les  œufs 
cueillis  dans  le  Lac  Memphrémagog  en  octobre  et  novembre  1906,  au  nombre  de  900,000, 
ont  tous  éclos  avec  succès  ;  ces  alevins  ont  été  distribués  en  très  bonne  condition, 
comme  suit  : 

J'ai  reçu  en  très  bonne  condition  75,000  truites  mouchetés  des  étangs  du  lac 
Lister  ;  dans  l'automne  de  1906,  300,000  œufs  de  saumon  de  Saint- Jean,  N.-B.  ;  dans 
l'automne  de  1906,  165,000  œufs  de  truite  saumonée  de  New-Castle,  Ont.;  dans  l'au- 
tomne de  1906,  40,000  oeufs  de  truite  mouchetée  de  Saint- Alexis,  et  j'ai  livré  en 
échange  50,000  œufs  de  saumon. 

PISCIFACTURE    DE    MAGOG,    P.  Q. 

(Distribution  des  alevins  durant  les  mois  de  mai  et  juin  1907.) 
Saumon  de  V Atlantique. 

Lac  aux  Araignées  (3) 10,000 

Lac  Dubé 10,000 

Lie  Oxford 5,000 

Lac  Memphrémagog    . 30,000 

Lac  Brome    10,000 

65,000 
Truite  saumonée. 

Lac  aux  Araignées  (3) 10,000 

Lac  Saint  François , , 52,000 

Lac  Dubé 20,000 

Lac  d'Argent  (Silver) 15,000 

Lac  Oxford. 5,000 

Lac  Memphrémagog 25.000 

100,000 
Truite  grise. 

Lac  Scakwaninipus 40,000 

Lac  aux  Araignées 35,000 

Rivière  Pointue 25,000 

Lac  des  Roches 40,000 

Lac  Maheux 25,000 

Lac  Denyson 45,000 

Rivière  Noire 40.000 

Lac  Joseph 40,000 

Lac  Brome 75,000 

Lac  Massawippi 60,000 

Lac  (Key)  La  Clef 30,000 

Lac  Memphrémagog 150,000 

Lac  Oxford 10,000 


615,000 
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Truite  mouchetée. 

Lac  Cliff f 10,000 

Sources,  ruisseaux  et  étangs 10,000 

Lac  Allward    25,000 

Lac  Saint-Modeste 25,000 

Lac  de  l'Est 15,000 

Lac  d'Argent 1 5,000 

105.000 

Outre  cette  distribution,  225,000  alevins  de  truite  grise,  50,000  de  saumon  de 
l'Atlantique  et  50.000  de  truite  saumonée  ont  été  transportés  aux  étangs  du  lac  Lister. 

J'ai  aussi  expédié  105,000  œufs  de  saumon  de  l'Atlantique  à  Nouvelle-Zélande  et 
50.000  à  la  piscifacture  de  Saint-Alexis. 

Récapitulation. 

Saumon  de  V Atlantique — 

Lac  Lister 50,000 

Autres  lacs 65,000 

115,000 
Truite  grise — 

Divers  lacs  615,000  ;  lac  Lister,  225,000 , 840,000 

Truite  saumonée — 

Lac  Lister  50,000  ;  autres  lacs,  100,000 150,000 

Truite  mouchetée — 

105,000 

1,210,000 

La  distribution  totale  des  alevins  de  la  piscifacture  de  Magog  pour  la  saison  qui 
vient  de  se  terminer  (1906-07)  a  été  de  1,210,000,  et  155,000  œufs  ont  été  expédiés  aux 
piscifactures. 

Les  alevins  ont  tous  été  distribués  en  excellente  condition. 

J'ai  l'honneur  d'être,  monsieur, 

Votre  obéissant  serviteur, 

A.  L.  DESÈVE, 
Directeur  de  la  piscifacture  de  Magog. 

14-    PISCIFACTURE  DU  MONT-TREMBLANT,  P.  Q. 

Mont-Tremblant,  P.  Q.,  14  août  1907. 
M.  le  professeur  E.  E.  Prince, 

Commissaire  des  Pêcheries, 
Ottawa. 

Monsieur, — Permettez  moi  de  vous  soumettre  mon  rapport  détaillé  des  opérations 
à  la  piscifacture  du  lac  Tremblant  pour  la  saison  de  1906-07  : 

Les  œufs  suivants  ont  été  reçus  en  bonne  condition  à  cette  piscifacture,  savoir  : 

Œufs  de  truite  saumonée 640,000 

Œufs  de  saumon  de  l'Atlantique 2,200 

Œufs  de  truite  mouchetée 7,500 
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L'éclosion  des  œufs  a  été  très  lente,  et  a  durée  du  1er  avril  au  10  juin  ;  mais  le  ré- 
sultat a  été  très  satisfaisant,  comme  on  le  verra  par  les  chiffres  suivants  : 

Truite  saumonée ; 633,000 

Saumon  de  l'Atlantique 2,000 

Truite  mouchetée 7,000 

Total .  '. 642,000 

Truite  mouchetée. — Lac  Cornu,  à  Nantel  ;  lac  du  Sauvage,  à  Saint-Faustin  ;  lac 
la  Truite,  à  Sainte- Agathe  ;  lac  Lafleur,  à  Val  Morin  ;  lac  Michaudville,  à  Labelle  ; 
lac  Saint- Antoine,  à  Nominingue  ;  lac  du  Bois-Franc,  près  du  lac  Tremblant. 

Truite  saumonée. — Lac  Marois,  à  Shawbridge  ;  lac  Masson  ;  lac  Moir,  à  Sainte- 
Marguerite  ;  lac  Charlebois  ;  lac  aux  Ecorces,  à  Arundel  ;  lac  Tremblant. 

Les  alevins  de  saumon  de  l'Atlantique  ont  tous  été  distribués  dans  le  lac  Tremblant. 

Des  réparations  nécessaires  ont  été  faites  aux  conduites  d'eau  l'automne  dernier, 
et  la  piscifacture  est  maintenant  en  bon  ordre  et  prête  pour  les  opérations  de  la  saison 
prochaine. 

J'ai  l'honneur  d'être,  monsieur, 

Votre  obéissant  serviteur, 

ALPHONSE  ROBERT. 


15.     ETANGS  PISCICOLES  DE  BALDWIN-MILLS,  P.  Q. 

Baldwin-Mills,  Que.,  27  juillet  1907. 

M.  le  professeur  E.  E.  Prince, 

Commissaire  fédéral  des  Pêcheries, 
Ottawa. 

Monsieur, —  Conformément  à  vos  instructions,  j'ai  l'honneur  de  vous  soumettre 
mon  rapport  sur  les  opérations  de  cette  piscifacture  au  cours  de  l'année  qui  vient  de 
s'écouler,  et  commençant  le  22  septembre  1906. 

J'ai  distribué  comme  suit  le3  digitales  en  main  l'automne  dernier. 

Truite  grise. 
Automne  1906  : 

Lac  Massawipi,  digitales 15,000 

LacBrome,  " 2,000 

Lac  Magog,  " 40,000 

Printemps  1907  : 

Etang  de  Baldwin  ou  lac  Barnston,  digitales 10,000 

Lac  Massawipi,                                            "        750 

Lac  Magog,                                                 "        750 

Saumon  de  V Atlantique. 

Automne  de  1906  : 

Ottawa,  digitales 500 

Lac  Wapizagonk,     "        500     ' 

Lac  Brume,  «■        1 1,000 

Lac  Massawipi         "        25,000 

Lac  Magog,  " 32,900 
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Printemps  de  1 907  : 

Lac  Magog,  (digitales) 1,500 

Lac  Massawipi,     "        1,500 

Truite  saumonée.  « 

Printemps  de  1907  : 

Lac  Magog,  digitales , 6,500 

Lac  Massawipi    m , 5,500 

Truite  mouchetée. 

Il  me  fait  plaisir  de  dire  que  j'ai  cueilli  dans  la  rivière  215,000  œufs  de  truite  de 
ruisseau  ou  truite  mouchetée.  Ces  œufs  ont  produit.  200,000  alevins,  que  j'ai  distri- 
bués en  très  bonne  condition  aux  endroits  suivants  : 

Printemps  1907: 

Piscifacture  de  Magog 75,000 

Lac  Watopekak 5,000 

Le  reste  est  gardé  ici  dans  les  réservoirs  d'élevage  de  la  piscifacture. 

J'ai   l'honneur   d'accuser   réception   des   alevins   suivants    de   la    piscifacture   de 

Magog  : — 

Saumon . .      50,000 

Truite  saumonée 50,000 

Truite  grise 225,000 

D'après  vos  instructions  en  date  du  25  juin,  j'ai  fait  faire  les  réparations  nécessaires 
au  vieux  canal  vflume).  Il  aenviron  800  pieds  de  long  et  à  une  hauteur  de  terre,  de  2  à  6 
pieds  suivant  l'endroit.  Il  n'est  pas  très  solide  à  cause  des  grandes  gelées  que  nous  avons  eu 
cet  hiver,  et  je  crois  qu'il  serait  préférable  de  poser  des  tuyaux  convenables  avant  la  saison 
nouvelle.  Tous  les  ans  l'on  voit  le  profit  que  nous  retirons  de  la  plantation  des  alevins 
dans  les  eaux  de  cet  endroit,  et  spécialement  dans  l'étang  Baldwin,  ou  lac  Barnston,  et  le 
lac  Averil,  où  la  pêche  cette  année  a  été  meilleure  que  jamais  en  qualité  et  en 
quantité. 

Il  me  fait  plaisir  de  constater  que  le  public  s'intéresse  à  cette  piscifacture  ;  car 
tous  les  jours  nous  avons  des  visiteurs  en  assez  grand  nombre,  et  leur  présence  exige  que 
les  alentours  soient  tenus  proprement,  ce  que  je  m'efforce  de  faire  autant  qu'il  est  en 
mon  pouvoir. 

Je  suis,  monsieur, 


Votre  obéissant  serviteur 


W.  G.  BELKNAP, 

Directeur, 
16.  PISCIFACTURE  DE  TADOUSSAC. 

Tadoussac,  29  juillet  1907. 
M.  le  professeur  E.  E.  Prince. 

Commissaire  fédéral  des  Pêcheries, 
Ottawa. 

Monsieur, — Pei  mettez-moi  de  vous  soumettre  mon  rapport  annuel  des  opérations 
de  la  piscifacture  de  Tadoussac  durant  le  dernier  exercice.  Nous  avons  distribué  cette 
année  3,860,000  alevins  provenant  des  œufs  de  saumon  cueillis  en  novembre  1906, 
comme  suit  : 
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Piscifacture  de  Roberval  (œufs) 500,000 

Piscifacture  de  Sainte-Marguerite  (œufs  fertilisés) 500,000 

Rivière  à  Mars  (Baie  des  Ha  !  Ha  !) 150,000 

Rivière  Saint-Jean 150,000 

Petite  rivière  Saguenay , 150,000 

Rivière  Murray 200,000 

Rivière  Jacques-Cartier 100,000 

Club  Stadacona , 10,000 

Rivière  B  tude  (par  terre) 500,000 

Rivière  Chisholm  (par  terre) 800,000 

Lacs  Maurice- 500,000 


3,860,000 

Comme  les  années  précédentes,  la  distribution  dans  le  Saguenay  supérieur  a  été 
faite  à  l'aide  d'un  remorqueur. 

Je  pourrais  ajouter  que  le  travail  cette  année  a  été  plus  difficile  que  d'habitude,  à 
cause  des  mauvais  chemins  à  cette  saison  de  l'année. 

Au  commencement  de  mai  nous  avons  tendu  nos  rets  à  saumon  pour  la  capture  du 
poisson  reproducteur.  Mais  cette  année  le  poisson  a  été  en  retard,  les  deux  premiers 
saumons  n'ayant  été  pris  que  le  30  mai.  Nous  nous  sommes  cependant  procuré  pour  la 
reproduction  570  beaux  saumons,  dont  309  femelles  et  261  mâles.  Les  femelles  étant 
toutes  d'une  bonne  grosseur,  j'espère  pouvoir  me  procurer  au  moins  3,000,000  d'œufs  à 
l'époque  du  frai. 

De  plus,  351  saumons  de  petite  taille  ont  été  lâchés  à  la  porte  de  la  pêcherie  et  103 
poissons  blessés  ont  été  envoyés  à  l'hôpital,  Hotel-Dieu,  Saint-Valier,  de  Chicoutimi. 

Depuis  que  j'ai  la  direction  de  la  piscifacture  de  Tadoussac,  c'est  la  première  fois 
que  je  vois  autant  de  saumons  blessés  dans  nos  rets,  et  après  renseignements  j'ap- 
prends que  la  même  chose  est  arrivée  dans  les  autres  pêcheries.  Je  serais  heureux 
d'avoir  des  explications  à  ce  sujet. 

Notre  piscifacture  de  Sainte-Marguerite  à  encore  réussi  cette  année  ;  les  premiers 
jours  d'avril  les  œufs  fertilisés  emballés  dans  la  mous  e  humide  ont  été  transportés 
sans  encombre  sur  des  traîneaux.  L'éclosion  a  bien  réussi,  et  les  alevins  en  provenant 
ont  été  plantés  au  mois  de  juin  dans  la  rivière  Sainte-Marguerite,  distance  de  dix 
acres. 

L'eau  de  la  rivière  du  Portage  est  remarquablement  pure  et  nette,  et  nous  avons 
bien  peu  de  difficulté  à  tenir  les  œufs  propres  pendant  le  temps  de  l'incubation. 

Je  suis  heureux  de  dire  que  l'habitude  que  nous  avons  d'expédier  des  alevins  et 
œufs  de  saumon  à  la  piscifacture  de  Roberval  dep  is  1899  a  incontestablement  eu  un 
bon  résultât. 

Je  sais  de  source  certaine  que  l'on  prend  une  grande  quantité  de  saumons  de  mer 
dans  les  splendides  rivières  du  lac  Saint  Jean  et  dans  le  lac  même.  Le  saumon  a  un 
ehoix  très  varié  de  beaux  cours  d'eau  tels  que,  Belle-Rivière,  rivière  Mitabetohouan,  Suiat- 
chouan,  au  Saumon,  Ashuapmouchouan,  Mistassimi,  Grande  et  Petite  rivières  Péribonca, 
et  plusieurs  autres  de  moindre  importance.  Les  habitants  de  la  localité  et  les  nombreux 
visiteurs  de  cet  endroit  parlent  en  termes  très  élogieux  du  travail  qui  se  fait  à  la  pisci- 
facture dans  l'intérêt  des  pêcheries  de  ^uraon  et  le  gouvernement  mérite  des  félicita- 
tions pour  le  succès  qui  couronne  ses  opérations  piscicoles  en  général. 

J'ai  l'honneur  d'être,  monsieur, 

Votre  obéissant  serviteur, 

L.  N.  CATELLIER, 

Directeur. 
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17.     PISCIFACTURE  DE  GASPE. 

Gaspé,  31  juillet  1907. 

M.  le  professeur  E.  E.  Prince, 

Commissaire  fédéral  des  Pêcheries, 
Ottawa. 

Monsieur, —  J'ai  l'honneur  de  vous  soumettre  mon  rapport  annuel  au  sujet  des 
opérations  de  la  piscifacture  de  Gaspé  pour  le  dernier  exercice. 

Le  4  novembre  dernier,  je  suis  allé  à  Saint-Jean,  N.-B.,  pour  ma  provision  d'oeufs- 
de  saumon,  et  suis  revenu  dimanche,  le  11.  Le  lendemain  j'ai  déposé  les  œufs  dans  les 
auges  en  très  bonne  condition,  à  l'exception  d'une  c  lisse  dans  laquelle  il  y  avait  des 
auges  avec  plusieurs  mauvais  œufs  ;  mais  je  n'ai  jamais  eu  si  peu  de  perte  durant  l'incu- 
bation. 

Par  suite  de  la  durée  exceptionnelle  du  froid  extrême,  le  frai  a  été  long  à  éclore, 
mais  les  alevins  se  sont  développés  rapidement  après  l'éclosion. 

Le  8  juillet  j'ai  commencé  à  planter  les  alevins,  mais  par  suite  de  la  crue  des  eaux 
et  des  pluies  et  tempêtes  continuelles,  je  n'ai  terminé  que  le  31.  Il  me  fait  plaisir 
de  dire  que  jamais  alevins  ne  furent  plantés  en  meilleure  condition,  ce  qui  est  sans 
doute  dû  au  temps  frais  que  nous  avons  eu  con'inuellement.  Un  des  employés  de  la 
piscifacture  surveillait  la  distribution  chaque  jour  dans  une  des  rivières,  comme  suit  : 

Rivière  Saint-Jean  (Douglastovvn) 355,000 

"       York 350,000 

"       Dartmouth 470,000 

Total 1,175,000 

L'an  dernier,  après  avoir  terminé  la  distribution,  j'ai  nettoyé  la  piscifacture,  peint 
et  verni  toutes  les  auges  et  boîtes,  etc.,  avec  le  vernis  fourni  l'an  dernier.  Une  nouvelle 
cheminée  a  aussi  été  construite  l'automne  dernier,  ce  qui  est  une  grande  amélioration. 
La  piscifacture  a  besoin  de  quelques  réparations  qui  seront  faites  avant  l'hiver. 

Il  y  a  aussi  dans  la  digue  un  nombre  d'arbres  détruits  par  l'eau,  que  je  ferai  enlever 
si  l'eau  baisse  suffisamment  car  ils  occasionnent  des  amas  de  malpropretés. 

Les  auges,  etc.,  seront  nettoyées  aussitôt  que  possible,  et  le  tout  mis  en  bonne  con- 
dition pour  les  opérations  de  l'année  prochaine. 

J'ai  l'honneur  d'être,  monsieur, 

Votre  obéissant  serviteur, 

R    LINDSAY, 

Directeur. 


18.  PISCIFACTURE  DE  RESTIGOUCHE. 

Flatl.\nds,  près  de  Campbellton,  24  juillet  1907. 

M.  le  professeur  E.  E.  Prince, 

Commissaire  fédéral  des  Pêcheries, 
Ottawa, 

Monsieur, — Ci  inclus  vous  trouverez   mon  rapport  annuel  sur  les  opérations  de  la 
piscifacture  de  Ristigouche  p:>ur  le  dernier  exercice. 
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Comme  il  est  antérieurement  rapporté,  340  gros  poissons  ont  été  capturés  l'an 
dernier  dans  les  rets  du  ministère  et  dans  ceux  de  M.  W.  G.  McBeath,  pour  l'appro- 
visionnement de  la  piscifacture. 

Le  18  octobre  on  a  commencé  à  dépouiller  les  poissons  de  leurs  œuf?,  et  continué  ce 
jusqu'à  la  dernière  semaine  de  novembre.  Nous  avons  recueilli  environ  2,300,000beaux 
œufs,  et  les  avons  déposés  dans  la  piscifacture  en  très  bonne  condition,  remplissant 
toutes  les  auges  à  leur  pleine  capacité. 

Ces  œufs  ont  été  surveillés  avec  attention  durant  les  mois  d'hiver  et  la  période  de 
l'incubation   on  n'a  pas  perdu  plus  de  sept  pour  cent  des  œufs  et  des  alevins. 

Le  24  juin  on  a  commencé  la  distribution  des  alevins,  et  elle  a  été  faite  tel 
qu'indiqué  par  le  tableau  suivant  : — 

Rivière  Ristigouche 600,000 

Rivière  Upsalquitch 50,000 

Rivière  et  lac  Métapédia 1,450,000 

Lac  Sainte-Flavie 9,000 

Gardés  dans  les  réservoirs  par  le  Club  de  Saumon,  Mata- 

înagaw,  Causapcal 10,000 

Gardés  dans  l'étang  et  les  réservoirs  de  la  piscifacture  de 

Flatlands 20,000 


Total 2;139,C00 

Les  alevins  gardés  dans  l'étang  et  les  réservoirs  de  la  piscifacture  et  nourris  durant 
l'été  seront  déposés  dans  la  rivière  Ristigouche  à  l'air  omne. 

La  coutume  invariable  a  toujours  été  de  planter  le  plus  grand  nombre  d'alevins 
dans  les  rivières  Ristigouche  et  Upsalquitch,  lesquelles  ont  toujours  donné  de  meilleurs 
résultats  que  la  rivière  Métapédia,  mais  vu  que  le  printemps  a  été  tardif  et  que  les 
rivières  ont  débordé  par  suite  clés  pluies  continuelles,  il  a  été  impossible  de  remorquer 
une  aussi  grande  quantité  d'alevins  avec  un  chaland,  comme  d'habitude;  conséquemment 
nous  avons  été  obligés  de  distribuer  et  de  déposer  la  majeure  partie  des  alevins  dans  la 
rivière  Métapédia,  et  ils  ont  été  transportés  dans  des  boîtes,  par  le  chemin  de  fer 
Intercolonial. 

L'automne  dernier,  le  vivier  contigu  à  la  }  iscifacture  a  été  réparé.  On  y  a  érigé  un 
bon  mur  en  béton,  et  posé  aussi  tous  les  tuyaux  nécessaires.  Maintenant,  le  vivier  fonc- 
tionne très  bien. 

Capture  de  poissons  reproducteurs. 

Le  vivier  de  la  Tête-de- Marée  (Tide  Head)  a  été  reconstruit  de  très  bonne  heure  au 
printemps,  et  les  rets  du  ministère,  ceux  de  M.  J.  McBeath  ont  été  tendus  au  commen- 
cement de  juin,  afin  de  prendre  du  poisson  reproducteur  pour  le  vivier  en  question. 

Les  deux  rets  ont  capturé  jusqu'à  cette  date  245  poissons,  et  aussitôt  que  nous  en 
aurons  un  nombre  suffisant,  les  rets  seront  enlevés.  Le  temps  n'a  pas  été  favorable  à 
la  prise  du  poisson  reproducteur,  celui  qui  aurait  dû  être  dans  la  rivière  en  juin  n'est 
entré  qu'en  juillet,  et  la  rivière  étant  encore  grosse,  il  a  été  impossible  de  se  servir  des 
rets  du  ministère  avantageusement  ou  avec  les  résultats  ordinaires. 

Le  ministère  a  aussi  loué  le  rets  autorisé  de  Dow  Sheals,  que  l'on  n'a  pas  été  obligé 
de  tendre,  et  afin  de  capturer  trois  ou  quatre  cen  s  paissons  pour  l'approvisionnement  de 
la  piscifacture,  le  ministère  a  acheté,  loué  et  supprimé  cinq  stations,  lesquelles  expédiaient 
une  grande  quantité  de  poisson  sur  le  marché,  de  sorte  que  maintenant  il  ne  pourra  y 
avoir  aucune  critique  raisonnable  contre  la  présente  manière  de  capturer  le  poisson 
reproducteur. 

Tout  le  matériel,  tel  que  les  auges,  etc.,  a  été  nettoyé  et  reverni,  et  il  est  prêt  à 
recevoir  des  œufs  cet  automne.     Quelques  menues  réparations  seront  nécessaires. 

J'ai  l'honneur  d'être  monsieur, 

Votre  obéissant  serviteur 

ALEX  MOWAT, 

Directeur. 
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19  PISCIf  ACTURE  DE  LA  RIVIÈRE  SAINT  JEAN  N.B. 


Grand-Falls,  30  juillet  1907. 


M.  le  professeur  E.  E.  Prince. 

Commissaire  fédéral  des  Pêcheries, 
Ottawa. 


Monsieur, — Permettez-moi  de  vous  soumettre  le  rapport  suivant  des  opération^ 
de  la  piscifacture  de  la  rivière  Saint-Jean  durant  le  dernier  exercice. 

Agissant  d'après  les  instructions  du  minis'ère  et  après  avoir  reçu  un  télégramme  de 
Saint-Jean,  mon  aide  est  parti  pour  ce  dernier  endroit  le  1er  novembre  dernier,  et  il 
est  revenu  le  9  du  même  mois  avec  7  caisses  de  34  bocaux  chacune,  soit  1,071,000 
œufs.  Ceux-ci  ont  été  déposés  dans  les  auges  en  excellente  condition.  Les  caisses  ont 
été  renvoyées  à  Saint- Jean,  et  le  17  trois  autres  caisses  contenant  458,000  œufs  nous 
ont  été  adressées.  Ces  caisses  ont  été  reçues  à  la  jonction  McAdam  et  les  oeufs  ont  été 
déposés  en  très  bonne  condition.  Ceci  donne  un  total  de  1,529,000  œufs  de  saumon. 
Je  dois  ajouter  que  nous  avons  réussi  à  produire  un  splendide  lot  de  jeunes  alevins. 

Les  alevins  de    saumon  ont  été    plantés  avec  succès    dans  les  rivières  suivantes  : 

Rivière  Robique 300,000 

Rivière  Sainte-Croix. , 100,000 

Rivière  au  Saumon 300,030 

Rivière  Saint-Jean  (en  bas  de  la  chute)    250  000 

Rivière  et  cours  d'eau  près  de  la  piscifacture 300,000 

Lac  Chamcook 80,000 

Envoyés  à  Saint-Jean 35,000 


1,365,000 


Nous  avons  eu  au  mois  d'avril  la  visite  de  M.  Finlayson,  inspecteur  fédéral  des 
piscifactures. 

Réparations. 

Les  réparations  faites  a  la  piscifacture  durant  l'automne  de  1906  ont  coûté  une 
somme  considérable.  Nous  avons  fait  recouvrir  le  toit  en  bardeaux,  fait  poser  de 
nouvelles  soles,  solives,  ainsi  qu'un  plancher  et  un  lambris  neufs,  un  nouveau  réservoir 
d'alimentation  et  une  nouvelle  conduite,  six  auges  neuves  et  six  autres  pour  les  déchets. 

Ayant  remplacé  les  réservoirs  à  poisson  b'anc  par  de  nouvelles  auges,  nous  avons 
maintenant  l'espace  nécessaire  pour  de  deux  millions  à  deux  millions  et  demi  d'œufs. 

Après  la  visite  de  l'inspecteur,  nous  avons  reçu  instructions  de  mettre  en  bon  ordre, 
tous  les  appareils,  ce  qui  a  été  fait,  et  la  piscifacture  est  maintenant  prête  pour  les 
opérations  de  la  saison  prochaine. 

J'ai  honneur  d'être,  monsieur, 

Yotre  obéisant  serviteur, 

CHAS  McCLUSKEY, 

Directeur. 
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20.  PISCIFACTURE  DE  MIRAMICHI. 

South-Esk,  N.B.,  31  août  1907. 

M.  le  professeur  E.  E.  Prince, 

Commissaire  fédéral  des  Pêcheries, 
Ottiwa. 

Monsieur, — Permettez-moi  de  vous  soumettre  le  rapport  suivant  sur  les  opérations 
de  cette  piscifacture  durant  le  dernier  exercice.  Lorsque  je  vous  ai  adressé  mon 
dernier  rapport  annuel,  qui  était  daté  du  28  août  dernier,  le  travail  ayant  pour  but  de 
se  procurer  du  saumon  reproducteur  ne  faisait  que  commencer. 

Nous  nous  sommes  procuré  la  quantité  nécessaire  pour  cette  piscifacture  en  moins 
de  dix  jours,  puis,  conformément  aux  instructions  du  ministre,  nous  en  avons  fait  une 
provision  ad  litionnelle  devant  être  distribuée  dans  les  autres  piscifactures. 

La  pêche  au  filet  du  poisson  reproducteur  a  été  terminée  le  8  octobre,  et  l'on  en  a 
placé  750  dans  le  vivier,  dont  430  femelles  et  320  mâles.  La  cueillette  des  œufs  a 
commencé  le  23  octobre  et  s'est  tei  minée  le  14  novembre.  Le  poisson  était  en  très 
bonne  condition,  et  il  a  donné  un  rendement  total  de  2,855,000  œufs.  Le  2  novembre 
nous  avons  déposé  1,735,000  œufs  dans  les  auges  de  la  pisciefacture. 

M.  F.  Burgess,  de  Windsor,  avait  été  averti  que  la  piscifacture  de  cet  endroit  se- 
rait approvisionnée  à  même  le  vivier  d'ici.  Il  est  arrivé  le  1er  novembre  avec  des  caisses 
et  des  auges  et  s'en  est  retourné  le  7  du  même  mois  à  Windsor  avec  720,000  œufs, 
lesquels  ont  été  placés  dans  cette  piscifacture  avec  bien  peu  de  perte.  Après  avoir 
expédié  ce  nombre  à  Windsor,  il  en  restait  un  surplus  de  400,000  qui  ont  été  déposés 
ici  jusqu'à  ce  que  l'on  eut  reçu  des  instructions  pour  en  disposer.  Le  29  novembre, 
conformément  aux  instructions  télégraphiées,  200,000  œufs  ont  été  livrés  à  M.  Findlay- 
son  à  la  station  du  chemin  de  fer  Newcastle  pour  les  transporter  à  Charlottetown,  et  un 
peu  plus  tard  le  reste  a  été  divisé  entre  la  piscifacture  d'Ottawa  et  celle  de  Windsor. 
Les  œufs  placés  dans  cette  dernière  piscifacture  ont  très  bien  réussi  pendant  le  temps 
de  l'éclosion,  et  ont  donné  comme  résultat  l,675,000alevins,  lesquels  ont  été  distribués 
comme  suit. 

Bras  nord-ouest  de  la  rivière  Miramichi 650,000 

Bras  sud-ouest  de  la  Petite  Miramichi 500,000 

Bras  sud-ouest  de  la  Grande  Miramichi    200,000 

Rivière  Sevogle 1 75,000 

Millstream  (ou  ruisseau  du  Moulin) 50,000 

Rivière  Renous 100,000 

Total 1,675,000 

La  distribution  a  commencé  le  4  juin.  A  cause  de  l'eau  haute  cette  annnée,  les 
alevins  ont  été  plantés  un  peu  plus  haut  que  l'année  précédente.  Us  ont  tous  été  livrés 
en  bonne  condition. 

Peu  de  temps  après  que  les  alevins  eurent  été  plantés,  nous  avons  commencé  à  cons- 
truire la  nouvelle  piscifacture,  dont  il  était  question  depuis  quelques  temps.  Tl  a  été  décidé 
de  bâtir  la  nouvelle  piscifacture  au  même  endroit,  la  vieille  construction  a  été  enlevée 
et  des  fondations  en  béton  ont  été  posés.  Cette  partie  de  l'ouvrage  a  été  très  difficile  et 
très  lente,  à  cause  des  pluies  continuelles  que  nous  avons  eu  dur  «nt  le  mois  d'août,  les 
excavations  étant  continuellement  remplies  d'eau. 

A  la  présente  date,  la  charpente  du  nouveau  bâtiment  est  construite  ;  le  planchéia- 
ge,  le  lattage  et  les  bardeaux  seront  posés  aussi  rapidement  que  possible. 

Les  nouvelles  auges  et  les  réservoirs  d'incubation  ont  été  commandés  à  la  manufac- 
ture, et  les  auges  seront  complètement  vernies  avant  d'être  mises  en  place.  Vu  la 
manière    énergique   avec   laquelle    le   contremaître,    M.    P.    A.    Forsythe,    pousse   les 
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travaux,  je  puis  assurer  que  le  tout  sera  en  bon  ordre  et  prêt  à  recevoir  l'approvisionne- 
ment d'œufs  pour  cette  saison.  Le  logement  du  directeur  est  aussi  commencé,  l'excava- 
tion pour  le  soubassement  et  la  fondation  sont  terminées,  et  la  charpente  doit  être  com- 
mencée immédiatement.  Cette  maison  doit  être  séparée  de  la  piscifacture,  ce  qui  cons- 
tituera une  grande  amélioration. 

On  est  à  faire  des  préparatifs  pour  l'approvisionnement  du  poisson  reproducteur 
requis  cette  année.  On  est  actuellement  à  remettre  en  place  l'enclos  qui  sert  à  retenir 
les  poissons  dans  le  vivier  de  la  piscifacture  et  qui  doit  être  enlevé  chaque  année. 
Quelques  réparations  de  moindre  importance  devront  être  faites  au  barrage  et  aux 
vannes  du  vivier.     Cet  ouvrage  se  fera  aussitôt  que  possible. 

Conformément  aux  instructions  contenues  dans  la  lettre  reçue  du  ministère  le  22 
courant,  un  arrangement  a  été  fait  avec  quatre  pêcheurs  demeurant  près  du  vivier  dans 
le  but  de  nous  procurer  environ  700  saumons  reproducteurs  pour  l'approvisionnement  de 
cette  piscifacture.  Comme  il  est  nécessnre  d'avoir  une  quantité  supplémentaire  de  pois- 
son reproducteur  pour  fournir  des  œufs  aux  autres  piscifactures,  nous  avons  fait  des 
arrangements  pour  en  avoir  600  ou  800  à  Tête-de-Marée  (TideHead)  qui  est  à  douze 
milles  sur  la  rivière  en  amont  de  la  piscifacture. 

Un  enclos  doit  être  fait  à  cet  endroit  afin  de  retenir  ces  poissons  jusqu'à  la  saison 
du  frai.  Cet  enclos  sera  d'une  nature  provisoire,  mais  suffisamment  fort  pour  garder  le 
poisson.  Les  œufs  seront  recueillis  dans  le  vivier  et  pourront  être  transportés  par 
bateau  à  la  gare  du  chemin  de  fer,  et  de  là  à  destination. 

En  terminant,  je  dois  ajouter  que  vu  les  améliorations  qui  doivent  être  faites  à  la 
nouvelle  piscifacture  en  construction  pour  avoir  une  plus  grande  quantité  d'alevins,  le 
succès  me  semble  assuré  pour  les  opérations  des  années  futures. 

Je  demeure,  monsieur, 

Votre  obéissant  serviteur, 

ISAAC  SHEASGREEN, 

Directeur. 

21.    HOMARDERIE  DE  SHIPP.GAN. 


M.  le  professeur  E.  E.  Prince, 

Commissaire  fédéral  des  Pêcheries, 
Ottawa. 


Shippigan,   14  août  1907. 


Monsieur,-- J'ai  l'honneur  de  vous  adresser  mon  rapport  sur  les  opérations  de 
cette  homarderie  durant  le  dernier  exercice.  Les  homards  femelles  ont  été  abondants 
cet  été,  et  cent  cinquante  millions  d'œufs  ont  été  recueillis  par  moi,  environ  quatre-vingts 
bocaux  étant  renouvelés  aussitôt  qu'ils  étaient  vidés.  J'ai  déposé  plusieurs  millions 
d'œufs  dans  une  cage  faite  en  treillis  métallique  que  j'ai  ancrée  dans  le  chenal  et 
exposée  au  soleil,  afin  que  les  œufs  puissent  éclore  plus  tôt.  J'ai  employé  ce  procédé  afin 
de  conserver  quelques  bocaux  pour  les  œufs  recueillis  à  la  fin  de  la  saison,  vu  que  ceux- 
ci  étaient  de  meilleure  qualité  que  les  premiers,  lesquels  ont  été  retardés  par  le  temps 
froid  que  nous  avons  eu.  Le  18  juillet  tous  les  œufs  étaient  éclos,  et  le  23  la  homar- 
derie était  fermée.  Nous  avons  commencé  nos  opérations  au  commencement  de  mai  et 
avons  reçu  les  premiers  œufs  le  10,  mais  craignant  la  glace,  nous  n'avons  mis  la 
pompe  en  opération  que  le  17  mai,  alors  que  la  glace  était  complètement  disparue. 
Le  temps  froid  a  causé  plus  de  dommage  c  tte  année  que  l'année  précédente,  et  en  consé- 
quence nous  n'avons  pu  distribuer  qu'environ  quatre  vingt  millions  de  petits  homards 
dans  la  baie  des  Chaleurs  et  le  golfe  Saint-Laurent. 

La  homarderie  a  été  peinturée  à  neuf  et  quelques  menues  réparations  ont  été 
faites. 

J'ai  l'honneur  d'être,  monsieur, 

Votre  obéissant  serviteur, 

SÉBASTIEN  SAVOY, 

Directeur. 
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22.  HOMARDERIE  DE  SHEMOGUE. 

Cap-Bald,  N.B.,  le  13  septembre  1907. 

M.  le  professeur  E.  E.  Prince, 

Commissaire  fédéral  des  Pêcheries, 
Ottawa 

Monsieur, — J'ai  l'honneur  de  vous  transmettre  le  cinquième  rapport  annuel  de  la 
homarderie  de  Shemogue.  Il  me  fait  plaisir,  en  même  temps,  de  vous  faire  savoir  que 
nous  avons  eu  encore  beaucoup  de  succès. 

Nous  avons  commencé  à  préparer  la  homarderie  pour  commencer  les  opérations  le  1er 
mai,  comme  nous  l'avons  fait  les  autres  années,  et  nous  étions  prêts  à  lever  la  vapeur 
le  25,1e  premier  jour  de  la  saison. 

Le  vent  ayant  empêché  les  pêcheurs  de  sortir  leur  matériel  de  pêche,  il  n'a  pas 
été  pris  beaucoup  de  poisson  avant  le  31  mai. 

Les  femelles  de  homards  œuvées  ont  été  rares  durant  quelques  jours,  mais  dès  que 
le  temps  s'est  réchauffé  elles  sont  devenues  très  nombreuses. 

Les  premiers  alevins  ont  fait  leur  apparition  dans  les  réservoirs  vers  le  19  juin,  et 
ensuite  l'éclosion  s'est  faite  vite  et  régulièrement.  Nous  leur  avons  donné  beaucoup 
d'eau  ;  et  comme  il  n'y  a  pas  eu  de  tempête  les  jeunes  homards  se  sont  développés  rapi- 
dement et  étaient  vigoureux  quand  ils  ont  été  mis  en  liberté. 

Tous  les  visiteurs  qui  sont  venus  ici  se  sont  montrés  satisfaits  de  notre  travail,  et 
la  homarderie  s'est  fait  un  nom  en  ce  qui  regarde  les  bons  résultats.  Nous  avons  cueilli 
158,000,000  d'œufs,  qui  ont  été  apportés  à  la  homarderie  en  bon  état. 

Nous  avons  mis  à  la  mer,  dans  les  endroits  ordinaires,  près  du  cap  Tormentine,  à 
l'est,  jusqu'au  cap  Caissy,  à  l'ouest,  126,000,000  d'alevins  en  bonne  santé. 

Nous  avons  récolté  les  œufs  de  quatorze  fabriques  d^  conserves,  et  nous  avons 
trouvé  que  les  homards  étaient  très  nombreux,  mais  de  petite  taille,  ce  qui  nous  a  fait 
penser  qu'ils  étaient  les  produits  de  cette  homarderie. 

Je  suis  content  de  pouvoir  dire  que  l'on  a  construit  un  remblai  en  pierre  vis-à-vis 
la  homarderie  et  un  caisson  en  face  de  la  chambre  de  chauffe  pour  empêcher  les  eaux  de 
la  mer  de  miner  ces  bâtiments. 

Les  tuyaux  ont  été  enlevés,  la  homarderie  toute  nettoyée,  et  tout  est  en  ordre 
pour  la  prochaine  saison. 

J'ai  l'honneur  d'être,  monsieur, 

Votre  obéissant  serviteur, 

NAP.  S.  LEBLANC, 

Directeur. 

23.  PISCIFACTURE  DE   BEDFORD. 

Bedford,  N.E.,  le  24  juillet  1907. 
M.  le  professeur  E.  E.  Prince, 

Commissaire  fédéral  des  Pêcheries, 
Ottawa. 

Monsieur. — J'ai  l'honneur  de  vous  transmettre  mon  rapport  des  opérations  de  la 
piscifacture  de  Bedford  pour  la  saison  écoulée. 

Vers  le  premier  novembre  dernier,  j'ai  pris  au  vivier  de  Saint-Jean  500,000  œufs  de 
saumon. 

On  a  acheté  des  œufs  de  truite  tachetée  aux  endroits  suivants  :  au  vivier  de 
Phinney,  Spa-Spiing,  80,000;  au  vivier  de  Bulmer,  Sackville,  N.-B.,  30,000. 

Ceux  que  nous  a  donnés  N.  Bulmer  étaient  pour  la  plupart  des  œufs  de  poissons 
capturés  et  nourris  à  la  main  ;  ils  n'ont  pas  réussi  aussi  bien  que  ceux  des  poissons  qui 
venaient  directement  du  vivier  dont  90  pour  100  ont  éclos. 
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L'eau  était  basse  et  boueuse  au  vivier  de  Phinney,  le  poisson  y  était  faible,  et  en 
conséquence  l'éclosion  des  œufs  n'a  pas  donné  d'aussi  bons  résultats  que  sous  des  condi- 
tions plus  favorables. 

Je  me  prépare  à  me  procurer  des  truites  reproductrices  de  quelques  lacs  plus  grands, 
alimentés  par  des  sources  d'eau  pure,  où  le  poisson  est  plus  gros,  et  j'espère  avoir  de  meil- 
leurs résultats. 

La  distribution  des  alevins  a  commencé  le  27  mai  et  a  été  terminée  le  14  juin,  dans 
les  eaux  suivantes  : 

Saumon 

Rivière  aux  Ours,  comté  d' Annapolis 50,000 

Lac  Vaughan,  comté  d'Yarmouth 25,000 

Rivière  Argyle,  comté  d'Yarmouth , 25,000 

Petit  Lac,  comté  d'Yarmouth 25,000 

Rivière  Roseway,.  comté  de  Shelburne 50,000 

Grand  Lac,  comté  d'Annapolis 25,000 

Rivière  Pennant,  comté  de  Halifax 40,000 

Rivière  du  Sauvage,  comté  de  Halifax 40,000 

Rivière  au  Saumon,  comté  de  Halifax 40,000 

Rivière  Mackintosh,  comté  de  Halifax 80,000 

Rivière  Sack ville,  comté  de  Halifax   . , 40,000 

Total. 440,000 

Truite  mouchetée 

Lac  Catamaran,  comté  de  Halifax 1,000 

Lac  Rocheux,  comté  de  Halifax 2,500 

Lac  Amiro,  comté  d'Yarmouth , 2,000 

Lac  Annis,  comté  d'Yarmouth 2,000 

Lac  Crawleys,  comté  d'Yarmouth 2,000 

Les  étangs  de  Milton,  comté  d'Yarmouth 2,000 

Lac  Elleuwood,  comté  d'Yarmouth 2,000 

Petit  Lac,  comté  d'Yarmouth 2,000 

Lac  Milford,  comté  d'Yarmouth    2,000 

Rivière  Fales,  comté  de  King 2,000 

Rivière  du  Nord,  comté  de  King 2,000 

Lac  Porter,  comté  de  King. 2,000 

Grand  Lac,  comté  d'Annapolis 2,000 

Rivière  Roseway,  comté  d'Annapolis 4,000 

Lac  de  l' Ile-Madame,  comté  de  Richmond 4,000 

Total 33,000 

L'eau  de  la  rivière  Sackville  ayant  été  haute  cette  saison,  un  nombre  de  saumons 
l'ont  montée,  et  la  pêche  au  filet  dans  le  bassin  a  été  un  succès.  On  rapporte  que  l'on 
a  fait  de  bonnes  pêches  dans  toutes  les  rivières  le  long  des  côtes. 

La  piscifacture  est  en  bon  état. 

On  fait  le  nettoyage  et  le  peinturage  annuel  des  auges  et  des  incubateurs. 

On  a  nivelé  les  terrains  en  face  de  l'entrée  principale  ;  on  a  construit  un  mur  en 
pierre  et  posé  un  garde-fou  au  bord  de  l'eau.  Le  long  de  la  route  d'en  face  et  en 
arrière  du  terrain  on  a  fait  une  clôture,  le  tout  relève  l'apparence  de  l'endroit. 

Je  suis,  monsieur, 

Votre  obéissant  serviteur, 

ALFRED  OGDEN. 
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24.  PISCIFACTURE   DE  WINDSOR,  N.-E. 

Windsor,  le  22  août  1906. 

M.  le  professeur  E.  E.  Prince, 

Commissaire  fédéral  des  Pêcheries, 
Ottawa. 

Monsieur, — Je  vous  transmets  ci  joint  mon  rapport  de  la  saison  dernière. 

En  novembre  1906,  j'ai  reçu  700,000  œufs  de  saumon  du  vivier  de  Miramichi, 
Esk-Sud,  N.-B.,  et  en  avril  1907,  encore  100,000  du  même  endroit.  Ces  œufs  ont  été 
déposés  dans  nos  incubateurs  en  bon  état,  et  nous  en  avons  obtenu  721,0C0  alevins  qui 
ont  été  distribués  ainsi  qu'il  suit  : 

Rivière  Avon,         comté  de  Hants 251,000 

Rivière  Meander,                 "                150,000 

Rivière  Hébert,                   "                , . 50,000 

Rivière  Kennetcook,           "                50,000 

Rivière  Cornwallis,  comté  de  King, 50,000 

Rivière  Gaspereaux,            " 50,000 

Long  Lac,                              "                50,000 

Lac  du  Nuage,                      "                , 50,000 

Lac  de  la  Colline-Ronde  (Roundhill),  comté  d'Annapolis  ....  20,000 

Les  rivières  mentionnées  plus  haut  ont  servi  de  f  rayères  au  saumon  de  temps  immé- 
morial et  si  on  empêchait  la  pollution  et  l'encombrement  de  ces  rivières  par  la  sciure 
de  bois,  le  rempoissonnement  de  ces  eaux  devrait  produire  de  bons  résultats. 

Les  lacs  Long,  du  Nuage  et  de  la  Colline-Ronde  ne  sont  pas  aussi  favorables  aux 
alevins  de  saumon  que  les  rivières  nommées  plus  haut. 

La  piscifacture  est  en  très  bon  état,  et  le  percentage  des  œufs  éclos  indique  que 
l'eau  et  les  autres  accessoires  sont  satisfaisants. 

Je  suis,  monsieur, 

Votre  obéissant  serviteur, 

FRANK  BURGESS. 

25.  PISCIFACTURE  DE  MARGAREE,  N.B. 

Margaree,  N.-E.,  le  3  août  1907. 

M.  le  professeur  E.  E.  Prince, 

Commissaire  fédéral  des  Pêcheries, 
Ottawa. 

Monsieur,- J'ai  l'honneur  de  vous  soumettre  mon  rapport  annuel  du  travail 
accompli  sous  ma  direction  à  la  piscifacture  de  Margaree  durant  la  saison  de  1906-7. 

Au  commencement  de  novembre  1906,  comme  on  me  l'avait  recommandé,  je  suis 
allé  à  Saint-Jean,  N.-B.,  et  me  suis  procuré  le  1,000,000  d'œufs  dévolus  à  cette  piscifac- 
ture et  je  les  aportai  avec  moi.  A  mon  arrivée  ils  ont  été  immédiatement  placés  dans  les 
incubateurs  ;  ils  étaient  en  bon  état  ;  les  œufs  gâtés,  en  plus  petit  nombre  qu'à 
l'ordinaire,  ont  été  rejetés. 

Vers  Noël,  tous  les  cours  d'eau  du  nord-ouest  du  Cap-Breton  ont  monté  et  une 
forte  crue  s'en  est  suivi  dans  la  rivière  qui  touche  à  la  piscifacture.  De  mémoire 
d'homme  rien  n'a  pu  être  aussi  désastreux.  Durant  cinq  jours  la  piscifacture  a  été 
entourée  d'une  masse  d'eau  bouillonnante  et  furieuse,  nous  empêchant  d'entrer  dans  l'éta- 
blissement     Je  vous  ai  donné  à  cette  époque  un  compte-rendu  détaillé  de  l'inondation 
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g 
et  des  dégâts  causés  à  la  piscifacture.  Les  tuyaux  d'approvisionnement  ont  été  brisé 
en  plusieurs  endroits  et  placés,  et  une  grande  p  irtie  du  terrain  a  été  affouillée.  L'inspec 
teur  Finlayson  qui  nous  a  visités  à  cette  époque,  a  fait  faire  les  réparations  nécessaires 
à  la  sûreté  de  l'établissement  en  cas  d'une  autre  crue,  ainsi  qu'aux  tuyaux  d'approvi- 
sionnement. Les  œufs  ont  été  privés  d'eau  courante  du  24  décembre  au  14  janvier.  Durant 
ce  temps,  on  leur  fournissait  l'eau  au  moyen  d'une  pompe  et  quelquefois  avec  des  seaux. 
C'était  un  travail  très  pénible,  mais  je  suis  heureux  de  pouvoir  dire  que  les  œufs  n'ont 
pas  souffert,  et  qu'ils  ont  continué  à  bien  fa:re  durant  la  période  d'incubation,  avec  très 
peu  de  perte. 

Vers  le  20  avril,  l'éclosion  était  terminé1,  et  les  alevins,  au  nombre  d'environ 
925,, 000  ont  été  placés  au  mois  de  juin  dans  les  eaux  suivantes  : 

Grand-Intervalle,  rivière  Margaree,  comté  d'Inverne 50,000 

Rocher-Noir,  rivière  Margaree,  comté  d'Inverness 50,000 

Tingley,  rivière  Margaree,  comté  d'Inverness 50,000 

Greig,  rivière  Margaree,  comté  d'Inverness 25,000 

Rivière  de  la  piscifacture,   rivière   Margaree,  comté  d'In- 
verness   50,000 

Pond  de  Crowdis,  rivière  Margaree,  comté  d'Inverness. . .  .  50,000 

Traverse  de  Cranton,  rivière  Margaree,  comté  d'Inverness..  50,000 

Rivière  Rossville,  rivière  Margaree,  comté  d'Inverness.  .  .  100,000 

Margaree  S.-O.,  rivière  Margaree,  comté  d'Inverness 100,000 

Petite-Rivière,  Cheticamp,  comté  d'Inverness 200,000 

Rivière  Strathlorne,  comté  d'Inverness 100,000 

Rivière  du  Milieu,  comté  de  Victoria 50,000 

Rivière  Baddeck,  comté  de  Victoria 25,000 

Rivière  du  Nord,  Sainte- Anne,  comté  de  Victoria 25,000 

Totil 925,000 

On  est  à  nettoyer  la  piscifacture,  et  les  auges  tuyaux  d'approvisionnement,  incu- 
bateurs, etc>  vont  être  vernis.  On  a  demandé  de  nouveaux  tuyaux,  et  Ton  se  propose 
de  remplacer  ceux  de  terra  cotta  par  d'autres  en  fonte.  Ce  travail  sera  fini  pour  le 
commencement  de  la  nouvelle  saison. 

J'ai  l'honneur  d'être,  monsieur. 

votre  obéissant  serviteur, 

ALEX.  G.  CARiMICHAEL. 

26.  HOMARDERIE  DE  BAY-VIEW. 

1er  août  1907. 
M.  le  professeur  E.  E.  Prince, 

Commissaire  fédéral  des  pêcheries, 
Ottawa. 

Monsieur, — J'ai  l'honneur  de  vous  transmettre  mon  rapport  annuel  des  opérations 
de  cette  piscifacture  pour  la  saison  de  1907,  qui,  je  le  dis  avec  plaisir,  à  été  pleine  de 
succès. 

Après  quelques  réparations  à  la  chaudière,  j'ai  commencé,  le  1er  mai,  à 
préparer  la  piscifacture  pour  le  travail  de  la  saison.  Ce  printemps  a  été  le  plus  froid 
et  le  plus  tard  que  l'en  ait  eu  depuis  plusieurs  années  ;  les  détroits  ont  été  embâcles 
jusqu'au  20  mai.     On  n'a  pas  pris  de  homard  dans  ces  parages  avant  le  24  mai. 

Le  bateau  à  vapeur  a  commencé  à  faire  la  récolte  des  œufs,  dès  que  la  pêche  a  com- 
mencé, et  je  l'ai  employé  tous  les  jours,  quand  le  temps  l'a  permis,  jusqu'à  ce  que  la 
piscifacture  ait  été  remplie. 
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Le  20  juin  toute-  les  jarres  de  la  piscifacture  était  remplies  d'œufs  en  très  bon  état. 

Le  temps  froid  continuant,  les  œufs  ont  éclos  tard,  et  ce  n'est  qu'au  1er  juillet  que 
le-;  premiers  alevins  ont  fait  leur  apparition.  Après  cette  date  les  œufs  ont  éclos  rapi- 
demant  et  avec  beaucoup  de  succès;  il  n'y  avait  pas  en  réalité  de  mauvais  œufs  à  la 
piscifacture. 

On  a  distribué  155  millions  de  jeunes  alevins  pleins  de  santé  à  l'ouest  du  rocher  aux 
Goélands,  dans  l'île  de  Pictou,  et  dans  la  baie  au  large  des  havres  de  Caribou  et  de  Pictou. 

Durant  l'hiver  on  a  inspecté  la  chaudière  et  quelques  réparations  y  ont  été  faites  ; 
la  machine  et  la  pompe  ont  donné  pleine  satisfaction  durant  cette  saison. 

Au  commencement  de  juin  l'eau  a  manqué  dans  nos  puits,  et  durant  le  reste  de  la 
saison  il  m'a  fallu  faire  charrier  leau  pour  la  chaudière. 

A  la  fi  î  de  la  saison  je  ferai  peinturer  l'extérieur  de  la  piscifacture  en  blanc,  ce  qui 
lui  donnera  une  meilleure  apparence. 

Le  piscifacture  a  été  fermée  le  27  juillet;  tout  était  propre  et  en  bon  état. 

J'ai  l'honneur  d'être,  monsieur, 

Votre  obéissant  serviteur, 

W.  F.  HAHRIS. 

27.  HOMARDERIE  DE  CANSO,  N.-B. 

Canso,  N.-B.,  le  12  août  1907. 
M.  \à  professeur  E.  E.  Prince, 

Commissaire  fédéral  des  Pêcheries, 
Ottawa. 

Monsieur, — J'ai  l'honneur  da  vjus  transmettre  mon  troisième  rapport  annuel  pour 
la  saison  de  1907,  et  de  vous  faire  savoir  que  nous  avons  commencé  à  travailler  à  la  pis- 
cifacture le  25  avril,  mettant  à  profit  les  marées  du  printemps  qui  sont  arrivées  à  cette 
époque  pour  faire  quelque  travail  nécessaire  au  puits  d'eau  salée. 

Le  7  mai  nous  avons  commencé  a  faire  fonctionner  la  pompe,  alors  que  nous  avions 
onze  millions  d'œufs  dans  les  jarres. 

Durant  le  mois  de  m  à  nous  en  avons  cueilli  quarante-six  millions  et  j'espérais  en 
cueillir  encore  une  bien  plus  grande  quantité  en  juin,  mais  le  5  de  ce  mois  une  tempête 
est  arrivée  de  l'<  st  qui  a  duré,  avec  une  très  grosse  mer  jusqu'au  11,  détruisant  tant 
de  trappes  de  homard,  qu'un  grand  nombre  de  pêcheurs  ont  dû  abandonner  la  pêche  pour 
le  reste  de  la  saison.  Cependant  nous  avons  continué  à  cueillir  des  œufs  jusqu'à  la  fin  de 
juin,  et  en  avons  récolté    un  total  de  quatre  vingts  milions. 

Durant  la  tempête,  il  nous  a  fallu  nous  défaire  d'une  grande  quantité  de  boue 
apportée  par  la  pompe  ;  mais  comme  les  œufs  n'étaient  pas  alors  très  développés  ils  n'ont 
pas  paru  en  soutfrir  trop. 

Les  premiers  jeunes  homards  ont  fait  leur  apparition  dans  les  réservoirs  le  10  juillet, 
huit  jours  plus  tari  que  l'année  dernière;  ce  retard  était  dû  à  la  température  d^  l'eau, 
qui  s'est  tenue  basse  plus  longtemps.  A  cette  époque  les  œufs  étaient  en  bon  état,  il 
n'y  en  avait  presque  pas  de  mauvais  dans  les  jarres,  et  du  18  au  26  les  jeunes  homards 
ont  éclos  rapidement.  Ce  dernier  jour  nommé  une  autre  tempête  de  l'est  est  survenue, 
au  temps  des  marées  du  printemps,  et  amena  plus  de  terre  que  d'ordinaire.  Les  auges  et 
Jes  réservoirs  débordaient  continuellement,  à  tel  pornt  que  nous  fûmes  obligés  d'enlever  les 
filtres  et  de  lâcher  les  jeunes  homards  durant  la  nuit  dans  le  havre.  Nous  avons  perdu 
par  cette  tempête  des  œufs  qui  étaient  prêts  à  éclore  et  qui  alors  n'auraient  pu  vivre 
dans  l'eau  vaseuse. 

Nous  avons  fait  éclore  en  tout  environ  soixante  millions  de  jeunes  homards  et  les 
avons  distribués  dans  les  environs  des  établissements  où  nous  avons  pris  les  œufs.  L^  31 
juillet  nous  avons  distribué  les  derniers  et  après  avoir  fait  le  nettoyage  et  le  peinturage, 
nous  avons  fermé  la  piscifactun. 
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Je  puis  dire  que  nous  avons  éprouvé  quelque  retard  avant  de  recevoir  la  pompe  à 
main  pour  le  puits  d'eau  douce,  m^is  vu  que  la  pluie  a  été  abondante  durant  la  saison 
il  nous  a  fallu  acheter  qu'une  petite  quantité  d'eau. 

Je  dirai  en  terminant  que  l'on  devrait  faire  quelques  améliorations  à  notre  puits 
d'eau  salée  avant  de  commencer  une  autre  saison,  pour  empêcher  tant  de  terre  d'y 
entrer  et  d'arriver  à  la  pompe,  car  si  une  tempête  survenait  au  moment  de  l'éclosion  des 
œufs  on  pourrait  perdre  tout  le  fruit  de  notre  saison  de  travail. 

J'ai  l'honneur  d'être,  monsieur, 

Votre  obéissant  serviteur, 

JAMES  MEAGHER, 

Directeur. 


28.    PISCIFACTURE  DU  VIVIER  DE  KELLY,  I  -P.  E. 

WlNSLOE,    I.-P-E. 

M.  le  professeur  E.  E.  Prince, 

Comm'ssaire  fédéral  des  Pêcheries, 
Ottawa. 

Monsieur, — Je  vous  transmets  le  rapport  suivant  des  opérations  de  la  piscifacture 
du  vivier  de  Kelly,  et  je  suis  heureux  de  dire  que  nous  avons  eu  une  saison  des  plus 
fructueuses.  Le  9  novembre  je  suis  allé  à  Saint-Jean,  N.-B.,  et  me  suis  procuré 
590,000  œufs  de  saumon  qui  ont  été  mis  dans  les  auges  en  bon  état.  Le  14  décembre, 
M.  Finlayson,  l'inspecteur  des  piscifactures,  m'a  apporté  230,000  œufs,  qui  ont  fini  de 
remplir  complètement  la  piscifacture.  Nous  avons  choisi  tous  les  meilleurs  œufs,  et 
nous  n'en  avons  presque  pas  eu  de  mauvais  le  reste  de  la  saison.  L'eau  est  restée  très  claire 
durant  l'hiver,  de  sorte  que  nous  n'avons  presque  pas  eu  de  lavage  à  faire,  une  grande 
amélioration  sur  l'année  précédente. 

Le  9  février  les  œufs  ont  commencé  à  éclore,  et  au  commencement  de  mars  tout 
était  fini.  La  piscifacture  et  la  maison  d'habitation  sont  en  bon  état,  toutes  deux  ont 
été  peinturées  cette  saison.  Nous  avons  entouré  les  terrains  d'une  clôture,  c'est  une 
grande  amélioration. 

Les  alevins  ont  été  distribués  en  bon  état  dans  les  rivières  suivantes  : 

Rivière   Morell,    comté  de  King 140,000 

Rivière  Midgell,       "              "       1 40,000 

Rivière  Fortune,       "              "       60,000 

Rivière  Murray,       "              " 60,000 

Rivière  d'Hiver,   (Winter)  comté  de  Queen 1 60,000 

Rivière  Noire,           "             "       : 60,000 

Rivière  Wheatly,     "             "       60,000 

Rivière  Dunk,    comté  de  Prince 80,000 

Rivière  du  Nord,  comté  de  Queen 30,000 

790,000 
Je  suis,  monsieur,  votre  obéissant  serviteur, 

A.  W.  HOLROYD, 

Directeur. 
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29.    HOMARDERIE  DE  WINSLOE. 

Winsloe-Station,  le  3  août  1907. 

M.  le  professeur  E.  E.  Prince, 

Commissaire  fédéral  des  Pêcheries, 
Ottawa. 

Monsieur, — Permettez-moi  de  vous  transmettre  mon  rapport  des  opérations  de  la 
homarderie  de  Blockhouse-Point  pour  la  saison  de  1907. 

Le  printemps  a  commencé  plus  tard  qu'à  l'ordinaire  ;  nous  n'avons  pu  avoir  le  pre- 
mier frai  que  le  24  mai,  un  mois  plus  tard  que  les  autres  années,  mais  nous  avons  pu  en 
obtenir  une  plus  grande  quantité  que  l'année  dernière.  Le  27  juin  ont  commencé  les 
premières  éclosions,  et  elles  ont  ensuite  continué  avec  succès  jusqu'au  16  juillet.  On  a 
distribué  les  alevins  en  bon  état.  Je  n'ai  vu  aucun  homard  mort  nulle  part.  Je  puis 
dire  que  les  paqueurs  parlent  en  bons  termes  des  résultats  de  la  piscifacture.  On  n'a 
jamais  vu  tant  de  homards.  Nous  avons  déposé  quatre-vingt  millions  d'alevins  dans 
les  endroits  suivants  : — 

Côte  d'Argyle 5,000,000 

L'Anse  au  Canot « 10,000,000 

Banc  Sud-Ouest,  île  Saint-Pierre 10,000,000 

Barre  Sud-Est,  île  Saint-Pierre 10,000,000 

Récif  Keppoch 5,000,000 

Rocher  aux  Phoques,  île  du  Gouvernement ....  20,000,000 

PointePrim 10,000,000 

Terrains    du  Milieu  . . 10,000,000 


80,000,000 


30.    VIVIER  A  HOMARDS  DE  FO  URCHU- 

Le  rapport  suivant  sur  les  opérations  du  vivier  à  homards  de  Fourchu  durant  la 
dernière  saison  est  tiré  des  rapports  du  garde-pêche,  H.  C.  V.  Levatte,  de  Louisbourg, 
qui  avait  ordre  de  diriger  les  travaux,  et  d'autres  documents  transmis  au  département. 

"  Le  mouvement  de  la  glace  a  retardé  beaucoup  toutes  les  pêches  du  Cap  Breton 
jusqu'au  5  juin,  la  baie  de  (xabarus  en  était  remplie.  A  Fourchu,  les  glaces  ont  détruit 
1,500  trappes  à  homards  au  mois  de  juin.  Malgré  cela,  les  homards  ont  été  très  abon- 
dants, et  plus  de  14,000  livres  pesant  ont  été  retirées  des  300  trappes  placées  près  de 
la  fabrique  de  conserves  de  M.  H.  F.  Baker  à  Fourchu,  la  meilleure  prise  de  la  localité 
depuis  dix  ans." 

Les  glaces  ont  beaucoup  endommagé  le  vivier  durant  l'hiver,  mais  M.  Baker  l'a  fait 
réparer  à  grands  frais  ;  il  l'a  fait  diviser  en  cinq  compartiments  au  lieu  de  trois.  Moins 
de  homards  ont  été  placés  dans  chacun  d'eux,  et  en  juin  i)  y  avait  3,000  homards  œuvres 
en  bon  état  dans  le  vivier  ;  plus  tard,  on  en  a  pris  beaucoup  d'artres,  formant  en  tout 
un  total  43  906  pour  la  saison.  Le  10  et  le  11  juillet,  21,460  homards  œuvés  ont  été 
déposés  en  bon  état  dans  le*  eaux  au  large  de  Tête-Rouge,  et  le  nombre  des  pertes  fut 
ainsi  réduit  au  minimum  dans  le  vivier  ;  mais,  par  suite  de  la  basse  température  (le  plus 
haut  degré  a, été  53,  jusqu'au  13  juillet)  les  alevins  n'ont  pu  se  développer,  et  5  pour  100 
seulement  étaient  dans  un  état  de  développement   avancé.  M.  Hardy,    mon   aide,    s'est 
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occupé  du  vivier  chaque  jour,  donnant  à  manger  aux  jeunes  alevins,  y  déposant  ceux 
qui  venaient  d'éclore,  et  enlevant  ceux  qui  périssaient.  Toute  la  vigilance  et  le  soin 
possibles  ont  été  donnés.  Le  4  juillet,  les  homards  placés  dans  le  vivier  étaient  en  très 
bon  état  ;  la  température  de  l'eau  ne  dépassait  pas  56°  et  les  premiers  alevins  ont  fait 
leur  apparition  le  20  juillet,  date  la  plus  tardive  depuis  la  construction  du  vivier,  et  la 
maturité  des  homards  œuvés  est  de  21  jours  en  retard  sur  les  autres  années,  à  cause  de 
la  fraîcheur.  Le  8  août,  on  a  sorti  22,449  homards  reproducteurs  du  vivier,  puis  ils 
furent  relâchés  dans  les  eaux  du  Cap-Breton  et  sur  les  côtes  du  comt  de  Richmond,  ce 
qui  fait  un  total  de  43,905  homards  reproducteurs  mis  en  liberté  après  avoir  demeuré 
dans  le  vivier  durant  la  saison  de  pêche. 
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ANNEXE  C. 


RAPPORT    DE    L'EXPERT  DU  DEPARTEMENT  SUR  L'OSTREICULTURE 

POUR  LA  SAISON  DE  1907. 

Vap.  du  Gouv.  Ostrea,  Charlottetown,  I.-du-P.-E.,  le  30  ocb.  1907. 

M,  le  professeur  E.  E   Prince, 

Commissaire  fédéral  des  Pêcheries, 
Ottawa. 

Monsieur,  —  J'ai  l'honneur  de  vous  transmettre  mon  rappDrt  annuel  sur  l'ostréi 
culture  de  la  dernière  saison  dans  les  provinces  inférieures. 

Murray  Harbour,  L-du-P.-E. 

Dès  l'ouverture  de  la  saison,  qui  a  commencé  très  tard  cette  année,  je  me  suis  rendu 
à  Murray-Harbour  le  21  ma',  me  frayant  un  chemin  à  travers  les  glaces  flottantes,  puis 
j'ai  commencé  par  faire  enlever  l'herbe  à  anguille  qui  poussait  là.  Nous  avons  continué  ce 
travail  jusqu'au  16  juillet,  alors  que  le  fond  a  été  trouvé  en  bonne  condition.  Après 
avoir  râtelé  le  terrain,  j'ai  fait  trois  pêches  et  pris  cinquante-bix,  soixante-dix  et  soixante 
et  onze  huîtres  ;  elles  sont  grosses  et  bien  développées  ;  je  n'en  ai  remarqué  que 
quelques-uns  de  petite  taille,  mais  on  rapporte  que  les  pêcheurs  en  ont  trouvé  plusieurs 
petites  sur  les  côtes  et  les  îles  à  l'eau  basse,  et  où  d'après  eux  il  n'y  en  avait  pas  avant 
qu'on  eut  créé  ce  parc.  Je  n'ai  pas  eu  l'avantage  de  voir  ces  endroits  moi-même,  mais 
je  les  avais  vus  dans  mes  visites  précédentes.  L'herbe  à  anguille  pousse  très  dru  sur 
ce  fonds,  et  il  faudra  beaucoup  de  travail  pour  le  tenir  dans  un  bon  état  de  propreté, 
de  fait,  toute  la  rivière  et  les  hauts-fonds  en  sont  couverts,  et  nul  doute  que  le  naissain 
est  poussé  sur  un  fond  clair,  où  il  finit  par  s'arrêter.  Après  avoir  terminé  mon  travail 
ici  je  me    suis    rendu   aux   lacs    du    Bras  d'Or  et  en  ai  fait  l'inspection. 

Lacs  du  Bras  d'Or,  C.B. 

A  mon  arrivée  ici  j'ai  fait  un  examen  attentif  des  environs  des  baies  d'Orangedale 
et  de  Malagawatch,  de  la  rivière  Dennis,  de  l'anse  aux  phoques  et  de  la  baie  Estmere, 
qui  comprennent  les  eaux  de  l'intérieur  et  de  l'extérieur  de  la  Petit,  traveres  ainsi  que 
les  anses,  les  rivières  et  les  côtes  des  nombreuses  îles  situées  dans  les  eaux  nommées  plus 
haut. 

La  baie  de  Malagawatch  est  um  belle  nappe  d'eau  de  cinq  milles  de  long  et  de  plus 
d'un  mille  de  large.  Elle  est  protégée  contre  les  tempêtes  de  tous  les  côtés  par  des  bois 
épais.  La  partie  est  est  peu  profonde  et  les  huîtres  y  sont  rares,  bien  qu'on  en  trouve  un 
peu  partout,  le  fond  est  sablonneux  et  les  côtes  sont  rocheuses.  Il  y  a  ici  un  haut-fond 
d'une  assez  grande  étendue,  couvert  de  cinq  pieds  d'eau,  et  qui  s'approfondit  graduelle- 
ment, jusqu'à  dix  pieds.  J'ai  dragué  le  fond  en  plusie  ursendroits  et  je  l'ai  trouvé 
couvert  de  moules  et  d'herbe  à  anguille  ;  il  est  dur  et  sablonneux,  et  les  deux  bords  for- 
ment une  partie  de  la  réserve  des  sauvages.  A  partir  du  cimetière,  sur  le  côté  sud  de  la 
baie  jusqu'à  l'extrémité  supérieure,  on  a  trouvé  beaucoup  plus  d'huitres  et  à  moitié  de 
leur  grosseur. 
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A  la  pointe  Rocheuse,  à  l'entrée  de  la  baie  de  Malagaw&tch,  il  y  a  un  haut-fond 
ou  langue  de  terre  qui  s'avance  jusqu'à  un  demi-mille  de  la  côte  et  dont  le  fond  est  cou- 
vert de  sable  et  de  gravier,  sans  herb  j  à  anguille,  on  y  trouve  quantité  de  petite;^  huîtres. 
La  marée  est  très  forte  sur  cette  pointe,  car  l'entrée  en  est  étroite  à  cet  endroit  on  a 
trouvé  très  peu  de  grosses  huîtres.  Cette  étendue  est  couverte  d'eau  claire  peu  profonde. 
Nul  doute  que  les  plus  grosses  huîtres  ont  été  pêchées  l'automne  dernier.  De  la  pointe 
Rocheuse  à  l'anse  McLean,  en  face  de  l'île  de  Plâtre,  sur  le  côté  nord  de  la  baie,les  huî- 
tres étaient  rares,  et  de  l'anse  McLean  à  la  tête  de  la  baie  il  y  a  des  huîtres  en  quantité, 
mais  de  petite  taille. 

En  haut  de  la  baie  il  y  a  plusieurs  petites  îles,  et  cette  étendue,  d'environ  deux 
milles  de  long  sur  un  mille  de  large,  est  couverte  d'eau  peu  profonde.  Le  fond  en  est 
sableux  et  graveleux  légèremdnt  couvert  d'algues  et  d'herbe  à  anguille,  (c'est  le  principal 
lieu  de  pêche  du  district)  ;  on  s'y  rend  de  loin  durant  la  raison  de  pêche  ;  chaque  année 
on  y  prend  d'immenses  quantités  d'huîtres  ;  partout  où  le  râteau  peut  toucher  le  fond,  on 
trouve  de  nombreuses  petites  huîtres  saines.  L'anse  aux  Phoques  et  le  ruisseau  du 
Moulin  peuvent  avoir  environ  un  mille  de  largeur,  et  sont  au  nord-ouest  de  la  baie  de 
Malagawatch.  On  y  trouve  des  huîtres  éparpillées  le  long  du  bord  sur  une  longueur  de 
quinze  à  soixante  pieds.  Dans  le  centre  de  cette  anse  le  fond  est  plus  mou  et  le  courant 
moins  fort.  La  rivière  Dennis  a  son  embouchure  au  coin  sud-ouest  de  cette  baie,  le 
fond  de  la  partie  ouest  de  la  baie  est  composé  de  sable  et  de  gravier.  On  y  trouve  d'assez 
grandes  quantités  d'huîtres  sur  toute  cette  surface  dans  une  épaisseur  d'eau  variant  de 
dix  huit  pouces  à  douze  pieds  ;  la  distance  de  la  côte  est  de  dix  à  deux  cents  verges,  sui- 
vant la  nature  du  sol  ;  à  certains  endroits  le  fond  est  plat  et  s'abaisse  graduellement,  et 
en  d'autres  l'eau  s'approfondit  brusquement.  Lbs  huîtres  sont  plus  grandes  aux  endroits 
où  l'eau  est  plus  profonde  ;  c'est  dû  à  la  plus  grande  surface  sur  laquelle  elles  vivent,  mais 
aussi  la  pêche  est  plus  difficile. 

On  pêche  des  huîtres  dans  la  rivière  Dennis  en  amont  et  en  aval  du  pont  sur  une 
étendue  d'environ  trois  milles.  Elles  ne  sont  pas  très  bonnes  ;  trop  d'eau  douce  decend 
continuellement.  Le  fond  est  vaseux  et  mou  ;  la  forme  des  huîtres  est  très  irrégulière  ; 
les  écailles  sont  blanchâtres  et  molles,  minces  et  cassantes.  Cela  provient,  nécessaire- 
ment, de  la  nature  de  l'eau  et  du  fond  ;  on  trouve  plusieurs  de  ces  huîtres  collées  à  des 
troncs  d'arbres  coulés  au  fond. 

•Sur  le  côté  sud  de  la  partie  supérieure  de  la  baie  il  y  a  une  grande  étendue  unie  que 
l'on  appelle  le  marais  McLean  ;  ce  marais  peut  avoir  un  demi-mille  de  long  et  de  soixante- 
quinze  àtrois  cents  pieds  de  large  ;  il  se  trouve  enserré  entre  l'embouchure  de  la  rivière 
Dennis  et  l'anse  à  McLean.  On  trouve  des  bancs  d'huîtres  partout  sur  le  fond  dans  une 
profondeur  d'eiu  de  huit  à  dix  pieds,  à  marée  basse.  Le  fond  est  un  mélange  de  sable 
et  de  gravier  sur  lequel  on  trouve  un  peu  d'herhe  à  anguille  et  des  moules.  De  là  à  la  côte 
McAulay,  une  distance  d'environ  deux  milles,  on  trouve  des  huîtres  éparpillées  sur  tou- 
tes les  pointes  et  les  anses.  Au  large  de  la  côte  McAulay  l'on  rencontre  un  haut-fond 
d'environ  un  huitième  de  mille  carré  dans  une  profondeur  d'eau  variant  de  quatre  à  dix 
pieds.  Le  fond  est  dur,  miis  après  examen  on  a  trouvé  qu'il  était  couvert  de  moules  et 
d'herbe  à  anguille.  Sur  cette  côte  on  trouve  deux  îles  séparées  par  un  chenal  d'une 
profondeur  d'eau  de  treize  pieds,  dont  le  fond  est  mou  et  vaseux. 

La  baie  d'Orangedale  est  d'environ  trois  milles  de  long,  et  trois  quarts  de  mille  de 
large  ;  on  y  trouve  un  grand  nombre  d'anses  et  l'on  y  pêche  des  huîtres  comme  sur  les  bords 
de  la  baie.  L'anse  de  Morrison  a  presque  un  mille  de  large  à  la  partie  est  de  la  baie  ;  on 
y  trouve  de  grandes  quantités  de  petites  huîtres,  au  nombre  desquelles  il  y  en  a  quel- 
ques-unes de  bonne  grandeur.  Le  milieu  de  l'anse  est  plus  élevé  que  les  bords  et  sur 
ce  fond  les  huîlres  croissent  en  grandes  quantités  ainsi  que  tout  le  long  des  côtes. 

Presque  partout  le  fond  est  couvert  d'herbe  à  anguille  et  autre?  plantes  marines,  et 
d'une  légère  couche  de  boue  sur  un  fond  de  sable.  Le  courant  se  fait  très  peu  sentir  dans 
cette  anse.  D'un  coup  de  râteau  à  main  (de  7  pouces  sur  10)  nou-  avons  retiré  une  cen- 
taine de  petites  huîtres  ;  d'autres  fois  nous  en  avons  retiré  moins,  dix-sept,  vingt-trois,  et 
ainsi  de  suite.  Ce  râteau  ne  gratte  que  deux  pieds  carrés  à  chaque  fois  à  une  profondeur 
variant  de  trois  à  dix  pieds.  Dans  l'anse  à  Gillis,  qui  a  un  mille  environ  de  profondeur  et 
sur  une  ligne  de  côte  bien  irrégulière,  on  trouve  partout  de  petites  huîtres.     D'un  coup 
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de  râteau  nous  avons  retiré  cent  quinze  petites  huîtres.  Partout  où  une  pointe  de  terre 
nue  plonge  sous  l'eau  on  a  trouvé  des  dépôts  d'huîtres.  Dans  l'anse  à  Martin,  ainsi  que 
d'une  profondeur  d'environ  un  mille,  on  a  trouvé  des  huîtres  en  abondance  sur  le  côté  est, 
mais  sur  le  côté  opposé  elles  sont  plus  rares.  A  l'île  McNeil,  à  l'extérieur  de  l'anse,  sur  la 
partie  ouest  de  l'île,  on  a  trouvé  de  petite-5  huîtres  éparpillées  partout  sur  les  hauts-fonds 
sur  tout  le  côté  sud  de  la  baie,  vis-à-vis  l'île.  De  l'anse  à  Martin  à  l'anse  à  Gilles,  sur 
la  partie  nord  de  la  baie,  on  a  trouvé  de?  huîtres  épxrses  tout  le  long  de  la  côte. 

Dans  le  havre  de  McKinnon  les  huîtres  étaient  très  rares,  nous  n'en  avons  trouvé 
que  quelques-unes  dans  les  anses. 

Sur  la  côte  est,  en  allant  à  la  Petite  Traverse,  en  a  trouvé  de  petites  huîtres  sur  les 
pointes  et  dans  quelques  unes  des  anses,  ainsi  que  sur  la  côte  ouest,  mais  nous  n'en  avons 
trouvé  que  très  peu  dans  les  anses.  Sur  la  pointe  d'une  petite  île  conduisant  à  Brom, 
nous  avons  trouvé  une  immense  quantité  de  petites  huîtres.  Sur  la  partie  ouest  de  la 
baie,  en  dehors  de  la  Petite  Traverse,  il  y  a  une  langue  de  terre  qui  n'est  pas  très  large, 
et  sur  laquelle  la  profondeur  de  l'eau  varie  de  quatre  à  dix  pieds,  dont  le  fond  est  ferme  et 
couvert  de  moules  et  d'herbe  à  anguille  et  à  mesure  que  l'eau  s'approfondit  le  fond  devient 
plus  mou.  Il  est  très  difficile  de  trouver  beaucoup  de  terrain  ici  pour  faire  la  culture 
des  huîtres. 

A  l'intérieur  de  la  Petite  Traverse,  ou  Estmere,  comme  on  l'appelle  maintenant,  il 
y  a  une  nappe  d'eau  d'environ  deux  milles  de  longueur  et  d'environ  un  quart  de  mille 
de  largeur,  dont  la  côte  est  très  irrégulière  et  entrecoupée  d'anses  de  tous  côtés  ;  ces 
anses  et  ces  pointes  de  terre  sont  couvertes  de  petites  huîtres  et  d'autres  à  moitié 
de  leur  grosseur  dans  de  l'eau  dont  la  profondeur  varie  d'un  à  cinq  pieds  et  la  largeur 
de  dix  à  cinquante.  Nous  en  avons  pris  quarante-trois  à  moitié  de  leur  grosseur  d'un 
seul  coup  de  râteau,  et  d'autres  essais  ont  donné  à  peu  près  les  mêmes  résultats.  Le 
fond  est  solide,  et  reçoivent  un  peu  de  boue  ou  sédiments  ;  l'herbe  à  anguille  semble 
pousser  partout,  la  marée  se  fait  à  peine  sentir,  ici  l'eau  est  très  claire,  et  c'est  pourquoi 
on  peut  voir  le  fond  sur  lequel  sont  les  huîtres.  Il  est  difficile  de  donner  la  superficie  de 
ces  endroits,  à  cause  de  l'irrégularité  de  la  ligne  de  côte  qui  entoure  les  lacs  et  les  baies, 
et  il  y  a  tant  de  cours  o'eau  et  de  recoins  où  l'on  trouve  des  huîtres.  Donc  la  superficie 
de  ces  endroits  n'est  qu'un  à  peu  près,  elle  a  été  calculée  sur  une  carte  de  l'amirauté  faite 
d'après  une  petite  échelle. 

Le  nombre  d'huîtres  que  l'on  a  vues  durant  la  visite  d'inspection  était  supérieur  à 
celui  que  j'ai  constaté  dans  mes  autres  visites  précédentes^  et  l'on  peut  espérer  que  durant 
les  deux  saisons  prochaines  l'on  fera  une  bonne  pêche,  car  les  petites  huîtres  sont  très 
nombreuses. 

Le  sol  est  sablonneux,  en  général,  et  recouvert  d'une  légère  couche  de  boue  amené 
par  les  courants  et  les  crues.  Sur  la  côte  où  se  trouvent  les  huîtres,  le  sol  est  rocheux, 
les  pierres  ont  été  lavées  par  l'eau  et  il  ne  reste  qu'un  peu  de  sable  en  dessous. 

L'herbe  à  anguille  qui  pousse  dans  le  voisinage  des  huîtrières,  sert  de  collecteur  de 
naissain  ;  vu  que  celui-ci  se  colle  à  l'herbe  et  y  reste  attaché  jusqu'à  ce  qu'elle  aille  au 
fonds,  et  c'est  ainsi  que  l'approvisionnement  d'huîtres  est  conservé  d'année  en  année. 
On  me  dit  que  chaque  automne,  lorsque  les  rafales  de  vent  soufflent,  des  paquets  d'herbe 
à  anguille  sont  rejetés  sur  la  côte,  littéralement   couverts  de  jeunes  huîtres. 

Une  grande  quantité  de  ces  naissains  pourrait  être  élevée  artificiellement  (en  les 
plaçant  dans  les  auges)  par  des  particuliers  s'ils  avaient  la  place  pour  le  mettre  et  en  avoir 
soin  jusqu'à  ce  qu'il  soit  assez  gros  pour  se  nourrir  lui-même.  Les  huîtres  grandissent 
vite  ici,  par  suite  de  l'eau  peu  profonde  dans  laquelle  elles  sont  baignées,  mais  l'eau 
est  beaucoup  plus  fraîche  ici  dans  les  lacs  que  celle  du  Nouveau  Brunswick  et  de  l'Ile-du- 
Prince  Edward,  à  cause  de  la  nature  montueuse  des  terres  qui  les  entourent  Je  pense 
que  si  l'on  mettait  ces  huîtres  dans  des  eaux  plus  douces,  l'huître  elle-même  et  sa  coquille 
s'amélioreraient.  Le  courant  est  généralement  très  faible  et  l'eau  douce  coule  des  mon- 
tagnes durant  toute  la  saison,  ce  qui  retarde  le  flot  d'eau  salée  sur  ces  endroits  à  l'époque 
des  marées. 

Il  est  difficile  d'avoir  une  idée  exacte  du  nombre  d'huîtres  pêchées  ici,  vu  qu'il  y 
vient  des  pêcheurs  de  toutes  les  parties  du  Cap  Breton  et  de  la  Nouvelle-Ecosse. 
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Durant  la  dernière  saison,  cinq  cents  barils  ont  été  expédiés  de  la  station  d'Orange- 
dale,  et  le  chef  de  gare  m'a  dit  q  ie  cela  est  considéré  comme  une  mauvaise  saison. 
Des  goélettes  en  transportent  aussi  à  Halifax,  Sydney,  Saint- Pierre  et  Terre-Keuve,  et 
l'on  n'a  pas  de  relevé  des  endroits  de  leur  destination. 

Je  suis  d'avis  que  l'on  ne  pourrait  pas  faire  beaucoup  pour  améliorer  ces  endroits 
ou  la  qualité  des  huîtres.  Si  l'on  enlevait  l'herbe  à  anguille  de  ces  anses,  peut  être  que  ce 
serait  nuire  à  l'approvisionnement  de  naissain,  sans  changer  le  c  iractère  salin  de  l'eau 
ou  sa  couleur,  qui,  j'en  suis  persuadé,  est  toute  la  cause  de  cette  marque  noire  autour 
du  manteau  et  de  la  mollesse  de  l'écaillé,  deux  choses  qui  nuisent  à  la  valeur  marchande 
de  l'huître,  car  elles  se  brisent  et  s'endommagent  par  le  transport. 

Caraquet,   JV.-B. 

Après  avoir  fini  mon  inspection  des  lacs  du  Bra>-d'Or,  je  me  suis  rendu  à  Cara- 
quet,  où  je  suis  arrivé  le  5  septembre,  puis  j'ai  continué  à  travailler  sur  les  bancs  d'huîtres 
lorsque  le  temps  l'a  permis,  et  jusqu'au  1 8  octobre  on  a  enlevé  l'herbe  à  anguille  qui  pousse 
sur  le  fond,  alors  que  le  temps  est  devenu  si  mauvais  qu'il  fut  impossible  de  continuer, 
et  j'ai  suspendu  les  opérations  pour  la  saison.  Ces  bancs  d'huîtres  couvrent  une  éten- 
due d'un  mille  et  demi  de  long  sur  environ  un  mille  de  large.  L'eau  est  très  peu  pro- 
fonde en  certains  endroits,  et  je  peux  ne  travailler  qu'à  l'eau  haute  ;  ou  lorsque  la  marée 
est  basse  je  ne  puis  travailler  du  tout.  Il  pousse  une  grande  quanté  d'herbe  à  anguille 
sur  ces  fonds,  et  nous  n'avons  pu  l'enlever  cette  saison  ;  en  conséquence  les  bancs  sont 
couverts  de  boue.  Le  mauvais  temps  qui  a  duré  toute  la  saison  a  retardé  beaucoup  mon 
travail,  non  seulement  ici,  mais  ailleurs,  et  j  >  puis  dire  par  expérience  que  je  n'ai  jamais 
eu  tant  de  mauvais  temps,  mais  j'ai  profité  de  toutes  les  chances  que  j'ai  eues.  On 
calcule  que  l'on  pourra  pêcher  quatre  cents  barils  en  ces  endroits  durant  cette  saison. 

Je  suis  parti  de  Caraquet  le  21  octobre,  mais  vu  le  mauvais  temps  je  ne  suis 
arrivé  à  Charlottetown  que  le  2  novembre,  où  je  plaçai  VOstra  en  hivernage  après 
l'avoir  dégréé. 


BAIE  DE  SHEDIAC  ET  LA  PECHE  AUX  PALOURDES. 

Après  quelque  correspondance  et  me  conformant  aux  oidres  du  ministère,  je 
me  suis  rendu  à  Shédiac  le  1er  juin,  où  je  p'antai  des  pieux  autour  des  couches  d'huîtres 
à  une  distance  de  deux  cents  verges  des  oins  des  bancs  d'huître-!,  les  pêcheurs  de  moules 
étant  tenus  de  rester  en  dehors  de  la  ligne  des  pieux.  Les  pêcheurs  de  palourdes  se  servent 
de  pinces  et  de  râteaux  à  dents  plus  longues  que  ceux  dont  se  servent  les  pêcheurs 
d'huîtres,  car  les  palourdes  s'enterrent  dans  la  boue.  Lorsque  les  pinces  ou  les  râ- 
teaux sont  remontés  à  la  surface,  il  faut  laver  la  boue  des  râteaux  avant  d'en  retirer  les 
palourdes  ;  en  conséquence  cette  vase  est  emportée  par  le  courant  et  se  dépose  au  loin 
sur  une  grande  étendue,  et  si  chaque  jour  des  centaines  de  pêcheurs  agissent  ainsi,  on 
peut  facilement  voir  qu'en  peu  de  temps  une  couche  épaisse  de  boue  se  déposera  sur  les 
bancs  d'huîtres  si  l'on  permet  de  pêcher  près  de  ces  endroits,  et  qu'en  pau  d  i  temps  ces 
huîtres  seront  suffoquées.  J'ai  examiné  les  huîtres  prises  dans  le  voisinage  immédiat 
des  endroits  où  l'on  pêche  des  palourdes,  dans  l'Ile-du-Prince  Edouard,  et  j'ai  trouvé  une 
épaisse  couche  de  boue  sur  l'écaillé  supérieure,  ce  q  li  peut  causer  la  mort  de  l'huître  en 
peu  de  temps.  Au  Nouveau-Brunswick  on  a  fait  des  arrangements  pour  la  pêche  des 
palourdes  et  des  huîtres,  et  iis  semblent-  sat  sfaisant-*  ;  m  lis  je  suis  d'opinion  que  l'on  a 
détruit  les  bancs  d'huîtres  de  l'Ile-du-Prince-Edouard  et  gâté  les  terrains  où  elles  vivent 
en  péchant  des  palourdes  au  râteau  trop  près  des  bancs  d'huîtres  ;  en  conséquence,  je 
recommande  fortement  au  ministère  de  réserver  exclusivement  p'>ur  la  pêche  aux  huîtres 
certains  endroits  tels  que  les  bancs  de  la  Grande-Rivière  où  l'on  a  toujours  pu  pêcher 
des  huîtres,  excepté  cette  année  ;  et  j'attribue  cet  insuccès  à  la  pêche  aux  palourdes.  On  ne 
devrait  pas  permettre  la  pêche  ici  en  amont  des  quais   de  la   traverse,    à  moins  qu'elles 


OSTREICULTURE  285 

DOC.  PARLEMENTAIRE  No  22 

ne  soient  prises  par  les  pinces  avec  lesquelles  l'on  fait  la  pêche  aux  huîtres,  et  l'on 
devrait  déterminer  la  quantité  que  les  bateaux  pourraient  pêcher  chaque  jour,  soit  pas 
plus  d'un  boisseau  de  palourdes  par  jour.  On  devrait  prendre  les  mêmes  mesures  pour 
la  rivière  Bideford,  où  l'on  ne  devrait  pas  permettre  de  pêcher  des  palourdes  en  amount 
de  l'île  Lennox  et  de  la  pointe  McLean,  sur  le  lot  13,  vu  que  l'on  peut  voir  clairement 
que  cette  pêche  a  fait  un  tort  irréparable  à  l'industrie  des  huîtres,  et  en  suivant  ce  mode 
de  pêche,  je  suis  persuadé  qu'avant  longtemps  les  palourdes  mêmes  seront  rares  dans 
quelques  uns  de  ces  endroits. 


SAISON    CLOSE     ET    DIMENSION    DES    HUITRES. 

La  saison  de  la  pêche  aux  huîtres  s'ouvre  maintenant  au  1er  octobre  et  se  termine 
à  la  fermeture  de  la  navigation.  Je  crois  que  ce  règlement,  dans  les  circonstances  ac- 
tuelles, donne  satisfaction  générale,  c  ir  on  dit  que  les  huîtres  ont  été  rares  cette  saison. 
La  plus  petite  taille  permise  (3  pouces)  est  aussi  une  bonne  mesure,  car  les  huîtres  de 
dimensions  plus  petites  ne  sont  pas  vendables  ;  en  laissant  les  plus  petites  sur  leurs  bancs 
jusqu'à  la  saison  suivante,  elles  auront  grandi  et  atteint  une  taille  suffisante. 


BARILS    A    HUITRES. 

J'appellerai  encore  l'attention  du  ministère  sur  les  différentes  dimensions  des 
barils  qui  servent  au  transport  des  huîtres,  et  qui  sont  tous  vendus  comme  barils  d'huîtres 
qu'ils  soient  grands  ou  petits.  Autrefois  on  expédiait  les  huîtres  dans  des  barils  de 
mêmes  dimensions  que  ceux  qui  servent  au  transport  de  la  farine  ;  c'était  la  capacité  du 
baril  d'huîtres.  Aujourd'hui  on  expédie  encore  beaucoup  dans  ces  sortes  de  barils  ; 
d'autres  marchands  se  servent  du  baril  à  pommes,  d'autres  encore  font  enlever  une  douve 
ou  l'équivalent  du  baril  régulier,  à  tel  point  que  celui  qui  commande  un  baril  d'huîtres 
ne  sait  réellement  pas  ce  qu'il  recevra.  Le  baril  à  farine  est  le  moins  coûteux  et  le  plus 
facile  à  trouver  ;  mais  les  marchands  et  les  acheteurs  demandent  que  la  loi  fixe  une 
dimension  normale  pour  empêcher  la  fraude.  Que  la  mesure  soit  grande  ou  petite,  peu 
leur  importe,  mais  une  loi  devrait  être  faite  pour  déterminer  la  capacité  des  barils  à 
huîtres,  afin  de  protéger  le  marchand  et  l'acheteur  contre  la  malhonnêteté. 

Les  dimensions  du  baril  à  farine  ordinaire  sont  à  peu  près  les  suivantes  :  dix-sept 
pouces  de  diamètre  aux  deux  bouts,  sans  compter  deux  pouces  de  ventre  vingt-cinq  pouces 
de  profondeur  à  l'intérieur,  et  d'une  capacité  de  vingt  g  lions.  Cette  question  est  très  im- 
portante, et  je  recommande  au  ministère  d'agir  sans  plus  attendre. 


CULTURE    PARTICULIERE. 

Si  l'on  pouvait  faire  des  arrangements  définitifs  avec  les  gouvernements  provinciaux 
et  fédéral,  en  vertu  desquels  certaines  personnes  pourraient  se  procurer  des  terrains  et  y 
faire  la  culture  privée,  de  bons  résultats  en  seraient  la  conséquence,  si  l'on  parvenait  à 
la  diriger  avec  l'intelligence  requise.  Les  huîtres  sont  si  rares  que  les  commandes  ex- 
cèdent de  beaucoup  la  quantité  qui  peut  être  fournie.  En  conséquence,  nos  bancs  d'huî- 
tres se  dépeuplent  lentement,  mais  sûrement,  et  si  l'on  n'y  met  pas  arrêt,  elles  n'exis- 
teront bientôt  qu'à  l'état  de  souvenir.  Cependant,  si  l'on  établissait  des  propriétés 
individuelles,  situées  çà  et  là  dans  les  différentes  parties  de  la  baie,  le  naissaim  serait 
emporté  par  les  courants  jusque  sur  les  bancs  naturels,  et  serait  un  moyen  dapprovision- 
ner  les  bancs  tant  publics  que  privés. 

On  pourrait  prendre  des  huîtres  dans  les  endroits  où  l'eau  serait  peu  profonde,  où 
il  y  aurait  du  sable  et  où  même  le  sol  serait  à  découvert  à  marée  bas«e,  ou  encore  aux 
endroits  où  l'on  aurait  déposé  du  naissaim  à  des  profondeurs  permettant  de  les  pêcher  à 
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la  main.  Mais  je  défendrais  de  prendre  des  petites  huîtres  sur  les  terrains  publics  pour 
peupler  les  propriétés  individuelles.  Si  même  quelques-unes  des  petites  huîtres  laissées 
à  sec  par  le  jusant  pouvaient  être  transplantées  aux  bancs  naturels,  ce  serait  un  grand 
avantage  pour  ceux  qui  sont  intéressés  dans  cette  industrie. 

J'ai  l'honneur  d'être,  monsieur, 

Votre  obéissant  serviteur, 

ERNEST  KEMP, 

Expert  en  ostréiculture. 
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ANNEXE  N°  12. 

RAPPPORT  ANNUEL  DES  ÉTABLISSEMENTS  FRIGORIFIQUES  POUR  LA 
CONSERVATION  DE  LA  BOITTE. 

Monsieur, — Permettez  moi  de  vous  transmettre  le  huitième  rapport  annuel  sur  les 
établissements  frigorifiques  des  provinces  maritimes  pour  l'année  1907. 

Durant  l'année  dernière  il  n'y  a  pas  eu  tant  d'empressement  à  construire  des  congéla- 
teurs pour  la  boitte  que  durant  les  deux  années  précédentes,  leur  nombre  augmente  cepen- 
dant graduellement. 

Depuis  que  je  vous  ai  transmis  mon  dernier  rapport,  nous  avons  terminé  douze  nou- 
veaux congélateurs  ;  deux  d'entre  eux  sont  du  grand  modèle,  pouvant  contenir  100  tonnes 
de  boitte  ;  un  a  été  bâti  à  Sydney-Nord,  appelée  Cap  Breton-Nord  et  l'autre  à 
Pictou  :  tous  deux  sont  dans  la  Nouvelle-Ecosse.  Les  autres  congélateurs  construits  et 
terminés  durant  les  douze  derniers  mois  sont  situés  à  la  baie  du  Sud,  à  Ingonish,  à 
New-Harbour,  à  la  rivière  Lavr}^  à  Aider- Point,  C.-B.,  et  au  havre  Bouché,  dans  la 
province  de  la  Nouvelle- Ecosse.  Un  seul  a  été  terminé  dans  le  Nouveau-Brunswick, 
à  l'île  Shippigan.  Quatre  ont  été  contruits  dflns  la  province  de  Québec,  à  la  Pointe- 
Newport,  à  Carleton  Centre,  à  la  Pointe-Basse,  et  à  la  côte  Sud,  ces  deux  derniers  sont 
situés  aux  Iles  de  la  Madeleine.  Nous  nous  occupons  maintenant  de  Ja  construction 
d'un  autre  au  Petit  Lamecque,  dans  le  Nouveau-Brumswick,  et  d'un  à  Lingan,  C.  B., 
et  nous  augmentons  la  capacité  de  deux  autres  à  la  Grosse-Isle,  Pictou,  et  à  Petit-de-Grat, 
dans  le  comté  de  Richmond. 

Nous  allons  commencer  la  construction  d'un  congélateur  de  100  tonnes  à  Baie-des- 
Glaces,  C.-B.,  et  nous  nous  proposons  d'en  construire  d'autres  sur  la  côte  de  Gaspé  avant 
longtemps. 

Voici  une  liste  qui  donne  jusqu'à  date  le  nombre  des  congélateurs  terminés,  l'année 
de  leur  construction,  leur  coût,  et  le  nombre  de  bonis  payés,  etc. 

CONGÉLATEURS  POUR  LA  BOITTE. 
PROVINCE  DE  LA  NOUVELLE-ECOSSE. 


Noms. 


Anse-Ballantyne 

Ile  de  la  Pointe-Hood 

Bayfield 

Gabarouse 

Whitehead 

Pointe  Bickerton   ... 

Sambro ...    , 

Pointe  de  La  Tour 

Clarke-Harbour 

Pubnico  Est,  en  bas . . 

Anse  au  Sable  

Ingonish 

Cheticamp 

Havre  de  l'Est 

Petit-de-Grat 

Wesport 

Sydney-Nord 

Ketch-Harbour 

La  Hâve 


Année 
de  la 
cons- 
truction 


1900 
1900 
1901 
1901 
1901 
1901 
1901 
1901 
1901 
1901 
1902 
1902 
1902 
1902 
1902 
1903 
1903 
1903 
1904 


Coût  de  la 

construc. 

tion . 


$     c. 

1,361  04 
1,313  60 
1,905  89 
1,982  82 
963  41 
1,043  08 
2,246  66 
1,380  03 
1,202  88 
2,061  39 
1,427  34 
1,604  33 
1,277  42 
1,491  02 
1,515  95 
1,600  00 
2,038  89 
1,401  89 
2,260  81 


Part  du 
ministère. 


861  04 
656  80 
952  94 
991  41 
481  70 
521  54 

1,000  00 
690  01 
601  44 

1,000  00 
713  67 
797  16 
638  71 
745  51 
757  07 
800  00 

1,000  00 
700  94 

1,000  00 


Nombre 

de 

bonis 

payés. 


Montant. 


<ï>      c. 

369  06 
268  00 
470  00 
251  50 
228  45 
256  50 
300  00 
vendus 
206  00 
48  00 
392  00 
114  05 
100  00 
382  52 
490  25 

151  50 
194  00 
200  00 

152  00 
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PROVINCE  DE  LA  NOUVELLE-ECOSSE-^n. 


Noms. 


St-Peters 

Anse  de  la  Demi-Ile . . 

Lockeport 

Louisbourg 

Drum-Head 

Quoddy 

Grosse-Isle 

Arisaig 

Digby 

Lunenburg 

Baie  du  Sud,  Ingonish. 
Anse  de  la  Demi-Ile. . 

Cap-Breton-Nord 

Pictou   

Rivière  Larry   

Nouveau -Harbour 

Aider-Point 

Havre  Bouché 


Année 
de  la 
cons- 
truction 


1904 
1904 
1905 
1905 
1905 
1905 
1905 
1905 
1906 
1906 
1906 
1906 
1907 
1907 
1907 
1907 
1907 
19C7 


Coût  de  la 
construc- 
tion. 


9        C. 

2,036  05 
1,816  87 
1,788  66 
2,290  16 
1,649  37 
857  73 
1,013  32 
1,064  16 
4,441  38 
4,544  76 
1,551  76 
2,273  57 
4,142  30 
4,285  27 
1,831  84 
1,886  52 
2,251  08 
1,728  62 


Part  du 
ministère. 


1,000  00 

908  43 

894  33 

1,000  00 

824  68 

428  86 

506  66 

532  08 

2,000  00 

2,000  00 

775  88 

1,000  00 

2,000  00 

2,000  00 

915  92 

943  26 

1,000  00 

864  31 


Nombre 

de 

bonis 

payés. 


Montant 


$     et. 

103  05 

300  00 

57  10 

80  85 

200  00 


60  55 
100  00 
100  00 
100  00 
100  00 
100  00 


PROVINCE  DU  NOUVEAU-BRUNSWICK. 


Shédiac 

Caraquet 

Ile  Shippigan   . . 

1902 
1906 
1907 

1,210  18 
1,816  12 
1,776  53 

605  09 
908  06 
888  26 

4 

1 

400  00 
100  00 

PROVINCE  DG  L'ILE- DU  PRINCE-EDOUARD. 


Etang  aux  Grenouiles 

Alberton.. 

Souri? 

Miminegasn 

Rustico 


1900 
1900 
1901 
1902 
1903 


1,160  18 

1,347  67 

2,064  39 

840  46 

1,235  00 

580  09 

5 

673  83 

5 

1,000  00 

2 

420  23 

5 

617  50 

3 

345  35 
450  00 
23  85 
500  0C 
300  00 


PROVINCE  DE  QUÉBEC. 


Rivière  Bonaventure 

Capelan 

1903 
1904 
1905 
1905 
1905 
1906 
1906 
1906 
1906 
1906 
1906 
1907 
1907 
1907 

1,416  05 
879  38 
961  12 
1,690  83 
1,729  80 
1,801  13 
1,630  46 
1,747  01 
1,695  42 
1,002  81 
1,619  59 
1,993  81 
2,552  32 
1,952  47 

916  02 
439  69 
480  56 
845  41 
864  90 
901  56 
815  23 
873  50 
847  71 
501  40 
809  79 
996  81 
1,000  00 
976  23 

4 

1 
2 
1 

1 
1 
1 
1 
1 
1 

355  52 

97  00 

166  62 

98  75 

Etang  du  Nord 

Anse  de  la  Cabane 

81  00 
100  00 

Caps  Maria 

St.  Godfroy ; 

62  00 
100  00 

Gascons . 

Bonaventure  Est 

100  00 
100  00 

Pointe-Newport 

Carleton 

Pointe-Basse 

Côte-sud 
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Les  rapports  suivants  des  différents  endroits  où  l'on  a  construit  des  établissements 
frigorifiques  vous  renseigneront  mieux  que  je  le  pourrais  moi-même  ;  vous  pourrez  en 
tirez  vos  propres  conclusions. 

ILE-DU-PRINCE-EDOUARD. 

Etang-aux-Grenouilles,  I,-du.-P.-E.  (Frog  Pond.)  Le  secrétaire  dit  ce  qui  suit: — 
"  Permettez-moi  de  faire  un  rapport  jusqu'à  cette  date  des  pêches  que  l'on  a  faites 
dans  ces  parages  pendant  l'année.  La  pêche  a  commencé  tard,  la  glacé  n'a  quitté  nos 
côtes  que  le  20  mai.  Le  hareng  a  été  abondant  ;  la  pêche  du  homard  à  été  meilleure 
que  les  années  dernières.  La  morue  est  arrivée  plus  tard  que  d'habitude  (8  juin)  ;  la 
pêche  n'a  pas  valu  celle  des  cinq  ou  six  dernières  années.  Les  chiens  de  mer  ont  fait 
leur  apparition  vers  le  10  juillet  ;  au  8  août  ils  étaient  devenus  si  nombreux  qu'il  a 
fallu  cesser  la  pêche  de  la  merluche.  La  pêche  au  maquereau  a  excédé  celles  des 
années  dernières,  tant  aux  filets  qu'à  l'hameçon  et  la  ligne.  Des  bateaux  montés  par 
trois  hommes  en  ont  pris  jusqu'à  1,700  en  un  jour  ;  durant  les  deux  dernières  semaines, 
les  pêcheurs  ont  pris  une  moyenne  de  1 50  maquereaux  par  jour  ;  ces  poissons  valent  4 
cents  pièce  quand  ils  sont  débarqués  frais.  Les  bateaux  sont  partis,  et  si  le  temps  con- 
tinue beau  les  hommes  feront  une  bonne  saison.  Plusieurs  pêcheurs  ont  débarqué  pour 
une  valeur  de  $100  de  maquereau,  Nous  n'avons  pas  fait  geler  de  boitte  cette  saison  ; 
la  pêche  a  commencé  tard,  et  tout  est  venu  à  la  hâte.  On  ne  trouvait  pas  d'aide,  à  peine 
si  l'on  a  pu  en  avoir  pour  la  pêche  du  homard,  qui  est  la  pêche  la  plus  importante  de 
cet  endroit." 

Alberton,  1  -du-P.-E. — Le  rapport  du  secrétaire  contient  ce  qui  suit  :  "En  réponse  à 
la  vôtre  du  27  courant,  je  puis  dire  que  notre  appareil  frigorifique  »  fonctionné  durant 
trois  mois  cette  année.  Nous  avons  fait  geler  environ  80  barils  de  hareng,  et  nous  n'avons 
pas  eu  de  difficulté  à  le  vendre  ;  de  fait  nous  aurions  pu  en  vendre  plus  si  nous  en  avions 
eu  une  plus  grande  quantité.  L'appareil  frigorifique  a  très  bien  fonctionné,  mais  ça  coûte 
trop  cher  pour  l'actionner,  c'est-à-dire  que  jamais  personne  n'en  retirera  profit." 

Miminegash,  I.-du-P.-E. — Le  secrétaire  rapporte  ce  qui  suit  :  "Les  établissements 
frigorifiques  ont  fait  très  peu  d'affaires  cette  année  vu  que  le  maquereau  a  été  très  abon- 
dant et  qu'il  n'y  a  pas  eu  besoin  de  boitte  gelée,  car  lorsque  les  pêcheurs  trouvent  du 
maquereau  frais  ils  ne  se  servent  pas  de  l'autre  pour  leurs  traîneaux,  et  l'on  n'a  jamais 
vu  le  maquereau  si  abondant  sur  nos  côtes  depuis  1891.  De  fait,  depuis  la  première 
semaine  de  juin,  alors  que  les  pêcheurs  en  ont  commencé  la  pêche,  jusqu'aujourd'hui, 
il  y  a  toujours  eu  assez  de  maquereau  pour  les  traîneaux,  et  je  ne  l'ai  jamais  vu 
prendre  si  bien  l'hameçon. 

E  conséquence  la  boîtte  gelée  a  été  inutile  cette  saison,  mais  peut-être  qu'une  autre 
année  nos  pêcheurs  pourront  en  apprécier  la  valeur.  J'espère  que  ceci  contribuera  à 
encourager  le  gouvernement  à  continuer  le  boni  qu'il  accorde  à  ces  établissements,  et 
sans  lequel  ils  ne  pourraient  se  maintenir." 

Rustico,  I.-du-P.-E. — Dans  le  rapport  du  secrétaire  on  lit  :  "En  considérant'  cette 
saison  jusqu'à  la  date  actuelle,  je  trouve  que  l'appareil  frigorifique  a  bien  fonctionné.  En 
mai  et  juin  nous  avons  fait  geler  notre  hareng,  et  nos  pêcheurs  en  on  fait  usage  avec  profit 
pour  leur  pêche  au  maquereau.  Sans  ce  hareng  la  pêche  au  maquereau  aurait  été 
insignifiante,  tandis  qu'elle  a  été  bonne  et  sera  encore  meilleure  dans  quelque  temps. 
Une  semaine  de  bonne  pêche  videra  notre  établissement*  Nous  avons  fait  geler  du 
maquereau  en  juillet,  et  avons  très  bien  réussi  ;  en  outre,  nous  avons  sauvé  un  grand 
nombre  de  homards  durant  le  temps  pressé  de  la  pêche.  Ainsi  vous  voyez  par  là 
que  notre  établissement  est  d'une  grande  utilité  pour  Rustico  ;  si  l'encornet  donne,  nous 
avons  l'intention  d'en  faire  geler  beaucoup. 

"Notre  appareil  frigorifique  est  en  bon  état  et  fonctionne  très  bien.  Les  pêcheurs 
ne  doutent  plus  de  la  valeur  de  la  boitte  gelée,  et  comprennent  parfaitement  l'impor- 
tance  du   frigorifère   pour   la  conserver   en    bon  état.     Je  vous  remercie   de  l'aide  que 
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vous  nous  avez  donnée  dans  le  passé,  ainsi  que  le  gouvernement  pour  l'empressement  qu'il 
a  mis  à  nous  aider  à  construire  et  à  actionner  cet  appareil. 

Souris,  I.-du-P.-E. — Le  secrétaire  rapporte  ce  qui  suit  :  "  En  réponse  à  votre  com- 
munication, je  dois  vous  dire  que  la  pêche  au  hareng  a  été  bonne  et  celle  du  homard  au- 
dessus  de  la  moyenne.  La  morue  a  fait  son  apparition  environ  cinq  semaines  plus  tard 
que  d'habitude  ;  la  pêche  en  a  été  bonne,  mais  le  poisson  était  très  petit  ;  la  pêche  à  la 
merluche  a  été  bonne.  La  boitte  a  été  abondante  durant  toute  la  saison  ;  il  y  en  avait 
1,200  boîtes  dans  le  frigorifère;  cela,  avec  la  prise  quotidienne  de  hareng  et  de  maque- 
reau, a  amplement  suffi  aux  besoins  des  pêcheurs.  La  pêche  au  hareng  a  été  bien  supé- 
rieure à  celle  de  l'année  dernière  ;  la  pêche  à  la  morue  n'a  pas  excédé  la  moitié  de  celle 
de  l'année  dernière  ;  la  merluche  a  mieux  donné  que  l'an  passé,  et  la  pêche  au  maquereau 
a  excédé  celle  de  la  dernière  saison." 

NOUVELLE-ECOSSE. 

Grosse-Ile,  N.-E. — Le  secrétaire  écrit  ce  qui  suit  :  "Le  printemps  de  1907  a  com- 
mencé tard  et  froid  ;  la  glace  n'a  pas  quitté  nos  côtes  avant  la  fin  de  mai.  Malgré  cela 
nous  avons  fait  une  pêche  ordinaire  de  hareng,  qui  a  été  d'une  grande  utilité  aux  pê- 
cheurs de  l'endroit. 

Un  pêcheur  est  parti  avec  une  douzaine  de  harengs,  et  il  est  revenu  avec  trois  cent 
cinquante  morues.  Je  pourrais  citer  plusieurs  cas  qui  ont  donné  d'aussi  bons  résultats. 
J'ai  fait  geler  aussi  de  grandes  pêches  de  saumon  pour  les  pêcheurs  de  la  localité.  Ils 
ont  reconnu  par  là  les  avantages  que  l'on  peut  retirer  de  la  glacière.  • 

J'ai  aussi  ouvert  un  marché  d'automne  pour  l'anguille.  Autrefois,  les  pêcheurs 
n'en  prenaient  pas  avant  la  prise  des  glaces,  maintenant  ils  peuvent  la  vendre  à  partir  du 
1er  septembre. 

Anse  de  Ballantyne. — Le  secrétaire  rapporte  ce  qui  suit  :  "Je  puis  dire  tout  d'a- 
bord que  la  pêche  de  cette  année  n'a  pas  atteint  plus  de  la  moitié  de  celle  de  l'année 
dernière  ;  il  ne  faut  pas  attribuer  la  chose  à  la  rareté  de  la  boitte,  car  notre  glacière  en 
était  pleine,  mais  comme  il  a  été  possible  de  se  procurer  de  l'appât  frais  presque  tout  le 
temps,  on  n'en  a  pas  pris  tant  dans  la  glacière  que  d'habitude,  la  rareté  du  poisson  est  la 
cause  de  cette  diminution,  et  son  arrivée  tard  dans  la  saison.  Une  cause  d'embarras 
pour  notre  appareil  frigorifique,  est  que  nous  n'avons  pas  assez  d'espace  pour  emmagasiner 
la  glace  et  quand  la  saison  commence  tard  nous  en  manquons.  Nous  avions  de  la  bonne 
boitte  cette  saison.  Nous  croyons  sincèrement  que  cet  appareil  frigorifique  sera  d'une 
grande  utilité  pour  nos  pêcheurs  et  nous  le  recommandons  à  tous.  La  pêche  du  homard 
vaut  celle  de  l'année  dernière,  malgré  le  retard  de  son  ouverture,  et  l'approvisionnement 
de  boitte  gelée  a  beaucoup  contribué  à  faire  de  la  pêche  un  succès." 

Arisaig,  jV.  E. — Le  secrétaire  rapporte  ce  qui  suit  :  "  Je  suis  heureux  de  faire  savoir 
que  nous  avons  bien  réussi  avec  notre  appareil  frigorifique  cette  année.  L'année  dernière 
nous  faisions  nos  débuts,  nous  n'avions  pas  tant  d'expérience  que  cette  année.  Notre  boit- 
te, cette  saison,  était  aussi  bonne  qu'on  peut  le  désirer.  Nous  avons  fait  l'essai  de  boitte 
gelée  placée  à  côté  de  l'autre  dans  nos  traîneaux,  et  nous  n'avons  pas  pu  voir  de  diffé- 
rence dans  la  prise  du  poisson.  Cette  année  nous  avons  fait  geler  de  la  boitte  avec  de 
la  glace  d'eau  de  mer,  tandis  que  l'année  dernière  nous  n'avions  que  de  la  glace  d'eau  douce. 
Naturellement  il  en  faut  plus  de  la  première  pour  durer  toute  la  saison,  mais  on  en  ob- 
tient d'aussi  bons  résultats.  Nous  avons  commencé  à  nous  servir  de  boitte  gelée  au  1 5 
juin,  et  il  nous  en  reste  encore.  Prise  dans  l'ensemble,  malgré  le  retard  du  printemps, 
la  pêche  de  toutes  sortes  de  poissons  est  meilleure  que  celle  de  l'année  dernière." 

Havre  Bouche,  N.-E. — Le  secrétaire  dit  ce  qui  suit  :  "  L'hiver  dernier  nous  avons 
rempli  notre  frigorifère  de  glace  d'eau  douce,  mais  il  nous  en  reste  peu  maintenant,  et 
nous  n'en  avons  pas  perdu  beaucoup  par  le  dégel,  du  moins  pas  autant  que  nous  l'avions 
pensé.  On  a  pris  le  hareng  un  peu  tard  le  printemps  dernier  et  en  petite  quantité,  mais 
malgré  cela  nous  avons  complètement  rempli  la  glacière. 
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Le  hareng  gelé  a  démontré  qu'il  était  excellent  pour  la  morue,  l'égrefin  et  la  mer- 
luche, et  la  pêche  de  ces  poissons  a  excédé  celle  des  années  précédentes  ;  on  doit  en 
attribuer  la  cause  à  la  qualité  de  la  boitte  que  possédaient  les  pêcheurs.  Bien  que  plu- 
sieurs actionnaires  pensent  que  la  glacière  ne  leur  rapporte  pas  de  profits,  je  remarque 
que  l'on  a  pris  plus  de  poisson  cette  année  que  d'habitude,  et  je  ne  pense  pas  qu'elle 
ait  été  exceptionnellement  favorable  à  la  pêche.  Je  suis  d'opinion  que  la  bonne  boitte 
gelée  a  amélioré  la  pêche  ici  cet  été,  et  rien  autre  chose,  car  quelques  pêcheurs  étrangers 
qui  ont  péché  ici  ont  mieux  réussi  que  l'année  dernière.  La  plus  grande  difficulté  de 
l'association  est  de  trouver  un  marché  pour  le  hareng  gelé,  car  il  semble  y  en  avoir  en 
quantité  partout  ;  et  bien  que  nous  l'offrons  à  perte,  nous  ne  l'écoulons  pas  vite,  mais 
nous  pensons  le  vendre  avant  la  fonte  de  toute  la  glace.  C'est  le  plus  mauvais  côté  des 
affaires  cette  année,  mais  nous  espérons  qu'à  l'avenir  tout"  ira  mieux,  et  que  cet  établis- 
sement rapportera  des  profits. 

Port-Hood,  N.-E. — Le  secrétaire  rapporte  ce  qui  suit  :  "  Comme  vous  m'avez  de- 
mandé de  vous  faire  un  rapport  de  si  bonne  heure  dans  la  saison,  je  dois  vous  faire 
savoir  que  je  n'ai  pas  grand'chose  à  dire.  La  saison  a  commencé  environ  deux  semaines 
plus  tard  que  d'ordinaire.  En  mai,  nous  avions  abondance  de  hareng.  Nous  en  avons 
mis  dans  la  glacière  et  l'y  avons  conservé  jusqu'en  août.  On  peut  dire  que  l'on  n'a  pas 
demandé  de  hareng  gelé,  vu  que  l'on  a  pris  du  hareng  frais  et  du  maquereau  avec  les 
filets  tout  l'été.  La  pêche  à  la  merluche  n'a  pas  atteint  la  moitié  de  la  prise  ordinaire. 
L'égrefin  et  la  morue  ont  donné  comme  de  coutume.  Les  chiens  de  mer  ont  été  très 
nombreux  à  partir  du  milieu  d'août  jusqu'à  présent." 

Baie  du  Nord,  Ingonish. —  Le  secrétaire  rapporte  ce  qui  suit  :  "  L'année  qui  vient 
de  finir  a  été  d'une  sévérité  exceptionnelle,  la  glace  est  restée  dans  la  baie  jusqu'en  juin, 
et  l'on  a  vu  de  la  glace  flottante  à  Sydney  jusqu'au  10  de  juin.  L'été  était  froid,  bru- 
meux et  entièrement  anormal,  et  en  conséquence  tout  a  été  retardé.  Deux  choses 
ont  contribué  à  augmenter  les  dépenses  de  la  glacière  plus  que  d'ordinaire.  D'abord  la 
glace  qui  s'est  formée  dans  la  baie  l'niver  et  le  printemps  dernier  n'était  pas  bonne  pour 
la  glacière,  elle  était  molle,  pleine  de  neige  et  manquait  de  corps.  En  conséquence  il  a 
fallu  la  remplir  complètement  avec  de  la  glace  d'eau  douce,  qu'il  a  fullu  aller  chercher  au 
loin,  et  nous  avons  payé  cher  pour  la  couper,  la  charrier  et  l'emmagasiner.  Deuxièmement, 
la  présence  de  la  glace  dans  la  baie  a  fait  que  nos  pêcheurs  n'ont  rien  pris,  et  en  consé- 
quence il  nous  a  fallu  acheter  des  trappes  de  la  baie  du  Sud.  Le  total  de  la  boitte 
gelée  de  cette  année  comme  suit  :  5  tonnes  de  hareng,  10  tonnes  de  maquereau,  3  tonnes 
de  saumon  et  flétan,  en  tout  dix-huit  tonnes.  Nos  pêcheurs  ont  pris  tout  le  maquereau, 
une  partie  du  hareng,  et  tout  le  saumon  et  le  flétan.  On  peut  dire  qu'avant  le  mois  de 
juin  la  glace  a  empêché  de  faire  la  pêche  dans  la  baie  d'Ingonisb.  L'égrefin  est  arrivé 
vers  le  premier  juin,  et  durant  un  mois  ou  plus  la  pêche  en  a  été  très  abondante,  on  peut 
dire  qu'en  moyenne  c'est  peut-être  la  plus  forte  que  nous  ayons  eue  depuis  plusieurs 
années,  et  naturellement  la  glacière  y  a  contribué.  Les  mois  de  juillet  et  d'août  ont  été 
si  brumeux,  froids  et  désagréables,  que  la  pêche  a  été  presque  nulle.  La  culture  a  subi 
également  des  retards,  et  la  pêche  s'en  est  ressentie.  On  espère  que  la  pêche  de  septembre 
va  commencer  pour  tout  de  bon,  la  glacière  est  prête,  et  son  approvisionnement  de  boitte 
peut  fournir  les  pêcheurs  jusqu'à  la  fin  de  la  saison.  Jusqu'à  présent  on  n'a  peut-être  pas 
pris  un  seul  encornet  dans  notre  baie  ;  en  conséquence,  les  pêcheurs  ont  dû  se  servir  de 
boitte  gelée.  Nous  espérons  cependant,  que  l'encornet  va  arriver  et  que  nous  pourrons 
nous  en  servir  pour  remplacer  notre  hareng  et  notre  maquereau  gelés.  Au  point  de 
vue  commercial,  notre  glacière  n'est  pas  encore  un  succès,  elle  n'a  pas  encore  donné  les 
profits  qu'on  en  attendait  quand  elle  a  été  établie,  ^mais  elle  a  une  valeur  inestimable 
pour  l'aide  qu'elle  donne  aux  pêcheurs.  Ils  ne  peuvent  pas  encore  réaliser  jusqu'à  quel 
point  elle  peut  sauvegarder  leur  industrie." 

Bien  que  l'on  semble  n'y  porter  aucune  attention  dans  le  temps  de  l'abondance  de 
boitte,  elle  a  son  utilité  quand  il  y  a  beaucoup  de  poisson  dans  la  baie  et  qu'il  n'y  a  pas 
d'appât  pour  le  prendre.     Nous  avons  senti  la  nécessité  de  construire  une  glacière  en 
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cet  endroit.  Nous  pouvons  dire  que  notre  glacière  est  dans  les  meilleures  conditions 
voulues,  qu'elle  est  dirigée  avec  soin,  et  que  la  boitte  qui  en  sort  est  aussi  parfaite  qu'on 
puisse  l'obtenir,  et  nos  pêcheurs  s'en  servent  avec  de  bons  résultats.  Nous  ne  pouvons 
nous  empêcher  de  dire  que  notre  glacière  est  un  moyen  constant  de  faire  le  bien. 

Baie  du  Sud,  Ingonish. — Le  secrétaire  rapporte  ce  qui  suit  :  "La  saison  a  été 
beaucoup  plus  tard  que  de  coutume,  elle  n'a  pas  commencé  avant  le  1er  juin.  Durant  le 
mois  de  juin  nous  avons  eu  du  très  beau  temps,  la  pêche  a  été  bonne  et  elle  a  été  faite 
avec  de  la  boitte  fraîche.  Pas  de  chiens  de  mer  ;  l'égrefin  et  la  morue  étaient  le  poisson 
principal  ;  le  temps  a  été  beau  durant  juillet  ;  bonne  pêche  à  la  morue  et  à  l'égrefin  ;  la 
boitte  golée  a  été  la  plus  employée.  Le  temps  a  été  beau  le  1er  août  ;  la  morue  a  bien 
donné,  l'égrefin  était  rare  ;  on  a  employé  en  grande  partie  de  la  boitte  gelée.  Vers  la 
fin  d'août  le  temps  est  devenu  mauvais  et  le  poisson  s'est  fait  rare. 

Poinfe- des- Aunes  (Aider-Point,  N.E.) — Le  secrétaire  rapporte  ce  qui  suit  :  "  Je 
vous  transmets  le  rapport  de  la  pêche  à  la  Pointe-des- Aunes.  Notre  glacière  ne  nous  a 
pas  encore  rendu  grand  service,  nous  n'avons  fait  geler  que  peu  de  poisson  ;  vous  savez 
que  cette  année  a  été  très  mauvaise,  la  glace  est  restée  si  longtemps  sur  nos  côtes  que 
le  poisson  servant  d'appât  a  tout  passé." 

Gabarouse,  N.-E. — Le  secrétaire  rapporte  ce  qui  suit  :  "  On  n'a  pas  fait  de  bonne 
pêche  à  Gabarouse  cette  saison.  Cependant  on  a  fait  une  bonne  prise  de  maquereau  et 
de  hareng,  meilleure  qu'à  l'ordinaire,  et  le  maquereau  s'est  bien  vendu.  La  pêche  à  la 
morue  a  été  bonne  également  et  de  bons  prix  obtenus  pour  ce  poisson. 

La  pêche  au  homard  a  commencé  plus  tard  que  les  années  dernières.  Des  glaces 
flottantes  sont  restées  dans  la  baie  jusqu'au  6  juin,  et  les  gros  vents  les  ont  brisées  ;  cela 
a  duré  jusqu'au  15,  et  durant  ce  temps  plusieurs  engins  de  pêche  valant  des  centaines  de 
dollars  ont  été  détruits.  On  n'a  pas  permis  de  prolonger  la  saison,  bien  que  la  pêche 
de  fin  de  saison  ait  été  la  meilleure  que  l'on  ait  eue  depuis  plusieurs  années.  La  prise  a 
égalé  celle  de  l'année  dernière.  On  a  placé  cent  barils  de  hareng  dans  la  glacière  et 
l'on  s'en  est  servi  pour  la  pêche  du  homard.  Somme  toute,  les  pêcheurs  ont  bien  réussi 
jusqu'à  présent." 

Saint-Pierre,  N.-E.  —  Le  secrétaire  rapporte  ce  qui  suit  :  "  L'hiver  dernier  nous 
avons  rempli  de  glace  notre  établissement  frigorifique  afin  de  faire  face  aux  besoins. 
Nous  avons  vu,  par  notre  expérience  précédente,  qu'il  est  inutile  de  faire  geler  le  hareng 
du  printemps,  car  les  pêcheurs  de  l'endroit  ne  veulent  pas  s'en  servir.  Nous  avons  pris 
une  grande  quantité  de  maquereau  et  de  saumon  et  avons  trouvé  que  la  glacière  nous 
a  été  très  utile.  Nous  espérons  la  remplir  d'encornet  et  continuer  la  pêche  d'automne  ; 
nous  faisons  tous  nos  efforts  pour  habituer  les  gens  à  cette  pêche  d'automne,  car  nous 
sommes  situés  dans  un  des  meilleurs  endroits  pour  cette  industrie." 

Petit-de-Grat,  N.-E.  —  Le  secrétaire  rapporte  ce  qui  suit  :  "  L'égrefin  a  été  abon- 
dant, le  hareng  et  la  morue  ont  bien  donné,  et  le  temps  a  été  beau  ;  on  a  pu  se  procurer 
de  la  boitte  la  plupart  du  temps.  En  ce  qui  regarde  l'Association  de  la  boitte,  nous 
avons  fait  geler  20  tonnes  d'encornet,  l'automne  dernier,  que  l'on  a  gardéees  jusqu'au  15 
janvier  1907.  Nous  en  avons  retiré  de  bons  résultats  pour  nos  pêcheurs  ;  nous  avons 
notre  glace  pour  les  opérations  de  cette  saison." 

Chapelle  de  Cheticamp,  N.-E. — Le  secrétaire  rapporte  ce  qui  suit  :  "  Je  dirai  que  la 
pêche  de  la  morue,  de  l'égrefin  et  de  la  merluche  a  été  inférieure  à  celle  de  l'année  der- 
nière. L'approvisionnement  de  moules  a  perdu  ses  qualités  de  bonne  heure  dans  la  saison, 
par  suite  de  la  chaleur  et  d'autres  causes,  et  cela  a  nui  à  la  pêche  en  général.  On  a 
perdu  beaucoup  par  manque  de  boitte  ;  en  conséquence  les  pêcheurs  ont  attendu  impa- 
tiemment l'arrivée  de  l'encornet  sur  nos  côtes.  Pour  ce  qui  est  de  l'encornet,  je  dirai 
qu'il  ne  donne  pas  de  bons  résultats,  cependant  il  y  en  a  en  quantité  sur  la  côte.  La 
pêche  au  saumon  a  été  très  bonne,  considérant  le  peu  de  durée  de  la  saison.    Le  homard 
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a  perdu  un  peu  en  qualité,  mais  il  a  donné  d'aussi  bons  résultats  que  les  années  précé- 
dentes. Le  maquereau  est  très  abondant,  mais  on  ne  peut  pas  le  faire  mordre.  Il  est 
très  probable  que  l'on  fera  de  bonnes  pêches  plus  tard  dans  l'automne^quand  l'eau  sera 
plus  froide.     Le  poisson  qui  a  été  pris  est  d'une  qualité  exceptionnelle. 

"  En  terminant,  je  dirai  que  le  chien  de  mer  n'a  pas  causé  autant  de  ravages  que 
d'ordinaire  durant  cette  saison.  " 

Anse  de  la  Demi-Ile,  N.-E.  —  Le  secrétaire  dit  ce  qui  suit  :  "  La  saison  a  commen- 
cé très  tard,  mais  l'on  a  fait  une  bonne  pêche,  la  boitte  a  été  abondante,  et  quand  les 
pêcheurs  n'ont  pu  en  trouver  dans  les  filets  et  les  trappes,  ils  sont  venus  en  chercher 
dans  la  glacière,  et  ainsi  ils  n'en  ont  pas  manqué.  Jusqu'à  présent  nous  n'avons  pas  eu 
d'ennui  avec  le  chien  de  mer.  Le  prix  du  poisson  a  été  partout  élevé,  ce  qui  a  fait  l'affaire 
des  pêcheurs.  On  peut  dire  que  la  glacière  est  trop  petite,  car  lorsque  le  poisson  d'appât 
arrive,  il  y  a  surabondance  et  dès  que  la  première  prise  est  gelée,  il  a  déjà  fini  de  passer, 
c'est  pourquoi  les  glacières  devraient  être  plus  grandes,  pour  que  l'on  puisse  faire  geler 
plus  de  boitte  à  la  fois  que  par  le  passé." 

Rivière  Larry,  N.-E.  —  Le  secrétaire  rapporte  ce  qui  suit  :  "  En  réponse  à  votre 
communication  je  dirai  que  la  pêche  de  cette  localité  a  excédé  celle  de  l'année  dernière  à 
cette  date,  malgré  le  mauvais  temps  ;  la  morue  et  le  hareng  ont  bien  donné.  Les 
pêcheurs  semblent  être  satisfaits  de  la  pêche  de  cette  saison  jusqu'à  maintenant.  " 

New-Harbour,  N.-E.  —  Le  secrétaire  rapporte  ce  qui  suit  :  "  Je  puis  dire  que  la 
pêche  a  été  bonne  dans  notre  localité  durant  cette  saison,  c'est-à-dire  que  la  morue,  le 
merlan  et  la  merluche  ont  dépassé  les  pêches  des  mêmes  poissons  l'année  dernière,  et 
nous  avons  une  agmentation  d'environ  un  tiers  de  maquereau  sur  l'année  dernière." 

Drum-Head,  N.-E.  —  Le  secrétaire  fait  rapport  comme  suit  :  "  Je  suis  heureux  de 
pouvoir  vous  dire  que  les  commencements  des  opérations  de  pêche  de  cette  saison  ont 
été  très  bons.  Le  poisson  n'a  pas  été  très  abondant,  mais  les  prix  ont  été  très  élevés,  ce 
qui  a  donné  une  bonne  moyenne  d'affaires. 

11  On  a  pu  se  procurer  facilement  delà  boitte  gelée  et  en  avons  eu  de  bons  résultats. 
Les  chiens  de  mer  ont  aussi  été  très  nombreux  et  sont  une  grande  nuisance  pour  les 
pêcheurs.  J'ai  beaucoup  de  boitte  dans  la  glacière  à  présent,  et  les  apparences  semblent 
indiquer  que  la  fin  de  la  saison  de  pêche  sera  bonne. 

Port-Bickerton,  N.-E.  —  Le  secrétaire  rapporte  ce  qui  suit  :  "  Nous  n'avons  pas  eu 
de  beau  temps.  Le  poisson  est  très  abondant,  la  boitte  rare,  le  chien  de  mer  un  embar- 
ras.    Nous  nous  préparons  à  faire  geler  de  l'encornet  pour  servir  de  boitte." 


N.-E.  —  Le  secrétaire  fait  rapport  de  ce  qui  suit  :  "  Je  regrette  de  vous 
faire  savoir  que  la  Quoddy  Fishermeh  Bait  Association  n'a  pas  fait  d'affaires  cette 
année  et  je  n'ai  rien  à  dire,  sinon  que  nous  n'avons  pu  faire  aucune  pêche  de  morue,  durant 
cette  saison  à  cause  du  chien  de  mer,  mais  nous  espérons  reprendre  le  travail  dès  que  les 
pêcheurs  pourront  se  procurer  des  bateaux,  des  filets  et  d'autres  engins  pour  la  pêche  à 
la  morue.  La  pêche  du  homard  a  manqué^complètement  dans  cette  région,  mais  les 
pêcheurs  se  reprendront  encore." 

Ketch- Harbour,  N.-E.  —  Le  secrétaire  fait  rapport  comme  suit:  "  Notre  appareil 
frigorifique  ne  fait  que  commencer  à  fonctionner.  Nous  y  mettons  un  peu  d'encornet,  mais 
ils  n'est  pas  encore  abondant  ;  nous  espérons  pouvoir  en  faire  une  bonne  prise  avant 
longtemps.  Nous  y  avons  déjà  de  la  glace,  et  nous  nous  en  servirons  dès  que  nous  au- 
rons pu  prendre  de  l'encornet  ;  en  conséquence,  je  ne  puis  pas  dire  beaucoup  maintenant 
ni  faire  un  rapport  satisfaisant  jusqu'à  plus  tard  dans  la  saison,  la  pêche  a  été  bonne 
surtout  celle  du  merlan." 
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Lockport,  N.-E.  —  Le  secrétaire  dit  ce  qui  suit  :  "  La  pêche  a  été  bien  meilleure 
que  celle  de  l'été  dernier  ;  on  a  débarquéici  beaucoup  plus  de  poissons  que  l'année  der- 
nière." 

La-Have,  N.  E. — Le  secrétaire  rapporte  ce  qui  suite  :  "  Aux  mois  de  mai  et  de  juin 
nous  n'avons  pris  que  peu  de  morue,  de  merluche  et  de  flétan,  parce  que  temps  était  con- 
traire, mais  depuis  lors  nous  avons  fait  bonne  pêche,  de  fait  nous  avons  pris  plus  de 
poisson  que  durant  la  même  période  l'année  dernière.  On  a  pu  se  procurer  facilement 
de  la  boitte,  car  il  y  avait  beaucoup  de  petit  hareng  et  d'encornet  sur  la  côte. 

Malgré  la  présence  de  nombreux  chiens  de  mer,  nous  avons  continué  à  faire  la  pê- 
che sans  être  dérangés. 

Anse  au  Sable,  N.-E. — Le  secrétaire  rapporte  ce  qui  suit  :  "  Conformément  aux  règle- 
ments des  Fishermen's  Bait  Freezing  Associations,  je  me  permets  de  vous  transmettre 
le  rapport  de  1907.  Nous  avons  emmagasiné  environ  150  tonnes»  de  glace  cette  année, 
et  en  avril  avons  fait  geler  environ  cinq  tonnes  de  gasparot,  puis  en  mai  environ  quatre 
autres  tonnes  du  même  poisson  que  nous  avons  distribué  aussi  vite  que  nous  pouvions 
le  compter.  Le  hareng  était  très  rare  en  avril  et  en  mai  ;  en  juin  nous  avons  fait  geler 
six  tonnes  de  hareng  que  nous  avons  pris  dans  les  nasses  et  nous  l'avons  vendu  très  rapi- 
dement; en  août  nous  avions  10  barils  d'encornet  que  nous  avons  vendus  sur  le  champ  ; 
nous  avons  manipulé  beaucoup  de    merluche  fraîche  à  différents  temps." 

Pubuico,  N.-E. — Le  secrétaire  fait  rapport  comme  il  suit  :  "  Le  seul  appât  que 
nos  pêcheurs  emploient  sont  les  bucardes  qu'ils  font  venir  de  Saint-André,  N.B.,  et  des 
environs;  nous  n'avons  pas  pu  nous  en  procurer  assez  ici  dans  le  temps  voulu  pour  leur  en 
fournir;  beaucoup  nous  arrivent  mortes,  il  nous  faut  environ  trois  jours  pour  les  faire 
venir  ici  ;  elles  coûtent  30  cents  le  seau  ;  nous  ne  pouvons  les  faire  venir  que  par  des 
navires  qui  les  apportent  directement  ici,  et  de  cette  manière  elles  peuvent  être  tenues 
dans  l'eau  pour  les  empêcher  de  mourir.  Si  le  gouvernement  voulait  nous  accorder  de 
l'aide  au  moyen  d'une  subvention  de  quatre  ou  cinq  cents  dollars,  on  pourrait  engager 
des  hommes  et  entreprendre  le  commerce,  et  se  garder  un  approvisionnement  toujours 
disponible  durant  la  saison  de  pêche,  à  partir  du  premier  juin  jusqu'au  premier  septembre 
et  plus  tard;  de  cette  manière  plusieurs  pêcheurs  de  Shelburne  et  d'Yarmouth  pourraient 
se  procurer  de  la  boitte.  La  somme  demandée  cette  année,  $300  était  trop  minime  pour 
songer  à  l'accepter.  Je  voudrais  la  mettre  bien  plus  forte,  mais  je  n'aime  pas  à  demander 
trop  ;  par  là  on  pourrait  retenir  beaucoup  de  pêcheurs,  qui  contribuent  pour  une  large  part 
à  faire  augmenter  les  recettes.  Nos  navires  ont  fait  une  meilleure  pêche  cette  année 
que  l'année  dernière  ;  le  poisson  était  très  abondant,  mais  l'appât  était  rare  ;  et  la  bucarde 
est  le  seul  appât  que  le  chien  de  mer  ne  dévore  pas.  Nous  avons  fait  une  petite  provision 
de  hareng  en  juillet,  mais  pendant  deux  jours  seulement  ;  nous  n'en  avons  pas  vu  depuis. 
Si  nos  navires  avaient  pu  avoir  assez  de  boitte,  ils  auraient  fait  bien  meilleure  pêche. 
Conformément  à  vos  ordres,  j'ai  rempli  le  frigorifère  de  glace  l'hiver  dernier,  mais  je  ne 
m'en  suis  pas  encore  servi  d'une  livre,  et  il  n'y  a  pas  apparence  que  je  m'en  s°rve;  elle 
m'a  coûté  environ  $150.  Les  pêcheurs  me  demandent  d'entrer  dans  cette  industrie,  mais 
je  devrai  dépenser  au  moins  $1,500  sans  savoir  si  je  pourrai  me  procurer  un  bucarde  ou 
non,  et  il  me  faudrait  vendre  4,000  seaux  à  $1.00  avant  que  je  puisse  voir  clair  dans 
nos  affaires,  car  les  prix  varient  de  50  à  75  cents  le  seau  au  marché." 

Lunenburg,  N.-E. — Le  secrétaire  rapporte  ce  qui  suit  :  "  Notre  glacière  attenant 
à  l'appareil  frigorifique  à  été  remplie  comme  d'ordinaire,  et  durant  la  saison  de  pêche 
nous  avons  approvisionné  un  certain  nombre  de  bateaux  et  de  navires." 

"  Nous  avons  maintenant  une  quantité  de  harengs  que  nous  vendons  sur  demande, 
aux  pêcheurs  en  bateaux.  Plus  tard  nous  remplirons  notre  établissement  avec  du  hareng 
gelé  de  Terre-Neuve." 
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Digby,  N.-E. — Le  secrétaire  rapporte  ce  qui  suit  :  Le  congélateur  de  boitte  a  bien 
fonctionné  et  nous  vendons  une  bonne  quantité  de  boitte  aux  pêcheurs.  Cet  automne 
j'ai  l'intention  de  le  remplir  entièrement  si  le  poisson  arrive  et  s'il  est  de  bonne  taille  ; 
jusqu'à  présent,  le  hareng  était  petit.  Veuillez  me  dire  quelle  est  la  meilleure  sorte  de 
charrue  pour  couper  de  la  glace  sur  l'étang  et  quels  sont  les  instruments  requis  à  la  gla- 
cière. Il  me  faudra  payer  les  droits  de  douane  si  je  les  fais  venir  des  Etats-Unis.  Je 
voudrais  un  outillage  pour  couper  la  glace  et  un  tailleur  de  glace.  Durant  ce  mois  le 
harang  a  été  très  abondant. 

NOUVEAU-BRUNSWICK. 

Shippigan,  N.B. — Le  secrétaire  rapporte  ce  qui  suit  :  "Le  congélateur  a  été  mis 
en  activité;  nous  avons  fait  geler  environ  15  tonnes  de  hareng;  le  tout  fut  gelé  au 
printemps  ;  on  ne  prend  plus  de  poisson  ni  de  hareng  maintenant  ;  celui  que  nous 
faisons  geler  l'est  au  printemps.  Nous  avons  eu  du  mauvais  temps  pour  la  pêche,  nous 
n'avons  pas  vendu  plus  de  trois  tonnes  ;  le  poisson  semble  être  très  bon,  bien  gelé  et  de 
nature  à  faire  de  la  bonne  boitte." 

Shédiac,  N.B. — Le  secrétaire  rapporte  ce  qui  suit  :  En  parlant  de  notre  congélateur 
je  dirai  que  nos  pêcheurs  ont  cru  ce  printemps  qu'il  serait  préférable  pour  eux  de  vendre 
leur  poisson  frais  aux  différents  paqueurs  ici  ;  en  conséquence  nous  n'en  avons  pas  reçu 
pour  notre  glacière,  et  à  ce  sujet  je  dirai  que  si  nous  avions  eu  beaucoup  de  hareng, 
nous  l'aurions  perdu,  car  pour  une  cause  que  nous  ignorons  nous  avons  perdu  1 50  des 
200  tonnes  de  glace  que  nous  avions  mises  dans  la  partie  du  bâtiment,  réservée 
à  cette  fin,  bien  que  nous  ayons  eu  soin  de  l'emmagasiner  avec  soin  comme  les  autres 
années.  Actuellement  nous  avons  environ  deux  tonnes  de  morue  fraîche  gelée  dans 
notre  compartiment  frigorifère  que  nous  vendons  à  demande.  Si  nous  n'avions  pas  perdu 
tant  de  glace,  nous  aurions  pu  remplir  les  deux  chambres  frigorifiques  avec  de  la  morue. 
Je  pense  que  l'année  prochaine  nous  nous  servirons  de  sciure  de  bois  pour  conserver  notre 
glace,  au  lieu  d'herbe  comme  nous  l'avons  fait  ces  trois  dernières  années  ;  chaque 
année  nous  avons  perdu  beaucoup  de  glace." 

QUÉBEC. 

Rivière  Bonaventure,  Que. — Le  secrétaire  rapporte  ce  qui  suit  :  Je  vous  trans- 
mets, conformément  à  votre  demande,  mon  rapport  de  l'établissement  frigorifique.  Nous 
nous  proposons  de  faire  geler  du  petit  hareng  en  automne  comme  à  l'ordinaire.  Le 
mois  dernier  nous  avons  eu  du  beau  temps  et  la  pêche  à  la  morue  à  été  bonne  ;  la  boitte 
fraîche  était  rare,  mais  nous  avons  pu  nous  servir  de  la  boitte  gelée  avec  avantage.  Le 
chien  de  mer  ne  nous  a  pas  causé  d'ennui. 

Bonaventure-Est,  Que. — Le  secrétaire  rapporte  ce  qui  suit  :  "  La  pêche  a  été  très 
mauvaise,  la  boitte  très  rare,  pas  de  boitte  fraîche,  le  temps  a  été  très  rude.  Au 
mois  de  mai  nous  avons  fait  geler  5,500  livres  de  hareng,  et  en  juin  700  livres  ;  les 
pêcheurs  trouvent  qu'ils  n'ont  pas  perdu  leur  temps.  Nous  n'avons  pas  eu  de  hareng 
ni  en  juillet  ni  en  août  ;  nous  espérons  en  avoir  quelques  centaines  de  livres  à  faire  geler 
en  septembre.  Nous  avons  emmagasiné  de  la  glace  d'eau  de  mer,  et  nous  ne  la  trouvons 
pas  si  bonne  que  celle  d'eau  douce." 

Paspébiac}]Qné. — Le  secrétaire  rapporte  ce  qui  suit  :  ''La  glace  du  printemps  a  causé 
un  retard  de  trois  semaines  à  la  pêche,  mais  la  prise  de  la  morue  dépasse  déjà  celle  de 
l'année  dernière  à  la  même  date.  La  continuation  du  temps  humide  a  nui  à  la  qualité 
du  poisson,  mais  pas  tant  que  certaines  personnes  semblent  le  croire.  Je  ne  pense  pas 
que  dans  ces  environs  il  y  ait  autant  d'hommes  qui  se  livrent  à  la  pêche  que  l'année 
dernière,  car  ils  ont  trouvé  de  l'emploi  ailleurs  ;  on  a  pu  se  procurer  de  la  boitte  durant 
toute  la  saison  ;  on  n'a  pas  vu  de  chien  de  mer  ;  on  trouve  encore  beaucoup  de  morue 
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dans  les  environs  ;  le  maquereau  ne  s'est  pas  montré,  de  fait  il  n'a  pas  été  recherché  de- 
puis quelques  années.  Nous  nous  préparons  à  la  pêche  d'automne,  et  vu  le  prix  élevé 
du  poisson,  nous  pensons  en  retirer  un  bon  profit. 

Cap-Marie,  Que. — Le  secrétaire  rapporte  ce  qui  suit  :  "Le  congélateur  a  été  rempli 
de  glace  en  février.  En  avril  nous  avons  fait  geler  et  emmagasiner  8,000  livres  de  poisson. 
En  mai  nous  avons  rempli  une  chambre  et  partie  d'une  autre  avec  18,000  livres. 
En  juin  nous  avons  fait  geler  11,000  livres  de  hareng,  de  morue  et  de  saumon  En 
juillet  nous  avons  fait  geler  surtout  du  saumon,  5,000  livres  ;  en  août  du  hareng  d'au- 
tomne et  de  la  morue,  etc.,  pour  1,000  livres. 

Nous  avons  assez  de  glace  pour  finir  la  saison.  L'appareil  frigorifique  fonctionne 
bien,  mais  donnerait  encore  plus  de  satisfaction  si  les  chambres  étaient  plus  grandes  et  si 
l'on  y  ajoutait  une  chambre  dans  laquelle  on  pourrait  conserver  la  viande  et  le  poisson, 
et  les  en  sortir  sans  être  obligé  d'ouvrir  les  f  rigorifères  ce  qui  donne  occasion  à  l'air  exté- 
rieur d'y  pénétrer.  La  pêche  a  été  bonne  et  meilleure  que  celle  de  l'année  dernière,  et 
elle  s'améliore  encore  au  temp*  où  j'écris.  Le  hareng  d'automne  est  très  abondant,  et 
nous  en  faisons  geler  un  peu  chaque  jour  pour  en  faire  de  la  boitte. 

Saint-Godfroy,  Que. — Le  secrétaire  rapporte  ce  qui  suit  :  "Nous  avons  emmagasiné 
dans  notre  établissement  frigorifique  100  tonnes  de  glace,  et  avons  fait  geler  vingt  tonnes 
de  hareng  qui  a  servi  de  boitte.  Nous  avons  encore  de  la  glace,  et  nous  espérons  faire 
geler  encore  du  poisson  cet  automne. 

Anse-à-la -Barbe,  Que. — Le  secrétaire  rapporte  ce  qui  suit  :  "  L'établissement  fri- 
gorifique a  été  en  partie  rempli  de  glace  et  de  neige  durant  le  mois  de  mars.  En  mai 
nous  avons  fait  geler  environ  7  tonnes  de  hareng  ;  en  mai  nous  n'en  avons  employé  que 
la  moitié,  mais  nous  pensons  que  nous  pourrons  faire  geler  plus  tard  plus  de  hareng  et 
d'encornet.  Nous  n'avons  pas  vendu  beaucoup  de  boitte  gelée,  car  il  y  a  eu  quan- 
tité de  boitte  fraîche  tout  le  printemps  et  durant  l'été  ;  la  boitte  gelée  qui  a  été  em- 
ployée a  donné  bonne  satisfaction." 

Pointe- Newport,  Que. — Le  secrétaire  rapporte  ce  qui  suit  :  "  Compte  rendu  de  la 
pêche  de  la  Pointe-au-Maquereau  à  Percé  :  La  pêche  du  homard  a  été  faible  et  inférieure  à 
celle  de  l'année  dernière,  mais  il  faut  en  attribuer  la  cause  aux  tempêtes,  qui  ont  détruit 
les  engins  de  pêche.  Boitte  :  le  hareng  est  arrivé  plus  tard  que  d'ordinaire,  mais  il  y  en 
avait  plus  et  il  était  plus  gros  ;  pour  cette  raison  nous  avons  préparé  les  terrains  réservés 
à  cet  effet.  Appareil  frigorifique  à  la  Bait  Association,  Pabos  Ouest,  encore  plein  de 
hareng  gelé  dont  on  n'a  pas  eu  besoin,  car  on  pouvait  en  avoir  du  frais  chaque  jour.  La 
prise  du  saumon  a  été  d'à  peu  près  la  moitié  de  celle  de  l'année  dernière  ;  le  capelan 
est  arrivé  tard,  mais  n'est  pas  resté  dans  ces  parages. 

La  morue  est  arrivée  le  6  juin,  quinze  jours  plus  tard  que  les  autres  années  ;  elle  a 
été  très  abondante,  tant  dans  la  baie  que  sur  les  bancs  de  Miscou,  mais  le  temps  a  été 
défavorable  à  la  pêche  ;  la  prise  faite  jusqu'à  présent  est  d'environ  20  pour  100  meilleure 
que  celle  de  l'année  dernière  à  cette  date.  Le  temps  a  été  aussi  très  défavorable  pour  le 
salage  et  une  grande  partie  de  la  prise  fut  endommagée.  Les  prix  sont  très  élevés,  de 
fait  trop  élevés  pour  le  marché.  Plusieurs  marchands  ont  fait  des  pertes  par  suite  des 
gros  vents  de  juillet  ;  dans  les  endroits  où  il  n'y  avait  pas  d'abri  tous  les  bateaux  ont 
été  brisés  ainsi  que  les  filets  et  les  traîneaux  ;  chaque  bateau  valait  au  moins  $200  y 
compris  l'attirail  de  pêche.  A  la  Petite-Rivière,  sur  10  bateaux,  un  seul  a  échappé. 
Le  temps  continue  à  être  défavorable  pour  la  pêche,  et  en  conséquence  lesjeunes  gens 
partent  en  bandes  pours  les  exploitations  forestières." 
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glacière,  et  on  l'a  trouvé  bon  pour  la  pêche.     Nous  avons  encore  en  réserve  une  grande 
quantité  de  hareng  gras  que  nous  pouvons  fournir  aux  pêcheurs." 

Etang-du-Nord,  I.  de  la  M. — Le  secrétaire  rapporte  ce  qui  suit  :  "  Lorsque  le  hareng 
du  printemps  est  arrivé,  notre  établissement  frigorifique  était  plein  de  hareng  ;  à  la  fin 
de  juin  il  était  tous  employé  comme  boitte  pour  la  pêche  de  la  morue,  à  l'exception  de 
200.  Les  pêcheurs  ont  pris  beaucoup  de  poisson  avec  cette  boitte,  quelques  bateaux 
jusqu'à  trois  quintaux  avec  un  seul  panier  d'appât. 

Anse-à-la-Cabane)  I.  de  la  M. — Le  secrétaire  rapporte  ce  qui  suit  :  "Nous  avons 
fait  geler  800  paniers  de  hareng  au  mois  de  mai,  et  les  pêcheurs  les  ont  employés  depuis, 
et  ils  les  trouvent  très  bons  ;  ils  en  ont  obtenu  de  bons  résultats.  Plusieurs  ont  fini  leur 
part  et  en  achète  des  autres.     Toute  cette  boitte  sera  employée  avant  l'automne." 

Pointe-Basse^  I.  de  la  M. — Le  secrétaire  rapporte  ce  qui  suit  :  "La  pêche  au  hareng 
a  commencé  le  7  mai,  plus  tard  qu'à  l'ordinaire,  mais  elle  a  duré  plus  longtemps  que 
jamais,  et  elle  a  été  très  abondante.  A  la  Pointe-Basse  on  en  a  pris  environ  15,000  barils. 
Ils  ont  été  vendus  pour  boitte  à  homard,  à  maquereau,  aux  fumoirs  aux  navires  amé- 
ricains et  ceux  de  Saint-Pierre  et  de  la  Nouvelle-Ecosse.  La  pêche  du  homard  a  com- 
mencé le  12  mai  et  n'a  pas  été  tout  à  fait  aussi  bonne  que  celle  de  l'année  dernière. 

La  pêche  au  maquereau  du  printemps  a  commencé  le  21  juin,  et  elle  a  été  meilleure 
que  celle  de  l'année  dernière,  mais  elle  a  commencé  24  jours  plus  tard;  on  en  a  pris  ici 
environ  sept  cents  barils.  On  en  a  pris  environ  cinq  cents  quintaux,  environ  trois  quin- 
taux de  plus  que  l'année  dernière. 

La  pêche  au  maquereau  d'automne  a  seulement  commencé  depuis  environ  une  quin- 
zaine, mais  elle  n'a  pas  encore  été  bien  bonne.  Nous  ne  pourrons  pas  encore  parler 
beaucoup  de  la  boitte  emmagasinée  à  l'établissement  frigorifique,  car  l'appât  frais  a  con- 
tinué si  tard  que  nous  n'en  avons  pas  vendu  beaucoup,  mais  ce  qui  a  été  employé  en 
juillet  a  été  trouvé  très  bon  ;  j'espère  que  l'on  se  servira  de  l'autre  partie  en  novembre 
pour  la  pêche  à  la  morue.  Les  pêcheurs  aiment  beaucoup  cette  boitte  pour  la  pêche 
au  maquereau.     J'espère  que  ceci  sera  trouvé  satisfaisant." 

South-Beach,  I.  de  la  M. — Le  secrétaire  rapporte  ce  qui  suit  :  "La  glace  est  restée 
longtemps  sur  les  côtes,  et  c'est  pourquoi  le  hareng  n'a  fait  son  apparition  que  vers  le  15 
mai,  mais  il  y  en  avait  en  quantité  et  il  est  resté  jusqu'au  15  juillet.  La  pêche  du 
homard  a  commencé  environ  un  mois  plus  tard  que  les  autres  années,  à  cause  du  mau- 
vais temps.  Durant  le  mois  de  juin,  la  pêche  au  hareng  et  au  maquereau  a  été  très 
abondante,  et  les. pêcheurs  y  ont  très  bien  réussi.  Durant  la  dernière  partie  du  mois 
d'août,  il  n'y  avait  aucune  espèce  de  poisson  à  prendre  et  ce  n'est  que  le  27  que  le  maque- 
reau d'automne  s'est  montré  en  petite  quantité.  La  boitte  de  notre  établissement  frigo- 
rifique a  été  trouvée  bonne  pour  pêcher  la  morue,  mais  il  n'y  en  a  pas  eu  beaucoup 
d'employée  vu  qu'il  y  avait  tant  de  boitte  fraîche  sur  la  côte.  Les  pêcheurs  l'ont  em- 
ployée pour  la  pêche  au  maquereau,  et  ils  déclarent  qu'elle  est  la  meilleure  qu'ils  aient 
eue  ;  ils  ont  l'intention  de  s'en  servir  pour  le  maquereau  et  la  pêche  à  la  morue  d'autom- 
ne avec  avantage.     L'établissement  frigorifique  est  bien  tenu  et  il  est  en  bon  état." 

Ces  rapports  que  je  viens  de  citer  sont  les  seuls  rapports  sommaires  que  j'aie,  et  en 
les  parcourant  on  voit  qu'en  général  la  glace  a  nui  aux  pêcheurs  sur  tout  le  long  de  la 
côte,  et  en  plusieurs  endroits  elle  a  endommagé  une  grande  partie  des  engins  de  pêche, 
tels  que  trappes,  filets  et  seines.  La  saison  de  pêche  a  atteint  la  moyenne  depuis  qu'elle  est 
commencée.  On  a  pu  se  procurer  de  la  boitte  fraîche  près  de  Gaspé  et  des  Iles  de  la 
Madeleine,  et  dans  les  autres  endroits  elle  n'a  pas  été  rare.  C'est  tout  l'opposé  de  l'an- 
née dernière.  La  Compagnie  des  établissements  frigorifiques  de  Halifax  fait  actuellement 
construire  à  Hawkesbury,  C.-B.,  une  grande  fabrique  afin  de  pouvoir  faire  geler 
en  grandes  quantités  l'encornet  que  l'on  prend  dans  ces  environs.  L'année  dernière 
on  a  pris  beaucoup  d'encornet  et  de  hareng  à  la  Baie  de  l'Ile,  et  on  l'a  fait  geler 
à  Halifax  et  à  Canso.  L'approvisionnement  a  excédé  la  demande,  et  ceci  se  reproduira 
de  temps  à  autre  ;  mais  quand  le  nouvel  établissement  sera  construit,  on  pourra  faire 
face  à  tous  les  événements. 
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J'ai  reçu  le  rapport  qui  suit  de  la  Canso  Cold  Storage  Company  : 

"  La  saison  de  pêche  a  commencé  bien  plus  tard  que  de  coutume,  et  chose  excessive- 
ment rare,  on  a  vu  de  la  glace  flottante  le  3  juin.  Depuis  ce  temps  la  pêche  s'est  faite 
comme  à  l'ordinaire,  et  peut-être  avec  même  plus  de  succès.  Le  temps  a  été  assez  beau 
et  a  permis  aux  bateaux  de  se  livrer  à  leurs  opérations  sans  avoir  été  dérangés  par  les 
rafales  ;  mais  tout  consiste  à  pouvoir  se  rendre  sur  les  lieux  de  pêche,  et  l'on  a  parlé  de 
trouver  et  d'employer  un  moyen  pour  y  parvenir.  Il  y  a  eu  bonne  demande  de  boitte 
jusqu'au  5  mai,  et  nous  avons  vendu  environ  3,000  barils  de  ce  qui  nous  restait  de  l'an- 
née dernière.  Depuis  lors  on  n'a  pas  demandé  beaucoup  de  boitte,  et  les  pêcheurs  se 
sont  servis  de  hareng  et  de  maquereau  frais.  La  pêche  à  la  ligne,  à  venir  jusqu'à 
présent,  a  été  meilleure  que  d'ordinaire.  La  pêche  au  maquereau  a  été  une  déception. 
Jusqu'à  présent  les  chiens  de  mer  n'ont  pas  beaucoup  dérangé  les  pêcheurs  dans  leurs 
opérations.  On  n'a  pas  encore  emmagasiné  de  boitte  pour  l'approvisionnement  de  la 
saison  prochaine.  L'encornet  a  presque  complètement  fait  défaut.  Nous  avons  entendu 
dire  qu'il  s'est  montré  au  nord  et  à  l'ouest  d'ici,  sur  les  bancs,  mais  on  ne  l'a  pas  vu 
dans  ce  voisinage. 

J'ai  l'honneur  d'être,  monsieur, 

Votre  obéissant  serviteur, 

PETER  MACFARLANE. 

Le  13  septembre  1907, 

A  l'honorable  L.  P.  Brodeur, 

Ministre  de  la  Marine  et  des  Pêcheries, 
Ottawa. 
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ANNEXE  N°  13 

RAPPORT  DU  SERVICE  DE  PROTECTION  DES  PÊCHERIES 

DU  CANADA 

(Par  le  commandant  0.  G.  V.  Spain) 

Ottawa,  le  30  octobre  1907. 

A  l'honorable  Ministre  de  la  Marine  et  des  Pêcheries, 
Ottawa. 

Monsieur  : — J'ai  l'honneur  de  vous  faire  rapport  du  service  de  protection  des  côtes 
de  l'Atlantique  et  du  Pacifique  et  des  grands  lacs  d'Ontario.  Les  croiseurs  qui  for- 
maient la  flotte  de  protection  l'année  dernière  (1906)  étaient  les  suivants  : 

Le  Canada,  capit.  Knowlton. 

Le  Vigilant,  capit.  Dum. 

L'Osprey,  capit.  Graham. 

Le  Constance,  capit.  May. 

La  Princess,  commandant  Wakeham. 

Le  Pétrel,  capit.  Kent. 

Le  Kestrel,  capit.  Newcombe. 

Le  Curlew,  capit.  intérimaire  Robinson. 

Le  vapeurs  Canada,  Pétrel  et  Curlew  et  la  goélette  Osprey  ont  croisé  sur 
l'Atlantique,  depuis  la  Baie  de  Fundy  jusqu'au  détroit  de  Northumberland. 

Le  vapeur  Princess,  qui  a  remplacé  La  Canadienne,  est  employé  exclusivement 
à  la  protection  des  pêcheries  du  golfe  Saint-Laurent,  y  compris  les  Iles  de  la  Madeleine. 

Le  vapeur  Constance,  bien  qu'appartenant  et  dirigé  par  ce  département,  est  exclusi- 
vement au  service  du  ministère  des  Douanes. 

Le  vapeur  Vigilant  a  croisé  dans  les  eaux  du  lac  Erié  avec  ses  quartier  géné- 
raux à  Port  Stanley. 

Le  vapeur  Kestrel  croise  sur  les  côtes  de  la  Colombie  Britannique  avec  quartiers 
généraux  à  Vancouver. 

Deux  petits  bateaux  de  patrouille,  le  Falcon  et  le  Georgia  prêtent  leur  concours 
au  Kestrel  pour  la  protection  de  la  Colombie-Britannique. 

Sur  les  côtes  de  l'Atlantique  on  emploie  aussi  deux  bateaux-patrouille  pour  aider 
les  gros  navires  et  les  remplacer  dans  les  endroits  où  ils  ne  peuvent  aller.  Ces  bateaux 
étaient  dirigés  par  quelques-uns  des  membres  de  l'équipage  des  autres  croiseurs. 

J'ai  l'honneur  d'être,  monsieur, 
Votre  obéissant  serviteur, 

0.  G.  V.  SPAIN, 

Commandant  du  service  maritime  du  Canada. 


300 


MARINE  ET  PECHERIES 


7-8  EDOUARD  VII,  A.  1908 

Liste  des  navires  de  pêche  des  Etats-Unis  auxquels  des  permis  ont  été  accordés,  en 
vertu  de  l'Acte  intitulé  "  Acte  concernant  les  navires  de  pêche  des  Etats-Unis  de 
l'Amérique",  durant  l'année  1906. 


Nom  du  navire. 


Jas.  R.  Clark 

Margaret  

Théodore  Roosevelt. 
Effie  M.  Morrissey . 

Oregon 

Géorgie  Campbell . . . 

A.  E.  Whyland 

Ëlector 

Valkyrit 

Gladys  &  Sabra 

Grâce  Darling 

Golden  Rod  

Richard  Wainwright 

Arkona 

Flirt 

Mildred  Robinson . . . 

Senator  Gardner 

Maggie  &  May 

J.  J.  Flaherty 

H.  F.  Whitten 

Arabia 

Madonna 

American 

Alice  R.  Lawson 

Bohemia  

Athlète , 

Essex 

Hattie  A.  Heckman . 

Blanche 

Gladiator 

Horace  B.  Parker . . 
Henry  M.  Stanley . . . 

Sceptre 

Hazel  R.  Hines 

Wm  E.  Morrissey   . . 
John  L.  Nicholson.  . 

Mathew  Kearny 

Independence  II 

MabelD.  Hines 

Parthia 

Maggie  Turner 

Senator  Saulsbury. . . 

Senator 

Ella  M.  Goodwin    . . 

Aloha ... 

Preceptor 

Paragon    . . , 

Arthnr  Binney 

Mystery   

Susan  &  Mary 

Lizzie  Maud 

Quickstep 

Gossip 

S.  P.  Willard 

Samuel  R.  Crâne 

Cosmos 

Colonial 

Waldo  L.  Stream.    . 

Tattler 

George  Parker 

Hiram  Lowell 

Lucinda  I.  Lowell  . . 

Dictator 

Maryland       


Salem,  Mass 

Gloucester,  Mass 


Port 

d 'enregistrement. 


Salem,  Mass 

m  .... 

Gloucester,  Mass 


Boston,  Mass.  . , 
Gloucester,  Mass 


Boothbay,  Me . . 
Gloucester,  Mass 


Boston,  Mass.. 


Vinalheaven,  Me 

Boston,  Mass 

Gloucester,  Mass 

Salem,  Mass 

Southwest  Harbour 
Gloucester,  Mass 


43 
79 
90 
83 
79 
78 
96 
84 
104 
50 
43 


97 
82 
86 
94 
88 

124 
92 
86 
79 
99 
85 
86 
96 
84 
72 
78 
75 
62 
83 
91 
79 
93 
92 
47 

110 
92 
77 
44 
77 
75 
86 

100 
89 
81 
80 
78 
83 
48 
75 
91 
87 
52 
25 
79 
81 

135 

100 
95 
77 
92 


Port  de  sortie. 


Yarmouth,  N.-E. 
Canso,  N.-E 


Digby,  N.E. . 
Sydney-Nord . 


Pubnico,  N.-E, 


Yarmouth,  N.-E. 
Li  ver  pool,  N.-E.. 


Halifax  N.-E.., 
Liverpool,  N.-E. 


Shelburne,  N.-E.. 
Louisbourg,  N.-E. 
Yarmouth,  N.-E.. 


Tusket-Wedge 
Pubnico,  N.-E 


Tusket,  N.-E. 


Shelburne,  N.-E. 
Halifax,  N.-E.... 
Tusket,  N.-E.... 


Yarmouth,  N.-E 
Liverpool,  N.-E. , 
Halifax,  N.-E.     . 


Canso,  N.-E. 


Yarmouth,  N.-E.. 
Digby,  N.-E.... 
Yarmouth,  N.-E 
Liverpool,  N.-E. .. 

Thornes-Cove 

Yarmouth,  N.-E  . 
Louisbourg,  N.-E. 

Canso,  N.-E  

Lockeport,  N.-E. , 

Arichat,  N.-E 

Pubnico,  N.-E.... 
Lockeport,  N.-E. . 
Liverpool,  N.-E. . 
Canso,  N.-E 


Droits. 


64  50 
118  50 

135  00 
124  50 
118  50 

117  00 

144  00 

126  00 
156  00 

75  00 

64  50 

147  00 

147  00 

145  50 

123  00 
129  00 

141  00 

132  00 
186  00 

138  00 
129  00 

118  50 

148  50 

127  50 
129  00 
144  00 
126  00 
108  00 

117  00 
112  50 

93  00 

124  50 

136  50 

118  50 

139  50 
138  00 

70  50 
165  00 
138  00 
115  50 

66  00 
115  50 
112  50 

129  00 
150  00 

133  50 
121  50 

120  00 

117  00 
124  50 

72  00 
112  60 
136  50 

130  50 
78  00 
37  50 

118  50 

121  50 
202  50 
150  00 

142  50 
115  50 
138  00 
129  00 
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Liste  des  navires  de  pêche  des  Etats-Unis,  auxquels  des  permis  ont  été  accordés. — Fin. 


Nom  du  navire. 


Winifred 

Raymah . .    .    

Titania     

Onato 

Massachusetts 

Agnes  

Thomas  S.  Gerton . . 

Illinois 

Elizabeth  N 

Matchlin 

Jennie  B.  Hodgdon. 

Squanto 

Juno 

Marie  EUiot 

Judique  

Admirai  Dewey 

Juniata 

Joseph  W.  Luf kin . . 

Cavalier 

Gardner  W.  Tarr . . . 

Olga 

Corona 

Vigilant 

Francis  J.  O'Hara. . 

Teazer 

Nellie  Dixon 

Elmer  E.  Gray 

James  W.  Parker . . . 
T.  M.  Nicholson.... 

Meteor 

Tacoma 

SarahC.  Wharf 

El  va  L.  Sparling. . . . 

Marguerite 

Rena  A.  Percy 

F.  W.  Homans 

Rising  Billow 

Viola 

Arbutus 

Ralph  F.  Hodgdon . 

A.  M.  Nicholson 

Corsair 

Wm.  H.  Rider 


Port 
d'enregistrement. 


Boston,  Mass. 


Gloucester,  Mass 
Boston,  Mass.  . . 
Duxbury,  Mass. 
Gloucester,  Mass 


Bucksport,  Me . . 
Plymouth,  Mass 
Gloucester,  Mass 


Boston,  Mass.  . . 
Gloucester,  Mass 


Boston,  Mass.  . . 
Gloucester,  Mass 


Boston,  Mass . . . 
Gloucester,  Mass 
Boston,  Mass . . . 


Bucksport,  Me. . 
Gloucester,  Mass 


Boston.  Mass. 
South-West-Harbour 

Eastport,  Me 

Ile-aux-Canniberges 
Gloucester,  Mass 
Eastport,  Me . . . 
Beverly,  Me . . . 
Gloucester,  Mass 
Eastport,  Me..  . 
Gloucester,  Mass 


Tonnage. 


60 
95 
77 

105 

102 
75 
92 
78 

102 
73 
85 
95 
85 
75 
89 
78 
49 
80 
96 
62 
77 
82 
57 
83 
61 
68 
84 
96 
90 
96 
71 
26 
50 
12 
46 
43 
14 
14 
87 
60 

100 
78 
46 


8,364 


Port  de  sortie. 


Port-Hawkesbury.    ... 

Yarmouth,  N.-E 

Shelburne,  N.-E 

Por-tHawkesbury 

Port-Mulgrave 

Canso,  N.-E 


Port-Hawkesbury .... 

Pubnico 

Lockeport,  N.-E 

Arichat,  N.-E 

Hav.-aux-Mais.  I.de  la  M 


Amherst,  I .  de  la  M . 


Port-Hawkesbury 

Sydney-Nord 

Port-Mulgrave 

Havre-aux-Maisons .... 

Canso,  N.-E 

Pubnico,  N.-E 

Canso,  N.-E 

Arichat,  N.-E   

Hav.-aux-Mais.,  I.de  laM 

Liverpool,  N.-E 

Hav.-aux-Mais.,I.delaM 


Shelburne,  N.-E 

Ha  v.  -a.  -  Mais,  ns,  I.  de  laM 

Arichat,  N.-E 

Sydney-Nord 

Yarmouth,  N.-E 

North-Head,  N.-E   ... 

Yarmouth,  N .  -E 

Port-Hawkesbury 

North-Head. 

Yarmouth,  N.-E 

Canso,  N.-E.    ..     


Sydney-Nord 

ti 
Canso, N.-E. . 


Droits. 


90  00 
142  50 
115  50 
157  50 
153  00 
112  50 
138  00 
117  00 
153  00 
109  50 
127  50 

*142  93 

*127  94 

*113  38 

*134  38 

*117  88 

73  50 

120  00 

144  00 

93  00 

115  50 

123  00 
85  50 

124  50 

91  50 
102  00 

fl26  50 
fl44  50 

135  00 
Î144  15 

106  50 
39  00 
75  00 
18  00 
69  00 
64  50 
21  00 
21  00 

130  50 
90  00 

150  00 

117  00 
69  00 

$   12,550  00 


*  Payé  $3 .  51  de  trop,     f  Payé  $1 .  00  de  trop.     £  Payé  15  cents  de  trop 

107  navires.     Tonnage  8,364.     Payé  de  trop,  $4.66. 
§12,546.00  de  droits  perçus. 
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Arsenal  de  la  Marine  Royale,  Halifax,  N.-E.,  31  déecmbre  1906. 

Le  capitaine  O.  G.  V.  Spain,  M.  R., 

Commandant  du  Service  de  la  Marine  du  Canada, 
Ottawa. 

Monsieur, — J'ai  l'honneur  de  vous  soumettre  mon  rapport  annuel  du  travail  ac- 
compli par  le  steamer  Canada,  du  service  de  la  Marine,  durant  la  saison  de  1906,  qui 
vient  de  se  terminer. 

Durant  les  mois  de  janvier  et  février  le  Canada  est  resté  à  Halifax,  au  quai  occupé  à 
cette  époque  par  le  ministère  de  la  Marine  et  des  Pêcheries  pour  y  subir  les  réparations 
et  installations  nécessaires  au  pont  et  aux  machines.  Vers  le  15  janvier,  les  réparations 
étant  terminées,  j'ai  fait  rapport  que  le  navire  serait  prêt  à  prendre  la  mer  au  premier 
avis. 

Le  5  janvier,  j'ai  reçu  votre  message  m'informant  de  la  mort  de  l'honorable  Ray- 
mond Préfontaine,  ministre  de  la  Marine  en  des  Pêcheries,  à  Paris,  France,  me  notifiant 
que  les  restes  mortels  seraient  transportés  à  Halifax  à  bord  du  vaisseau  de  guerre  de  Sa 
Majesté  Britannique  le  Dominion,  et  m'ordonnant  d'avoir  vingt  hommes  et  deux  officiers 
de  l'équipage  du  croiseur  Canada  prêts  à  recevoir  la  dépouille  mortelle  et  à  l'accompagner 
à  Montréal.  Nous  avons  été  très  satisfaits  d'apprendre  par  une  lettre  du  colonel  Gourdeau 
que  ces  ordres  avaient  été  accomplis  à  sa  satisfaction  et  à  celle  du  ministère.  Le  capi- 
taine Kent,  du  croiseur  Pétrel,  nous  rejoignit  à  Halifax,  et  le  capitaine  May,  du  croiseur 
Constance,  à  Lé  vis,  P.  Q.,  tous  deux  nous  accompagnant  à  Montréal.  A  Montréal,  les 
marins  de  ce  navire  eurent  l'honneur  de  monter  la  garde  près  du  corps  du  ministre  dé- 
funt durant  le  temps  qu'il  fut  exposé  à  l'hôtel  de  ville,  et  le  25  janvier  assistèrent  aux 
funérailles,  déposant  le  corps  au  cimetière  dans  la  voûte  de  la  famille.  Après  les  funé- 
railles, nous  retournâmes  à  notre  navire  à  Halifax,  et  nous  reprîmes  le  service  de  bord 
avec  un  équipage  d'environ  45  hommes,  le  temps  étant  employé  à  leur  faire  faire  l'ex- 
ercice et  à  tenir  le  navire  en  bon  ordre. 

Le  1 1  mars  instruction  fut  reçue  du  ministère  pour  que  le  steamer  Lady  Laurier  ou 
le  Canada  se  mit  à  la  recherche  d'un  homme  qui  manquait  à  l'équipage  du  steamer  Baines 
Hawkins,  qui  avait  sombré  aularge  du  cap  Morien  samedi,  le  10  mars.  Quatre  heures  après 
avoir  reçu  cet  ordre,  le  navire  était  en  mer  et  filait  à  toute  vitesse.  Le  12  mars,  on  dé- 
barqua à  Scattarie  à  10  heures  p. m.  ;  teutes  les  recherches  possibles  furent  faites  pour 
trouver  cet  homme,  mais  en  vain, — température  très  froide.  Le  13  mars,  à  6  heures  a. m., 
on  jeta  l'encre  dans  le  port  de  Louisbourg,  très  froid  ;  le  navire  couvert  de  glace.  Le  14, 
nous  continuâmes  à  travers  les  glaces  vers  l'île  Flint,  mais  rendu  à  cet  endroit  nos  re- 
cherches furent  encore  vaines.  On  continua  alors  vers  l'ouest,  passant  à  travers  de 
grandes  quantités  de  glaces  jusqu'à  la  Pointe  Michaud.  Pour  être  à  l'abri,  on  jeta  l'ancre 
dans  le  port  de  Liscomb;  tempête  de  neige  du  sud-est;  16  mars,  grand  vent  ;  17  mars, 
temps  clair,  vent  du  large  ;  on  continua  dans  cette  direction  et  on  arriva  à  Halifax  le 
même  jour,  amarrant  le  navire  à  l'ancien  quai  du  ministère  de  la  Marine  et  des  Pêcheries. 
A  notre  retour  d'Halifax  nous  avons  trouvé  dans  le  port  plusieurs  navires  des  Etats- 
Unis  employés  à  la  pêche  à  la  morue,  tous  ayant  des  certificats  canadiens  et  recevant  de 
la  boitte  de  la  glacière  au  détroit  de  Canso.  C'est  mon  opinion  que  ces  navires  ne  feraient 
pas  grand'chose  sans  la  boitte  canadienne. 

Conformément  à  vos  instructions,  reçues  durant  l'hiver,  d'avoir  le  Cap-Nord  pour 
objectif  et  d'être  prêts  aussitôt  après  le  départ  des  glaces,  nous  sommes  partis  vers  le  mi- 
lieu d'avril  pour  nos  courses  régulières.  D'Halifax  nous  avons  fait  une  croisière  vers 
l'ouest  jusqu'à  Lunenbourg  et  Shelburne,  de  là  vers  l'est,  arrêtant  à  plusieurs  ports  le 
long  de  la  côte  sud  de  la  Nouvelle-Ecosse,  le  28  avril  passant  par  le  détroit  de  Canso, 
et  arrivant  le  2  mai  aux  îles  de  la  Madeleine  ;  nous  y  avons  trouvé  plusieurs  navires  de 
pêche  canadiens  et  américains  s'approvisionnant  d'appât,  le  hareng  étant  en  abondance. 
On  se  dirigea  ensuite  vers  le  Cap-Nord,  C.-B.,  mais  comme  il  y  avait  de  la  glace  à  tri- 
bord et  que  le  temps  étais  menaçant,  on  retourna  vers  l'ouest,  faisant  fonctionner  les  ma- 
chines durant  la  nuit  à  raison  d'environ  60   révolutions,  le  temps  étant  brumeux  et  plu- 
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vieux.  Le  lendemain  fut  une  belle  journée  ;  alors  on  se  dirigea  vers  la  côte  du  Cap- 
Breton,  et  l'on  continua  sur  cette  même  côte  pandant  quelques  jours  en  compagnie  d'un 
grand  nombre  de  bateaux  pêcheurs.  Le  8  mai,  on  rencontra  le  chalutier  Raymak 
de  Boston,  Etats-Unis,  bien  en  deçà  de  la  ligne  de  trois  milles,  péchant  sous  voiles  et 
ayant  plusieurs  chaloupes  à  ses  côtés  remplies  de  poisson.  Après  avoir  vérifié  que  ce 
navire  péchait  dans  les  eaux  canadiennes,  je  le  remorquai  jusqu'à  Sydney-Nord  et  vous 
fis  rapport  de  la  saisie  par  télégraphie  sans  fil  à  Ottawa.  Je  demeurai  avec  le  Cadada 
en  charge  de  ce  navire  jusqu'au  26  mai,  puis  suivant  vos  instructions,  je  le  laissai  sous 
la  direction  du  premier  officier,  M.  Milne,  et  partit  pour  la  Nouvelle-Orléans,  E-U.,  pour 
conduire  le  dragueur  Galveston  à  Québec.  J'y  arrivai  le  29  juin  avec  le  dragueur  ci-haut 
mentionné  et  le  livrai  à  M.  Cowie,  ingénieur  en  chef.  Je  retournai  alors  à  mon  navire 
le  Canada,  à  Sydney-Nord. 

Le  Canada  avait  croisé  jusqu'au  31  août  sur  la  côte  du  Cap-Breton,  se  rendant  de 
temps  à  autre  aux  îles  de  la  Madeleine  ;  de  là  on  se  rendit  au  bassin  de  Pictou,  N.-E., 
où  la  carène  fut  nettoyée  et  peinturée  les  machines,  examinées,  etc.,  et  le  6  septembre, 
après  avoir  pris  notre  provision  de  charbon  et  d'eau,  on  partit,  un  dimanche,  le  9,  suivant 
vos  instructions,  pour  Port-Hawkesbury,  où,  le  10,  on  prit  à  bord  le  colonel  Anderson, 
ingénieur  en  chef  du  ministère  puis  nous  nous  dirigeâmes  sur  l'île  Saint-Paul,  où  on 
toucha  le  1 1  au  matin.  Le  1 2,  on  arriva  à  Port-au-Basque,  Terre-Neuve,  demeurant  en 
cet  endroit  jusqu'au  13.  Après  avoir  visité  le  phare  et  la  station  Marconi  du  Cap-Ray, 
on  débarqua  le  colonel  Anderson  au  Cap-Nord,  C.-B.,  où  il  plaça  un  nouveau  signal 
d'alarme  contre  la  brume  et  répara  le  phare  de  Money-Point,  et  de  là  on  se  rendit  à 
Sydney-Nord,  arrivant  le  soir  même  à  cet  endroit,  où  l'on  débarqua  le  colonel  Ander- 
son, après  quoi  l'on  continua  vers  la  rive  sud  de  la  Nouvelle-Ecosse,  faisant  du  port 
Isaac  notre  quartier  général  pour  les  malles,  etc.,  et  fouillant  la  côte  depuis  Arichat 
jusqu'à  Halifax,  afin  de  voir  s'il  n'y  avait  pas  de  pêcheurs  de  homard  sans  permis,  mais 
nous  n'en  avons  trouvé  aucun. 

Le  26  octobre,  suivant  vos  instructions,  nous  pûmes  continuer  notre  croisière  à 
l'ouest  d'Halifax,  établissant  à  Lunenbourg  notre  quartier  général  pour  les  malles,  télé- 
grammes, etc.,  et  croisant  entre  le  Cap-Nègre  et  Halifax  jusqu'au  19  novembre,  date  à 
laquelle,  suivant  vos  instructions,  le  navire  fut  amarré  au  quai  n°  1  de  la  Marine  Royale, 
à  Halifax.  Nous  gardâmes  l'équipage  au  complet  et  nous  lui  fîmes  faire  différents  exer- 
cices et  autres  travaux.  Le  31  décembre,  vous  arriviez  en  compagnie  du  lie  tenant- 
colonel  Gourdeau  et  du  colonel  Anderson,  ingénieur  en  chef  du  ministère  de  la  Marine, 
pour  prendre  possession  de  l'arsenal  maritime. 

Je  dois  dire  que  la  saison  a  été  bien  tranquille,  à  l'exception  de  la  capture  des  cha- 
lutiers Raymah  et  Porthia  des  Etats-Unis.  La  pêche  au  maquereau  chez  les  seineurs 
des  Etats-Unis  a  manqué  sur  la  côte  durant  cette  saison  ;  cependant  nos  pêcheurs  aux 
filets  et  à  la  seine  ont  très  bien  réussi. 

J'ai  l'honneur  d'être,  monsieur, 

Votre  obéissant  serviteur, 

C.  T.  KNOWLTON, 

Commandant  du  croiseur  Canada, 

Le  commandant  O.  G.  Y.  Spain,  M.  R., 

Commandant  du  Service  de  la  Marine  du  Canada, 
Ottawa. 

Monsieur, — J'ai  l'honneur  de  vous  soumettre  mon  rapport  du  travail  accompli  par 
le  croiseur  canadien  Pétrel  et  le  bateau-patrouille  n°  1,  sous  mon  commandement, 
pour  la  saison  qui  vient  de  se  terminer. 

Le  Pétrel  prit  ses  quartiers  d'hiver  à  Liverpool,  N.-E.,  et  partit  le  1er  mai, 
croisant  entre  Sambro  et  Cap-Sable,  rencontrant  la  flotte  des  navires  seineurs  des 
Etats-Unis  au  large  de  Liverpool  le  19  mai.  On  demeura  à  cet  endroit  jusqu'au  27 
mai,  rJors  que  l'on  continua  vers  l'est,  arrivant  le  5  juin  à  Halifax  et  rejoignant  les  mê- 
mes navires  au  large  du  port  Isaac.     On  continua  à  croiser  au  large  de  ce  dernier  en- 
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droit,  et  de  Whitehead  et  aus«i  loin  à  l'est  que  Canso  jusqu'au  15  juin,  alors  que,  suivant 
vos  ordres,  on  suivit  les  seineurs  vers  l'ouest  jusqu'à  Shelburne  pour  y  faire  rapport. 

La  floHe  des  seineurs  a  fait  de  petites  prises  ;  presque  tous  les  coups  de  filets  furent 
faits  au  large  de  la  baie  Tor  et  de  Whitehead. 

Le  poisson  suivait  de  très  près  la  côte  depuis  Liscombe  jusqu'à  Canso,  et  pendant 
deux  jours,  au  large  de  l'île  Verte  (Greenlsland)  en  croisant  dans  la  limite  de  trois  milles, 
je  pus  voir  de  grands  bancs  de  maquereau  à  l'intérieur,  tandis  qu'à  l'extérieur  je  pus 
m'apercevoir  que  soixante  seineurs  se  tenaient  prêts  à  toute  aventure. 

La  plus  grosse  prise  par  navire  sur  les  côtes  du  Cap  a  été  de  deux  cent  quinze 
barils,  suivant  les  renseignements  que  j'ai  pu  recueillir. 

Nous  arrivâmes  à  Shelburne  le  30  juin,  et  fîmes  rapport  que  la  flotte  des  seineurs 
américains  avait  quitté  la  côte. 

A  Shelburne  nous  avons  reçu  de  votre  part  l'ordre  de  continuer  notre  route  vers 
l'est  et  de  mouiller  dans  le  voisinage  de  l'Ue-du-Prince  Edouard,  avec  quartier  général 
à  Souris. 

Le  25  juin  nous  avons  continué  vers  l'est,  arrivant  à  Canso  le  26  au  soir  ;  le  len- 
demain matin  nous  avons  passé  par  le  détroit  de  Canso  en  route  pour  Pictou,  où  nous 
sommes  arrivés  dans  l'après-midi. 

A  Pictou  nous  appareillâmes  notre  chaloupe  à  vapeur  n°  1  pour  le  service  de 
protection  du  homard,  ainsi  qu'une  patache  appartenant  au  Pétrel.  Ce  travail  étant 
terminé,  nous  filâmes  vers  l'Ile-du-Prince-Edouard  le  2  juillet,  arrivant  à  Souris  le  même 
jour,  où  nous  mouillâmes. 

Nous  avons  croisé  dans  le  golfe  Saint-Laurent  jusqu'au  26  octobre.  Durant  ce 
temps  nous  avons  fait  la  patrouille  des  rives  de  l'Ile  et  du  détroit  de  Northumberland, 
avec  plusieurs  trajets  au  Cap-Breton  et  la  Nouvelle-Ecosse,  à  Liverpool  et  Shelburne. 

La  pêche  à  la  morue  sur  les  bancs  dans  le  golfe  n'a  pas  été  fructueuse,  cette  année, 
tandis  que  celle  au  merlan  a  eu  beaucoup  de  succès  dans  le  voisinage  de  Souris  ;  nous 
pouvions  voir,  tous  les  jours,  jusqu'à   trente  chalutiers  relevant  leurs  filets. 

Le  prix  du  poisson  frais  vendu  à  Souris,  à  Y  Atlantic  Fiss  Company,  ainsi  qu'à  l'en- 
trepôt du  gouvernement,  variait  de  quatre-vingts  centins  à  un  dollar  et  vingt  centins  les 
cent  livres. 

Le  maquereau  n'a  pas  fait  son  apparition  en  grande  quantité  cette  année,  malgré 
qu'on  en  ait  vu  un  grand  nombre  sur  la  côte  nord  de  l'Ile-du-Prince-Edouard  ;  vers  la 
fin  de  l'automne  les  pêcheurs  de  l'endroit  en  ont  pris  à  la  Pointe,  quelques  barils  ; 
ce  maquereau  était  d'une  grosseur  énorme. 

Cinq  seineurs  américains  ont  visité  le  golfe  cette  saison  vers  le  premier  août. 
L'un  d'eux  est  resté  jusqu'à  la  première  semaine  d'octobre.  Durant  la  saison  il  a  pris 
au  delà  de  cent  soixante-dix  barils  de  poisson.  On  m'imforme  qu'il  a  disposé  de  sa  car- 
gaison à  Gloucester  pour  la  somme  rondelette  de  quatre  mille  dollars,  les  autres  navires 
retournant  avec  de  très  petites  prises. 

Je  suis  d'opinion  que  le  détroit  de  Northumberland  est  un  immense  incubateur 
pour  la  production  du  maquereau  et  autres  poissons,  car  j'ai  remarqué  de  grands  bancs 
de  maquereau  sortant  de  l'extrémité  est  de  ce  détroit  durant  le  mois  d'août  depuis  plu- 
sieurs années.  L'année  dernière,  je  naviguai  à  travers  un  banc  de  maquereau  long  de 
douze  milles,  entre  le  Cap-aux-Ours  et  le  Cap-Georges,  s'en  allant  à  l'est  du  détroit.  An- 
térieurement à  cet  événement,  nous  n'avions  pas  vu  un  maquereau  dans  le  golfe  depuis 
des  mois. 

Si  le  ministère  me  donnait  la  permission  d'acheter  quatre  filets  à  maquereau  et 
de  les  faire  appareiller,  et  d'aller  la  saison  suivante,  avec  le  Pétrel  dans  le  détroit  de 
Northumberland  dans  les  endroits  qui  me  paraissent  fréquentés  par  le  maquereau  ce 
serait,  je  crois,  le  meilleur  moyen  de  découvrir  où  ce  précieux  poisson  émigré  après  avoir 
suivi  les  côtes  du  Cap  au  printemps  ;  il  disparaît  au  Cap-Canso  ou  à  Scatarie,  et  il  est 
impossible  de  retrouver  sa  trace. 

La  pêche  du  homard  à  l'Ile-du-Prince-Edouard  a  été  très  bonne  cette  saison.  Une 
prise  extraordinaire  de  gros  homards  a  été  faite  du  côté  nord  de  l'Ile,  entre  la  Pointe 
de  l'Est  et  la  baie  Saint-Pierre. 
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Bien  peu  de  cas  de  pêche  illégale  au  homard  ont  été  signalés  par  notre  service  de 
patrouille.  J'ai  tenu  la  chaloupe  de  patrouille  n°  1  continuellement  occupée  à  croiser 
du  côté  sud  du  Cap-aux-Ours  et  de  Murray-Harbour.  Quelques  chaluts  ont  été  saisis  et 
confisqués.  Avec  ce  bateau  croisant  presque  quotidiennement  dans  ces  parages,  il  était 
à  peu  près  impossible  aux  braconniers  de  se  servir  de  leurs  engins  de  pêche. 

La  chaloupe  a  continué  ce  service  aussi  tard  que  possible  cette  année.  Elle  est 
partie  le  19  novembre  pour  Pictou  afin  d'y  être  mise  en  hivernage.  On  m'a  rapporté  que 
la  pêche  a  été  commencée  après  le  départ  du  bateau  l'an  dernier,  mais  je  suis  bien  cer- 
tain que  la  chose  ne  se  renouvellera  pas  cette  année,  car  tous  les  havres  se  sont  couverts 
de  glace  peu  de  temps  après  notre  départ  de  l'île. 

Après  avoir  quitté  le  golfe  Saint-Laurent,  le  26  octobre,  nous  avons  croisé  sur  la 
rive  sud  de  la  Nouvelle-Ecosse  jusqu'au  5  novembre,  alors  que,  ..par  vos  ordres,  nous 
sommes  partis  pour  Sydney-Nord,  où  nous  sommes  arrivés  le  10.  La  température, 
après  le  mois  de  novembre,  a  été  mauvaise,  et  les  seineurs  américains  ne  sont  pas  venus 
à  Sydney  pour  la  pêche  d'automne,  comme  d'habitude. 

Le  13  novembre,  nous  reçûmes  instructions  de  retourner  à  Liverpool  et  de  mettre 
le  navire  en  hivernage.  Nous  primes  la  mer  immédiatement,  faisant  escale  à  Whitehead, 
Pope's-Harbour  et  Halifax,  et  arrivent  à  Liverpool  le  19.  Le  20,  le  navire  fut  placé 
dans  ses  quartiers  d'hiver,  et  je  payai  et  congédiai  l'équipage  le  24. 

L'équipage  était  très  satisfaisant  cette  année.  Ses  membres  venaient  de  Shelburne, 
Queen's  et  Pictou,  ainsi  que  de  l'Ile-de-Prince-Edouard.  C'étaient  tous  des  jeunes  gens 
et  ils  ont  fait,  de  leur  mieux  pour  donner  satisfaction. 

Le  Pétrel  a  terminé  sa  deuxième  saison  sur  la  côte  de  l'Atlantique,  et  a  fait  un 
meilleur  service  cette  année  qu'auparavant.  Sa  vitesse  pourrait  être  considérablement 
augmentée  en  lui  posant  une  hélice  en  bronze. 


J'ai  l'honneur  d'être,  monsieur, 

Yotre  obéissant  serviteur, 


W.  H.  KENT, 

Commandant  du  "  Pétrel  ". 


Liverpool,  N.-E.,  17  décembre  1906. 

Le  Commandant  O.  G.  V.  Spain,  M.  R. 

Chef  du  Service  de  Protection  des  Pêcheries, 
Ottawa,  Can. 

Monsieur  : — J'ai  l'honneur  de  vous  soumettre  le  rapportai  u  travail  fait  par  l'Osprey, 
commandé  par  moi  durant  la  saison  de  1906. 

Ayant  reçu  de  vous,  au  cours  de  l'hiver,  l'ordre  de  mettre  l'Osprey  en  commission 
à  la  date  habituelle,  je  partis  pour  Shelburne,  où  j'arrivai  le  24  avril,  et  trouvai  des 
hommes  occupés  à  faire  les  réparations  nécessaires  au  navire.  Je  surveillai  le  gréement, 
le  nettoyage  et  le  peinturage  du  navire,  etc.,  jusqu'au  premier  mai,  alors  que  je  réunis 
l'équipage,  fis  signer  aux  hommes  le  livre  de  bord,  et  mis  le  navire  en  commission. 
Le  7  mai  nous  avions  fini  d'enverguer  les  voiles  et  de  prendre  les  provisions  puis  nous 
avons  démarré  et  jeté  l'ancre,  nous  sommes  restés  dans  le  voisinage  de  Shelburne  à  sur- 
veiller les  pêcheurs  de  homard  jusqu'au  16,  alors  que  les  premiers  seineurs  américains 
parurent. 

Le  20  mai,  nous  avons  pris  la  mer,  escortés  d'une  flotte  de  seineurs,  croisant  vers 
l'est.  Le  26,  nous  avons  croisé  au  large  de  Sambro,  entre  la  côte  et  la  flottille  des  sei- 
neurs, composée  de  soixante-dix  voiles.  Avons  continué,  en  compagnie  des  seineurs, 
croisant  vers  l'est  jusqu'à  Saint-Esprit,  à  la  date  du  premier  juin,  lors  du  départ  du  der- 
nier des  seineurs. 

Je  dois  dire  que  la  prise  du  maquereau,  ce  printemps,  a  été  très  faible  ;  de  fait, 
un  assez  bon  nombre  de  navires  américains  sont  repartis  sans  cargaison.  Nous  avons 
ensuite  visité  les  homarderies  et  les  trappes,  et  fait  divers  travaux  relatifs  au  service 
des  pêcheries  jusqu'au  24  juin,  alors  que  les  tourniquets  des  principales  manœuvres 
ayant  été  emportées,  nous  sommes  partis  pour  Canso  afin  d'y  faire  les  réparations  néces- 
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saires  ;  nous  sommes  restés  là  jusqu'au  30,  puis  nous  en  sommes  repartis  pour  reprendre 
notre  rervice. 

Le  8  juillet,  suivant  vos  instruction,  nous  sommes  partis  pour  Hawkesbury.  Nous 
y  avons  mis  le  navire  en  cale  sèche  et  l'avons  nettoyé  et  peinturé.  Durant  notre  séjour 
à  cet  endroit,  M.  Grant  a  pris  les  mesures  des  membres  de  l'équipage  pour  la  confection 
d'uniformes. 

Le  16,  nous  terminions  notre  travail  en  cale  sèche,  nous  remettions  le  navire  à  flot 
et  nous  nous  rendions  à  notre  poste,  croisant  entre  Saint-Esprit  et  Liscombe. 

Durant  le  reste  de  la  saison,  nous  nous  sommes  occupés  à  réprimer  la  pêche  illégale 
du  homard  et  des  terre-neuviers  américains. 

Le  26  novembre,  j'ai  reçu  de  vous  l'ordre  de  me  rendre  à  Shelburne,  de  congédier 
l'équipage  et  de  mettre  le  navire  en  hivernage. 

Nous  avons  été  détenus  plusieurs  jours  à  Shelburne  pour  dégréer  le  navire,  à  cause 
du  mauvais  temps. 

Au  sujet  de  la  capture  pour  la  saison,  je  regrette  d'avoir  à  vous  dire  qu'elle  a  été 
faible  pour  toutes  les  espèces  de  poisson,  ce  qui  doit  être  attribué  surtout  à  la  rareté  de 
la  boitte  au  commencement  de  la  saison.  Le  chien  de  mer  a  été  aussi  abondant  que 
d'habitude. 

Durant  la  fin  de  la  saison,  l'égrenn  est  venu  en  grands  nombres  dans  le  voisinage 
de  Canso,  mais  la  température  a  été  si  mauvaise  que  les  bateaux  pêcheurs  n'ont  pu  pro- 
fiter de  l'aubaine,  et  conséquemment  la  prise  a  été  faible. 

Le  règlement  concernant  la  saison  close  pour  la  pêche  au  homard  a  été  bien  observé 
sur  cette  côte  excepté  à  Dover  et  dans  le  voisinage  ;  nous  en  trouvons  encore  quelques- 
uns  qui  persistent  à  faire  la  pêche  tous  les  automnes  et  il  est  très  difficile  de  surprendre 
ces  gens,  car  ils  sont  informés  de  nos  démarches  et  agissent  en  conséquence.  Je  recom- 
manderais qu'une  chaloupe  à  vapeur  fut  stationnée  dans  ce  district  durant  la  saison  pro- 
hibée et  je  crois  que  cela  aurait  pour  effet  de  mettre  fin  à  cette  pêche  illégale. 

J'ai  l'honneur  d'être,  monsieur, 

Votre  humble  serviteur, 

JOHN  GRAHAM, 

Commandant  le  croiseur  Osprey. 

Vapeur  du  Gouvernement  Canadien  "Vigilant." 

Walkerville,  Ont.,  4  décembre  1906. 

Le  capitaine  O.  G.  V.  Spain,  M.  R,., 

Chef  du  Service  de  Protection  des  Pêcheries, 
Ottawa,  Ont. 

Monsieur, — Je  vous  transmets  mon  second  rapport  annuel  du  travail  accompli  par- 
le croiseur  Vigilant. 

Le  14  avril,  à  1.00  p. m.,  nous  avons  hissé  le  pavillon,  mis  le  navire  en  commission, 
et,  sommes  partis  pour  Amherstburg,  où  nous  avons  pris  à  bord  4  tonnes  de  charbon. 
Le  15  avril,  je  saisis  125  rets  à  mailler  américains  contenant  une  petite  prise  de  poisson. 
Les  rets  étaient  placés  12  milles  à  Test  de  l'île  Pelée  et  4  milles  au  nord  de  la  frontière. 
Ayant  vu  deux  autres  bouées  dans  le  voisinage,  nous  avons  mouillé  pour  la  nuit  dans 
neuf  brasses  d'eau.  Le  16,  je  saisis  42  rets  a  mailler  américains  dans  le  voisinage  où  la 
dernière  saisie  avait  été  faite.  Le  20,  nous  avons  transporté  le  mécacien  et  sa  femme 
d' Amherstburg  au  phare  flottant  du  sud-est. 

Le  21  mai,  nous  sommes  partis  pour  Cleveland,  afin  d'y  faire  ajuster  le  compas.  Le 
24  mai,  suivant  vos  instructions,  le  navire  s'est  rendu  à  Windsor  afin  de  participer  à  la 
célébrtaion  de  la  fête  du  jour.  Les  citoyens  et  autres  personnes  ont  été  bien  désappoin- 
tés parce  qu'il  nous  a  été  impossible  de  tirer  le  salut  royal.  Le  navire,  cependant,  a  été 
placé  à  la  disposition  du  ministre  de  la  Milice  afin  de  conduire  les  ofiiciars  à  Walker- 
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ville,  où  un  banquet  a  été  donné  par  messieurs  Walker  et  Fils.  Le  2  juin,  ayant  reçu 
instruction  de  nous  rendre  à  l'île  du  Milieu  afin  de  s'enquérir  de  la  cause  du  non-fonc- 
tionnement des  feux  à  cet  endroit  ;  nous  sommes  arrivés  à  destination  à  2.00  p.m.,  et 
avons  constaté  que  le  gardien  du  phare  avait  déserté,  apparemment  depuis  une  semaine. 
Après  avoir  pris  des  renseignements  chez  certaines  personnes  de  l'île-Pelée,  je  plaçai  John 
L.  Lidwell  en  charge  de  ce  phare.  J'ai  depuis  visité  ce  phare  plusieurs  fois,  et  je  cons- 
tatai qu'il  remplissait  ses  fonctions  d'une  manière  satisfaisante.  Le  7,  je  me  rendis  sur 
le  lieu  du  naufrage  du  vapeur  américain  Amenia,  et  j'ai  relevé  le  point,  ce  qui  a  fait 
le  sujet  d'un  autre  rapport.  Le  2  juillet,  nous  avons  célébré  la  fête  à  Port-Dover  ;  et 
nous  avons  pavoisé  le  navire,  et  n'ayant  pas  de  canons,  nous  avons  tiré  une  salve  de 
mousquetrie  et  exécuté  des  exercices  dans  le  parc.  Le  10  juillet,  messieurs  B.  Praser 
et  Foster  sont  montés  à  bord  à  Kingsville  et  ont  été  conduits  au  phare  de  Middle- 
Ground,  puis  M.  Foster  a  été  débarqué  à  l'île-Pelée.  Ensuite,  nous  avons  suivi  la 
côte  pour  Port-Stanley.  Le  11  juillet,  M.  Fraser  a  fait  l'inspection  du  phare  et  du  si- 
gnal de  brume  à  la  Longue-Pointe,  puis  nous  sommes  allés  à  Port-Colborne.  Le  12,  sur 
la  demande  de  M.  Fraser,  je  l'ai  accompagné  au  phare  sur  le  brise-lame  à  Port-Colborne, 
afin  de  choisir  un  nouvel  emplacement  pour  y  installer  des  feux  d'aligment.  Le  13 
juillet,  sur  la  demande  de  l'ingénieur  en  chef,  le  colonel  Anderson,  i 'examinai  l'encoffre- 
ment  du  phare  de  Middle-G round,  faisant  un  rapport  à  ce  sujet.  Le  17  août,  je  saisis 
70  rets  à  mailler  américains  près  de  la  Longue-Pointe.  Le  20,  je  saisis  99  rets  à  mailler 
américains  aussi  près  de  la  Longue-Pointe.  Le  8  septembre,  nous  aperçûmes  un  remor- 
queur américain  levant  des  rets  au  nord  de  la  ligne  frontière.  A  notre  approche  il  s'en- 
fuit vers  le  sud.  Nous  avons  vu  la  bouée  d'où  il  était  parti  et  nous  avons  commencé  à 
lever  les  rets.  Ils  étaient  accrochés  au  fond  et  n'avons  pu  en  lever  que  deux.  Le  21, 
je  saisis  un  petit  bateau  de  pêche  américain,  le  Willian  D,  de  Erié,  10 J  noeuds  à  l'ouest 
de  l'extrémité  de  la  Longue-Pointe.  Je  pris  le  capitaine  à  bord  du  navire  et  je  mesurai 
la  distance  au  rivage,  et  il  admit  qu'il  péchait  en  territoire  canadien.  J'ai  remis  le 
remorqueur  aux  autorités  douanières  de  Port-Dover.  Le  25,  je  pris  deux  gentlemen  de 
Port-Dover  afin  de  vérifier  la  distance  mesutée  de  la  Longue-Pointe  à  la  bouée  à  gaz 
d'Erié,  vu  qu'il  y  avait  eu  beaucoup  de  disputes  et  de  correspondance  au  sujet  de  la 
distance  et  de  la  situation  exacte  de  la  frontière.  Le  2  octobre,  j'arrêtai  au  lieu  du 
naufrage  de  YArmenia  et  je  relevai  le  point,  tel  que  rapporté.  Je  relevai  aussi  le 
point  du  Chas.  Packard.  Lie  5  octobre,  conformément  à  une  entente  préalable  je 
rencontrai  le  capitaine  E.  Chaytor,  du  cotre  américan  Morrill,  à  Erie.  Il  m'informa 
qu'il  avait  reçu  des  autorités  à  Washington  l'ordre  de  conférer  avec  moi  au  sujet  de 
la  situation  de  la  ligne  frontière,  telle  que  donnée  sur  les  cartes  hydrographiques  amé- 
ricaines. Il  a  avoué  le  bien  fondé  de  ma  prétention  et  a  fait  parvenir  à  Washington 
un  rapport  très  satisfaisant,  qui  a  eu  depuis  un  effet  marqué  sur  les  agissements  des 
pêcheurs.  J'avais  fait  tout  en  mon  possible  pour  amener  cette  entrevue,  étant  parfaite- 
ment convaincu  que  lorsque  je  traiterais  avec  un  officier  et  un  gentleman,  toute  difficulté 
serait  aplanie.  Cinq  bouées  temporaires  furent  placées  par  le  capitaine  Chaytor  sur  la 
ligne,  telle  qu'indiquée  sur  la  carte  susmentionnée,  et  quelques  jours  après  j'ai  vérifié 
les  positions.  Le  8,  ayant  reçu  une  dépêche  télégraphique  m'ordonnant  de  rencontrer  la 
section  canadienne  de  la  Commission  des  Eaux  Limitrophes  à  Toronto,  je  partis  le  même 
soir  et  je  revins  le  10.  Le  29,  après  un  séjonr  d'une  semaine  à  Kingsville,  la  tempête 
se  modéra  assez  pour  me  permettre  de  passer  au-dessus  de  l'épave  du  Tasmania,  afin  de 
me  rendre  compte  si  les  entrepreneurs  avaient  accompli  leur  travail  conformément  au 
contrat,  et  je  fis  un  rapport  du  tout  au  sous-ministre.  Le  16  novembre,  ayant  reçu  une 
dépêche  télégraphique  m'ordonnant  de  vous  rencontrer  à  Windsor  le  17,  je  partis  immé- 
diatement pour  cet  endroit,  où  vous  avez  fait  l'inspection  du  navire.  Le  24  novembre, 
nous  passâmes  près  du  navire  échoué,  le  Conemaugh,  près  du  bout  de  la  pointe  Pelée,  et 
du  Hurlbert,  près  de  Leamington.  Ce  dernier  a  été  libéré  en  attendant  le  rapport.  Le 
28  novembre,  je  saisis  30  rets  à  mailler  américains  à  l'est  de  l'île  Pelée  et  au  nord  de 
la  frontière.  La  mer  était' trop  grosse  pour  mettre  les  chaloupes  à  l'eau,  mais  nous 
avons  pu  lever  les  rets  et  les  haler  à  bord.  Le  premier  décembre  nous  sommes  partis 
pour  Walkerville,  afin  de  mettre  notre  navire  en  hivernage. 
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OBSERVATIONS. 

Dans  ce  rapport,  je  désire  raconter  une  conversation  que  j'ai  eue  avec  un  M.  Munson, 
de  Cleveland,  qui  est  commerçant  de  poisson  et  propriétaire  de  plusieurs  bateaux  de 
pêche.  Il  me  dit  que  lorsque  j'ai  saisi  des  rets  appartenant  à  ses  remorqueurs,  le  con- 
trôleur des  douanes  à  Cleveland  a  saisi  son  remorqueur,  disant  qu'il  avait  lu  dans  les 
journaux  que  j'avais  saisi  les  rets  dans  les  eaux  canadiennes,  et  lui  a  fait  payer  une 
amende  considérable.  Il  porta  appel  à  Washington,  mais  les  autorités  approuvèrent 
l'acte  du  contrôleur  des  douanes. 

Comme  je  l'ai  suggéré  il  y  a  quelque  temps,  est-ce  qu'une  entente  ne  pourrait  pas 
être  conclue  avec  le  gouvernement  américain,  afin  que  cette  règle  soit  établie  d'une 
manière  régulière  dans  tous  les  ports  1  Cela  contribuerait  puissamment  à  faire  cesser  le 
braconnage. 

Il  y  a  eu  beaucoup  moins  de  braconnage  durant  la  dernière  saison  que  précédem- 
ment. Ceci  s'explique  jusqu'à  un  certain  point  par  la  grève  des  pêcheurs  à  Erié  et 
Dunkirk,  et  aussi  par  le  fait  que  le  rapport  du  capitaine  Chaytor,  du  croiseur  américain 
Morrill,  m'a  fortement  appuyé. 

La  pêche  sur  le  lac  Erié,  durant  l'été,  a  été  médiocre  dans  la  plupart  des  endroits, 
mais  la  prise  de  l'automne  a  été  meilleure  que  depuis  bien  des  années,  surtout  au  large 
de  Port-Dover  et  de  Port-Stanley. 

Durant  la  saison,  ce  navire  a  parcouru  16,582  milles. 

J'ai  l'honneur  d'être,  monsieur, 

Votre  obéissant  serviteur, 

E.  DUNN, 

Commandant  du  "  Vigilant  ". 

Croiseur  du  Gouvernement  Canadien  "Kestrel",  5  novembre  1908. 

Le  commandant  O.  G.  V.  Spain, 

Chef  du  Service  de  Protection  des  Pêcheries, 
Ottawa,  Ont. 

Monsieur, — J'ai  l'honneur  de  vous  soumettre  mon  rapport  sur  le  travail  accompli 
par  le  croiseur  des  pêcheries  du  gouvernement  canadien,  le  Kestrel,  sous  mon  comman- 
dement, en  service  sur  les  côtes  de  la  Colombie-Britannique,  pour  l'année  1906. 

Après  avoir  quitté  Vencouver  le  3  janvier,  nous  avons  croisé  vers  le  sud  jusqu'à 
Esquimalt,  où  nous  avons  reçu  à  bord  500  cartouches  du  navire  de  Sa  Majesté  le  Shear- 
water  ;  ensuite,  nous  avons  croisé  vers  le  nord,  faisant  escale  aux  différents  havres, 
quais,  et  stations  de  pêche  en  route. 

Le  5,  à  midi,  je  fis  l'évitage  du  navire  afin  de  faire  l'épreuve  des  compas  ;  le  6,  nous 
prîmes  à  bord  90  tonnes  de  charbon  de  soute  à  Union-Bay. 

En  partant  d'ici  nous  continuâmes  notre  croisière  vers  le  nord,  visitant  toutes  les 
stations  de  pêche  comme  d'habitude,  arrivant  à  Port-Simpson  le  11. 

A  11  p  m.,  le  même  soir,  le  capitaine  Oliver,  du  vapeur  Nell,  m'apprit  que  son  navire 
venait  de  rompre  les  câbles  de  deux  remorqueurs  qui  le  tenaient  ;  qu'il  s'en  allait  à  la 
dérive  dans  le  détroit  de  Chatham,  qu'il  étrait  rempli  d'eau  et  réduit  à  l'état  d'épave  ; 
il  me  demanda  aussi  de  le  conseiller  et  de  lui  venir  en  aide. 

Je  lui  offris  immédiatement  de  faire  tout  ce  qui  serait  possible  pour  l'aider.  Partis 
à  l'aube  le  lendemain  matin,  nous  nous  sommes  mis  à  la  recherche  du  navire,  et  l'avons 
trouvé  échoué  sur  la  pointe  Ryan,  ayant,  durant  la  nuit,  passé  par-dessus  les  récifs  de 
Hodson. 

Comme  il  y  avait  une  forte  brise  dans  le  moment,  avec  une  mer  houleuse,  nous  ne 
pouvions  être  d'aucun  secours,  et  nous  sommes  retournés  à  Port-Simpson,  où  nous  avons 
débarqué  le  capitaine  Oliver  et  l'équipage. 

Des  deux  jours  suivants,  un  fort  vent  soufflait  du  nord,  et  le  15  je  conduisis  le 
capitaine  Oliver  et  l'équipage  à  Port-Essington. 
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Ayant  quitté  Port-Essington,  je  me  suis  rendu  au  détroit  de  Hécate  pour  y  faire 
ma  patrouille  régulière  ;  du  16  au  19  nous  avons  croisé  dans  ces  eaux  et  parages,  visi- 
tant l'anse  Butler,  l'anse  du  Refuge  et  la  rivière  Spiller. 

En  partant  d'ici  nous  nous  sommes  rendus  à  Port-Simpson  pour  y  prendre  notre 
courrier,  et  nous  y  avons  été  retenus  jusqu'au  24  par  suite  d'une  forte  tempête  et  d'une 
aveuglante  rafale  de  neige. 

De  là  nous  avons  croisé  vers  le  sud,  touchant  à  toutes  les  stations  en  roube,  arri- 
vant à  3  p.  m.,  le  premier  février,  à  Vancouver,  où  je  reçus  de  vous  instructions  de  me 
rendre  immédiatement  à  Victoria,  vu  que  j'avais  été  nommé  l'un  des  assesseurs  de  la 
cour  d'enquête  dans  l'affaire  du  naufrage  du  navire  américain  Valencia. 

Le  Kestrel  est  resté  à  Vancouver  jusqu'au  11,  pour  nettoyer  ses  chaudières,  faire  de 
menues  réparations,  etc.,  et  à  cette  date  je  l'ai  reconduit  à  Victoria,  où  il  a  été  sous  ma 
surveillance  jusqu'à  ce  que  mes  services  comme  assesseur  à  ce  port,  eurent  pris  fin. 

Le  28  nous  avons  repris  notre  service  de  patrouille  régulière,  faisant  de  courtes 
croisières  dans  les  îles  du  golfe,  et  le  22  mars,  lors  ds  notre  passage  à  Penser- Harbour, 
j'ai  fait  la  découverte  d'un  écueil  dangereux,  non  indiqué  sur  la  cart3  hydrographique, 
au  sujet  duquel  je  vous  ai  fait  rapport,  et  des  avis  ont  été  immédiatement  donné  par  le 
ministère  pour  indiquer  la  position  et  la  direction  de  cet  écueil. 

De  là  nous  nous  sommes  rendus  à  Union,  afin  de  faire  du  charbon  ;  ce  travail 
terminé,  nous  sommes  partis  pour  la  piscifacture  de  Bon- Accord,  où  nous  avons  pris  à 
bord  4,000,000  d'alevins  de  saumon  pour  être  distribués,  dans  les  rivières  et  les  lacs 
sur  la  côte  ouest  de  l'île  de  Vancouver.  En  arrivant  à  Euchucklusit,  nous  avons  mis 
en  liberté  750,000  alevins  dans  la  rivière,  et  de  là  nous  avons  croisé  en  remontant  le 
canal  Alberni  jusqu'à  sa  tête,  où  nous  en  avons  mis  en  liberté  un  autre  lot  de  75,000. 

Nous  avons  ensuite  croisé  le  long  de  la  côte  jusqu'au  détroit  de  Clayoquot,  où  nous 
avons  déposé  le  reste  du  fretin  dans  la  rivière  Kennedy. 

Nous  avons  continué  notre  croisière  le  long  de  la  côte  ouest  du  cap  Scott,  faisant 
escale  à  la  station  baleinière  de  la  baie  Sechart,  No  )tka  et  autres  stations  en  route. 

Au  large  de  Hesquoit,  par  une  forte  bourrasque  du  sud-est,  nous  avons  perdu  la 
mèche  de  notre  gouvernail,  mais  avec  beaucoup  de  précautions  et  une  bonne  manœuvre, 
nous  avons  pu  continuer  notre  croisière  et  amener  notre  navire  à  bon  port,  arrivant  à 
Vancouver  le  5  avril. 

Je  vous  ai  immédiatement  informé  de  cet  accident,  et  reçus  instruction  de  mettre 
le  navire  en  cale  sèche  et  de  faire  les  réparations  nécessaires  ;  j'ai  immédiatement  mis  le 
navire  en  cale  sèche,  et  après  examen  j'ai  constaté  que  le  gouvernail  était  hors  de  ser- 
vice et  qu'il  fallait  en  poser  un  neuf  occasionnant  par  là  beaucoup  de  retard  et  de 
dépenses. 

Pendant  que  le  navire  était  en  cale  sèche,  nous  l'avons  examiné  et  réparé  soigneu- 
sement de  la  quille  aux  pommes  de  mâts.  Sortant  de  cale  le  21,  nous  avons  fait  les 
derniers  préparatifs  pour  prendre  la  mer,  et  en  partant  de  Vancouver,  le  23,  nous  avons 
repris  notre  service  régulier. 

Le  24,  je  signalai  le  vapeur  Dauntless,  dont  l'arbre  de  couche  était  brisé,  mais  il 
refusa  tout  secours  ;  nous  avons  croisé  vers  le  nord  jusqu'à  l'île  aux  Oies,  faisant  halte  aux 
stations  et  signalant  plusieurs  pêcheurs  en  route.  Le  27,  je  signalai  une  goélette  près 
de  la  rive,  ayant  deux  chaloupes  à  la  mer,  faisant  apparemment  la  pêche  sous  le  vent  de 
l'île  Hope  ;  j'ai  immédiatement  ordonné  lâchasse. 

A  8.44  heures  elle  prit  les  chaloupes  à  son  bord  et  quitta  la  côte  à  9.15  ;  je  la  hélai 
et  la  fit  se  mettre  en  pappe  ;  c'était  la  goélette  à  papeur  Norman  Sunde,  de  Seattle 

Le  premier  officier  Moore  et  l'équipage  l'ont  abordée,  ont  fait  des  perquisitions  et 
ont  constaté  que  le  capitaine  avait  fait  disparaître  toute  preuve  de  contravention  en 
jetant  à  la  mer  les  engins  de  pêche,  poissons,  etc.,  et  nous  n'avons  pu  établir  une  preuve 
suffisante  pour  nous  permettre  de  la  saisir  en  dehors  de  la  limite,  vu  qu'elle  était  à  ce 
moment  à  cinq  milles  au  large. 

Je  l'avertis  et  le  laissai  aller,  lui  content,  et  moi  désappointé  de  ne  pas  avoir  un 
navire  plus  rapide. 
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De  là,  nous  avons  croisé  jusqu'à  la  baie  Hardy,  où  j'ai  fait  l'inspection  des  huî- 
trières  établies  par  le  capitaine  Kemp  et  moi-même  il  y  a  un  an,  mais  nous  n'avons  pu 
trouver  aucune  trace  des  huîtres. 

Nous  avons  de  nouveau  croisé  vers  le  sud,  touchant  à  toutes  les  stations  sur  notre 
parcours,  arrivant  à  Vancouver  le  2  mai,  et  le  5  nous  sommes  repartis,  croisant  le  long 
de  la  côte  ouest  et  dans  les  détroits  de  la  Reine-Charlotte  et  de  Hécate,  où  nous  som- 
mes restés  en  croisière  jusqu'au  25,  alors  que  nous  sommes  retournés  au  sud,  arrivant 
à  Vancouver  le  29. 

Après  avoir  terminé  certaines  affaires  ici,  nous  sommes- partis  le  4  juin  pour  la  côte 
ouest,  où  nous  avons  croisé  tout  le  reste  du  mois. 

Le  8,  en  croisant  dans  le  détroit  de  Quatsino,  j'ai  trouvé  un  roc  émergeant  de  4 
pieds  à  l'eau  basse,  tandis  que  la  carte  hydrographique  indiquait  quatre  brasses,  puis 
le  26,  en  entrant  dans  la  baie  du  Village,  j'ai  déterminé  la  situation  d'un  autre  roc 
dangereux  à  l'entrée  de  la  baie,  et  dont  il  n'est  pas  fait  mention  sur  la  carte  hydrogra- 
phique. 

Ces  deux  obstacles  vous  furent  communiqués,  et  "  l'Avis  aux  Marins  "  en  a  fait 
une  mention  particulière. 

Durant  le  commencement  de  juillet  nous  avons  fait  une  courte  croisière  à  la  tête 
de  l'anse  Jervis,  touchant  à  toutes  les  stations  en  route.     Nous  sommes  revenus  le  8. 

Le  10,  nous  sommes  repartis  pour  nos  croisières  du  nord,  prenant  avec  nous  le 
professeur  E.  E.  Prince  et  le  rév.  M.  Taylor,  le  comité  nommé  par  la  Commission  des 
Pêcheries  pour  faire  l'inspection  et  rapport  sur  nos  eaux  du  nord,  etc. 

Nous  avons  fait  escale  à  toutes  les  stations,  visitant  toutes  les  fabriques  de  con- 
serves, les  piscifactures  et  les  postes  de  pêche,  au  nord,  jusqu'à  la  rivière  Nass,  faisant, 
en  outre,  certains  travaux  de  dragage  dans  les  différents  havres,  baies,  anses,  le  détroit 
de  Hécate,  l'île  Banks,  le  chenal  Works  et  l'entrée  Dixon 

Pendant  les  travaux  de  dragage  vis-à-vis  la  Tow  Hill,  au  large  de  l'extrémité  nord 
des  îles  de  la  Reine-Charlotte,  nous  avons  trouvé  un  lit  de  pétoncles  d'une  grande  éten- 
due, reposant  à  une  profondeur  de  9  à  40  brasses  d'eau  ;  cette  découverte  doit  vous 
avoir  été  communiquée  par  le  professeur  Prince  et  M.  Taylor. 

Pendant  cette  croisière,  j'ai  aussi  déterminé  la  situation  d'un  rocher  non  hydrogra- 
phie à  l'entrée  du  havre  de  Prince-Rupert. 

J'en  ai  informé  les  navigateurs  autant  que  faire  se  peut,  mais,  malheureusement, 
deux  jours  plus  tard  le  vapeur  Camosun  donna  sur  ce  rocher,  ce  qui  lui  occasionna  des 
réparations  pour  la  somme  de  $32,0^0.  Je  vous  ai  mentionné  ce  danger  aussitôt  qu'il 
m'a  été  possible,  et  l'avis  inséré  dans  "  l'Avis  aux  Marins  "  fut  publié  immédiatement, 
donnant  les  particularités  et  le  nommant  le  Rocher  Kestrel. 

Après  avoir  nettoyé  nos  chaudières  et  terminé  nos  affaires  ici,  nous  sommes  partis 
le  7  pour  une  autre  croisière  au  nord,  amenant  avec  nous  M.  Stewart,  hydrographe  en 
chef  du  ministère  de  la  Marine  et  des  Pêcheries.  Nous  avons  croisé  le  long  de  la  côte 
nord,  visitant  toutes  les  stations.  A  Prince-Rupert  nous  sommes  restés  deux  jours, 
M.  Stewart  faisant  des  observations  scientifiques  en  ce  qui  concerne  les  variations  ;  nous 
nous  sommes  ensuite  rendus  à  Port-Essington,  où  M.  Stewart  nous  a  quittés,  à  notre 
grand  regret. 

De  là,  nous  avons  croisé  vers  le  sud,  à  travers  les  détroits  de  Hécate  et  de  la  Reine- 
Charlotte,  et  le  long  de  la  côte  ouest,  visitant  tous  les  postes  sur  notre  parcours  ;  le  19, 
à  la  rivière  Spiller,  j'ai  saisi  le  sloop  Star,  de  Seattle,  et  je  l'ai  envoyé  à  Port-Simpson 
pour  être  livré  aux  autorités  douanières. 

Le  23,  j'ai  aperçu  l'un  des  grands  vapeurs  de  pêche  américains  qui  mettait  deux 
chaloupes  à  la  mer  pour  faire  la  pêche,  à  un  mille  au  large  de  la  pointe  Mexicano  ;  je 
lui  ai  immédiatement  donné  la  chasse,  mais  j'ai  dû  subir  l'humiliation  de  le  voir  m'échap- 
per,  perdant  encore  une  prise  valant  au  moins  $30,000. 

Continuant  notre  route,  nous  avons  croisé  en  descendant  la  côte  ouest,  rencontrant 
un  grand  nombre  de  pêcheurs  ;  à  Nootka,  je  chassai  de  ce  port  les  goélettes  Yukon  et 
Mars.  C'étaient  des  pêcheurs  au  flétan,  en  train  de  faire  la  noce,  mais  comme  ils 
avaient  déjà  fait  la  connaissance  du  Kestrel,  ils  n'ont  pas  tardé  à  quitter  le  port,  car 
une  partie  de  l'équipage  de  ces  navires  était  à  bord  du  North,  lors  de  sa  capture,  il  y 
a  un  an. 
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Nous  avons  continué  notre  croisière  au  sud,  autour  de  l'île  Vancouver,  arrivant  à 
Vancouver  le  29. 

Durant  la  croisière,  nous  avons  découvert  deux  nouveaux  et  importants  bancs  de 
flétan,  l'un  près  de  Kyuquot,  sur  la  côte  ouest,  et  l'autre  près  de  Nootka,  sur  la  côte 
ouest  de  l'île  Vancouver. 

Durant  le  mois  de  septembre  nous  avons  croisé  entre  Vancouver  et  l'île  du  Triangle, 
située  bien  à  l'ouest  du  cap  Scott,  à  l'extrémité  nord  de  l'île  Vancouver,  visitant  les 
différentes  baies,  anses,  havres,  etc. 

Le  17,  j'ai  saisi  à  la  baie  Albert  la  goélette  américaine  Ragnild  de  Portland, 
Oregon,  pour  contravention  aux  lois  douanières  ;  je  l'ai  remorquée  à  Vancouver,  où  je 
l'ai  livrée  au  percepteur  des  douanes,  et  j'ai  fait  un  rapport  de  la  saisie  au  ministre  des 
Douanes,  à  Ottawa. 

Le  27,  nous  sommes  partis  pour  une  croisière  dans  les  îles  du  golfe,  touchant  à 
plusieurs  stations,  aussi  à  Victoria. 

Retournant  à  Vancouver,  nous  nous  sommes  équipés  pour  une  croisière  dans  les 
eaux  du  nord,  amenant  avec  nous  M.  E.  S.  Busby,  inspecteur  des  douanes,  et  son  aide, 
M.  D.  M.  Stirton,  en  tournée  officielle. 

Pendant  que  nous  étions  à  la  baie  Union  pour  y  prendre  du  charbon,  M.  Busby  a 
fait  l'inspection  des  douanes  à  ce  port. 

Partis  de  là  le  18,  nous  nous  sommes  dirigés  vers  le  nord,  touchant  à  la  baie  de 
l'Alerte,  où  nous  avons  rempli  nos  devoirs  officiels  ;  de  là,  nous  nous  sommes  rendus  à  la 
côte  ouest  de  l'île  Vancouver  jusqu'au  détroit  de  Quatsino,  ou  M.  Busby  a  fait  l'inspec 
tion  des  douanes  au  havre  Winter. 

De  là  nous  nous  sommes  rendus  à  Port-Essington,  à  Port-Simpson,  à  la  baie  Maple 
et  à  Stewart-City  ;  en  revenant  nous  avons  fait  escale  à  Port-Simpson,  et  de  là  nous 
sommes  allés  à  Ketchikan,  où  nous  avons  recueilli  beaucoup  de  renseignements  dans 
l'intérêt  du  service  des  pêcheries  et  des  douanes. 

Retournant  au  sud,  nous  avons  touché  à  Prince- Rupert  et  aux  ports  intermédiaires, 
arrivant  à  Vancouver  à  8  p.m.,  le  5  novembre,  après  un  voyage  orageux. 


OBSERVATIONS. 

J'ai  divisé  nos  croisières  en  trois  districts,  tel  qu'indiqué  par  la  carte  hydrographi- 
que américaine  n°  7,000  ;  le  district  n°  1  ayant  635  milles,  le  district  n°  2  420  milles,  et 
le  district  n°  3  320  milles.  Les  chiffres  susmentionnés  ne  comprennent  pas  les  baies, 
détroits,  anses  et  les  dentelures  de  la  côte,  mais  simplement  la  ligne  droite  de  la  côte 
sur  cette  carte. 

J'y  ai  marqué  les  bancs  de  pêche  hauturière  les  plus  connus,  aussi  deux  bancs  de 
flétan,  un  banc  de  morue  grise,  et  un  banc  de  pitoncles  découvert  par  moi  au  cours  de 
l'été  dernier,  que  j'ai  désigné  comme  suit  :   "1906-H.N." 

J'ai  aussi  désigné  les  bancs  de  flétan  que  j'ai  découverts  durant  l'année  1903,  que 
j'ai  nommés  le  banc  Kestrel,  et  le  banc  Gordon  •;  le  premier  est  situé  près  de  l'île  aux  Oies 
dans  le  district  n°  3,  eb  est  marqué  comme  suit  :  "  1903-H.N."  ;  le  dernier  banc  est 
situé  entre  Ross-Spit  et  Skidigate,  dans  le  district  n°  1,  et  est  marqué  comme  suit: 
"1903  :  H.N." 

Pendant  l'année  1904,  j'ai  fait  la  découverte  de  deux  bancs  de  flétan  et  d'un  banc 
de  morue  noire.  Le  premier  banc  de  flétan  que  j'ai  découvert  est  situé  près  du  groupe 
Walker,  dans  le  district  n°  2,  et  désigné  comme  suit  :  "  n°  1,  1904-P1.N."  ;  le  second 
banc  de  flétan  découvert  durant  l'année  1904  est  situé  près  de  la  passe  au  Chevreuil, 
détroit  de  Seaforth,  dans  le  district  n°  2,  et  est  désigné  comme  suit  :  "  n°  2,  1904- 
H.  N." 

Le  banc  de  morue  noire  est  situé  au  large  de  l'île  du  Cône,  dans  le  détroit  de 
Finlayson,  dans  le  district  n°  2,  et  est  désigné  comme  suit  :  "1904-H.N." 

Je  vous  ai  adressé,  par  la  malle,  soUs  un  autre  pli,  recommandé,  la  carte  hydrogra- 
phique américaine  n°  7000,  indiquant  les  limites  des  districts  nos  1,  2  et  3,  et  les 
bancs  de  pêche  hauturière,  comme  susdit. 
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Au  sujet  des  39,334,329  livres  de  flétan  pris  durant  l'année  1906  par  les  pêcheurs 
étrangers  près  des  côtes  de  la  Colombie-Britannique  je  dois  vous  informer  que  cette  quan- 
tité doit  se  répartir  comme  suit  : 

Livres. 

La  New  England  Fish  Company 9,414,330 

La  Tacoma  Fish  Company     e •....,.        7,946,666 

La  San  Juan  Fish  Company 3,973,333 

Pris  par  les  petits  navires 19,000,000 

Total  de  la  prise 39,334,329 

Les  compagaies  susmentionnées  emploient  de  grands  navires  qui  disposent  de  douze 
grandes  chaloupes  chacune  et  pèchent  avec  des  traineaux  sur  une  distance  variant  de 
douze  à  vingt-quatre  milles  pour  chaque  navire. 

Les  de  18,000,000  livres  prises  par  les  quarante  et  quelques  petits  navires  l'ont  été 
dans  les  districts  nos  2  et  3,  la  majeure  partie  dans  ce  dernier  district  ;  ces  petits  navires 
disposent  de  deux  à  quatre  chaloupes  chacun  et  pèchent  au  traineaux  sur  une  distance 
d'environ  un  mille  pour  chaque  chaloupe. 

Tous  ces  petits  bateaux  de  pêche  fréquentent  les  havres  de  la  Colombie-Britannique  et 
ils  nettoient  leur  poisson  quand  le  Kestrel  n'est  pas  dans  ces  parages  pour  prévenir  cette 
contravention  à  nos  lois  et  la  destruction  de  nos  pêcheries  de  l'intérieur,  car  c'est  un  fait 
bien  connu  que  le  poisson  ne  fréquente  pas  les  eaux  où  l'on  jette  le  poisson  mort  et  des 
déchets  de  poisson. 

A  ce  propos  il  est  bon  de  faire  remarquer  ici  que  lorsque  les  navires  de  pêche  étran- 
gers (dont  il  s'agit  ici)  sont  sur  les  pêcheries  à  la  poursuite  du  flétan,  il  leur  arrive 
parfois,  en  tendant  leurs  filets,  de  constater  que  le  flétan  est  absent.  Alors,  au  lieu  de 
flétan,  ils  prennent  de  la  morue  noire  ou  de  la  morue  grise.  Ce  premier  poisson  est 
détruit  et  jeté  par-dessus  bord.  Non  seulement  des  tonnes  et  des  tonnes  de  ce  précieux 
poisson  sont  gaspillées  chaque  année,  mais  les  pêcheries  sont  dépeuplées,  car,  comme  je 
l'ai  déjà  dit,  le  poisson  ne  fréquente  pas  les  eaux  où  l'on  jette  du  poisson  mort  et  des 
déchets  de  poisson. 

Je  vous  recommande  respectueusement  et  instamment  la  solution  du  problème  de 
cette  pêche  désastreuse  dans  les  eaux  côtières  de  la  Colombie-Britannique,  et  à  cette  fin,  un 
croiseur  moderne,  d'à  peu  près  200  pieds  de  longueur,  et  ayant  une  vitesse  de  pas  moins 
de  20  à  22  nœuds  (pas  des  milles)  devrait  être  mis  en  commission  et  prêt  pour  le  service 
d'ici  à  six  mois,  et  équipé  pour  le  service  général,  et  devrait  porter  au  moins  quatre 
chaloupes  à  vapeur  rapides,  afin  de  protéger  les  havres  de  la  côte  et  empêcher  les  pêcheurs 
étrangers  de  nettoyer  leur  poisson  dans  les  dits  havres. 

La  construction  de  ce  croiseur  devrait  être  suivie,  le  plus  tôt  possible,  de  la  cons- 
truction de  deux  plus  petits  croiseurs,  de  120  pieds  de  longueur  (type  de  bateau  de 
pêche),  avec  une  vitesse  moyenne  de  18  nœuds,  chaque  croiseur  devant  être  pourvu  d'une 
chaloupe  à  moteur  rapide. 

Mes  îaisons  à  l'appui  de  ma  demande  de  construction  d'un  navire  de  ce  genre  sont, 
premièrement,  qu'il  pourrait  prendre  la  mer  en  même  temps  que  les  pêcheurs  ;  seconde- 
ment il  y  a,  maintenant  des  navires  étrangers  qui  fréquentent  nos  eaux,  et  qui  ont  une- 
vitesse  de  15  nœuds,  et  un  croiseur,  pour  être  utile,  ne  doit  pas  seulement  être  aussi 
rapide  que  ceux  qu'il  poursuit,  mais  doit  pouvoir  les  dépasser  ;  joignez  à  cela  les  fortes 
bourrasques  qui,  pendant  les  divers  mois  de  l'année,  sont  fréquentées  sur  la  côte  ouest  de 
la  Colombie-Britannique,  et  que  nos  navires  sont  exposés  à  rencontrer,  et  l'on  comprendra 
quïl  est  absolument  nécessaire  que  seuls  des  navires  de  première  classe  soient  chargés  de 
ce  service. 

Les  raisons  pour  lesquelles  je  demande  que  ces  navires  soient  mis  en  commission 
aussitôt  que  possible,  sont  les  suivantes  : — Durant  l'année  1903  il  y  avait  16  bateaux  de 
pêche  américains  (trois  vapeurs  et  treize  goélettes)  occupés  à  faire  la  pêche  au  flétan  sur 
les  côtes  de  la  Colombie-Britannique. 

Durant  l'année  courante,  la  flottille  américaine  de  bateaux  de  pêche  occupés  à  faire 
la  pêche  au  flétan  dans  les  eaux  côtières  de  la  Colombie-Britannique  comprend  six  vapeurs 
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et  quatre  autres  navires,  dont  j'ai  pu  constater  la  présence,  faisant  un  total  de  46  na- 
vires, ce  qui  est  une  augmentation  de  30  navires  en  trois  ans  ;  ceci,  joint  à  la  décou- 
verte de  nouveaux  champs  de  pêche,  explique  cette  augmentation  des  prises  de  poisson, 
de  sorte  que  le  dépeuplement  de  certains  autres  endroits  n'est  pas  remarqué. 

Quelques-uns  des  bancs  qui  fournissaient  de  bonnes  prises  lors  des  débuts  de  la 
pêche  au  flétan  dans  les  eaux  côtières  de  la  Colombie-Britannique,  il  y  a  quinze  ans, 
sont  maintenant  déserts,  et  les  pêcheurs  ne  les  fréquentent  plus. 

Je  vous  recommanderais  respectueusement  d'obliger  tous  les  navires  étrangers  qui, 
entrent  dans  nos  havres,  ou  qui  passent  dans  les  eaux  côtières  de  la  Colombie-Britannique 
de  se  rapporter,  à  l'arrivée  et  au  départ,  au  bureau  de  douanes  le  plus  près  ;  ceux  qui 
manqueraient  de  se  conformer  à  cette  règle  devraient  payer  l'amende  pourvue  par  l'Acte 
des  Douanes.  Durant  l'année  courante,  j'ai  abordé  21  bateaux  de  pêche,  et  deux  autres 
navires  dans  les  eaux  britanniques  (j'ai  retenu  l'un  de  ces  navires  et  j'ai  saisi  l'autre),  les- 
quels ne  portaient  aucune  autorisation  douanière  d'aucune  sorte. 

Si  cette  recommandation  était  mise  en  pratique,  ce  me  serait  d'un  grand  secours 
pour  constater  les  noms  et  le  nombre  des  navires  étrangers  dans  les  eaux  côtières  de  la 
Colombie-Britannique  et  cela  mettrait  obstacle  au  braconnage  dans  ces  eaux. 

Je  me  permettrai  aussi  d'insister  respectueusement  auprès  du  ministère  sur  la  néces- 
sité de  mettre  en  commission  le  croiseur  susmentionné  sous  le  plus  court  délai  possible, 
vu  que  les  endroits  favorables  à  la  pêche  au  flétan  sont  maintenant  à  la  mercie  des 
pêcheurs  étrangers,  tel  qu'expliqué  ci  dessus,  et  que  si  cela  continue  d'ici  à  six  ans  ces 
pêcheries  profitables  seront  dévastées  ;  nous  n'aurons  plus  d'industrie  de  pêche  à  protéger, 
et  le  gouvernement  du  Canada  aura  perdu  un  actif  très  considérable. 

Je  suis,  monsieur, 

Votre  obéissant  serviteur, 

HOLMES  NEWCOMB, 

Commandant  du  "  Kestrel  ". 


Bureau  de  renseignements  des  Pêcheries, 

Halifax,  N.-E.,  31  janvier  1907. 

Le  commandant  O.  G.  Y.  Spain,  M.  R., 

Chef  du  service  de  la  marine, 
Ottawa,  Can. 

Monsieur  : — J'ai  l'honneur  de  vous  soumettre  la  liste  suivante  des  employés  pré- 
posés au  service  du  Bureau  de  Renseignements  des  Pêcheries  pour  la  saison  de  1906. 

Trois  postes  ont  été  établis  durant  la  saison  dans  la  province  de  Québec,  savoir  : 
Barachois  de  Malbaie,  en  charge  de  Mlle  Roxie  E.  D.  Tapp  ;  Bonaventure,  avec  Mme 
R.  N.  LeBlanc  comme  rapporteur,  et  Sahdy  Beach,  en  charge  de  Mme  George  Howell. 

De  nouveaux  rapporteurs  ont  été  nommés  à  la  Pointe-Escuminac,  N.-B.  ;  ce  sont 
Thomas  Kingston  ;  le  capitaine  Benjamin  R.  Smith,  à  Port-La- Tour,  N.-E.  ;  George 
Hamm,  à  Sambro,  N.-E.  ;  Mlle  J.  A.  Trachy,  à  Paspébiac,  P.  Q.,  et  N.  P.  Freeman,  à 
Liverpool,  N.-E.,  en  remplacement  du  capitaine  J.  H.  Dunlop,  un  rapporteur  capable  et 
compétent,  dont  le  décès  a  été  enregistré  le  2  juillet. 
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Liste  des  rapporteurs  du  bureau  des  pêcheries  en  dehors  du  service  civil. 


Résidence. 


P.Q 


Alberton,  I.-P.-E     .., 

Arichat,  C.-B   

Barachois-de-Malbaie, 
JBonaventure,  P.Q.    .. 

Bloomfield,  I.-P.-E 

Canso,  N.-E  

Caraquet,  N.-B 

ClarkVHarbour,  N.-E 

D'Eseouese,  C.-B 

Gabarus,  C.-B 

Gaspé  (Douglastown)  P.Q 

Grand-Pabos,  P.Q :.... 

Grande-Rivière,  P.Q 

Ingonish,  C.-B 

Isaac's-Harbour,  N.-E 

L'Anse-aux-Gascons,  P.Q 

L'Ardoise,  C.-B 

Longue-Pointe,  Mingan,  P.Q 

Lunenburg,  N.-E 

Iles-de-la-Madeleine,  P.-Q 

Main-à-dieu,  C.-B 

Malpèque,  I.-P.-E 

Meat-Cove,  C.-B 

Pointe- Ne wport,  P.Q 

Paspébiac,  P.Q 

Percé,  P.Q  

Pointe- Escuminac,  N.-B 

Pointe- Saint- Pierre,  P.Q 

Port-La  Tour,  N.-E 

Port-Malcolm,  C.-B.. 

Port-Mulgrave,  N.-E , 

Rivière-au-Saumon,  N.-E. 

Sambro,  N.-E 

Sand-Point,  N.-E 

Sandy-Beach,  P.Q  

Sainte- Anne,  C.-B 

Sainte- Adélaïde  de  Pabos,  P.Q. . . 

Saint-Pierre,  C.-B   

Sept-Iles,  P.Q 

Shippigan,  N.-B 

Pointe-Sud-Ouest,  Anticosti,  P.Q. 

Queensport,  N.-E ... 

Whitehead,  N.-E 

Yarmouth,  N.-E 

Port-Daniel,  P.Q 

Baie-Spry,  N.-E 


Nom. 


David  Montgomery . 
J.T.Jean. 

Mlle  Roxie  E.  D.  Tapp. 
MdeR.  N.  LeBlanc. 
EdmundD.  Kelly. 
John  E.  Cohoon. 
Mde  E.  Blanchard. 
J.  L.  Nickersori. 
John  P.  Gruchy. 
James  Nichol . 
Charles  Viets. 
Mde  Mike  Murphy. 
Mde  J.  Carbery. 
Godf  rey  Jackson . 
Simon  M.  Giffin. 
Mde  A.  F.  Brotherton. 
J.  M.  Mclsaac . 
A.  Maloney. 
W.  A.  Zwicker. 
J.  A.  LeBourdais. 
G.  W.  Dickson . 
Hume  Hopgood. 
A.  B.  MacDonald. 
Mde  M.  Meunier. 
Mlle  J.  A.  Trachy. 

E.  G.  Tuzo. 
Thomas  Kingston. 
Mde  M.  J.  Bond . 

Capit.  Benjamin  R.  Smith. 

R.  C.  Proctor. 

David  Murray. 

Arthur  Balcolm. 

George  Ham. 

John  A.  R.  Morrison. 

Mde  George  Howell . 

Thomas  D.  Morrison . 

Mde  A.  LeMarquand. 

Angus  J .  MacCuish . 

P.  F.  Vignault. 

Mde  M.  J.  Robichaud. 

Mr  Z.  LeMieux . 

William  Knowlan. 

J.  E.  Dillon. 

F.  L.  Hatfield. 

Mlle  Isabella  Sweetman . 
Elmer  C.  Leslie . 


Liste  des  rapporteurs  du  bureau  des  pêcheries  qui  sont  fonctionnaires  publics. 


Arichat-Ouest,  C.-B.. 
Cheticamp,  C.-B   ...    . 

Digby,  N.-E 

Georgetown,  I.-P.-E. 
Grand-Manan,  N.-B.. 
Hawkesbury,  C.-B. 
Liverpool,  N.-E 


Lockeport,  N.-E 

Louisbourg,  C.-B     

Mabou,  C.-B 

Margaree,  C.-B 

Musquodohoit,  N.-E 

Petit-de-Grat,  C.-B 

Port-Hood,  C.-B 

Pubnico-Est  (en  bas),  N.-E. 


C.  P.  LeLâcheur. 

Chas.  F.  AuCoin. 

J.  M.  Viets. 

Chas.  Owen. 

Charles  Dixon . 

J.  C.  Bourinot. 

J.  H.  Dunlop  (décédé). 

N.  P.  Freeman  (sous-percepteur). 

J.  R.  Ruggles. 

H.  C.  V.  LeVatte. 

Lewis  McKeen. 

M.  A.  Dunn. 

George  Rowlings. 

P.  T.  Fougère. 

F.  D.  Tr-emaine. 

J.  A.  D'Entremont. 
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ANNEXE  N*  14. 

RAPPORT  DU  CONSERVATEUR  DU  MUSÉE   DES  PÊCHERIES. 

M.  le  Sous- Ministre  de  la 

Marine  et  des  Pêcheries, 

Monsieur  le  Sous-Ministre, — Le  rapport  suivant,  que  j'ai  l'honneur'  de  vous  sou- 
mettre, embrasse  non-seulement  de  façon  sommaire  la  collection  du  musée,  mais  contient 
aussi  des  remarques  descriptives  sur  les  vertébrés,  et  plus  spécialement  sur  les  poissons, 
en  prenant  pour  modèle  les  guides  du  Musée  Britannique. 

Les  numéros  sont  cependant  omis,  parce  que,  après  avoir  fait  un  état  estimatif  des 
différentes  espèces  de  poissons  indigènes  au  Canada,  j'en  ai  fixé  provisoirement  le 
nombre  à  cinq  ou  six  cents,  dont,  il  n'y  a  encore  qu'environ  un  cinquième  dans  le  musée. 
Et  alors,  si  jamais  le  département  veut  rendre  cette  collection  complète,  l'emploi  de 
numéros  ne  ferait  présentement  que  jeter  dans  la  confusion,  au  fur  et  à  mesure  que 
de  nouveaux  spécimens  viendraient  prendre  leur  place  dans  la  collection. 

Cette  année,  plusieurs  nouveaux  spécimens  ont  été  reçus,  quelques-uns  desquels  ont 
été  obtenus  par  M.  Finlayson,  inspecteur  des  piscifactures,  aux  viviers  à  saumons  de 
Saint-Jean,  N.-B.     Nous  avons  aussi  reçu  quelques  spécimens  de  reptiles  et  d'oiseaux. 

Le  musée  contient  en  outre  les  modèles  d'une  goélette,  ainsi  que  ceux  de  divers 
vaisseaux,  coques  et  canots.  Il  y  a  aussi  des  instruments  de  pêche,  des  spécimens 
d'huile  de  poisson,  et  un  grand  canot  Haïda  creusé  dans  un  tronc  de  cèdre.  Tous  ces 
spécimens  ont  été  avantageusement  mis  en  place  par  M.  Urgel  Grignon,  le  gardien,  qui 
a  consacré  ses  efforts  à  rendre  le  musée  aussi  attrayant  que  possible. 

Le  musée  a  reçu,  cette  année,  la  visite  de  près  de  15,500  personnes. 

Les  remarques  descriptives  sont  basées  sur  des  observations  personnelles,  prises  en 
plein  air,  sur  l'examen  de  spécimens  dans  les  musées  et  le  laboratoire,  sur  l'examen  de 
diverses  publications  traitant  de  ces  divers  sujets,  et  sur  des  consultations  avec  des 
naturalistes. 

Mention  spéciale  doit  être  faite,  de  l'ouvrage  si  précieux  des  docteurs  Jordan  et 
Everman  "  Les  Poissons  de  l'Amérique  du  Nord  et  de  l'Amérique  Centrale  ",  et  celui  du 
docteur  Gunther  "  Introduction  à  l'étude  des  Poissons  ". 

Le  règne  animal  se  divise  en  principe  en  divers  sous-règnes,  dont  tous  sont  plus  ou 
moins  représentés,  quelques-uns  entièrement,  par  des  êtres  vivant  dans  l'eau  salée  et  dans 
l'eau  douce.  Comme  je  l'ai  déjà  dit,  ce  rapport  traite  surtout  des  vertébrés,  formant  la 
classe  la  plus  élevée  de  ces  sous  règnes,  dont  la  première  et  la  plus  basse  classes  sont 
les  poissons. 

Le  reste  du  rapport,  traitant  des  invertébrés  de  la  collection,  est  à  peu  près  le  même 
que  celui  de  l'année  dernière. 

sous  règne  des  vertébrés  (Vertébrales). 

Les  vertébrés  constituent  la  plus  haute  classe  du  sous-règne  animal.  Tout  groupe  de 
créatures  au-dessus  du  sous-règne  auquel  appartiennent  les  coraux  et  les  anémones  de 
mer,  a  pour  caractères  morphologiques  une  sorte  de  tube  unique,  comprenant  un  cœur, 
un  canal  digestif,  et  des  centres  nerveux  (souvent  bi-latéraux  et  ganglion  es).  Un 
oursin,  un  ver,  un  limaçon,  un  homard,  une  abeille  appartiennent  à  ce  type.  Il  est 
nécessaire,  cependant,  de  compléter  ce  type,  pour  tout  vertébré  quelconque,  comme  un 
saumon,  une  grenouille,  un  serpent,    un   aigle,   un  phoque  ou  un  homme,  par  un  autre 
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tube  se  rattachant  au  premier  et  qui  comprend  l'épine  dorsale  des  nerfs.  Ainsi  donc, 
un  vertébré  possède  non  seulement  un  cœur,  un  canal  digestif  et  des  centres  nerveux  cor- 
respondant à  ceux  des  invertébrés  (et  portant  le  nom  de  système  sympathique  nerveux), 
mais  en  outre  la  grande  masse  du  système  nerveux  cérébro-spinal. 

Il  y  a  certains  êtres,  surtout  les  ascidiens  ou  tuniques,  qui  ne  sont  pas  universelle- 
ment admis  parmi  les  vertébrés,  bien  qu'il  y  ait  ch^z  eux  au  commencement  de  leur  exis- 
tence des  rudiments  d'épine  dorsale.  La  biologie  offre  peu  de  sujets  qui  soient  plus 
intéressants  qu'une  étude  de  ces  petits  êtres. 

Les  petits  êtres  d'où  évoluent  les  ascidiens  adultes  nagent  activement  comme  des 
têtards.  En  réalité,  leur  structure  est  la  même  que  celle  des  têtards,  et  ils  possèdent 
tous  les  éléments  d'une  épine  dorsale.  Mais  au  bout  d'un  certain  temps,  et  à  l'exception 
de  quelques  adultes  qui  continuent  à  se  mouvoir  librement,  ils  s'attachent,  par  la  tête, 
aux  pierres  ou  autres  objets  sous-marins,  et  tous  leurs  organes  en  arrivent  alors  à  s'atro- 
phier étrangement.  Ils  deviennent  alors,  en  réalité,  des  êtres  rétrogrades,  ayant  reculé 
au  lieu  d'avancer  sur  l'échelle  des  êtres  organisés. 

Une  autre  créature  remarquable  vermiforme  porte  le  nom  technique  de  Belanoglossus. 
Cette  créature  (ainsi  qu'une  ou  deux  formes  ressemblantes),  l  possède  une  structure  sup- 
posée être  homologue  à  la  notocarde,  2  ainsi  que  des  filets  nerveux. 

Mais,  sans  nous  attarder  à  la  description  d'autres  êtres  de  ce  genre,  qui  ne  sont 
peut-être  que  des  rejetons  dégénérés  adjacents  aux  radicules  ancestrales  d'où  a  jailli  le 
sous-règne  des  vertébrés,  et  dont  l'étude  des  affinités  est  encore  à  faire,  nous  pouvons  en 
toute  confiance  confiner  les  vertébrés  dans  les  cinq  classes  suivantes  :  poissons,  batra- 
ciens, reptiles,  oiseaux  et  mammifères  ;  car  toutes  ces  espèces  possèdent  durant  toute  leur 
vie.  soit  à  l'état  élémentaire3  ou  pleinement  développé,  une  colonne  vertébrale. 

Chez  les  vertébrés,  le  cerveau  et  la  colonne  vertébrale  sont  protégés  par  une  struc, 
ture  composée  d'un  crâne  et  d'un  ensemble  d'os  appelés  vertèbres,  conjointement  aux- 
quels sont  les  os  du  thorax  ou  de  la  poitrine,  et  ceux  de  l'arcade  scapulaire  et  du  bassin 
auxquels  se  rattachent  naturellement  les  os  des  membres  ;  mais  les  modifications  du 
squelette,  dans  les  différentes  classes,  y  compris  les  membres,  sont  excessivement  variées. 

Les  membres  sont  ordinairement  en  deux  paires,  les  antérieurs  et  les  postérieurs  ; 
et  bien  que  les  modifications  en  soient  infinies,  ils  sont  construits  sur  un  plan  uniforme. 
En  d'autres  termes,  les  nageoires  pectorales  d'un  poisson,  les  ailes  d'un  oiseau,  les  jam- 
bes de  devant  d'un  chien,  ou  les  bras  d'un  homme,  sont  des  organes  homologues.  Quel- 
ques vertébrés,  par  exemple  certains  poissons  (comme  l'anguille  et  l'espadon)  et  les  balei- 
nes, n'ont  qu'une  paire  antérieure  de  membres  ;  alors  que  d'autres  (comme  les  serpents 
et  les  anguilles  muranoïdes)  en  sont  complètement  dépourvus.  Les  baleines  et  quelques 
serpents  (comme  les  boas  et  les  pythons)  possèdent  cependant  des  éléments  pelviens 
rudimentaires.  Ces  absences  de  membres  sont  dues  aux  pertes  survenues  au  cours  de 
l'évolution.  Mais  chez  l'amphioxus,  et  peut-être  aussi  chez  les  cyclostomes  (les  lam- 
proies et  les  gastrobranches),  le  contraire  est  la  règle,  les  membres  n'ayant  fait  leur  appa- 
rition que  quand  ces  êtres  eurent  quitté  leurs  formes  primitives  et  en  furent  arrivés  à 
une  forme  organique  supérieure  dans  le  monde  animal. 

CLASSE    DES    POISSONS    (PlSCes). 

A  mi-chemin,  en  quelque  sorte,  entre  d'innombrables  espèces  d'invertébrés  et  de  verté- 
brés supérieurs,  les  poissons  prennent  rang  dans  les  grandes  familles  zoologiques.  Au- 
cune ligne  de  démarcation  bien  distincte  ne  les  sépare  des  batraciens,  et  on  peut  les 
caractériser  comme  des  vertébrés  organisés  de  telle  sorte  qu'ils  peuvent  passer  toute  leur 
existence  en  vivant  et  respirant  dans  l'eau.  Cela  ne  veut  pas  dire  qu'il  n'existe  pas  de 
poissons  pouvant  vivre,  et  même  respirer,  pour  un  temps,  hors  de  l'eau  ;  et  cela  ne  veut 
pas  dire,  non  plus,  que  d'autres  vertébrés  ne  passent  pas  toute  leur  existence  dans  l'eau, 
car  certains  batraciens  sont  dans  ce  cas. 

(a)  Cephalodiscv.s  et  Rhabdopleura. 

(2)  Drs  Parker  et  Haswell  '  Text  Book  of  Zoology  '  Vol.  II,  p.  3. 

(3)  Amphioxui. 
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Quelqu'un  a  déjà  dit  qu'il  semblerait  que  cette  planète  a  été  spécialement  créée 
pour  les  poissons,  et,  à  la  vérité,  on  pourrait  le  croire,  si  nous  considérons  la  grosseur 
énorme  de  certains  d'entre  eux  ;  les  troupes  prodigieusement  serrées  d'autres  espèces  ; 
les  multitudes  d'espèces  habitant  l'océan,  par  couches  successives,  depuis  la  surface  jus- 
qu'aux abîmes  de  ses  profondeurs,  tandis  que  d'autrf  s  se  trouvent  le  long  des  rivages 
ou  aux  estuaires,  ou  encore  se  jouent  parmi  les  récifs  de  corail  ;  si  nous  considérons 
aussi  que  les  lacs  et  les  rivières  fourmillent  d'une  infinie  variété  de  poissons,  quelqnes- 
uns  même  passant  leur  existence  dans  les  ténèbres  des  rivières  souterraines  ;  si  enfin  on 
se  rappelle  qu'il  y  a  plus  de  treize  mille  espèces  de  poissons  connus. 

Les  organes  respiratoires  des  poissons  sont  les  branchies.  Ces  organes  ne  sont  pas 
homologues  aux  poumons  des  autres  vertébrés,  et  le  poumon  du  poisson  dipnoïde  est  un 
organe  complètement  indépendant  des  branchies  qui  lui  servent  ordinairement  à  res- 
pirer. Les  branchies  ne  sont  pas  toujours  semblables.  Chez  les  lamproies  et  les  requins, 
il  y  a  de  chaque  côté  plusieurs  ouvertures  externes,  mais  chez  les  poiscons  supérieurs  les 
branchies  sont  ordinairement  en  lamelles,  protégées  par  des  battants  osseux  operculaires 
formant  deux  fentes,  une  de  chaque  côté  de  la  tête.  L'eau,  chargée  d'oxygène  libre, 
pénètre  par  la  bouche,  passe  aux  branchies  et  sort  par  les  fentes  ;  et  la  fonction  des 
branchies  est  d'arrêt-  r  l'oxygène  en  suspens  dans  l'eau  afin  d'oxygéner  le  sang. 

Les  nageoires  des  poissons  sont  de  deux  sortes  :  les  verticales  et  les  paires.  La 
nageoire  verticale  peut  être  (mais  plus  rarement)  une  continuité,  commençant  au  dos, 
contournant  la  queue,  et  se  terminant  à  l'anus  ;  ou  encore  (le  plus  habituellement)  il  y 
aura  la  nageoire  dorsale,  la  nageoire  caudale,  et  la  nageoire  anale.  Les  nageoires  paires 
sont  les  membres  des  poissons.  Les  nageoires  pectorales  sont  les  membres  antérieurs, 
et  les  ventrales  les  membres  postérieurs.  Quelques  espèces  n'ont  pas  de  pectorales, 
comme  l'amphyoxus,  la  lamproie,  le  gastrobranche,  l'anguille  muranoïde  ;  et  un  plus 
grand  nombre  encore  n'ont  pas  de  ventrales. 

Chez  les  téléostéens,  à  quelques  exceptions  près,  l'arcade  pectorale  est  réunie  au 
crâne  par  un  os  appelé  suprascapula  ;  mais  chez  les  sélaciens  (requins  et  raies),  il  en  est 
tout  autrement,  la  ceinture  claviculaire  étant  détachée  de  la  tête  comme  chez  les 
autres  vertébrés.  Suspendu  au  suprascapula  est  le  scapula,  qui  à  son  tour  se  réunit  à 
la  clavicule,  avec  appendice  portant  le  nom  de  post  clavicula.  Les  os  de  la  nageoire 
pectorale,  ou  m  mbre  antérieur,  chez  les  téléostéens,  sont  attachés  à  la  clavicule,  et  un 
petit  os  se  voyant  chez  quelques  poissons  osseux,  au  moins  avant  leur  développement, 
peut  selon  Orven  passer  pour  un  humérus  (Owen,  Anatomie  des  Vertébrés,  vol.  I, 
p.  165),  mais  cet  os  n'est  pas  bien  défini  chez  les  poissons.  Viennent  ensuite  deux  os 
plats,  celui  de  dessous  appelé  radius  et  celui  de  dessus  ulna,  auxquels  sont  attachés 
plusieurs  petits  osselets,  les  carpes  et  métacarpes  réunis,  suivis  des  nervures  pectorales 
faisant  Foûice  de  doigts  antérieurs.  Les  nageoires  pectorales  sont  situées  plus  ou  moins 
derrière  les  ouvertures  des  branchies. 

La  position  des  nageoires  ventrales  diffère  chez  les  différents  groupes  de  poissons, 
et  leurs  constituants  ne  sont  pas  aussi  bien  définis  que  ceux  des  nageoires  pectorales. 
Chez  les  sélacéens,  les  ganoïdes  et  les  physostomes,  elles  sont  abdominales  ou  très  en 
arrière  des  pectorales  ;  et  chez  les  gadoïdes  et  autres,  elles  sont  jugulaires  ou  en  avant 
des  pectora'es.  Une  paire  d'os  constitue,  chez  les  téléostéens,  toute  l'arcade  pubienne. 
Ces  os  sont  réunis  antérieurement,  mais  divergent  vers  les  nageoires  de  droite  et  de 
gauche  respectivement.  Aux  os  pubiens  s'attachent  les  nervures  ventrales  faisant  l'of- 
fice de  doigts  postérieurs. 

L'absence  de  nageoires  ventrales  est  d'occurrence  plus  fréquente  que  celle  des  pec- 
torales. Tous  les  poissons  manquant  de  nageoires  pectorales  sont  aussi  dépourvus  de 
ventrales,  ainsi  que  les  anguilles,  l'espadon  adulte  (Xiphias  gladius),  un  ganoide 
\Calamoichthys  calibaricus),  les  blennies,  l'anguille  de  mer,  les  hippocampes,  et  plu- 
sieurs autres. 

Les  nervures  des  nageoires  (soit  impaires  ou  verticales)  sont  diversement  construi- 
tes ;  mais,  qu'elles  soient  simples,  articulées,  branchées  ou  formant  colonne,  elles  sont 
toujours  associées  au  squelette,  et  l'absence  ou  la  présence  d'une  sorte  de  nervure  ou 
d'une  autre  joue  un  grand  rôle  pour  déterminer  la  classe  des  poissons. 
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Les  corps  des  poissons  sont  très  souvent  recouverts  d'écaillés  que  l'on  nomme 
placoides,  ganoïdes,  (*)  cycloïdes  et  cténoïdes.  Le  premier  terme  est  cependant  diffici- 
lement admissible  et  tombe  dans  l'abandon,  les  soi-disant  écailles  placoides  n'étant  que 
des  "  papilles  ossifiées  de  l'épiderme",  au  lieu  d'avoir  leur  origine,  comme  une  véritable 
écaille,  une  plume  ou  un  poil  au-dessous  du  derme.  Chez  un  grand  nombre  de  poissons, 
il  y  a  sur  les  côtés  des  lignes  appelées  lignes  latérales,  généralement  une  ligne  de 
chaque  côté,  et  les  écailles  qui  les  recouvrent  sont  perforées,  formant  les  ouvertures  de  ce 
que  l'on  appelle  les  conduits  muqueux  ;  mais  ces  lignes  latérales  sont  diversement 
modifiées,  et  chez  quelques  poissons  elles  n'existent  pas  du  tout. 

Les  poissons  peuvent  se  diviser  en  les  cinq  sous- classes  suivantes  : 

Leptocardiens  (Amphyoxus). 

Marsipobranches  (Lamproies  et  Gastrobranches). 

Sélacéens  (Requins,  Haies  et  Chiméridés). 

Ganoïdes  (Dipnoïdes,  Esturgeons  et  Lépidostées). 

Téléostéens  (vrais  poissons  osseux,  comprenant  la  grande  majorité  des  espèces 
éteintes).  4 

SOUS-CLASSE    DES    LEPTOCARDIENS. 

L'amphyoxus  est  le  poisson  de  l'échelle  la  plus  inférieure,  et  certains  zoologistes 
refusent  même  de  l'admettre  dans  cette  classe.  Il  présente  cependant,  sous  certains 
rapports,  les  caractères  d'un  véritable  vertébré.  Il  est  vrai  qu'il  n'y  a  pas  de  squelette 
osseux,  mais  il  y  a  une  notocorde  se  terminant  à  un  point  antérieur  précisément  comme 
à  un  point  postérieur.  Les  ouvertures  des  branchies  ou  ouïes  sont  nombreuses,  et 
conduisent  à  une  ouverture  unique  appelée  la  pore  abdominale.  Il  y  a  une  bouche 
surmontée  d'une  lèvre,  et  bordée  de  tentacules.  Il  y  a  aussi  ce  qui  peut  passer  pour  un 
cerveau  rudimentaire  et  une  nageoire  verticale.  Il  y  a  huit  espèces  de  ces  poissons,  qui 
habitent  les  côtes  de  plusieurs  mers  et  s'enfoncent  dans  la  vase. 

sous-classe  des  Marsipobranches  =  Cyclostomes  (lamproies  et  gastrobranches). 

Un  progrès  considérable  est  réalisé  en  morphologie  vertébrale,  quand  on  aborde 
l'étude  des  cyclostomes.  Il  y  a,  chez  les  lamproies,  une  bouche  suceuse  et  sans  mâchoires, 
mais  bien  munie  de  dents,  avec  deux  yeux,  une  seule  narine  médiane,  sept  ouvertures 
branchiales  sur  chaque  côté,  et  une  ou  plusieurs  nageoires  verticales.  Ils  s'attachent 
par  leurs  disques  aux  autres  poissons,  dont  ils  râpent  la  chair  avec  leurs  dents.  Quelques 
marsipobranches  se  creusent  même  des  sillons  dans  la  chair  de  leurs  victimes,  et  à  cause 
de  cette  particularité  il  n'y  a  qu'une  seule  ouverture  branchiale,  de  chaque  côté,  située 
bieu  en  arrière  de  la  tête,  qui  communique  avec  les  poches  branchiales.  Mais  ceux  du 
genre  Bellostoma  ont  six  ouvertures  branchiales,  et  même  plus,  des  deux  côtés. 

(*)  Ce  type  d'écaillés,  fréquent  chez  les  poissons  fossiles  ganoïdes,  se  rencontre  aujourd'hui  seulement 
chez  les  poissons  des  genres  Lepidosteus  et  Polypterus.  Dr  Gunther  :  Introduction  à  V Etude  des  Poissons 
p.  47.  Un  autre  genre,  <  alamoichthys,  a  cependant  des  écailles  ganoïdes,  mais  il  n'y  a  aucun  doute  que 
Gunther  le  comprend  dans  le  genre   Polypterus.  ' 

(2)  Dr  Gunther:  Ibid.  p.  48. 

(3)  Il  n'y  a  aucune  règle  bien  rigoureuse  pour  cette  sous-classe,  parce  que  chez  les  ganoïdea,  les  lépidos- 
tées et  ceux  du  genre  Améa  calva  ont  le  squelette  ossifié  ;  alors  que  certains  téléostéens  (par  exemple,  les 
salmonidés)  ont  des  éléments  de  cartilages  dans  le  crâne. 

(4)  Les  sous-classes  des  leptocardiens  et  des  marsipobranches  sont  retirées  de  la  classe  des  poissons  par 
les  docteurs  Jordan  et  Evermann,  et  mises  à  part  comme  formant  deux  classes  par  elles-mêmes.  Ils  divi- 
sent ensuite  les  autres  poissons  de  l'Amer iqne  du  Nord  en  les  trois  sous-classes  des  sélacéens,  holocéphales 
et  téléostéens.  Par  cet  arrangement  les  chiméridés  (holocéphales)  sont  détachés  des  sélacéens,  et  les 
téléostéens  embrassent  les  deux  séries  des  ganoïdes  et  des  téléostéens.  Ces  ichthyologiates  donnent  des 
raisons  sérieuses  pour  cet  arrangement,  et  leurs  exclusions  sont  prises  en  grande  considération.  D'un  autre 
côté,  le  docteur  Gunther  réunit  les  sélacéens  (y  compris  les  chiméridés)  et  les  ganoïdes  dans  les  sous-classes 
Palœichthyes,  et  laisse  à  part  les  téléostéens.  Pour  les  fins  de  ce  rapport,  il  nous  semble  bon  de  compren- 
dre les  leptocardiens  et  les  marsipobranches  dans  la  classe  des  poissons,  et  de  distinguer  comme  trois  sous- 
classes  les  sélacéens,  les  ganoïdes  et  les  téléostéens. 

(5)  On  a  dit  que  l'amphyoxus  n'avait  pas  de  cerveau;  mais  "l'extrémité  antérieure  du  neurone. .. . 
doit  être  considérée  comme  étant  le  cerveau,  bien  que  cela  ne  se  distingue  pas  extérieurement  de  la  partie 
restante  ou  colonne  vertébrale  ".     Docteurs  Parker  et  Haswell,  Ibid.  p.  48. 
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L'anguille  lamproie  ( Petromyzon  marinus  uaicolor,  De  Kay).  En  formaline. 
Spécimen  venant  de  l'étang  aux  saumons  de  Carleton,  N.B. 

Lamproie  argentée  (Ichthyomyzon  concolor,  Kirtland).  En  formaline.  Spécimens 
des  rivières  Détroit  et  Ottawa. 

Sous-classe  des  Sélaciens  (requins,  raies  et  chiméridés). 

On  rencontre  dans  cette  sous-classe,  un  caractère  qui  persiste  ordinairement  chez 
tous  les  vertébrés,  celui  de  posséder  des  membres  doubles.  Le  squelette  est  essentiel- 
lement cartilagineux,  bien  qu'il  puisse  y  avoir  des  anneaux  calcifiés  incrustés  dans  la 
gaîne  de  la  notocorde  (x)  (Chiméridés),  ou  des  vertèbres  complètement  ossifiées 
(Batoïdés).  Les  requins  existants  comprennent  encore  cent  cinquante  espèces  ;  mais, 
aux  époques  dévonienne  et  permienne,  les  mers  étaient  remplies  de  plusieurs  espèces  de 
requins,  aujourd'hui  éteintes,  qui  différaient  beaucoup  comme  structure  des  espèces 
d'iuj  jird'hui.  Tou*  les  requins  existants  ont  cinq  ouvertures  (2)  branchiales  externes, 
sur  les  deux  côtés,  à  l'exception  des  notidanidés,  qui  en  ont  six  ou  sept.  Lès  raies 
actuellement  existantes  comprennent  environ  cent  soixante  espèces.  Ces  poissons  dif- 
fèrent des  squales  (m lis  il  y  a  des  gradations  entre  les  deux  groupes)  par  leur  forme 
déprimée  et  par  le  développement  extraordinaire  de  leurs  nageoires  pectorales,  aussi 
parce  que  leurs  yeux  sont  placés  sur  le  dessus  de  la  tête,  tandis  que  la  bouche  est  infé- 
rieure ou  plus  ou  moins  vis  à  vis  les  yeux.  Toutes  les  raies  possèdent  cinq  ouvertures 
branchiales  externes,  sur  les  deux  côtés,  qui  sont  situées  sur  la  partie  du  bas,  et  il  n'y  a 
pas  de  nageoire  anale.  Les  Chiméridés,  dont  il  y  a  six  ou  sept  espèces,  diffèrent,  entre 
autres  choses,  des  squales  et  des  raies,  parce  que  leurs  ouvertures  branchiales  sont  cou- 
vertes avec  des  replis  de  la  peau,  faisant  l'office  d'oparcules.  Plusieurs  espèces  de  séla- 
ciens sont  vivipares,  mais  plusieurs  autres  sont  ovo-vivipares. 

Lamie  (Lamna  cornubica).  Spécimens  montés,  mâle  et  femelle  du  golfe  Saint- 
Laurent. 

Chien  de  mer  (Squalus  acanthias).  Spécimen  en  formaline,  des  environs'de  Digby, 
N.-E.  ;  spécimen  nouveau  né,  en  formaline,  des  viviers  à  saumons  de  Saint-Jean,  N.-B.  ;  et 
deux  spécimens  fœtaux,  montés,  provenant  du  golfe  Saint- Laurent. 

Chien  de  mer  de  Californie  (Squalus  sucklii,  Girard).  Spécimen  monté  de  la 
Colom  bie-Britannique. 

Raie  étoilée  (Raja  radiata.  Donovan).  En  formaline.  Spécimen  et  capsule  d'œuf, 
de  la  côte  atlantique  du  Canada. 

Raie  "  barn-door  "  (Raja  lœvis,  Mitchill).  Spécimen  monté,  venant  du  Nouveau- 
Brunswick. 

Chiméridé  ou  poisson-rat  (Hydrolagus  colliei,  Lay  et  Bennett).  En  formaline  : 
spécimen  mâle  des  environs  de  l'anse  Gervis,  détroit  de  Géorgie,  C.B.  Spécimens  mâle  et 
femelle,  montés,  de  la  Colombie-Britannique. 

SOUS-CLASSE    DES    GANOÏDES. 

Longtemps  avant  l'arrivée  des  téléostéens,  ou  les  poissons  des  temps  récents,  durant 
les  âges  paléozoïque  et  mésozoïque,  les  eaux  du  globe  étaient  habitées  par  des  multitudes 
de  poissons  connus  sous  le  nom  de  ganoïdes.  Les  survivants  de  ce  groupe  considérable 
sont  relativement  peu  nombreux,  car  il  n'en  reste  probablement  plus  que  quarante 
espèces,  qui  sont  comprises  dans  les  familles  suivantes,  avec  leurs  genres  : 

Sirénidés  :  Lepidosiren,  Protopterus,  Ceratodus. 

Polyodontidés  :  Polyodon,  Psephurus. 

Acipenséridés  :  Acipenser,  Scaphirhynchus,  Kessleria. 

(!)  Docteurs  Parker  et  Haswell  :  Ibid,  p.  176. 

j*j  Dr  Gunther  :  Ibid,  p.  176. 

(3)  Chez  les  Ginglymostomes  les  4e  et  5e  ouvertures  des  branchies  sont  serrées  ensemble. 
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Polyptéridés  :  Polypterus,  Calamoichthys. 

Lépidostées  :  Lepidosteus. 

Amiadés  :  Amia. 

Les  ganoïdes  suivants  sont  répandus  par  tout  l'univers,  et'  ont  des  représentants 
dans  toutes  les  grandes  régions  zoo-géographiques  du  globe,  à  l'exception  de  la  région  des 
Indes.  Les  trois  premiers  genres,  comprenant  la  famille  des  sirénidés,  sont  connus 
sous  le  nom  de  dipnoïdes,  parce  que,  en  outre  des  nageoires  ordinaires,  ils  sont  pourvus 
d'un  poumon  rudimentaire,  leur  permettant  de  respirer  l'air  atmosphérique  durant  les 
saisons  sèches  des  pays  qu'ils  habitent.  H  y  a  une  seuls  espèce  de  lépidosérens  (L. 
paradoxa)  des  Amazones  et  du  Paraguay.  Parmi  les  protoptères,  il  y  a  la  limande 
(P.  annectens),  et,  je  crois  aussi,  une  autre  espèce  découverte  il  y  a  quelques  années 
dans  l'Afrique  tropicale,  et  deux  espèces  de  cératodes  (G.  miolepis  et  G.  fosteri),  appar- 
tenant toutes  deux  au  Queensland,  Australie.(2)  Il  y  a  une  espèce  de  polyodonte  (P. 
spathulà)  abondante  d  tns  les  eaux  des  Etats-Uuis  du  centre  et  du  sud,  mais  quelques  spéci- 
mens ont  été  trouvés  dans  les  eaux  canadiennes  :  deux  dans  le  lac  Huron,  près  de  Sarnia 
(l'un  de  ces  spécimens  est  dans  la  collection  du  musée),  un  dans  le  lac  Helen,  rivière  Nipi- 
gon,  lac  Supérieur,  et  un  autre  dans  le  lac  Erié.(3)  Ce  poisson  (excepté  les  jeunes),(4)  n'a 
pas  de  dents,  et  ce  nom  de  "  polyodonte  "  est  alors  une  erreur.  Le  corps  est  de  forme 
ronde,  et  il  n'y  a  pas  d'écussons  osseux  comme  chez  l'Acipenser,  mais  il  peut  y  avoir  de 
"petites  ossifications  étoilées.*'(5)  La  tête  est  munie  d'une  sorte  de  longue  spatule,  et 
le  repli  operculaire  retombe  sur  une  pointe  élongée  ;  la  tête  occupe  ainsi  une  proportion 
considérable  de  la  longueur  du  poisson.  Il  y  a  un  fulcrum  sur  la  queue  hétérocerque,  au- 
dessus  de  la  nageoire  caudale.  Les  yeux  sont  petits,  et  placés  à  la  base  de  la  spatule. 
Le  genre  Psephurus  se  rapproche  beaucoup  du  genre  Polyodon,  et  a  aussi  une  espèce 
(P.  gladius)  des  rivières  Hoangho  et  Yantsekiang,  en  Chine.  Le  genre  Acipenser 
contient  au  moins  la  moitié  des  espèces  connues  des  ganoïdes  survivants,  cinq  desquelles 
appartiennent  à  l'Amérique  du  Nord  :  l'esturgeon  ordinaire  (A.  sturio),  l'esturgeon 
rouge  (.4.  rubicundus),  l'esturgeon  blanc  (A.  transmontanus),  l'esturgeon  vert  (A.  medi- 
rostris),  et  l'esturgeon  camus  (A.  brevirostris).  La  première  de  ces  espèces  appartient 
aussi  à  l'ouest  de  l'Europe,  et  toutes,  excepté  peut-être  la  dernière,  se  trouvent  au 
Canada.  Parmi  les  espèces  de  l'ancien  monde,  on  peut  aussi  mentionner  le  sterlet 
(A.  ruthenus),  l'esturgeon  Gùldenstadt  (A.  gûldenstœdtii)  d'Europe  et  d'Asie,  le  Hausen 
(il.  huso)  des  rivières  de  la  Mer  Noire  et  de  la  mer  d'Azof  et  l'esturgeon  de  Chine 
{A.  sinensis) 

Le  genre  Scaphirynchus  comprend  une  espèce,  l'esturgeon  du  Mississipi  ((S.  platoy- 
rynchus),  qui  peut  aussi  se  rencontrer,  comme  le  polydon-spatule,  dans  les  eaux  des 
grands  lacs  du  Canada.  Le  genre  Kessleria  (6)  se  rapproche  beaucoup  du  genre  Scaphi- 
rynchus, et  comprend  une  ou  deux  espèces  de  l'Asie  centrale, 

Les  esturgeons  sont  de  forme  quintagone,  et  sur  les  bords  il  y  a  cinq  rangs  d'écus- 
sons osseux  :  un  dorsal,  deux  latéraux  et  deux  ventraux.  La  tête  se  prolonge  en  un 
groin  pointu,  sous  lequel  s'ouvre  la  bouche,  sans  dents  ;  et  transversalement,  bien  en 
avant  de  la  bouche,  il  y  a  quatre  barbes  ou  tentacules.  Les  narines  sont  doubles,  et 
situées  près  du  bord  antérieur  de  l'orbite.  Les  yeux  sont  de  grandeur  moyenne,  et  plutôt 
portés  à  la  petitesse.  Le  corps  diminue  graduellement  vers  la  queue.  Comme  chez  tous 
les  ganoïde3,  les  nageoires  ventrales  sont  abdominales.  La  nageoire  dorsale  est  très  en 
arrière.  La  caudale  est  hétérocerque,  et  le  long  du  bord  supérieur  de  la  queue  il  y  a  un 
long  fulcrum,  La  chair  de  l'esturgeon  est  très  estimée  ;  avec  les  ovaires  et  le  frai  on 
obtient  le  caviar,  et  la  vessie  natatoire  sert  à  faire  la  colle  de  poisson. 

(1)  Le  docteur  Gunther  est  d'avis  qu'il  est  d'avis  qu'il  est  possible  que  la  région  des  Indes  puisse  avoir 
un  ganoïde  qui  lui  soit  propre  :  Ibid,  p.  223. 

(2)  On  trouvera  de  plus  amples  détails  sur  les  Dipnoïques  dans  un  article  intitulé  "  Un  poisson  dip- 
noïque  africain,"  par  l'auteur,  dans  1'  "Ottawa  Naturalist  ",  Vol.  XV,  nov.  1901,  p.  184. 

(3)  On  trouvera  de  plus  amples  détails  sur  la  distribution  de  cette  espèce  de  poisson  dans  les  eaux  cana- 
diennes dans  un  article  intitulé  "  Le  poisson  spatule  dans  Ontario,"  par  le  professeur  Prince,  commissaire 
des  Pêcheries,  dans  1]  "Ottawa  Nationalist ",  Vol.  XIII,  octobre  1899,  p.  153. 

(4)  Professeur  Prince  :  Ibid,  p.  157. 

(5)  Docteur  Gunther  :  Ibid,  p.  362. 

(6)  Ce  genre  est  très  souvent  compris  dans  le  genre  Scaphirynchus. 
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Le  genre  Polypterns  comprend  une  espèce  (P.  bichir)  de  l'Afrique  tropicale,  et  le 
genre  Calamoichthys  possède  aussi  une  espèce  (C.  calabaricus)  du  Calabar.  Ce  poisson 
se  rapproche  du  P.  bichir,  mais  est  plus  petit  et  plus  allongé,  et  on  assure  qu'il  n'a  pas 
de  nageoires  ventrales,  ce  qui  est  un  fait  unique  daus  l'histoire  des  ganoïdes. 

Les  lépidostéidés  comprennent  quatre,  et  peut-être  cinq  espèces  connues,  le  L.  sinen- 
sis  de  Chine,  et  les  espèces  suivantes  appartenant  à  l'Amérique  :  le  lépidostée  ordinaire 
(L.  osseus),  le  lépidostée  camus  (L.  platostomus),  le  lépidostée  alligator  (L.  tristoechus),  et 
une  autre  variété  ne  se  distinguant  peut  être  pas  de  la  précédente  (L.  tropimis).  Le  lépi- 
dostée ordinaire  ou  brochet  abonde  en  certaines  parties  du  Canada,  et  le  lépidostée 
camus  s'y  rencontre  aussi.  Ces  poiesons  sont  de  forme  cylindrique.  A  l'encontre  de 
l'esturgeon  et  du  poisson-spatu'e,  ils  sont  revêtus  d'écaillés  en  losange.  Leur  museau  est 
très  allongé  et  leurs  mâchoires  sont  armées  de  fortes  dents  pointues  et  de  petites  dents 
en  brosse.  Le  museau  est  formé  d'une  modification  des  maxillaires  et  prémaxillaires 
supérieures,  et  des  dentaires  et  articulaires  inférieures.     Le  squelette  est  ossifié. 

Le  genre  Amia  comprend  une  espèce,  le  chien  de  mer  (A.  calva)  du  Canada  et  des 
Etats-Unis.  Ce  poisson  abonde  en  certaines  parties  du  Canada,  et  j'en  ai  rencontré  un 
grand  nombre  dans  la  baie  de  Quinte  avec  des  lépidostées.  De  même  que  chez  les 
lépidostées,  le  squelette  du  chien  de  mer  est  ossifié.  Son  corps  est  revêtu  d'écaillés 
cycloïdes. 

Ainsi  donc,  sur  douze  genres  connus  de  ganoïdes,  les  quatre  genres  Polyodon,  Aci- 
penser,  Lepidosteus  et  Amia  se  trouvent  au  Canada,  et  l'on  pourra  aussi  peut-être,  ainsi 
qu'il  est  dit  plus  haut,  y  comprendre  le  genre  Scaphirynchus. 

Poisson-spatule  {Polyodon  spathula,  Walbaum).  Spécimen  monté,  venant  de 
Sarnia,  Ont.  Ce  spécimen  est  d'autant  plus  précieux  qu'il  représente  l'un  des  très  rares 
poissons  de  cette  espèce  qui  ont  été  trouvés  récemment  dans  les  eaux  canadiennes. 

Esturgeon  commun  (Acipenser  sturio,  L).  En  formaline.  Spécimen  du  lap 
Deschênes. 

Esturgeon  rouge  (Acipenser  rubicundus,  Le  Sueur).  En  formaline.  Spécimens 
de  la  rivière  Détroit,  du  fleuve  Saint-Laurent,  de  Lancaster,  Ont.,  et  spécimen  ayant 
vécu  durant  dix  ou  douze  ans  dans  l'aquerium  d'Ottawa.  Spécimens  montés,  du  lac 
Erié  et  du  fleuve  Saint-Laurent. 

Lépidostée  ordinaiie  (  L°pidosteus  osseus,  L).  Spécimens  en  formaline,  de  Belleville, 
do  la  baie  de  Quinte,  et  de  la  rivière  Ottawa.  Spécimens  montés,  du  lac  Deschênes,  du 
lac  Ontario  et  de  la  rivière  Gatineau. 

Chien  de  mer  (Amia  calva,  L).  Spécimen  en  formaline,  de  Belleville,  de  la  baie  de 
Quinte  et  de  la  rivière  Ottawa.     Spécimens  montés,  du  lac  Ontario. 

Protoptère  (  Protopterus  annectens).  Poisson  exotique  de  l'Afrique  tropicale.  Spé- 
cimen en  formaline,  et  capsule  de  vase  où  s'enferme  ce  poisson. 

SOUS-CLASSE    DES    TELEOSTEENS. 

Les  téléostéens  comprennent  la  grande  majorité  des  poissons,  car  il  y  en  a  entre 
douze  à  treize  mille  espèces  connues.  Le  squelette  est  essentiellement  ossifié,  mais  il  y 
a  quelquefois  des  éléments  cartilagineux.  Les  branchies  sont  généralement  en  replis,  et 
protégées  par  un  couvercle  operculaire.  Les  nerfs  optiques  se  croisent  l'un  l'autre.  La 
plupart  sont  ovipares,  mais  il  y  a  quelques  téléostéens  qui  sont  ovo-vivipares.  Leur  va- 
leur pour  l'homme  est  incalculable,  la  "  moisson  de  la  mer  "  donnant  des  harengs,  des 
maquereaux,  des  morues,  des  saumons,  et  plusieurs  autres  poissons  pour  lesquels  les 
pêcheurs  risquent  tous  les  jours  leur  vie  ;  sans  compter  les  ressources  des  cours  d'eau 
douce,  où  se  prennent  à  ligne  les  perches  et  les  truites  savoureuses. 

La  structure  du  crâne  des  téléostéens  engage  depuis  longtemps  l'attention  de  l'ichthy- 
ologiste,  et  une  connaissance  de  ses  parties  constituantes  est  d'une  grande  valeur  pour 
l'étude  générale  de  l'ostéologie.  Un  bref  exposé  de  ses  caractères  principaux  aura  donc 
ici  son  utilité.     "  Pour   l'analyse  du   crâne  du  poisson",  dit  Owen,  "il  est  préférable  de 
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commencer  par  l'arrière,  et  j'ai  toujours  trouvé,  quant  à  moi,  que  c'était  là  la  meilleure 
méthode.  (l)  A  la  base  du  crâne  est  le  basioccipital,  muni  d'une  concavité  (remplie,  ainsi 
que  celle  de  la  première  vertèbre,  d'une  substance  gélatineuse)  et  supportant  une  paire 
d'os,  un  de  chaque  côté,  appelés  les  exoccipitaux,  lesquels  reposent  sur  une  autre  paire 
d'os  appelés  les  paroccipitaux.  Surmontant  le  tout,  est  l'os  appelé  supraoccipital.  Cinq 
de  ces  os  (les  exoccipitaux,  les  paroccipitaux  et  le  supraoccipital)  forment  une  arche  repo- 
sant sur  le  basioccipital,  et  l'ouverture  ainsi  formée,  à  travers  laquelle  le  réseau  nerveux 
arrive  au  cerveau,  porte  le  nom  deforamen  magnum.  Chez  certains  téléostéens,  comme 
par  exemple  la  morue,  reliée  à  l'exoccipital  est  une  capsule  partiellement  ossifiée  ou  carti- 
lagineuse, appelée  le  pétrosal  (le  squamosal),  dans  laquelle  est  logé  un  étolithe.  La  base 
du  crâne  est  formée  du  basioccipital  et  de  deux  autres  os  appelés  le  basisphénoïde  et  le 
vomer.  Le  basisphénoïde  est  un  os  long  et  étroit,  où  s'enfoncent  le  basicccipital  postérieu- 
rement et  le  vomer  antérieurement.  Au-dessus  sont  les  deux  alisphénoïdes,  sur  les- 
quels sont  les  mastoïdes,  qui  à  leur  tour  sont  surmontés  des  pariétaux.  En  avant  de  ces 
derniers,  il  y  a  deux  petites  cloisons  :  les  orbitosphénoïdes,  puis  à  côté  sont  les  post- 
frontaux. A  la  partie  antérieure  du  crâne  est  le  vomer,  au-dessus  duquel  sont  les  pré- 
frontaux, surmontés  à  leur  tour  par  les  nasaux.  A  la  partie  antérieure  du  crâne,  il  y  a 
aussi  deux  os  appelés  turbinaux.  En  avant  du  crâne,  se  trouvent  les  deux  paires  d'os 
appelés  maxillaires  et  prémaxillaires,  qui  portent  souvent  des  dents  et  qui  aident  à  for- 
mer la  mâchoire  supérieure.  Les  branchies,  des  deux  côtés,  sont  couvertes  et  protégées 
par  le  battant  operculaire,  consistant  en  une  sorte  d'écaillé  de  forme  triangulaire,  réunie 
au  préoperculaire  et  à  l'hyomandibulaire  ;  le  sous-operculaire,  os  oblong  situé  au-dessous 
de  l'operculaire  ;  l'interoperculaire,  souvent  un  os  de  forme  ovale,  situé  au-dessous  du 
préoperculaire,  et  attaché  à  la  mandibule  par  un  ligament  ;  et  le  préoperculaire,  un  os 
dur,  recourbé  et  angulaire,  antérieur  aux  autres  pièces,  et  servant  non  seulement  d'ap- 
pui au  battant,  mais  formant  aussi  partie  de  l'arche  mandibulaire.  Cet  os  est  souvent 
dentelé  le  long  du  bord  de  sa  face  postérieure.  En  outre  du  préoperculaire,  les  os  de 
l'arc  mandibulaire  comprennent  Thyornandibulaire  (  =  l'épitympanique  ou  temporal),  qui 
s'articule  avec  le  post-frontal  et  les  os  mastoïdes  du  crâne,  et  l'operculaire  ;  le  métapté- 
rygoïde  (  =  prétympanique),  un  os  à  forme  plate  ;  le  mésotympanique  (  =  symplectique), 
un  os  étroit  et  styliforme,  situé  en  arrière  du  métaptérygoïde,  et  entre  l'hyomandibulaire 
et  quadrat  ;  et  le  quadrat  (  =  hypotympanique),  un  os  triangulaire  muni  d'un  condyle 
auquel  la  mandibule  est  attachée.  Ainsi  donc,  les  os  de  l'arc  mandibulaire  forment  une 
chaîne  réunissant  la  mandibule  au  crâne.  Remplissant  la  cavité  entre  cet  arc  et  le  pré- 
frontal  et  le  vomer,  se  trouvent  les  os  suivants  :  î'entoptérygoïde  (  =  mésaptérygoïde),  un 
os  mince  et  quelquefois  demi-transparent,  qui  est  joint  au  ptérygoïde  et  au  palatin,  et 
qui  de  plus  forme  une  cloison  de  l'orbite  ;  le  ptérygoïde,  un  os  long  et  étroit  en  forme  de 
faucille,  joint  à  la  partie  antérieure  du  quadrat,  et  aboutissant  au  palatin;  et  le  palatin, 
.souvent  muni  de  dents,  et  q  i  touche  au  préfrontal  et  au  vomer.  Ces  os  portent  le  nom 
d'arc  palatin.  Une  chaîne  d'os  appelée  anneau  infraorbital  est  disposée  autour  du  bord 
inférieur  de  l'orbite.  Les  os  de  la  mandibule,  ou  mâchoire  inférieure,  comprennent  des 
deux  côtés  le  dentaire,  os  dur  et  garni  de  dents  largement  incurvé  pour  la  réception  de 
l'apophyse  triangulaire  de  l'articulaire  ;  Yarticulaire,  réuni  par  un  ligament  au  maxillaire, 
et  qui  s'articule  avec  le  quadrat  dans  une  cavité  ;  et  Y  angulaire,  qui  est  un  petit  os 
superficiel.  Les  dentaires  sont  réunis  par  symphyse.  Dans  l'excavation  du  dentaire,  il 
y  a  une  apophyse  cylindrique  non  ossifiée.  Il  reste  encore  à  mentionner,  pour  complé- 
ter cette  description,  les  os  des  arcs  hyoïdes  et  branchiaux.  Attaché  à  Fhyomandibu- 
laire  est  le  stylo -hyoïdien,  auquel  sont  suspendus  les  autres  os  de  l'arc  hyoïde,  et  que  l'on 
nomme  Yépihyoïde,  le  cératohyoïde  et  le  basihyoïde,  ce  dernier  os  étant  formé  de  deux 
pièces.  A  l'épihyoïde  et  au  cératohyoïde  sont  attachés  les  bi  anchiiiégites.  Le  basihyoïde 
donne  appui  à  un  os  appelé  le  <  lassohyoïde  (qui  entre  dans  la  langue),  ainsi  qu'à  un 
os  vertical  et  comprimé  appelé  urohyoïde.  Ce  dernier  os  est  aussi  attaché  par  un  liga- 
ment à  la  partie  antérieure  de  l'arc  pectoral.  Une  chaîne  médiane  d'os  (en  nombre  peu 
considérable)  appelés  basibranchiaux  supporte  de  chaque  côté  les  os  de  l'arc  branchial, 


(i)  Owen  :  Ibid,  p.  94. 


330  MARINE  ET  PECHERIES 

7-8  EDOUARD  VII,  A.  1908 

portant  les  noms  de  hypobranchial,  cérotobranchial,  épibranchialy  et  haut  et  bas  pharyn- 
gien. Tout  cela  est  caractéristique  du  crâne  du  téléostéen  et  de  ses  appendices,  mais  il 
y  a  de  nombreuses  modifications. 

Les  téléostéens  se  divisent  en  plusieurs  ordres.  Ce  rapport  traite  de  toutes  les 
espèces  qui  sont  représentées  dans  le  musée. 

Ordre  des  Nématognathes. 

Cet  ordre  considérable  comprend  les  siluroïdes  ou  poissons-chats,  dont  la  grande 
majorité  fréquente  les  eaux  douces.  Ces  poissons  ont  les  premières  vertèbres  antérieures 
soudées  en  un  seul  os.  Il  n'y  a  pas  de  subopercule  ;  les  maxillaires  sont  rudimentaires, 
et  sont  en  général  la  base  d'une  paire  de  longues  barbes.  Les  nageoires  dorsales  et  pec- 
torales sont  ordinairement  armées  de  fortes  épines.  Il  n'y  a  pas  d'écaillés,  mais  quel- 
ques espèces  sont  revêtues  d'écussons  osseux.  Les  siluroïdes  abondent  surtout  dans 
l'Amérique  du  Sud,  mais  il  y  en  a  aussi  un  bon  nombre  dans  l'Amérique  du  Nord.  Le 
Canada  en  possède  quelques  rares  espèces,  qui  sont  toutes  munies  d'une  nageoire  adi- 
peuse. L'Europe  n'a  qu'une  seule  espèce,  le  silure  d'Europe  (Silurus  glanis).  Les  silures 
électriques  de  l'Afrique  (Malapterurus)  ont  un  organe  électrique  leur  permettant  de 
donner  des  chocs  électriques.  Un  grand  nombre,  sinon  la  totalité,  des  siluroïdes,  pren- 
nent soin  de  leurs  petits,  et  "  le  mâle  de  certaines  espèces  porte  partout  les  œufs  avec 
lui,  en  leur  donnant  asile  dans  son  phirynx(1). 

Famille  des  Siluridés. 

Chabot  ordinaire  (Ameiurus  nebulosus,  Le  Sueur).  Spécimen  en  formaline,  de 
Healy's-Falls,  comté  de  Northumberland,  Ont.  ;  canal  Rideau,  Ont.  ;  lac  Ontario  et 
Gilmour's-Mills,  P.  Q.,  près  d'Ottawa. 

"  Stone  cat"  ( Noturus flavus,  Rafinesque).  Spécimen  en  formaline,  de  la  rivière 
Détroit,  près  de  Sandwich,  Ont. 

Ordre  des  Plectospondylidés 

Cet  ordre,  qui  comprend  les  cyprinidés,  est  le  plus  considérable  des  poissons  d'eau 
douce.  Ainsi  que  les  précédents,  ces  poissons  ont  les  quatre  vertèbres  antérieures 
soudées.  La  peau,  à  l'exception  de  quelques  espèces  sans  écailles,  est  revêtue  d'écaillés 
cycloïdes,  et  les  nageoires  sont  à  rayons  mous.  Cet  ordre  se  divise  en  un  bon  nombre  de 
familles,  dont  deux,  les  catostomes  (sucets)  et  les  cyprinidés  (carpes  et  vérons)  se  ren- 
contrent au  Canada.  Les  premiers  ont  de  nombreuses  dents  pharyngiennes,  alors  que 
les  seconds  en  ont  peu  ;  mais  il  y  a  aussi  d'autres  caractères  dislinctifs. 

Famille  des   Catostomes  (sucets). 

"  Buffalo  "  (Ictiobus  bubalus,  Rafinesque).  Spécimen  monté,  provenant  du  lac 
Winnipeg. 

Carpe  des  lacs  (Carpiodes  thompsoni,  Le  Sueur)  ?.  Spécimen  monté,  provenant  de 
lac  Erié. 

Sucet  blanc  (Catostomus  commersonnii,  Lacépède).  Spécimens  es  formaline,  du 
Healy's-Falls,  comté  de  JSTorthumberland,  Ont.,  et  des  environs  d'Ottawa.  Spécimens 
montés,  provenant  du  lac  Winnipeg. 

Chevaine  ordinaire,  (Moxostoma  aureolum,  Le  Sueur).  Spécimens  en  formaline,  pro- 
venant de  la  rivière  Détroit,  près  de  Sandwich,  Ont.,  spécimens  montés,  provenant  du 
lac  Ontario. 

(!)  Dr  Gunther  :  Jbid,  p.  163.! 
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Famille  des  Cyprinidés  (Carpes  et  vérons). 

Carpe  (Cyprinus  carpio,  L.).  Espèce  importée  d'Europe,  et  dont  l'introduction  n'a 
pas  été  heureuse.  M.  Hurley,  inspecteur  de  pêcheries,  rapporte  que  des  milliers  de 
poissons  de  cette  espèce  infestent  la  baie  de  Quinte.  Spécimen  en  formaline,  provenant 
de  la  baie  d&  Quinte. 

Vaudoise  à  ventre  rouge  (Chrosomus  erythrogastor,  Rafinesque).  Spécimens  en  for- 
maline, venant  du  lac  Clair,  Lepreaux,  comté  de  Charlotte,  N.-B. 

Vairon  (Leuciscus  neogœus,  Cope).  Spécimens  en  formaline,  provenant  du  comté  de 
Saint-Jean,  N.-B. 

Mangeur  de  frai  (Notropis  hudsonius,  De  Witt  Clinton).  Spécimens  en  formaline, 
venant  des  environs  de  Belleville,  Ont. 

Vairon  (Couesius  plumbeus,  Agassiz).  Spécimens  en  formaline,  provenant  du  comté 
de  Saint-Jean,  N.-B. 

Ordre  des  Apodes. 

Cet  ordre  comprend  les  anguilles,  qui  sont  des  téléostéens  de  forme  serpentine  ou 
cylindrique.  Ces  poissons  ne  possèdent  pas  de  prémaxillaires  ni  de  nageoires  ventrales, 
et  quand  il  y  a  une  nageoire  verticale  cette  nageoire  est  continue.  Cet  ordre  se  divise 
en  plusieurs  familles,  dont  quelques-unes,  comme  les  anguilles,  ont  des  écailles  rudiœen- 
taires  enfoncées  dans  la  peau,  alors  que  les  autres  n'ont  pas  d'écaillés.  Les  anguilles  de 
a  famille  des  muranidés  n'ont  pas  de  nageoires  pectorales  ni  ventrales. 

Famille  des  Anguilles  (Véritables  anguilles). 

Anguille  américaine  (Anguilla  chrysypa,  Rafinesque).  Spécimens  en  formaline, 
provenant  du  lac  Ontario  et  des  environs  d'Ottawa.  Spécimens  montés,  provenant  du 
fleuve  Saint-Laurent,  de  la  rivière  Richelieu  et  du  lac  Ontario. 

Ordre  des  lsospond\.lidés. 

Cet  ordre  est  l'une  des  plus  importants  pour  l'homme.  Il  comprend  les  clupéidés 
et  les  salmonidés,  qui  sont  des  poissons  ayant  un  habitat  très  étendu.  Un  grand  nombre 
ne  fréquentent  que  les  eaux  salées,  et  quelques  espèces  marines  remontent  les  rivières 
pour  frayer.  D'autres  espèces  n'habitent  que  les  eaux  douces.  Ce  sont  des  poissons  à 
rayons  mous,  et  en  règle  générale  les  écailles  sont  cycloïdes.  Les  clupéidés  comprennent 
les  harengs  et  leurs  congénères,  dont  quelques-uns,  comme  les  véritables  harengs,  n'ont 
pas  de  lignes  latérales,  et  ils  diffèrent  des  salmonidés  en  ce  qu'ils  n'ont  pas  de  nageoire 
adipeuse.  Les  salmonidés  sont  des  téléostéens  récents,  car  "  ils  ne  semblent  avoir  fait  leur 
apparition  qu'à  l'époque  post-pléocène  ".(a)  L'instabilité  des  formes  spécifiques  et  le  man- 
que de  caractères  spécifiques  bien  accusés,  peuvent  être  en  partie  attribués,  selon  le 
docteur  Gunther,  à  leur  récente  origine.  (2) 

Famille  des  Hiodontidés  ("Moon-eyes"). 

Hareng  "  moon-eye  "  (Hiodon  tergisus,  Le  Sueur).  Spécimens  en  formaline,  prove- 
nant de  la  rivière  Détroit,  près  de  Sandwich,  Ont. 

Famille  des  Clupéidés  (Harengs). 

Hareng  ordinaire  (Clupea  harengus,  L).  Spécimens  en  formaline,  provenant  de 
Digby,  N.-E.,  et  de  la  côte  atlantique  du  Canada. 

(i)  Giinther  :  Ibid,  p.  201. 

(2)  Drs  Jordan  et  Evermann  :  "  Primes  de  l'Amérique  du  Nord  et  Centrale."  Vol.  I,  p.  469. 
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Ga^parot  (Pomolobus  pseudoharengus,  Wilson).  Spécimens  en  formaline,  provenant 
du  golfe  Saint-Laurent. 

Alose  d'Amérique  (Alosa  sapidissima,  Wilson).  Spécimens  en  formaline  et  montés, 
provenant  du  golfe  Saint-Laurent. 

Famille  des  Salmonidés  (saumons  et  leurs  congénères). 

Poisson  blanc  ordinaire  (Coregonus  clupeif orrais,  Mitchill).  Spécimens,  en  formaline 
provenant  de  la  rivière  Détroit,  près  de  Sandwich,  Ont.  Spécimens  montés,  provenant, 
des  lacs  Ontario,  Erié,  Simcoe,  Supérieur  et  Winnipeg. 

Ciscoe,  ou  hareng  des  lacs  (Argyrosomus  artedi,  Le  Sueur).  Spécimens  en  formaline, 
provenant  de  la  rivière  Détroit,  près  de  Sandwich,  Ont. 

Tullibi  (Argyrosomus  tullibi,  Richardson.  Spécimens  montés,  provenant  des 
Territoires  du  Nord-Ouest. 

Saumon  bécard  (Onchorynchus  keta,  Walbaum).  Spécimens  montés,  provenant  de  la 
Colombie-Britannique. 

Quinnat  (Onchorynchus  quinnat,*  Gûnther.)  Spécimens  montés,  provenant  de  la 
Colombie- Britannique. 

Saumon  de  l'Atlantique  (Salmo  salar,  L.).  Spécimens  en  formaline,  provenant  de 
la  rivière  Ristigouche,  de  Tadousacet  des  îles  Manitoulines.  Spécimens  montés,  prove- 
nant de  la  rivière  Ristigouche,  de  Halifax,  N.-E.  et  du  lac  Ontario. 

Ouananiche  (Salmo  salar  ouananiche,  McCarty).  Spécimens  en  formaline,  prove- 
nant du  lac  Saint- Jean,  P.  Q. 

Tête-d'acier'  (Steel-head)  Salmo  gairdneri,  Richardson).  Spécimens  en  formaline, 
provenant  de  la  rivière  Fraser,  C.-B.  Spécimen  monté,  provenant  de  la  Colombie-Bri- 
tanniqne. 

Truite  arc-en-ciel  (Salmo  irideus,  Gibbons).  Spécimen  en  formaline,  provenant  de 
la  rivière  Bedford,  N.-È.  (Importé  de  la  côte  du  Pacifique).  Spécimen  monté,  prove- 
nant de  la  Colombie-Britannique. 

Truite  des  grands  lacs  (Cristivomer  namaycush,  Walbaum).  La  truite  saumonée 
habite  les  grands  lacs,  et  autres  nappes  d'eau  douce.  Sa  nuance  est  grise,  avec  des  mou- 
chetures plus  pâles,  et  les  nageoires  dorsales  et  caudales  portent  des  mouchetures  d'une 
nuance  plus  foncée.  Ce  poisson  prosente,  cependant,  plusieurs  variétés,  et  bien  que 
toutes  ces  variétés  portent  le  nom  spécifique  de  namaycush,  il  y  a  de  grandes  raisons 
pour  établir  les  distinctions  populaires  telles  que  truite  grise,  truite  saumonée, 
truite  des  lacs,  truite  Mackinaw.  Mais,  toutefois,  et  structuralement,  les  ichthyologistes 
n'ont  pas  cru  que  ces  distinctions  étaient  suffisamment  caractéristiques  pour  créer  diffé- 
rentes espèces.  Comme  grandeur,  on  parle  d'individus  de  trois  pieds  ou  plus,  mais  ces 
dimensions  sont  exceptionnelles,  et  une  truite  de  deux  pieds  est  déjà  d'une  jolie  taille.  La 
truite  saumonée  préfère  les  parties  profondes  des  lacs,  et  n'approche  des  bords  que  pour 
frayer,  à  l'automne.  Ce  poisson  est  Carnivore,  et  dévore  beaucoup  de  poissons  d'autres 
espèces.  (4)  Spécimens  en  formaline,  provenant  du  Lac  des  Roches,  comté  d'Haliburton, 
Ont.  (essai  de  pisciculture)  ;  du  lac  La  Bvucane  et  du  lac  aux  C 'anneberg es  parc  Algon- 
quin, Ont.  ;  lacHuron  et  lac  Rideau,  Ont.  Spécimens  montés,  provenant  du  lac  Ontario, 
de  la  province  de  Québec,  du  Manitoba,  de  la  baie  Géorgienne,  du  lac  Memphremagog 
et  du  lac  Métapédia. 

Truite  mouchetée  (Salvelinus  fontii>alis,  Mitchell).  La  rivière  Muskoka  est  fré- 
quentée par  la  truite  mouchetée,  qui  diffère  de  la  truite  saumonnée  par  l'absence  d'une 
crête  dentelée  ou  projection  osseuse  sur  le  vomer,  et  par  l'absence  d'une  rangée  de  dents 
sur  l'os  hyoïde.  La  truite  mouchetée  présente  de  nombreuses  variétés,  sous  le  rapport 
de  la  .grandeur  et  de  la  couleur,  et  qui  dépendent  purement,  semble-t-il,  des  régions 
qu'elle  fréquente,  car  on  la  rencontre  dans  les  rivières,  dans  les  lacs,  et  même  jusque 
dans  la  mer.(5)  Spécimens  en  formaline,  provenant  du  haut  de  la  rivière  Muskoka,  parc 
Algonquin,  Ont.  ;  Pickanoch,  près  de  Gracefield,  P.  Q.  ;  lac  Pembina,  rivière  du  Lièvre, 

(3)  Au  risque  d'enfreindre  les  règles  de  la  priorité,  je  suis  d'avis  d'appeler  ce  poisson,  d'après  Glintlier, 
O.  quinnat,  au  lieu  de  lui  appliquer  l'appellation  disgracieuse  de  0.  tcsehawytscha. 

(4)  Auteur  de  l'article  "  Observations  of  Animais  Native  in  the  Algonquin  National  Park,"  paru  dans 
l'Ottawa  Naturalist  de  novembre  1902,  p.  156. 

(«)  Auteur  :  Ibid,  p.  159. 
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P.  Q.  ;  lac  Saint-Germain,  P.  Q.  ;  district  de  la  Gatineau,  près  d'Ottawa  ;  lac  Vert,  P.  Q., 
et  rivière  Saint-Jean,  N.-B.  Spécimens  montés,  provenant  de  la  rivière  Saint-Jean, 
N.-B.  ;  rivière  Ristigouche  ;  rivière  Moisie,  P.  Q.  ;  lac  Supérieur  et  rivière  Nipigon. 

Famille  des  Argentinidés  (éperlans  et  leurs  congénères.) 

Capelan  (Mallotus  villosus,  Mullerj.  Spécimen  en  formaline,  provenant  du  golfe 
Saint-Laurent. 

Eperlan  d'Amérique  (Osmerus  mordax.  Mitchill).  Spécimen  en  formaline,  provenant 
des  environs  de  Digby,  N.-E..  et  du  lac  des  Iles,  district  de  la  Gatineau,  P.  Q.  (Variétés 
spéciale  aux  eaux  fermées).  "Alors  que  j'étais  en  tournée,  au  mois  de  mai  1 903,  je  trouvai  de 
éperlans  morts  flottants  à  la  surface  du  lac  des  Iles,  dans  le  district  de  la  Gatineau.  On 
n'ignore  pas  qu'il  existe  de  ces  poissons  dans  les  eaux  fermées  des  lacs  du  Nouveau- 
Brunswick,  de  la  Nouvelle-Ecosse  et  de  l'Etat  du  Maine,  mais  je  ne  croyais  pas  qu'on 
pût  en  rencontrer  dans  un  lac  aussi  éloigné  que  le  lac  des  Iles.  Ces  spécimens  sont,  il 
est  vrai,  de  tanle  plus  petite  qu'à  l'ordinaire,  et  pourraient  peut-être  être  considérés 
comme  une  sous-espèce.  A  part  cela,  tous  les  caractères  extérieurs  semblent  concorder 
avec  ceux  du  véritable  Osmerus  mordax.  "  (*). 

Ordre  des  Haplomes. 

Cet  ordre  contient  quatre  familles  :  Umbridés,  Lucinidés,  Psecilidés  et  Amblyop- 
sidés.  Ces  familles,  excepté  la  troisième,  n'ont  qu'un  nombre  très  limité  d'espèces.  Les 
poissons  de  la  famille  des  Lucinidés  sont  de  bonne  taille  ou  moyenne  grandeur  ;  les 
autres  familles  ne  comprennent,  pour  la  plus  grande  partie,  que  de  très  petits  poissons. 
En  réalité,  même  les  plus  petits  poissons  appartiennent  à  cet  ordre.  Le  mâle  de  YHete- 
rqndria  formosa  ne  mesure  que  trois  quarts  de  pouce,  et  certains  mâles  de  l'espèce  Gam- 
busia  affinis  n'ont  qu'un  demi-pouce  de  longueur.  Parmi  les  brochets,  il  y  a  six  espèces 
bien  déterminées,  restreintes  aux  eaux  douces  de  l'Amérique  du  Nord,  excepté  le  brochet 
commun  (Lucius  lucius)  (2)  qui  appartient  aussi  à  l'Europe  et  à  l'Asie.  La  plus 
grande  espèce,  et  le  plus  grand  poisson  de  tout  l'ordre,  est  le  maskinongé  bien  connu 
(Lucius  maskinongy).  Les  brochets  sont  voraces,  mais  dépourvus  d'activité,  et  ils  épient 
leur  proie  dans  des  endroits  herbeux.  Leur  nageoire  dorsale  est  très  en  arrière  de  la  cau- 
dale et  vis-à-vis  l'anale.  Il  y  a  des  spécimens  de  trois  des  différentes  espèces  dans  le 
musée,  et  on  me  demande  souvent  à  quels  signes  on  peut  les  distinguer.  Voici  quels 
sont  les  signes   caractéristiques  de  ces  trois  espèces  : 

Brochet  vert  (L.  reticulatus),  joues  et  opercules  complètement  recouverts  d'écaillés. 

Brochet  commun  (L.  lucius),  joues  et  parties  supérieures  des  opercules  recouvertes 
d'écaillés. 

Maskinongé  (L.  maskinongy),  parties  supérieures  des  joues  et  opercules  recouvertes 
d'écaillés. 

Les  poissons  Killi  comprennent  plusieurs  espèces,  la  plupart  très  petites,  très  peu 
dépassant  six  pouces  de  longueur.  Les  sexes  sont  souvent  dissemblables,  et  plusieurs 
sont  ovo-vivipares.  Les  poissons  de  cet  ordre  ont  souvent  la  tête  ainsi  que  le  corps 
couverts  d'écaillés  cycloïdes. 

Famille  des  Lucinidés  (brochets). 

Brochet  vert  (Lucius  reticulatus,  Le  Sueur).  Spécimen  en  formaline,  provenant  du 
lac  Brome,  P.  Q. 

(i)  "  Ottawa  Naturalisa"  juin  1906,  p.  50. 

(2)  Le  genre  précédent  Esox  est  divisé,  parce  qu'il  y  faut  inclure  des  poissons  qui  n'ont  aucune  relation 
les  uns  avec  les  autres.  J'emploie  donc,  avec  une  certaine  répugnance,  ce  nom  de  Lucius  au  lieu  de  Esox, 
pour  les  brochets. 
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Brochet  ordinaire  (Lucius,  lucius,  L.).  Spécimen  en  formaiine,  provenant  du  lac 
Sharbot,  Ont.,  rivière  Détroit,  près  de  Sandwich,  Ont.  ;  Gilmour's-Mills,  rivière  Ottawa, 
P.  Q.,  et  lac  des  Iles,  district  de  la  Gatineau,  P.  Q.  Spécimens  montés,  provenant  du 
lac   Ontario  et  des  Territoires  du  Nord-Ouest. 

Maskinongé  (Lucius  maskinongy,  Mitchill).  Spécimen  monté,  provenant  du  lac 
Deschênes,  près  de  Britannia,  Ont. 

Famille  des  Pœcilidés  (poissons  Killi). 

Killi  ordinaire  (Fundulus  heteroclitus,  L.).  Spécimens  en  formaiine,  provenant  de 
la  baie  de  Fundy,  N.B. 

Killi  {Fundulus  diaphanus,  Le  Sueur).  Spécimens  en  formaiine,  provenant  de  la 
rivière  Saint  Jean,  N.B. 

Ordre  des  Synentognathes. 

Cet  ordre  embrasse  quelques  familles  qui  offrent  ce  caractère  commun  d'avoir  les  os 
inférieurs  pharyngiens  unis,  et  "le  scapulaire  suspendu  au  crâne  par  un  os  post-tempo- 
ral, qui  est  mince  et  fourchu."  1  Les  écailles  sont  souvent  décidues.  La  famille  des 
Scombresocidés  est  représentée  dans  le  musée  par  le  saurel  (Scombresox  saurus).  Les 
saures  sont  des  poissons  allongés  et  à  mâchoires  proéminentes,  ressemblant  quelque  peu 
à  celles  du  brochet,  mais  la  mâchoire  inférieure  est  plus  longue  que  la  supérieure.  Entre 
les  nageoires  dorsale  et  caudale,  et  anale  et  caudale,  se  trouve  une  série  de  petites  na- 
geoires, comme  chez  les  maquereaux. 

Famille  des  Scombresocidés  (saurels.) 

Saurel  (Scombresox  saurus,  Walbaum).  Spécimen  en  formaiine,  provenant  de  la  côte 
atlantique  du  Canada. 

Famille  des  Hémibranchiés. 

Cet  ordre  très  limité  embrasse  quelques  familles  qui  sont  surtout  représentées  par 
les  Gastérostéidés  (épinoches)  et  les  Fistulariidés  (ceDtrisques).  Il  y  a  des  spécimens 
de  diverses  espè3es  d'épinoches  dans  le  musée.  Les  épinoches  sont  dépourvues  d'écaillés, 
et  la  peau  est  nue  ou  couverte  sur  les  côtés  d'écussons  osseux.  Par  suite  du  "  prolon- 
gement des  os  pubiens  qui  sont  attachés  à  l'arc  huméral",(2)  les  nageoires  ventrales,  qui 
se  changent  en  épines,  ont  une  position  sous-abdominale.  En  avant  de  la  nageoire 
dorsale,  il  y  a  beaucoup  ou  peu  d'épines  dorsales,  et  la  nageoire  anale  est  précédée  d'une 
épine.  Les  épinoches  sont  de  petits  poissons  batailleurs,  et  ils  construisent  souvent 
des  nids  dans  lesquels  les  œufs  éclosent. 

Famille  des  Gastérostéidés  {épinoches). 

Epinoche'de  ruisseau  (Eucalia  inconstans,  Kirtland.)  Spécimen  en  formaiine,  pro 
venant  de  Stittsville^Ont. 

Epinoche  à  neuf  épines  {Pygosteus  fungitius,  L.)  Spécimen  en  formaiine,  prove- 
nant du  lac  des  Iles,  district  de  la  Gatineau,  P.  Q.  Spécimens  de  Fullerton,  rassem- 
blés durant  l'expédition  du  Neptune,  1903-04. 

Epinoche  commune  (Gasterosteus  bispinosus  Walbaum.)  Spécimen  en  formaiine, 
provenant  de  l'estuaire  de  !a  rivière    Magaguadavic,  Faint-George,  N.-B. 

Epinoche  (Apeltes  quadracus,  Mitchill).  Spécimens  en  formaiine,  provenant  de 
Quaco,  comté  de  Saint-Jean,  N.-B. 

(1)  Drs  Jordan  et  Evermann  :  Ibid,  Vol.  I,  p.  707. 

(2)  Dr  Gunther  :  Ibid,  p.  504 
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Ordre  des  Lophobranches. 

Cet  ordre  reçoit  son  nom  du  caractère  des  branchies,  qui  sont  en  houppes  arrondies, 
au  lieu  d'être  en  lamelles  ou  en  replis,  comme  chez  la  grande  majorité  des  poissons.  Il 
y  a  une  famille  de  l'Amérique  du  Nord,  les  Syngnathidés,  qui  comprend  les  anguilles  de 
mer  et  les  hippocampes.  Les  angui  les  de  mer  sont  de  forme  très  allongée  et  é  ancée. 
Elles  n'ont  pas  d'écaiJIes,  mais  elles  sont  recouvertes  de  plaques  osseuses  formant  un 
squelette  dermal.  Le  museau  est  allongé  en  tube.  Les  mâles  ont  une  poche  ventrale 
servant  à  contenir  les  œufs  jusqu'à  éclosion.  Les  hippocampes  présentent  quelques-uns 
des  caractères  de  l'anguille^de  mer,  mais  ils  ont  une  tête  rappelant  celle  du  cheval,  une 
crête  occipitale,  un  cou  recourbé  et  une  queue  préhensile  par  laquelle  ils  s'attachent  aux 
objets  environnants,  comme  les  algures  marines. 

Famille  des  Syngnatidés  (Anguilles  de  mer  et  Hippocampes). 

Grande  Anguille  de  mer  (Siphostoma  californiense,  Storer).  Spécimens  en  formaline 
mâle  et  femelle,  provenant  de  la  côte  de  la  Colombie-Britannique. 

Hippocampe  (Hippocampus  hudsonius,  De  Kay).  Spécimen  desséché,  provenant 
de  la  côte  atlantique  du  Canada. 

Ordre  des  Acanthopterygiens. 

Cet  ordre  considérable  embrasse  la  grande  majorité  des  poissons  existants.  On  l'a 
divisé  provisoirement  en  plusieurs  sous-ordres  ou  groupes,  dont  quelques-uns  sont  bien 
définis,  mais  "  tant  qu'on  ne  connaîtra  pas  l'anatomie  ou  au  moins  l'ostéologie  de  chaque 
famille  et  sous-famille  il  régnera  beaucoup  d'incertitude  au  sujet  de  la  place  qu'il  convient 
de  donner  à  chaque  groupe  "-1  (Grill).  En  règle  générale,  les  nageoires  ventrales  sont 
thoraciques,  ou  quelquefois  jugulaires;  quelques-unes  des  nageoires  ont  de  fortes  épines 
à  part  des  rayons  mous  ;  et  les  écailles  sont  cténoïdes  ou  cycloïdes,  ou  quelquefois 
manquent  tout  à  fait. 

Salmoperca  :  Ce  sous-ordre  peu  considérable  comprend  seulement  deux  espèces 
connues,  et  représentant  deux  genres  :  Percopsis  et  Columbia.  Le  poisson  remarquable 
connu  sous  le  nom  de  perche-truite  (Perco}isis  guttatus)  présente  à  la  fois  le  caractère  des 
salmonidés  et  la  structure  de  la  tête  et  de  la  bouche  d'un  percoïdé.2  Son  habitat  est,  lo- 
calement, très  étendu.  Son  seul  congénère  connu  {Columbia  iransmontana)  est  un 
poisson  du  bassin  de  la  rivière  Columbia.  Les  deux  espèces  ont  des  écailles  cténoïdes, 
des  nageoires  centrales  abdominales  et  une  nageoire  adipeuse. 

Famille  des  Percopsidés. 

Perche-truite  (Percopsis  guttatus,  Agassiz),  Spécimens  en  formaline,  provenant  de 
Tweed  et  Belleville,  rivière  Moira,  Ont. 

Persesoces.  Ce  sous-ordre  comprend  quelques  familles  représentées  dans  l'Amérique 
du  Nord  par  les  athérinidés  (silversides,)  les  mugilidés  (mulets)  et  les  sphy ranidés  (barra- 
cudas). Les  écailles  sont  cycloïdes  et  les  nageoires  ventrales  abdominales,  chacune  avec 
une  épine.  Les  silversides  ont  une  bande  argentée  de  chaque  côté,  mais  pas  de  ligne 
latérale.  Ils  ont  deux  nageoires  dorsales,  dont  la  première  a  des  épines  flexibles  et  la 
seconde  des  rayons  mous. 

Famille  des  Aïhérénidés. 

"  Silverside"  (Menidia  notata,  Mitchill).  Spécimens  en  formaline,  provenant  de  la  côte 
atlantique  du  Canada. 

(!)  Drs  Jordan  et  Evtrmann  :  Ibid,  Vol.  I,  p.  789. 
C2)  Drs  Jordan  et  Evermann  :  Ibid,  Vol.  I,  p.  784. 
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Ammodytoïdés.  Ce  petit  groupe  comprend  les  lançons  (Ammodytes).  Ces  poissons 
allongés  ont  de  petites  écailles  cycloides,  pas  de  nageoires  vertébrales,  pas  d'épines  sur 
les  nageoires,  l'unique  dorsale  et  anale  très  longue  et  très  basse,  et  les  lignes  latérales 
sont  situées  dorsal  ement. 

Famille  des  Ammodytes   (Lançons.) 

Lançon  (Ammodytes  americanus,  Dr  Kay).  Spécimens  en  formaline,  provenant  du 
golfe  Saint-Laurent. 

Scombéridés.  Voici  maintenant  un  groupe  d'une  grande  importance  pour  l'homme, 
car  il  embrasse  la  famille  bien  connue  des  maquereaux.  Les  scombres  différent  beau- 
coup de  forme  et  de  grandeur,  et  il  y  a  là  plusieurs  familles  très  distinctes.  Les  spéci- 
mens dans  la  collection  du  musée  app  irtiennent  aux  familles  des  scombres,  xiphiidés  et 
stromatéidés.  Les  scombres  comprennent  les  maquereaux.  Ils  ont  les  nageoires  ven- 
trales thoraciques,  les  écailles  cycloides  et  petites,  les  premières  dorsales  munies  de  faibles 
épines,  et  des  nageoires  minuscules  entre  les  nageoires  dorsale  et  caudale,  et  anale  et 
candale.  Les  xiphiidés  ne  comprennent  qu'une  seule  espèce,  l'espadon  (Xiphius  gladius) 
dont  l'adulte  n'a  pas  de  nageoires  ventrales  ni  d'écaillés.  C'est  l'un  des  plus  grands 
poissons.  Son  éperon  est  un  prolongeront  de  la  mâchoire  supérieure  "  formant  un 
espadon  aplaoi  horizontalement  et  composé  d'une  réunion  du  vomer,  de  l'ethmoïde  et 
des  prémaxillaires."  (l)  Les  stromatidés  comprennent  les  fiatoles,  représentés  au  musée 
par  le  poisson-dollar  (Poronotus  triacanthus).  Ces  poissons  sont  de  forme  comprimée, 
les  nageoires  ventrales  sont  rudimendaires  ou  manquantes,  et  les  écailles  sont  petites  et 
cycloides.  En  général,  les  scombéridés  sont  construits  de  façon  à  pouvoir  se  mouvoir 
très  rapidement  dans  l'eau.  La  présence  ou  l'absence  d'une  vessie  natatoire,  même  chez 
les  membres  de  ce  groupe  dont  les  affinités  sont  les  plus  rapprochées,  est  en  rapport 
avec  leurs  caractères  variés.  Le  scomber  scombrus  n'a  pas  de  vessie  natatoire,  alors  que 
le  scomber  colias  en  a  une. 

Famille  des  Scombres  (Maquereaux). 

Maquereau  commun  (Scomber  scombrus,  L.).  Spécimens  en  formaline,  provenant 
du  golfe  Saint-Laurent  et  de  l'Ile-du-Prince-Edouard. 

Bonito  océanique  (Gymnosxrda  pelamis,  L.).  Spécimen  en  formaline,  provenant  de 
la  côte  atlantique  du  Canada. 

Tunny  (Thynnus  thynnus).  Spécimens  montés,  provenant  du  district  de  Saguenay 
et  pesant  environ  400  livres. 

Famille  des  Xiphiidés  (Espadons). 

Espadon  (Xiphius  gladius  L.).  Deux  éperons,  provenant  de  la  côte  atlantique  du 
Canada. 

Famille  des  Stromatidés  (Fiatolas). 

Poisson-dollar  (Poronotus  triacanthus,  Peck).  Spécimens  en  formaline,  provenant 
de  la  côte  atlantique  du  Canada. 

Percoïdés.  Voilà  un  autre  group3  très  considérable  embrassant  plusieurs  familles 
de  véritables  acanshoptérygie  us.  L-3S  nageoires  ventrales  sont  thoraciques,  générale- 
ment avec  cinq  rayons  branchés,  et  supportés  par  une  épine,  la  première  dorsale  et  l'anale 
avec  de  fortes  épines,  et  les  écailles  cténoïdes  ;  mais  il  y  a  des  exceptions  à  quelques- 
uns  de  ces  caractères.  Les  familles  représentées  dans  le  musée  sont  celles  des  centrar- 
chidés  (crapais  et  achigans),  des  percidés  (perches  et  leurs  congénères),  des  serrani- 
didés  (perches  de  mer).     Cette  dernière  famille  comprend  plusieurs  espèces,  répandues 

(])  Jordan  et  Evermann  :  Ibid,  Vol.  I,  p.  893. 
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par  tout  l'univers  et  bien  représentées  dans  l'Amérique  du  Nord.  Les  môles  présentent 
des  couleurs  très  brillantes.  La  perche  noire  comprend  deux  espèces,  celle  dite  Microp- 
terus  dolomieu  ou  "petite  bouche  ",  et  celle  dite  Micropterus  salmoïdes  ou  "  grande  bou- 
che ",  et  toutes  deux — surtout  la  première  — font  les  délices  des  pêcheurs  à  la  ligne.  La 
perche  de  mer  fréquente  surtout  les  eaux  salées,  mais  on  en  rencontre  aussi  en  eau  dou- 
ce. Quelques-unes  sont  de  forte  taille,  atteignant  jusqu'à  six  pieds  de  longueur  et  même 
plus. 

Famille  de  Centrarchidés  (crapais). 

Calico  (Pomoxis  sparoides,  Lacépède).  Spécimens  en  formaline,  provenant  du  canal 
Rideau,  près  d'Ottawa;  barrage  Lewis,  environs  d'Ottawa;  Gilmour's  Mills,  P.  Q., 
près  d'Ottawa  ;  et  rivière  Rideau,  Ont.     Spécimen  monté,  provenant  du  lac  Ontario. 

Perche  de  roche  (Ambloplites  rupestris,  Rafinesque).  Spécimens  en  formaline,  pro- 
venant de  la  rivière  Détroit,  près  de  Sandwich,  Ont.  ;  baie  de  Quinte,  Ont.  ;  lac  Shar- 
bot,  Ont.  ;  de  près  de  Hog's-Back,  environs  d'Ottawa  ;  creek  Port- Dover,  lac  Erié,  et 
Kingston-Mills,  Ont.  Spécimens  montés,  provenant  du  lac  Ontario  et  de  la  province  de 
Québec. 

Crapais  bleu  (Lepomis  pallidus,  Mitchill).  Spécimens  en  formaline,  provenant  de 
Kingston-Mills,  Ont. 

Crapais  commun  (Eupomotis  gibbosus,  L.)  Spécimens  en  formaline,  provenant  de 
Kingston  Mills,  Ont.     Spécimens  montés,  provenant  de  la  baie  de  Quinte. 

Crapais  noir  "  petite  bouche  "  (Micropterus  dolimieu,  Lacépède).  Spécimens  en 
formaline,  provenant  du  lac  Rideau,  Ont.  ;  lac  Christy,  près  de  Perth,  Ont.  ;  Belleville, 
Ont.  ;  rivière  Détroit,  près  de  Sandwich,  Ont.  ;  lac  Sharbot,  Ont.  ;  et  lac  des  Iles,  dis- 
trict de  la  Gatineau,  P.  Q.     Spécimens  montés,  provenant  de  la  baie  de  Quinte,  Ont. 

Crapais  noir  "grande  bouche  "  (Micropterus  salmoides,  Lacépède).  Spécimens  en 
formaline,  provenant  du  lac  Scugog  et  des  chutes  Healy,  comté  de  Northumberland,  Ont. 

Famille  des  Percidés  (Perches  et  leurs  congénères.) 

Doré  (Stizostedion  vitreum,  Mitchill).  Spécimens  en  formaline,  provenant  de  la 
rivière  Détroit,  près  de  Sandwich,  Ont.  Spécimens  montés,  provenant  du  lac  Rideau, 
de  la  rivière  Ottawa,  du  lac  Erié  et  de  la  baie  de  Quinte. 

"  Sauger  "  (Stizostedion  canadense,  Smith).  Spécimens  en  formaline,  provenant  de 
Gilmour's-Mills,  P.  Q:,  près  d'Ottawa. 

Perche  jaune  (Perça  Jlavescens,  Mitchill).  Spécimens  en  formaline,  provenant  de 
la  rivière  Ottawa,  de  la  rivière  Détroit  près  de  Sandwich,  Ont.  ;  de  l'embouchure  de 
la  rivière,  allant  du  lac  au  Porc  Epie  au  lac  Raboteux  (Ragged,  parc  Algonquin,  Ont.  ; 
de  Port-Dover,  Ont.  ;  des  chutes  Healy,  comté  de  Northumberland.  Ont.  ;  du  lac  des 
Iles,  district  de   la  Gatineau,  P.Q.  ;  et  du  creek  Port-Dover,  lac  Erié. 

Famille  des  Serra-nidés  (perches  de  mer  ou  bars). 

Perche  blanche  (Eoccus  chrysops,  Rafinesque).  Spécimen  monté,  provenant  du  lac 
Erié. 

Perche  barrée  (Roccus  liveatvs,  Bloch),  Spécimens  en  formaline  et  montés,  prove- 
nant de  la  rivière  Miramichi. 

Perche  blanche  (Morone  americai  a,  Gmelin).  Spécimens  en  formaline,  provenant 
de  la  côte  atlantique  du  Canada. 

Une  série  de  poissons  appelés  "  croakers",  et  compris  dans  la  famille  des  Sciénidés, 
suit  celle  des  Percoidés.  Cette  famille  est  représentée  dans  le  musée  par  le  labre  d'eau 
douce  (Aplodinotus  grunniens),  poisson  se  rapprochant  de  ceux  du  sous-ordre  suivant  en 
ce  que  les  os  pharyngiens  inférieurs  sont  unis  ensemble.  Ce  poisson  a  de  grands  otoli- 
thes,  et  émet  comme  un  son  de  tambour,   qui   s'entend  très  bien  au-dessus  de  l'eau.     M. 
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Dufossé  a  fait  des  recherches  sur  les  causes  physiologyques  de  ces  sons,  qui  semblent 
dépendre  beaucoup  des  mouvements  de  la  vessie  natatoire.  (*) 

Famille  des  Sciénédés  (Croakers). 

Labre  d'eau  douce  (Aplodinotus  grunniens,  Rafinesque).  Spécimen  monté.  Pas 
d'indication  de  localité. 

Pharyngognathés.  Ce  sous  ordre  comprend  deux  familles  de  l'Amérique  du  Nord, 
les  Labridés  (labres)  et  les  Sparidés  (poissons  perroquets),  qui  ont  les  os  pharyngiens 
inférieurs  unis  enmn  seul  os.  Les  écailles  sont  cycloïdes,  ou  chez  quelques-uns  légère- 
ment cténoïdes.  Ce  sous-ordre  est  représenté  au  musée  par  des  spécimens  de  la  patelle 
commune  (Tautogolabrus  adspersus). 

Famille  des  Labridés  (Labres). 

Patelle  commune  (Tautogolabrus  adspersus).  Spécimens  en  formaline  provenant 
du  golfe  Saint-Laurent. 

Deux  spécimens  desséchés,  venant  de  Druinmond's-Dump,  près  de  Pictou,  N.-E. 

Cataphractés.  Ce  sous-ordre  se  distingue  par  un  seul  caractère  particulier,  l'ex- 
tension du  troisième  os  suborbital  à  travers  la  joue  ou  dans  la  direction  du  préopercule. 
Ce  sous-ordre  comprend  bon  nombre  de  familles,  dont  quelques-unes  sont  représentées 
dans  le  musée. 

Famille  des  Scorpénidés  (Poissons-pierre). 

Scorpène  (Sebastes  marinus,  L.).  Spécimen  monté,  provenant  de  la  côte  atlan- 
tique du  Canada. 

Poissons-pierre  à  bandes  noires  (Sebastodes  nigrocinctus,  Ayres).  Spécimen  en  for- 
maline, provenant  de  la  Colombie-Britannique. 

Famille  des  Hexagrammidés  (Greenlings). 

Truite  de  roche  (Hexagrammus  decagrammus,  Pallas).  Spécimen  monté,  pro- 
venant d'Esquimalt,  C.  B. 

Cabillaud  (Ophiodon  elongatus,  Girard).  Spécimens  en  formaline  et  montés,  pro- 
venant de  Victoria,  Ile  Vancouver. 

Famille  des  Cottidés  (Sculpins). 

"Grubby"  (Acanthocottus  œneus,  Mitchill).  Spécimen  en  formaline,  provenant 
de  la  côte  atlantique  du  Canada. 

"  Sculpin  "  commun  (Acanthocottus  octodecimspinosus,  Mitchill).  Spécimen  en  for- 
maline, provenant  du  golfe  Saint-Laurent. 

Blepsias  (Blepsias  cirrhosus,  Pallas).  Spécimen  en  formaline,  provenant  de  la 
côte  de  la  Colombie-Britannique. 

Corbeau  de  mer  (Hemitripterus  americanus,  Gmelin).  Spécimens  en  formaline, 
venant  de  la  côte  atlantique  du  Canada. 

Famille  des  Agonidés  (Braconniers  de  ra-r). 

Poisson  alligator  (  Aspidophoroides  monopterygius,  Block^  Spécimen  en  formaline, 
provenant  de  la  baie  Ungava.  Deux  spécimens  desséchés  provenant  du  golfe  Saint- 
Laurent. 

0)  G.  Brown  Goode  :  American  Fishes,  p,  137. 

(2)  Drs  Jordan  et  Evermann  :  Ibid,  Vol.  IT,  p.  1756. 
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Famille  des  Cycloptéridés  (Lièvre  de  mer). 

Lièvre  de  mer  (Cyclopterus  lumpus,  L.).  Spécimen  en  formaline,  pris  dans  les 
viviers  à  saumons  de  Saint- Jean,  N.B. 

Famille  des  Liparidés  (Limaces  de  mer). 

Limace  de  mer  (JVeoliparis  atlanticus,  Jordon  et  Evermann)  ?  Spécimen  en  for- 
maline, provenant  de  la  côte  atlantique  du  Canada. 

Discocéphales.  Ce  sous  ordre  comprend  une  famille  :  Echénéide  (les  rémoras  si 
étranges).  Le  sommet  de  la  tête  est  garni  d'un  disque  adhésif,  qu'on  dit  être  une 
modification  de  la  nageoire  dorsale  épineuse,  eb  qui  seit  à  ce  poisson  à  se  fixer  aux 
requins,  navires  et  autres  objets  flottants,  et  à  se  faire  ainsi  transporter  d'un  endroit 
à  l'autre. 

Famille  des  Echénéides  (Rémoras). 

Rémora  ou  poisson  suceur  (Rémora  rémora,  L.).  Spécimen  en  formaline,  pro- 
venant de  la  côte  atlantique  du  Canada. 

Blenniidés.  Ce  groupe  considérable  comprend  entre  autres  les  blennies  et  leurs 
congénères,  les  poissons-fantômes  (cryptacanthodidés),  et  les  anarrhiques-loups  (anarhi- 
chadidés).  < 

Famille  des  Cryptacanthodidés  (Poissons-fantômes). 

Poissons- fantômes  (Cryplucanthodes  maculatus,  Slorer).  Spécimens  en  formaline 
provenant  de  la  côte  atlantique  du  Canada,  et  autres  spécimens  provenant  des  viviers 
à  saumona  de  Saint-Jean,  N.-B. 

Familles  des  Anarhichadédés  (Anarrhiques-loups). 

Anarrhique-loup  (Anarchichas  lupus).  Sépcimens  en  formaline  et  montées,  prove- 
nant du  golfe  Saint- Laurent. 

Ophidiidés.  Voilà  encore  un  avjtre  groupe  considérable,  tenant  le  milieu  entre  le 
précédent  et  le  sous-ordre  suivant.  Ce  groupe  comprend  des  poissons  allongés  et  com- 
primés, et  les  nageoires  ventrales  sont  jugulaires  et  manquent  complètement. 

Famille  des  Zoarcidés  (Barbottes). 

Barbote  lippue  (Zoarces  anguillarit;  Peck).  Spécimens  en  formaline,  provenant, 
du  golfe  Saint-Laurent.  Deux  spécimens  desséchés  provenant  de  la  baie  de  Gaspé,  P.Q., 
et  du  large  de  Paspébiac,  baie  des  Chaleurs. 

Lycodes  (Lycodes  v  hli,  Reinhardt)  1.  Spécimens  en  formaline,  provenant  de  la 
baie  Ungava. 

Anacanthines.  Ce  sous-ordre  est  d'une  grande  importance  pour  l'homme  et  com- 
prend trois  familles  :  Merluciidés  (merluches),  Gadidés  (morues  et  leurs  congénères),  et 
Macrouridés  (grenadiers).  Les  nageoires  ventrales  sont  jugulaires,  les  écailles  cycloïdes, 
parfois  petites  et  temporaires,  et  les  nageoires  verticales  sont  variées.  Chez  quelques 
espèces,  comme  par  exemple  les  morues,  ces  nageoires  comprennent  trois  dorsales  et  la 
caudale. 

Famille  des  Merlucciidés  (Merluches). 

Merluche  (Merluccim  bilinearis,  Mitchill).  Spécimen  en  formaline,  provenant  des 
environs  de  Digby,  N.-E.     Spécimen  monté,  sans  indication  de  localité. 
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Famille  des  Gadidés  (morues  et  leurs  congénères). 

Merlan  noir  (Pollachus  virens,  L.).  Spécimen  en  formaline,  provenant  des  environs 
de  Digby,  N.-E. 

Petite  morue  ( Microgakus  toncod,  Walbaum).  Spécimen  monté,  provenant  de 
Halifax,  N.-E. 

Morue  commune  (Gadus  collarius,  L.).  Spécimen  en  formaline,  provenant  du  golfe 
Saint-Laurent  et  de  Digby,  N.-E.  Spécimens  montés,  provenant  du  golfe  Saint- 
Laurent  et  de  Halifax,  N.-E. 

Egrefin  (Melanogrammus  œgîiflnus,  L.).  Spécimen  en  formaline,  provenant  du 
golfe  Saint-Laurent.     Spécimens  montés,  provenant  de  Halifax,  N.-E. 

Barbote  ou  lingue  (Lota  Maculosa,  Le  Sueur).  Dans  le  lac  Raboteux  (Ragged), 
en  eau  profonde,  nous  avons  trouvé  une  lingue  ou  barbote,  qui  est  la  seule  espèce  d'eau 
douce  représentant  les  gadidés,  ou  morues,  en  Canada.  Q)  La  lingue  est  de  forme  allon- 
gée, avec  deux  petits  barbillons  aux  narines,  et  un  plus  long  au  bord  de  la  mâchoire 
inférieure.  H  y  a  deux  nageoires  dorsales,  la  première  très  courte  et  la  seconde  très 
longue,  et  une  nageoire  anale  correspondant  à  la  seconde  dorsale  pour  la  structure  et  le 
plan.  La  nageoire  caudale  est  à  peine  attachée  à  la  seconde  dorsale  et  anale,  et  est 
arrondie  à  l'extrémité.  Comme  pour  la  morue  et  le  hadock,  les  nageoires  ventrales 
sont  jugulaires,  ou  placées  devant  les  pectorales.  La  lingue  a  des  écailles,  mais  très 
petites  et  enfoncées  dans  la  peau,  à  tel  point  même  qu'on  pourrait  croire  que  ces  poissons 
sont  dépourvus  d'écaillés.  (2) 

Spécimens  en  formaline,  provenant  du  lac  Raboteux  (Ragged),  parc  Algonquin, 
Ont.;  de  la  rivière  du  Cygne  (Swan)  près  de  Vernon,  C.  B.;  du  lac  (Rock),  comté  d'Hali- 
burton,  Ont.;  du  lac  Deschênes,  rivière  Ottawa;  et  des  chutes  (Healy's  Falls),  comté  de 
Northumberland,  Ont.  Spécimens  montés,  provenant  du  lac  Ontario,  du  lac  Huron  et 
du  lac  Winnipeg. 

Faux  merlan  (Cusk)  (Brosmius  brosme,  Mùller).  Spécimen  en  formaline  et  spécimen 
monté,   provenont  de  la  côte  atlantique  du  Canada. 

Hétérosomes.  Ce  sous-ordre  comprend  les  poissons  plats  et  se  rapproche  beaucoup 
du  précédent,  mais  la  forme  est  très  comprimée,  les  deux  yeux  sont  sur  le  même  côté  de 
la  tête,  et  le  côté  sur  lequel  ce  poisson  repose  est  blanchâtre  comme  la  partie  ventrale  de 
la  plupart  des  autres  poissons.  Les  nageoires  ventrales  sont  plus  ou  moins  thoraciques, 
et  non  pas  jugulaire,  comme  dans  le  sous-ordre  précédent.  Les  poissons-plats  nouvel 
lement  éclos  sont  symétriques,  avec  un  œil  de  chaque  côté,  mais  la  tête  ne  tarde  pas  à 
subir  une  distorsion. 

Famille  des  Pleuronectes  (poissons-plats). 

Grand  Flétan  (Hippoglossus  hyppoglossus,  L.).  Se  rencontre  dans  toutes  les  mers 
du  Nord. (3)  Spécimens  en  formaline,  provenant  du  golfe  Saint-Laurent  et  des  environs 
de  Digby,  N.-E.  Spécimens  montés,  provenant  du  golfe  Saint-Laurent  et  de  Victoria, 
C.-B. 

Limande  (Hippoglossoides  platessoides,  Fabricius).  Spécimens  montés,  provenant 
du  golfe  Saint-Laurent. 

Carrelet  (Platichthys  stellatus,  Pallas).  Le  corps  couvert  de  tubercules  étoiles,  au 
lieu  d'écaillés.     Spécimens  en  formaline,  province  de  la  Colonjbie-Britannnique. 

Ordre  des  Plectognathes. 

Les  poissons  de  cet  ordre  présentent  des  modifications  remarquables  de  structure. 
Les  maxillaires  et  les  prémaxillaires,  et  les  dentaires  et  articulaires  sont  soudées  en 
une  seule  pièce  ;  les  orifices  des  branchies  sont  de  petites  ouvertures  en  avant  des  pecto- 
rales, et  il  y  a  peu  de  vertèbres.     Cet  ordre  est  divisible   en  plusieurs  sous-ordres  avec 

(1)  La  petite  morue  {Microgadus)  pourrait  être  considérée  comme  une  exception,  mais  c'est  un  poisson 
anadrome  (ou  il  ne  remonte  les  rivières  que  pour  frayer),  et  son  habitat  est  ordinairement  l'eau  salée  ou 
saumâtre. 

(2)  Auteur  :  Ibid,  p.  158. 

(3)  Drs  Jordan  et  Kvermann  :  Ibid,  Vol.  III,  p.  2,611. 
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leurs  familles,  dont  les  espèces  sont  diversement  protégées  par  des  piquants,  des  écussons 
polygonaux,  des  écailles  spinigères,  ou  une  peau  tessellée. 

Famille  des  Ostracionides  (Coffres). 

Coffre  moucheté  (Lactophrys  bicaudalis).  Spécimen  desséché,  sans  indication  de 
localité. 

Ordre  des  Pédicules. 

Les  poissons  de  cet  ordre  diffèrent  du  type  ordinaire  des  poissons,  en  ce  que  "  les 
os  du  carpe  sont  notablement  allongés,  et  forment  une  sorte  de  bras  supportant  l'os 
pectoral.1  " 

Famille  des  Lophiidés  (Baudroies). 

Baudroie  (Lophius  piscatorius,Li.).  Spécimens  en  formaline,  provenant  des  viviers 
de  Saint-Jean,  N.-B.     Os  provenant  de  Digby,  N.-E. 

Classe  des  Batraciens^ 

Les  batraciens  sont  remarquables  par  les  transformations  que  la  plupart  subissent. 
Il  y  a  d'abord  1  état  de  larve,  alors  que  les  fonctions  respiratoires,  comme  chez  les  pois- 
sons, se  font  par  les  branchies.  Puis  les  branchies  disparaissent  graduellement,  et  la 
respiration  se  fait  ensuite  par  les  poumons.  Quelques  batraciens  gardent  cependant  les 
branchies  toute  leur  vie — par  exemple,  le  ménobranche  (Necturus  maculatus) — et  n'ont 
jamais  de  poumons.  En  outre,  chez  certains  batraciens  ovo- vivipares,  la  période 
larvale  a  lieu  durant  l'existence  de  l'embryon  dans  l'oviducte.  (2)  C'est  dans  cette  classe 
que  se  renconte  le  membre  à  cinq  doigts.  Les  batraciens  ne  se  rencontrent  que  dans 
les  latitudes  tropicales  et  tempérées,  et  se  divisent  en  les  tiois  ordres  suivants  : 

Apodes  (batraciens  dépourvus  de  membres). 

Caudata  (salamandres  et  leurs  congénères,  ou  batraciens  à  queue). 

Ecaudata  (grenouilles  et  crapeaux,  ou  batraciens  sans  queue). 

Les  spécimens  suivants  de  batraciens  sont  conservés  dans  la  formaline  : 

Grenouille-léopard  (Rana  virescens),  grenouille  des  bois  (Rana  sylvatica),  grenouille 
verte  (Rana  elamata),  et  crapaud  d'Amérique  (Bufo  americanus),  tous  des  environs 
d'Ottawa  ;  grenouille-taureau  (Rana  catesbiana),  de  Wakefield,  P.  Q.  et  Belleville,  Ont.  ; 
crapaud  commun  (Hyla  versicolor),  des  rivières  Ottawa  et  Détroit.  Des  spécimens 
de  ces  dernières  espèces  passent  quelquefois,  morts  ou  vivants,  dans  les  conduits  d'eau 
de  la  piscifacture  d'Ottawa. 

Classe  des  Reptiles. 

Bien  que  les  reptiles,  comme  les  poissons  et  les  batraciens,  soient  des  animaux  à 
sang  froid,  ils  se  rapprochent  plutôt  des  oiseaux  et  des  mammifères  par  leurs  fonctions 
respiratoires,  qui  se  font  toujours  par  les  poumons.  Ils  se  rapprochent  aussi  de  ces  der- 
niers en  ce  qu'ils  possèdent,  durant  le  développement  de  l'embryon,  un  amnios  et  une 
allantoide.  A  la  basse  du  crâne  il  y  a  un  seul  condyle  occipital  (au  moins  chez  tous  les 
ordres  existants),  comme  pour  les  oiseaux,  avec  lesquels  ils  se  rapprochent  de  près  pour 
plusieurs  caractères  essentiels.  Bien  qu'il  y  ait  parmi  les  reptiles  deux  des  ordres  exis- 
tants qui  renferment  de  nombreuses  espèces   (il  y  a  environ   1,600  serpents  et  près  de 

(*)  Drs  Jordan  et  Evennann  :  Ibid,  vol.  III,  p.  2712. 

C2}  Les   jeunes  salamanches  noirs  {S.  atra)   ont  de  longues  branchies  externes  en  forme  de  plumes, 
durant  l'existence  dans  l'oviducte,  et  ils  les  jettent  à  leur  naissance.     Parker  et  Hrswell:   Ibid,  p.  289. 
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1,900  lézards),  Q) il  y  a  plusieurs  ordres  de  la  classs  (comme  les  Dinosauriens  et  les  Ptéro- 
dactyles) qui  sont  entièrement  éteints,  et  qui,  avec  les  prédécesseurs  de  quelques  ordres 
survivants,  étaient  les  vertébrés  qui  dominaient  aux  époques  triassique  et  jurassique  ;  et 
il  ne  saurait  y  avoir  aucun  doute  que  les  représentants  modernes  de  la  classe  (au  moins 
la  plupart)  proviennent  d'une  extrême  modification  de  structure,  que  leurs  ancêtres 
avaient  graduellement  subie  dans  leur  lutte  pour  la  vie  au  milieu  des  changements 
stupéfiants  par  lesquels  passent  notre  globe.  Les  serpents  rampants,  qui  sont  les  der- 
niers reptiles  ayant  fait  leur  apparition,  témoignent  en  toute  évidence  de  tout  cela. 

Les  reptiles  existants  se  divisent  en  les  cinq  ordres  suivants  : 

Rhynchocéphales  (Sphenodon  punctata,  (2)  la  Tu atara  des  Maoris  ;  la  seule  espèce 
survivante). 

Chéloniens  (tortues). 

Crocodiles  et  leurs  congénères. 

Lacertiliens  (lézards  et  caméléons). 

Ophidiens  (serpents). 

Cette  classe  est  représentée,  au  musée,  par  des  spécimens  de  la  tortue  Snapping 
Turtle  (Ghelydra  serpentina),  de  la  tortue  Blanding  (Bmys  blandingii),  de  la  tortue  de 
terre  (Chrysemys  picta),  dont  quelques-unes  sont  vivantes,  provenant  de  diverses  parties 
d'Ontario  ;  et  quelques  serpents. 

Etrangers  au  Canada,  il  y  a  quelques  spécimens  d'alligators  (Alligahi  mississipien- 
sis),  dont  l'un  est  vivant. 

Classe  des  Oiseaux. 

L'organisation  et  l'intelligence  des  oiseaux  leur  donnent  une  place  à  part  dans  le 
rè^ne  animal,  et  nous  pourrions  dimcilement  trouver  dans  la  nature  des  êtres  plus  doués 
de  variété  et  de  beauté.  La  splendeur  de  leurs  plumages,  la  grâce  de  forme  de  la  plu- 
part d'entre  eux,  les  notes  harmonieuses  sortant  du  gosier  d'un  grand  nombre,  la  facilité 
qu'ils  ont  à  se  plier  à  toutes  sortes  d'habitats,  les  extrémités  de  grandeurs  qu'ils  montrent, 
et  le  don  que  possèdent  certaines  espèces  de  se  moquer  et  même  de  parler,  tout  chez  eux 
est  propre  à  nous  intéresser.  Cependant,  si  variées  et  nombreuses  que  soient  les  espèces 
d'oiseaux,  il  n'y  a  pas  chez  eux  les  extrémités  de  forme  qui  se  voient  chez  les  mammifères, 
les  reptiles  et  les  poissons.  Parmi  les  mammifères,  on  pourrait  dimcilement  concevoir 
des  êtres  plus  dissemblables  qu'un  éléphant  et  une  girafe,  un  kangourou  et  un  chimpanzé, 
ou  une  baleine  et  une  chauve-souris.  Mais,  parmi  les  oiseaux,  il  n'y  a  pas  la  même 
diversité  morphologique.  Si,  par  exemple,  l'oiseau  moqueur  avait  la  même  taille  qu'une 
autruche,  et  que  les  deux  fussent  placés  côte  à  côte,  on  verrait  que  le  premier  possède  un 
très  long  bec,  des  ailes  fortement  développées,  et  des  jambes  et  pieds  très  faibles  :  alors 
que  le  second,  par  contre,  aurait  comparativement  un  bec  court,  des  ailes  maigrement 
développées,  et  des  jambes  et  pieds  très  puissants.  Et  cependant,  en  dépit  de  ces  extré- 
mités de  forme,  on  ne  verrait  pas  là  la  même  divergenee  d'un  type  général  que  celle  que 
manifestent  les  mammifères.  En  d'autres  termes,  on  pourrait  assimiler  les  oiseaux  à  de 
grands  bouquets  de  fleurs  serrées  les  unes  contre  les  autres  sur  un  buisson,  et  les  mammi- 
fères, reptiles  et  poissons  à  des  branches  couvertes  çà  et  là  de  fleurs  et  laissant  occasion- 
nellement percer  quelques  petits  bouquets.  Le  trait  distinctif  chez  les  oiseaux  est  la 
possession  de  plumes.  Ce  vêtement  est  particulier  à  la  classe,  et  tous  les  oiseaux  le  pos- 
sèdent. Les  oiseaux  se  distinguent  essentiellement  des  reptiles — dont  ils  se  rapprochent 
pour  certains  caractères  essentiels,  non  seulement  par  leurs  plumes,  mais  aussi  par  la 
structure  du  cœur  qui  affecte  vitalement  la  température  du  sang,  et  aussi  par  la  façon 
avec  laquelle  les  membres  antérieurs  se  modifient  en  une  paire  d'ailes.  Les  membres 
postérieurs  ne  se  sont  pas  écartés  du  type  primitif  autant  que  les  ailes.  Aucun  oiseau 
n'a  moins  de  deux  doigts  à  chaque  pied  (3)  et  aucun  n'en  a  plus  que  quatre,  qui  est  du 
reste  le  nombre  le  plus  ordinaire. 

I1)  Selon  le  docteur  Boulanger,  il  y  a  1,639  espèces  valides  de  serpents,  1,893  espèces  de  vrais  lézarde 
et  76  de  caméléons.  "  Catalogque  des  reptiles  du  British  Mupeum,"  Vol.  III,  p.  VI. 
('*)  Halteria  punctata. 
(3)  Les  vraies  autruches  {struthio)  sont  les  seuls  oiseaux  n'ayant  que  deux  doigts  à  chaque  pied. 
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La  similarité  morphologique  de  la  structure  des  oiseaux  n'est  après  tout  qu'une 
simple  affaire  de  comparaison  ;  et  il  y  a  certes  fort  loin  du  pingouin  disgracieux,  avec 
ses  plumes  ressemblant  à  des  écailles,  à  la  mignonne  fauvette  perchée  sur  la  plus  haute 
branche  d'un  arbre  ;  et  il  n'y  a  pas  pour  ainsi  dire  aucun  endroit,  soit  sur  eau  ou  sur 
terre,  marais  ou  cîme  rocheuse,  prairie  ou  forêt,  où  il  ne  se  trouve  pas  d'oiseaux. 

Il  y  a  des  ordres  entiers  ayant  des  habitations  aquatiques,  et  c'est  de  ceux-là  dont 
nous  parlerons  surtout  dans  ce  rapport.  Cependant,  dans  la  multitude  immense  des 
oiseaux  terrestres,  il  se  rencontre  parfois  quelques  oiseaux  percheurs  ou  de  proie  qui, 
tout  en  aimant  se  reposer  en  quelque  retraite  rocheuse  ou  agreste,  vont  chercher  leur 
proie  dans  les  lacs  ou  les  rivières. 

Les  oiseaux  aquatiques  montés  sont  pour  la  plupart  exhibés  dans  une  vitrine 
centrale,  et  ils  sont  ici  mentionnés  suivant  l'ordre  auquel  ils  appartiennent  respectivement. 

Ordre  des  Pygopodes  (grèbes,  plongeurs  et  pingouins).  Spécimens  du  grèbe  à  cou 
rouge  (Colymbus  holbœllii),  du  grèbe  cornu  (Colymbus  auritus),  du  petit  grèbe  (Podi- 
lymbus  po'diceps),  du  grand  plongeur  (Urinator  imber),  du  plongeur  à  gorge  rouge 
(Urinator  lumme),  du  macareux  (Fratercula  arctica),  du  guillemot  noir  (Cepphu  sgrylle,) 
du  murre  (JJria  troile),  du  pingouin  commun  (Alca  torda),  et  du  guillemob  "  dovekie  " 
(Aile  aile). 

Ordre  des  Longipennes (mouettes,  sternes  et  leurs  congénères).  Spécimens  de  la  mouette 
blanche  (Gavia  alba),  de  la  grande  mouette  noire  (Larus  marinus),  de  la  mouette 
d'Amérique  (Larus  argentatus  smithsonianus),  de  la  mouette  Bonaparte  (Larus  pliiladel- 
phia),  et  de  la  sterne  arctique  (Sterna paradisœa). 

Ordre  des  Stéganopodes  (oiseaux  entièrement  palmés).  Spécimens  du  fou  (Salla 
bassana),  du  cormoran  commun  (Phalocrocorax  carbo),  et  du  comoran  à  double-crête 
(Phalacrocorax  dilophus). 

Ordre  des  Ansériens  (  Earles,  Canards,  Oies,  Cygnes  et  Flamants). 

Spécimens  du  harle  d'Amérique  (Merganser  americanus),  du  harle  rouge  (Mergan- 
ser  serrator),  du  harle  à  chaperon  (Lophodytes  cucullatus),  de  la  sarcelle  verte  (Anas 
carolinensis),  de  la  sarcelle  à  ailes  bleues  (Anas  discors),  du  canard  à  queue  effilée  (Dafila 
acuta),  du  canard  des  bois  (Aix  sponsa),  du  garrot  commun  (Glaucionetta  clangula 
americana),  du  canard  à  grosse  têt^  (Charitonetta  albeola),  du  canard  à  longue  queue 
(Clangula  hyemalis),  du  canard  arlequin  (Histrionicu?"Jiistrionicus),  l'eider  d'Amérique 
(Somateria  dresser i),  de  la  macreuse  noire  d'Amérique  (Oidemia  americana),  la  macreuse 
à  lunette  (Oidemia  perspicillala),  et  le  canard  roux  (Erismatur  rubida). 

Ordre  des  Hérodiens  (Hérons,  Ibis  et  leurs  congénères). 

Spécimens  du  butor  d'Amérique  (Botaurus  lentiginosus),  du  grand  héron  bleu 
(Ardea  herodias),  du  grand  héron  blanc  (Ardea  egretta),  du  petit  héron  blanc  (Ardea 
candidissima),  et  du  héron  vert  (Ardea  virescens). 

Ordre  des  Alectorides  (Grues,  Râles  et  leurs  congénères). 

Spécimens  du  râle  de  Virginie  (Rallus  virginianus),  de  la  poule  d'eau  de  Floride 
(Gallinula  galeata),  et  de  la  foulque  d'Amérique  (Fulica  americana). 

Ordre  des  Limicoles  (oiseaux  de  rivages). 

Spécimens  du  phalarope  rouge  (Crymophilus  Julicarius),  du  phalarope  du  nord 
(Phalaropus  lobatus),  du  coq  de  bruyère  d'Amérique  (Philohela  minor),  de  la  barge  marbrée 
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(Limosa  Jedoa),  de  la  barge  d'Amérique  à  queue  noire  (Limosa  hwmastica),  du  courlis 
jaune  (Totanus  melanoleucus),  du  courlis  boréal  (Numenius  borealis),  du  pluvier  à  ventre 
noir  (Charadrius  squatarola),  du  pluvier  doré  {Charadrius  dominions),  et  de  plusieurs 
espèces  de  bécassines  et  de  chevaliers. 

Parmi  les  oiseaux  de  proie  aquatiques,  il  y  a  des  spécimens  de  l'aigle  à  tète  blanche 
(Haliaëtus  leucocephalus)  et  de  l'orfraie  (Pandion  Jialiaetus).  Il  y  aussi  un  spécimen  du 
martin-pêcheur  (Ceryle  alcyon). 

Il  importe  aussi  de  mentionner  une  peau  préparée  avec  le  nid  et  quatre  œufs  de 
l'hirondelle  Ipswich  (Ammodramus prince ps)  provenant  de  l'île  de  Sable,  Nouvelle- Ecosse. 

Une  série  d'œufs  de  guillemot  (Uria  troilé),  provenant  en  grande  partie  des  Rochers 
aux  Oiseaux,  au  large  des  îles  de  la  Madeleine,  est  exposée  dans  une  vitrine  formant 
table,  et  l'on  a  là  une  idée  des  colorations  très  variées  des  œufs  de  cette  espèce  d'oiseaux. 

Classe  des  Mammifères. 

Les  mammifères  tiennent  la  tête  du  règne  animal,  et  comprennent  l'homme  lui- 
même.  Ils  diffèrent  des  autres  vertébrés  sous  certains  rapports  bien  caractéristiques. 
Les  petits  sont  nourris  par  leur  mère  avec  du  lait.  Il  y  a  deux  condyles  occipitaux,  au 
lieu  d'un,  comme  chez  les  reptiles  et  les  oiseaux  (mais  les  batraciens  ont  cependant  deux 
condyles,  comme  les  mammifères)  ;  il  y  a  un  diaphragme  musculaire  séparant  la  poitrine 
de  l'abdomen  ;  il  n'y  a  pas  de  quadrat,  mais  la  mandibule  s'articule  directement  avec 
les  squamosaux  ;  ils  sont  ordinairement  couverts  de  poils,  et  à  quelques  exceptions  près, 
les  monotrèmes  sont  ovipares.  La  plupart  sont  des  animaux  terrestres,  mais  il  y  a 
plusieurs  espèces  aquatiques.  Les  cétacés  (baleines  et  leurs  congénères)  et  les  syréniens 
(lamantins  et  dugongs)  vivent  dans  l'eau  à  l'état  permanent,  et  ne  viennent  jamais  à 
terre.  Les  premiers  vivent  dans  la  mer,  et  les  autres  se  plaisent  parmi  les  herbes  aqua- 
tiques des  rivières,  baies  et  estuaires.  Les  phoques  passent  presque  toute  leur  existence 
dans  l'eau,  où  ils  se  nourrissent,  et  ne  viennent  à  terre  la  plupart  du  temps  que  pour  y 
mettre  leurs  petits  au  monde.  Outre  les  phoques,  il  y  a  plusieurs  autres  carnivQres  aqua- 
tiques, comme  les  loutres  et  les  visons;  et  plusieurs  rongeurs  aquatiques,  comme  les  castors 
et  les  rats  musqués.  Il  y  a  enfin  des  mammifères  aquatiques  appât  tenant  à  d'autres 
ordres,  comme  par  exemple  l'ornithorhynque  (ornithorhynchus  paradoxus),  si  remar- 
quable, de  la  région  australienne. 

Bien  qu'offrant  en  commum  des  caractères  essentiels,  les  mammifères,  comme  nous 
l'avons  déjà  dit,  présentent  des  formes  excessivement  variées.  Ils  diffèrent  beaucoup 
sous  le  rapport  de  la  grandeur  et  de  l'adaptation  aux  environs.  Pour  cette  raison,  toute 
tentative  de  disposer  les  ordres  qu'ils  embrassent  doit  être  plus  ou  moins  arbitraire.  Mais 
ces  ordres  sont  primairement  divisibles  en  les  trois  sous-classes  suivantes  : 

Protothériens  (monotrèmes  :  l'ornithorynque  et  l'échidnas  de  la  région  austra- 
lienne). 

Métathériens  (marsupiaux  :  kangourous,  wombats  et  opossums). 

Euthériens  (placentaires  :  embrassant  la  grande  majorité  des  animaux  existants). 

La  collection  comprend  des  spécimens  de  marsouin  commun  (Pliocana  communis)  du 
golfe  Saint-Laurent,  d'une  défense  de  narval  (Monodon  monoceros)  de  la  baie d'Hudson, 
des  scapulaires  d'une  baleine  blanche  (Delphinapterus  leucas),  tuée  à  Digby,  N.-E  ,  du 
phoque  commun  (Phoca  vitulina),  du  phoque  annelé  (Pagomys  foetidus),  du  phoque  à 
capuchon  (Pagophilus  grœrdandicus),  du  golfe  Saint-Laurent  ;  du  pêcheur  (Mnstela  per- 
manti)  du  vison  (Puiorius  vison),  delà  loutre  (Lutra canadensis),  du  castor  (Castor  cana- 
densis),  et  du  rat  musqué  (Fiber  zibethicus),  de  la  province  d'Ontario.  Un  spécimen  de 
cette  dernière  espèce  est  d'une  nuance  se  rapprochant  de  l'albinos,  et  on  l'a  rencontré  le 
printemps  dernier  dans  la  rivière  Rideau,  aux  environs  d'Ottawa. 

Il  y  a  aussi  des  spécimens  de  mammifères  terrestres,  dont  les  principaux,  ornant  les 
murs,  sont  des  têtes  de  l'orignal  (Alce  alces),  du  wapiti  (Cerrus  canadensis),  du  cerf 
(Cervus  virginianus),  et  du  caribou  (Rangifer  tarandus). 

Le  reste  du  rapport  traite  de  la  partie  invertébrée  de  la  collection,  et  n'offre  pour 
ainsi  dire  aucun  changement,  l'astérisque  indiquant  de  nouveau  que  ces  spécimens  ont  été 
rassemblés  durant  l'expédition  du  Neptune,  en  1903-04. 
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Ascidiens. 

Le  musée  possède  quelques  spécimens  d'ascidiens  des  espèces  suivantes  :  Boltenia 
bolteni  et  Halocynthia  pyriformis  de  MétL*,  P.  Q.,  et  Pelonaia  arenifera  de  Richibouc- 
tou,  détroit  de  Northumberland.  Deux  spécimens  de  Boltenia*  un  de  Port-Burwell  et 
l'autre  de  Fullerton,  ont  été  dragués  durant  l'expédition  du  Neptune,  en  1903-04. 

Crustacés. 

Les  décapodes  embrassent  des  spécimens  du  Cancer  amœus,  de  la  baie  de  Fundy  et 
de  la  baie  des  Chaleurs,  du  Chionœcetus  opillia  des  îles  de  la  Madeleine,  du  Hyas  ara- 
neus  de  Paroquet,  P.  Q.,  et  des  îles  de  la  Madeleine,  du  Panopeus,  sp.  et  Epialtus  pro- 
ductus,  de  Yancouver,  de  Y  Eupagurus,  sp.*  de  Fullerton,  du  Homarus  americanus,  de 
la  Nouvelle-Ecosse,  du  Crangon  vulgaris  et  de  Y  Hippolyte  Jabricii  de  Métis,  et  du  Sa- 
binea  septemcarinata  et  Spirontocaris  spinus  de  Bradell-Bank,  I.-P.-E.  Il  y  a  aussi  un 
grand  crabe  (Cambarus),  provenant  des  environs  de  Kingston,  Ont. 

Parmi  les  isopodes  on  compte  surtout  des  spécimens  de  YjEga  psora,  de  Grand-Ma- 
nan,  N.-B.,  Churchill  et  Port-Burwell.  Les  derniers  mentionnés  ont  été  trouvés  sur  des 
morues. 

Les  spécimens  de  cirripèdes  appartiennent  au  genre  Balanus  et  viennent  de  Pictou, 
N.-E.,  de  la  baie  des  Chaleurs,  du  golfe  Saint-Laurent,  de  Port-Burwell*  et  de  l'île  Van- 
couver. Il  y  a  aussi  quelques  spécimens  de  l'espèce  Lepas  fascicidaris,  venant  de  la  côte 
du  Pacifique. 

Certaines  formes  arctiques  de  crustacés,  recueillies  durant  l'expédition  du  Neptune, 
ont  été  reconnues  et  fixées  grâce  à  la  bienveillance  du  professeur  G.  O.  Sars,  de  Chris- 
tiania, Norvège,  l'éminent  carcinologiste.  Ce  sont  les  espèces  suivantes  :  Spirontocaris 
gahnardi,*  Spirontocaris  aculeata* ,  Anonyx  nugax*,  Pseudalibrotus  littoralis*,  Ischyro- 
cerus  angvipes*,  et  les  formes  suivantes  d'eau  douce  :  Branchinecta  paludosa*,  Diapto- 
mus  castor*,  Daphnia  pulex*,  et  Dactylopus  stromia*,  de  Fullerton  ;  Nectocrangon  lar* 
et  Ampelisca  eschrichti*  de  Port-Burwell  ;  Euthemisto  libellula*  de  North-fSummerset  ; 
et  Gammarus  locusta*  de  la  baie  Wakeham,  Ungava. 

Mollusques. 

Les  spécimens  de  gastéropodes  sont  les  suivants  :  Tritonofusus  kroyeri  de  Me'fcis 
Sipho  pygmœus  de  la  baie  de  Fundy,  Sipho  stimpsoni  Neptunea  et  decemcostata  de 
Grand-Manan,  N.-B.,  Buccinum  tenue  de  Métis  et  Port-Burwell,*  Buccinum  undatum 
de  Métis,  Nassa  obsoleta  de  Pointe-du-Chêne,  N.-B.,  Purpura  lapillus  de  Métis  et 
des  îles  de  la  Madeleine,  Cerostoma  foliatum  de  Queen  Charlotte,  Trophon  clathratus 
de  Métis,  Priene  orogonensis  de  la  Colombie- Britannique,  Aporrhais  occidentalis  de  la 
baie  Ungava,  Trichoropis  borealis  de  Métis  et  Port-Burwell,*  Turritella  reticula  de 
Gaspé,  Turritella,  sp.*  de  Port-Burwell,  Lucuna  vincta  de  la  baie  de  Fundy,  Littorina 
littorea  de  Grand-Manan,  N.-B.,  Nouvelle-Ecosse  et  l'Ile-du-Prince- Edouard,  Littorina 
palliata,  de  la  Nouvelle-Ecosse  et  de  la  baie  d'Hudson,*  Littorina  rudis  de  la  Nouvelle- 
Ecosse,  Crepidula  fornicata  de  Pictou,  N.-E.,  Velutina  undata  de  la  Malbaie,  Velutina 
lœvigata  de  Gaspé  et  de  Port-Burwell,*  Natica  clausa  de  Métis,  Lunatia  héros  de 
Grand-Manan,  N.-B.,  Pictou,  N.-E,  et  la  baie  des  Chaleurs,  Lunatia  grœnlandica  de 
Gaspé,  Pachypoma  gibberosum  de  Vancouver,  Margarita  cinerea  de  la  baie  Ungava, 
cap  Gaspé,  Métis,  Fullerton*  et  Port-Burwell,  Solariella  varicosa  de  Métis,  de  Haliotis 
kamtschatkana  des  îles  de  la  Reine  Charlotte,  Puncturella,  sp.*  de  Port  Burwell,  Acmœa 
testudinalis  de  Grand-Manan,  Tadousac,  P.Q.,  et  Fullerton,  et  Amicula  vestitu  de  la 
Rivière-du-Loup,  P.Q.,  de  Tonicella  marmorea  de  la  baie  Ungava  et  de  Fullerton* — les 
deux  derniers  provenant  des  gésiers  de  canards  eider,  et  Katherina  tunicata  de  l'île 
Vancouver. 

(n)  Quelques  spécimens  de  Hyas  ^peut-être  H  coarctatus)  de  Fullerton  ont  été  obtenus  durant  l'expédi- 
,tion  du  Neptune. 
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Les  spécimens  de  lamillibranches  sont  les  suivants  :  Zirphœa  crispata  de  l'île  Van- 
couver et  l'île  au  Sable,  N.-E.,  Cyrtodaria  siliqua  du  golfe  Satn-Laurent  Saxicava  rugo- 
sa  de  la  Nouvelle-Ecosse,  de  la  baie  Ungava  et  l'île  Byam,*  Mya  truncata*  et  du  détroit 
de  Cumberland  et  Port-Burwell,  Mya  arenaria  du  golfe  Saint-Laurent,  baie  des  Chaleurs 
et  l'Ile-du-Prince-Edouard — les  derniers  mentionnés  étant  de  tout  petits  spécimens  juvé- 
niles— Cochlodesma  leanum  de  Pictou,  N.-E.,  Lyonsia  arenosa,  et  Kennerlia  glacialis  de 
Gaspé,  Macoma  inflata  de  la  Malbaie,  Macoma  calcarea  de  la  baie  de  Gaspé,  îles  de  la 
Madeleine  et  Port-Burwell,*  Macoma  balthioa  de  Tadousac,  P.Q.,  et  Fullerton,*  Meso- 
desma  deauratum  de  Métis,  P.Q.,  Spisula  polynyma  de  Gaspé,  P.Q.,  Spisula  soli- 
dissimade  la  baie  de  Fundy  et  Pictou,  N.-E.,  Petricola  photadiformis  de  Plle-du-Prince- 
Edouard,  Liocyma  fluctnosa  du  banc  Bradelle,  de  l'Ile-du-Prince-Edouard,  Cytherea 
convexa  de  l'Ile-du-Prince-Edouard  et  îles  de  la  Madeleine,  Venus  mercenaria  de  la 
Nouvelle-Ecosse  et  détroit  de  Northumberland,  Astarte  compressa  de  Métis  et  îles  de  la 
Madeleine,  Astarte  lactea  des  îles  de  la  Madeleine  et  Port-Burwell,*  Cyprina  islandica 
de  la  baie  de  Fundy,  Serripes  groenlandicus*  de  Port-Burwell,  Cardium  ciliatum  de 
la  baie  des  Chaleurs,  de  la  tête  du  cap  Gaspé  et  Port-Burwell,*  Megayoldia  thra- 
ciœformis  du  golfe  Saint-Laurent,  Yoldia  sapotilla  de  Pictou,  N.-E ,  Yoldia  limima- 
tula  du  golfe  Saint-Laurent,  et  Port-Burwell,*  Leda  minuta  de  Gaspé  et  Port-Burwell,* 
Nucula  tenuis  du  Labrador,  Grenella  pectinula  de  la  Malbaie,  Crenella,  sp.*  de  Fuller- 
ton  et  Port-Burwell,  Modiolaria  nigra  et  Modiolaria  discori  de  Gaspé,  Modiolaria 
corrugata  de  la  Malbaie,  tête  du  cap  Gaspé,  Fullerton,*  et  Port-Burwell,*  Modiola 
demissa  de  la  Nouvelle-Ecosse  et  de  Charlottetown,  I.-P.-E.,  Modiola  modiolus  de  la 
Nouvelle-Ecosse,  du  détroit  de  Northumberland  et  de  la  tête  de  Douglastown,  P.Q., 
Mytilus  edulis  de  Métis,  baie  des  Chaleurs  et  la  baie  Wakeham,*  Myiilus  califomianus 
de  l'île  Vaucouver,  Pecten  grœnlandicus  du  golfe  Saint-Laurent,  Pecten  magellanicus 
de  la  baie  de  Gaspé  et  de  Douglastown  Bank,  P.Q.,  Pecten  islandicus  du  golfe  Saint- 
Laurent,  Pecten  caurinus  du  détroit  de  Géorgie,  C.-B.,  Ostrea  virginica  de  l'Ile-du- 
Prince-Edouard,  Ostrea  luridade  la  Colombie- Britannique,  et  Hinnites  giganteus  de  l'île 
Vaucouver. 

Parmi  les  autres  spécimens  se  rattachant  aux  mollusques,  il  y  a  quelques  ptéropodes 
provenant  de  Port-Burwell,  baie  Wakeham  et  Black-Tickle  ;  un  octopus  de  5 \  pieds  de 
long  par  7J  pieds  de  large,  venant  de  la  Colombie-Britannique  ;  des  spécimens  de  YOm- 
matostrephes'illecebrosa,  du'golfe  Saint-Laurent  ;  à  part  les  coquilles'suivantes  d'eau  douce 
retirées  de  l'estomac  d'un  esturgeon  :  Planorbis  bicerinatus,  Planorbis  parvus,  Planorbis 
campanulatus,  Limnœa  catascopium,  Valvata  sincera,  Valvata  tricarinata,  Amnicola  po- 
rata,  Sphœrium  striatinum  ?  et  Pisidium  abditum. 

Polyzoares. 

Parmi  les  polyzoaires,  il  y  a  des  fragments  du  Myriozoum  subgracile  du  golfe  Saint- 
Laurent  et  de  la  baie  des  Chaleurs,  dvCCellepora  cervicornis,Cellepora  incrassata  et  Eschara 
elegantula  du  banc  des  Orphelins,  golfe  Saint-Laurent,  et  un  spécimen  du  Fïustra,  sp. 
de  Rimouski,  P.Q. 

Brachiopode. 

Cette  collection  comprend  des  spécimens  de  YHemithiris  psittacea  de  la  tête  du  cap 
Gaspé,  P.Q.,  et  Ungava,  du  Terebratalia  spitzbergensis  de  la  Malbaie,  P.Q.,  et  du 
Terebratulina  septentrionalis  de  la  baie  de  Fundy. 

Annélides. 

Des  spécimens  des  coquilles  du  Spirorbis,  de  Port-Burwell,  Ungava,  sont  attachés  à 
des  algues  et  à  d'autres  objets  venant  de  diverses  localités.  Des  tubes  de  Cistenides*  et 
quelques  spécimens  d'une  très  petite  sangsue*  d'eau  dou?e  viennent  de  Fullerton.  Cer 
tains  autres  annélides,  recueillis  en  1903-04  durant  l'expédition  du  Neptune,  n'ont  pas 
encore  été  déterminés. 
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Echinodermes. 

Les  echinodermes  sont  surtout  représentés  par  les  spécimens  suivants  ;  Echinara- 
parmachnius  du  golfe  Saint-Laurent,  baie  des  Chaleurs,  Douglastown-Head,  P.Q.,  et 
des  îles  de  la  Madeleine,  de  Strongylocentrotus  drobachiensis  de  la  baie  de  Fundy,  tête  du 
cap  Gaspé,  P.Q.,  Rimouski,  P.Q.,  îles  de  la  Madeleine,  baie  Ungava,  et  North-Sum- 
merset,*  Gorphalus  gonoce  agassizii  de  la  province  de  Québec,  Ophiopholis  aculeata  près 
de  Churchill,  tête  du  cap  Gaspé,  et  Port-Burwell,*  Ophioglypha  robusta  du  golfe  Saint- 
Laurent  et  Port-Burwell,*  Ophioglypha  sarsii  de  Kamouraska,  P.Q.,  et  Port-Burwell,* 
Leptasterias  groenlandicus  de  Métis,  P.Q.,  Asterias polaris  de  la  tête  du  cap  Gaspé,  P.Q., 
Rimouski,  P.Q.,  et  Port-Burw-ell*  (petits  spécimens),  Asterias  vulgaris  de  Digby,  N.-E., 
Douglastown-Head,  P.Q.,  baie  des  Chaleurs  et  îles  de  la  Madeleine,  Crossaster  papposus 
du  détroit  d'Hudson,  tête  du  cap  Gaspé,  et  North-Summerset,*  Psolus  Jabricii  de 
Rimouski,  P.Q.,  etVort-Burwéil,*  Psolus phantapus1  de  la  tête  du  cap  Gaspé,  et  Pentacta, 
sp.*  de  Port-Leopold,  North-Summerset. 

Cœlentérés. 

Il  y  a  quelques  spécimens  de  ce  sous-règne,  tels  que  YAcyonium  rubi/orme,  du  golfe 
Saint-Laurent  ;  le  Pennatula  aculeata,  des  environs  de  l'île  Anticosti  ;  et  le  Verrillia 
blakei,  de  l'anse  Burrard,  C.-B.  Il  y  a  aussi  certains  cténophores*  de  Port-Burwell, 
des  actiniens*  de  North-Summerset,  et  des  hydrozoans  de  Fullerton  et  de  Black-Tickle. 

Eponges, 

Parmi  les  quelques  spécimens  d'épongés  du  musée,   on  peut  mentionner  le  Chalina 
cculata  du  golfe  Saint-Laurent,  et  le  Suberites  compacta  de  l'île  de  Sable,  N.-E. 
Le  tout  respectueusement  soumis. 

ANDREW  HALKETT, 

Naturaliste  et  conservateur  du  Musée  des  Pêcheries. 

Ministère  de  la  Marine  et  des  Pêcheries, 
Ottawa,  décembre  1906. 
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ANNEXE  N°  15 


DEPENSES    ET   REVENUS 


La  dépense  totale  de  tous  les  services  des  pêcheries,  excepté  celui  du  gouvernement 
civil,  pour  l'exercice  expiré  le  31  mars  190.7,  y  compris  les  primes  de  pêche,  s'est  élevée 
à  $693,685,  ce  qui  laisse  une  marge  de  plus  de  $100,000  sur  le  crédit  voté  à  ces  fins. 

Le  revenu  net  total  des  pêcheries,  durant  la  même  période,  en  loyers,  permis,  amen- 
des et  ventes,  y  compris  les  permis  modus  vivendi  délivrés  à  des  navires  des  Etats-Unis, 
s'est  élevé  à  $59,544. 


Service. 

Dépenses. 

Crédit. 

Pêcheries 4 

Piscifactures 

$      cts. 

95,930  54 
118,681  62 
204,837  82 
159,015  75 
115,219  92 

$      cts 

95,925  00 
158,000  0J) 

Service  de  protection  des  pêcheries 

Primes  de  pêche 

216,745  00 
160,000  00 

Dépenses  diverses 

167,568  68 

Total 

693,685  65 

798,238  68 

On  trouvera  tous  les  détails,  sous  leurs  en-têtes  respectifs,  dans  le  rapport  de 
P  Auditeur  général. 

En  outre  du  tableau  précédent,  le  sommaire  suivant  indique  les  traitements  et 
déboursés  des  officiers  de  pêcheries  dans  les  diverses  provinces,  ainsi  que  les  dépenses  se 
rattachant  au  maintien  des  divers  établissements  de  piscifacture  par  tout  le  pays. 


Service. 


Pêcheries,  Ontario 

m  Québec    

h  Nouveau -Brunswick  .... 

ii  Nouvelle-Ecosse 

h  Ile-du-Price-Edouard  . . . 

h  Manitoba 

h  Territoire  du  Nord-Ouest 

"  Colombie-Britannique  . . . 

m  Yukon 

En  général 

Total... 


Dépenses. 


$    cts 

3,188  34 

5,590  94 

24,987  70 

24,989  09 

5,792  32 

2,173  33 

6,359  22 

20,381  97 

1,030  35 

1,437  28 


95,930  54 
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Montant. 

Total. 

Ontario. 

$        cts. 

2,700  00 
488  34 

$         c. 

Total 

3,188  34 

Appointements 

Déboursés 

Québec. 

3,095  70 
2,411  34 

83  90 

Total 

5,590  94 

Nouveau- Brunswick. 

17,630  95 
6,336  75 
1,020  00 

Divers 

Total     

15,134  66 

9,427  01 

427  42 

24,987  70 

Nouvelle- Ecosse. 

Total 

24,989  09 

Ile-du-  Prince- Edoaard. 

4,513  40 

1,275  92 

3  00 

Manitoba. 

Total 

Appointements       . 

1,501  00 
459  60 
212  73 

5,792  32 

Total 

Saskatchetvan. 

2,173  33 

Appointements 

2,304  50 
1,336  95 

Total 

3,681  45 

Albcrta. 

1,470  15 

1,105  67 

101  95 

• 

Colombie- Britannique. 

Total   .... 

14,276  90 
5,082  44 
1,022  63 

2,677  77 

Total 

20,381  97 

Yukon. 

750  00 
280  35 

Déboursés 

1,030  85 
1,437  28 

• 

95,930  54 
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PISCICULTURE. 


Service. 


Pisciculture — Etablissement  piscicole  d'Ottawa 

m  ii  de  Newcastle  ,  .  

h  -i  de  Sandwich 

h                                     ..                  du  vivier  à  achigan  de  Quinte,    Ont. 
i.  h  de  Wiarton 


Compte  général, 


de  Tadousac,  Que. 

de  Gaspé.  . .    

de  Magog 

de  Saint- Alexis  . . 
du  lac  Tremblant. 

du  lac  Lester 

de  Chelsea 


B. 


de  Ristigouche,  N. 

de  Miramichi . .    . 

de  la  rivière  Saint- Jean,  N.-B. 

de  Shemogue  

de  Shippégan 

de  Carleton 


de  Bedford,  N. 
de  Margaree . . 
de  Bay-View. . 

de  Canso 

de  Windsor .  . . 
de  Fourchu  — 


E. 


de  Selkirk,  Man. . . 
de  la  rivière  Berens . 


de  la  rivière  Fraser,  C.-B. 

de  Granite-Creek 

de  Skeena 

de  Pemberton 

du  lac  Han-ison 

de  Rivers-Inlet   


de  Kelley's-Pond,  I.-P.-E. 
de  Charlottetown 


Dépenses. 


1,372  72 
3,024  45 
5,593  91 
532  80 
1,981  15 

3,690  22 
1,794  60 
1,602  01 
777  10 
1,274  15 
1,502  79 
42  37 

3,493  18 
2,644  56 
1,473  20 
1,518  05 
654  98 
7,559  12 

1,525  85 
2,307  43 
1,148  36 
1,277  61 
1,607  39 


3,438  51 
12,419  84 

4,646  22 
7,090  34 
5,826  25 
7,727  08 
8,701  35 
5,388  68 

1,711  35 
1,241  12 

12,092  86 


Total. 


118,681  62 
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APPOINTEMENTS,  ETC. 

$           cts. 

$          cts. 

Compte  général.    ..... 

Piscifacture  de  Newcastle. 

12,092  86 

1,035  00 
1,989  45 

Total 

3,024  45 

Piscifacture  de  Sandwich 

Appointements 

787  50 
4,806  41 

Total 

5,593  91 

Appointements 

Piscifacture  d'Ottawa 

1,245  45 

127  27 

Total . 

1,372  72 

Vivier  à  achigan  de  Quinte. 

Appointements 

31  25 

501  55 

Total 

532  80 

Piscifacture  de  Tadousac. 

625  00 
3,065  22 

Dépenses  diverses 

Total. 

3,690  22 

Piscifacture  de  Gaspé. 

Appointements 

491  64 
1,302  96 

Total 

1,794  60 

Piscifacture  de  Magog. 

512  50 
1,089  51 

Dépenses  diverses 

Total. 

1,602  01 

Piscifacture  de  Saint-Alexis. 

Appointements 

280  00 
497  10 

Total 

777  10 

Piscifacture  de  Ristigouchc. 

Appointements 

Dépenses  diverses  .... 

825  00 
2,668  18 

Total 

3,493  18 

Appointements 

Dépenses  diverses  .... 

Piscifacture  de  Miranuchi. 

750  00 
1,894  56 

reporter 

Total 

2,644  56 

A 

33,973  85 
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Report 

Piscifacture  de  la  rivière  Saint- Jean. 


Appointements . . . 
Dépenses  diverses. 


Total . 


Piscifacture  de  Shippéqan. 


Dépenses  diverses. 


Piscifacture  de  Shemogue. 


Dépenses  diverses . 


Piscifacture  de  Bay-View. 


Dépenses  diverses . 


Piscifacture  de  Bedford. 


Appointements .    . 
Dépenses  diverses. 


Total. 


Piscifacture  de  Margaree. 


Appointements 

Dépenses  diverses. 


Total. 


Piscifacture  de  Sdkirk. 


A  ppointements  — 
Dépenses  diverses. 


Total 


Piscifacture  de  la  rivière  Fraser. 


Appointements 

Dépenses  diverses. 


Total 


Piscifacture  de  Pemherton. 


Appointements. . . 
Dépenses  diverses . 


Total 


Piscifacture  de  Kclleifs-Pond. 


Appointements. . . 
Dépenses  diverses. 


Total 


Piscifacture  de  Skeena. 


Appointements 

Dépenses  diverses 


Total 

A  reporter . 


$     cts. 


875  00 
598  20 


1,075  00 
450  85 


445  00 
1,862  43 


900  00 
2,538  51 


1,050  00 
3,596  22 


1,944  33 

5,782  75 


6X6  (56 
1,094  69 


775  00 
5,051  25 
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DÉPENSES  GÉNÉRALES  DES  PÊCHERIES— Suite. 
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Report . 


Piscifacture  de  Rivers-Inlet. 


Appointements. . . 
Dépenses  diverses . 


Total. 


Piscifacture  du  lac  Lester. 


Appointements. . . 
Dépenses  diverses . 


Total . 


Piscifacture  de  Granite-Creek. 


Dépenses  diverses 


Piscifacture  du  lac  Tremblant. 


Appointements. . . 
Dépenses  diverses. 


Total , 


Dépenses  diverses . 
Dépenses  diverses . 


Piscifacture  de  Charlottctown. 

Piscifacture  de  Canso. 
Piscifacture  du  lac  Harrisdn. 


Appointements . . . 
Dépenses  diverses. 


Total . 


Piscifacture  de  Windsor. 


Appointements . . . 
Dépenses  diverses . 


Total. 


Piscifacture  de  Chelsea. 


Dépenses  diverses. 
Dépensés  diverses. 
Dépenses  diverses. 
Dépenses  diverees . 


Appointements  . . 
Dépenses  diverses. 


Piscifacture  de  Fourchu. 

Piscifacture  de  la  rivière  Bercns. 

Piscifacture  de  Carleton. 

Piscijacture  de  Wiarton. 


Total 

Grand  total  pour  les  piscifactures . . . 

22—23 


cts. 


1,275  00 
4,113  68 


450  00 
1,052  79 


337  50 
936  65 


1,393  07 
7,308  30 


525  00 
1,082  39 


401  61 
1,579  54 


$     cts. 
68,595  69 


5,388  68 


1,502  79 


7,090  34 


1,274  15 


1,241  12 


1,277  61 


8,701  37 


1,607  39 


42  37 


12,419  84 
7,559  12. 

1,981  15 


118,681  62 
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Compte  général 


Steamer  '  Premier 


Gages  des  officiers  et  de  l'équipage . 

Provisions 

Combustible 

Affrètement 

Dépendes  diverses 


Moins  part  des  frais,  pour  naviguer  steamer. . . . 
Steamer  '  Prineess  '. 


Gages  des  officiers  et  de  l'équipage 

Provisions   

Combustible 

Réparations  et  approvisionnements 

Dépenses  diverses 

Vêtements 


Total 


Steamer  '  Curlew  '. 


Gages  des  officiers  et  de  l'équipage 

Provisions 

Combustible 

Réparations  et  approvisionnements. 

Dépenses  diverses 

Vêtements 


Total 


Steamer  '  Pétrel 


Gages  des  officiers  et  de  l'équipage 

Provisions 

Combustible 

Réparations  et  approvisionnements . 

Dépenses  diverses 

Vêtements ....    .   ... 


Total , 


Steamer  '  Constance  '. 


Gages  des  officiers  et  de  l'équipage. . 

Provisions ... 

Combustible ...    

Réparations  et  approvisionnements 

Dépenses  diverses . 

Vêtements ...    


Total 


Schooner  '  Osprey  '. 


Gages  des  officiers  et  de  l'équipage. 

Provisions 

Combustible 

Réparations  et  approvisionnements. 

Dépenses  diverses 

Vêtements 


Total 

A  reporter. 


$    cts. 


2,468  00 
756  57 
370  19 

3,000  00 
935  44 


7,530  20 
1,860  00 


7,957  67 
2,231  63 
4,240  23 
3,960  05 
2,851  06 
1,522  05 


5,871  32 
l;49l  08 
1,503  95 
4,991  90 
2,273  01 
176  00 


5,935  83 
2,460  34 
,  982  42 
3,961  96 
2,998  10 
C59  25 


6,057  00 
1,749  75 
2,820  88 
6,637  40 
1,525  87 
21  23 


$    cts. 
7,346  37 


5,670  20 


22,763  29 


16,307  26 


16,997  90 


18,812  13 


3,02  i  43 

2,349  25 

26  90 

107  54 
1,783  08 

484  80 

6,776  00 

94,673  15 
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Report . 


'Georgia  '. 


Gages  des  officiers  et  de  l'équipage. 

Provisions 

Combustible , 

Réparations  et  approvisionnements 

Dépenses  diverses 

Vêtements 


Total 


Stoan 


Gages  des  officiers,  etc. 

Provisions 

Combustible 

Réparations  et  approvisionnements. 

Dépenses  diverses 

Vêtements 


Total 


Rocket  '  (lac  Winnipeg), 


Combustible 

Réparations  et  approvisionnements 


Total 


Kcstrel  '. 


Gages,  etc 

Provisions 

Combustible 

Réparations  et  approvisionnements 

Dépenses  diverses  

Vêtements 


Total 


Falcon 


Gages,  etc • 

Provisions 

Combustible 

Réparations  et  approvisionnements 

Dépenses  diverses 

Vêtements 


Total 


Vigilant  '. 


Gages  des  officiers 

Provisions 

Combustible. 

•Réparations  et  approvisionnements 
Dépenses  diverses 


Total 


A  reporter. 


22—  23J 


$    cts 


3,051  93 
736  95 
637  93 
870  84 
365  17 
194  10 


1,500  00 

72  70 

327  10 

726  63 

86  11 

33  00 

52  00 
3  00 


9,490  32 

5,637  61 

2,139  00 

3,048  97 

944  07 

891  50 

2,011  01 
597  62 
396  00 
169  53 
217  45 
82  50 


8,110  19 
2,723  79 
3,386  95 
1,740  78 
16,737  14 


$    cts 
94,673  15 


5,857  22 


2,745  54 


55  00 


22,151  47 


3,474  11 


32,698 


161,655  34 
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Report . 


Canada  '. 


Provisions 

Combustible 

Réparations  et  approvisionnements. 

Vêtements 

Dépenses  diverses 

Charte 


Bureau  de  renseignements  affrètement  les  pêcheries . 


Grand  total 

A  déduire — Mont,  payer  par  le  min.  des  Douanes  pour  le  steam.  Constance. 


Plans,  devis,  etc.,  de  steamer  pour  le  lac  Winnipeg. 
Total  net 


$ 


cts 


16,014  10 

11,604  91 

2,769  49 

21,900  51 

1,441  10 

4,948  70 

255  10 


$         cts 
161,655  34 


58,933  91 
2,961  45 


223,550  70 
18,812  13 


204,738  57 
99  25 


204,837  82 


Divers. 


Constructions  de  passes  migratoires r 

Dépenses  judiciaires  et  incidentes 

Exposition  des  pêcheries  canadiennes 

Dépenses  relatives  à  la  distribution  des  primes  de  pêche. 

Inspection  des  bancs  d'huîtres 

Permis  à  des  navires  de  pêche  des  Etats-Unis 

Entrepôts  frigorifiques 

Laboratoire  biologique  de  la  baie  Géorgienne 

Commission  des  pêcheries 

Destruction  du  chien  de  mer 

Séchoir,  Souris,  I.-P.-E 

Gratificatiou  à  la  veuve  de  feu  Wm  Carson 

Réclamations  des  gouvernements  provinciaux 


Total 


$       cts 

2,199  09 

704  71 

3,169  84 

4,988  50 

2,690  10 

633  68 

47,350  93 

1,059  80 

4,441  38 

45,384  94 

1,286  95 

120  00 

1,190  00 


$        cts 


115,219  92 


DEPENSES  ET  RECETTES 
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Etat  des  recettes  provenant  des  pêcheries  portées  au  crédit  du  Receveur  général  du 
Canada  durant  l'exercice  clos  le  31  mars  1907. 


Permis,  amendes,  ventes,  etc. 


Ontario 

Québec ... 

Nouvelle-Ecosse 

Nouveau-Brunswick 

Ile-du-Prince-Edouaro   ... 

Manitoba 

Territoires  du  Nord-Ouest. 
Colombie- Britannique  .    . . 

Yukon 

District  de  Franklin 

Baie-d'Hudson 

Alberta  

Saskatchewan 


Permis  accordés  à  des  bateaux  de  pêche  des  Etats-Unis 
Total 


Ctb 


349  10 

8,145  97 

3,118  73 

9,153  OS 

1,300  94 

2, '285  98 

358  00 

29,903  95 

173  00 

100  00 

10  00 

2  50 

509  00 

55.410  25 

4,134  00 

59,544  25 
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Etat  comparatif  des  recettes  et  dépenses  du  ministère  des 




1890-91. 

1891-92. 

1892-93. 

s 
a 

Dépenses. 

Recettes. 

Dépenses. 

Recettes. 

Dépenses. 

Recettes. 

1 

Compte  général  des  pêcheries . 

Ontario 

Québec 

N'ou  veau-Brunswick 

Nouvelle-Ecosse 

Ile-du-Prince-Edouard 

Manitoba  et  Territ.  du.  N.O. 

Colombie-Britannique 

Piscicult.  et  passes  migratoires 
Service  de  prot.  des  pêcheries . 
Divers ... 

Totaux 

Primes  de  pêche 

$    cts. 

$    cts. 

$    cts. 

$    cts. 

25,368  90 

4,742  76 

6,334  83 

3,357  42 

166  00 

1,079  00 

8,192  48 
178  00 

$    cts. 

20,116  91 

11,761  34 

15,721  05 

19,444  22 

2,847  60 

3,932  96 

5,490  60 

47,322  49 

106,805  39 

100,602  14 

$    cts. 

2 
3 
4 
5 
6 

7 

8 

9 

10 

15,540  30 
10,666  98 
16,082  77 
17,844  19 
3,242  25 

3,609  03 

4,220  53 
39,496  45 
83,050  16 

26,517  70 

3,642  14 

7,193  69 

5,582  65 

667  00 

1,234  00 

12,859  02 
1,286  50 
1,934  49 

15,155  83 
10,917  36 
15,707  98 
18,755  86 
1,835  65 

3,593  43 

6,158  17 
43,957  74 
93,397  40 
17,449  06 

226,928  48 
156,892  25 

30,623  09 

7,471  70 

7,831  53 

6,782  02 

304  10 

1,661  68 

40,264  00 

11 

13,382  28 

207,234  94 

165,967  22 

60,917  19 

49,719  39 

334,044  70 
159,752  15 

94,938  12 

Compte  général  des  pêcheries  . 

1897-98. 

1898-99. 

1899-00. 

^'?l 

2,389  66 
19,239  34 
11,140  16 
17,063  58 
21,683  91 

6,775  78 

1,2C6  26 
-    2,324  66 

8,508  79 

30,574  57 
7,571  15 
5,317  08 

11,511  85 

2,707  57 

1,515  00 

393  87 

47,864  75. 

2,632  12 

11,784  22 

11,350  27 

22,922  50 

25,348  11 

6,832  85 

1,883  37 

4,065  68 

8,459  47 

5,830  85 
6,287  71 

10,430  08 

6,668  22 

2,242  24 

1,537  85 

150  50 

45,801  75 

652  41 

3,804  94 

5,452  41 

21,659  94 

27,461  91 

7,364  30 

1,723  59 

3,848  25 

13,662  17 

13 

794  12 

14 
15 
16 

17 
18 

19 
20 
91 

Québec 

Nou  veau-Brunswick 

Ile-du-Prince-Edouard 

Territoires  du  N.-O / 

Colombie-Britannique 

Yukon . .    

2,543  04 
12,015  27 
5,494  49 
2,207  12 
2,028  00 
1,522  50 
53,195  35 

ffll 

Territoire  de  la  Baie-d'Hudson 

23 

Pisciculture 

Service  de  prot.  des  pêcheries. 
Divers  

Totaux 

Primes  de  pêche 

28,002  32 

101,807  96 

59,919  56 

34,522  57 

105,133  27 

23,207  73 

38,070  12 
97,370  11 
31,125  67 

24 
«5 

280,061  98 
157,504  00 

107,455  84 

427,599  16 
159,459  00 

75,949  20 

411,717  35 
160,000  00 

79,799  89 

Compte  général  des  pêcheries. 

Ontario 

Québec 

1904-05. 

1905-06. 

1906-07. 

26 
27 
28 

1,314  75 

4,294  60 

6,769  16 

25,253  16 

32,619  85 

6,879  05 

2,800  64 

7,003  55 

16,631  37 

1,400  00 

1,471  51 
4,648  86 

11,887  19 
6,448  88 
2,046  50 
4,875  70 
1,151  50 

47,436  00 

340  00 

10  00 

10,472  00 

2,261  66 

4;  949  67 

8,123  04 

35,856  38 

49,351  10 

9,351  81 

'3,687  07 

11,124  22 

30,141  33 

1,083  31 

209,279'  78 
249,876  37 
194,993  61 

499  15 

7,564  39 

11,395  84 

4,934  43 

2,206  25 

4,148  00 

868  97 

51,532  50 

282  00 

10  00 

1,437  28 

3,188  34 

5,590  94 

24,987  70 

24,9b9  09 

5,792  32 

2,173  33 

6,359  22 

20,381  97 

1,030  35 

349  10 
8,145  97 
9,153  08 

30 

Nouvelle-Ecosse 

31 
32 
33 
34 
35 

Ile-du-Prince-Edouard 

Manitoba 

Territoire  du  N.-O 

Colombie-Britannique 

Yukon 

3,118  73 

1,300  94 

969  50 

29,903  95 

173  00 

10  00 

37 

Pisciculture 

Service  de  prot.  des  pêcheries. 
Divers   

Totaux 

Primes  de  pêche 

149,419  24 
462,082  12 
105,892  97 

118,681  62 
204,837  82 
115,219  92 

38 
39 

14,568  Ï6 

'4,134*00 

822,360  46 
157,228  24 

90,988  14 

968.626  (0 
158,546  65 

98,009  69 

534,669  90 
159,015  75 

59,544  25 

Note— Les  recettes  sous  le  chef  Divers  comprennent  celles  des  permis  en  vertu  du   Modus  vivendi 
des  E.-U. 


DEPENSES  ET  RECETTES 
DOC.  PARLEMENTAIRE  Ne-  22 
Pêcheries,  du  1er  juillet  1890  au  31   mars  1907. 


1893-94. 


Dépenses 


£    cts. 


Recettes 


$    cts. 


1894-95. 


Dépenses        Recettes 


$    cts. 


22,634  37 
11,692  82 
18,522  94 
20,420  81 
3,078  55 

5,331  29 

5,283  21 

45,024  67 

115,147  59 

34,892  19 

282,028  44 
158,794  54 


28,632  82 

7,211  82 

8,333  24 

5,296  27 

980  15 

926  99 

25,337  90 


76,719  19 


21,938  56 
12,459  34 
21,370  94 
23.555  38 
3,796  58 

6,178  71 

6,218  74 

39,730  93 

100,207  29 

24,619  86 


$    cts, 


1895-96. 


Dépenses       Recettes 


$  cts. 


$  cts. 


33,211 
8,836 

11,170 
7,075 
3,312 

2,458 

23,517 


260,076  33 
160,089  42 


89,581  56 


24,917  48 
11,870  43 
20,526  56 

23.049  41 
3,555  87  ] 

6,915  20 

6,226  77 

38.050  41 
102,021  72 

20,203  25 


257,237  10 
163,567  99 


35,681  68 

8.160  98 
10,696  88 

6,180  93 

2.161  85 

2,256  69 
26,410  75 


1896-97. 


Dépenses 


91,549  76 


$    cts. 

2,198  47 

21,592  40 

12,910  80 

21,671  92 

23,682  33 

3,744  36 

1,908  14 

2,181  58 

8,841  64 

27,330  73 

99,357  01 

62,777  30 


Recettes 


$    cts 


32,814  66 
7,876  12 

10,110  77 

5,239  55 

2,032  25 

1,719  00 

344  13 

39,888  82 


289,197  01 
154,389  77 


100,025  30 


fc 


190( 

1-01. 

'717  35 

4,738  92 
10,150  40 
6,595  94 
1,525  30 
1,103  00 
1,222  55 
52,960  35 

1901-02. 

1902-03. 

1903-04. 

1,117  49 

765  78 

4,445  93 

6,242  58 

23,813  62 

32,618  00 

7,814  02 

2,624  87 

5,928  22 

18,560  73 

2,066  66 

402  97 

4,650  53 

6,785  86 

27,132  84 

39,118  79 

7,081  60 

3,129  70 

7,076  26 

17,808  45 

1,522  00 

1,362  11 

4,500  43 

7,619  67 

27,664  34 

30,003  01  - 

7,320  96 

2,789  74 

7,317  49 

15,133  65 

1,400  00 

2,578  48 

4,670  64 

10,593  20 

3,685  75 

1,983  42 

4,002  70 

922  50 

56,904  34 

240  00 

10  00 

19, 

3,819  57 

7,934  03 

28,452  51 

35,760  39 

7,934  03 

2,669  74 

6,251  39 

17,886  36 

373  42 

2,498  85 

11,658  34 

6,084  65 

1,843  45 

2,279  00 

950  07 

41,178  65 

1,130  00 

1,818  83 
4,379  15 

11,188  02 
3,962  45 
2,007  35 
1,784  00 
1.350  50 

43,015  02 
320  00 

13 
14 
15 
16 
17 
18 
19 
20 
Ml 

m, 

68,961  40 

124,211  21 

27,833  79 

79,891  85 

152,723  69 

56,131  26 

77,330  86 

145,137  49 

30,903  27 

368,091  12 
159,853  50 

109,286  07 

204,654  66 

56,828  18 

?3 

?4 

9,178  50 

11,223  65 

8,925  40 

10,165  50 

25 

332,767  07 

158,802  50 

88,145  11 

393,627  21 
155,942  00 

79,169  58 

78,635  82 

475,880  31- 
158,943  70 

95,756  53 
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ANNEXE  N°  16. 
SERVICE  EXTÉRIEUR   DU   MINISTÈRE    DES   PECHERIES. 


Liste  des    noms   des    inspecteurs    des    pêcheries   dans    les    différentes  provinces  du 

Canada  :— 1907. 


Nom. 


Bertram.  A.  C   

Hockin,  Robt 

Robertson,  Andrew  C . 

Calder,  John ... 

Chapman,  Robt.  A  — 

Harrison,  H.  E 

Matheson,  J.  A 

Wakeham,  Wm,  M.D 

Belliveau,  A.  H 

Riendeau,  Jos 

Hurley,  J.  M 


Sheppard,  O.  B. 


Duncan,  A.  G. 


Young,  Wm.  S . . . 

Miller,  E.  W 

Young,  Harrison  S 
McKay,  Horace  T. 
Sword,  C.  B   . .    . 
Williams,  J.  T.... 
Taylor,  E.  G 


Addresse  postale. 


North-Sydney,  N.-E. 
Pictou,  N.-E 

Barrington-Passage. . 

Campobello,   N.-B... 
Moncton,  N.-B 

Fredericton.  N.-B. . . 

Char  lotte  town 

Bassin  de  Gaspé,  Que 

Ottawa 

Montréal.. 

Belleville,  Ont   

Toronto,  Ont 


Marksville,  Ont. 


Selkirk,  Man 

Qu Appelle,  T.N.-O. 

Edmonton 

Dawson-Oity 

N.  -Westminster,  C.B 

Port-Essington 

Nanaïmo 


Etendue   de  la  juridiction. 


District  n°  1.— Ile  du  Cap-Breton. 

District  n°  2.— Comtés  de  Cumberland,  Colchester,  Pictou, 
Antigonish,  Guysboro',  Halifax  et  Hants. 

District  n°  3.-- Comtés  de  Lunenburg,  Queen,  Shelburne, 
Yarmouth,  Digby,  Annapolis  et  King. 

District  n°  1.— Les  comtés  de  Charlotte  et  Saint- Jean. 

District  n°  2. — Comtés  de  Ristigouche,  Gloucester,  North- 
umberland,  Kent,  Westmorland  et  Albert. 

District  n°  3. — Comtés  de  King,  Queen,  Sunbury,  York, 
Carleton  et  Victoria. 

Ile-du-Prince-Eoudard. 

Bas  du  fleuve  Saint-Laurent  et  golfe  Saint-Laurent. 

Dominion  du  Canada. 

Les  comtés  de  la  province  de  Québec  longeant  le  Saint- 
Laurent  à  par  tir  de  Huntingdon  jusqu'à  Trois- Rivières. 

La  partie  d'Ontario  à  l'est  de  la  ligne  frontière  ouest  des 
comtés  de  Durham,  Victoria  et  Haliburton,  y  compris 
le  lac  Scugog,  et  la  frontière  est  des  districts  de  Mus- 
koka  et  de  Parry-Sound. 

La  partie  de  la  province  d'Ontario  à  l'ouest  de  la  frontière 
est  du  comté  d'Ontario,  et  les  districts  de  Muskoka  et 
Parry-Sound,  le  long  des  rivières  Mattawa  et  Ottawa, 
et  vers  le  nord  en  suivant  la  frontère  nord-est  de  la  dite 
province  jusqu'à  la  baie  James. 

La  partie  de  la  province  d'Ontario  qui  se  trouve  au  nord  et 
à  l'ouest  du  lac  Nipissingue,  les  rivières  Mattawa  et 
Ottawa,  et  la  frontière  nord-est  de  la  province  jusqu'à 
la  baie  James,  embrassant  les  districts  de  Nipissingue, 
Algoma,  baie  du  Tonnerre,  la  rivière  La-Pluie,  le  lac 
Supérieur  et  les  parties  du  lac  Huron  et  de  la  baie 
Géorgienne  qui  se  trouve  à  côté  ou  vis-à-vis  de  la 
partie  d'Ontario  plus  haut  décrite. 

Province  du  Manitoba  et  district  de  Keewatin. 
m  de  la  Saskatchewan. 

ii  d'Alberta  et  district  de  McKenzie. 

District  du  Yukon. 

Province  de  la  Colombie-Britannique, — district   Sud  n°  1. 
m  m  .,  district  Nord  n°  2. 

ii  m  n      district  n°  3,  Vancouver. 


AUTRES  OFFICIERS  DES  PECHERIES. 


Halket,  Andrew . . . 
MacFarlane,  Peter. 
Migneault,  R.  M.  S 
Mackerrow,  A.  D. 


Musée  des  Pêch.,Ott.  Naturaliste  et  conserv.  du  Musée  des  Pêcheries  à  Ottawa. 
New-Glasgow,  N.-E.  [Officier  en  charge  des  entrepôts  frigorifiques  pour  la  boitte. 

Yamaska j  Inspecteur  des  passes  migratoires. 

Halifax En  charge  du  bureau  de  renseignements. 


SERVICE  EXTERIEUR  DU  M1NISTETE  DES  PECHERIES 
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LISTE  DES  INSPECTEURS  DES  PÊCHERIES  DU  CANADA. 

LISTE    REVISÉE    JUSQU'À    DÉCEMBRE    1907. 
NOUVELLE-ECOSSE. 

Comté  d'Annapo'is. 


Comté  d Antigonish. 

Me  Adam.  Alexander. . . . 

Anse  Maligne.    . . . 

Comté  d'Antigonish. 

Comté  de  Cap- Breton. 

Nom  de  l'inspecteur. 
Fritz,  Henry 

Me  Adam.  Aie 

Forbes,  A.  R 

Lavatte,  Henry 

McCuish,  John 

McDonald,  Joseph . . 
Mclnnis,  Michael  R. 

McLean,  John 

McLean,  Murdock . . 

McLeod,  Angus 

Sullivan,  Timothy  . . 

Davidson,  J.  W 

Henderson,  G.  W .    . 
McGregor,  E.  H... 

Angevine,  Frank  .    . 
Brownell,  Ferguson. 

Reid,  John  D 

Thompson,  Guy 

Bishop,  H.  R 

German,  Thos 

Davis,  John   

Reid,  David    

Gaston,  Robt 

Kennedy,  Wm  — 
Rowlings,  George.  . . 


Adresse  postale. 


Port-George Comté  d'Annapolis 


Etendue  de  la  juridiction. 


North- Sydney 

Louisbourg 

Scatarie 

Little-Loraine 

Etang  d'Amaguadus 

Lac  Gabarouse 

Leitches-Creek   

Port-Morien 

Petit-Bras-d'Or 


Comté  de  Cap-Breton. 


Comté  de  Colchester. 


Bass-River 

Tatamagouche 

Stewiacke  en  bas 


Comté  de  Colchester. 


Comté  de  Cumberland. 


Middleboro. 
Northport . . 
Pugwash .  . , 
Oxford   


Comt«  de  Cumberland. 


Comté  de  Digby. 


Digby   ... 
Météghan. 


Municipalité  de  Digby,  comté  de  Digby. 
Municipalité  de  Claire,  comté  de  Digby. 


Comté  de  Guysboro. 


Guysboro 

Port-Hilford 


Comté  de  Guysboro. 


Comté  d'Halifax. 


Pope,  havre  

|Hubbard,  anse 

Musquodoboit,  havre 


Côte  maritime  et  rivières  du  comté  de  Halifax. 

Comté  de  Halifax. 

Côte  maritime  et  rivières  du  comté  de  Halifax. 
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Liste  des  inspecteurs  des  pêcheries  du  Canada,  etc.  —  Suite. 
NOUVELLE-ECOSSE.  -Suite. 
Comté  de  Hants. 


Nom  de  l'inspecteur. 

Adresse  postale. 

Etendue  de  la  juridiction. 

McDonald,  Chas. . . 

Shubenacadie 

Coin  té  de  Hanta. 

Comté  oVInverness. 


Aucoin,  Wm..    . 
Chisholm,  Arch.  A. 


Gillies,  Peter 

Hart,  Albert 


Mclntosh,  Geo.  P. 

McLellan,  Jno.  B. 
McLean,  D.  F 


Havre  de  l'Est. . 
S.-O.  Margaree.. 

S.-O.  Port-Hood 
N.-E.  Margaree. 

Baie-Plaisante.. 

Kingsvillle 

Port-Hood 


N°  6. — De  la  homarderie  du  Grand-Etang  au  nord,  y  com- 
pris Chéticamp,  havre  de  l'Etat,  Petite-Rivière,  la  baie 
Plaisante  et  anse  Paulet. 

Côte  d'Inverness,  à  partir  de  la  Chapel  jusqu'à  l'anse 
Delany,  comprenant  aussi  lac  Ainslie  est  et  ses  tribu- 
taires, Loch-Ban,  rivière  Margaree  S.  O.,  et  tributaire, 
et  rivière  Margaree  à  partir  du  havre  Margaree. 

N°  3. — Comté  d'Inverness.     Pour  la  prime  seulement. 

Côte  du  comté  d'Inverness.  à  partir  de  l'anse  Delany  au 
nord,  y  compris  Grand-Etang,  havre  de  l'Etat,  etc., 
aussi  rivière  Margaree,  N.-E.,  à  partir  de  son  confluent 
jusqu'à  la  Source,  et  tous  autres  cours  d'eau  jusqu'au 
comté  de  Victoria. 

Côte  du  comté  d'Inverness,  s'étendant  de  la  baie  Plaisante 
jusqu'à  Meat-Cove  (inclusivement). 

N°  2. — Comté  d'Inverness.  Pour  la  prime  seulement. 

N°  1. — Division  ouest  de  la  côte  au  sud  du  havre  Mabou  y 
compris  la  rivière  Mabou  S.-O.,  Port  Hood,  Judique, 
Longue  Pte,  Pt-Hastings  et  Hawkesbury,  jusqu'au  bras 
N.-O.  de  la  riv.  des  Habitants  à  l'intérieur,  et  le  côté 
nord  du  comté  de  Victoria,  à  partir  de  chezJs.  McKin- 
non  jusqu'à  la  baie  Whycocomaglo,  et  à  travers  Glencoe 
et  les  hauteurs  S.-O.  de  Mabou  jusqu'au  pont  Mabou. 


Comté  de  Ring. 


Bishop,  Adolphus 

Eaton,  E.  B 

Mclntyre,  W.  . . . 
Reid,  Reuben  F. . 


Grand-Pré 
Canning. . 
Aylesford. 
Wolfville  . 


Comté  de  King. 


Comté  de  Lunenburg. 


Morris,  Jno.  B. . 
Webber,  John  A 


Bridgewater 
Chester 


Comté  de  Lunenburg. 


Comté  de  Pictou. 


Kitchin,  James 

McDonald,  Alexdr.  J... . 
Pritchard,  A.  0 

Riv. -John 

Ruisseau-Bailey 

New- Glasgow 

Division  oiu  st  du  comté  de  Pictou.  compien.  la  côte  et  les 
eaux  à  pai  tir  de  la  ligne  de  Colchester  jusqu'au  récif  de 
Cole,  port  de  Pictou.  et  les  cours  d'eau  s'y  jetant,  c'est- 
à-dire  la  rivière  John  et  ses  tribut.,  la  rivière  Toney  et 
la  Petite  et  la  Grande  rivière  au  Caribou. 

Comté  de  Pictou. 

et  du  Centre,  comté  de  Pictou. 
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Nom  de  l'Inspecteur. 

Addresse  postale. 

Etendue  de  la  juridiction. 

Bain,  J.  L   

Young,  Chas 

Liverpool    

Mill-Village 

Comté  de  Queen. 

Comté  de  Richmond. 


Brymer,  Arthur. . 
Boyle,  Dugald  R. 
Morrisson,  Archd 


L  Ardoise  en  bas. 
Arichat-Ouest  . . . 
Ri v.- Bourgeois.. . 


N°  3. — Division  d'Est.  Cette  partie  de  la  côte,  des  lacs 
et  des  eaux  de  l'intérieur  à  l'est  du  canal  St-Pierre. 

Côte  et  eaux  intérieures  de  l'île  Madame,  y  compris  moitié 
sud  des  eaux  du  passage  Lennox. 

Comté  de  Richrnond. 


Comté  de  Shclburne. 


Goudey,  E.  S 

Hines.  George  K, 


Barrington- 
Shelburne  . 


3.. | A- partir  de  et  y  compris  la  rivière  Clyde,  jusqu'à  la  ligne 
du  comté  d'Yarmouth. 
Comté  de  Shelburne. 


Comté  de  Victoria. 


Campbell,  Jno  M.,  agent 

maritime  à 

Gillis,  Duncan 

Moffatt,  W.  P 


Halifax. .    . 
Baddeck.. 
Cap. -Nord 


Montgomery,  D.  P Neil-Havre 

Morrison,  Alexdr Anse-du-Naufrage 

McDonald,  Murdo  Grand  Bras-d'Or. 

McLean,  Angus Ingonish 

McRea,  Charles Ruis.,Riv.-du-Milieu 


Ile  Saint-Paul. 

Comté  de  Victoria. 

Cap-Nord,  baie  St-Laurent  jusqu'aux  limites  du  comté  à 

Meat-Cove. 
HavreNeil,  y  compris  anse  Verte  et  New-Haven. 
Englishtown-nord  jusqu'au  cap  Eumeux  à  Ingonish-sud. 
District  du  Grand-Bras-d'Or,  au  nord,  jusqu'à  Englishtown. 
Ingonish  nord  et  sud,  y  compris  l'île  Ingonish. 
Comté  de  Victoria. 


Comté  d' Yarmouth. 


Hartfield,  A.  M 


Arcadia Comté  d'Yarmouth 


NOUVEAU-BRUNSWICK. 

Comté  d'Albert. 


Dowling,  C.  S !  Aima. 


Comté  d'Albert. 


Comté  de  Charlotte. 


Billings,  Robert. 

Fraser,  W.  A.    . 

Savage,  Charles. 
Todd,  Frank.... 


St- Andrews Eaux  des  environs  de  St- Andrews,  allant  de  Owen-Head 

la  baie  du  Chêne. 
Woodward,      Anse 
Grand  Manan. ...  Ile  Grand-Manan,  et  eaux  environnantes. 

Campobello '  Dist.  de  Campobello,  et  îles  de  l'Ouest,  comté  de  Charlotte, 

St-Stephen. Comté  de  Charlotte. 
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NOUVEAU-BRUNSWICK-Siuïe. 

Comté  de  Oloucester. 


Nom. 


Canty,  Thomas 

Doucet,  Jérôme  E 

Robichaud,  Wm.  C.k 


Addresse. 


Etendue  de  ]a  juridiction. 


Bathurst  . 
Elm-Tree. 
Inkerman 


i  Comté  de  Gloucester. 


Comté  de  Kent. 


Hannah,  Wm.  F. 
LeBlanc,  O.  J.  O. 


Kichibouctou 
Bouctouche . . 


Comté  de  Kent. 

Côte  et.  eaux  intérieures  des  paroisses  de  Wellington  et 
St-Mary. 


Comté  de  Northiimberland 


Abbott,  Lemuel 

Chatham 

Smith,  B.  W 

Quart,  au  sud,  jusqu'à  la  Pointe-du-Chêne,  de  là  au 
nord  jusqu'à  la  jonction  des  rivières  Miramichi  N.  0. 
et  S.  0.,  avec  toutes  les  îles  qui  s'y  trouvent  et  les 
cours  d'eau  qui  s'y  jettent. 

)                                                                                ! 

Comté  de  Queen. 

Belyea,  J.  P 

Gagetown 

Johnston  .    . .      ... 

Comté  de  Queen. 

Hetherington,  I.  T 

Comté  de  Ristigouche. 

McLean,  Donald 
Miller,  George . . 


Charlo. . . . 
Dalhousie 


Baie  des  Chaleurs  et  tributaires,  de  Belledune  à  Dalhou- 
sie. 

Rivière  Ristigouche  et  ses  tributaires  dans  les  comtés  de 
Ristigouche  et  Victoria. 


Comté  de  Sunbury. 


McLean,  CecilF. 


Bu  r  ton 


Rivière    Saint-Jean,     à   partir    d'Indiantown,    comté   de 
Sudbury,  jusqu'à  la  ligne  du  comté  d  York. 


Comté  de  Saint- Jean. 


Belyea,  J.  F 

58  Middle    st.,  Saint 

Cochrane,  Jno     

Jean 

Gare  Ch.  Int.,  St- Jean 

Comté  de  Saint- Jean. 

Ville  de  Saint- Jean  et  environs. 

Comté  de  Victoria. 


LeClair,  Joseph. 
Gagnon,  L.  A.    . 


Grandes-Chutes. 
Edmundston  ..    . 


Comté  de  Victoria. 
District  de  Madawaska. 
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Nom. 

Adresse. 

Etendue  de  la  juridiction. 

Arsenault,  Thos.  V 

Melanson,  Ambroise.... 
Copp,  George  E. . . 

Barachois 

Pré-d'en-haut 

Baie-Verte 

Baie- Verte 

Côte  et  eaux  intérieures  de  la  paroisse  de  Shédiac,  et  partie 
de  la  paroisse  de  Botsford,  au  nord  du  hav.  de  la  Gr. 
Shemogue,  et  route  jusqu'à  près  de  Bristol-Corner,  puis 
passé  Bristol-Corner  et  Lowthers  jusqu'à  la  paroisse  de 
Sackville,  avec  jurid.  dans  la  paroisses  de  Moncton  et 
Salisbury. 

Paroisse  de  Dorchester,  y  compris  rivière  Petitcodiac. 

Partie  de  la  paroisse  de  Botsford,  comté  de  Westmoreland. 

Paroisses  de  Westmoreland  et  Sackville. 

Prescott,  Joseph  . .    

Comté  d'York* 


McKay,  James  D . . . 


Fredericton 


Comté  de  York. 


ILE-DU-PRINCE  EDOUARD. 

Comté  de  King. 


McCormac,  J.  A 

Souris 

....  Comté  de  King. 

1 

Comté  de  Prince. 

. 

Comté  de  Queen. 

Hobkirk,  W.  C 

Charlottetown    ..... 

Province  de  l'Ile-du-  Prince- Edouard. 

PROVINCE  DE  QUÉBEC. 

Comté  de  Gaspé. 


Veit,  Fred 


Bassin  de  Gaspé 


Partie  de  la  province  au  sud  du  fleuve  St-Laurent,  y  com- 
pris le  comté  de  Bellechasse,  mais  surtout  les  comtés 
de  Bonaventure  et  Gaspé. 


Iles  de  la  Madeleine. 


Arsenault,  Azade 
Chevrier,  J.  A . . 

Thériault,  Bruno. 


Ile  à  la  Meule 

Iles  de  la  Madeleine 

et  Amherst. 
Hav.-aux-Maisons. . . 

Iles  de  la  Madeleine 


Iles  de  la  Madeleine. 

Partie  des  îles  de  la  Madeleine  comprenant  les  îles  Entrée, 

Amherst  et  à  la  Meule,  ainsi  que  les  lagunes  de  Port- 

aux-Basques. 
Partie  des  îles  de  la  Madeleine,  compr.  havre  aux  Maisons 

Grosse-Isle,  Grande-Entrée  et  les  baies  et  l'île  Bryon. 
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PROVINCE  DE  QUÉBEC— Fin. 
Comté  de  Saguenay. 


Nom  de  l'inspecteur. 

Adresse  postale. 

Etendue  de  la  juridiction 

Cabot,  Geo.  E 

Baie-au-Renard,     île 
Anticosti. 

Ile  Anticosti  et  eaux  adjacentes. 

Biais,  Alex 

(Adresse  d 'hiver)  Ber- 

Rive  nord,     de    Blancs  -  Sablons    à    Chicatica,     (Bonne- 

thier-en-bas.   (Adr. 

Espérance). 

d'été)  Longue- Pte. 

Bradore,  via  Terre- 

Neuve. 

Le  Cou  vie,  John 

(  Adresse  d'hiv.)Anse- 
au-  Homard,  Gaspé. 
(  \dresse  d'été)  Cr. 
Commandant      d  u 
Prineess. 

Rive  nord,  de  Chicatica  à  Cap-Whittle  (St-Augustin). 

Cormier,  Achille 

(Adresse     d'hiver) 
P.-aux-Esquimaux, 
(adr.  d'été)  Romaine 
via  Natashquan. 

Rive  nord  de  Cap-Whittle  à   Natashquan   (Romaine). 

Joncas,  Richard 

Natashquan 

Rive  nord,  y  compris  Natashquan,  jusqu'à  Ste-Geneviève 

(Natashquan). 
Rive  nord,    y  compris   Sainte-Geneviève,   jusqu'à    Pigou 

(Mingan). 
Rive  nord,  y  compris  Pigou,  jusqu'à  Jambons  (Moisie). 

LeBlanc,  Eusèbe 

Pte-aux-Esquimaux.. 

Migneault,  Théotime. . . 

(Adresse  d'hiver)  140 

Rue    St.  François, 

Québec.     (D'été) 

Moisie. 

Comeau,  Nap.  A 

Godbout 

Rive     nord,     y     compris     Jambons,     jusqu'à     Tadousac 
(Godbout). 

Les   six   officiers  suivants   ne  sont  chargés  que   de  la  distribution  des  primes,  et 
n'exercent  aucune  autre  juridiction  en  matière  de  pêcheries. 


Forest,  George 

Chapados,  F.  X. . . 
Keays,  John 

Carter,  A.  T 

Létourneau,  Louis 

Verreault,  Louis . . 


Riv.-Bonaventure.  .. 

Gascons 

Petit-Pabos  

Bassin-de-Gaspé. . .   . 

Mont-Louis, 

Petits-Mechins 


Comté  de  Bonaventure,  de  Maguasha  à  Paspébiac,  inclu- 
sivement. 

Comté  de  Bonaventure,  de  Paspébiac  au  comté  de  Gaspé. 

Comté  de  Gaspé,  à  partir  de  la  ligne  du  comté  dans  la 
direction  de  l'est,  mais  non  <  ompris  Barachois,  Malbaie. 

Comté  de  Gaspé,  de  Barachois,  Malbaie,  à  la  Pointe- 
Fortune,  tous  deux  inclusivement. 

Comté  de  Gaspé,  jusqu'à  et  y  compris  la  rivière  Claude. 

Comté  de  Rimouski. 


MANIT0  3A 


McPherson,  A.  J. 


Dauphin,  Man   .... 


Laî  Winiij  egosis  et  Manitoba. 


8ASKATCHEWAN. 


McKay,  Henry 


McGregor,  Chas.  F. 
Silverthorn,  J.  W... 


Lac-des-Cèdres 'Eaux  entre  le  district  de  Prince- Albert,   à  l'ouest,    et  les 

Grands  Rapides  de  la  Grande  rivière  Saskatchewan. 
Prince- Albert ,  District  de  Prince- Albert,  Saskatchewan. 


Lumsden 


District  du  lac  Long,  rivière  Qu'Appelle,  borné  au  sud  par 
la  ligne  de  base  du  t.  n°  16  ,  au  nord  par  le  t.  n°  30,  à 
l'est  par  le  côté  est  jusqu'au  rang  19,  et  à  l'ouest  par  le 
côté  ouest  du  rang  27,  tout  cela  à  l'ouest  du  2e  méridien. 
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Noms  des  officiers 


Wood,  Ingraham 

Galbraith,  W.  M. 

Harrison,  Chas  . 
McPhadden,  D.. 
Wise,  James 


Adresse  postale. 


Etendue  de  la  jurisdiction. 


Lac-au-Pigeon  . .  .^ ..  Lac  au  Pigeon  et  ses  environ.- 


COLOMBIE-BRITANNIQUE. 


14  Ridge   road,  Vic- 
to.ia. 

Massett 

Vancouver 

New-Westminster. . . 


C  olom  bie-Britannique. 

lies  de  la  Reine-Charlotte. 
Col  om  bie-Britannique. 
Rivière  Frase  r,  bras  nord. 
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Noms, 

Adresse  postale 

Province. 

Emploi. 

Cunningham,  F.  H 

Finlayson,  Alexander.. . . 

Ottawa 

Ontario 

Suri 
Insn 
Orne 

ntendant  de  la  pisciculture, 
ecteur 

Walker,  John 

Armstrong,  Wtn ........ . 

Parker,  Wm 

Newcastle 

Sandwich 

Wiarton,  Ont .... 

Belle  ville 

Magog 

Tadoussac 

Bassin-de-Gaspé. . . 
St- Alexis  des  Mts.. 
Mont-Tremblant' . 
Baldvvin-Mills  .... 

Canipbellton 

Grand -Falls  ...... 

South-Esk..   .. 

Shippigan 

Cape-Bald 

Bedford-Basin 

Pictou 

Canso 

Margaree,  N.-E. . . 
Windsor 

ier  en  charge  de  la  piscifacture .    ... 

t 

i 

i 
i 

( 
i 

( . 

McNab,  A.  J 

McCargar,  J.  K 

Québec 

i                    n 

Deseve,  A.  L 

Catellier,  L.  N   

Lindsay,  Robert 

Elliott,  Joseph 

•                    n 

Robert,  Alphonse 

Belknap,  W.  G 

Movvatt,  Alexander 

McCluskey,  Charles 

Sheasgreen,  Isaac,      .    . 

Savoy,  Sebastien   

LeBlanc,  N.  S 

Ogden,  A 

Harris,  W.  F 

Meagher,  James 

Carmichael,  A.  G 

Burgess,  Frank 

, 

N. -Brunswick 

ii                 . . 
n                . . 

Nouvelle-Ecosse. . . 

Ile  du  P. -Edouard. 

Manitoba.    ... 

Colombie-Britann . 

M 

1                                           M 
1                                           II 

1                                           II 
1                                           M 

Holroyd,  A.  W 

Hooker,  F.  W..... 

Whitwell,  Thomas.    ... 

Mitchell,  D.  S 

Robertson,  Alexander. . . 
Robinson,  Thos 

Windsor- Station . . 

Selkirk 

Skeena-River 

Granite-Creek 

Lillooet  

Harrison-Springs. . 
New- Westminster . 

Eivers-Inlet 

Hazelton 

Charlottetown    . . 

1                                           II 
1                                           II 
1                                           II 
1                                           II 

Roxburg,  Wm 

Bucknall,  R.  C 

Pretty,  A.  W 

" 

Gibbs,  H 

Kemp,  Ernest 

Expert  en  ostréicalture  de  l'Etat. 

LISTE   DES  NAVIRES  DE  L'ETAT  ET  CHIFFRE  DE  LEURS  EQUIPAGES 

0.  G.  V.  Spain,  Commandant  du  Service  de  la  Marine,  Ottawa. 


Nom  du  navire. 


Canada 

Constance .    

Curlew 

Falcon 

Kestrel 

Princess 

Osprey 

Pétrel 

Vigilant 

Total  des  officiers  et  des 
hommes  d'équipage. . 


Commandants. 


C.  T.  Knowlton,  Capit... 
George  M.  May,  Capit 
Capit.  Robinson,  intérim 

E.  B.  Williams 

H.  Newcomb,  Capit.   . . . 
W.  Wakehan,  Comm. 

J.  Graham,  Capit 

W.  H.  Kent,  Capit 

E.  Dunn,  Capit 


Adi 


d'hi 


Parrsboro,  N.-E 

Québec,  P.Q  

Saint- Jean,  N.-B 

Vancouver,  C.-B 

Vancouver,  C.-B 

Bassin-de-Gaspé,  P.Q.. . . 
Cambridge- Road,  I.-P.E, 

Liverpool,    N.-E 

Walker  ville,  Ont 


Chiffre 
de  l'équipage. 


53 
22 
17 
5 
22 
27 
19 
25 
31 

221 
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SUPPLÉMENT 

DU 

QUARANTIÈME   RAPPORT  ANNUEL  DU  MINISTÈRE  DE  LA  MARINE 
ET  DES  PÊCHERIES  POUR  L'ANNÉE  1907 

MARINE 


RAPPORTS 

DES 

COMMISSAIRES  DU  PORT 

DE 

TORONTO,  QUÉBEC,  TR0IS-R1VIÈRES,  BELLEVILLE,  SYDNEY-NORD,  PICTOU  ET  MONTRÉAL 

ET 

Administration  de  Pilotage,  des  certificats  de  Capitaines  et  Seconds,  des  Maîtres  de  Port  et  des 

Préposés  à  l'Engagement  des  Matelots,  des  Gardiens  de  certains  Ports,  avec  une 

Statistique  des  Naufrages  et  Accidents 

SURTOUT  JUSQU'AU 

81e    JOUR    DE    DECEMBRE    1907 

IMPRIMÉ  PAR  ORDRE  l)U  PARLEMENT 


OTTAWA 

IMPRIMÉ  PAR  S.   E.   DAWSON,  IMPRIMEUR   DE  SA   TRÈS    EXCELLENTE 

MAJESTÉ  LE  ROI 

1908 
N°  23-1908.] 
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Ottawa,  août  1908. 
A  l'honorable  Louis  Philippe  Brodeur, 

Ministre  de  la  Marine  et  des  Pêcheries. 

Monsieur, — J'ai  l'honneur  de  vous  soumettre  le  supplément  du  quarantième 
rapport  annuel  du  ministère  de  la  Marine  et  des  Pêcheries,  division  de  la  marine,  pour 
l'année  1907.  Ce  supplément  contient  :  état  de  la  marine  marchande;  statistique  des 
naufrages  et  accidents  ;  liste  des  certificats  accordés  aux  capitaines  et  seconds  ;  rapports 
des  commissaires  de  port  de  Toronto,  Belleville,  Québec,  Trois-Rivières,  Sydney-Nord  et 
Montréal  pour  l'année  1907  ;  liste  des  maîtres  de  port  ;  rapports  des  maîtres  de  port  en 
général  ;  rapports  des  commissaires  du  pilotage  ;  rapports  des  gardiens  de  port,  et  liste 
des  préposés  à  l'engagement  des  matelots. 

J'ai  l'honneur  d'être,  monsieur, 

Votre  très  obéissant  serviteur, 

F.  GOURDEAU,  lieut.-col., 

Sous-ministre  de  la  Marine  et  des  Pêcheries. 
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DOC.  PARLEMENTAIRE  No  23 


A.   1908 


TABLE  DES  MATIERES. 


A. 


Administration  du  pilotage,  Rapports,  Québec 

Saint- Jean,  N.-B. 
Halifax,  N.-E  ... 


Arichat,  C.-B.. 
Amherrt,  N.-E 


Victoria  et  Esquimalt,  C.-B 

Vancouver,  C.-B   

Nanaïmo,  C.-B 

Pictou,  N.-E 

Sydney,  C.-B 

Louisbourg 

Sainte-Marie  et  Liscombe,  N.-E. 

Sainte- Anne,  N.-E 

Arichat,  C.-B ? 

Parrsboro',  N.-E 

Pugwash,  N.-B 

Bouctouche,  N.-B 

New-Westminster,  C.-B 

Caraquet,  N.-B 

Amherst,  N.-E 

Montréal 

Miramichi,  N.-B 

Ristigouche,  N.-B 

Shédiac,  N.-B 

Rapport  de  l'administration  du  pilotage  


Page. 
118 
152 
145 
131 
137 
134 
129 
82 
130 
143 
133 
157 
157 
136 
139 
128 
140 
156 
111 
148 
141 
155 
157 
156 


B. 


Belleville— Rapport  des  commissaires  du  port 

Bouctouche,  N.-B. — Rapport  de  l'administration  du  pilotage 


81 
139 


Capitaines  et  seconds,  certificats  des 

Caraquet,  N.-B.— Rapport  de  l'administration  du  pilotage. 


Certificats  de  capitaines  et  seconds  pour  navires  étrangers  de  long  cours . . 
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ANNEXE  NO   l. 

RAPPORT  DES  COMMISSAIRES  DU  PORT  DE  MONTRÉAL  POUR 
L'ANNÉE  EXPIRÉE  LE  31  DÉCEMBRE  1907. 

Commissaires  : 

Le  major  George  W.  Stephens,   président, 

L.  E.  Geoffrion,  C.  C.  Ballantyne, 

David   Seath,  secrétaire-trésorier, 

F.  W.  Cowie,  B.  A.  Se.  Inst.  I.  C,  ingénieur  en  chef, 

James  McShane,  maître  du  port, 

Capt.  T.  Bourassa,  sous-maître  du  port, 

Robert  A.  Eakin,  gardien  des  quais  et  payeur. 

A  l'honorable  L.  P.  Brodeur,  C.  R.,  M.  P., 

Ministre  de  la  Marine  et  des  Pêcheries. 

Monsieur, — Les  commissaires  ont  l'honneur  de  vous  soumettre  ci-joint  un  rapport 
sur  les  travaux  entrepris  et  achevés,  depuis  le  1er  janvier  1907  jusqu'au  1er  janvier  1908, 
dans  le  port  de  Montréal,  et  ils  espèrent  que  ce  rapport  méritera  votre  approbation. 

PLANCHERS    EN    BETON. 

On  a  d'abord  entrepris  de  se  préparer  dans  la  mesure  du  possible  pour  la  saison  de 
navigation  de  1907.  En  conséquence,  il  a  été  nécessaire  de  poser  immédiatement  les 
planchers  en  béton  dans  les  cinq  hangars  encore  inachevés.  Ce  travail  a  été  exécuté  en 
vertu  d'une  entente  avec  les  entrepreneurs,  MM.  Peter  Lyall  et  Fils,  et  cinq  planchers 
complets  ont  été  posés  et  livrés  aux  commissaires  le  1er  mai  1907,  prêts  à  servir  pour 
l'usage  des  compagnies  de  paquebots,  ce  qui  a  été  très  satisfaisant  pour  ces  dernières, 
car  si  ces  planchers  n'avaient  pas  été  posés  durant  l'hiver  les  intérêts  du  commerce  au- 
raient souffert  du  fait  que  les  hangars  n'auraient  pas  été  prêts  pour  l'ouverture  de  la  na- 
vigation. Si  l'on  eut  attendu  au  printemps  pour  poser  les  planchers  en  béton,  les  com- 
pagnies d'armateurs  auraient  été  obligées  de  renoncer,  durant  au  moins  cinq  semaines 
chacune,  à  l'avantage  de  se  servir  de  l'espace  mis  à  leur  disposition.  Le  posage  de  ces 
planchers  a  été  difficile.  11  a  fallu  fermer  chaque  hangar  afin  d'obtenir  des  résultats 
satisfaisants,  et  ce  travail  a  entraîné  une  dépense  supplémentaire  de  $5,000  par  hangar. 
Cependant,  cela  a  permis  aux  commissaires  de  négocier  avec  les  compagnies  de  paque- 
bots et  de  leur  donner  à  bail  l'espace  disponible,  dont  le  loyer  a  rapporté  $14,600  durant 
la  saison  de  1907. 

RETRAITE    DE    M.  JOHN  KENNEDY. 

La  démission  de  M.  John  Kennedy,  motivé  par  l'affaiblissement  de  sa  vue,  a  été 
remise  entre  les  mains  des  commissaires  peu  de  temps  après  la  constitution  du  bureau 
actuel.     La  valeur  de  ses  excellents  services  a  été  reconnue  en  termes  appropriés    dans 

23—1 


2  MARINE  ET  PECHERIES 

7-8  EDOUARD  VII,  A.  1908 

une  communication  à  lui  adressée,  et  afin  de  pouvoir  utiliser  à  l'avenir  le  concours  pré- 
cieux de  ses  aptitudes  techniques  les  commissaires  l'ont  nommé  ingénieur  consultant,  avec 
un  traitement  de  : 

$5,000  pour  la  première  année, 

$5,500  pour  la  deuxième  année, 

$4,500  pour  la  troisième  année, 

$4,000  pour  la  quatrième  année  et  les  années  suivantes. 

Durant  l'année,  ses  services  ont  été  requis  de  temps  à  autres  et  ont  été  jugés  d'une 
grande  valeur  par  le  bureau.  Il  y  a  quelques  semaines,  un  oculiste  lui  a  fait  une 
opération  qui  a  bien  réussi,  et  l'on  espère  qu'à  l'avenir  ses  services  seront  d'une  utilité 
encore  plus  grande. 

NOMINATION    DE    M.    F.    W.    COWIE. 

Conformément  à  une  entente  avec  le  ministère  de  la  Marine  et  des  Pêcheries,  on  a 
autorisé  M.  F.  W.  Cowie,  ingénieur  surintendant  du  chenal  des  navires  du  Saint-Lau- 
rent, à  exercer  les  fonctions  d'ingénieur  en  chef. 

Le  rapport  de  son  département,  annexé  aux  présentes,  offre  la  preuve  la  plus  écla- 
tante de  l'énergie,  de  la  bonne  organisation  et  de  l'efficacité  des  travaux  de  la  saison. 
Le  bureau  désire  rendre  témoignage  de  la  manière  consciencieuse  et  complète  dont  M. 
Cowie  s'est  acquitté  de  ses  devoirs  d'ingénieur  en  chef  durant  la  dernière  saison. 

EÉCLAMATIOM    DE    PETER    LYALL  ET  FILS. 

Le  9  janvier,  le  bureau  a  reçu  de  MM.  Peter  Lyall  et  Fils  une  réclamation  pour 
suppléments  s'élevant  à  $725,000,  représentant  les  retards,  changements  et  augmenta- 
tions du  coût  de  la  main-d'œuvre  et  des  matériaux  jusqu'au  1er  janvier  1907.  Il  était 
impossible,  avant  le  règlement  de  cette  affaire,  de  conclure  avec  les  entrepreneurs  un 
arrangement  quelconque  pour  la  continuation  des  travaux  en  général  donnés  à  l'entreprise. 
C'était  un  devoir  impérieux  pour  le  nouveau  bureau  que  de  régler  cette  réclama- 
tion d'une  manière  quelconque  avant  de  s'occuper  de  l'achèvement  de  l'entreprise  des 
nouveaux  hangars  adjugée  à  MM.  Peter  Lyall  et  Fils.  En  conséquence,  une  commission 
de  trois  experts  a  été  nommée  pour  étudier  toute  la  situation.  La  commission  était 
composée  de  MM.  Henry  Holgate,  ingénieur  consultant  ;  L.  A.  Audette,  avocat,  regis- 
traire  de  la  cour  de  l'Echiquier  du  Canada,  et  F.  W.  Cowie,  ingénieur  en  chef.  Ces 
messieurs  se  sont  réunis,  ont  délibéré  et  ont  fait  un  rapport  complet  recommandant  le 
paiement  de  $335,000  en  règlement  final  de  la  réclamation,  et  les  commissaires,  après 
avoir  étudié  la  question  avec  soin,  ont  résolu  de  mettre  à  effet  cette  recommandation,  et 
ont  payé  un  solde  de  $100,000  devant  être  retenu  jusqu'à  l'achèvement  de  l'entreprise. 

RÉFECTION    DU    BUREAU. 

En  prenant  possession  du  local  occupé  par  le  bureau,  les  commissaires  l'ont  examiné 
de  fond  en  comble  et  ont  constaté  l'impérieuse  nécessité  d'y  poser  de  nouveaux  drains, 
de  nouveaux  appareils  de  plomberie  et  de  chauffage  ;  de  peinturer,  tapisser  et  nettoyer 
l'édifice  de  fond  en  comble,  et  de  le  meubler  conformément  aux  exigences  d'un  bureau 
moderne. 

RÉORGANISATION. 

On  a  ensuite  abordé  la  réorganisation  des  divers  départements,  et  l'on  a  porté  l'ef- 
fectif des  employés  permanents  au  nombre  requis  pour  la  besogne  courante. 
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ÉVALUATION    DE    L'ACTIF. 

L'évaluation  du  matériel  et  des  propriétés  appartenant  aux  commissaires  a  été 
confiée  à  la  Canadian  Appraisal  Company,  afin  d'avoir,  dès  le  début,  une  estimation 
indépendante  et  précise  de  l'actif,  en  meubles  et  immeubles,  relevant  du  contrôle  du 
bureau. 

RAPPORTS    DES     DÉPARTEMENTS. 

On  a  organisé  un  système  de  rapports  hebdomadaires,  afin  que  les  commissaires 
puissent  avoir  chaque  semaine  des  renseignements  détaillés  de  la  part  de. chaque  dépar- 
tement. Ce  sont  des  rapports  comparatifs  qui  donnent  chaque  semaine  l'histoire  détaillée 
de  chaque  département. 

DÉPARTEMENT    DES   ACHATS. 

On  a  établi  un  département  des  achats,  et  nous  avons  maintenant  en  bon  état 
de  fonctionnement  un  système  de  pointage  des  articles  reçus,  système  qui  a  donné  des 
résultats  satisfaisants. 

DÉPARTEMENT    DU    TRANSPORT. 

On  a  organisé  un  département  du  transport  chargé  de  s'occuper  du  trafic  sur  les 
mais  et  de  contrôler  et  systématiser  le  camionnage  dans  le  but  d'y  diminuer 
l'encombrement.  Sous  l'ancien  système,  les  diverses  compagnies  de  chemin  de  fer 
jouissaient  en  commun  du  droit  de  se  servir  des  voies  ferrées  moyennant  un  loyer  annuel 
déterminé.  Ceci  provoquait  autant  de  conflits  d'intérêts  divers  qu'il  y  avait  de  com- 
pagnies de  chemin  de  fer  se  servant  des  quais,  et  les  marchands,  ainsi  que  le  commerce 
du  port,  en  souffraient. 

Les  baux  en  vigueur  statuaient  qu'en  sus  du  loyer  annuel  les  compagnies  de  chemin 
de  fer  paieraient  proportionnellement  pour  l'entretien  des  voies  à  certaines  condi- 
ions.  Les  commissaires  ont  constaté  que  cette  disposition  n'avait  pas  été  mise  en 
igueur,  et  qu'en  conséquence  les  voies  ferrées  sur  le  quai  étaient  en  très  mauvais  état 
de  réparation.  En  conséquence,  des  mesures  ont  été  prises  pour  réclamer  aux  compagnies 
de  chemin  de  fer  l'argent  nécessaire  à  l'application  de  cette  disposition  des  baux  alors 
en  vigueur,  et  l'on  a  conclu  des  arrangements  en  vertu  desquels  les  compagnies  de  chemin 
de  fer  se  sont  engagées  à  payer  la  somme  nécessaire  pour  mettre  les  voies  en  bon  état. 

A  la  suite  d'un  arrangement  avec  les  diverses  compagnies  de  chemin  de  fer,  on  a 
rédigé  une  convention  en  vertu  de  laquelle  la  force  motrice  nécessaire  a  été  louée  aux 
commissaires  à  raison  d'une  certaine  somme  par  jour. 

Afin  d'avoir  un  surintendant  pratique  des  têtes  de  lignes  de  chemin  de  fer,  on  a 
nommé  à  ce  poste  M.  J.  Yaughan,  qui  occupait  un  emploi  analogue  au  service  de  la 
Compagnie  du  chemin  de  fer  Pacifique-Canadien  depuis  vingt  ans. 

Le  département  du  transport  a  été  organisé  sous  sa  direction. 

Les  commissaires  sont  heureux  d'ajouter  que  durant  toute  la  saison  qui  vient  de 
finir  M.  Yaughan  et  son  personnel  ont  accompli  leur  tâche  sans  encombre,  à  la  satis- 
faction des  compagnies  de  chemin  de  fer,  des  marchands  et  de  tous  les  intéressés.  La 
nouvelle  organisation  a  eu  pour  résultat  un  meilleur  service,  une  diminution  du  coût  de 
transbordement,  et  un  mouvement  de  circulation  beaucoup  plus  considérable  sur  les  voies 
existantes.  Le  département  a  reçu  et  expédié  70,000  wagons,  dont  20,000  ont  été  char- 
gés et  déchargés  directement  dans  les  hangars  ou  les  navires. 

Il  est  à  remarquer  qu'en  rajustant  les  voies  ferrées  sur  les  quais  on  les  a  placées  de 
telle  façon  que  chaque  jetée  aura  maintenant,  le  long  de  chaque  hangar,  deux  voies 
ferrées  du  côté  intérieur,  et  partout  où  cela  sera  praticable  une  voie  ferrée  entre  le 
hangar  et  le  navire.  C'est  ainsi  qu'on  a  pu  durant  la  saison  charger  et  décharger  direc- 
tement 20,000  wagons  de  marchandises,  à  une  moyenne  de  20  tonnes  par  wagon.     Cela 
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équivaut  à  400,000  tonnes  sur  la  manutention  desquelles  on  estime  que  Ton  a  économisé 
50  pour  100,  soit  $80,000. 

Le  succès  du  département  du  transport  durant  la  saison  de  1907  a  justifié  l'achat 
par  les  commissaires  de  trois  locomotives,  assurant  ainsi  la  permanence  du  fonctionne- 
ment de  ce  service. 

CONFERENCES. 

Des  conférences  ont  eu  lieu  avec  les  représentants  des  divers  intéressés  dont  les 
noms  suivent  : 

Board  of  Trade, 

Chambre  de  Commerce, 

Halle  aux  blés, 

Halle  aux  denrées, 

Fédération  des  Armateurs, 

Lignes  de  paquebots  du  chemin  de  fer  du  Pacifique-Canadien. 

Camionneurs, 

Chemins  de  fer, 

Commerce  de  houille, 

Commerce  de  bois. 

Chacun  des  groupes  intéressés  a  donné  aux  commissaires  de  précieux  renseigne- 
ments au  sujet  de  ses  besoins  particuliers.  Ceci  a  été  l'un  des  éléments  importants  du 
succès  des  travaux  de  cette  année,  et  les  commissaires  désirent  exprimer  l'assurance 
qu'ils  apprécient  hautement  la  coopération  de  tous  les  intéressés  à  l'amélioration  des 
conditions  du  port. 

SAUVETAGE. 

Dès  le  commencement  de  la  saison,  des  mesures  ont  été  prises  pour  protéger  la  vie 
des  citoyens  dans  les  endroits  dangereux  du  port,  afin  de  diminuer  les  accidents  d'asphy- 
xie par  immersion.  Durant  l'année  1906,  le  nombre  des  noyés  a  été  de  46.  Un  cours 
complet  sur  les  premiers  soins  à  donner  aux  noyés  a  été  donné  par  le  docteur  W.  P.  Hill 
à  une  classe  de  172  agents  de  police. 

Nous  sommes  heureux  de  constater  que  durant  la  dernière  saison  de  navigation  il 
n'y  a  pas  eu  un  seul  accident  fatal  d'asphyxie  par  immersion  près  des  quais  du  port. 

PROTECTION    CONTRE    L'iNCENDIE. 

Afin  de  mieux  protéger  les  immenses  cargaisons  à  destination  de  l'intérieur  ou  de 
l'extérieur,  alors  qu'elles  sont  dans  les  hangars  ou  en  transit  sur  les  quais,  le  remorqueur 
tit.  Peter  a  été  équipé  et  armé  exclusivement  comme  remorqueur-pompier.  Il  a  été  en 
service  actif  nuit  et  jour  durant  toute  la  saison.  Bien  qu'il  n'y  ait  pas  eu  d'incendie 
désastreux,  ce  navire  a  été  d'un  grand  secours  pour  éteindre  les  incendies  qui  se  sont 
déclarés  dans  la  houille  emmagasinée  par  l'un  des  locataires  de  l'espace  réservé  au  char- 
bon sur  la  jetée  Bickerdike,  et  le  6  novembre  il  a  été  utilisé  pour  éteindre  l'incendie  au 
parc  Dominion.  La  seule  eau  que  l'on  ait  pu  utiliser  lors  de  cet  incendie  a  été  l'eau 
provenant  du  remorqueur  St.  Peter. 

Afin  d'avoir  immédiatement  sous  la  main  quelque  moyen  simple  de  combattre  l'in- 
cendie, les  commissaires  ont  jugé  à  propos,  durant  l'année,  de  placer  à  des  endroits  com- 
modes sur  les  quais,  trois  dévidoirs  à  main  portant  500  pieds  de  boyaux  disponibles  à  la 
minute.  Cela  aura  pour  résultat  immédiat  la  réduction  du  taux  de  l'assurance  contre 
le  feu  tant  sur  les  marchandises  dans  les  hangars  que  sur  la  propriété  appartenant  aux 
commissaires. 

Des  boîtes  d'alarme  servant  à  signaler  les  incendies  ont  été  placées  commodément 
sur  toutes  les  jetées  et  à  divers  endroits  d'accès  facile  le  long  de  la  rive. 


COMMISSAIRES  DU  PORT  DE  MONTREAL  5 

DOC.  PARLEMENTAIRE  No  23 

DÉPARTEMENT    DES    BOUEURS. 

Le  département  des  boueurs  chargé  du  nettoyage  des  quais  a  été  en  opération 
durant  l'année,  et  nonobstant  les  grands  travaux  de  construction  les  commissaires  ont 
été  très  heureux  d'apprendre  en  maintes  circonstances  que  leurs  efforts  pour  entretenir 
les  quais  dans  un  état  de  propreté  raisonnable  ont  été  appréciés  par  le  public  en  général. 

SCIERIE. 

La  préparation  du  bois  de  charpente  nécessaire  à  l'entretien  général  et  à  la  cons- 
truction sur  les  quais  a  été  l'objet  de  délibérations  qui  ont  eu  pour  résultat  l'achat  d'une 
scierie.  Les  machines  ont  été  achetées  et  installées  à  un  endroit  convenable  dans  le 
port.  La  scierie  a  fonctionné  presque  constamment  durant  l'été.  Cela  a  permis  aux 
commissaires  de  faire  exécuter  sur  place  les  travaux  poui  lesquels  on  avait  coutume  de 
payer  à  des  propriétaires  de  scieries,  et  il  en  est  résulté  une  épargne  considérable. 

NOUVEL   OUTILLAGE. 

Une  grue  flottante  de  soixante-quinze  tonnes  a  été  commandée  à  la  maison  Vickers, 
Son  &  Maxim,  limitée,  et  doit  être  livrée  au  cours  de  la  saison  de  1908.  Cette  grue  est 
d'un  modèle  des  plus  récents  qui  ait  été  adopté  dans  les  meilleurs  ports  européens.  Elle 
sera  l'une  des  plus  puissantes  de  ce  genre  sur  le  continent. 

HANGARS    PERMANENTS    EN    ACIER. 

Les  entrepreneurs  ont  accompli  durant  l'année  un  travail  sans  précédent.  Il  faudra 
cependant  un  certain  temps  pour  achever  les  14  hangars  maintenant  en  voie  de  con- 
struction. 

Il  est  assez  difficile  d'exécuter  des  travaux  de  construction  aussi  considérables  et 
d'offrir  en  même  temps  les  facilités  nécessaires  au  mouvement  du  commerce  dans  le  port. 
Ces  difficultés  ont  été  reconnues  par  les  intéressés  au  commerce  du  port,  lesquels  ont 
coopéré  avec  les  commissaires  afin  d'éviter  autant  que  possible  de  retarder  l'achèvement 
des  travaux. 

Au  commencement  de  l'année  actuelle  aucun  des  hangars  permanents  n'était  en  état 
d'être  utilisé,  mais  grâce  au  travail  fait  durant  l'hiver  les  planchers  inférieurs  des  cinq 
hangars  ont  été  utilisés  par  les  compagnies  d'armateurs,  et  les  planchers  inférieurs  de 
deux  autres  hangars  ont  été  achevés  durant  la  saison  et  ont  été  également  utilisés.  Lors 
de  la  fermeture  de  la  navigation  les  fondations  des  sept  autres  hangars  étaient  terminées, 

Les  commissaires  espèrent  que  lors  de  l'ouverture  de  la  navigation  en  1908  trois 
autres  hangars  seront  assez  avancés  pour  être  utilisés,  et  que  lors  de  l'ouverture  de  la 
navigation  en  1 909   les  quatorze  hangars  seront  à  peu  près  achevés. 

Lorsque  tous  les  hangars  seront  achevés,  la  capacité  d'entreposage  du  port  central 
sera  augmentée,  grâce  à  l'adoption  du  plan  à  deux  étages,  d'environ  700,000  pieds  carrés. 

Les  quatorze  hangars  permanents  à  deux  étages,  en  acier,  pour  les  jetées  et  les  quais 
de  grande  navigation,  remplacent  les  hangars  temporaires  en  bois  à  un  seul  étage  appar- 
tenant aux  compagnies  d'armateurs,  lesquels,  avant  l'érection  des  quais  permanents, 
devaient  être  montés  chaque  printemps  et  démontés  en  automne,  transportés  hors  des 
quais  et  emmagasinés  pour  l'hiver. 

(Les  hangars  en  bois  offraient  à  peine  la  moitié  de  l'entreposage  qui  sera  disponible 
dans  les  nouveaux  hangars.)  Ce  travail  était  fait  chaque  année  par  les  compagnies 
d'armateurs,  à  leurs  propres  frais.  Le  coût  annuel  pour  chaque  hangar  était  estimé  par 
les  armateurs  à  une  somme  variant  de  $3,000  à  $8,000.  Les  compagnies  d'armateurs 
économiseront  toute  cette  dépense  et  éviteront  la  perte  de  temps  et  les  tracas  qui  s'en 
suivent,  grâce  à  l'utilisation  des  hangars  en  acier,  qui  offriront  plus  du  double  de  l'espace 
autrefois  utilisable.     Ces  quais,  étant  permanents,  peuvent  être  utilisés  durant  toute 
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l'année,  en  été  par  les  compagnies  d'armateurs  et  en  hiver  par  les  chemins  de  fer 
et  les  marchands.  Les  chemins  de  fer  Grand-Tronc  et  Pacifique -Canadien  utilisent 
maintenant  quelques-uns  des  hangars  comme  têtes  de  ligne  pour  la  manutention  de  leurs 
marchandises. 

Il  nous  fait  plaisir,  en  outre,  de  faire  rapport  que  les  marchands  et  les  expéditeurs 
en  général  ont  profité  de  l'offre  à  eux  faite  par  les  commissaires  de  leur  fournir  gratuite- 
ment l'entreposage  aux  étages  supérieurs  des  hangars  jusqu'au  31  décembre  1907,  pour 
toutes  les  marchandises  importées  livrées  à  l'étage  supérieur  par  l'outillage  du  navire, 
sans  l'aide  d'aucune  autre  machine. 

PROBLÈMES    D'AGRANDISSEMENT. 

Afin  d'étudier  les  problèmes  relatifs  à  l'agrandissement  du  port,  les  commissaires 
ont  cru  bien  faire  en  retenant  les  services  d'un  ingénieur  distingué  dont  la  spécialité  a 
été  l'étude  et  l'agrandissement  des  ports  dans  toutes  les  parties  de  l'univers.  M.  R.  C. 
H.  Davison,  de  Londres,  Angleterre,  a  été  engagé  à  cette  fin.  Ce  gentleman  est  arrivé 
au  Canada  muni  des  plus  hautes  recommandations,  et  durant  l'été  dernier  il  a  consacré 
quelques  mois  à  l'étude  des  conditions  de  notre  port. 

Le  15  août,  M.  R.  C.  H.  Davison,  M.  John  Kennedy,  ingénieur  consultant,  et  M. 
F.  W.  Cowie,  ingénieur  en  chef,  ont  présenté  un  rapport  provisoire  sur  les  moyens  d'accès 
aux  étages  supérieurs  des  hangars.  Ce  rapport  décrit  en  détail  cinq  divers  modes  prati- 
cables de  rendre  utilisables  les  étages  supérieurs,  et  estime  le  coût  d'installation  et  le 
coût  de  la  manutention  par  tonne  d'après  chaque  système. 

Les  divers  systèmes  seront  étudiés  à  fond.  Grâce  à  ces  renseignements,  les  commis- 
saires espèrent  pouvoir  augmenter  l'efficacité  du  port. 

MM.  R.  C.  H.  Davison,  John  Kennedy  et  F.  W.  Cowie  sont  actuellement  à  étudier 
un  plan  d'agrandissement  devant  être  mis  à  exécution  durant  une  longue  période,  les 
travaux  devant  être  faits  d'année  en  année  de  façon  à  produire  un  tout  harmonieux 
lorsqu'ils  seront  terminés.  Les  rapports  sur  ce  plan  projeté  et  les  plans  qui  s'y  rattachent 
ont  exigé  de  la  part  du  personel  du  port  la  préparation  de  données  très  minitieuses 
au  sujet  des  travaux  d'art,  ce  qui  a  nécessité  beaucoup  d'étude  et  de  travail.  On  espère 
que  le  rapport  final  fournira  une  base  précieuse  pour  l'étude  des  agrandissements  futurs. 

AGRANDISSEMENT    DU    PORT    DE    L'EST. 

Pour  suppléer  aux  besoins  créés  par  l'énorme  développement  du  commerce  canadien, 
il  faudra  aménager  dans  le  port  des  facilités  de  mouillage  beaucoup  plus  vastes.  Il  ne 
faut  pas  oublier  que,  grâce  à  la  création  du  département  des  têtes  de  ligne,  sous  la  di- 
rection des  commissaires  du  port,  tout  le  transport  par  voie  ferrée  sur  le  port  est  régi 
par  une  seule  autorité,  ce  qui  offrira  des  facilités  de  transport  sur  toutes  les  lignes  de 
chemins  de  fer,  à  toutes  les  entreprises  manufacturières  établies  dans  la  partie  est,  en 
sus  des  communications  offertes  par  la  grande  navigation.  Ces  deux  faits  détermine- 
ront à  eux  seuls  une  augmentation  énorme  des  industries  d'ici  à  cinq  ans.  En  prévi- 
sion de  cette  augmentation,  des  études  sérieuses  ont  été  faites  en  vue  du  prochain  agran- 
dissement du  port  de  l'est,  qui  devra  être  prêt  à  pourvoir  aux  besoins  créés  par  l'augmen- 
tation des  affaires  du  pays,  augmentation  dont  les  signes  avant-coureurs  sont  déjà  en 
évidence. 


COMMODITES    OFFERTES    A    LA    NAVIGATION    FLUVIALE. 

Il  sera  nécessaire  d'offrir  plus  d'espace  et  de  commodités  à  la  navigation  fluviale  et 
aux  bateaux  passeurs,  dont  l'importance  s'accroît  rapidement,  ainsi  qu'aux  marchands  de 
brique  et  de  bois  de  charpente,  qui  font  un  commerce  considérable  entre  notre  port  et  les 
villes  et  villages  situés  le  long  du  fleuve. 
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BASSIN    DE    RADOUB,    REMORQUEUR-POMPIER,    ETC. 

Vu  la  grande  augmentation  anticipée  du  commerce  de  toute  sorte,  vu  l'augmenta- 
tion manifeste  du  nombre  des  navires  maritimes  et  fluviaux  qui  fréquentent  notre  port, 
les  commissaires  recommandent  comme  répondant  à  deux  besoins  très  urgents,  afin  de  se 
prémunir  contre  les  accidents  et  contre  les  incendies. 

1.  La  construction  d'un  bassin  de  radoub. 

2.  L'achat  d'un  remorqueur-pompier  mode:ne. 

Il  n'est  pas  raisonnable  d'inviter  à  se  servir  de  notre  port  national  les  expéditeurs 
d'environ  5|  millions  de  tonnes  de  marchandises  sans  avoir  les  moyens  de  radouber  les 
navires. 

Bien  que  jusqu'à  présent  notre  port  n'ait  été  le  théâtre  d'aucune  conflagration  dé- 
sastreuse, il  serait  imprudent  d'attendre  que  cela  soit  arrivé  avant  de  prendre  les  moyens 
de  prévenir  un  semblable  malheur.  Environ  un  tiers  du  commerce  du  pays  passant  par 
notre  port,  il  est  très  important  de  faire  en  sorte  que  les  marchandises  puissent  passer 
ici  en  toute  sécurité. 

RÉDUCTION    DES    PRIMES    D'ASSURANCE. 

Depuis  1900,  les  primes  d'assurance  sur  les  marchandises  et  le  grain  passant  par 
la  route  du  Saint- Laurent  ont  été  réduites  d'environ  50  pour  100. 

NAVIGATION    NOCTURNE. 

Durant  la  dernière  saison,  le  chenal  des  navires  du  Saint-Laurent  a  été  éclairé  et 
pourvu  de  bouées  avec  un  succès  tel  que  les  paquebots  des  lignes  océaniques  ont  pu  à 
loisir  se  rendre  à  Montréal  durant  la  nuit 

Cela  sera  d'un  grand  avantage  pour  le  port  et  fera  du  Saint-Laurent  la  route  préfé- 
rée tant  pour  le  transport  des  passagers  que  pour  celui  des  marchandises. 

ÉLÉVATEUR    DU    PORT. 

Durant  la  saison  actuelle,  il  s'en  est  fallu  de  beaucoup  que  l'on  ait  utilisé  toute  la 
capacité  de  l'élévateur  des  commissaires  du  port,  bien  que  cette  année  le  commerce  des 
grains  ait  été  des  plus  prospères.  Cela  s'explique  par  le  fait  que  l'élévateur  du  Grand- 
Tronc,  alimenté  par  son  réseau  de  voies  ferrées,  absorbe  à  peu  près  tout  le  grain  amené 
au  port  par  les  chemins  de  fer.  La  "  Montréal  Grain  Elevating  Company  ",  avec  ses 
dix-sept  élévateurs  flottants  et  les  relations  intimes  qui  l'unissent  à  la  "  Montréal 
Transportation  Co.",  absorbe  à  peu  près  tout  le  grain  transporté  par  eau.  Durant  la 
saison  actuelle,  la  Compagnie  du  chemin  de  fer  Pacifique-Canadien  n'a  pas  apporté  de 
grain  en  quantité  appréciable  au  port  de  Montréal.  Les  commissaires  n'ayant  pas  de 
barges  pour  transporter  le  grain  ni  de  système  de  transport  pour  livrer  le  grain  aux 
steamers,  cela  explique  jusqu'à  un  certain  point  pourquoi  leur  élévateur  n'a  pas  fait 
beaucoup  de  besogne.  Ils  espèrent  cependant  que  lors  de  l'achèvement  du  système  de 
distributeurs  maintenant  en  voie  de  construction,  et  qui  dispensera  les  navires  de  l'obli- 
gation de  se  porter  d'un  point  à  l'autre  dans  le  port  pour  recevoir  leur  cargaison,  une 
quantité  considérable  de  grain  sera  reçue  à  l'élévateur  des  commissaires  du  port. 

PARTIE  DES  TRAVAUX  EXÉCUTÉS  DURANT  LA  SAISON  DE  1907. 

1J  million  de  tonnes  de  marchandises  transportées  par  le  département  du  trans- 
port. 

400,000  tonnes  de  marchandises  transbordées  directement  entre  les  wagons,  les 
hangars  et  les  navires,  ou  vice  versa. 
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Posage  de  pavé  permanent  en  scories  sur  une  superficie  de  6  acres,  soit  28,234 
verges  carrées. 

5J  acres  de  nouveau  plancher  en  béton  posé  durant  l'hiver. 

18J  acres  de  nouveau  plancher  en  béton  posé  depuis  le  1er  mai  1907. 

2J  acres  de  toiture  en  béton  armée  posée  depuis  le  1er  mai  1907. 

1,600  tonnes  d'acier  érigées  depuis  le  1er  mai  1907. 

3,500  tonnes  d'acier  manufacturées  depuis  le  1er  mai  1907. 

1,000  tonnes  d'acier  livrées  depuis  le  1er  mai  1907. 

3,786  pilots  en  béton  Raymond  enfoncés  depuis  le  1er  mai  1907.  (Destinés  à  porter 
des  charges  de  hangars  de  150,000  tonnes.) 

6,500  verges  cubes  de  fondation  en  béton  posées  depuis  le  1er  mai  1907. 

Exhaussement  au  niveau  supérieur  de  toute  la  jetée  Jacques-Cartier. 

Posage  et  ballastage  de  3  milles  de  voie  ferrée. 

Réparations  de  21f  milles  d'ancienne  voie  ferrée. 

Erection  de  600  pieds  de  nouveau  quai  permanent  en  béton,  outre  le  dragage,  le 
sautage  et  le  remplage. 

NAVIRES  DANS  LE  PORT  DURANT  L'ANNEE  1907. 

742  navires  océaniques  avec  un  tonnage  de 1,923,658  ton'x. 

14,420  navires  de  l'intérieur  avec  un  tonnage  de 3.620,950     n 

Tonnage  total > , 5,544,608     n 

CAPACITÉ    ACTUELLE    DU    PORT    ET    DU    CHENAL    DES    NAVIRES. 

Les  steamers  tirant  29  pieds  d'eau  peuvent  maintenant  suivre  le  chenal  jusqu'à 
Montréal. 

La  navigation  s'est  ouverte  le  27  avril  1907. 

Clôture  de  la  navigation  le  13  décembre  1907 — 7  mois  et  20  jours. 

Minimum  de  profondeur  du  chenal,  30  pieds  et  10  pouces. 

FINANCES. 

Les  recettes  de  cette  année  ont  été  les  plus  considérables  dans  les  annales  du  port. 

Recettes.  1907.  1906. 

Quaiage  à  l'entrée $  225,513  67  $   210,397  23 

m       à  la  sortie 96,659  62  97,365  32 

„       local 59,254  01  53,146  54 

Loyer  des  voies  du  port,  etc   22,847  26  20,277  23 

Elévateur  à  grains 7,970  63  6,885  76 

Loyer  des  nouveaux  hangars 1 4,600  00      

Aiguillage  des  wagons  sur  les  quais 71,815  93      , 

$   498,661   12     $   388,972  08 

ENCOMBREMENT    SUR    LES    QUAIS. 

Lors  de  l'ouverture  de  la  navigation,  on  a  constaté  que  les  redevances  supplémen- 
taires pour  les  marchandises  restant  sur  les  quais  audelà  du  temps  prévu  par  le  règle- 
ment, étaient  en  certains  cas  tellement  minimes  qu'il  en  coûtait  moins  de  les  payer 
que  de  payer  l'entreposage,  et  que  l'on  préférait  laisser  les  marchandises  sur  les  quais. 
On  a  mis  fin  à  cet  état  de  choses  anormal  en  imposant  des  redevances  plus  élevées  qui 
ont  été  perçues  dans  chaque  cas,  ce  qui  a  eu  pour  effet  de  faire  enlever  immédiatment 
les  marchandises,  procurant  ainsi  plus  d'espace  pour  la  manutention  des  cargaisons. 

En  terminant  ce  rapport,  les  commissaires  désirent  exprimer  leur  appréciation  de 
l'obligeance  dont  l'honorable  Ministre  de  la  Marine  et  des  Pêcheries  a  fait  preuve  à  leur 
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égard  en  maintes  circonstances,  en  leur  assurant  la  liberté  la  plus  complète  dans  l'exercice 
de  leurs  fonctions,  et  en  leur  accordant  son  approbation  chaque  fois  qu'ils  ont  jugé  néces- 
saire de  la  lui  demander  relativement  aux  travaux  considérés  comme  nécessaires  à 
l'amélioration  du  port. 

Les  commissaires  offrent  leur  remerciements  à  tous  les  divers  intéressés  ayant  fait 
affaires  dans  le  port  de  Montréal,  aux  marchands,  compagnies,  armateurs  et  aux  diverses 
catégories  d'employés  pour  avoir  rendu  possible  le  succès  des  travaux  de  l'année. 

Respectueusement  soumis, 

(Signé)     G.  W.  STEPHENS,  président. 
L.  E.  GEOFFRION, 
C.   C.  BALLANTYNE,  commissaires. 
Montréal,  2  janvier  1908. 


RAPPORT  DU  SECRÉTAIRE-TRÉSORIER  DES  COMMISSAIRES  DU  PORT 
DE  MONTRÉAL  POUR  L'ANNÉE  CLOSE  LE  31  DÉCEMBRE  1907 

Montréal,  27  avril  1908. 
Au  colonel  F.  Gourdeau, 

Sous-minisire  de  la  Marine  et  des  Pêcheries, 

Monsieur, — J'ai  l'honneur,  conformément  aux  ordres  reçus  par  moi  des  commissaires 
du  port  de  Montréal,  de  vous  transmettre  ci-joint,  pour  l'information  de  l'honorable 
Ministre  de  la  Marine  et  des  Pêcheries,  le  relevé  succinct  des  opérations  de  la  corpora- 
tion durant  l'année  close  le  31  décembre  1907,  étant  la  première  année  de  la  gestion  des 
commissaires  actuels. 

Les  recettes  du  port  ont  été  de  $404,274.56,  soit  une  augmentation  de  $23,088.24 
comparativement  aux  recettes  de  l'année  précédente.  Les  augmentations  ont  été  comme 
suit:  — quaiages,  sur  les  importations,  $15,116,44  ;  quaiages  locaux,  $6,107.47  ;  loyers, 
etc.,  $2,570.03  ;  en  tout,  $23,793.94,  tandis  que  les  quaiages  sur  les  exportations  ont 
diminué  de  $705.70,  laissant  une  augmentation  nette  tel  que  mentionné  ci-dessus. 

Les  recettes  de  l'élévateur  à  grains  ont  été  de  $7,970.63,  soit  une  augmentation  de 
$1,684.87  sur  les  recettes  de  l'année  précédente. 

Le  loyer  du  rez-de-chaussée  de  cinq  des  hangars  permanents  des  quais  a  rapporté 
$14,600.  Un  département  de  transport  a  été  organisé  en  mai  dernier,  et  l'aiguillage  des 
wagons  sur  les  quais  a  rapporté  $71,815.93. 

Les  recettes  des  diverses  sources,  telles  qu'énumérées  ci-dessus,  ont  été  de  $418,661.12, 
et  les  déboursés  à  même  cette  somme  ont  été  de  $497,837.86. 

L'intérêt  sur  les  emprunts  ont  été  de  $336,277.86,  dont  $259,167.24  ont  été  pour 
amélioration  du  port;  $55,401.20  à  compte  sur  les  nouveaux  hangars  en  acier,  et 
$21,907.42  pour  l'élévateur  à  grains. 

Le  montant  déboursé  au  compte  du  capital  a  été  de  $1,745,709.91,  dont  $40,273.60 
au  compte  du  système  de  transport  de  l'élévateur  à  grains  ;  $48,098.43  pour  voies  fer- 
rées du  port;  $1,277,476.16  au  compte  des  nouveaux  hangars  en  acier;  et  la  balance 
de  $379,861.72  au  compte  des  améliorations  du  port. 

Les  emprunts  suivants  ont  été  reçus  du  gouvernement  : — $25,000  en  vertu  de 
la  loi  1,  Edouard  VII,  chap.  9  ;  $1,010,000  en  vertu  de  la  loi  3,  Edouard  VII,  chap.  36  ; 
$500,000  en  vertu  de  la  loi  6-7,  Edouard  VII,  chap.  30  ;  formant  un  total  de  $1,535,000 . 

Le  31  décembre  1907  la  dette  fondée  était  de  $10,347,000,  dont  $1,972,000  sont 
dus  au  public  et  $8,375,000  au  gouvernement,  la  moyenne  de  l'intérêt  sur  le  tout  étant 
de  3.55  pour  cent. 

J'ai  l'honneur  d'être,  monsieur, 

Votre  obéissant  serviteur, 

DAVID  SEATH,   secrétaire-trésorier. 
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RAPPORT  DU  MAITRE  DE  PORT  DE  MONTRÉAL  POUR  L'ANNÉE  1907. 

3  janvier  1908. 
A.  M.  David  Seath, 

Secrétaire  des  Commissaires  du  port  de  Montréal, 

Monsieur, — J 'ai  l'honneur  de  vous  soumettre,  pour  l'information  des  commissaires 
du  port  de  Montréal,  mon  rapport  annuel  pour  l'année  close  le  15  décembre  1907. 

Vous  trouverez  ci-annexés  six  tableaux  comparatifs  indiquant  respectivement  pour 
les  dix  dernières  années  : — 

(1)  Le  nombre,  le  tonnage  et  la  classification  des  navires  océaniques  qui  sont  arrivés 
dans  le  port. 

(2)  Les  navires  venus  des  provinces  maritimes. 

(3)  Le  nombre  et  le  tonnage  des  navires  de  l'intérieur. 

(4)  Les  dates  de  l'ouverture  et  de  la  clôture  de  la  navigation. 

(5)  Le  nombre  et  le  tonnage  des  navires  appartenant  aux  diverses  nationalités. 

(6)  Le  nombre  et  le  tonnage  des  navires  océaniques  et  de  l'intérieur. 

Il  ressort  de  ces  tableaux  que  742  navires  océaniques  sont  arrivés  dans  ce  port 
durant  la  dernière  saison,  avec  un  tonnage  de  1,925,986  tonnes,  soit  une  diminution  de 
78  navires  et  de  47,237  tonnes  comparativement  à  l'année  précédente. 

Sur  ce  nombre,  721  navires  étaient  construits  en  fer  et  en  acier  et  représentaient 
un  tonnage  de  1,923,658  tonnes,  et  21,  construits  en  bois,  représentaient  un  tonnage  de 
2,328  tonnes. 

14,420  navires  de  l'intérieur  sont  arrivés,  représentant  un  tonnage  de  3,620,950 
tonnes,  soit  une  augmentation  de  1,863  navires  et  de  524,784  tonnes,  formant  un  grand 
total  de  navires  de  toutes  classes  de  15,161,  et  de  5,546,936  tonnes,  soit  une  augmenta- 
tion de  navires  de  toutes  classes  de  1,784  et  de  478,539  tonnes  comparativement  à 
l'année  précédente. 

Comme  on  le  verra  parles  chiffres  qui  précèdent,  il  y  a  eu  diminution  de  78  navires 
océaniques  et  de  47,237  tonnes,  et  une  augmentation  de  1,863  navires  de  l'intérieur  et 
de  524,784  tonnes,  formant  une  augmentation  totale  de  1,784  navires  de  toute  classe  et 
de  478,539  tonnes  comparativement  à  l'année  précédente. 

Le  steamer  Dunelm,  avec  une  cargaison  de  fer  en  gueuse,  est  arrivé  dans  ce  port  le 
13e  jour  de  décembre  et  hivernera  ici. 

Le  tout  respectueusement  soumis. 

A  vous  sincèrement, 

JAMES  McSHANE, 

Maître  de  port. 
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PORT  DE  MONTRÉAL. 

Etat  comparatif  indiquant  le  nombre  le  tonnage  et  la  classification  des  navires  océa- 
niques arrivés  des  provinces  maritimes  dans  le  port  depuis  dix  ans. 


Années . 


1898.. 
1899.. 
1900.. 
1901.. 
1902.. 
1903.. 
1904.. 
1905.. 
1906.. 
1907.. 
1898.. 
1899.. 
1900.. 
1901.. 
1902.. 
1903, . 
1904.. 
1905.. 
1906.. 
1907  . 


327 

336 
279 
282 
311 
303 
366 
364 
367 
343 
830 
773 
692 
707 
729 
779 
774 
786 
787 
724 


372,274 

415,825 

352,002 

434,140 

416,671 

468,100 

582,819 

580,485 

588,980 

579,930 

1,567,437 

1,509,668 

1,382,675 

1,438,081 

1,531,891 

1,882,295 

1,849,907 

1,918,002 

1,961,859 

1,918,944 


m 
di 
u 

d 

% 

fi 
fi 
O 

H 

03 

fi 
cr 
u 

& 

(3 

fi 

fi 
O 

6 
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fi 
fi 
0 
H 

w 

s 

43 

0 

» 
fi 
fi 
0 
H 

U 

0*0 

^       1 
e3 

fi 
fi 

O 

373,671 

416,471 

354,735 

436,130 

468,734 

472,748 

586,057 

585,227 

592,388 

579,930 

1,584,072 

1,517,611 

1,393,886 

1,453,048 

1,541,272 

1,890,903 

1,856,697 

1,940,056 

1,973,223 

1,925,986 

14 

7 

15 
10 
11 
15 
13 
26 
14 
18 
19 
18 
28 
31 
20 
20 
18 
43 
30 
18 

1,397 
646 
2,564 
991 
2,063 
4,648 
3,238 
4,116 
3,408 
7,042 
2,104 
3,365 
9,415 

12,727 
4,954 
5,678 
5,328 

19,104 
9,432 
7,042 

341 
343 

295 
293 
322 
318 
379 
391 
381 
361 
868 
801 
726 
742 
758 
802 
796 
833 
820 
742 

Y 

'■'"999 

1 

169 

1 

626 

'  M78 
1,048 

875 

"2 

3,023 

12 
7 
2 
4 
9 
2 
3 
4 
3 

10,Ô3i 
3,530 
891 
2,240 
4,427 
1,388 
1,144 
2,950 
1,872 

"5" 
3 
4 

1 

1,543 

1 

318 

Nombre  dans 
le  port. 


42,  1er  août. 
39,  29  juillet. 
27,  28  juin.    . 

25,  8  juillet. 
29,  9oct.  . 
35,  8  juin.  . 
23,  10  sept.  . 
27,    4oct.     . 

26,  28  mai.  . 
29,  24  mai.    . 


J.   McSHANE, 

Maître  du  port. 


PORT  DE  MONTREAL. 

Etat  comparatif  indiquant  le  nombre  et  le  tonnage  de  navires  de  l'intérieur  arrivés 
dans  le  port  depuis  dix  ans,  avec  le  nombre  maximum  dans  le  port. 


Années. 

Nombre  de 
navires. 

Tonnage. 

Nombre  maximum  dans 
le  port. 

*  898                

6,941 

8,877 

8,b47 

8,450 

9,395 

15,338 

10,063 

11,112 

12,557 

14,420 

1,807,892 
1,899,097 
1,669,494 
1,683,186 
1,885,250 
2,415,791 
2,354,975 
2,785,551 
3,095,174 
3,620,950 

200 12  août. 

1899 

216 28  juillet. 

1900 

219 20  juin. 

1901 

1902     

167 28  juin. 

209 23  juillet. 

1903              

225 26  juin. 

1J04 

1905 

1906 

1907 

180 13  juillet. 

175 19  juin. 

124 8  juillet. 

105 .  8  juillet. 

J.    McSHANE, 

Maître  du  port. 
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PORT  DE  MONTREAL. 


Etat  comparatif  indiquant  la  date  de  l'ouverture  et  de  la  fermeture  de  la  navigation, 
le  premier  arrivage  de  la  mer  et  le  dernier  départ  pour  la  mer,  depuis  dix  ans. 


Années. 

Ouverture  de  la 
navigation. 

Fermeture  de  la 
navigation. 

Premier  arrivage 
de  la  mer. 

Dernier  départ 
pour  la  mer. 

1898 

31     mars. 
24    avril. 

12    décembre. 

30 

10 

30 

4 
10 

9 
12 

2 
15 

26    avril. 

27 

26 

25 

11 

26 

4    mai. 

2 
28    avril. 

2    mai. 

28    novembre. 

1899 

29 

1900 

21 
21 
3 
2 
25 
19 
20 
23 

3    décembre. 

1901 

25    novembre. 

1902 

4    décembre. 

1903 1 

1904 

28    novembre. 
27            ii 

1905 

1906 

1907 

30 

2    décembre. 
29    novembre. 

PORT  DE  MONTREAL. 


McSHANE, 
Maître  du  port. 


Etat  indiquant  la  nationalité  et  le  tonnage  des  navires  océaniques  arrivés  dans  le  port 
durant  la  saison  de  1907,  avec  un  équipage  total  de  43,888  marins. 


Nationalité. 


Britanniques 
Norvégiens  . 
Américains . . 

Danois 

Suédois .  ... 
Allemands. . 


Tonnage. 


1,525,095 

357,801 

10,735 

12,081 

17,024 

3,250 
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PORT  DE  MONTRÉAL. 

Etat  comparatif  indiquant  le  nombre  et  le  tonnage  des  navires  océaniques  et  de  l'in- 
térieur arrivés  dans  le  port  depuis  dix  ans. 


Années. 

Océaniques. 

Intérieur. 

Grand  total. 

Navires. 

Tonnage. 

Navires. 

Tonnage. 

Navires. 

Tonnage. 

1898 

1899 

1900 

1901 

1902 

1903 

1904 

1905 

1906 

1907 

868 
801 
726 
742 
758 
802 
796 
833 
820 
742 

1,584,072 
1,517,611 
1,393,886 
1,453,048 
1,541,272 
1,890,904 
1,856,697 
1,940,056 
1,973,223 
1,925,986 

6,941 

8,877 

8,347 

8,450 

9,395 

15,338 

10,063 

11,112 

12,557 

14,420 

1,807,892 
1,899,097 
1,669,494 
1,683,186 
1,885,250 
2,415,791 
2,354,975 
2,785,551 
3,095,174 
3,620,950 

7,809 

9,678 

9,073 

9,192 

10,153 

16,140 

10,859 

11,925 

13,377 

15,161 

3,391,964 
3,416,708 
3,063,380 
3,136,234 
3,426,522 
4,306,695 
4,211,672 
4,725,607 
5,068,397 
5,546,936 

J.   McSHANE, 

Maître  du  port. 


RAPPORT  SUR  LES  TRAVAUX   POUR   L'AMÉLIORATION   ET   L'ENTRE- 
TIEN DU  PORT  DE  MONTRÉAL  DURANT  L'ANNÉE  1907. 

F.  W.  Cowie,  M.  de  l'Inst.  des  I.C.,  ingénieur  en  chef. 

Montréal,  31  décembre  1907. 
M.  David  Seath,  secrétaire,  etc. 

Commissaires  du  port  de  Montréal. 

Monsieur, — Conformément  aux  ordres  reçus,  j'ai  l'honneur  de  vous  transmettre  le 
rapport  annuel  suivant  sur  les  opérations  pour  l'amélioration  et  l'entretien  du  port  de 
Montréal  durant  l'année  close  le  31  décembre  1907. 


HANGRS    EN   ACIER    POUR   MARCHANDISES. 

En  janvier  1907,  sous  la  direction  du  nouveau  bureau  des  commissaires,  il  a  été 
décidé  de  poser  durant  l'hiver  le  plancher  en  béton  au  rez-de-chaussée  des  hangars  nos  2, 
4,  7,  8  et  9.  Ce  travail  avait  été  autorisé  par  décret  de  l'exécutif  en  date  du  8  février 
1907.  Grâce  à  cette  mesure,  les  planchers  des  cinq  hangars  ont  pu  être  prêts  pour  l'ou- 
verture de  la  navigation,  ce  qui  a  permis  d'utiliser  les  hangars  durant  la  saison  des 
affaires. 

Lors  de  la  réorganisation  du  personnel  des  travaux  d'art  le  1er  février  1907,  vu  les 
difficultés  résultant  de  la  présence  de  deux  ingénieurs,  on  a  promulgué,  le  4  février  1907, 
un  décret  de  l'exécutif,  avec  l'adhésion  des  entrepreneurs,  constituant  M.  F.  W.  Cowie 
ingénieur  en  chef  des  commissaires,  l'ingénieur  mentionné  dans  le  contrat. 
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Conformé inent  à  une  entente  spéciale  avec  les  commissaires,  les  entrepreneurs  ont 
commencé  les  travaux  le  11  février  1907,  au  hangar  n°  2,  et  avant  le  1er  mai  1907  les 
planchers  en  béton  étaient  posés  aux  hangars  Nos  2,  4,  8  et  9. 

Les  plans  des  galeries  et  tours  de  transport  de  la  rive,  que  Ton  était  à  discuter  de- 
puis quelque  temps,  ont  été  finalemeut  adoptés  et  approuvés  par  décret  de  l'exécutif  en 
date  du  23  octobre  1906,  et  un  contrat  fixant  le  prix  par  livre  a  été  signé  par  les  com- 
missaires le  8  février  1907.  Les  travaux  d'érection  de  la  structure  en  acier  de  ces 
galeries  de  transport  de  la  rive  ont  été  commencés  le  5  septembre  1907,  et  poussés  avec 
activité  depuis  cette  date. 

►    On  avait  décidé  de  faire  exécuter  des  changements  dans  sept  des  quatorze  hangars 
donnés  à  l'entreprise,  et  des  contrats  avaient  été  signés  pour  ces  changements. 

Au  commencement  de  l'année  l'on  s'est  occupé  de  faire  commencer  immédiatement 
le  deuxième  groupe  de  sept  hangars. 

Les  plans  ont  été  modifiés  de  manière  à  faire  face  aux  exigences  résultant  de  l'expé 
rience  acquise  par  l'utilisation  des  sept  hangars  déjà  construits. 

Les  changements  déjà  compris  dans  les  contrats  pour  les  premiers  sept  hangars  ont 
été  spécifiés. 

Les  planchers  ont  été  aménagés  conformément  aux  désirs  des  compagnies  d'arma- 
teurs. 

Des  piliers  permanents  en  béton  ont  été  substitués  aux  piliers  en  charpente. 

On  a  pris  des  mesures  pour  poser  des  voies  ferrées  en  avant  des  hangars. 

Les  portes  couvertes  en  bois,  à  rainures,  ont  été  remplacées  par  des  portes  en  acier. 

^Tous  les  changements  requis  ont  été  spécifiés  et  les  entreprenenrs  se  sont  chargés 
des  travaux  moyennant  un  supplément  de  $232,984.93,  soit  $33,000  par  hangar  au  lieu 
de  $31,000  payés  pour  les  sept  premiers  hangars,  mais  en  y  ajoutant  des  fondations  per- 
manentes et  des  portes  en  acier. 

Le  contrat  pour  les  changements  a  été  approuvé  par  décret  de  l'exécutif  du  8  mai 
1907,  et  signé  le  11. 

Les  travaux  ont  commencé  immédiatement  et  ont  été  exécutés  durant  la  saison 
conformément  au  programme  sans  que  l'on  ait  réclamé  une  seule  piastre  de  supplément 
en  sus  des  prix  du  contrat. 

Les  compagnies  d'armateurs  ont  été  obligées  de  transporter  leurs  navires  d'un 
mouillage  à  l'autre,  et  elles  méritent  des  éloges  pour  avoir,  de  cette  manière,  contribué 
volontiers  au  progrès  des  travaux. 

Durant  les  mois  d'hiver  on  a  posé  5J  acres  de  pavé  en  béton,  soit  un  total  de  13J 
acres  durant  l'année. 

La  superficie  de  toiture  en  béton  armé  posé  durant  la  saison  a  été  de  2  J  acres.  On 
a  érigé  environ  1,600  tonnes  de  structure  en  acier;  on  en  a  manufacturé  en  outre  envi- 
ron 3,590  tonnes,  et  il  reste  en  mains  1,000  tonnes  d'acier  brut  qui  sera  manufacturé  et 
érigé  en  1908. 

Pour  le  deuxième  groupe  de  sept  hangars,  on  a  enfoncé  3,786  pilots  en  béton  Ray- 
mond, ayant  une  moyenne  de  17  pieds  de  longueur.  Les  pilots  en  bois  de  8  à  12  pouces 
de  diamètre  au  gros  bout  étaient  destinés  à  porter  une  charge  de  22J  à  25  tonnes  par 
pilot.  Les  pilots  en  béton,  de  19  pouces  de  diamètre  au  sommet,  sont  destinés  à  porter 
de  30  à  50  tonnes. 

Le  coût  de  ces  pilots  permanents  en  béton,  y  compris  le  déblai,  etc.,  a  été  de  $17 
chacun,  soit  $1  par  pied  linéaire. 

La  quantité  totale  de  béton  dans  les  fondations  et  les  murs  construits  en  cinq  mois 
a  été  de  6,500  verges  cubes. 

Les  estimations  payées  à  l'entrepreneur  durant  l'année,  ou  les  moyennes  mensuelles, 
se  sont  élevées  à  au  moins  le  double  de  celles  de  chacune  des  périodes  préalables  depuis 
le  commencement  des  travaux,  ce  qui  indique  la  somme  des  progrès  accomplis. 

Les  travaux  d'érection  des  hangars  en  acier,  à  la  fin  de  1907,  représentant  60  p.  100 
du  travail,  et  comprenant  l'acier  livré  et  partiellement  manufacturé,  accusent  mainte- 
nant 80p.  100  de  l'entreprise,  et  si  les  prévisions  se  réalisent,  les  quatorze  hangars  seront 
prêts  pour  l'ouverture  de  la  navigation  en   1909. 
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OUTILLAGE    DES    HANGARS. 

Les  nouveaux  hangars  en  acier  pour  marchandises  seront  bientôt  achevés.  Cela 
donnera  quatorze  entrepôts,  dont  chacun  pourra  offrir  chaque  semaine  l'espace  néces- 
saire à  la  manutention  de  10,000  tonnes  de  cargaisons  destinées  soit  à  l'intérieur  soit  à 
l'extérieur. 

Cela  ne  peut  se  faire  sur  un  seul  plancher,  ainsi  qu'on  en  a  fait  l'expérience  en 
1907. 

Le  deuxième  étage  est  construit,  et  il  ne  lui  manque  que  l'outillage  de  manutention 
pour  qu'il  puisse  recevoir  au  moins  2,000  tonnes  par  semaine,  dans  chaque  direction, 
pour  chaque  mouillage. 

On  est  à  étudier  avec  soin,  avec  des  résultats  satisfaisants  jusqu'à  présent,  la  ques- 
tion des  appareils  modernes  pour  la  manutention  des  marchandises  :  plans  inclinés,  élé- 
vateurs pouvant  recevoir  un  attelage  avec  une  charge  de  cinq  tonnes,  grues  ou  transbor- 
deurs électriques,  etc. 

ÉLÉVATEURS    À    GRAINS. 

Les  commissaires  possèdent  et  exploitent  un  élévateur  moderne  pour  les  grains. 
Depuis  la  construction  de  l'élévateur  du  Grand-Tronc,  lequel  est  muni  de  transbordeurs 
qui  placent  le  grain  directement  à  bord  des  navires,  l'élévateur  des  commissaires  n'a  eu 
que  fort  peu  de  chose  à  faire. 

OUTILLAGE    DE    TRANSBORDEMENT. 

Le  système  de  transbordeurs  maintenant  en  voie  de  construction  pour  le  service  de 
dix  des  nouveaux  hangars  permanents,  lequel  système  est  considéré  comme  le  plus  com- 
plet du  monde  entier,  sera  bientôt  prêt  à  être  utilisé.  On  espère  que  dès  l'ouverture  de 
la  navigation  en  1 908  le  grain  sera  livré  directement  à  trois  steamers  à  leurs  mouillages 
habituels,  et  que  tout  l'outillage  sera  au  complet  dès  le  commencement  de  l'année  1909  . 
Cela  permettra  de  charger  simultanément  de  grain  quatre  navires  sur  dix  à  leurs  mouil- 
lages respectifs,  sans  déplacement. 

Grâce  à  ce  système  de  livraison  qui  ne  saurait  être  surpassé,  et  vu  la  quantité  de 
grain  qui  viendra  à  Montréal  lorsque  les  nouveaux  ports  et  les  raccordements  des  voies 
ferrées  seront  terminés  jusqu'à  Midland  et  Victoria-Harbour,  on  estime  qu'il  faudra 
doubler,  pour  le  moins,  la  capacité  de  l'élévateur  en  y  ajoutant  une  aile. 

GRUE    FLOTTANTE. 

Les  compagnies  d'armateurs  et  les  marchands  ont  fréquemment  représenté  aux 
commissaires  que  bon  nombre  de  catégories  importantes  de  marchandises  telles  que  les 
aciers  lourds,  les  machines,  etc.,  sont  nécessairement  refusées  par  les  navires  qui  viennent 
à  Montréal   parce  qu'elles  ne  peuvent  être  déchargées  ou  transbordées  dans  le  port. 

Cela  constitue  un  désavantage  non  seulement  pour  le  port,  mais  encore  pour  les 
industries  du  district  qui  ont  besoin  de  colis  d'un  poids  exceptionellement  lourd. 

Les  commissaires  du  port  ont  eu  à  l'étude  des  offres  provenant  de  maisons  respon- 
sables de  la  Grande-Bretagne  et  des  Etats-Unis  qui  ont  construit  avec  succès  des  grues 
flottantes.  On  espère  qu'en  1908  le  port  sera  pourvu  d'une  grue  flottante  avec  coque  en 
acier  de  360  deg.,  d'un  modèle  généralement  employé  à  Liverpool,  et  capable  de  soulever 
un  poids  de  75  tonnes  pris  à  bord  du  plus  grand  navire  maintenant  à  flot. 

BASSIN    DE    RADOUB. 

Un  bassin  de  radoub  est  aussi  l'un  des  besoins  urgents  du  port.  Il  n'y  a  pas  dans 
le  monde  entier  un  seul  port  ayant  un  commerce  comparable  à  celui  de  Montréal  et  qui 
ne  soit  pourvu  d'un  ou  plusieurs  bassins  de  raboub. 
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Presque  tous  les  navires  qui  éprouvent  des  avaries,  soit  en  remontant  soit  en  des- 
cendant le  fleuve,  s'il  est  possible  de  les  renflouer,  viennent  à  Montréal  pour  y  décharger 
leur  cargaison.  Même  du  détroit  de  Belle-Ile,  comme  cela  est  arrivé  en  1907,  les 
navires  viennent  à  Montréal  pour  y  décharger  leur  cargaison  ou  pour  la  transborder  sur 
d'autres  navires  à  destination  du  Royaume-Uni. 

Les  navires  qu'il  faut  remorquer  peuvent  toujours  être  amenés  en  toute  sûreté  au 
moins  jusqu'au  Pied-du-Courant. 

Le  projet  d'un  bassin  de  radoub  n'est  pas  nouveau.  Il  faudra  que  l'emplacement 
soit  choisi  avec  beaucoup  de  soin,  en  vue  de  l'avenir  du  port  et  de  la  possibilité  d'établir 
des  chantiers  de  construction  et  de  radoub. 

On  a  préparé  ]e  plan  d'un  bassin  de  radoub  moderne  de  650  pieds  de  longueur,  avec 
une  tête  provisoire,  afin  de  pouvoir  l'agrandir  soit  en  faisant  un  double  bassin,  soit  en 
en  faisant  un  seul  de  1,000  pieds  de  longueur.  La  question  de  l'opportunité  d'avoir 
un  dock  flottant  est  aussi  à  l'étude. 


SERVICE    DE    SIGNAUX    MARITIMES. 

Le  gouvernement  du  Canada,  par  l'entremise  du  Ministre  de  la  Marine  et  des 
Pêcheries,  a  établi  un  service  de  signaux  entre  Montréal  et  l'Ile  aux-Grues  durant  la 
saison  1907. 

Il  y  a  douze  stations,  dont  chacune  est  raccordée  directement  avec  la  station  cen- 
trale au  bureau  des  commissaires  du  port  à  Montréal. 

Des  renseignements,  parfois  d'une  très  haute  importance,  et  des  signaux  peuvent 
maintenant  être  communiqués  pour  l'information  des  compagnies  d'armateurs  ou  des 
capitaines  des  divers  navires  sur  la  route. 

Il  arrive  fréquemment  qu'en  agissant  avec  promptitude  on  peut  éviter  de  sérieux 
résultats  provenant  d'accidents,  ou  donner  des  signaux  pour  les  prévenir. 

La  valeur  de  ce  service,  inauguré  le  1er  septembre  1907,  est  telle  que  l'on  reçoit 
chaque  jour  des  témoignages  de  satisfaction,  durant  la  saison  de  navigation,  alors  que 
l'on  peut  donner  des  ordres,  obtenir  des  renseignements  sur  la  situation  des  navires,  et 
enregistrer  les  signaux  échangés  avec  les  navires  de  passage. 


PLACE    DE    QUAIAGE. 

A  la  fln  de  l'année  1907,  l'étendue  des  quais  était  comme  suit  : 

Pour  tirant  d'eau  de  30  pieds  et  plus , 16,354  pds  lin.,  soit  3.097  milles 

25     n      à27Jpds 19,444         m  3.682      „ 

Total,  fort  tirant  d'eau 35,798         „  6,779      ». 

Pour  tirant  d'eau  de  20  pieds  et  moins 3,137         n  0.594      m 

Total,  quaiage,  fin  de  1907 38,935         ,.  7.373      u 

EXTENSION    DES    LIMITES    DU    PORT. 

L'extension  des  limites  du  port  est  une  question  d'une  très  haute  importance.  On 
estime  que,  dans  un  avenir  prochain,  la  ville  de  Montréal  comprendra  toute  l'île  du 
même  nom.  Le  port  devrait  être  agrandi  immédiatement,  afin  de  conserver  le  précieux 
héritage  de  toute  la  propriété  riveraine  qui,  seule,  donne  au  port  de  Montréal  un  avan- 
tage hors  de  pair. 


COMMISSAIRES  DU  PORT  DE  MONTREAL  19 

DOC.  PARLEMENTAIRE  No  23 

AGRANDISSEMENT    NÉCESSAIRE. 

Il  y  a  maintenant  nécessité  urgente  de  faire  un  plan  d'agrandissement  du  port  qui 
puisse  répondre  aux  besoins  du  commerce  et  fournir  les  facilités  de  tête  de  ligne  actuel- 
lement requises.  Il  est  impossible  d'augmenter  de  beaucoup  le  commerce  actuel  avant 
que  l'on  ait  établi  les  facilités  nécessaires,  et  en  prévision  du  commerce  qui  nous  viendra 
lorsque  les  voies  ferrées  et  les  ports  maintenant  en  construction  entre  Montréal  et  la 
baie  Géorgienne  seront  terminés,  le  commerce  futur  exigera  des  agrandissements  très 
considérables  du  port. 

Le  port  peut  être  partagé  en  trois  divisions. 

I.  Au  sud  du  canal  Lachine. 
Cette  division  est  susceptible  d'agrandissements  très  considérables,    mais   elle  est 

d'un  accès  difficile  par  le  canal,  et  n'a  qu'un  seul  raccordement  par  voie  ferrée  avec  le 
réseau  du  Grand-Tronc. 

II.  Le  port  central. 
Les  trois  jetées  principales  devront  bientôt  être  allongées,  afin  que  chacune  puisse 

offrir  des  mouillages  à  deux  navires  modernes. 

La  jetée  Victoria  pourrait  être  reconstruite  de  façon  à  offrir  cinq  ou  même  sept  bons 
mouillages  si  l'on  pouvait  trouver  ailleurs  l'espace  nécessaire  aux  navires  fluviaux.  On  est 
à  étudier  le  projet  de  construire  entre  les  jetées  Jacques-Cartier  et  du  Roi-Edouard  une 
étroite  jetée  pour  les  navires  fluviaux  afin  de  pouvoir  entreprendre  la  reconstruction  de 
la  jetée  Victoria.  Cet  agrandissement  nécessiterait  probablement  le  prolongement  de 
la  jetée  Mackay  (Guard  Pier). 

Il  faudra  faire  quelque  chose  le  long  de  la  vaste  étendue  connue  sous  le  nom  de 
Pied-du-Courant.  Dans  tous  les  cas,  les  quais  ont  besoin  d'être  reconstruits,  et  il  faudra 
prochainement  élargir  et  construire  à  haut  niveau  toute  cette  étendue,  afin  d'avoir 
durant  toutes  les  saisons  communication  d'un  bout  à  l'autre  du  port. 

III.  La  division  inférieure. 
C'est  la  partie  du  port  susceptible  de  tout  l'agrandissement  nécessaire      Depuis  la 

nouvelle  jetée  Tarte  jusqu'à  la  Longue-Pointe,  toute  la  propriété  riveraine  est  sous  la 
dépendance  des  commissaires,  et,  à  mesure  qu'on  en  aura  besoin,  des  travaux  pourront 
être  entrepris  conformément  aux  plans  préalablement  approuvés. 

Le  seul  inconvénient  de  cette  division  est  son  éloignement  de  la  ville  et  des  têtes  de 
ligne  des  voies  ferrées. 

Avant  que  d'entreprendre  de  nouveaux  projets,  il  faudra  préparer  un  plan  complet, 
ît  l'on  est  à  faire  des  études  en  vue  des  agrandissements  considérables  dont  le  port  aura 
besoin  dans  un  avenir  rapproché. 

REMARQUES    GÉNÉRALES. 

La  débâcle  de  la  glace  et  l'ouverture  de  la  navigation  ont  eu  lieu  plus  tard  que 
'habitude  en  1907. 

Des  changements  ont  commencé  à  se  produire  sur  le  pont  de  glace  vers  le  25  mars, 
alors  que  l'on  a  remarqué  une  petite  ouverture  du  côté  est  de  l'île  Moffatt.  L'eau  était 
alors  à  environ  12  pieds  au-dessus  de  l'étiage  d'été.  Durant  tout  l'hiver,  il  y  avait  eu  un 
long  "trou  d'air"  d'une  largeur  considérable  qui  s'étendait  du  pont  Victoria  à  Hochelaga. 

Il  ne  s'est  produit  que  peu  de  changement  sur  la  banquise  avant  le  1 6  et  le  1 7  avril, 
alors  que  la  glace  s'est  fendillée  et  à  marché  quelque  peu  du  côté  ouest,  l'espace  resté 
libre  se  remplissant  jusqu'au  pont  Le  18,  il  y  avait  encore  de  la  glace  du  côté  est  delà 
baie  de  Laprairie,  mais  le  chenal  principal  était  libre  jusqu'aux  rapides.  A  partir  de 
cette  date,  la  glace  a  marché  rapidement,  mais  sans  fracas  et  avec  beaucoup  moins 
d'amoncellements  qu'à  l'ordinaire. 

Le  remorqueur  Alphonse  Bacine  est  allé  sur  le  fleuve  au  delà  de  la  jetée  Mackay, 
ouvrant  la  saison  de  navigation  de  1907  le  22  avril  au  matin. 

On  a  éprouvé  des  difficultés  à  élargir  le  chenal  de  30  pieds  à  l'entrée  de  la  division 
centrale  du  port. 
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Le  fort  courant  qui  traverse  la  route  des  navires  rendait  quelque  peu  dangereuse  la 
position  d'un  dragueur  à  cuiller,  n'étant  pas  construit  de  façon  à  pouvoir  être  tourné  en 
dehors.     De  fait,  un  de  ces  dragueurs  a  été  coulé  à  cet  endroit  en  1906. 

Le  ministère  de  la  Marine  et  des  Pêcheries  a  mis  à  la  disposition  des  commissaires 
un  dragueur-élévateur  du  chenal  des  navires  spécialement  adapté  à  ce  travail  qui  a 
fait  d'excellents  progrès  depuis  le  25  juillet  jusqu'au  26  novembre  1907. 

Vu  le  changement  de  l'alignement  du  nouveau  chenal  du  port,  tel  que  creusé  jus- 
qu'à la  profondeur  de  30  pieds,  et  vu  le  fait  que  les  amers  sont  souvent  obscurcis  par  la 
fumée,  le  ministère  de  la  Marine  et  des  Pêcheries,  à  la  demande  des  commissaires,  a  fait 
placer  deux  bouées  à  gaz,  à  lumière  rouge,  du  côté  nord  du  cheual  dragué,  lesquelles  ont 
été  depuis  d'une  grande  utilité  pour  la  navigation. 

Durant  la  saison  1907,  un  certain  nombre  d'ingénieurs  distingués  et  d'autres  per- 
sonnages intéressés  au  commerce  et  à  la  navigation  ont  visité  le  port  et  ont  examiné 
les  divers  travaux. 

Un  parti  d'ingénieurs  et  de  constructeurs  de  navires  d'Angleterre  ont  fait  une 
étude  approfondie  du  Saint-Laurent  en  vue  d'entreprises  commerciales. 

La  section  canadienne  de  la  Commission  des  Routes  de  Navigation  Hauturière 
s'est  réunie  à  Montréal,  et  les  commissaires  du  port  ont  été  invités  à  prendre  part  à  la 
discussion  et  à  exposer  leurs  vues  au  sujet  d'importantes  questions  relatives  à  la  naviga- 
tion du  Saint-Laurent. 

Le  président  des  commissaires  du  port,  accompagné  de  l'ingénieur  en  chef,  a  fait 
une  inspection  sommaire  des  ports,  têtes  de  ligne  et  outillage  de  Boston  ec  de  New- 
York.  Grâce  à  la  courtoisie  des  autorités,  toutes  les  facilités  possibles  leur  ont  été 
données  pour  faire  l'examen  complet  de  toutes  les  améliorations  et  facilités  de  transport 
offertes  par  ces  villes  importantes. 

Au  point  de  vue  des  travaux  exécutés,  la  saison  de  1907  a  été  couronnée  d'un 
succès  remarquable,  et  il  y  a  lieu  de  se  féliciter  du  fait  que  les  navires  et  la  propriété 
des  commissaires  ont  été  relativement  exempts  d'accidents. 

Deux  accidents  sont  survenus  à  l'écluse  N°  1  du  canal  Lachine.  Le  premier  s'est 
produit  le  2  juillet,  vers  huit  heures  du  soir,  alors  qu'une  collision  du  vapeur  Prescott 
avec  la  porte  supérieure  a  eu  pour  résultat  de  faire  sombrer  la  barge  à  vapeur  Havana 
dans  le  port  près  de  la  jetée  Bickerdike.  Le  Prescott  a  été  maintenu  à  flot  par  les 
remorqueurs  des  commissaires  du  port.  La  Havana  a  été  bientôt  renflouée  et  les 
dommages  causés  par  l'accident  ont  été  relativement  minimes. 

Le  second  accident  s'est  produit  le  12  novembre  vers  7  heures  du  eoir,  alors  que  le 
vapeur  Neepewah  a  emporté  les  portes  de  l'écluse,  et  que  la  barge  Regina,  chargée  d'en- 
viron 28,000  boisseaux  de  blé,  a  été  poussée  en  aval  et  a  sombré  presque  sous  la 
proue  du  steamer  Corsican  de  la  ligne  Allan,  qui  devait  partir  trois  jours  plus  tard 
avec  une  forte  et  précieuse  cargaison. 

Après  avoir  obtenu  l'autorisation  du  ministère  de  la  Marine  et  des  Pêcheries,  on  a 
fait  enlever  la  barge  par  les  dragueurs  du  port,  ce  qui  a  été  fait  en  24  heures,  à  peu 
près,  et  le  départ  du  Corsican  n'a  été  retardé  que  de  trois  heures. 

Le  steamer  Impérial  a  coulé  bas  la  barque  chargée  de  briques  Germaine  à  son  mouil- 
lage dans  l'après-midi  du  23  août.  LÏ  Impérial  a  été  très  peu  endommagé,  et  après  que  l'on 
eût  enlevé  une  certaine  quantité  de  briques  de  la  cargaison  de  la  Germaine  la  coque 
s'est  renflouée  d'elle-même. 

Durant  la  nuit  du  7  novembre  nous  avons  eu  une  très  forte  bourrasque  du  nord-est 
accompagnée  de  pluie,  la  plus  forte  que  nous  ayons  eue  depuis  des  années.  Heureuse- 
ment, elle  n'a  causé  que  fort  peu  de  dommages  dans  le  port,  mais  dans  le  bas  du  fleuve 
bon  nombre  de  petits  navires,  barges,  etc.,  ont  rompu  leurs  amarres  et  ont  été  endom- 
magés. 

Le  dernier  navire  océanique  arrivé  dans  le  port  a  été  le  Dunelm,  qui  est  entré  le 
13  décembre.  La  navigation  a  été  close  le  15  décembre.  La  profondeur  moyenne  dans 
le  chenal  de  30  pieds  en  1907  a  été  comme  suit  : — 

Mai,  36  pieds  2  pouces  ;  juin,  34  pieds  10  pouces  ;  juillet,  33  pieds  3  pouces  ;  août, 
32  pieds  2J  pouces  ;  septembre,  31  pieds  4  pouces  ;  octobre,  31  pieds  9J  pouces  ;  novem- 
bre, 32  pieds  9  pouces . 
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Le  tableau  suivant  indique  le  nombre  maximum  et  la  moyenne  des  ouvriers  employés 
directement  par  les  commissaires  durant  la  saison  de  1907  : — 

Maximum.  Moyenne. 
Travaux  des  quais  : — 

Construction 450  322 

Entretien,  nettoyage,  etc 168  138 

Chantier  du  port,  charpentiers,  forgerons,  etc 19  16 

Scierie  et  estacade  du  port,  scieurs  et  aides , 45  31 

Atelier  des  machines,  mécaniciens,  forgerons,  etc 31  28 

Chantier  de  navires,  charpentiers,  journaliers,  etc , , ,  ,        40  37 
Flotte  de  dragueurs,  équipages  des   dragueurs,  remor- 
queurs, etc 104  102 

Elévateur  à  grain,  contremaître  et  employés 10  9 

Outillage  du  transbordeur,  ouvriers  en  fer,  charpentiers       45  19 

Inspecteurs  de  hangars  et  aides 9  8 


Totaux 921  710 

Les  entrepreneurs  et  sous-entrepreneurs  des  hangars  en  acier  ont  aussi  employé  un 
grand  nombre  d'hommes. 

La  journée  de  travail  est  en  général  de  dix  heures.  Le  bateau-foret  travaille 
durant  onze  heures  et  demie,  et  les  équipages  des  remorqueurs  sont  à  bord  nuit   et  jour. 

Il  y  a  congé  les  jours  de  célébration  des  fêtes  de  Victoria,  du  Dominion  et  du  Tra- 
vail, et  chacun  de  ces  jours  les  hommes  reçoivent  la  paie  d'une  demi-journée. 

Les  commissaires  ont  pris  une  assurance  contre  les  accidents  dont  pourraient  souf- 
frir les  ouvriers.  Durant  la  saison  de  1907  les  accidents  arrivés  aux  employés  des  com- 
missaires ont  été  quelque  peu  nombreux,  mais  la  plupart  ont  été  d'une  nature  peu  grave. 
Trente-cinq  accidents  arrivés  aux  employés  des  commissaires  ont  été  signalés  durant 
l'année.     Un  cheval  employé  aux  travaux  a  été  blessé  et  est  mort  subséquemment. 

Toutes  ces  réclamations  ont  été  réglées  à  l'amiable  entre  les  commissaires  et  la  com- 
pagnie d'assurance  contre  les  accidents. 

On  a  rapporté  dix-sept  accidents  arrivés  aux  ouvriers  employés  par  les  entrepreneurs 
et  les  sous-entrepreneurs  des  nouveaux  hangars  en  acier.  Trois  de  ces  accidents  ont  été 
fatals. 

Il  s'est  aussi  produit  quelques  accidents  en  ce  qui  concerne  la  circulation  des  trains 
du  département  du  transport,  accidents  qui  n'ont  pas  été  enregistrés  au  département 
des  travaux  d'art. 

Cinq  accidents  sont  aussi  arrivés  à  des  particuliers  sur  le  territoire  du  port,  et  l'on 
prétend  que  tous  sont  dus  à  la  boisson,  savoir  : — 

Le  11  juin.  —Deux  hommes  se  sont  noyés  en  se  promenant  en  bateau,  à  la  section 
59,  Longue-Pointe. 

Le  17  juin. — Un  homme  a  été  renversé  par  un  tombereau  sur  le  quai  à  la  jetée  Jac- 
ques-Cartier, et  s'est  brisé  la  jambe. 

Le  19  septembre. — Un  conducteur  des  messageries  a  été  jeté  à  bas  de  sa  voiture 
sur  le  quai  près  du  tunnel  de  la  rue  Beaudry,  et  a  été  légèrement  blessé. 

Le  3  octobre. — Une  dame  a  tenté  de  se  suicider  en  sautant  du  quai  dans  le  fleuve  à 
la  section  15. 

Deux  hommes  et  une  voiture  sont  tombés  à  bas  du  quai  à  la  jetée  Jacques- Cartier. 
Le  cheval  a  été  perdu  mais  les  deux  hommes  ont  été  sauvés. 

On  trouvera  ci-annexés  les  rapports  départementaux   des  fonctionnaires   suivants  : 

Rapport  de  M.  W.  J.  Sproule,  sous-ingénieur  en  chef.  Rapport  de  M.  J.  M.  Nelson, 
sous-ingénieur.  Rapport  de  M.  W.  R.  Lunan,  inspecteur  du  bois  de  charpente.  Rapport 
de  M.  F.  L.  Gagnon,  sous-ingénieur.  Rapport  de  la  Compagnie  John  S.  Metcalf  sur  le 
système  de  transbordeurs  pour  le  grain.     Rapport  de  M.    Jere  Nehin,  surintendant  de 
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l'Elévateur  N"  1.  Rapport  de  M.  Arthur  St.  Laurent  sur  la  solidité  de  l'Elévateur  N° 
1.  Tableaux  des  quantités  et  des  prix  de  revient,  préparés  par  M.  Geo.  Smart,  comptable. 
Je  suis,  monsieur, 


Votre  obéissant  serviteur, 


F.  W.  COWIE, 

Ingénieur  en  chef. 


RAPPORTS  DU  SOUS-INGENIEUR  EN  CHEF  ET  DES  SOUS-INGENIEURS 
DES  COMMISSAIRES  DU  PORT  DE  MONTRÉAL,  POUR  1907. 

(Pour  accompagner  le  rapport  de  l'ingénieur  en  chef.) 

Montréal,  31  décembre  1907. 
M.  F.  ^v.  Cowie,  I.  C, 

Ingénieur  en  chef, 

Commissaires  du  port  de  Montréal. 

Cher  monsieur, — J'ai  l'honneur  de  vous  transmettre  ci-joints  les  rapports  sur  les 
travaux  exécutés  sous  ma  direction  et  surveillance  pour  l'amélioration  et  l'entretien  du 
port  de  Montréal  durant  l'année  1907. 

Ayant  exercé  une  surveillance  immédiate  autant  que  générale  sur  les  travaux,  tant 
sur  le  fleuve,  y  compris  la  flotte  de  dragage,  qu'en  ce  qui  concerne  le  nouveau  remblai  du 
chemin  de  fer,  depuis  la  section  55  jusqu'à  la  section  61,  et  tout  le  nouveau  quai  au 
mouillage  de  la  Dominion  Coal  Co.,  section  36  et  37,  je  vous  donne  directement  les  dé- 
tails de  ces  travaux. 

M.  J.  M.  Nelson,  sous-ingénieur,  a  eu  la  charge  immédiate  des  nouvelles  construc- 
tions et  des  travaux  d'entretien  et  de  réparations  sur  la  rive,  et  j'inclus  son  rapport  des 
travaux  faits  sous  sa  surveillance. 

M.  W.  R.  Lunan,  inspecteur  du  bois  de  charpente,  a  eu  la  charge  immédiate  du  bois 
de  construction,  bois  en  grume,  etc.,  du  soin  du  bois  dans  les  estacades  et  de  sa  livrai- 
son pour  les  divers  travaux,  ainsi  que  du  fonctionnement  de  la  scierie,  et  son  rapport  est 
également  inclus  avec  les  présentes. 

M.  George  Yale,  surintendant-mécanicien,  a  fourni  des  détails  sur  les  travaux  faits 
aux  ateliers  et  au  chantier  de  construction,  jetée  Mackay. 

OPÉRATIONS  EN  1907. 

IMPUTABLE    SUR    LE    CAPITAL. 

Nouveaux  travaux. 

Construction  du  remblai  de  la  voie  ferrée  le  long  du  port  depuis  le  ruisseau  Molson, 
section  55,  jusqu'à  la  jetée  Racine,  section  61. 

Les  principaux  détails  sont  comme  suit  : — 

Les  premiers  travaux  commencés  par  la  flotte  du  port  ont  été  la  construction  du 
remblai  pour  le  chemin  de  fer  projeté  sur  les  sections  55  et  suivantes  jusqu'à  la  section  61, 
l'eau  étant  assez  haute  au  printemps  pour  y  naviguer  la  flotte  de  dragage. 

Le  9  mai  un  dragueur  a  été  placé  au  bord  d'amont  des  hauts-fonds  de  la  section 
56  à  la  section  59,  vis-à-vis  le  remblai  projeté  de  l'embranchement  de  la  voie  ferrée,  et  le 
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13  mai  un  autre  dragueur  a  été  placé  au  bord  d'aval  de  la  même  batture  pour  y 
creuser  un  chenal  d'une  profondeur  à  permettre  aux  bateaux  de  la  flottille  d'y  passer 
à  l'étiage.  Les  matériaux  enlevés,  composés  en  majeure  partie  de  tuf  et  de  gravier, 
ont  été  déposés  le  long  de  la  grève,  sur  l'emplacement  du  chemin  de  fer  projeté,  au 
moyen  de  grues,  la  grue  n°  1  ayant  été  mise  à  ce  travail  le  10  mai,  et  la  grue  n°  6  le  13 
mai. 

Les  travaux  ont  été  continués  par  deux  dragueurs  et  de  deux  à  trois  grues  jusqu'au 
4  juin,  alors  que  le  dragueur  n°  2  a  été  envoyé  à  la  section  36  pour  y  préparer  l'empla- 
cement des  caissons.  Le  25  juin,  le  remblai  du  chemin  de  fer  avait  été  construit  jusqu'à 
sa  hauteur  complète,  et  sa  largeur  était  suffisante  pour  une  voie  simple,  à  l'exception 
d'une  brèche  où  un  égout  sur  la  propriété  de  la  "  Locomotive  and  Machine  Co."  se 
décharge  dans  le  fleuve,  et  d'une  forte  brèche  au  ruisseau  Molson,  section  55,  où  l'on  a 
laissé  un  espace  pour  le  ponceau  qui  doit  y  être  construit. 

Le  chenal,  le  long  de  la  rive,  depuis  l'eau  profonde  à  la  section  47  jusqu'à  l'eau  pro- 
fonde à  la  section  50,  n'était  pas  prêt,  cependant,  pour  livrer  passage  aux  remorqueurs 
à  l'eau  basse,  et  le  dragueur  n°  4  en  a  continué  le  creusage  jusqu'au  2  juillet,  alors  que  le 
chenal  a  pu  donner,  à  l'eau  basse,  accès  à  l'emplacement  du  ponceau  projeté  et  offrir  un 
passage  jusqu'à  la  jetée  Racine. 

Les  employés  du  canal  Lachine  ayant  demandé  un  endroit  pour  y  déverser  le  curage 
provenant  du  canal  près  du  bassin  Wellington,  leur  grue  a  été  placée  le  long  du  remblai 
du  chemin  de  fer  le  15  juin,  et  elle  y  a  déposé  des  matériaux  pour  élargir  le  remblai 
sans  qu'il  en  ait  rien  coûté  aux  commissaires. 

Bien  que  le  remblai  ait  été  construit  de  dimensions  suffisantes  pour  une  voie  ferrée, 
des  grues  ont  continué  à  y  déposer  des  déblais,  vu  que  l'eau  était  encore  suffisamment 
haute  et  que  l'on  avait  encore  besoin  d'un  dépôt  de  déblais  ;  les  matériaux  déposés  devront 
contribuer  à  la  formation  de  futurs  agrandissements  des  quais,  et  seront  portés  au 
compte  de  la  section  qui  les  recevra.     La  dernière  grue  a  quitté  ce  dé[  ôt  le  9  août. 

Le  nivellement  du  sommet  du  remblai  de  la  voie  ferrée  déjà  construit  a  été  com- 
mencé le  2  juillet,  et  a  été  continué  avec  une  faible  équipe  d'ouvriers  jusqu'au  1er  août, 
alors  qu'il  a  été  achevé. 

Rien  de  plus  n'a  été  fait  à  cet  endroit  durant  l'année. 

Quantité  draguée  :  du  bassin  56  au  bassin  59,  79,400  verges  cubes. 

La  quantité  déposée  dans  le  remblai  proprement  dit  du  chemin  de  fer  a  été  de  72,470 
verges  cubes,  mesurées  sur  chalans. 

La  quantité  additionnelle  déposée  le  long  du  remblai  de  la  voie  ferrée  a  été  de  18,975 
verges  cubes,  aussi  mesurées  sur  chalans,  en  sus  de  ce  qui  a  été  déposé  par  la  grue  du 
canal. 

La  grue  du  canal  a  déposé  5,010  verges  cubes,  mesurées  sur  chalans,  sans  que  les 
commissaires  n'aient  rien  eu  à  payer. 


CONSTRUCTION  DU  NOUVEAU  QUAT  PERMANENT. 

MOUILLAGE  DE  LA  "  DOMINION  COAL  COMPANY",  SECTIONS  36-37. 
NOUVEAU    QUAI,    SECTIONS    36-37. 

Les  principaux  détails  sont  comme  suit  : — 

Ce  quai,  dont  la  construction  a  commencé  en  1907,  devra  avoir  1,250  pieds  de  lon- 
gueur ;  construction  d'encoffrement  au-dessous  du  niveau  extrême  des  eaux  basses  et  mur 
à  face  en  béton  au  dessus  de  ce  niveau.  Il  devra  être  construit  au  niveau  de  106.50, 
soit  13.87  pieds  au-dessus  du  niveau  extrême  des  eaux  basses,  et  de  manière  à  pouvoir 
être  exhaussé  jusqu'au  niveau  supérieur  si  cela  est  nécessaire  à  l'avenir. 

Le  15  mai,  les  charpentiers  ont  commencé  à  construire  des  caissons  à  la  jetée 
Mackay  pour  le  nouveau  quai  aux  sections  36-37.  Les  caissons  ont  été  construits  jus- 
qu'à la  hauteur  d'environ  8  pieds  avant  de  les  remorquer  à  l'emplacement  du  nouveau 
quai.     Ce   travail  a  été  continué  jusqu'au   24  juin,   alors  qu'il  a  été  suspendu.     Neuf 
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caissons  des  longueurs  suivantes,  ayant  une  longueur  totale  de  653  pieds  linéaires,  ont 
été  construits,  savoir  : — 

1  caisson  de    54  pieds  de  longueur  de  face  et  de  8  rangées  de  hauteur. 
6         n  71  m  ii  m 

1         h  72  ii  h  h 

1  M  101 

Il  y  avait  aussi  en  mains  à  cette  date  les  caissons  suivants,  construits  au  cours  des 
années  précédentes  : — 

2  caissons  de  101  pieds  de  longueur  de  face  et  de  10  rangées  de  hauteur. 
1  caisson  de  151  n  11  m 

Aussi  trois  caissons  spéciaux  utilisés  pour  briser  le  courant  lorsqu'on  était  à  réparer 
le  nouvel  encoffrement.  section  24,  qui  avait  été  endommagé  par  les  poussées  de  la  glace 
avant  la  pose  de  la  superstructure.  Les  caissons  sont  en  bois  carré  sur  toutes  les  faces  et 
de  15  pieds  de  hauteur.  L'un  d'eux  a  60  pieds  de  longueur,  un  autre  40  pieds,  et  le 
troisième  100  pieds,  sur  20  pieds  de  largeur. 

Le  14  août,  on  a  commencé  à  la  jetée  Mackay  la  construction  d'un  caisson  spécial 
de  forme  presque  triangulaire  et  ayant  60  pieds  de  longueur.  Ce  caisson  était  destiné  à 
remplir  l'espace  entre  l'extrémité  d'amont  du  nouveau  quai,  section  36,  et  le  vieux  quai 
existant.     Il  a  été  achevé  le  31  août. 

La  construction  du  caisson  spécial  d'environ  55  pieds  de  longueur  et  de  30  pieds  de 
largeur  au  fond,  pour  barrer  l'espace  entre  l'extrémité  d'aval  du  nouvel  encoffrement  et 
le  vieux  quai  de  la  grève,  a  été  commencée  à  la  jetée  Mackay  le  11  octobre,  et  le  caisson 
a  été  remorqué  à  son  emplacement  vers  le  15  octobre,  calé  le  24  octobre,  et  achevé  le  2 
novembre. 

Le  4  juin,  le  dragueur  n°  2  a  commencé  à  creuser  les  fondations  pour  les  caissons 
du  nouveau  quai  aux  sections  36-37,  la  hauteur  de  l'eau  n'ayant  pas  permis  de  commen- 
cer ce  travail  plus  tôt.  A  la  même  date,  une  grue  a  commencé  à  déposer  les  déblais  pro- 
venant du  dragage  afin  de  former  une  levée  temporaire  en  amont  de  l'emplacement  du 
nouveau  quai  et  de  briser  le  courant. 

Le  10  juillet,  deux  des  caissons  qui  avaient  été  construits  à  la  jetée  Mackay,  l'un 
d'environ  54  pieds  de  longueur  et  l'autre  de  71  pieds,  tous  deux  ayant  8  pieds  de  hauteur, 
ont  été  remorqués  à  l'emplacement  du  nouveau  quai.  Ils  ont  été  réunis  l'un  à  l'autre, 
exhaussés  à  35  pieds  de  hauteur,  et  ce  caisson  de  128  pieds  7  pouces  de  longueur  à  la 
ligne  d'étiage  a  été  calé  le  9  août. 

Deux  caissons  d'environ  101  pieds  de  longueur  chacun  et  de  8  pieds  de  hauteur  ont 
été  remorqués  de  la  jetée  Mackay,  réunis  ensemble  et  exhaussés  jusqu'à  35  pieds  de 
hauteur,  formant  un  caisson  de  202  pieds  7  pouces  de  longueur  à  l'étiage,  et  ce  caisson 
a  été  calé  le  23  août. 

Deux  autres  caissons,  l'un  d'environ  101  pieds  de  longueur  et  l'autre  d'environ  151 
pieds  de  longueur,  tous  deux  construits  jusqu'à  dix  pieds  de  hauteur,  ont  été  réunis, 
formant  un  caisson  de  252  pieds  5  pouces  de  longueur  à  l'étiage,  construits  jusqu'à  35 
pieds  de  hauteur,  et  ce  caisson  calé  le  18  septembre. 

La  partie  ayant  151  pieds  de  longueur  avait  été  construite  3  ans  auparavant,  et  dans 
l'intervalle  elle  était  restée  à  flot  à  l'estacade.  Lorsque  le  caisson  complet  dont  elle  faisait 
partie  fut  achevé  et  en  place,  prêt  à  être  calé,  la  houle  causée  par  un  steamer  qui  pas- 
sait la  détacha  du  reste  du  caisson,  et  comme  elle  contenait  le  lest  qui  y  avait  été  déposé 
pour  balancer  le  caisson,  elle  coula  à  fond,  mais  eu  position  exacte  relativement  au  reste 
du  caisson.  La  partie  flottante  fut  alors  calée  après  avoir  été  fortement  lestée,  et  elle  se 
plaça  dans  l'alignement  convenable.  On  enfonça  des  pilots  en  dedans  du  caisson,  15  sur 
le  devant  et  8  à  l'arrière.  L'ouverture  de  8  ou  9  pouces  de  largeur  sur  le  devant  du 
caisson,  lorsque  celui  ci  a  été  calé,  a  été  fermée  par  des  madriers  de  deux  pouces  d'épais- 
seuret  de  3  pieds  de  longueur,  chevillés  verticalement,  par  un  plongeur,  du  côté  intérieur 
du  revêtement. 

Tout  le  caisson  a  été  alors  rempli,  la  partie  antérieure  de  roc,  presque  tout  du 
trapp,  et  la  majeure  partie  du  reste,  de  trapp  et  de  schiste.    Après  que  le  caisson  eut  été 
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rempli  et  qu'on  l'eut  recouvert  d'une  couche  de  béton  ayant  une  profondeur  d'environ  9 
pieds  sur  une  largeur  de  I  2 \  pieds,  le  plongeur  constata  que  l'ouverture  était  réduite  à 
rien  à  la  partie  la  plus  étroite  et  à  4  pouces  à  la  partie  la  plus  large,  et  n'avait  plus 
qu'une  moyenne  de  2  pouces  sur  la  majeure  partie  de  la  distance  sur  laquelle  elle  s'éten- 
dait. 

Le  remplage  de  chaque  caisson  a  été  commencé  dès  qu'il  était  calé  en  place.  Le 
remplage  se  composait  do  trapp  miné  et  de  schiste  durci  dans  les  deux  premières  rangées 
antérieures  des  cavités  et  dans  une  certaine  partie  des  cavités  postérieures.  Dès  qu'un 
caisson  ou  une  partie  d'un  caisson  était  rempli,  les  1 2 \  pieds  antérieurs  du  remplage 
étaient  nivelés  et  tassés  dans  l'encoffrement  par  des  plongeurs,  et  l'on  y  mettait  des  moules 
pour  le  béton.  Ces  travaux  étaient  suffisamment  avancés  pour  que  l'on  put  commencer  à 
y  déposer  le  béton  le  21  septembre.  Le  bétonnage  a  été  de  beaucoup  retardé  et  le  coût 
en  a  été  augmenté  par  la  difficulté  de  se  procurer  des  mécaniciens  pour  les  grues  de  la 
machine  à  béton,  et  du  ciment  en  quantité  suffisante  pour  tenir  constamment  la  machine 
en  activité.     Le  bétonnage  de  ce  quai  s'est  terminé  pour  la  saison  le  8  novembre. 

Le  quai  tel  que  construit  suit  la  direction  générale  de  l'ancien  quai  de  la  rive,  sec. 
36-37,  à  une  distance  moyenne  de  100  pieds  de  ce  quai,  et  le  couronnement  en  est  presque 
parallèle  à  la  limite  du  port,  dont  il  est  éloigné  d'environ  250  pieds. 

Il  consiste  en  caissons  de  42  pieds  de  1  irgeur  au  fond,  de  30  pieds  de  largeur  à 
l'étiage,  et  de  35  pieds  de  hauteur,  calés  à  une  profondeur  de  35  pieds  à  l'étiage  de  13 
pieds  sur  le  seuil.  Le  parement  en  béton  est  de  12J  pieds  de  largeur  à  sa  fondation  sur 
les  caissons,  et  sa  hauteur,  terminé,  de  13.87  pieds,  le  couronnement  s'élevant  à  T03.50, 
d'après  la  ligne  du  port. 

La  longueur  de  la  partie  en  construction  en  1907  est  de  574.8  pieds  de  face. 
L'extrémité  d'amont  est  construite  à  un  angle  d'environ  122  degrés  de  la  ligne  du  vieux 
quai  de  la  rive,  et  elle  a  109.9  pieds  de  longueur,  dont  une  partie,  40.1  pieds  de  lon- 
gueur vers  la  face,  est  une  superstructure  en  béton,  et  les  69.8  pieds  qui  restent  vers  le 
vieux  quai  de  la  rive  sont  en  coffrage  construit  jusqu'au  niveau  du  couronnement. 
L'espace  à  l'extrémité  d'aval,  entre  la  face  du  nouveau  et  la  face  du  vieux  quai,  est  clos 
par  un  caisson  temporaire  ayant  30  pieds  de  largeur  au  fond,  20  pieds  do  largeur  au 
sommet,  environ  60  pieds  de  longueur  et  construit  jusqu'au  niveau  de  100.00  pour  retenir 
le  remplage.  L'extrémité  d'amont  est  élevée  au  niveau  de  couronnement  de  106.50. 
La  face  adjacente,  de  27.3  de  longueur,  est  élevée  au  même  niveau.  Les  30.4  pieds 
suivants  de  face  sont  élevés  au  niveau  de  103.00,  et  le  reste  de  la  face  de  517.1  pieds  de 
longueur,  est  construit  jusqu'au  niveau  de  100. 

La  partie  construite  jusqu'au  niveau  du  couronnement  est  complète,  avec  des  tiges 
d'ancrage  de  2|  pouces  de  diamètre  et  64  pieds  8  pouces  de  longueur  depuis  le  mur  de 
face  jusqu'aux  corps  morts  en  béton  en  arrière,  et  des  poteaux  fraisés  sur  le  couronne- 
ment pour  amarrer  les  navires. 

Le  remplage  a  été  fait  en  arrière  jusqu'à  la  hauteur  complète  sur  une  distance  de 
57  pieds  à  partir  de  l'extrémité  d'amont,  et  le  mur  de  face  en  béton  est  renforcé  par  un 
remplage  élevé  jusqu'à  un  pied  au-dessus  du  mur  même  et  s'étendant  sur  une  largeur  de 
62  pieds  environ  en  arrière  du  mur. 

Les  grues  ont  continué  à  déposer  du  remplage  jusqu'à  la  clôture  de  la  saison,  en 
décembre. 

Quantité  draguée  sur  l'emplacement  des  caissons,  34,685  verges  cubes, 

Quantité  de  roche  et  d'autre  remplage  posés  en  1907  :  109,332  verges  cubes,  mesure 
de  chalan,  par  les  grues  flottantes,  et  18,485  verges  cubes,  par  les  chalans. 

DRAGAGE— 1907. 

DRAGAGE  DES  BASSINS  ET  DU  CHENAL  DE  TRENTE  PIEDS  À  TRAVEES  LE  PORT. 

Le  dragage  de  l'année  a  été  fait  aux  endroits  suivants,  savoir  : — 
Près  du  côté  sud  de  la  jetée  Alexandra,  section  14  B;  le  long  de  l'extrémité  exté- 
rieure de  la  même  jetée,  section  14  C  ;  sur  les  sections  12  S  et  S  13  ;  le  long  du  quai  de  la 
rive,   section   17  ;  le  long  du   côté  intérieur  de  la  jetée  Victoria,  section  20  E;  sur  les 
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emplacements  des  caissons,  depuis  la  section  35  jusqu'à  la  section  38  ;  dans  les  bassins, 
depuis  la  section  36  jusqu'à  la  section  39  ;  dans  les  bassins  près  de  la  rive,  depuis  la  sec- 
tion 53  jusqu'à  la  section  59,  et  dans  le  chenal  de  30  pieds  pour  les  navires,  depuis  la 
section  21  jusqu'à  la  section  23,  et  depuis  la  section  34  jusqu'à  la  section  37. 

DRAGAGE  DES  BASSINS. 

Certaines  petites  étendues  près  des  quais  dans  les  bassins,  sections  14  B,  14  C  et  17 
n'avaient  pas,  à  la  fin  des  travaux  l'année  dernière,  une  profondeur  libre  de  29  pieds  à 
l'étiage  de  13  pieds  sur  le  seuil. 

Avant  l'arrivée  des  navires,  ce  printemps,  un  dragueur  a  été  chargé  de  les  creuser 
jusqu'à  profondeur  complète.     Le  dragage  aux  sections  14  B  et  14  C  était  dans  le  roc. 

Quantité  draguée  :  1,050  verges  cubes. 

Mais  l'eau  était  si  haute  que  le  dragage  à  la  section  17  était  difficile.  Après  que 
les  navires  eurent  commencé  à  arriver  les  mouillages  étaient  si  constamment  occupés  que 
les  dragueurs  ont  eu  peu  d'occasions  d'y  travailler  avant  l'automne,  et  l'eau  n'étant  pas 
devenue  très  basse  en  1907,  le  manque  de  profondeur  n'a  causé  aucun  inconvénient  aux 
nouveaux  quais. 

Du  15  au  18  octobre  un  dragueur  a  enlevé  des  déblais  jusqu'à  une  profondeur 
de  25  pieds  3  pouces  à  l'étiage  le  long  du  côté  intérieur  de  la  jetée  Victoria,  et  en 
novembre  on  a  fait  beaucoup  de  nettoyage  jusqu'à  une  profondeur  de  29  pieds  à 
l'étiage  dans  le  bassin,  sections  15  et  17,  tout  près  du  quai  de  la  rive. 

Matériaux,  vase  et  déblais  du  quai — Quantité  draguée  2,700  verges  cubes  :  section 
15,  4,500  verges  cubes  section  17,  1,200  verges  cubes  section  20. 

Un  dragueur  a  travaillé  la  majeure  partie  du  temps,  du  5  juillet  au  28  novembre,  à 
draguer  la  roche  pétardée  dans  le  bassin,  sections  12  S  et  13  S,  afin  d'élargir  l'étendue 
de  l'eau  profonde  dans  le  bassin  et  de  nous  procurer  du  remplage  de  roche  pour  les  caissons 
du  nouveau  quai,  sections  36-37. 

Matériaux  dragués,  roche  pétardée. 

Quantité,  37,201  verges  cubes. 

Dragage  des  bassins  et  des  emplacements  des  caissons,  de  la  section  36  à  la  section  39. 

Matériaux  dragués,  gravier,  sable  et  roche. 

Quantité,  51,175  verges  cubes  dans  les  bassins. 

Quantité,  34,685  verges  cubes  dans  l'emplacement  des  caissons. 

Quantité,  1,380  verges  cube?,  mouillage  de  la  Dominion  Coal  Co. 

Dragage  des  bassins,  de  la  section  56  à  la  section  59. 

Matériaux  dragués,  tuf,  gravier  et  roche: 

Quantité,  79,460  verges  cubes, 

DRAGAGE    DU    CHENAL    DES    NAVIRES    À    TRAVERS    LE    PORT. 

Le  dragueur-élévateur  N°  1  du  ministère  de  la  Marine  et  des  Pêcheries  a  été 
prêté  aux  commissaires  et  est  arrivé  dans  le  port  le  20  juillet.  On  a  eu  quelque  difficulté 
à  trouver  un  mouillage  sûr,  et  après  que  l'on  se  fut  procuré  une  ancre  additionnelle  et 
un  câble  neuf  pour  l'ancre  de  proue,  le  dragueur  a  été  placé  et  s'est  mis  à  l'œuvre  le  25 
juillet  du  côté  est  du  chenal  de  30  pieds  pour  les  navires  vis  à- vis  la  section  21,  et  à  con- 
tinué vis-à-vis  cette  section  et  les  suivantes  jusqu'à  la  section  23  jusqu'au  10  septembre, 
alors  que  l'on  avait  fait  disparaître  la  batture  sur  la  moitié  est  du  chenal   à  cet  endroit. 

Ce  dragueur  fut  ensuite  placé  au  côté  est  du  chenal  vis-à-vis  la  section  34,  et 
continua  l'élargissement  du  chenal  de  30  pieds  pour  les  navires  de  ce  côté,  de  la  section 
34  à  la  section  37,  jusqu'au  26  novembre,  alors  qu'il  abandonna  le  travail  et  alla  se  mettre 
en  hivernage  à  Sorel  le  27. 

Ce  dragueur  a  fait  un  travail  important  en  donnant  450  pieds  de  largeur  au  chenal 
de  30  pieds  depuis  la  section  21  jusqu'à  la  section  23,  et  en  ajoutant  242  pieds  à  sa  lar- 
geur sur  une  longueur  de  1,400  pieds  depuis  la  section  34  jusqu'à  la  section  37.  Les 
étendues  draguées  depuis  la  section  21  jusqu'à  la  section  23  et   depuis  la  section  34  jus- 
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qu'à  la  section  37  ont  été  éprouvées  et  trouvées  libre  d'obstacles  jusqu'à  30  pieds  de  pro- 
fondeur à  l'étiage  de  13  pieds  sur  le  seuil.  La  quantité  draguée  a  été  de  50,400  verges 
cubes,  mesure  de  chalan,  et  elle  a  été  entièrement  déversée  près  de  la  rive,  sections 
63  et  64,  à  l'exception  de  5,700  verges  cubes  qui  ont  été  déversées  derrière  les  caissons 
dans  le  nouveau  quai,  section  37. 

Matériaux  dragués,  cailloux,  roche,  sable,  tuf,  etc. 

Le  dragueur  N°  2  a  commencé  à  élargir  le  chenal  des  navires  du  côté  ouest  le  29 
juin  à  la  section  36,  et  a  continué  à  ce  travail  depuis  la  section  36  jusqu'à  la  section  41, 
à  l'exception  de  quelques  jours  consacrés  à  l'emplacement  des  caissons,  jusqu'au  13  novem- 
bre. La  largeur  ajoutée  au  chenalde  30  pieds  à  ces  sections  a  été  en  moyenne  de  143 
pieds  sur  une  longueur  de  2,900  pieds,  et  à  la  fin  de  la  saison  la  largeur  approximative 
du  chenal  à  une  profondeur  de  30  pieds  avait  atteint  les  chiffres  suivants  : 

Du  canal  Lachine  à  la  jetée  Victoria,  350  pieds  à  la  partie  la  plus  étroite,  à  600 
pieds  de  largeur. 

De  la  jetée  Victoria  à  la  filature  de  coton  de  Sainte- Anne,  section  34,  450  pds  de 
largeur. 

De  la  filature  de  coton  de  Sainte-Anne,  section  34,  la  jetée  Tarte,  section  44, 
de  800  pieds  à  1,400  pieds  de  largeur. 

A  travers  la  batture  de  Longueuil,  de  500  pieds  à  700  pieds  de  largeur. 

De  la  batture  de  Longueuil  à  l'église  de  la  Longue-Pointe,  de  500  à  800  pieds  de 
largeur. 

Matériaux  dragués,  roche,  gravier,  sable,  tuf,  etc. 

Quantité,  44,000  verges  cubes. 

FORAGE  ET  PÉTARDEMENT. 

NOUVEAUX    TRAVAUX. 

Le  bateau-foret  a  travaillé  durant  toute  la  saison  sur  les  sections  12S  et  13S  à 
forer  et  à  faire  sauter  le  roc  dans  le  double  but  d'agrandir  l'étendue  d'eau  profonde  du 
bassin  et  de  nous  procurer  de  la  pierre  pour  la  construction  des  quais,  etc.  Le  bateau  a 
commencé  à  travailler  le  27  mai  et  a  cessé  pour  l'hiver  le  5  décembre. 

Les  matériaux  provenant  du  pétardement  étaient  du  schiste  durci  et  du  trapp. 

L'étendue  minée  est  de  103,448  pieds  cubes,  soit  2.37  acres,  et  la  quantité  mesurée 
dans  la  masse  est  de  14,368  verges  cubes. 

Les  détails  du  forage  et  du  pétardement  sont  comme  suit  : — 

Travail  du  bateau-foret  dans  les  sections  12  S  et  13  S,  durant  l'été  de  1907. 

Nombre  de  jours  de  travail,  du  27  mai  au  3  décembre  inclusivement,  162  jours. 

Heures  de  travail  par  jour,  il  J. 

Nombre  de  trous  pétardés,  3,679. 

Profondeur  moyenne  de  chaque  trou  dans  le  roc  solide,  5 .  50  pieds. 

Profondeur  moyenne  depuis  la  surface  de  l'eau  jusqu'au  fond  des  trous  lors  du  forage, 
36.41  pieds. 

Quantité  de  pierre  forée  et  pétardée  avec  succès,  mesurée  dans  la  masse  jusqu'à  6 
pouces  au-dessous  de  la  ligne  de  nivellement  au  fond,  14,368  verges  cubes. 

Coût  total,  $17,052.98,  soit  $1.1 8^  par  verge  cube,  mesurée  dans  la  masse. 


REMPLAGE  DES  FONDATIONS  DES  HANGARS  EN  ACIER 
POUR  MARCHANDISES. 

NOUVEAUX   TRAVAUX. 

Le  remplage,  dont  une  grande  partie  a  été  mise  dans  les  fondations  par  des  grues 
flottantes,  a  été  pris  à  la  jetée  Bickerdike,  où  il  y  en  avait  de  surplus.  On  l'avait  déposé 
là  quelques  années  auparavant,  mais  la  jetée  a  été  depuis    remplie  de  cendres,  de  déblais 
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provenant  des  caves,  etc.,  de  la  ville  et  livrés  gratuitement  aux  commissaires.  Cet  excé- 
dent de  matériaux  a  été  chargé  sur  des  chalans  également  au  moyen  de  grues  flottantes. 
Le  remplage  requis,  en  sus  de  ce  qui  était  disponible  sur  la  jetée  Bickerdike,  a  été  fourni 
par  le  dragage  du  chenal  et  des  bassins  à  Hochelaga,  sections  36  et  37. 

Les  quantités  mises  dans  les  fondations  ont  été  de  : — 

21,075  verges  cubes  provenant  de  la  jetée  Bickerdike. 

21,600  verges  cubes  provenant  des  dragueurs. 

42,675  verges  cubes  en  tout. 


FLOTTE  DE  DRAGAGE  DES  NOUVEAUX  TRAVAUX. 

SURVEILLANCE  ET  RÉPARATIONS — IMPUTABLE  SUR  LE  CAPITAL. 

En  1907  toute  la  flotte  de  dragage  appartenait  aux  commissaires,  à  l'exception  du 
dragueur-élévateur  n°  1,  avec  son  remorqueur,  le  PortneuJ,  et  des  chalans,  qui  ont  été 
prêtés  aux  commissaires  par  le  ministère  de  la  Marine  et  des  Pêcheries. 

La  flotte  de  dragage  des  commissaires  comprenait  : 

Deux  dragueurs  à  godets  ou  augets. 

Cinq  grues  à  vapeur  flottantes. 

Une  grue  flottante  à  manivelle. 

Un  bateau-foret. 

Un  bateau -épreuve. 

Une  machine  flottante  à  fabriquer  du  béton, 

Une  sonnette  flottante. 

Cinq  remorqueurs  à  hélice. 

Quatre  petits  chalans-monte-charge. 

Un  chalan  pour  le  transport  des  passagers. 

Un  chalan  à  houille,  de  150  verges  cubes  de  capacité. 

Dix-huit  chalans  plats,  de  150  verges  cubes  de  capacité. 

Trois  chalans  à  clapets  de  200  verges  cubes  de  capacité. 

Deux  radeaux  de  100  x  10  pieds. 

Un  radeau  de  30  x  10  pieds. 

Un  radeau  de  20  x  10  pieds. 

Plusieurs  radeaux  plus  petits. 

Augets  de  rechange,  griffes  à  mâchoires,  etc. 

Un  godet  de  drague  "  Orange  Peel". 

Toute  la  flotte  de  dragage  a  hiverné  à  flot  en  1906- 1907  vis-à-vis  la  jetée  Mackay, 
près  des  usines,  à  l'exception  de  la  grue  N°  1  et  de  la  grue  N°  3,  qui  avaient  été  mises 
sur  chantier  à  l'automne  1906  en  vue  d'importantes  réparations  à  leur  faire  durant  l'hiver. 

Les  dragueurs  ont  été  servis  durant  tout  l'été  par  les  remorqueurs  Alphonse 
Racine,  Robert  Mackay  et  Aberâeen,  aidés  de  temps  à  autres,  lorsqu'ils  remorquaient  de 
lourds  navires,  par  le  PortnevJ,  du  ministère  de  la  Marine  et  des  Pêcheries,  lequel  servait 
le  dragueur-élévateur  N°  1  du  même  ministère,  lorsque  ce  dragueur  travaillait  dans  le 
port. 

Le  remorqueur  Courier  a  été  principalement  occupé  durant  l'été  à  remorquer  des 
pièces  de  charpente,  pilots,  etc.,  de  l'estacade  aux  endroits  où  le  bois  devait  être  utilisé, 
et  d'autres  travaux  légers  qui  conviennent  à  ce  remorqueur. 

Le  remorqueur  St.  Peter  ayant  à  son  bord  depuis  plusieurs  années  une  pompe 
à  incendie  capable  de  lancer  contre  quatre  jets  d'une  puissance  considérable,  a  été, 
à  l'ouverture  de  la  navigation,  complètement  pourvu  de  boyaux,  lances,  etc.,  et  occupé 
nuit  et  jour  durant  toute  la  saison  de  navigation  au  service  de  protection  contre  le  feu. 
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ATELIERS  ET  CHANTIER  DE  CONSTRUCTION— NOUVEAUX  TRAVAUX. 

SURVEILLANCE  ET  ENTRETIEN — IMPUTABLE  SUR  LE  CAPITAL. 

Les  travaux  d'entretien  et  de  réparation  de  la  flotte  de  dragage  occupée  aux  nou- 
veaux travaux  ont  été  faits  aux  ateliers  et  au  chantier  à  la  jetée  Mackay. 

En  sus  des  travaux  faits  à  l'atelier  des  machines  pour  les  navires  de  la  flotte,  tels 
qu'énumérés  sous  la  rubrique  "  Flotte  de  Dragage  ",  on  a  fabriqué  60  tiges  d'ancrage, 
de  64  pieds  8  pouces  de  longueur,  pour  les  quais  en  béton  ;  116  tirants  complets  de  25 
pieds  de  longueur  pour  les  fondations  des  hangars  en  acier,  et  un  certain  nombre  de 
boulons  spéciaux  pour  les  transbordeurs  de  grain,  et  l'on  a  ajusté  les  machines  des  monte 
charges  de  la  grue  de  la  rive,  de  la  sonnette  de  la  rive,  ainsi  que  la  machine,  la  chau- 
dière, les  pompes,  etc.,  de  la  scierie. 

Outre  les  travaux  du  chantier  déjà  énumérés,  on  y  a  fait  les  suivants  : — 

Deux  nouvelles  défenses  d'avant  pour  les  dragueurs  et  deux  radeaux  pour  la  cons- 
truction des  quais  ;  79  caisses  pour  déblais  de  roche  ont  été  réparées,  et  19  nouvelles 
caisses  ont  été  faites  ;  plusieurs  nouvelles  béquilles  ont  été  préparées  et  munies  de  leurs 
ferrures  ;  cinq  chalans  plats  ont  été  mis  en  cale  de  construction  et  ont  subi  des  réparations 
considérables  ;  on  a  aussi  mis  en  cale  de  censtruction  et  réparé  trois  chalans  à  clapets 
ainsi  que  le  bateau-épreuve  ;  on  a  construit  et  livré  aux  divers  navires  quatre  nouveaux 
bateaux,  et  tous  les  chalans  plats  ont  été  plus  ou  moins  réparés. 


ENTRETIEN  ET  REPARATIONS. 

IMPUTABLE    SUR    LE    REVENU. 

Epreuve  de  la  profondeur  du  chenal — Entretien. 

Dès  qu'il  n'y  eut  plus  de  glace  au  printemps,  le  bateau-épreuve  a  été  mis  à  l'œuvre 
et  a  continué  aussi  constamment  que  le  temps  l'a  permis  jusqu'à  ce  que  l'on  eût  inspecté 
tous  les  chenaux  du  port  en  amont  de  la  batture  de  Longueuil. 

L'épave  du  dragueur  N°  1,  qui  était  à  environ  170  pieds  du  quai  de  la  rive  à  la 
section  25,  l'année  précédente,  lorsque  l'hiver  est  survenu,  a  été  trouvé  à  environ  260 
pieds  du  quai  de  la  rive  à  la  section  41,  ayant  été  entraînée  à  environ  un  mille  et  demi 
en  aval  par  la  glace  et  le  courant. 

Au-dessus  de  l'épave,  qui  se  trouvait  à  une  profondeur  de  17  pieds  sous  l'eau  seule- 
ment, on  a  immédiatement  placé  un  chalan  que  l'on  a  tenu  convenablement  éclairé  la 
nuit  durant  toute  la  saison  de  navigation.  On  a  aussi  fait  des  épreuves  plus  tard  durant 
la  saison  là  où  les  dragueurs  avaient  été  employés. 


BOUEES  ET  BALISES. 

On  a  placé  et  entretenu  durant  la  saison  trois  bouées  noires  pour  marquer  le  côté 
est  du  chenal  entre  l'extrémité  d'aval  du  bassin  de  la  Pointe-du-Moulin-à-Vent  et  la 
jetée  Mackay. 

Une  bouée  rouge  a  été  placée  et  entretenue  à  environ  mi-chemin  entre  la  jetée 
Sutherland  et  le  chenal  des  navires  pour  marquer  l'extrémité  d'amont  de  la  batture 
située  entre  le  chenal  des  navires  et  la  rive  ouest. 

On  a  placé  et  entretenu  trois  bouées  rouges  et  six  bouées  noires  dans  le  chenal  de  la 
rive  conduisant  de  la  Longue-Pointe  (vis-à-vis  l'église)  à  la  jetée  Racine,  section  31. 

Des  balises  rectangulaires  ont  été  placées  pour  marquer  le  chenal  de  27J  pieds  (25 
pieds  3  pouces  à  l'étiage)  et  le  nouveau  chenal  de  30  pieds  de  profondeur  à  l'étiage,  dans 
les  biefs  d'amont  du  port. 
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RÉPARATIONS    AUX    QUAIS,    CONSTRUCTIONS,    ETC. 

Au  cours  de  la  semaine  terminée  le  13  juillet,  une  quantité  de  déblai  de  roche  a  été 
placée  au  moyen  d'une  grue  aux  extrémités  d'amont  des  jetées  Racine,  Doran  et  Lemay, 
afin  de  remplacer  les  matériaux  emportés  par  la  glace  et  de  prévenir  l'affouillement. 

Les  30  et  31  octobre,  la  pierre  provenant  de  quatre  charges  de  chalan  a  été  déposée 
à  la  station  des  signaux  de  la  Longue-Pointe,  afin  de  la  protéger  contre  l'affouillement  et 
la  poussée  des  glaces. 

La  Compagnie  des  Tramways  de  Montréal  ayant  négligé  de  pratiquer  à  travers  le 
quai  pour  sa  prise  d'eau  une  tranchée  satisfaisante  pour  permettre  aux  tours  de  la  Dominion 
Coal  Co.  de  la  traverser,  ce  travail,  nécessité  par  la  construction  du  nouveau  quai,  a  été 
entrepris  le  1 6  août  par  les  employés  des  commissaires.  Ceux-ci  ont  enfoncé  des  pilotis, 
y  ont  placé  de  forte  pièces  de  charpente  et  ont  renforcé  cette  partie  de  la  construction, 
le  travail  devant  être  porté  au  compte  de  la  Compagnie  des  Tramways.  Les  tours  ont 
pu  manœuvrer  en  toute  sûreté  au-dessus  de  la  tranchée  durant  le  reste  de  la  saison.  Le 
quai  de  l'atelier,  qui  avait  été  endommagé  par  la  glace,  a  été  replanchéié,  et  plusieurs 
nouveaux  pilots  y  ont  été  enfoncés. 

Deux  couches  de  peinture  ont  été  données  aux  bâtiments  de  l'atelier  et  du  chantier. 

Un  nouveau  ber  en  chêne  pour  le  chantier  de  navires  a  été  construit  et  muni  de 
ferrures,  etc. 

W.  J.  SPROULE, 

Sous-ingénieur  en  chef. 
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31  décembre  19ô7. 


A  M.  W.  J.  Sproule, 


Sous-ingénieur  en  chef, 


*» 


Cher  monsieur, — J'ai  l'honneur  de  vous  soumettre  le  rapport  suivant  sur  les 
divers  travaux  du  port  de  Montréal,  division  de  la  rive  et  des  quais,  exécutés  sous  ma 
surveillance,  conformément  aux  instructions  reçues  durant  la  saison  de  1907. 

Les  subdivisions  les  plus  importantes  des  travaux  de  la  rive  et  des  quais  durant 
l'année  1907,  étaient  comme  suit  :  — 


NOUVEAUX  TRAVAUX — COMPTE   DU    CAPITAL. 


Construction  de  nouvelles  voies  ferrées  sur  les  quais. 
Pavage  permanent. 

Exhaussement  de  la  jetée  Jacques-Cartier. 
Etablissement  d'un  matériel  de  sauvetage. 
Protection  contre  le  feu. 


ENTRETIEN    ET    REPARATIONS — RECETTES. 

Enlèvement  de  la  glace  sur  les  quais. 

Nettoyage  des  quais  au  printemps. 

Nettoyage  d'été  et  arrosage  des  chaussées  et  des  quais. 

Entretien  des  chaussées. 

Pierre  à  macadam. 

Coursiers  de  la  Pointe-du-Moulin-à-Vent. 

Réparations  générales  anx  quais  et  à  la  rive. 
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Rampe  Denonville. 

Réparations  aux  bâtiments  du  port,  etc. 
Eclairage  électrique  du  port. 
Remarques  générales. 

CONSTRUCTION    DE    NOUVELLES    VOIES    FERREES    SUR    LES    QUAIS. 

Le  posage  des  nouvelles  voies  ferrées  sur  les  jetées  et  les  quais  de  la  rive  a  commen- 
cé le  19  avril,  et  s'est  continué  de  temps  à  autres  durant  l'été  jusqu'au  7  novembre. 

Tous  les  nouvaux  rails  posés  étaient  de  80  livres,  section  de  la  Soc.  des  I.  C.  Ara. 
Les  traverses  pour  les  voies  droites  étaient  en  majeure  partie  de  pruche,  de  4  pouces 
d'épaisseur,  de  8  pouces  de  large  et  de  8  pieds  de  longueur.  Celles  dont  on  s'est  servi 
pour  les  rails  mobiles  et  d'aiguillage  étaient  en  bois  dur  de  7  pouces  d'épaisseur,  de  8 
pouces  de  face,  et  de  longueurs  variant  de  8  à  1 6  pieds.  Toute  la  nouvelle  voie  posée 
sur  les  jetées  et  les  quais  à  haut  niveau,  entre  l'entrée  du  canal  et  la  jetée  Victoria,  sec. 
20,  a  été  bien  calée  endessous  des  traverses  avec  du  ballast  en  pierre  concassée.  On  a 
posé  du  béton  entre  les  traverses  et  sous  les  rails  avant  de  paver  la  voie  avec  des  blocs 
de  scories. 

Les  voies  posées  au  cours  des  années  précédentes  sur  les  jetées  et  les  quais  à  haut 
niveau  ont  été  exhaussées  jusqu'au  niveau.  On  a  déblayé  entre  les  traverses  et  l'on  y  a 
posé  du  béton  avant  de  les  paver  avec  des  blocs  de  scories. 

Toutes  les  voies  le  long  des  nouveaux  hangars  en  acier  ont  été  posées  à  une  hauteur 
et  à  une  distance  les  unes  des  autres  suffisantes  pour  permettre  d'ouvrir  facilement  les 
portes  des  wagons  frigorifiques  afin  de  décharger  les  marchandises. 

La  nouvelle  voie  posée  en  1907  est  comme  suit  : — 

Le  long  du  hangar  n°  2,  sec.  12-13. — Deux  voies  d'une  longueur  totale  de  1,298 
pieds.  375  pieds  de  voie  sur  la  ligne  mère,  dans  la  section  12,  posés  au  cours  des 
années  précédentes  avec  des  rails  de    72    livres,    renouvelés  avec  des  rails  de   80  livres. 

Sur  la  jetée  Alexandra. — Deux  voies  le  long  des  hangars  nos  3  et  5,  et  deux  le 
long  des  hangars  4  et  6,  d'une  longueur  totale  de  4,375  pieds,  y  compris  les  raccorde- 
ments avec  les  lignes  mères. 

Deux  voies  posées  avec  des  rails  de  72  livres  au  cours  des  années  précédentes  le 
long  du  centre  de  la  jetée  ont  été  enlevées. 

On  a  renouvelé  avec  des  rails  de  80  livres  810  pieds  de  voie  posée  avec  des  rails  de 
72  livres. 

Sur  la  jetée  du  Roi-Edouard. — Deux  voies,  ayant  une  longueur  totale  de  1,525  pieds, 
ont  été  posées,  l'une  du  côté  d'amont  et  l'autre  du  côté  d'aval,  parallèlement  aux  voies 
existantes  le  long  des  hangars  7  et  9  et  8  et  10. 

On  a  posé,  entre  les  deux  voies,  des  croisements  de  chaque  côté  de  la  jetée,  vers  le 
milieu  de  la  jetée,  mesurant  en  tout  230  pieds. 

Sur  la  jetée  Jacques  Cartier. — On  a  posé  deux  courbes  de  raccordement  entre  les 
deux  voies  du  côté  d'amont  et  deux  du  côté  d'aval,  et  deux  voies  le  long  du  hangar  13. 
En  tout,  1,745  pieds. 

Quai  de  la  Pointe-du- Moulin- à- Vent. — Sections  8-10.  On  a  posé  une  voie  de 
garage  pour  l'usage  de  la  Compagnie  du  chemin  de  fer  Grand-Tronc,  reliée  à  la  voie 
existante  sur  la  section  8  et  s'étendant  jusqu'au  bout  du  quai  sur  la  section  10. 

La  voie  de  garage  a  1,250  pieds  de  longueur.  Les  travaux  de  cette  voie  ont  été 
commencés  le  4  septembre  et  elle  a  été  achevée  le  9  septembre. 

Voie  de  garage  de  livraison  locale,  sections  27-30. — On  a  posé  une  voie  de  garage 
de  1,680  pieds  de  longueur  pour  les  marchandises  locales  entre  le  16  mai  et  le  3  juin. 

Croisements. — Un  croisement  de  300  pieds  de  longueur,  entre  les  voies  2  et  3,  a  été 
posé  dans  la  section  22,  et  un  autre  de  200  pieds  de  longueur  immédiatement  en  aval  de 
la  rampe  du  passage  d'eau  de  Longueuil. 

Aux  sections  42-43. — Une  courbe  de  225  pieds  de  longueur  a  été  posée  pour  relier 
la  voie  existante  le  long  du  bord  du  quai  dans  la  section  42  avec  la  voie  sud  de  la  jetée 
Laurier. 
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La  longueur  totale  des  voies  nouvelles  posées  en  1907  a  été  de  12,828  pieds,  soit 
2.43  milles.  La  voie  posée  au  cours  des  années  précédentes  avec  des  rails  de  72  livres, 
et  renouvelée  avec  des  rails  de  80  livres,  couvre  une  distance  de  2,119  pieds,  soit  040 
mille. 

Les  rails  remplacés  par  des  rails  de  80  livres  ont  été  mis  en  réserve  pour  renouveler 
la  voie  sur  les  quais  de  niveau  inférieur,  à  mesure  que  les  rails  de  56  livres  seront  usés. 

On  a  construit  sur  la  section  15  un  bureau  pour  l'usage  du  département  du  transport. 
Cette  construction  mesure  30  pieds  sur  9  ;  elle  est  divisée  en  deux  pièces,  éclairées  à 
l'électricité,  l'une  pour  les  aiguilleurs  et  les  préposés  au  garage,  munie  de  placards  pour 
l'huile,  les  lampes  et  les  habits  ;  l'autre  pour  le  chef  du  garage,  convenablement  meublée 
et  pourvue  d'un  téléphone. 

PAVAGE    PERMANENT. 

Le  pavage  entre  les  rails  des  voies  sur  les  quais  de  niveau  et  sur  les  jetées  entre  les 
hangars,  avec  des  blocs  de  scories,  et  le  pavage  en  granit  d'une  partie  des  chaussées  des 
quais  de  la  rive,  ont  été  commencés  le  1er  juin  et  continués  jusqu'au  14  novembre. 

La  fondation  en  béton  sur  laquelle  sont  posés  les  blocs  a  6  pouces  d'épaisseur.  Elle 
se  compose  d'un  dixième  de  ciment,  de  trois  dixièmes  de  sable  et  de  six  dixièmes  de 
pierre  concassée.  Le  lit,  entre  les  blocs  et  la  fondation,  a  une  épaisseur  de  1 J  à  2  pouces, 
et  il  est  composé  d'un  tiers  de  ciment  et  de  deux  tiers  de  sable  humecté.  Les  joints 
entre  les  blocs  sont  remplis  d'un  mince  coulis  moitié  ciment  et  moitié  sable.  La  super- 
ficie totale  du  pavé  posé  a  été  de  28,234  verges  carrées.  La  jetée  du  Roi-Edouard  a  été 
pavée  en  entier  et  les  jetées  Alexandra  et  Jacques-Cartier  l'ont  été  en  partie. 

On  a  aussi  pavé  le  quai  de  la  rive  en  face  du  hangar  n°  2.  Outre  le  pavage  fait, 
on  a  posé  du  béton  pour  recevoir  le  pavage,  en  1908,  sur  une  étendue  de  9,800  verges 
cubes  sur  la  jetée  Alexandra,  et  de  3,100  verges  sur  la  jetée  Jacques-Cartier. 

On  a  placé  des  garde-roues  en  béton  de  forme  circulaire  autour  des  bases  des  prises 
d'eau  et  des  poteaux  d'éclairage  électrique  sur  la  jetée  du  Roi-Edouard.  11  dalots 
en  fonte  sur  la  jetée  du  Roi-Edouard,  8  sur  la  jetée  Alexandra  et  4  le  long  du  hangar 
n°  2,  dans  la  section  12-13,  ont  été  posés  et  reliés  aux  drains  pour  l'écoulement  des  eaux 
de  surface. 

L'organisation  pour  le  posage  des  nouvelles  voies  ferrées  et  du  pavage  permanent  a 
été  comme  suit  : — 

VOIES    FERRÉES. 

1  contremaître  général. 
3  sous-contremaîtres. 
Poseurs  de  rails. 
Tasseurs. 
Journaliers. 

PAVAGE. 

Un  contremaître  général. 

2  sous-contremaîtres. 
Poseurs  de  béton. 
Paveurs. 
Gâcheurs. 
Journaliers. 

On  a  éprouvé  beaucoup  de  difficulté  au  printemps  à  se  procurer  la  qualité  de  main- 
d'œuvre  requise. 

Vu  l'impossibilité  de  se  procurer  des  journaliers  canadiens,  il  a  fallu  employer  un 
nombre  considérable  d'Italiens. 

Le  travail  était  lourd  et  pénible,  et  si  l'on  considère  qu'il  a  fallu  insister  pour  avoir 
un  travail  ardu  et  incessant,  le  coût  des  travaux  peut  être  avantageusement  comparé  à 
celui  du  travail  fait  à  l'entreprise. 


COMMISSAIRES  DU  PORT  DE  MONTREAL  83 

[TOC.  PARLEMENTAIRE  No  23 

EXHAUSEMENT    DE    LA   JETEE    JACQUES-CARTIER. 

On  a  commencé  le  24  juin,  et  continué  à  mesure  qu'on  en  avait  l'occasion  jusqu'à  son 
achèvement,  le  14  octobre,  l'exhaussement  de  la  jetée  Jacques-Cartier  au  même  niveau 
que  les  autres  quais  et  jetées  à  haut  niveau. 

On  a  placé  de  nouveaux  poteaux  d'amarrage,  boulonné  les  tirants  et  renforcé  les 
travaux  en  charpente  pour  qu'ils  puissent  porter  les  voies  ferrées. 

ÉTABLISSEMENT    DU    MATÉRIEL  DE    SAUVETAGE. 

On  a  fait  un  effort  pour  diminuer  autant  que  possible  les  pertes  de  vie  par  noyade. 

Le  1er  mai,  on  a  placé  à  divers  points  le  long  des  quais  de  haut  et  de  bas  niveau, 
toutes  les  bouées  de  sauvetage  disponibles,  avec  un  câble  de  60  pieds  et  une  gaffe  pour 
chaque  bouée. 

On  a  acheté  100  nouvelles  bouées,  et  l'on  en  a  ajouté  un  grand  nombre  à  celles  qui 
étaient  déjà  placées. 

De  nouvelles  gaffes  de  30  pieds  de  longueur  pour  les  quais  à  haut  niveau,  et  de  18 
pour  les  quais  de  niveau  inférieur,  ont  été  faites  au  chantier  du  port  et  placées  à  des 
endroits  convenables. 

Les  échelles  sur  la  face  des  quais  et  des  jetées  en  bois  ont  été  réparées,  et  l'on  en  a 
ajouté  de  nouvelles  de  façon  à  en  doubler  virtuellement  le  nombre.  Des  signaux  de  "dan- 
ger" ont  été  placés  partout  aux  angles  des  quais.  Des  garde-fous,  en  acier  sur  les  quais 
de  niveau  supérieur,  et  en  bois  sur  les  quais  de  niveau  inférieur,  ont  été  placés  à  tous  les 
angles  formés  par  la  jonction  des  jetées  et  des  quais  de  la  rive,  et  à  d'autres  endroits. 
Quinze  poteaux  d'amarrage  sur  le  quai  de  la  rive,  à  l'élévateur  des  commissaires 
du  port,  ont  été  convertis  en  corps  morts  pour  l'amarrage  en  enlevant  les  poteaux  et 
en  remplissant  de  béton  les  vides  ou  bassins.  Durant  tout  l'été  on  a  fait  chaque  semaine 
une  inspection  systématique  du  matériel  de  sauvetage. 

PROTECriON    CONTRE    LE    FEU. 

Les  fils  et  les  avertisseurs  électriques  ont  été  réparés  de  bonne  heure  cette  année  et 
mis  en  bon  état  de  fonctionnement.  Une  station  de  dévidoirs  munis  de  500  pieds  de 
boyaux,  de  lances,  de  clés  de  prises  d'eau,  etc,  a  été  placée  à  chacune  des  extrémités 
extérieures  des  jetées  Alexandra,  du  Roi-Edouard  et  Jacques-Cartier,  les  boyaux  étant 
attachés  à  une  prise  d'eau  à  l'intérieur  de  chaque  station. 

Une  épreuve  de  la  pression  des  prises  d'eau  sur  les  quais  a  été  faite  les  28  et  29  juin 
par  le  capitaine  Naud,  du  corps  des  pompiers  de  la  ville,  et  l'on  a  constaté  une  pression 
de  70  à  75  livres  à  l'indicateur. 

Un  plan  indiquant  la  position  des  prises  d'eau  a  été  envoyé  pour  y  être  affiché  aux 
postes  des  pompiers  de  la  ville  nos  1,  2  et  20,  qui  sont  les  postes  les  plus  rapprochés  du  port. 

Une  échelle  de  sauvetage  en  cas  d'incendie  a  été  posée  à  l'extrémité  occidentale  du 
bureau  des  commissaires  du  port. 

On  a  fait  durant  tout  l'été  et  l'on  continuera  durant  l'hiver  une  inspection  systéma- 
tique des  prises  d'eau  sur  les  quais. 

NOUVEAU    MATÉRIEL. 

En  1907,  on  a  fait  l'acquisition  du  nouveau  matériel  suivant  pour  les  travaux  des 
quais. 

1  balayeuse  de  route  "  Austin  "  à  deux  chevaux. 

2  grattoirs  à  deux  chevaux  pour  les  chemins. 

1  double  arrosoir  à  réservoir  d'acier,  modèle  "  Austin  ",  de  800  gallons. 
1  sonnette  pour  travail  sur  la  rive. 
1  mouton  de  sonnette. 

23—3 
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2  machines  monte-charges  pivotantes,  modèle  "  Lidgerwood  ". 
1  grue  de  5  tonnes  pour  la  rive. 

Machine  à  forer  pour  la  voie,  forets,  battes  pour  régalage,  machine  à  cintrer  les  rails 
et  autres  outils  pour  voie  ferrée. 

1  réservoir  en  acier  pour  nouvelle  voiture  d'arrosage. 

1  pompe  et  accessoires  pour  prises  d'eau. 

100  bouées  circulaires  de  sauvetage. 

Pelles  rondes  et  carrées,  pics,  pinces,  etc.,  etc. 

ENTRETIEN  ET  RÉPARATIONS.— -REVENU. 

ENLÈVEMENT    DE    LA    GLACE    SUR    LES    QUAIS. 

Une  quantité  relativement  faible  de  glace   est  restée  sur  les  quais  au  printemps. 

L'enlèvement  de  la  glace  sur  l'emplacement  des  hangars,  des  mouillages  de  bateaux- 
passeurs  et  autres  endroits  dont  on  a  eu  besoin  en  premier  lieu,  a  été  commencé  le  22  avril 
et  achevé  le  2  mai. 

La  grue  flottante  n°  1  a  été  employée  à  déblayer  la  glace  du  25  aviil  au  2  mai. 

Le  nombre  maximum  des  hommes  employés  au  déblaiement  de  la  glace  en  un  temps 
donné  a  été  de  66. 

NETTOYAGE    DE    PRINTEMPS    SUR    LES    QUAIS. 

On  a  commencé  le  16  avril  à  enlever  des  quais  la  vase  et  les  déchets  accumulés 
durant  l'hiver.  Le  4  mai,  les  quais  de  la  rive  depuis  l'entrée  du  canal  jusqu'à  la  jetée 
Victoria  étaient  complètement  nettoyés. 

Les  espaces  entre  les  hangars  et  les  bords  des  jetées  Alexandra,  du  Roi-Edouard 
et  Jacques-Cartier,  ont  été  débarrassés  de  tous  les  détritus,  qui  ont  été  jetés  sur  des 
chalans  placés  le  long  des  jetées. 

On  a  ensuite  continué  à  nettoyer  la  surface  des  jetées  entre  les  hangars,  et  le 
travail  a  été  terminé  le  15  mai. 

NETTOYAGE  D'ÉTÉ  ET   ARROSAGE    DES    CHAUSSEES  ET    DES    QUAIS. 

Le  nettoyage  des  chaussées  et  des  quais  par  tout  le  port  s'est  fait  durant  tout 
l'été. 

Le  port  a  été  divisé  par  sections,  avec  un  contremaître,  des  journaliers  et  des  char- 
retiers dans  chaque  section. 

On  a  systématiquement  nettoyé  et  balayé  les  chaussées  pavées  de  la  rive  et  des 
jetées,  depuis  l'entrée  du  canal  jusqu'à  et  y  compris  la  jetée  Victoria. 

On  a  organisé  une  équipe  de  nuit,  pour  le  balayage  et  le  nettoyage,  composée  d'un 
contremaître,  de  deux  journaliers  munis  de  balais,  d'un  tonneau  d'arrosage,  de  4  tombe- 
reaux et  d'une  balayeuse  "  Austin"  à  deux  chevaux. 

L'équipe  a  travaillé  toutes  les  nuits  ;  elle  a  balayé  et  nettoyé  les  chaussées 
pavées  et  enlevé  tous  les  détritus,  laissant  les  chaussées  nettes  le  matin.  Durant  la 
journée,  des  hommes  avec  des  balais  et  des  brouettes  ramassaient  le  fumier,  la  paille,  le 
papier  et  autres  déchets  légeis. 

A  peu  près  tous  les  jours  de  semaine,  durant  l'été,  huit  tonneaux  d'arrosage  simples 
et  un  double  tonneau  ont  été  employés  à  abattre  la  poussière  et  à  humecter  les  maté- 
riaux qui  devaient  être  raclés  par  les  diverses  équipes  de  nettoyage  et  de  raclage. 

ENTRETIEN    DES    CHEMINS. 

Réparations  des  chemins. 

Les  chaussées  macadamisées  des  quais  ont  été  entretenues  en  bon  état  dans  toute 
l'étendue  du  port. 
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PIERRE    À    MACADAM. 

La  pierre  qui  a  servi  à  ma?adaaoiser  les  chauss  ées  des  quais  en  1907  avait  été  livrée 
durant  l'hiver  précédent  par  l'entrepreneur.  Elle  n'était  pas  concassée,  mais  l'a  été 
par  les  hommes  des  commissaires. 

Les  quantités  employées  durant  l'été  pour  l'entretien  ont  été  comme  suit  : — 

Tonnes. 

De  la  section  5  à  la  section  10 465 

12            ,,            19 1,760 

20            h            27 814 

28            n            34 383 

35            n            38 142 

39            m            46 261 


Total,  tonnes  de  2,000  liv 3,825 

COURSIERS  DE  LA  POINTE-DU-MOULIN-A-VENT. 

SECTION    4,    POINTE-DU  MOULIN-A-VENT. 

Au  cours  de  l'été,  le  clayonnage  qui  amortit  le  courant  à  la  décharge  du  coursier 
des  moulins  à  farine  Ogilvie,  à  l'extrémité  supérieure  du  bassin  de  la  Pointe  du-Moulin- 
à-Vent,  a  été  deux  fois  endommagé.  Le  dimanche,  8  septembre,  on  a  posé  un  clayon- 
nage  neuf  et  solide  qui,  depuis,  est  resté  en  bon  état. 

RÉPARATION    AU    COURSIER    N°    6,    AU    LAMINOIR    PECK. 

On  a  continué  en  1907  la  reconstruction  du  coursier  qui  a  fait  défaut  en  septembre 
1906  et  qui  avait  été  partiellement  reconstruit  la  même  année. 

Le  2  janvier,  on  a  commencé  les  travaux  en  enfonçant  des  palplanches  et  en  posant 
des  étais  pour  empêcher  les  parois  de  la  tranchée,  qui  étaient  gelées,  de  tomber  dans  le 
coursier  lors  du  dégel  au  printemps. 

Le  19  janvier,  l'ancienne  couverture  du  coursier  a  été  rapprochée  jusqu'à  7  pieds  de 
la  limite  du  port,  fournissant  ainsi  un  débouché  pour  l'écoulement  de  l'eau  de  surplus 
des  moulins. 

Le  1er  février,  la  solidité  de  la  construction  ayant  été  assurée  pour  l'hiver,  les  tra- 
vaux ont  été  suspendus. 

La  reconstruction  du  coursier  a  été  reprise  le  2  septembre  et  a  été  continuée  de 
jour  en  jour. 

On  a  établi  des  grues  avec  des  monte-charges  de  chaque  côté  de  la  tranchée,  le 
reste  de  l'ancienne  couverture  étant  transporté  à  la  limite  du  port,  et  le  déblaiement 
de  la  terre  et  des  roches  qui  s'étaient  accumulées  durant  l'hiver  et  l'été  a  été  fait  par  deux 
plongeurs,  les  dimanche.-,  lorsque  les  moulins  étaient  arrêtés  et  que  l'eau  du  coursier 
était  calme. 

Les  seuils  et  les  radiers  primitifs  en  madriers  ont  été  trouvés  en  bon  état,  et  les 
travaux  ont  été  commencés  immédiatement.  On  a  fait  la  charpente  des  cintres  et 
construit  un  caisson  pour  appuyer  la  nouvelle  couverture,  qui  a  été  posée  plus  tard. 

Le  caisson,  qui  est  au  centre,  a  6  pieds  de  largeur  à  un  bout  et  4  pieds  à  l'autre, 
9  pieds  de  hauteur  et  42  pieds  de  longueur.  Il  a  été  construit  avec  des  pièces  de  bois  de 
12  x  12  pouces  avec  traverses  tous  les  8  pieds. 

Les  cintres  occupent  le  milieu  entre  les  parois  du  coursier  et  le  caisson  central, 
et  ils  sont  construits  avec  un  seuil  et  une  chape  de  pièces  de  bois  de  12  pouces  carrés, 
avec  poteaux  entre,  aussi  de  12  pouces,  tous  les  18  pouces. 

Les  cintres  ont  9  pieds  de  hauteur,  de  même  que  le  caisson  central. 

Le  dimanche,  20  octobre,  le  caisson  central  a  été  calé  et  lesté  de  pierre. 

Les  cintres  ont  été  transportés  au  lieu  d'emploi  par  les  grues  et  boulonnés  au  fond 
et  aux  seuils  primitifs,  le  long  desquels  ils  ont  été  placés. 
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La  couverture  consiste  en  une  double  épaisseur  de  pièces  de  bois  de  12  x  12  pouces, 
liées  ensemble  à  joints  serrés  et  boulonnées  aux  cintres  et  au  caisson  central. 

Le  3  novembre,  toute  la  couverture  était  posée,  les  étais  posés  en  janvier  étaient 
enlevés,  et  l'on  commençait  le  remplage  des  excavations. 

Un  plongeur  a  examiné  la  partie  du  coursier  construite  en  1906  et  a  constaté 
qu'elle  est  en  bon  état. 

On  continue  le  travail  de  remplage. 

Section  11,  entre  les  entrées  du  canal  Lachine. — On  a  posé  35  pieds  de  nouveau 
couronnement  et  renouvelé  les  madriers  du  sommet  sur  une  longueur  de  25  pieds  entre 
le  20  et  le  22  juin. 

Jetée  du  Roi-Edouard. — L'angle  sud-est  de  la  jetée  a  été  renforcé  en  y  posant  ver- 
ticalement des  planches  de  4  pouces. 

Section  19,  quai  de  la  rive. — Durant  la  nuit  du  17  avril,  le  sommet  du. quai  dans 
la  section  19  a  été  brisé  et  soulevé  par  la  glace. 

Les  dommages  se  sont  étendus  vers  le  bas  sur  environ  8  rangées.  Les  pièces  brisées 
ont  été  enlevées  et  renouvelées.  On  a  posé  de  nouvelles  longrines,  de  nouveaux 
madriers  et  un  nouveau  couronnement.     Les  poteaux  d'amarrage  ont  été  replacés. 

Les  travaux,  commencés  le  22  avril,  ont  été  achevés  le  30. 

Section  20,  jetée  Victoria. — L'angle  extérieur  de  la  cale  au  mouillage  du  vapeur 
Tçrrebonne,  brisé  par  le  vapeur  Montréal  au  commencement  de  juin,  a  été  réparé. 

En  mai,  on  a  réparé  le  couronnement  et  les  madriers  du  sommet  de  la  jetée,  soit  un 
total  de  125  pieds  linéaires  de  couronnement  et  200  pieds  linéaires  de  planchéiage. 

Section  23. — Le  dessus  du  quai,  sur  une  longueur  de  400  pieds,  a  été  soulevé  d'envi- 
ron un  pied  par  la  glace.  Le  plancher  a  été  dérangé,  le  couronnement  et  quelques  lon- 
grines vermoulues  ont  été  brisés. 

On  a  posé  400  pieds  de  nouveau  couronnement. 

50  pilots  ont  été  enfoncés  le  long  de  la  façade,  recépés  à  2  pieds  au-dessous  du 
sommet,  et  2  préceintes  de  1 2  x  1 2  pouces  ont  été  boulonnées  à  la  tête  des  pilots,  et  les 
pilots  et  les  préceintes  ont  été  boulonnés  à  la  façade  du  quai. 

Section  24. — On  a  renouvelé  en  tout  75  pieds  de  couronnement  et  50  pieds  de 
planchéiage  en  madriers. 

Section  25. — Au  printemps,  après  la  débâcle,  on  a  constaté  que  l'encoff rement  du 
quai,  sur  une  longueur  de  90  pieds,  avait  été  emporté.  On  se  propose  de  construire  un 
nouveau  quai  d'après  le  plan  du  nouveau  quai  en  béton  dans  la  section  24.  En  consé- 
quence, on  n'a  fait  aucune  réparation  en  cet  endroit,  mais  afin  de  prévenir  de  nouveaux 
dommages  par  la  glace,  48  pilots  ont  été  enfoncés  autour  de  l'angle  inférieur,  et  l'on  a 
coupé  toutes  les  pièces  de  charpente  débordant.  On  a  empilé  de  la  pierre  en  arrière  de 
la  brèche  afin  de  prévenir  l'affouillement.  Ce  travail,  commencé  le  1er  novembre,  a  été 
achevé  le  7. 

Section  26. — Deux  cales,  dans  la  façade  du  quai,  qui  avaient  été  recouvertes,  ont  été 
rouvertes  pour  l'usage  du  vapeur  Campana,  de  la  Compagnie  des  steamers  de  Québec. 

Section  33. — Mouillage  du  bateau  passeur  de  Longueuilet  ses  environs. — Un  trottoir 
en  pierre  à  partir  du  pied  de  la  rampe  et  traversant  le  quai,  qui  avait  3  pieds  de 
largeur,  a  été  élargi  à  6  pieds  en  octobre. 

Les  réparations  ont  commencé  en  août.  On  a  d'abord  enfoncé  des  pilots  le  long  de 
la  façade,  on  les  a  recépé  près  de  la  ligne  de  flottaison,  puis  boulonné  à  la  façade  du  quai, 
et  au-dessus  des  pilots  on  a  assujetti  une  préceinte  faite  avec  du  bois  de  12  x  12  pouces. 

Ce  travail  a  été  exécuté  à  mesure  que  le  permettaient  la  température  et  les  travaux 
plus  pressés.  Il  a  été  achevé  le  1er  novembre.  On  a  enfoncé  en  tout  81  pilots  ;  on  a 
réparé  les  angles  de  la  cale  et  tous  les  madriers  vermoulus  ont  été  remplacés. 

Section  36. — MouVlage  de  la  Dominion  Goal  Co. — En  juillet,  le  quai  en  face  de  la 
balance  de  la  voie  ferrée  dans  la  section  36  s'est  affaissé  sur  une  profondeur  d'environ 
un  pied  et  sur  une  longueur  d'environ  50  pieds.  Un  plongeur  a  constaté  à  la  suite  d'une 
inspection  que  les  vieilles  palplanches  étaient  brisées  et  que  l'encoffrement  en  général 
était  peu  solide. 
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Comme  le  nouveau  quai  des  sections  35-37,  actuellement  en  construction, "se  trouve 
en  face  de  ce  quai,  on  n'y  a  fait  que  des  réparations  provisoires. 

Section  40. — Le  sommet  du  quai  a  été  légèrement  endommagé  par  la  glace.  On  a 
posé  25  pieds  de  couronnement  et  le  planchéiage  en  madriers  a  été  partiellement  renou- 
velé sur  la  même  longueur. 

Section  41. — Les  22  et  23  mai  on  a  posé  30  pieds  de  couronnement  et  15  pieds  de 
planchéiage  en  madriers. 

Section  42-43. — A  diverses  reprises  en  juin  et  juillet  des  réparations  considérables 
ont  été  faites  au  planchéiage,  au  revêtement  et  au  couronnement  du  quai  de  la  rive 
dans  la  section  42,  et  de  la  jetée  Laurier  dans  la  section  43. 

On  a  posé  300  pieds  linéaires  de  nouveau  couronnement  et  renouvelé  le  planchéiage 
sur  une  longueur  de  235  pieds,  et  quatre  échelles  ont  été  réparées. 

Section  46. — Jetée  Sutherland. — En  juin  on  a  posé  18  pieds  linéaires  de  nouveau 
couronnement.  On  a  renouvelé  le  planchéiage  de  435  pieds  de  la  jetée  sur  les  côtés 
d'amont  et  d'aval. 

Quai  Lemay. — (Quai  d'amont  des  deux  quais  de  la  Longue-Pointe.) 

Le  28  juin  on  a  renouvelé  le  planchéiage  du  quai  sur  60  pieds  de  longueur  et  6 
pieds  de  largeur. 

Quai  Doran. — (En  face  de  l'église  de  la  Longue-Pointe.) 

Entre  le  25  et  le  28  juin  on  a  complètement  réparé  ce  quai.  On  a  posé  75  pieds 
de  nouveau  couronnement.  Les  deux  tiers  du  planchéiage  du  quai  ont  été  renouvelés 
et  l'on  a  reconstruit  les  côtés  de  la  cale. 

Durant  l'été  on  a  fait  les  réparations  ordinaires  au  planchéiage  et  à  la  charpente 
des  quais,  et  ces  réparations  se  sont  étendues  à  peu  près  à  tout  le  port.  Cependant,  la 
majeure  partie  des  réparations  ont  été  faites  entre  la  jetée  Victoria,  section  20,  et  la 
jetée  Sutherland,  section  46. 

RAMPE    DENONVILLE. 

Sections  35-36,  rampe  Denonville. 

Cette  rampe,  qui  est  en  bois,  était  très  vermoulue.  La  partie  'tondreuse'  a  pris  feu 
deux  fois  durant  l'année.  Après  le  dernier  feu,  il  a  été  jugé  nécessaire  d'étayer  la  partie 
centrale  de  la  rampe  en  attendant  que  l'on  puisse  la  réparer  ou  la  reconstruire. 

On  a  enfoui  dans  la  terre  des  sablières  de  12  x  12  pouces  parallèlement  à  la  rampe 
et  à  25  pieds  de  celle-ci. 

Des  étais  de  12  pouces  en  bois  ont  été  placés  tous  les  dix  pieds,  appuyés  d'un  bout 
aux  sablières  et  de  l'autre  à  la  face  du  mur.  Ce  travail,  commencé  le  16  septembre,  a 
été  achevé  le  1er  octobre. 

Bâtiments  du  port,  réparations,  etc. — Le  20  janvier,  par  une  forte  bourrasque  du 
sud-ouest,  une  faible  partie  de  l'enclos  en  fer  cannelé  de  la  tour  des  passagers  à  l'éléva- 
teur n°  1  des  commissaires  du  port  a  été  arrachée.  Derechef,  par  une  tempête  de  vent, 
le  2  février,  une  partie  plus  grande  a  été  arrachée,  le  tout  affectant  une  étendue  de  12 
pieds  sur  50.  De  légers  dommages  ont  aussi  été  causés  à  la  corniche  en  tôle  galvanisée  et 
au  couronnement  d'une  porte  s'enroulant  par  le  haut  à  l'extrémité  occidentale  de  l'édifice. 
Les  travaux  de  réparation  ont  été  immédiatement  commencés,  et  le  7  mars  les  dommages 
étaient  réparés. 

Des  attaches  supplémentaires  ont  été  posées  dans  toutes  les  parties  de  la  toiture  en 
fer  gaufré  de  la  tour  des  passagers. 

Eclairage  électrique  du  port. — Durant  tout  l'été  la  "  Montréal  Light,  Heat  and 
Power  Co."  a  continué  de  fournir,  à  l'entreprise,  l'éclairage  du  port.  L'éclairage  a  com- 
mencé le  27  avril  avec  trois  lampes  au  quai  du  bateau-passeur  de  Longueuil,  et  le  soir  du 
1er  mai  le  nombre  en  a  été  porté  à  35  lampes.  Le  4  mai  il  y  avait  55  lampes.  Le 
nombre  des  lampes  a  été  augmenté  chaque  soir  jusqu'au  24  mai,  alors  que  tout  le  circuit 
de  156  lampes  a  été  mis  en  opération.  Ce  nombre  est  resté  le  même  jusqu'au  5 
novembre,  alors  que  6  lampes  ont  été  ajoutées  dans  les  sections  41-42,  au  mouillage  de 
la  Compagnie  Elder-Dempster. 
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Le  19  novembre,  4  lampes  qui  nuisaient  à  la  construction  des  hangars  3  et  5  ont 
été  enlevées  pour  le  reste  de  la  saison,  et,  le  21  novembre,  deux  lampes  à  arc  ont  été 
placées  à  chaque  bout  de  la  scierie  des   commissaires  du  port  sur  la  jetée  Bickerdike. 

Le  plus  grand  nombre  de  lampes  qui  aient  été  allumées  à  la  fois  a  été  de  171. 

REMARQUES    GENERALES. 

Latrines  et  abreuvoirs. — Les  latrines  des  quais  à  niveau  inférieur,  qui  avaient  été 
emmagasinées  pour  l'hiver  de  1906-1907,  ont  été  réparées  et  peinturées  de  bonne  heure 
au  printemps  et  ont  été  mises  en  position.  L'eau  de  l'aqueduc  a  été  amenée  à  ces  latri- 
nes et  aux  abreuvoirs  au  commencement  de  mai.  Lorsque  le  temps  est  devenu  froid,  en 
novembre,  les  prises  d'eau  qui  fournissaient  l'eau  aux  voitures  d'arrosage  ont  été  enle- 
vées et  emmagasinées. 

Les  abreuvoirs  et  les  latrines  ont  continué  à  servir  pendant  quelque  temps  encore, 
et  enfin  les  latrines  des  quais  à  niveau  inférieur  ont  été  enlevées  et  emmagasinées  pour 
l'hiver.  Toutes  les  latrines,  stations  de  dévidoirs  à  boyaux,  bureaux  et  cabanes  sur  les 
quais,  appartenant  aux  commissaires  du  port,  ont  été  peinturées  en  couleurs  réglemen- 
taires, rouge  et  vert. 

Chantier  du  port. — L'outillage  de  réparation  des  quais  a  été  fabriqué  au  chantier 
des  commissaires,  avenue  Papineau. 

Tous  les  tonneaux  d'arrosage,  râcloirs  de  chemin,  balayeuses,  tombereaux,  chariots, 
"  diables  ",  traîneaux,  etc.,  ont  été  maintenus  en  bon  état  et  peinturés  en  couleurs  régle- 
mentaires des  commissaires,  rouge  et  vert. 

Les  pics  et  autres  menus  outils  ont  été  réparés  à  la  forge  du  chantier,  où  l'on  a  fait 
en  outre  beaucoup  d'autres  travaux  requis  pour  les  quais. 

Incendies. — La  face  de  la  rampe  de  l'avenue  Denonville  a  pris  feu  deux  fois  durant 
l'été.  Les  deux  commencements  d'incendie  ont  été  éteints  par  les  hommes  du  corps  des 
pompiers  de  Montréal. 

Le  jeudi,  31  octobre,  un  incendie  sérieux  s'est  déclaré  dans  l'entrepôt  de  vérification 
adjacent  au  bureau  des  commissaires  du  port. 

Le  6  novembre  un  incendie  considérable  a  eu  lieu  au  Parc  Dominion.  Le  7  novem- 
bre, l'église  de  la  Longue-Pointe  a  été  virtuellement  détruite  par  un  incendie. 

Le  22  novembre,  le  feu  s'est  déclaré  dans  une  cabane  contenant  l'huile  et  l'outillage 
d'un  arrimeur  au  mouillage  de  la  Ligne  de  Manchester,  section  24. 

Chalutier  à  vapeur  "  Alary". — Le  31  mars,  le  chalutier  à  vapeur  Mary,  en  hivernage 
au  côté  inférieur  de  la  jetée  Tarte,  a  coulé  bas  à  son  mouillage. 

Le  navire  était  amarré  à  moins  de  4  pieds  du  bord  de  la  jetée  et  à  environ  300 
pieds  de  l'extrémité  allant  vers  la  rive. 

Le  Mary  était  pris  dans  la  glace  qui  adhérait  à  la  jetée. 

Lorsque  l'eau  a  monté,  la  glace  qui  tenait  à  la  jetée  n'a  pas  été  soulevée  ;  le  navire 
étant  solidement  retenu  par  la  glace,  l'eau  est  montée  par-dessus  ses  plats-bords  et  a 
pénétré  dans  la  cale. 

Plus  tard,  il  a  été  renfloué  ;  on  en  a  pompé  l'eau,  et  les  dommages  qu'il  a  subis  n'ont 
pas  été  considérables. 

Respectueusement  à  vous, 

(Signé),  J.  M.  NELSON, 

Sous-ingénieur. 
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Montréal,  31  décembre  1907. 
M.  W.  J.  Sproule, 

Sous-ingénieur  en  chef. 

Monsieur, — J'ai  l'honneur  de  faire  rapport  sur  la  construction  de  la  scierie  des 
commisaires  du  port  et  sur  son  fonctionnement  depuis  le  24  juillet,  date  de  son  achève- 
ment, jusqu'au  31  décembre  1907. 

NOUVEAUX  TRAVAUX. 

La  scierie,  y  compris  le  mécanisme,  machine  et  chaudière,  avec  les  châssis,  a  été 
achetée  de  la  Cie  W.  J.  Poupore  le  26  mars  1907.  Elle  était  alors  à  flot  sur  la  coque 
d'un  vieux  dragueur.  Il  a  fallu  démonter  les  machines  et  les  châssis  et  les  débarquer  à 
l'extrémité  de  la  jetée  Bickerdike.  Ce  travail  a  été  commencé  dès  qu'on  en  a  eu  l'autori- 
sation, et  aussitôt  que  le  port  a  été  suffisamment  libre  de  glace  la  coque  du  dragueur  a 
été  amenée  à  la  jetée. 

Le  1er  mai,  tout  le  mécanisme  de  la  scierie,  la  machine,  la  chaudière  et  les  châssis 
avaient  été  placés  sur  la  jetée. 

Les  fondations  pour  la  scierie  sur  la  rive  se  composaient  de  menus  déblais  provenant 
des  excavations  de  la  ville,  livrés  gratuitement  aux  commissaires,  et  de  matériaux  qui  se 
trouvaient  déjà  sur  la  jetée  Bickerdike. 

Le  pilotage  pour  les  fondations  a  commencé  le  28  mai,  et  le  6  juin  tous  les  pilots,  au 
nombre  de  46,  étaient  en  place.  La  construction  du  bâtiment  a  été  commencée  le  8  juin, 
et  la  scierie  a  commencé  à  fonctionner  le  24  juillet.  Elle  a  été  en  activité  durant  93 
jours,  jusqu'au  30  novembre. 

L'éclairage  électrique  de  la  scierie  a  commencé  le  27  novembre. 

On  a  fourni  à  la  scierie  une  bonne  pompe  à  vapeur,  avec  boyaux,  lances,  etc.,  prêts 
à  servir  en  cas  d'incendie,  et  en  sus  de  cela,  une  pompe  à  bras  du  modèle  réglementaire 
pour  le  pont  des  bateaux  à  vapeur  est  sur  les  lieux  prête  à  servir  dès  qu'un  commence- 
ment d'incendie  se  déclare  lorsque  la  chaudière  à  vapeur  n'est  pas  sous  pression. 

Le  bâtiment  a  été  aménagé  de  façon  à  ce  que  la  scierie  puisse  fonctionner  durant 
l'hiver  lorsqu'il  y  a  lieu.  Une  prise  d'eau  pour  la  vapeur  a  été  construite  et  le  bâtiment 
a  été  boisé,  lambrissé  et  peinturé. 

Le  bois  de  charpente  et  autre  a  été  fourni  avec  célérité  lorsqu'on  en  a  eu  besoin. 
Il  en  aurait  été  autrement  s'il  avait  fallu  le  faire  débiter  aux  scieries  de  la  ville,  comme 
durant  les  années  précédentes. 

W.  R.  LUNAN, 

Inspecteur  du 


Montréal,  31  décembre  1907. 
M.  F.  W.  Cowie, 

Ingénieur  en  chef, 

Commissaires  du  port  de  Montréal. 

Monsieur, — J'ai  l'honneur  de  soumettre  mon  rapport  sur  les  progrès  des  travaux 
de  construction  des  nouveaux  hangars  en  acier  pour  marchandises  et  de  la  galerie  trans- 
bordement durant  l'année  1907,  ainsi  qu'un .  mémoire  au  sujet  de  la  passerelle  de  la 
jetée  Victoria  construite  cette  année. 

Je  suis,  monsieur,  votre  obéissant  serviteur, 

FRÉDÉRIC  L.  GAGNON, 

Sous-ingénieur. 
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RAPPORT  SUR  LES  PROGRÈS  DES  TRAVAUX  DE  CONSTRUCTION  DES  NOUVEAUX  HANGARS  EN  ACIER 

Hangar  Np  2,  quai  en  coffrage,  sections  12  et  13. — L'ancien  pavage  en  blocs 
de  scories  a  été  entièrement  enlevé  et  le  planchéiage  en  béton  a  été  posé  aux  deux  étages. 
Les  plafonds  des  deux  étages  ont  été  blanchis  à  la  chaux.  Toutes  les  portes  en  bois  à 
coulisse  de  ce  hangar  ont  été  construites  et  mises  en  place  au  complet,  à  l'exception 
des  châssis  des  portes  du  rez-de-chaussée  du  côté  du  fleuve.  Toute  la  charpente  en  acier 
des  côtés  a  été  montée  et  rivée. 

On  a  recouvert  en  fer  cannelé  les  côtés  de  la  galerie  de  transbordement,  redressé  les 
rails  et  posé  les  piècesjd'appui  en  acier  devant  soutenir  le  mécanisme  dans  cette  galerie.  Le 
plancher  en  béton  a  été  réparé  partout  où  l'on  avait  dû  l'entamer  pour  les  besoins  de  la 
construction.  98  pour  100  des  travaux  sont  maintenant  achevés  et  la  ligne  Allan  s'est 
constamment  servi  de  ce  hangar  durant  la  saison. 

Hangar  N°  3,  jetée  Alexandra. — On  a  commencé  les  fondations  de  ce  hangar  le  12 
septembre.  L'excavation,  les  pilotis  en  béton,  piliers  en  béton,  murs  et  remplage  ont 
été  faits  simultanément  et  achevés  le  1er  novembre  1907. 

On  a  posé  presque  tout  le  béton  du  plancher  inférieur,  et  les  rampes  ont  été  entière- 
ment pavées  de  dalles  de  pierre.  On  fabrique  actuellement  toutes  les  pièces  d'acier 
pour  l'érection  de  ce  hangar.  Depuis  l'ouverture  de  la  navigation  jusqu'au  10  septembre, 
l'emplacement  de  ce  hangar  a  été  occupé  par  la  ligne  Allan. 

Hangar  N°  4,  jetée  Alexandra — Durant  les  mois  d'hiver  on  a  fait  dégeler  l'em- 
placement de  ce  hangar  et  on  l'a  fait  niveler.  On  a  aussi  posé  le  béton  du  plancher 
inférieur.  Durant  l'été  on  a  posé  le  béton  du  plancher  supérieur.  On  a  blanchi  à  la 
chaux  les  plafonds  des  deux  étages. 

On  a  érigé  et  rivé  la  charpente  en  acier  des  côtés  de  la  cour  de  la  galerie  de  trans- 
bordement. On  a  bétonné  la  toiture  et  le  plancher  de  la  galerie  de  transbordement, 
celle  des  pans  du  hangar  près  de  la  tour,  ainsi  que  les  fenêtres  en  pente,  loutes  les 
portes  à  coulisse,  en  bois,  de  ce  hangar  ont  été  construites  et  posées  au  complet,  à  l'excep- 
tion des  châssis  dans  les  portes  du  rez-de  chaussée  du  côté  du  fleuve.  Toutes  les  rampes 
ont  été  pavées  en  dalles  de  pierre.  Presque  tout  le  fer  gaufré  des  côtés  du  hangar  et 
de  la  galerie  de  transbordement  a  été  posé. 

Ce  hangar,  dont  environ  92  pour  100  des  travaux  sont  achevés,  a  été  occupé  durant 
toute  la  saison  de  navigation  par  la  ligne  Dominion. 

Hangar  N°  5,  jetée  Alexandra. — On  a  commencé  le  19  août  les  fondations  de  ce 
hangar,  et  l'on  a  fait  et  achevé  simultanément  l'excavation,  les  pilotis  et  les  piliers  en 
béton,  et  le  remplage  de  l'emplacement  du  plancher  inférieur. 

Le  plancher  en  béton  du  rez-de-chausée  a  été  posé  et  les  rampes  ont  été  pavées  en 
dalles  de  pierre.  La  ligne  Allan  a  occupé  l'emplacement  de  ce  hangar  depuis  l'ouverture 
de  la  navigation  jusqu'au  dernier  moment,  lorsqu'on  a  commencé  à  poser  les  fondations. 

Hangar  N°  6,  jetée  Alexandra. — Les  fondations  de  ce  hangar  ont  été  commencées 
le  14  août,  et  les  travaux  d'excavation,  piliers  en  béton,  pilots  en  béton,  mur  et  rem- 
plage de  l'emplacement  ont  été  faits  et  achevés  simultanément. 

Les  rampes  du  rez-de-chaussée  ont  toutes  été  pavées  en  dalles  de  pierre  et  le  plan- 
cher inférieur  a  été  posé.  La  ligne  Dominion  a  occupé  l'emplacement  de  ce  hangar  avant 
la  pose  des  fondations  et  on  lui  a  permis  d'y  décharger  ses  cargaisons  dès  que  le  plancher 
en  béton  a  été  suffisamment  durci. 

Hangar  N°  7,  jetée  du  Roi-Edouard. — On  a  posé  le  béton  du  plancher  inférieur  de 
ce  hangar  durant  les  mois  d'hiver. 

On  a  érigé  et  rivé  la  charpente  et  tout  l'acier  supplémentaire  de  la  tour  et  de  la 
galerie  de  transbordement.  On  a  achevé  de  poser  le  béton  du  plancher  supéiieuret  de  la 
galerie  de  transbordement:  Les  portes  en  bois  à  coulisse  et  le  lambrissage  en  fer  gaufré  ont 
été  posés.  On  a  blanchi  à  la  chaux  les  deux  plafonds  et  pavé  toutes  les  rampes  en  dalles 
de  pierre.  La  Compagnie  des  vapeurs  du  chemin  de  fer  Pacifique-Canadien  s'est  servi, 
durant  toute  la  saison  de  navigation,  de  ce  hangar,  dont  les  travaux  sont  achevés  dans 
une  proportion  de  97  pour  100. 

Hangar  N0  8,  jetée  du  Roi-Edouard. — Durant  les  mois  d'hiver,  on  a  posé  le  béton 
du  plancher  inférieur  de  ce  hangar.     On    a   érigé   et  rivé  la  charpente  en  acier  des 
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côtés  et  de  la  galerie  de  transbordement,  ainsi  que  la  structure  en  acier  de  la  tour  "  H  ". 
On  a  posé  le  plancher  supérieur  en  béton  et  la  toiture  et  le  plancher  en  béton  de  scories  de 
la  galerie  de  transbordement  et  de  la  tour.  On  a  fait  et  posé  toutes  les  portes  en  bois  à 
coulisse  au  complet,  à  l'exception  des  châssis  des  portes  du  rez-de-chaussée,  côté  du 
fleuve.  Toutes  les  rampes  ont  été  pavées  en  dalles  de  pierre,  et  les  côtés  du  hangar  et 
de  la  ga'erie  de  transbordement  ont  été  recouverts  de  fer  gaufré.  Les  deux  plafonds  ont 
été  blanchis  à  la  chaux.  Ce  hangar,  achevé  dans  la  proportion  de  95  pour  100,  a  été 
occupé  durant  la  saison  de  navigation  par  la  ligne  Thompson. 

Hangar  N°  9,  jetée  du  Roi- Edouard. — Durant  les  mois  d'hiver,  on  a  posé  le  béton 
du  plancher  inférieur  de  ce  hangar. 

La  charpente  des  côtés  et  tout  l'acier  supplémentaire  de  la  tour  et  de  la  galerie  de 
transbordement  ont  été  érigés  et  rivés.  On  a  achevé  de  poser  le  béton  du  plancher  supé- 
rieur et  de  la  galerie  de  transbordement.  On  a  posé  les  portes  en  bois  à  coulisse  et  le  revê- 
tement en  fer  gaufré.  On  a  blanchi  à  la  chaux  les  plafonds  des  deux  étages  et  pavé  en 
dalles  de  pierre  toutes  les  rampes.  La  Compagnie  des  vapeurs  du  chemin  de  fer  Paci- 
fique-Canadien s'est  servi  durant  toute  la  saison  de  navigation  de  ce  hangar,  qui  est 
maintenant  achevé  dans  la  proportion  de  97  pour  100. 

Hangar  N°  10,  jetée  du  Roi-Edouard. — Durant  l'année,  on  a  mis  en  place  et 
rivé  tout  l'acier  de  construction  de  ce  hangar  et  de  la  galerie  de  transbordement.  On  a 
posé  tout  le  béton  de  pierre  des  deux  planchers.  On  a  aussi  posé  les  toitures  en  béton 
du  hangar  et  de  la  galerie  de  transbordement.  Toutes  les  rampes  ont  été  pavées  en  dalles 
de  pierre. 

On  a  blanchi  à  la  chaux  les  plafonds  des  deux  étages.  Les  portes  à  coulisse  en  bois 
de  l'étage  supérieur  ont  été  faites  et  en  partie  posées. 

Ce  hangar  est  maintenant  achevé  dans  la  proportion  d'environ  70  pour  100,  et  la 
ligne  Allan  s'en  est  servi  durant  une  partie  de  la  saison. 

Hangar  N°  11,  quai  en  coffrage,  section  17. — Les  fondations  de  ce  hangar  ont 
été  commencées  le  2  octobre.  On  a  fait  simultanément  et  achevé  le  4  novembre  1907 
l'excavation,  les  pilots  en  béton,  les  piliers  en  béton,  les  murs  et  le  remplage  de  l'empla- 
cement. 

L'emplacement  de  ce  hangar,  avant  qu'on  en  eut  besoin  pour  poser  les  fondations, 
était  occupé  par  la  ligne  Donaldson. 

Hangar  N°  12,  jetée  Jacques-Cartier. — L'avant-corps  de  ce  hangar,  du  côté  du 
fleuve,  a  été  coupé  afin  de  permettre  le  passage  d'une  voie  ferrée  entre  le  hangar  et  le 
bord  du  quai. 

On  a  achevé  la  construction  en  acier  et  posé  les  planchers  en  béton  des  deux  étages. 
On  a  aussi  achevé  la  toiture  en  béton  de  scories.     Toutes  les  portes  à  coulisse,  en 
bois,  ont  été  faites  mais  n'ont  pas  été  posées. 

Ce  hangar,  achevé  dans  la  proportion  de  85  pour  100,  a  été  occupé  durant  presque 
toute  la  saison  par  les  lignes  Thompson  et  Donaldson. 

Hangar  N°  13,  jetée  Jacques-Cartier. — On  a  commencé  le  16  juillet  les  fondations 
de  ce  hangar.  L'excavation,  les  pilots  en  béton,  piliers  en  béton,  murs  et  le  remplage 
ont  été  faits  simultanément  et  achevés  le  16  août. 

Le  quai  d'encoffrement  a  été  ancré  au  moyen  de  tiges  d'ancrage  en  acier  et  les  ram- 
pes du  rez-de-chaussée  ont  toutes  été  pavées  en  dalles  de  pierre. 

Lorsque  les  fondations  ont  été  achevées,  l'emplacement  de  ce  hangar  a  été  occupé 
par  les  lignes  Thompson  et  Donaldson. 

Hangar  N°  14,  jetée  Jacques-Cartier. — On  a  commencé  les  fondations  de  ce  hangar 
le  20  mai.  Les  excavations,  pilots  et  piliers  en  béton,  murs  et  remplage  ont  été  faits 
simultanément  et  achevés  le  24  juillet. 

Le  quai  d'encoffrement  a  été  assujetti  au  moyen  de  tiges  d'ancrage.  Les  rampes  du 
rez-de-chaussée  ont  toutes  été  pavées  en  dalles  de  pierre. 

Une  fois  les  fondations  achevées,  l'emplacement  de  ce  hangar  a  été  occupé  par  la 
ligne  Thompson. 

Hangar  N°  15,  jetée  Jacques-Cartier. — Les  fondations  de  ce  hangar  ont  été  com- 
mencées le  8  juillet.  Les  excavations,  piliers  et  pilots  en  béton,  murs  et  remplage  ont 
été  faits  simultanément  et  achevés  le  9  août.     Toutes  les  rampes  du   rez-de-chaussée  ont 
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été  pavées  en  dalles  de  pierre  et  le  quai  d'encoff rement  a  été  assujetti  au  moyen  de  tiges 
d'ancrage  en  acier. 

L'emplacement  de  ce  hangar,  les  fondations  une  fois  achevées,  a  été  occupé  par  la 
ligne  Allan. 

Galeries  de  transbordement  de  la  rive  Nos  16,  17,  18  et  19,  et  tours  A,  B,  C  et  D. — 
La  construction  des  galeries  de  transbordement  de  la  rive  et  des  tours,  telle  que  modifiée 
par  le  contrat  du  8  février  1907,  a  été^commencée  le  16  mai  1907,  et  les  travaux  de  fon- 
dations, l'acier  de  construction,  les  planchers  en  béton  et  les  revêtements  des  côtés  en  fer 
gaufré  ont  été  continués  durant  toute  la  s  tison. 

La  tour  "  C"  et  la  galerie  18,  entre  l'élévateur  et  le  hangar  N°  7,  ont  été  achevées 
et  sont  maintenant  prêtes  pour  l'installation  du  mécanisme  du  transbordeur. 

La  tour  "  A"  et  la  galerie  17,  entre  l'élévateur  et  le  hangar  N°  4,  ont  été  érigées 
et  leurs  planchers  ont  été  posés. 

On  est  maintenant  à  fabriquer  aux  usines  de  la  Dominion  Bridge  Co.  l'acier  de 
construction  pour  les  galeries  16  et  19  et  les  tours  u  B  "  et  "  D  ". 

Passerelle  de  la  jetée  Victoria. — La  passerelle  érigée  au-dessus  des  voies  ferrées  du 
port,  à  la  jetée  Victoria,  donnant  aux  piétons  un  accès  facile  aux  vapeurs  du  fleuve, 
faisait  depuis  longtemps  le  sujet  de  discussion,  lorsque  la  ville  de  Montréal  a  entamé 
avec  les  commissaires  du  port  des  négociations  au  sujet  de  sa  construction. 

Se  conformant  à  leur  programme,  qui  consiste  à  s'assurer  la  propriété  de  tous  les 
ouvrages  ayant  un  caractère  permanent,  les  commissaires  ont  décidé  d'ériger  cette 
passerelle  et  conclu  avec  la  ville  de  Montréal  une  convention  en  date  du  9  mai  1906, 
stipulant  que  les  commissaires  construiraient  la  passerelle  et  que  la  ville  de  Montréal 
leur  paierait  un  loyer  annuel  de  5%  sur  le  coût,  enlèverait  la  passerelle  chaque  automne 
et  la  remettrait  en  place  chaque  printemps  à  ses  propres  frais.  Le  15  juin  1906,  les 
commissaires  ont  passé  un  contrat  avec  la  Dominion  Bridge  Co.  pour  la  construction  et 
l'érection  de  cette  passerelle,  le  prix  de  cette  entreprise  étant  de  $8,158.00.  La  char- 
pente a  été  achevée  à  l'automne,  trop  tard  pour  qu'il  fut  possible  de  l'ériger.  Au  prin- 
temps de  1907   elle  a  été  érigée,  et  ouverte  aux  piétons  le  12  juillet  1907. 

Elle  a  été  démontée  par  la  ville  de  Montréal  et  emmagasinée  le  long  du  mur  de 
protection  contre  les  crues  le  21  novembre,  après  avoir  rendu  au  public  des  services 
qui  ont  été  jugés  très  satisfaisants. 

7  décembre  1907. 
M.  F.  W.  Cowie,  ingénieur  en  chef, 

Commissaires  du  port  de  Montréal, 
Montréal,  Que. 

Cher  monsieur, — Je  vous  envoie  une  courte  description  du  système  de  transbordeur 
pour  l'élévateur  à  grain  N°  1,  port  de  Montréal,  conformément  à  votre  demande,  et 
j'espère  qu'elle  sera  conforme  à  votre  désir. 

A  vous  sincèrement, 

(Signé)  JOHN  S.  METCALF, 


DESCRIPTION    DU    SYSTEME    DE    TRANSBORDEURS    POUR    LES    COMMISAIRES    DU 

PORT    DE    MONTRÉAL. 

Les  commissaires  du  port  de  Montréal  font  actuellement  construire  un  système  de 
transbordeurs  à  courroie  sans  fin  pour  transporter  le  grain  de  leur  élévateur  N°  1  aux 
navires  mouillés  le  long  des  hangars  à  marchandises  que  l'on  est  à  construire  sur  les 
jetées  du  Roi  et  Alexandra  et  sur  deux  sections  du  quai  de  la  rive.  L'élévateur  est  un 
édifice  à  l'épreuve  du  feu,  de  la  capacité  d'un  million  de  boisseaux.  Il  reçoit  le  grain 
des  wagons  de  chemin  de  fer,  et  est  aussi  muni  d'un  bras  destiné  à  recevoir  le  grain  des 
navires.  Le  grain  peut  être  expédié  soit  par  eau,  soit  par  voie  ferrée,  soit  au  moyen  de 
camions. 
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Le  nouveau  système  de  transbordeurs  se  composera  de  plus  de  6,000  pieds  linéaires 
de  galeries  à  l'épreuve  du  feu  devant  contenir  les  courroies  sans  fin  destinées  à  trans- 
porter le  grain  aux  navires. 

Huit  tours  au  raccordements  des  divers  transbordeurs  forment  aussi  partie  de  la 
construction.     La  manutention  du  grain  se  fait  par  le  procédé  suivant  : — ■ 

On  établira  quatre  transbordeurs  à  courroie  sans  fin  en  dedans  de  l'élévateur  et 
en  dessous  des  silos  dans  la  partie  est  de  l'édifice.  Le  grain  provenant  des  silos  sera 
déchargé  sur  ces  transbordeurs.  A  partir  de  l'élévateur,  deux  transbordeurs  iront  vers  le 
sud  et  deux  vers  le  nord.  Il  sera  nécessaire  de  construire  les  galeries  au-dessus  des 
hangars  à  marchandises  à  une  hauteur  suffisante  pour  que  le  grain  puisse  être  facilement 
versé  dans  la  cale  des  plus  gros  navires  océaniques  qui  fréquentent  le  port  de  Montréal. 
Les  hangars  étant  très  rapprochés  de  l'élévateur,  il  est  impossible  de  donner  aux  distri- 
buteurs à  courroie  sans  fin  la  pente  qui  les  conduirait  à  la  hauteur  des  galeries  au-dessus 
des  hangars,  vu  que  l'angle  serait  trop  fermé  pour  que  le  grain  put  être  convenablement 
transporté.  Pour  cette  raison,  les  transbordeurs  sont  d'abord  portés  à  une  tour  à  l'angle 
le  plus  rapproché  du  hangar  adjacent  et  sont  déchargés  dans  les  bras  de  l'élévateur  qui 
portent  le  grain  à  la  hauteur  des  galeries  au-dessus  des  hangars.  Chacune  des  deux  tours 
mentionnées  ci-dessus  est  munie  de  deux  bras  élévatoires  ayant  la  capacité  des  trans- 
bordeurs qui  s'y  déchargent. 

A  partir  de  ces  tours  le  grain  est  distribué  en  deux  directions  : — 

1 Q  Deux  courroies  passant  le  long  d'un  côté  des  hangars  à  marchandises,  côté  de 
l'eau. 

2°  Deux  courroies  traversant  à  l'extrémité  de  la  jetée  jusqu'à  une  tour  à  l'angle  du 
hangar  de  l'autre  côté  de  la  jetée.  De  cette  tour,  la  distribution  se  fait  aussi  de  deux 
côtés. 

1Q  Le  long  des  hangars  de  ce  côté  de  la  jetée,  côté  de  l'eau. 

2°  Le  long  du  hangar  sur  le  quai  adjacent  de  la  rive,  côté  de  l'eau. 

Comme  il  y  a  deux  hangars  à  marchandises  sur  chacune  des  jetées,  les  transbordeurs 
au-dessus  de  ces  hangars  se  séparent  à  un  certain  point  entre  les  deux,  et  une  autre  tour 
est  construite  à  ce  point.  Elle  contient  les  moteurs  actionnant  les  transbordeurs  de 
chaque  côté  de  la  tour. 

Toutes  les  galeries  de  transbordement  sont  munies  de  deux  courroies  chacune,  à  l'ex- 
ception de  celles  qui  se  trouvent  sur  le  quai  de  la  rive,  ou,  dans  chaque  cas,  on  n'a  installé 
qu'une  courroie.  Cependant,  on  a  pris  des  mesures  pour  pouvoir  facilement  y  installer  une 
deuxième  courroie,  si  jamais  l'augmentation  des  affaires  du  port  rendait  cela  nécessaire. 
Chacune  des  courroies  au-dessus  des  hangars  à  marchandises  est  munie  de  deux  bascules 
pour  enlever  le  grain  de  la  courroie  et  le  décharger  par  des  tuyaux  d'acier  dans  la  cale 
des  navires  mouillés  le  long  des  hangars. 

Il  y  a  des  mouillages  pour  dix  navires  le  long  du  système  de  transbordeurs,  et  quatre 
navires  peuvent  être  chargés  simultanément,  vu  que  quatre  courroies  sortent  de  l'élévateur. 

Chaque  courroie  du  système  peut  transporter  15,000  boisseaux  à  l'heure,  de  sorte 
que  le  grain  peut  être  chargé  à  raison  de  60,000  boisseaux  à  l'heure. 

Tout  le  mécanisme  est  actionné  par  des  moteurs  électriques. 

La  longueur  des  galeries  de  transbordement  dépasse  celle  de  toutes  les  constructions 
du  même  genre  en  quelque  partie  que  ce  soit  de  l'univers.  Lorsque  tous  les  transbordeurs 
seront  installés,  les  courroies  en  caoutchouc  atteindront  une  longueur  totale  de  cinq 
milles. 

La  construction  des  hangars  à  marchandises  et  des  galeries  de  transbordement  a  été 
confiée  à  MM.  Lyall  et  Fils,  de  Montréal. 

Au  commencement  de  l'été  de  1907,  les  commissaires  du  port  ont  reçu  des  soumis- 
sions pour  la  fourniture  et  l'installation  de  l'outillage.  Vers  ce  temps-là,  cependant,  les 
prix  étaient  plus  élevés  qu'ils  ne  l'avaient  été  depuis  nombre  d'années,  et  comme  il  res- 
tait peu  de  temps  pour  achever  la  partie  de  l'outillage  que  les  commissaires  désiraient 
livrer  au  trafic  pour  l'ouverture  de  la  navigation  en  1908,  en  tenant  compte  de  la  grande 
quantité  de  travaux  à  faire,  il  a  été  jugé  opportun  d'aviser  à  quelque  moyen  de  les  faire 
exécuter  à  temps,  tout  en  bénéficiant  de  la  réduction  des  prix  que  la  concurrence  pour- 
rait leur  procurer  avant  l'achèvement  de  tout  le  système.     On  savait  que  le  premier  de 
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ces  résultats  ne  pourrait  être  atteint  avec  une  certitude  suffisante  si  le  travail  était  con- 
fié en  entier  à  un  seul  entrepreneur,  et  qu'en  agissant  ainsi  l'on  se  mettrait  dans  l'im- 
possibilité de  bénéficier  de  la  réduction  ultérieure  des  prix.  En  conséquence,  on  a  donné 
instruction  à  la  Metcalf  Engineering  Co.,  Limited,  de  faire  les  travaux  aux  frais  des 
commissaires  du  port.  On  ne  devait  commander  immédiatement  que  la  partie  des  tra- 
vaux qui  serait  nécessaire  pour  l'achèvement  de  cette  partie  du  système  qui  devait  être 
mise  en  activité  pour  l'ouverture  de  la  navigation  en  1908.  De  cette  manière,  toute 
réduction  du  coût  des  autres  parties  de  l'outillage  qui  pourraient  être  installées  plus  tard 
devait  constituer  une  épargne  au  profit  des  commissaires.  En  conséquence  les  travaux 
ont  été  commencés  de  cette  manière.  La  Metcalf  Engineering  Co.,  Limited,  a  fourni  les 
listes  des  matériaux  devant  être  achetés  immédiatement,  et  les  commissaires  du  port  les 
ont  achetés  de  temps  à  autres.  L'installation  a  été  commencée  par  les  ouvriers  des  com- 
saires  sous  la  surveillance  de  la  Metcalf  Engineering  Co.,  Limited,  sujette  aux  ordres  de 
M.  F.  W.  Cowie,  ingénieur  en  chef.     Les  travaux  se  font  actuellement  sur  cette  base. 

Le  1er  juin  1907,  les  galeries  au-dessus  des  hangars  à  marchandises  nos  2,  4,  7,  8, 
9  et  10  étaient  virtuellement  achevées,  en  tant  qu'il  s'agissait  de  la  charpente  en  acier, 
et  l'une  des  tours  sur  la  jetée  du  Roi-Edouard  était  dans  la  même  condition.  Le  plan- 
cher dans  la  galerie  no  2  étaient  en  partie  achevé.  On  a  décidé  de  faire  en  sorte  que 
les  galeries  de  deux  hangars  sur  la  jetée  du  Roi- Edouard  et  l'une  des  galeries  sur  la  jetée 
Alexandra  soient  achevées  avec  le  mécanisme  prêt  à  fonctionner  lors  de  l'ouverture  de  la 
navigation  en  1908,  et  que  les  deux  autres  galeries  sur  la  jetée  du  Roi-Edouard,  et  celle 
du  hangar  N°  2  sur  le  quai  de  la  rive  soient  achevées  et  prêtes  pour  le  service  le  15 
juillet  1908.  Dans  ce  but,  à  partir  de  juin  1907,  les  travaux  ont  été  poussés  avec  vi- 
gueur sur  les  parties  du  système  qu'il  était  nécessaire  de  compléter  d'abord. 

Le  1er  décembre  1907,  les  trois  galeries  ci-dessus  mentionnées  ainsi  que  les  quatre 
tours  nécessaires  à  leur  fonctionnement,  et  les  galeries  de  raccordement  avec  l'élévateur 
étaient  presque  achevées  en  tant  qu'il  s'agissait  de  la  structure,  et  l'installation  du  mé- 
canisme était  assez  avancée. 

On  espère  que  les  trois  galeries  précitées  seront  prêtes  à  fonctionner  lors  de  l'ou- 
verture de  la  navigation  en  1908,  et  que  trois  autres,  avec  leur  tours,  seront  prêtes  le  15 
juillet  1908.  On  procédera  à  la  construction  des  quatre  autres  dès  que  les  hangars  au- 
dessus  desquels  elles  doivent  passer  auront  été  construits. 

Les  fondations  de  trois  hangars  ont  été  achevées. 


COMMISSAIRES  DU  PORT  DE  MONTRÉAL. 

ÉLÉVATEUR   À   GRAIN   N°  1. 

Montréal,  31  décembre  1907, 
M,  F.  W.  Cowie, 

Ingénieur  en  chef, 

Commissaires  du  port. 

Cher  monsieur, — J'ai  l'honneur  de  soumettre,  pour  votre  information,  mon  rapport 
sur  l'élévateur  N°  1  des  commissaires  du  port  pour  la  saison  de  1907. 

Voici  les  quantités  de  grain  reçues,  livrées  et  en  main  : — 

Boisseaux. 

Grain  en  magasin,  fin  de  1906 23,193 

Reçu  durant  l'année  1907 1,078,289 

1,101,482 
Livré  durant  l'année  1907    169,270 

Restant  en  magasin  à  la  fin  de  1907 932,112 


COMMISSAIRES  DU  PORT  DE  MONTREAL  45 

DOC.  PARLEMENTAIRE  No  23 

Les  principales  réparations  qui  ont  été  faites  ont  été  celles  des  bras  de  l'élévateur, 
le  renouvellement  d'augets,  la  garniture  des  boîtes  en  métal  antifriction,  le  peintu- 
rage  de  l'intérieur  des  tuyaux,  de  la  structure  en  acier,  etc.  Le  tout  est  maintenant 
en  excellent  état. 

L'élévateur  est  du  type  maritime  et  aménagé  de  façon  à  contenir  environ  1,000,000 
de  boisseaux  de  grain.  Les  silos  sont  de  forme  circulaire,  avec  entre-silos  aussi  destinés 
à  servir  aux  fins  d'emmagasinage.  Il  y  a  des  silos  de  dimensions  diverses,  ayant  une 
capacité  d'entreposage  de  20,000,  7,000  et  3,000  boisseaux  chacun. 

C'est  en  1905  que  l'on  a  emmagasiné  la  plus  forte  quantité,  laquelle  s'élevait  à  envi- 
ron 60  pour  100  de  la  capacité  totale  de  l'élévateur. 

Le  tout  respectueusement  soumis. 

Votre  obéissant  serviteur, 

JERE  NEHIN. 

Surintendant  de  l'élévateur  N°  1  des  commissaires  du  port. 


SOLIDITE    DE    L  ELEVATEUR. 

5  novembre  1907. 
M.  G.  W.  Stephens,  M.  A.  L., 

Président  des  commissaires  du  port, 
Montréal. 

M.  le  Président, — Conformément  à  la  demande  contenue  dans  votre  lettre  du  9 
octobre  1907,  j'ai  l'honneur  de  faire  rapport  au  sujet  d'une  enquête  sur  la  solidité  et  la 
structure  générale  de  l'élévateur  à  grain  Np  1  des  commissaires  du  port. 

Votre  désir  étant  d'avoir  un  rapport  basé  non  seulement  sur  des  opinions,  mais 
encore  sur  des  mesurages  et  des  niveaux  comparatifs,  tels  que  relevés  récemment  ou 
constatés  durant  la  construction,  M.  Arthur  St-Laurent,  sous-ingénieur  en  chef  du  mi- 
nistère des  Travaux  publics,  représentant  le  gouvernement  en  ce  qui  concerne  la  cons- 
truction de  l'élévateur,  a  été  chargé  de  faire  une  inspection  et  un  rapport  détaillé. 

M.  St-Laurent  a  présenté,  en  date  du  28  octobre  1907,  un  rapport  annexé  aux  pré- 
sentes, lequel  donne  des  détails  complets  sur  l'efficacité  actuelle  '  de  l'élévateur  et  sur  la 
solidité  dont  il  a  fait  preuve  depuis  qu'il  a  été  achevé  et  exploité. 

Les  commissaires  ont  donc  un  rapport  basé  sur  une  connaissance  complète  de  la 
construction  de  l'élévateur,  avec  détails  des  mesurages  faits  durant  la  construction  et 
depuis  son  achèvement,  ainsi  que  les  opinions  de  M.  St-Laurent,  lesquels  donneront  des 
assurances  complètes  au  sujet  de  l'élévateur  que  l'on  espère  utiliser  au  grand  complet 
dans  un  avenir  rapproché. 

A  ma  demande,  nous  avons  reçu  le  relevé  de  l'altitude  des  divers  points  et  repères, 
qu'il  sera  très  utile  de  consulter  à  l'avenir. 

Le  rapport  de  M.  St-Laurent  peut  être  complètement  résumé  par  sa  remarque 
que  toutes  les  rumeurs  et  déclarations  à  l'effet  que  la  solidité  de  l'élévateur  a  été  diminuée 
depuis  son  achèvement  sont  malicieusement  fausses  et  démenties  par  les  faits. 

La  description  des  pilotis  pour  les  fondations  de  l'élévateur  démontre  que  la  charge 
par  pilot  est  de  18  tonnes,  ce  qui  offre  une  sûreté  complète,  vu  qu'en  ce  qui  concerne  les 
nouveaux  hangars  en  acier  la  charge  par  pilot  en  bois  est  de  22  à  25  tonnes.  Le  fait 
que  les  socles  ne  sont  pas  indépendants,  mais  réunis  ensemble  par  des  tirants  transversaux 
en  acier  renforcé,  leur  donne  une  solidité  additionnelle  et  uniforme  et  renforce  la  rangée 
extérieure  des  piliers  dans  lesquels  les  pilots  ne  sont  nulle  part  plus  rapprochés  que  27 
pieds  du  bord  d'un  mur  permanent  en  béton.  A  mon  avis,  l'examen  des  plans  révèle 
une  fondation  d'une  force  et  d'une  solidité  exceptionnelles. 

M.  St-Laurent  déclare  que  durant  la  construction  il  a  fait  constater  l'altitude  d'un 
certain  nombre  de  points  de  repère.  On  s'attendait  à  ce  que,  lorsque  l'élévateur  serait 
chargé  à  sa  pleine  capacité,  il  se  produirait  un  tassement  général  de  1  pouce  à  1 J  pouce. 
Les  niveaux  relevés  par  M.  St-Laurent  le  22  octobre  1907,  après  que  l'élévateur  eût  été 
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en  exploitation  depuis  quatre  ans,  accusent  une  compression  générale  moindre  que  celle 
qui  avait  été  prévue.  La  compression  du  côté  de  l'élévateur  faisant  face  à  la  ville  a 
varié  tout  au  plus  d'un  demi-pouce  à  un  pouce,  et  du  côté  du  fleuve  le  tassement  de  l'élé- 
vateur a  été  nul. 

Le  tassement  ayant  été  nul  du  côté  du  fleuve,  où  il  était  plus  naturel  de  prévoir 
qu'il  se  produirait,  je  crois  que  les  conclusions  qui  s'imposent  sont  des  plus  satisfaisantes. 

M.  St-Laurent  ajout  que  l'élévateur  ayant  déjà  été  soumis  à  82 J  pour  100  du 
maximum  de  charge  possible,  les  silos  ayant  été  remplis  sans  tenir  compte  de  leur 
position,  les  fondations  de  l'élévateur  ont  déjà  prouvé  leur  solidité.  Il  déclare  de  plus 
que  ce  chargement  inégal,  avant  que  les  fondations  à  divers  points  aient  été  complète- 
ment chargées,  devra  nécessairement  produire  des  lézardes. 

Il  ajoute  encore  :  "  Il  est  éminemment  satisfaisant  de  constater  que  la  structure 
ait  si  bien  résisté  à  un  maximum  de  charge  initiale  non  équilibrée." 

En  ce  qui  concerne  les  lézardes  dans  le  béton,  M.  St-Laurent  dé  lare  qu'elles  ne 
sont  pas  aussi  nombreuses  qu'on  s'y  attendait.  On  dit  que  celles  qui  se  trouvent  dans 
le  mur-cloison  sont  apparues  dès  le  commencement.  Depuis  que  l'élévateur  a  été 
mis  en  activité  elles  n'ont  guère  augmenté,  et  il  est  probable  qu'elles  sont  dues  en 
grande  partie  à  la  contraction. 

M.  St.-Laurent  suggère  aussi  un  moyen  d'aveugler  ces  lézardes  du  mur-cloison, 
moyen  que  je  recommanderais  d'employer  le  printemps  prochain. 

Il  déclare -que  son  inspection  des  entre-silos,  faite  il  y  a  environ  deux  ans,  et  la 
nouvelle  inspection  faite  tout  récemment  par  un  inspecteur  d'acier,  prouvent  que  l'acier 
de  ces  silos  est  encore  en  parfait  état. 

Ce  rapport  est  très  précieux,  et  je  suis  assuré  que  les  commissaires  apprécieront 
l'inspection  minutieuse  et  complète  qui  a  été  faite,  et  la  façon  claire,  franche  et  convain- 
cante avec  laquelle  les  résultats  sont  exposés. 

Ce  rapport  étant  très  complet,  je  crois  qu'il  me  suffira  d'ajouter  que  j'adhère  sans 
restrictions  aux  conclusions  de  M.  St-Laurent. 

Je  suis,  monsieur,  votre  obéissant  serviteur, 

F.  W.  COWIE,  ingénieur  en  chef. 

Ottawa,  Canada,  28  octobre  1907. 
M.  F.  W.  Cowie, 

Ingénieur  en  chef, 

Commissaires  du  port  de  Montréal, 
Montréal,  P.Q. 

Cher  monsieur, — Conformément  au  désir  des  commissaires  du  port,  désir  exprimé 
dans  votre  lettre  du  16  courant,  j'ai  examiné  l'élévateur  à  grains  construit  en  1902  et 
1903  parla  "Steel  Storage  and  Elevator  Construction  Company  ",  de  Buffalo,  N.-Y.,  et 
j'ai  l'honneur  de  vous  soumettre  mon  rapport  au  sujet  de  son  efficacité  actuelle,  de  sa 
solidité  et  de  la  force  de  résistance  dont  il  a  généralement  fait  preuve  depuis  qu'il  a  été 
achevé  et  exploité. 

Je  dois  remercier  sincèrement  les  commissaires  et  vous-même  de  la  confiance  dont 
vous  avez  fait  preuve  à  mon  égard,  et  je  suis  heureux  de  pouvoir  déclarer  hautement  que 
j'ai  trouvé  l'élévateur  en  très  bon  état  et  que  toutes  les  rumeurs  et  déclarations  à  l'effet 
que  la  solidité  de  l'élévateur  a  été  diminuée  depuis  son  achèvement  sont  malicieusement 
fausses  et  démenties  par  les  faits. 

ÉDIFICE  DE  L'ÉLÉVATEUR. 

FONDATIONS. 

La  structure  en  dessous  de  l'étage  des  silos  est  entièrement  composée  de  béton 
armé  reposant  sur  des  fondations  de  pilots  en  bois. 
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Le  nombre  des  pilots  requis  d'après  les  plans  était  de  2,444,  allouant  un  maximum 
de  charge  par  pilot  d'environ  20  tonnes  avec  les  silos 'remplis.  Le  nombre  de  pilots 
enfoncés  a  été  de  2,879,  soit  435  de  plus  que  le  nombre  stipulé  au  contrat.  Ceci  com- 
prend 71  pilots  qui  se  sont  fendus  ou  brisés  durant  l'enfoncement  ou  n'ont  pas  atteint 
un  point  d'appui  dur  et  solide.  Dans  chaque  cas  ordre  a  été  donné  de  les  remplacer  en 
ajoutant  des  pilots  supplémentaires  aux  frais  de  l'entrepreneur. 

En  conséquence,  le  nombre  des  pilots  sains  dans  les  fondations  est  de  2,808,  l'aug- 
mentation du  nombre,  en  sus  du  nombre  indiqué  dans  les  plans,  réduit  à  un  peu  moins 
de  18  tonnes  le  maximum  possible  de  chargement  sur  chaque  pilot,  ce  qui  offre  une 
bonne  garantie  de  solidité  sur  un  sol  dur.  La  longueur  des  pilots  laissés  dans  les  fonda- 
tions, après  avoir  été  recépés  à  l'étiage  pour  recevoir  les  socles  en  béton,  varie  entre  18 
et  42  pieds,  les  plus  courts  ayant  rencontré  quelque  obstacle,  probablement  des  pierres 
ou  des  fragments  de  quelques  vieux  caissons  et  n'ayant  pu  pénétrer  plus  profondément. 

Immédiatement  sur  les  pilots,  une  fois  recépés,  on  a  posé  des  barres  d'acier  gaufré 
de  deux  pouces  carrés,  et  des  dépôts  de  béton  en  socles  continus  de  5  pieds  d'épais- 
seur, formant  la  base  du  système  de  piliers  supportant  tout  l'édifice. 

Ces  socles  ne  sont  pas  indépendants,  mais  sont  tous  reliés  ensemble  par  des  liens 
transversaux    ou    armatures    d'acier  qui  unissent  ensemble  toute  la  masse  des  pilots. 

Je  donne  ces  explications  pour  démontrer  que  la  fondation  de  pilots  d'où  dépend  la 
solidité  de  la  structure  a  été  établie  avec  le  plus  grand  soin,  et  qu'elle  est  aussi  forte  qu'il 
était  possible  de  la  rendre  sur  un  emplacement  dépourvu  de  roc  solide.  Vu  la  nature 
du  sol,  et  d'après  l'expérience  générale  en  fait  d'édifices  soumis  à  une  charge  extrême,  on 
s'attendait  à  un  affaissement  d'un  pouce  à  un  pou^e  et  demi  qu'une  charge  complète 
devait  produire  dans  les  fondations,  lequel,  naturellement,  devait  produire  les  lézardes 
que  l'on  doit  s'attendre  à  voir  dans  toute  constructien  en  béton. 

Comme  ingénieur  en  charge  de  la  construction,  afin  de  pouvoir  constater  ie  degré 
d'affaissement  qui  pourrait  se  produire,  j'avais  pris  des  mesures  pour  déterminer  l'alti- 
tude de  divers  points  de  repère  devant  servir  plus  tard  de  comparaison  avec  certains 
niveaux  dûment  constatés. 

Le  tableau  N°  1  donne  les  altitudes  déduites  en  juillet  1904,  avant  qu'aucun  grain 
eut  été  reçu  dans  l'édifice,  ainsi  que  la  détermination  des  mêmes  points  le  22  octobre 
1907,  après  que  l'élévateur  eut  fonctionné  durant  quatre  ans. 

Je  n'ai  pas  besoin  d'analyser  ces  chiffres  en  détail.  Ils  démontrent  clairement  que 
la  compression  durant  cette  période  a  été  beaucoup  moindre  que  celle  que  l'on  avait  pré- 
vue, et  ils  offrent  une  preuve  évidente  qu'il  n'y  a  pas  eu  d'affaissement  insolite.  En 
comparant  les  deux  colonnes  d'altitude  dans  le  tableau  N°  1,  eu  égard  au  facteur  per- 
sonnel de  l'observation,  qui  consiste  à  tenir  la  mire,  etc.,  et  qui  entraîne  d'inévitables 
mais  légères  variations  de  niveau,  on  verra  que  l'affaissement  des  fondations  a  varié  do 
zéro  à  ^  ou  à  \  de  pouce  tout  au  plus,  ce  qui  est  remarquablement  peu  pour  une  con- 
struction de  ce  genre. 

Il  n'y  a  aucun  doute  qu'il  se  soit  produit  un  certain  affaissement  durant  la  construc- 
tion, et  une  série  d'altitudes  entièrement  indépendantes  de  celles  qui  se  trouvent  dans 
le  tableau  N°  1  est  donnée  dans  le  tableau  N°  2,  lequel  offre  un  moyen  de  contrôle  très 
satisfaisant. 

On  a  posé  des  boulons  en  fer  dans  la  base  de  quelques-uns  des  piliers  en  béton,  et 
les  niveaux  ont  été  constatés  en  1903,  durant  la  construction,  par  M.  J.  Lamoureux, 
sous-ingénieur  des  travaux. 

La  situation  de  ces  points  est  indiquée  dans  le  diagramme  N°  1,  et  lors  de  ma 
visite  à  Montréal,  le  22  octobre  1907,  j'ai  de  nouveau  déterminé  ces  altitudes,  en  par- 
tant du  point  initial  dont  je  m'étais  servi  en  1903  lors  de  mes  observations.  Le  résultat 
tel  que  donné  dans  le  tableau  NQ  2  indique  que  l'affaissement  a  été  très  léger  durant  la 
construction  et  beaucoup  moindre  qu'on  ne  l'avait  prévu. 

Le  poids  total  sur  les  fondations,  avec  les  silos  remplis,  a  été  calculé  à  environ 
48,000  tonnes,  l'édifice  vide  n'ayant  que  la  moitié  de  ce  poids,  soit  24,000  tonnes. 

A  une  certaine  date  le  grain  entreposé  s'élevait  à  environ  65%  de  la  capacité  totale 
de  l'élévateur.     Considérées  dans  leur  ensemble,  les  fondations  ont  donc  été   soumises  à 
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82 . 5%  du  maximum  de  charge  possible  sur  toute  l'étendue  couverte  par  l'édifice.  Cette 
étendue  est  très  grande  et  peut-être  examinée  par  sections; 

Le  surintendant  de  l'élévateur  m'informe  que  les  silos  dans  les  diverses  sections 
ont  tous  été  remplis  en  diverses  occasions,  sans  qu'une  attention  particulière  ait  été 
accordée  au  mode  de  chargement.  Chaque  partie,  l'une  après  l'autre,  a  donc  été  soumise 
au  maximum  de  charge,  et  c'est  là  l'épreuve  la  plus  forte  à  laquelle  un  édifice  puisse 
être  soumis.  Dans  ces  conditions,  la  tension  sur  les  fondations  qui  n'ont  pas  encore  été 
éprouvées,  et  avant  que  l'affaissement  complet  se  soit  produit,  est  inégale  et  doit  néces- 
sairement produire  des  lézardes. 

Dans  une  lettre  datée  du  10  juillet  1904  et  adressée  aux  commissaires  du  port, 
relativement  à  l'acceptation  de  l'élévateur  alors  prêt  à  être  livré  par  les  entrepreneurs, 
je  disais  ce  qui  suit  au  sujet  du  mode  de  chargement  :  "Il  est  très  important  que  le 
premier  chargement  soit  fait  avec  soin  et  systématiquement.  La  distribution  du  grain 
devrait  être  graduelle,  et  uniforme  autant  que  possible  sur  toute  l'étendue  couverte  par 
l'élévateur,  jusqu'à  ce  que  les  silos  aient  été  virtuellement  remplis,  afin  que  l'affaisse- 
ment ordinaire  des  fondations,  sous  le  maximum  de  chargement,  se  produise  d'une  façon 
égale  et  graduelle." 

"  Autrement,  si  une  partie  de  l'édifice  est  complètement  chargée  tandis  que  le  reste 
est  virtuellement  vide,  cela  produira  une  compression  inégale  et  causera  des  lézardes." 

"  Une  fois  que  l'élévateur  aura  été  pleinement  chargé  de  la  manière  suggérée,  une 
fois  que  l'affaissement  se  sera  complètement  produit,  le  chargement  pourra  se  faire  de  la 
manière  la  plus  commode." 

11  est  probable  qu'il  a  été  impossible  de  se  procurer  le  grain  en  quantité  suffisante 
pour  charger  complètement  de  la  manière  suggérée,  et  il  est  éminemment  satisfaisant  de 
constater  que  la  structure  ait  si  bien  résisté  à  un  maximum  de  charge  initiale  non 
équilibrée. 

MURS    LÉZARDÉS. 

Des  lézardes  ont  apparu  en  divers  endroits  dans  le  béton,  mais  elles  ne  sont  pas 
aussi  nombreuses  qu'on  l'avait  prévu.  Dans  tous  les  édifices  de  ce  genre,  il  est  im- 
possible d'éviter  que  des  lézardes  se  produisent  dans  quelques-uns  des  murs  ou  des  mem- 
bres en  béton,  cela  est  du  à  un  léger  affaissement  ou  à  la  contraction,  ou  à  la  dilatation 
et  à  la  contraction. 

Des  lézardes  se  sont  produites  dans  les  nombreuses  structures  en  béton  que  j'ai 
inspectées,  surtout  dans  les  élévateurs  qui  sont  soumis  à  des  charges  extrêmes.  On  ne 
saurait  les  éviter,  mais  grâce  aux  fortes  armatures  en  acier  dont  les  divers  membres 
sont  pourvus,  les  lézardes  n'affectent  pas  sensiblement  la  force  de  l'édifice,  vu  que  tout 
l'effort  de  tension  porte  sur  l'acier  encastré  à  cette  fin  dans  le  béton. 

Les  lézardes  remarquées  dans  les  cloisons  aux  angles  n'affectent  nullement  l'édi- 
fice, vu  qu'elles  n'en  forment  pas  une  partie  essentielle  en  ce  qui  concerne  la  force 
requise  pour  supporter  une  charge.  Comme  on  peut  le  voir  par  l'esquisse  N°  2,  figures 
1  et  2,  ces  cloisons  ne  s'arrêtent  pas  au  niveau  du  quai,  mais  se  prolongent  jusqu'aux 
socles  appuyés  sur  les  pilots,  et  leur  force  de  résistance  n'est  pas  diminuée  par  les 
charges  partielles  qu'elles  peuvent  avoir  à  supporter.  Ces  lézardes  sont  apparues  dès  le 
commencement,  et  depuis  que  l'élévateur  est  en  activité  elles  ne  semblent  pas  avoir 
augmenté  beaucoup.  Elles  sont  certainement  à  peu  près  les  mêmes  qu'elles  étaient  il  y 
a  deux  ans.  Ces  cloisons  ont  été  moulées  d'une  seule  pièce,  et  il  est  possible  que,  vu 
leur  forme,  les  lézardes  qui  se  sont  produites  sont  dues  plutôt  à  la  contraction  qu'à  la 
compression.     Il  est  probable,  cependant,  qu'elles  smt  dues  à  ces  deux  causes  réunies. 

Quelle  que  soit  la  cause  à  laquelle  on  doit  les  attribuer,  les  altitudes  comparatives 
qui  ont  été  citées  démontrent  hors  de  doute  qu'elles  n'ont  pas  été  causées  par  un  affaisse- 
ment insolite,  et  il  suffira  de  peinturer  proprement  les  lézardes,  pour  l'apparence,  et 
d'empêcher  que  l'eau  et  la  gelée  ne  s'y  introduisent  et  n'augmentent  leurs  dimensions. 

On  m'informe  que  durant  l'épreuve  des  machines,  l'un  des  contremaîtres  de  l'entre- 
preneur, que  l'on  avait  laissé  en  arrière  pour  surveiller  ces  épreuves,  a  tenté  de  remplir 
ces  lézardes  avec  du  mortier.     Pour   cela,  il  a  enlevé  les   angles  des  deux    côtés   d'une 


COMMISSAIRES  DU  PORT  DE  MONTREAL  49 

DOC.  PARLEMENTAIRE  No  23 

façon  très  irrégulière  et  a  fait  paraître  les  lézardes  beaucoup  pires  qu'elles  n'étaient. 
Comme  il  n'était  pas  expert  en  ce  genre  de  travail,  le  remplissage  posé  par  lui  n'a  pas 
tenu  en  place. 

Il  y  aurait  peut-être  une  manière  de  réparer  ces  murs  qui  serait  préférable  à  celle 
qui  a  été  suggérée  ci-dessus.  Ce  serait  d'assujettir  une  espèce  de  treillis  métallique  à 
la  face  extérieure,  après  l'avoir  piquée  et  rendue  aussi  rugueuse  que  possible,  de  construire 
un  moule  en  bois  doublé  en  tôle  galvanisée  à  3  ou  4  pouces  de  la  face,  et  de  remplir 
tout  l'espace  avec  du  béton  fin  et  humide  jusqu'à  la  poutre  supérieure,  tel  qu'indiqué  par 
la  ligne  rouge  de  la  figure  2,  esquisse  N°  2.  M.  McCabe  comprendrait  parfaitement  la 
manière  de  faire  ce  travail  dans  les  meilleures  conditions,  ce  qui  coûterait  très  peu.  Je 
suis  d'avis  qu'il  se  produirait  probablement  encore  des  lézardes,  mais  pas  autant,  et  il 
est  certain  qu'elles  ne  seraient  pas  aussi  laides  à  voir. 

SILOS. 

Comme  il  y  avait  beaucoup  de  discussion  sur  l'opportunité  d'utiliser  les  espace- 
ments entre  les  silos  pour  l'emmagasinage,  je  suis  descendu,  il  y  a  environ  deux  ans,  dans 
quelques-uns  des  espacements  dont  on  s'était  servi  plus  fréquemment,  afin  de  m'assurer 
si  les  tiges  avaient  été  étirées  ou  si  les  murs  avaient  une  tendance  à  bomber  sous  la 
pression  du   grain.     Tout  a  été  trouvé  dans  le  même  état  que  lors  de  la  construction. 

Au  cours  de  ma  dernière  inspection,  je  me  suis  entendu  avec  l'un  de  nos  inspec- 
teurs d'acier  pour  examiner  de  nouveau  ceux  des  espacements  qui  m'avaient  été  signalés 
par  le  surintendant  comme  ayant  été  chargés  plus  fréquemment  que  les  autres,  dans  les 
conditions  les  plus  défavorables,  tandis  que  quelques-uns  des  silos  circulaires  environ- 
nants étaient  vides.     Tout  a  été  trouvé  en  parfait  état. 

Le  surintendant  m'informe  de  plus  que  le  mécanisme  est  en  très  bon  ordre,  et  d'après 
ce  que  j'ai  vu  il  mérite  certainement  des  éloges  pour  le  soin  qu'il  a  apporté  à  la  direc- 
tion générale  de  l'élévateur. 

En  général,  dans  tous  les  élévateurs,  il  y  a  une  telle  quantité  de  machines  et  d'appa- 
reils divers  dont  on  a  besoin  pour  la  manutention  rapide  du  grain,  que  les  accidents  et 
les  ruptures  sont  d'occurrence  fréquente. 

Dans  les  élévateurs  privés,  ces  ruptures  sont  réparées  sans  qu'on  en  entende  parler, 
mais  dans  les  élévateurs  publics,  toute  rupture  est  immédiatement  connue  et  considérée 
comme  insolite,  et  l'on  en  conclut  que  l'édifice  a  été  mal  construit. 

Je  suis  heureux  de  pouvoir  dire  ici  que  M.  Nehin,  qui  a  eu  la  surveillance  de  quatre 
élévateurs  avant  de  venir  à  Montréal,  déclare  positivement  que  l'élévateur  dont  il  est 
maintenant  le  surintendant  est  celui  qui  lui  a  donné  le  moins  de  tracas  en  fait  d'acci- 
dents et  de  ruptures. 

DOCK    DE     LA    TOUR    MARITIME. 

La  partie  du  quai  de  la  rive  immédiatement  en  avant  de  l'élévateur,  supportant  la 
tour  maritime,  repose  sur  une  fondation  en  coffrage  et  en  pilotis.  Tout  le  devant  est 
formé  de  pilots  jointifs  de  14  x  14  pieds  carrés,  chassés  virtuellement  jusqu'au  refus,  et 
supportant  la  face  extérieure  du  dock. 

Les  murs  de  soutènement  du  quai  de  la  rive  des  deux  côtés  de  l'élévateur,  se  pro- 
longeant jusqu'aux  jetées  Alexandra  et  du  Roi-Edouard,  reposent  sur  des  caissons  seule- 
ment, de  même  que  les  autres  quais  de  la  rive  dans  le  port.  Durant  la  construction  de 
ces  murs  et  le  remplage  en  arrière,  les  caissons  se  sont  affaissés  jusqu'à  un  certain  point, 
et  les  deux  extrémités  du  dock  de  la  tour  maritime  ont  été  légèrement  affectées,  ce  qui 
a  produit  des  lézardes. 

Ce  dock  n'est  nullement  relié  à  l'édifice  de  l'élévateur,  et  a  des  fondations  en 
pilots  tout  à  fait  indépendantes. 

Depuis  l'achèvement  des  travaux  l'on  peut  voir  par  les  altitudes  comparatives  don- 
nées dans  le  tableau  N°  3  que  l'affaissement,  s'il  y  en  a,  n'est  guère  perceptible,  et  que  le 
dock  n'a  pas  été  dérangé. 

23—4 
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A  l'extrémité  nord  de  l'élévateur,  il  y  a  une  petite  étendue  de  planchéiage  qui  obéit 
sous  le  pied,  indiquant  la  probabilité  que  le  treillage  en  fil  métallique  dont  on  s'est  servi 
comme  renfort  est  en  partie  détachée  de  la  dalle  en  béton  de  scorie.  Bien  qu'il  puisse 
durer  pour  toujours  en  cet  état,  il  serait  peut-être  opportun  de  couper  le  béton  sur  une 
étendue  d'environ  5  pieds  sur  10  et  de  poser  une  nouvelle  dalle,  ce  qui,  je  présume,  ne 
coûterait  qu'environ  $25  ou  $30.  On  constatera  peut-être  en  coupant  le  béton  qu'une 
dalle   beaucoup  plus  courte  suffirait. 

En  ce  qui  concerne  la  solidité  de  l'édifice  de  l'élévateur,  ce  qui  est  le  point  principal 
à  l'étude,  et  en  basant  mes  déductions  uniquement  sur  mes  connaissances  réelles  des 
pilotis  sur  lesquels  reposent  les  fondations  et  de  la  manière  dont  ces  pilotis  ont  été  en- 
foncés sous  la  surveillance  des  inspecteurs  les  plus  fidèles  et  les  plus  dignes  de  confiance, 
je  dois  conclure  en  déclarant  hautement  que,  dans  les  limites  des  connaissances  humaines, 
je  ne  saurais  comprendre  que  les  fondations  puissent  donner  le  moindre  signe  d'affaiblis- 
sement. 

Naturellement,  il  faut  aussi  se  rappeler  que  l'affaissement  léger  et  graduel  qui  se 
produit  souvent  en  ce  qui  concerne  les  lourdes  constructions  ne  compromettent  pas  la 
stabilité. 

Mais  dans  cet  édifice,  les  chiffres  comparatifs  donnés  démontrent  hors  de  doute 
que  même  le  degré  de  compression  ordinaire  est  moindre  qu'on  ne  l'avait  prévu,  et  réfu- 
tent positivement  toutes  les  histoires  d'affaissement  insolite. 

Cependant,  les  lézardes  dans  les  constructions  en  béton  continueront  à  apparaître, 
quoi  qu'on  fasse,  sous  les  influences  réunies  de  la  compression  ordinaire,  de  la  contrac- 
tion des  matériaux  ou  de  la  contraction  et  de  l'expansion  dues  aux  variations  extrêmes 
de  la  température  en  ce  pays.  Elles  se  produisent  parfois  aux  endroits  qui  semblent  le 
moins  exposés,  et  où  il  est  difficile  d'expliquer  leur  apparition. 

De  gros  renforts  d'acier  pour  toutes  les  parties  vitales  offrent  la  meilleure  garantie 
de  sécurité,  et  la  structure  actuelle  est  partout  fortement  renforcée. 

J'ai  l'honneur  d'être,  monsieur, 

Votre  obéissant  serviteur, 

A.  St-LAURENT. 

(Les  tableaux  suivants,  n09  1,  2  et  3,  accompagnaient  le  rapport  ci-dessus.) 
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ÉLÉVATEUR  À  GRAIN  DES   COMMISSAIRES  DU  PORT. 
Tableaux  comparatifs — Tableau  N°  1. 

Pour  déterminer  la  situation  des  points  marqués  f  à  l'étage  de  travail,  près  de 
chaque  pilier  dans  l'élévateur,  consultez  le  diagramme  NQ  1. 

Point  de  départ — sommet  du  mur  de  protection  contre  les  crues,  ouverture  sur  la 
rue  Saint-Sulpice — altitude  127.00. 


Série  d'altitudes 

relevées 

Points 

en  juillet  1904, 

Série  d'altitudes 

de    repère 
marqués  f 

après 
l'achèvement 

et  avant 

de  recevoir  du 

grain. 

relevées 
le  22  août  1907. 

Observations. 

Pilier  n°     1.. 

119.355 

2.. 

119.38 

"119.38"' 

3.. 

119.38 

119.37 

4.. 

119.38 

119.385 

5.. 

119.38 

119.37 

6.. 

119.345 

119.33 

!.. 

119.355 

119.35 

8.. 

119.335 

119.32 

0.. 

Pas  de  niveaux  constatés. 

10.. 

"119125" 

La  marque  primitive  n'a  pas  été  trouvée. 

11.. 

119.31 

1Ï9.29' 

12.. 

119.275 

119.26 

13.. 

119.39 

119.38 

14.. 

119.36 

119.361 

15.. 

119.40 

119.41 

16.. 

119.33 

119.327 

17.. 

119.34 

119.337 

18.. 

119.37 

On  n'a  pu  retrouver  la  marque  primitive. 

19.. 

119.33 

11                       h                    n 

20.. 

119.30 

Ï19.30' 

21.. 

119.37 

119.372 

22.. 

119.36 

119.392 

23.. 

119.30 

119.29 

24.. 

119.32 

119.315 

25.. 

119.41 

169.412 

26.. 

119.30 

119.295 

27.. 

119.295 

Marque  primitive  non  retrouvée. 

28.. 

119.30 

11                       n 

.,           29.. 

119.285 

'   ÏÏ9129" " 

30.. 

119.301 

119.29 

31.. 

119.30 

119.33 

Pas  sur  la  marque  primitive. 

32. . 

119.33 

119.33 

33.. 

119.355 

119.35 

34.. 

119.335 

119.33 

35.. 

119.385 

119.387 

_ 

36.. 

119.39 

119.34 

37.. 

119.335 

119.33 

38.. 

119.365 

119.377 

39.. 

119.385 

119.374 

40.. 

119.415 

119.387 

41.. 

119.335 

119.387 

Marque  primitive  non  retrouvée. — Nouveau  point» 

42.. 

119.35 

119.372 

11                           n                            n 

43.. 

119.345 

119.357 

44.. 

119.365 

119.37 

45.. 

119.325 

119.327 

23— 4£ 
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ÉLÉVATEUR  À  GRAIN  DES  COMMISSAIRES  DU  PORT. 
Niveaux  comparatifs — Tableau  N°   2. 
Sommet  du  mur  de  protection,  127'  00". 


Points  de  repère, 

boulons 

en  fer 

dans  le  béton. 

Altitudes 
relevées  par  M. 

Lamoureux 
en  1903  durant  la 

construction. 

Altitudes  aux  mêmes 

points, 

relevées  le  22  octobre 

1907, 

soit  quatre  ans 

après. 

Observations. 

Pour  la 

situation  des  points, 

voir  le   diagramme 

n°l. 

A 

118  595 

118  57 

Compression    "025 

B 

118  63 

118  61 

02 

C 

118  53 

11848 

•05 

D 

118-72 

118  675 

•45 

E 

118  72 

118  682 

•038 

G 

119  55 

119  545 

ti            Néant. 

ELEVATEUR  A  GRAIN  DES  COMMISSARES  DU  PORT. 

DOCK    DE    LA    TOUR    MARITIME. 

Niveaux  comparatifs — Tableau   N°  3. 
Altitude  du  sommet  du  mur  de  protection,  127'  00". 


Points  de 
repère. 

Altitudes 
relevées  par  M. 

Lamoureux 

en  octobre  1903, 

après 

l'achèvement. 

Altitudes 

relevées  le  23  octobre 

1907, 

soit  quatre  heures 

après. 

Observations. 

1 
2 
3 
4 
5 
6 
7 

118-88 

118  95 

l             118  98 

118  95 

119  02 
118  89 
118  73 

118 
118 
118 
118 
119 
118 
118 

87 

925 

99 

96 

00 

85 
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Dragage  du  port. — Coût  comparatif  de  1875  à  1907  inclusivement.  (Les  quantités 
sont  d'après  le  mesu»*age  des  chalans,  et  le  coût  comprend  la  manutention  au  moyen 
de  grues  flottantes.) 


Années . 

Verges  cubes 
draguées. 

Coût  total 
piastres. 

Coût  par  vgs 
cubes,  sous. 

Sorte  de  dragueurs  employés. 

*o 

fl895.... 

151,719 

68,979 

45 

2876..   . 

156,082 

55,462 

«M 

*§ 

1877.... 

173,499 

45,103 

26 

0 
o 

1878... 

211,731 

48,748 

23 

T3 

1879.... 

189,609 

41,006 

2h% 

1880 

186,430 

46,914 

«W 

cr 

1881.... 

170,764 

54.128 

31T^ 

1 

f 

187.339 

53,598 

28T% 

Dragueurs  à  cuiller  et  arrache-pierres. 

-ta 

■d 

1882. J 

9.429 

13,254 

1  40^ 

Dragueurs-élévateurs. 

8 

l 

196,768 

66,852 

33tV<t 

Totaux  et  moyennes. 

♦2 

f 

36,358 

17,956 

49/A 

Dragueurs-élévateurs,  enlèvem.  de  roches  et  déblais. 

00 

1883. A 

6,990 

19,385 

2  77^ 

Totaux  et  moyennes. 

g 

{ 

43,348 

37,341 

86^ 

Dragueurs  à  cuiller  et  arrache-pierres. 

*o 

1884.... 

125,648 

49,468 

39fVff 

ti                      ri                                    ti 

00 

9 

1885.... 

69,494 

28,563 

«rifr 

il                     il                                   H 

"o 

1886  ... 

57,728 

25,772 

44 

ii                     il                                    n 

-S 

1887  ... 

36,993 

23,259 

62 

il                     11                                    il 

r 

( 

73,150 

36,690 

50TW 

Dragueurs-élévateurs. 

1888..  \ 

2,077 

1,333 

64tV1t 

Totaux  et  moyennes. 

d 

l 

75,227 

38,023 

5<¥<ft 

Dragueurs  à  cuiller  et  arrache-pierres. 

8 

( 

205,283 

54,574 

26T%% 

Dragueur-élévateur. 

1889.    \ 

9,420 

2,996 

31T8o0* 

Totaux  et  moyennes. 

g 

{ 

214,703 

57,570 

26TV0 

Dragueurs  à  cuiller  et  arrache-pierres. 

.2 

**3 

1890.... 

186,670 

53,674 

28^ 

Dragueurs  à  cuiller. 

-2 

f 

259,267 

49,571 

i^Ms 

Dragueur-élévateur. 

o 

•83 

1891..  { 

43,290 

14,232 

32flfr 

Totaux  et  moyennes. 

& 

{ 

302,557 

63,803 

21to8tt 

Dragueurs  à  cuiller. 

1892  ... 

361,947 

93,595 

25^ 

i                n 

i3 

1893.... 

235,280 

93,050 

39tVît 

i                n 

"w 

1894.... 

312,430 

98,858 

31t6^t 

i                n 

49 

1895  ... 

496,528 

99,400 

20X 

1                                      M 

<a> 

1896.... 

401,938 

103,317 

25fA 

1                                   II 

'£ 

1897.... 

284,844 

68,211 

«W 

1                                   II 

S  U898.... 

456,458 

61,012 

13^ 

,                                   Il 

A     1899.... 

963,131 

100,163 

lojrft 

1                                   II 

fl900... 

1,323,871 

163,541 

12^0 

1                                  II 

1901  ... 

1,359,221 

190,242 

14 

•                                   Il 

1902.... 

1,179,726 

217,986 

1STW 

1                                   II 

*1 

1903.... 

854,510 

226,736 

26T^ 

1                                   II 

1904 .... 

810,723 

247,914 

30^ 

1                                  II 

1905.... 

324,187 

141,059 

AQ  5  1 

1                                   II 

1906.... 

246,525 

113,749 

45tVô 

1                                   II 

11907.... 

257,321 

112,611 

43/A 

I                                   II 

*  Y  compris  la  dépréciation  et  toutes  les  dépenses  a  l'exception  de  l'intérêt. 

GEO.  SMART,  comptable. 
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Relevé  des  dépenses  du  département  des  travaux  d'art  durant  l'année  close   le  31 

décembre  1907. 


DÉPENSES  À  COMPTE  DU  CAPITAL. 

Nouveaux  hangars  en  acier,  sections  12  à  18. 
P.  Lyall  et  Fils  :— 

Estimations  de  janvier,  pour  le  mois  de  décembre  1906 $ 


février 

mars 

avril 

mai 

juin 

juillet 

août 

setembre 

octob-ie 

novembre 

décembre 


janvier 

février 

mars 

avril 

mai 

juin 

juillet 

août 

septembre 

octobre 

novembre 


1907. 


6,106  11 

27,939  81 

28,416  56 

46,439  95 

276,842  96 

63,142  95 

65,048  89 

124,888  77 

74,307  38 

170,818  17 

191,622  22 

147,232  80 


Total  payé  à  MM.  P.,  Lyall  et  Fils $1,222,806  57 

46,797  39 


Frais  généraux  durant  l'année  pour  salaires,  matériaux  de  rem- 
plage  et  matériaux  divers 


A  déduire,  dalles  de  scories  pour  le  pavage  des  hangars  et  em- 
ployées au  pavage  des  quais  en  1907 . 


Ajoutez  intérêt  sur  les  frais  de  construction  accusés  par  le  secré- 
taire trésorier  en  1907     , 


$1,269,603  96 
47,529  00 

$1,222,074  96 
55,401  20 


Dépenses  totales  pour  les  hangars  en  1907 

Outillage  du  transbordeur  de  l'élévateur 

Elévateur  à  grain  n°  1 . 

Améliorations  du  port,  pavage  des  quais,  dragage,  sautage,  etc 

Chemin  de  fer  du  port,  nouveaux  travanx  et  améliorations 

Remblai  du  chemin  de  fer,  sections  55  à  60 

Quai  de  la  Pointe-du-Moulin-à-Vent 

Nouveau  quai  en  béton,  sections  35  à  37 

Dépôt  de  déblais,  sections  47  à  60 

Dragage  du  port,  partie  débité  à  l'approfondissement 

Dragage  du  chenal  des  navires  n  

Dragage  de  la  batture,  sections  56,  59       m  

Pont  Laporte,  jetée  Victoria  

Compte  du  matériel,  nouveaux  travaux  en  1907 

Moins,  déduit  pour  dépréciation 


10,530  80 

9,643  70 

12,365  54 


30,169  87 
8,450  00 


Jetée  Mackay  (jetée  de  protection,)  matériaux  de  remplage. 

Port  de  Montréal 

Bassin  de  radoub,  dessin  des  plans 

Dominion  Coal,  voie  ferrée,  section  36 


$1,277,476  16 

40.273  60 

2,180  00 

167,679  37 

48,098  43 

14,047  40 

4,199  59 

120,405  19 

8,109  69 


32,540  04 
8,404  44 


21,719  86 

69  12 

143  37 

176  00 

187  64 


Dépense  totale  au  compte  du  capital $1,745,709  91 

COMPTE  DES  FRAIS  D'ENTRETIEN. 

Réparations  du  port  et  entretien  des  voies  ferrées $    124,804  51 

Eclairage  électrique  des  quais 7,597  68 

Levés  hydrographiques  du  port 1,382  97 

Bouées  et  balises 388  21 


Dépense  totale  au  compte  d'entretien. 


134,173  37 

Dépense  totale  du  département  des  travaux  d'art  en  1907 $1,879,883  28 


GEO.  SMART, 

Comptable. 
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ANNEXE  NO  2. 

RAPPORT  DES  COMMISSAIRES  DU  PORT  DE  QUÉBEC   POUR 
L'EXERCICE  FINISSANT  LE  31  DÉCEMBRE  1907. 

A  l'honorable 

L.  P.  Brodeur,  M.  P., 

Ministre  de  la  Marine  et  des  Pêcheries,  etc., 
Ottawa. 

Monsieur, — Conformément  aux  prescriptions  de  l'Acte  des  Commissaires  du  port 
de  Québec,  1899,  j'ai  l'honneur  de  vous  faire  le  rapport  suivant  sur  les  opérations  des 
commissaires  du  port  de  Québec  durant  l'année  1907. 

RAPPORT  DE  L'INGÉNIEUR  EN  CHEF. 

Le  rapport  ci-joint  (marqué  A)  de  l'ingénieur  en  chef,  M.  St.  Geo.  Boswell,  donne 
des  renseignements  sur  toutes  les  matières  soumises  à  sa  juridiction  concernant  les 
immeubles  des  Commissaires,  les  diverses  augmentations  et  réparations  qu'on  leur  a 
fait  subir,  et  le  travail  de  renforcement  du  mur  du  bassin  et  le  creusage,  dont  le  contrat 
est  exécuté  par  MM.  M.  P.  et  J.  T.  Davis. 

RAPPORT    DU    GARDIEN    DES    QUAIS. 

Le  rapport  ci-joint  (marqué  B)  du  gardien  des  quais,  M.  P.  Flynn,  donne  les  rensei- 
gnements habituels  sur  le  trafic  du  bassin  Louise  durant  l'année  1907. 

RAPPORT    DU    MAÎTRE    DE    PORT. 

Le  rapport  ci-joint  (marqué  C)  du  maître  de  port,  M.  J.  C.  Sullivan,  donne  des 
renseignements  sur  l'ouverture  et  la  clôture  de  la  navigation,  la  formation  de  la  glace,  etc. 

LOCATION    DES    IMMEUBLES. 

Un  renouvellement  de  bail  d'un  an,  pour  les  propriétés  louées,  a  été  accordé  à  MM. 
E.  M.  Lennon  à  Co.,  Whitehead  &  Turner,  T.  Davidson  à  Co.,  Madden  à  Co.,  à  la 
Canadian  Import  Co.,  à  la  Cie  du  chemin  de  fer  Pacifique-Canadien,  à  MM.  Nérée  Gil- 
bert et  Julien  Lapointe,  à  la  Québec  Coal  Co.,  à  MM.  Jos.  Gingras,  J.  S.  Thom  et  J.  B. 
E.  Letellier.  Le  devant  du  quai  Atkinson  a  été  loué  à  M.  Henri  Menier,  et  le  magasin 
n°  6,  quai  des  Indes  à  M.  J.  J.  Murphy. 

RÉPARATIONS    FAITES    AUX    IMMEUBLES. 

On  s'est  occupé  attentivement  des  diverses  propriétés  des  commissaires  dans  le  but 
de  les  mettre  ou  de  les  maintenir  dans  le  meilleur  état  possible. 

RENFORCEMENT    ET    CREUSAGE. MURS    DU    BASSIN. 

Un  contrat  supplémentaire  pour  le  reste  du  travail  à  accomplir  dans  le  bacsin  exté- 
rieur, et  entraînant  une  dépense  d'environ  $200,000,  a  été  accordé  à  MM.  M.  P.  et  J.  T. 
Davis,  et  l'exécution  de  ce  contrat  a  progressé  d'une  façon  satisfaisante  en  1907.  On 
s'attend  à  ce  que  ce  travail  soit  complété  en  1908,  et  qu'ainsi  tout  le  devant  du  quai 
puisse  être  livré  au  commerce  du  port  pour  la  saison  de  1909. 
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RENFORCEMENT  DU  MUR  TRANSVERSAL. 

Cet  ouvrage  que  les  Commissaires  du  port  font  faire  à  la  journée  durant  les  mois 
d'hiver,  avance  régulièrement,  et  on  espère  pouvoir  le  compléter  au  cours  de  l'hiver  de 
1908. 

BASSIN    DE    RADOUB. 

Les  commissaires  ont  fait  tous  leurs  efforts  pour  attirer  l'attention  du  gouvernement 
fédéral  sur  la  nécessité  qu'il  y  a  de  construire  dans  le  port  de  Québec  un  bassin  de 
radoub  capable  de  satisfaire  aux  exigences  présentes  et  futures  du  commerce  du  Saint- 
Laurent. 

A  ce  sujet,  les  commissaires  ont  présenté  à  l'honorable  ministre  intérimaire  des  Tra- 
vaux publics  et  aux  autres  membres  du  gouvernement  fédéral,  une  résolution  demandant 
la  construction  immédiate  d'un  tel  bassin  de  radoub,  et  que,  comme  il  serait  d'un  carac- 
tère national,  il  devrait  avoir  les  plus  grandes  dimensions  possibles,  avec  une  entrée  de 
100  pieds,  ce  qui  donnerait  toutes  les  commodités  aux  navires  qui  parcourent  maintenant 
le  Saint-Laurent  ou  qui  pourront  le  fréquenter  à  l'avenir. 

Depuis  l'envoi  de  cette  résolution,  la  commission  a  rappelé  au  gouvernement  l'ur- 
gence de  son  objet,  et  espère  avec  confiance  apprendre  qu'on  va  agir  immédiatement  et 
favorablement  à  ce  sujet. 

AMÉLIORATIONS   AU    PORT. 

Dans  le  but  de  pourvoir  aux  améliorations  et  à  l'outillage  que  demande  le  port,  la 
Commission  a  été  autorisée  par  la  loi  6-7  Edouard  VII,  ch.  36,  à  faire  un  emprunt  et 
à  émettre  des  obligations  pour  la  somme  de  $800,000. 

AGRANDISSEMENT    DU    BRISE-LAMES. 

A  la  demande  de  la  Commission,  le  gouvernement  fédéral  a  ajouté  200  pieds 
de  longueur  au  hangar-rallonge  du  brise-lames.  Cet  agrandissement  permettra  à  trois 
des  plus  grands  vapeurs  de  mouiller  en  même  temps  au  brise-lames  et  à  son  prolonge- 
ment, et  facilitera  grandement  le  commerce  du  port.  Par  lettre  du  département 
des  Travaux  publics,  en  date  du  14  novembre,  la  Commission  a  été  nommée  agent  du 
département  pour  l'administration  du  brise-lames  prolongé  et  de  son  hangar. 

STATUTS. 

Des  statuts  amendant  les  règlements  du  chemin  de  fer  du  bassin  Louise,  et  relatifs 
à  l'entrée  des  vaisseaux  dans  le  bassin  intérieur  et  à  leur  sortie  de  ce  bassin,  ont  été 
passés  le  11  juillet  et  envoyés  au  département  de  la  Marine  et  des  Pêcheries  pour  être 
approuvés  par  Son  Excellence  le  Gouverneur  général  en  conseil. 

ÉLÉVATEUR    ET    BATIMENTS    EN    BRIQUES. 

L'élévateur  de  grains  et  le  bâtiment  en  briques  construits  sur  la  levée,  appartenant 
à  la  "  Québec  Terminal  Co.",  ont  été  achetés  de  celle-ci  par  les  commissaires. 

SURVEILLANCE   DE    LA   POLICE   SUR   LES    QUAIS. 

La  Commission  est  très  heureuse  de  constater  que  ses  représentations  pressantes  ont 
^té  entendues,  et  qu'on  a  pourvu  à  la  surveillance  des  quais  par  la  police. 

Un  des  bâtiments  de  la  Commission,  près  du  mur  transversal,  a  été  aménagé  par 
elle  en  poste  de  police.  Un  corps  de  constables  y  est  maintenant  posté,  donnant  ainsi 
en  tout  temps  la  surveillance  de  police  si  désirée  en  cet  endroit  du  public  commerçant 
et  voyageur. 
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MATÉRIEL    DE    SERVICE    FRIGORIFIQUE. 

Le  solde  de  $20,000  dû  à  la  "  Québec  Cold  Storage  Co."  sur  l'achat  de  ses  bâti- 
ments et  de  son  matériel  est  échu  et  a  été  payé  par  la  Commission  le  1er  juillet  dernier. 

ÉLECTION  PAR  LES  EXPEDITEURS  ET  LA  CHAMBRE  DE  COMMERCE. 

A  une  assemblée  tenue  le  8  août,  une  lettre  a  été  reçue  du  secrétaire  de  la  Chambre 
de  Commerce,  à  Québec,  annonçant  que  M.  Geo.  Tanguay,  M.  P.  P.,  avait  été  réélu 
représentant  de  la  Chambre  de  Commerce  à  la  Commission  pour  le  terme  suivant  de  trois 
années.  On  a  également  reçu,  à  la  même  assemblée,  avis  de  la  réélection  de  M.  Et. 
Dussault  comme  représentant  de  la  Chambre  de  Commerce  de  Lévis,  et  de  l'élection 
de  MM.  Félix  Carbray  et  William  Dobell,  comme  représentants  des  expéditeurs. 

CHANGEMENTS  DANS  LE  PERSONNEL  DE  LA  COMMISSION. 

M.  Roger  LaRue  a  été  nommé  par  le  gouvernement  fédéral  à  la  place  laissée  vacante 
dans  le  bureau  par  la  mort  de  M.  N.  Rioux  ;  M.  John  S.  Thom  a  été  également 
désigné  par  la  même  autorité  pour  remplir  la  place  laissée  vavante  par  la  démission  de 
M.  Harold  Kennedy. 

La  Commission  désire  exprimer  sa  reconnaissance  des  services  importants  rendus  au 
bureau  et  aux  expéditeurs  du  port  par  M.  Kennedy  durant  ses  longues  années  de 
bureau. 

DÉCÈS  DE  M.  RIOUX  ET  DE  M.  FÉLIX  CARBRAY. 

La  Commission  doit  enregistrer  avec  les  sentiments  du  plus  profond  regret  la  mort 
survenue  au  cours  de  l'année  de  deux  de  ses  membres  les  plus  anciens  :  M.  Rioux, 
décédé  le  1er  janvier  1907,  et  M.  Félix  Carbray,  décédé  le  20  décembre. 

Durant  leurs  longues  années  de  service,  ces  messieurs,  par  leur  connaissance  éten- 
due de  toutes  les  matières  concernant  les  intérêts  commerciaux  du  port,  ont  rendu  à  la 
Commission  et  à  la  société  en  général  les  plus  précieux  services,  et  leur  caractère  per- 
sonnel les  avait  rendus  chers  à  leurs  collègues  du  bureau. 

DÉPENSES  IMPUTABLES  SUR  LE  COMPTE  DU  CAPITAL. 

Les  dépenses  imputables  sur  le  compte  du  capital  ont  été,  durant  l'année,  de  $145,- 
766.93. 

Les  détails  de  ces  dépenses  se  trouvent  dans  un  état  annexé  à  ce  rapport. 

Les  commissaires  ont  reçu  du  gouvernement  fédéral,  en  1907,  une  avance  de  fonds 
au  montant  de  $117,080.75  sur  le  coût  des  travaux  de  creusage  et  de  renforcement  des 
murs  du  bassin. 

RECETTES  ET  DÉPENSES. 

Les  recettes  de  la  Commission  pour  l'année  1907  ont  été  de  $106.623.19,  soit  une 
augmentation  de  $5,723.57  sur  celles  de  1906  ;  et  les  dépenses  se  sont  élevées  à  $87,- 
369.38,  ce  qui  laisse  un  surplus  de  $19,253.81  sur  les  dépenses  courantes,  plus  l'intérêt 
sur  $350,000  d'obligations  privilégiées. 

PRÉSIDENT  EN  CHARGE. 

Durant  l'absance  en  Europe  du  président,  M.  J.  B.  Laliberté,  M.  William  M.  Mac- 
pherson  a  présidé  aux  assemblées,  ayant  été  élu  à  l'unanimité  par  le  bureau,  comme  pré- 
sident en  charge. 
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RÉCOLTE    DE    LA    GLACE. 

Durant  l'hiver  de  1906-07,  80,925  blocs  de  glace  ont  été  coupés  pour  l'usage  local. 

On  a  pris  soin  que  toute  la  glace  coupée  pour  les  besoins  domestiques  fut  parfaite- 
ment pure  et  prise  dans  des  endroits  du  port  choisis,  après  qu'on  eut  fait  l'analyse  de 
cette  glace. 

Au  rapport  sont  annexés  les  divers  états  concernant  les  renseignements  fournis 
annuellement  à  votre  département  au  sujet  du  port,  de  même  qu'un  état  complet  des 
comptes  de  la  Commission  pour  l'année. 

J'ai  l'honneur  d'être,  monsieur, 

Votre  très  obéissant  serviteur, 

JAS.  WOODS, 

Secrétaire-trésorier. 


Bureau  de  l'Ingénieur  du  Port, 

Québec,  2  janvier  1908. 
M.  James  Woods, 

Secrétaire-trésorier  de  la  Commission  du  Port. 

Monsieur, — J'ai  l'honneur  de  vous  soumettre  ci-joint  le  rapport  suivant  sur  les 
différents  travaux  ayant  pour  but  l'entretien  et  l'amélioration  du  port,  et  qui  ont  été 
effectués  par  ce  département  au  cours  de  l'année  écoulée. 

TRAVAUX    DONNÉS   A    L'ENTREPRISE. 

La  nouvelle  façade  du  quai  en  caisson  à  la  levée  Louise  dans  le  bassin  à  flot  a  été 
terminé  à  l'exception  d'une  partie  du  remplage,  en  arrière  et  de  quelques  travaux  de 
moindre  importance,  tels  que  planchéiage,  poteaux  d'amarrage,  défenses,  etc.  Dans 
le  bassin  de  marée,  cinq  caissons  en  charpente  ont  été  calés  le  long  de  la  façade  de  la 
levée,  formant  dans  le  bassin  de  marée  une  fondation  terminée  de  810  pieds  de  lon- 
gueur. 

Delà  longueur  de  810  pieds  ci-dessus  mentionnée,  324  pieds  font  partie  du  contrat 
du  26  juillet  1905,  et  le  reste,  486  pieds,  fait  partie  du  contrat  du  26  mars  1907,  passé 
entre  la  Commission  du  port  et  MM.  P.  et  J.  T.  Davis. 

RENFORCEMENT  DU  MUR  TRANSVERSAL. 

Ce  travail  à  été  continué  durant  l'hiver  1906-07,  alors  que  42  tirants  ont  été  mis 
en  place,  formant,  avec  les  14  autres  posés  l'hiver  précédent,  un  total  de  56  mainte- 
nant terminés.  On  s'attend  à  ce  que  le  reste  de  ces  tirants  soient  placés  durant  l'hiver 
prochain. 

TRAVAUX    EN    GÉNÉRAL. 

Dans  le  but  de  rétablir  à  sa  largeur  première  le  chemin  de  voitures  de  la  levée  vis- 
à-vis  le  bâtiment  de  l'immigration,  ce  qui  a  été  jugé  nécessaire  à  cause  de  l'augmentation 
du  roulage,  il  a  été  décidé  d'enlever  la  plate-forme  à  bagages  qui  s'y  trouve  ;  en  consé- 
quence, une  plate-forme  nouvelle  et  plus  commode,  mesurant  300  pieds  de  long  et  30 
pieds  de  large,  a  été  construite  à  l'est  du  bâtiment  des  Etats-Unis.  La  vieille  plate- 
forme à  bagages  sera  enlevée  et  la  nouvelle  sera  mise  en  usage  aussitôt  que  les   rac- 
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cordements  nécessaires  des  voies  ferrées  auront  été  effectués.  Une  partie  de  ces  rac- 
cordements a  été  commencée,  mais  elle  ne  sera  terminée  qu'après  la  démolition  de 
quelques-unes  des  dépendances  du  bâtiment  de  l'immigration. 

Une  ligne  de  chemin  de  fer  parallèle  à  la  ligne  principale  a  été  partiellement  ter- 
minée; cette  ligne  a  pour  but  de  débarrasser  la  ligne  principale  d'une  partie  du  trafic, 
et  s'embranchera,  une  fois  finie,  avec  les  voies  d'évitement  desservant  les  différents  han- 
gars et  mouillages  du  bassin  de  marée  et  du  bassin  à  flot.  Pour  faire  place  à  cette  voie, 
une  aile  du  magasin  de  farine,  qui  est  bâti  en  briques,  a  été  démolie,  et  le  bureau  de 
pesée  du  chemin  de  fer  a  été  transporté  sur  un  emplacement  situé  au  sud  de  l'ancien. 

Des  réparations  partielles  ont  été  faites  au  parement  du  brise-lames,  faisant  face  au 
bassin  de  marée,  et  au  caisson  nord. 

On  a  demandé  des  soumissions  pour  le  bois  et  les  madriers  nécessaires  pour  réparer 
convenablement  le  caisson  nord,  de  sorte  que  ce  travail  pourra  être  entrepris  la  saison 
prochaine. 

Le  feu  d'alignement  au  coin  nord-est  du  brise-lames,  a  été  placé  sur  la  nouvelle  tour 
métallique  dont  on  a  parlé  comme  étant  en  construction  dans  le  rapport  de  l'année 
dernière  ;  la  vieille  tour  a  été  enlevée,  et  les  voies  ferrées  le  long  de  la  rivière,  en  face 
du  brise-lames  et  de  son  prolongement,  reliées  ensemble. 

Le  logement  du  mécanicien  du  pont,  situé  à  l'extrémité  nord  de  la  rue  Dalhousie,  à 
été  reconstruit  et  agrandi,  et  le  magasin  qui  est  contigu  réparé.  Les  salles  d'entrepôt 
des  douanes  ont  été  établies  dans  les  hangars  à  marchandises  N0â  18,  19  et  20. 

Un  hangar  de  débarquement  à  été  construit  pour  desservir  le  magasin  réfrigérateur, 
et  on  a  installé  dans  le  bâtiment  principal  une  chambre  frigorifique  où  la  température 
peut-être  maintenue  à  zéro. 

Le  magasin  situé  au  rez-de-chaussée  du  bâtiment  N°  10,  a  été  nouvellement  plan- 
chéié,  et  sert  maintenant  de  hangar  de  débarquement  au  vapeur  Savoy. 

On  a  établi  un  poste  de  police  dans  le  bâtiment  situé  à  l'extrémité  sud-ouest  du 
mur  transversal,  connue  sous  le  nom  de  Fraser,  qui  a  été  occupé  par  la  police  de  la  ville 
depuis  la  dernière  partie  du  mois  de  juin  dernier. 

On  a  fait  aux  voies  ferrées,  aux  chemins,  aux  bâtiments  et  aux  quais  de  la  Commis- 
sion les  réparations  et  renouvellements  habituels  et  nécessaires  pour  les  maintenir  en 
bon  état. 

Le  pont-levis  du  mur  transversal  à  fonctionné  pour  la  première  fois  le  16  avril,  la 
saison  dernière,  et  pour  la  dernière  fois  le  6  décembre. 

On  a  rempli  le  bassin  à  flot  pour  la  première  fois  le  27  avril,  et  pour  la  dernière  le 
5  décembre,    date  à  laquelle  les  portes  en  sont  restées  ouvertes  et  assujéties  pour  l'hiver. 
J'ai  l'honneur  d'être,  monsieur, 

Votre  obéissant  serviteur, 

ST.-GEO.  BOSWELL, 

Ingénieur  en  chef. 
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Monsieur  James  Woods, 

Secrétaire-trésorier  de  la  Commission  du  port, 

Québec. 


Québec,  2  janvier  1908. 


Monsieur, — J'ai  l'honneur  de  vous  soumettre  le  rapport  qui  suit  sur  le  trafic  des  bas- 
sins et  des  quais  à  St-Charles,  indiquant  le  nombre  des  navires,  leur  tonnage  officiel,  le 
total  et  la  description  des  cargaisons  déchargées  dans  ces  bassins,  ou  qui  en  ont  été 
expédiées,  au  cours  de  la  saison  1907. 

A  l'entrée  : 

235  navires,  1,009,229  tonneaux  libres. 
44,627  tonnes  de  cargaison  générale. 


2,274 

(< 

de  ciment. 

5,730 

a 

de  sel. 

640 

(< 

de  grain. 

3,036 

u 

de  mélasse. 

1,250 

u 

de  sucre. 

1,319 

<< 

de  poterie. 

3,816 

et 

de  briques. 

17,627 

(( 

de  charbon  (bitumineux). 

2,888 

ce 

"          (en  sacs). 

734 

(( 

de  coke. 

A  la  sortie  : 

67  navires,  249,030  tonneaux  libres. 
19,169  tonnes  de  cargaison  générale. 


4,693 

"      de  pulpe  et  papier. 

1,822 

"      d'asbeste. 

350 

"      d'huile. 

11,275 

"      bois  P.S. 

3,922 

"      bois  de  construction  P.S, 

PROPULSEURS    ET    BARGES. 


Ils  ont  débarqué  21,002  tonnes  de  charbon  bitumineux. 
«  «        25,632       "      d'anthracite. 


STEAMERS    DES   PORTS    D  EN    BAS. 

Ils  ont  débarqué      523  tonnes  de  cargaison  générale. 
Et  ont  embarqué  1,493  "  " 

GRAIN  DÉBARQUÉ  PAR  PROPULSEURS  ET  BARGES. 

199,572  boisseaux  de  mais. 
177,884         "  d'avoine. 

TRAVERSES  DÉBARQUÉES    PAR    PROPULSEURS    ET    CHALANS. 

151,430  traverses  ont  été  débarquées  au  cours  de  la  saison. 
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NAVIRES    EN    DÉTRESSE    ENTRES    DANS    LE    BASSIN. 

Le  steamer  Devona,  allant  de  Montréal  à  Londres,  a  été  endommagé  par  la  glace  : 
il  revint  à  Québec  et  entra  dans  le  bassin  Louise,  déchargea  une  partie  de  sa  cargaison, 
puis,  ayant  été  temporairement  réparé,  il  fut  rechargé  et  prit  la  mer. 

Le  steamer  Chs.  Knudsen,  dans  son  dernier  voyage,  fut  jeté  à  la  côte  à  Brandy- 
Pots,  dût  revenir  et  entrer  au  bassin  Louise,  d'où,  après  avoir  3ubi  des  réparations  tem- 
poraires, il  repartit  pour  New- York  pour  une  réparation  générale. 

Au  cours  de  la  saison  écoulée,  les  divers  paquebots  océaniques  ont  débarqué  à  la 
station  d'immigration,  bassin  Louise,  14,600  passagers,  qui  furent  de  là  envoyés  à  leurs 
futures  demeures  par  les  différentes  compagnies  de  chemin  de  fer.  On  n'a  tenu  aucun 
registre  des  passagers  de  première  classe. 

Il  y  a  en  hivernage  dans  le  bassin  Louise  du  bois  de  construction,  du  charbon, 
des  traverses  de  chemin  de  fer,  du  bois  de  sciage,  etc.,  etc. 

Durant  l'année,  des  emplacements  ont  été  loués  à  bas  prix  pour  l'emmagasinage  du 
charbon  débarqué  et  éloigné  du  bord  de  l'eau. 

Le  trafic  sur  terre  a  exigé  l'emploi  de  13,050  wagons,  soit  une  augmentation  de 
4,831  wagons  sur  le  total  de  ceux  de  l'année  dernière. 

On  a  emmagasiné  dans  les  différents  hangars  à  marchandises,  du  sel,  du  ciment, 
etc.,  etc.,  que  les  propriétaires  sont  obligés  d'enlever  avant  l'ouverture  de  la  navigetion, 
savoir  : 

450  tonnes  de  ciment. 
1,116       "      de  charbon. 
736       "      de  sel. 
358       "      de  briques. 
325  carrés  de  bois. 

La  "  Dominion  Coal  Co."  a  700  tonnes  de  charbon  emmagasinées,  sur  un  emplace- 
ment à  elle  loué,  et  la  "  Nova  Scotia  Steel  and  Coal  Co."  en  a  8,000  tonnes  sur  son  propre 
terrain. 

Le  bassin  est  occupé  pendant  l'hiver  par  un  grand  nombre  de  navires  de  tonnages 
divers,  qui  y  trouvent  un  abri  sûr  jusqu'à  l'ouverture  de  la  navigation. 

J'ai  l'honneur  d'être, 

Votre  très  obéissant  serviteur, 
P.  FLYNN, 

Gardien  des  quais. 


Québec,  2  janvier  1908. 
Monsieur  James  Woods, 

Secrétaire-trésorier  de  la  Commission  de  Port, 
Québec. 

Monsieur, — J'ai  l'honneur  de  vous  soumettre  ce  qui  suit,  au  sujet  du  port,  pour 
l'année  1907. 

Le  port  a  été  ouvert  à  la  navigation  tout  l'hiver. 

Les  remorqueurs  ont  navigué  dans  le  bassin  Louise  jusqu'au  8  décembre. 

Plusieurs  petits  bâtiments  sont  arrivés,  le  2  avril,  du  bas  du  Saint-Laurent. 

La  goélette  J.  E.  W.  H.  Heppell,  avec  passagers,  etc.,  est  arrivé  le  4  avril  du  bas 
Saint-Laurent. 

Des  goélettes  et  autres  bâtiments  sont  partis  le  7  avril  pour  le  bas  du  Saint-Laurent. 

Le  steamer  King  Edward  premier  steamer  venant  de  l'étranger  avec  passagers 
et  marchandises,  a  quitté  le  port  pour  la  rive  nord  du  Saint-Laurent  le  7  avril. 

Le  pont  de  glace  reliant  l'Ile  d'Orléans  à  la  rive  nord  s'est  brisé  le  1 1  d'avril. 
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Les  steamers  Druid  et  Lord  Stratohcona  ont  quitté  le  bassin  de  radoub  de 
Lévis  le  11  avril. 

Le  steamer  King  Edward,  premier  navire  avec  passagers  et  marchandises,  est 
arrivé  du  bas  Saint-Laurent  dans  le  port  le  15  avril. 

La  glace  s'est  brisée  le  15  avril  dans  le  bassin  de  marée. 

Le  pont  de  glace  de  la  rivière  Saint-Charles  s'est  brisé  le  18  avril. 

La  glace  s'est  brisée  le  22  avril  dans  le  bassin  à  flot. 

Le  steamer  Savoy  a  quitté  le  port  le  18  avril  pour  l'Ile-d'Anticosti,  golfe  Saint- 
Laurent,  avec  des  passagers  et  des  marchandises,  et  est  revenu  le  23  avril. 

Le  Challenger  patache  à  vapeur  du  gouvernement,  est  parti  pour  la  Grosse-Ile 
le  24  avril. 

Le  steamer  Marine,  premier  paquebot  océanique  avec  cargaison  générale,  est 
arrivé  dans  le  port  le  25  avril. 

Le  steamer  Fornebo,  premier  steamer  avec  cargaison  de  charbon,  est  arrivé  dans 
le  port  le  1er  mai. 

Le  steamer  Ionian  de  la  ligne  Allan,  premier  navire  à  passagers  venant  de  l'océan 
est  arrivé  le  4  de  mai. 

La  navigation  entre  Québec  et  Montréal  a  été  ouverte  le  2  mai. 

Tous  les  pontons  ont  été  placés  dans  le  port  le  3  mai. 

Le  steamer  St-Irénée,  premier  bateau  à  passagers  de  la  "Richelieu  &  Ontario  Navi- 
gation Company  ",  de  Montréal,  est  arrivé  dans  le  port  le  4  mai,  et  est  reparti  le  soir  du 
même  jour. 

Le  SS.  Virginia,  de  la  ligne  Allan,  premier  navire  à  passagers  et  portant  la 
malle  royale,  est  arrivé  dans  le  port  le  6  de  mai,  avec  des  passagers  et  la  poste. 

Le  steamer  Chicoutimi,  premier  navire  de  la  "Richelieu  &  Ontario  Navigation 
Company",  a  quitté  le  port,  en  route  pour  le  Saguenay,  le  1 1  mai,  et  est  revenu  le  1 3  mai. 

Au  cours  de  la  saison  écoulée,  sept  navires  de  guerre  sont  arrivés  et  ont  jeté  l'ancre 
dans  le  port,  savoir: — S.  S.  M.  Good  Hope,  Hampshire,  Argyle,  Eoxburgh,  le  steamer 
italien  Verese,  l'allemand  Bremen  et  le  vaisseau-école  américain  Gordoral. 

On  n'a  pas  déchargé  de  lest  dans  le  port  durant  la  saison  dernière. 

En  sus  de  la  besogne  courante  du  port  et  du  bureau,  quatre  cent  soixante-dix  navi- 
res océaniques  ont  accosté  dans  le  bassin  Louise,  au  brise-lame  et  aux  quais  de  la  Pointe- 
à-Carcy. 

Ce  chiffre  ne  comprend  pas  un  grand   nombre  de  chalands  à  vapeur,  goélettes,  etc. 

Le  dernier  bateau  à  passagers  de  la  "Richelieu  à  Ontario  Navigation  Co.",  partant 
pour  le  Saguenay,  le  steamer  Tadoussac  a  quitté  le  port  avec  passagers  et  marchandises 
le  16  de  novembre,  et  est  revenu  le  18  de  novembre. 

Le  dernier  navire  à  passagers,  et  portant  la  malle  royal®,  le  steamer  Erie,  a 
quitté  le  port  pour  la  mer  le  25  novembre. 

Le  dernier  navire  de  la  Compagnie  "Richelieu  et  Ontario",  St-Irénée,  a  quitté  le  port 
pour  Montréal,  avec  passagers  et  marchandises,  le  27  novembre. 

Le  dernier  vapeur,  le  Fritzo,  avec  cargaison  de  charbon,  est  arrivé  dans  le  port  le  1er 
décembre,  et  est  parti  pour  la  mer  le  5  décembre. 

La  glace  s'est  formée  dans  le  bassin  à  flot  le  6  décembre. 

Le  dernier  arrivage  de  la  mer,  le  steamer  Dunelm,  avec  cargaison,  est  arrivé  dans 
le  port  le  9  décembre,  et  est  parti  pour  Montréal  le  1 1  décembre. 

La  glace  s'est  formée  dans  le  bassin  à  marée  le  12  décembre. 

Le  30  décembre,  le  pont  de  glace  reliant  l'Ile-d'Orléans  à  la  rive  nord  n'était  pas 
formé. 

Des  avis  ont  été  affichés  à  des  endroits  convenables  pour  avertir  les  particuliers  de 
ne  pas  décharger  des  déchets  de  quelque  nature  que  ce  soit  dans  le  fleuve,  et  l'on  prend 
toutes  les  précautions  possibles  pour  empêcher  les  contraventions  aux  règlements  de  la 
Commission  à  cet  égard. 

J'ai  l'honneur  d'être,  monsieur, 

Votre  obéissant  serviteur, 

JAS.  C.  SULLIVAN, 

Maître  du  port. 
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COMMISSION  DU  PORT  DE  QUÉBEC. 
Dépense  à  compte  du  capital  durant  l'année  1907, 


Ameublement  de  bureau 

Entrepôt  frigorifique 

Renforcement  des  murs  du  bassin 

Dépenses  contingentes 

Pose  de  tirants  dans  le  mur  transversal 
M.  P.  et  J.  T.  Davis 

Entreprise  N°  1 

N°2 


Magasin  N°  11,  du  quai  Atkinson 

Bassins  St-Charles 

Québec  Terminal  Co.,  actionnaires,  à  compte,  achat  d'un  éléva- 
teur et  d'une  construction  en  brique — 

Shareholders'  Cold  Storage  and  Warehouse  Company  "  : 

Solde  de  compte  sur  matériel  et  construction 


S 


3,275  00 
11,643  60 

60,507  32 
41,178  12 


&   c. 

120  00 
1,106  67 


116,604  04 

170  00 

2,766  42 

5,000  00 

20.000  00 


145,766  93 


Bureau  de  la  Commission  du  Port, 
Québec,  2  janvier  1900. 


JAS.  WOODS, 

Secrétaire-trésorier. 


COMMISSION  DU  PORT  DE  QUÉBEC. 

État  comparatif  des  recettes  de  la  Commission  du  port  de  Québec,  pour  les  années 

1906-1907. 


Droits  de  tonnage 

h      d'importation 

m      d'exportation 

ii     de  port 

Recettes  des  bassins,  quais  et  magasins 

Service  frigorifique 

Lots  de  grève  et  en  eau  profonde 

Divers..- 


1906. 


12,100  26 

5.803  40 

2.804  23 
2,517  06 

71,263  86 

5,227  58 

1,161  73 

21  50 


100,899  62 


1907. 


11,035  37 
6,124  77 
3,056  46 
2,997  60 

73,157  32 

9,079  71 

1,149  96 

22  00 


109,623  19 


Différence  en  1907. 


$        c. 

1,064  89 

321  37 

252  23 

480  54 

1,893  46 

3,852  13 

11  77 

50 

5,723  57 


Diminution. 
Augmentation. 


Diminution. 
Augmentation. 


Augmentation. 


Bureau  de  la  Commission  du  Port, 
Québec,  2  janvier  1908. 


JAS.  WOODS, 

Secrétaire-trésorier. 
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Québec,  22  février  1908. 
Au  Piésident  et  aux  Commissaires 

.   de  la  Commission  du  Port  de  Québec, 
Québec. 

Messieurs, — Nous  avons  l'honneur  de  porter  à  votre  connaissance  que  nous  avons 
examiné  les  livres  et  les  pièces  justificatives  de  la  Commission  pour  l'année  se  termi- 
nant en  1907,  et  que  nous  les  avons  trouvés  corrects  et  en  bon  ordre. 

Le  secrétaire-trésorier  nous  a  donné  toutes  facilités  pour  faire  notre  audition. 

Nous  avons  l'honneur  d'être, 
Messieurs, 
Vos  très  obéissants  serviteurs, 

j.  b.  Lebrun, 

ALEX.  J.  MESSERVY, 

Auditeurs. 
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ANNEXE  NO  3. 

RAPPORT  DE  LA  COMMISSION  DU  PORT  DE  TROIS-RIVIÈRES 
POUR  L'ANNÉE  1907. 


COMMISSAIRES  : 

P.  A.  DROLET,  président. 
JOS.  L.  FORTIN,  EDMOND  DUFRESNE, 

P.  A.  GOUIN,  F.  S.  TOURIGNY, 

GEO.   BALCER,  secrétaire. 


Le  trait  le  plus  extraordinaire  et  plutôt  désagréable  des  transactions  de  l'année 
passée  est  sans  doute,  la  baisse  soudaine  et  inattendue  qui  s'est  produite  dans  le  trafic 
océanique  de  notre  port.  Le  volume  du  commerce  et  la  valeur  de  notre  exportation 
directe  ont  été  réduits  à  une  simple  bagatelle,  et  le  nombre  des  vaisseaux  n'a  pas  atteint 
la  moitié  de  la  moyenne  des  arrivages  enregistrés  durant  les  dix  ou  quinze  dernières 
années.  Seulement  30  steamers,  ne  représentant  que  56,120  tonnes,  ont  été  enregistrés 
dans  notre  port,  contre  le  nombre  déjà  réduit  de  49  steamers  en  1906,  60  en  1905  et 
106  en  1903  ;  et  pas  un  seul  vaisseau  n'est  arrivé  ni  dans  les  ports  extérieurs  du  lac 
Saint-Pierre,  ni  à  Batiscan.  Et  même,  sur  ce  petit  nombre  de  navires,  plus  de  la  moitié 
portaient  du  charbon.  Il  nous  faut  reculer  à  la  décade  qui  a  suivi  1870  pour  enregistrer 
un  si  pauvre  résultat. 

Deux  faits,  cependant,  sont  à  remarquer,  et  contre-balancent  en  partie  la  baisse  sé- 
rieuse subie  de  ce  coté. 

1°  La  dépression  persistante  et  les  bas  prix  qui  ont  prévalu  dans  le  commerce  du 
bois  en  Angleterre,  et,  comme  heureuse  compensation,  la  plus  grande  demande  et  les 
prix  plus  rémunérateurs  de  la  même  marchandise  aux  Etats-Unis. 

2°  Le  niveau  extraordinairement  élevé  du  Saint-Laurent  durant  toute  la  saison  de 
la  navigation. 

Par  le  premier  de  ces  faits,  le  commerce  changea  simplement  de  direction  ;  par  le 
second,  les  exportateurs  modifièrent  leurs  opérations. 

Avec  une  moyenne  de  5  pieds  d'eau  au-dessus  du  niveau  ordinaire  du  fleuve,  il  deve- 
nait possible  pour  les  steamers  de  prendre  leur  pleine  cargaison  à  Montréal  ;  les  proprié- 
taires du  dehors,  profitant  de  cette  condition  favorable  du  fleuve  Saint-Laurent,  ont  reçu 
particulièrement  de  notre  section  et  de  notre  port,  par  voie  ferrée  et  par^barges,  une  par- 
tie de  ce  fret,  à  l'encontre  de  l'ordinaire,  complétant  leurs  cargaisons  à  Trois-Rivières  ou 
à  Québec,  de  sorte  que  le  niveau  extraordinairement  élevé  de  l'eau,  tout  en  facilitant  les 
transports,  était  en  grande  partie  la  cause  de  la  décroissance  des  expéditions  du  port. 

A  tout  événement,  huit  steamers  seulement,  ne  portant  que  deux  millions  et  demi  de 
pieds  de  bois,  partirent  directement  pour  la  Grande-Bretagne,  et  un  autre,  avec  une 
petite  cargaison  dépassant  100,000  pieds,  partit  pour  Cuba.  D'un  autre  coté,  environ  10 
millions  de  pieds  furent  expédiés  par  bateaux  à  Montréal  ou  à  Québec,  pour  y  être  trans- 
bordés sur  d'autres  navires,  de  sorte  que,  réellement,  douze  millions  et  demi  de  pieds  ont 
formé  notre  exportation  de  l'année  dernière  sur  le  marché  anglais,  contre  20  et  50  mil- 
lions les  années  précédentes  quant  à  la  pulpe  et  au  papier  expédiés  sur  le  vieux  continent, 
on  n'en  a  tenu  aucun  compte  pour  notre  port. 
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Heureusement,  le  progrès  de  nos  industries,  de  notre  agriculture  et  d'autres  entre- 
prises ne  fut  que  partiellement  affecté  par  ces  dépressions  momentanées.  Partout,  dans 
les  moulins  et  les  usines,  dans  les  champs  et  les  forêts,  règne  la  plus  grande  activité.  Le 
capital  étranger  continue  à  rechercher  des  placements,  une  des  plus  grandes  filatures 
de  coton  de  ce  pays  est  en  cours  ée  construction  en  notre  ville,  et  commencera  ses  opé- 
rations au  commencement  de  la  saison  prochaine. 

Notre  importation  de  charbon  est  maintenant  de  100,000  tonnes,  évaluées  à  environ 
$350,000.  Le  soufre  atteint  7,799  tonnes,  et  vaut  $200,000  ;  le  fer  en  gueuse,  3,912 
tonnes,  évaluées,  environ  $65,000.  Les  autres  produits  et  matières  premières  continuent  à 
entrer  ici,  comme  de  coutume,  par  des  voies  détournées. 

Tandis  que  notre  trafic  océanique  languit,  celui  que  nous  faisons  avec  les  Etats-Unis 
devient  chaque  jour  plus  important.  Le  nombre  des  bateaux  et  des  barges  à  vapeur  sur 
les  canaux,  est  maintenant  bien  proche  de  mille,  et  les  importations  aussi  bien  que 
les  exportations  augmentent  constamment.  Ces  dernières  ont  doublé  au  cours  des  deux 
dernières  années  :  de  $1,147,000  en  1905,  elles  ont  atteint  $2,340,000  en  1907,  compen- 
sant ainsi  la  différence  causée  par  la  perte  subie  l'année  dernière  par  notre  commerce 
d'exportation  avec  la  Grande-Bretagne. 

La  quantité  de  bois  expédié  aux  Etats-Unis,  au  cours  de  la  dernière  saison,  a 
dépassé  25  millions  de  pieds,  évalués  à  environ  $450,000.  Le  bois  de  pulpe,  dont  envi- 
ron 88,000  cordes  ont  quitté  nos  quais  sur  des  bateaux,  a  atteint  la  valeur  de  $800,000  ; 
la  pulpe  de  bois,  $200,000  ;  le  papier,  $200,000;  l'asbeste,  $213,000,  et  l'aluminium, 
$167,000. 

Malgré  toutes  les  dépressions  qu'elle  a  subies,  la  saison  de  1907  a  été,  après  tout, 
une  saison  bien  prospère  pour  ce  port. 

GEORGES  BALCER, 

Secrétaire. 

Trois-Rivières,  29  février  1907. 
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Relevé  du  nombre  et  du  tonnage  des  steamers  qui  sont  entrés  dans  le  port  des  Trois- 
Rivières  et  dans  les  ports  qui  en  dépendent,  et  qui  en  sont  sortis  pour  l'année  1907. 

TRAFIC  OCÉANIQUE- PORT  DE  TROIS-RIVIÈRES. 


Entrés. 
Nationalité. 

Nom- 
bre. 

Tonneaux. 

Sortis. 
Destination. 

Nom- 
bre. 

Tonneaux. 

Britanniques 

Norvégiens 

11 
16 

1 
2 

20,780 

30,765 

1,081 

3,497 

Ports  intérieurs 

21 
8 
1 

38,145 

Ports  britanniques 

16,147 

1,828 

Danois 

30 

56,120 

30 

56,120 

TRAFIC  DES  ETATS-UNIS. 


Port  des  Trois-Rivières,  barges  à  vapeur  américaines 

h  ii  bateaux  pour  la  navigation  sur  les  canaux 

Ports  dépendants,  bateaux  américains  pour  la  navigation  sur  les  canaux 


Nom- 
bre. 


35 
835 
120 


990 


Tonneaux. 


23,282 
83,447 
11,255 


117,979 


TRAFIC  DE  L'INTÉRIEUR. 


Bateaux  non  enregistrés 

Goélettes  et  barges 

Remorqueurs  et  bateaux  à  vapeur 


68 
147 
150 

364 


21,680 
20,562 


42,242 


RECAPITULATION 


Trafic  océanique 

Trafic  avec  les  Etats-Unis 
Trafic  local 

Grand  total 


30 
990 
364 


1,384 


56,120 

117,979 

42,242 


216,261 


Non  compris  le  bateaux  de  la  "Richelieu  &  Ontario  Navigation   Co.",  les  bâtiments  locaux  et 
approvisionnant  les  marchés  de  la  ville. 


GEORGES  BALCER, 

Secrétaire-trésorier. 


.Bureau  de  la  Commission  du  Port, 
Trois-Rivières. 
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ANNEXE   NO  4. 

RAPPORT  DE  LA  COMMISSION  DU  PORT  DE  BELLEVILLE  POUR 
L'ANNÉE  FINISSANT  LE  31  DÉCEMBRE  1907. 

Belleville,  31  décembre  1907. 
A  l'honorable 

Ministre  de  la  Marine  et  des  Pêcheries. 
Ottawa,  Canada. 

Monsieur, — Le  soussigné,  maître  de  port  de  la  ville  de  Belleville,  a  l'honneur  de 
vous  soumettre  le  rapport  suivant,  pour  l'année  1907. 

La  navigation  s'est  ouverte  dans  le  port  de  Belleville  le  11  avril,  et  a  été  close  le 
2  décembre. 


Droits  d'importation  sur  640,750  pieds  de  bois 

h  ..  451,000  lattes 

m  h  18,360  tonnes  de  charbon 

h                11                   1,512       h      de  marchandises 
m  h  297       11      de  glaise 


Dépenses 


Total. 


Droits  d'exportation  sur     972|  tonnes  de  marchandises 
1,019"       11      de  fromage  . .    . 

2,052    boisseaux  de  grain 

24,699    billots  et  cèdres 

95,000    pieds  de  bois 

29£  tonnes  de  fer 

100,000    bardeaux 


32  08 

11  27 

1,837  00 

151  20 

178  82 

2,049  37 
23  45 

2,025  92 

96  22 
301  87 

2  58 
148  67 

4  75 

2  92 

3  00 

360  01 


Il  y  a  eu  une  légère  augmentation  dans  les  importations  et  une  diminution  dans 
les  exportations.  Nos  billots  sont  faits  sur  la  rivière  Moira.  Nous  espérons  que  le 
charbon  et  autres  marchandises  feront  monter  ces  exportations  au  niveau  ordinaire. 

Les  droits  perçus  durant  la  saison  sont  ainsi  qu'il  suit  : 


Montant  total  perçu  sur  les  importations 
h  h  exportations 

Dépenses    

Total 


2,049  37 
360  01 

2,409  38 
23  45 

2,385  93 


Ce  rapport  vous  est  respectueusement  soumis. 

J'ai  l'honneur  d'être,  monsieur, 

Votre  obéissant  serviteur, 

SYD.  VANDERWOOD, 

Maître  de  port. 
23—6 
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ANNEXE  NO   5. 

RAPPORT  DE  LA  COMMISSION  DU  PORT  DE  SYDNEY-NORD,  C.B., 
POUR  L'EXERCICE  FINISSANT  LE  31  DÉCEMBRE  1907. 

Sydney-Nord,  C.-B.,  6  février  1908. 

Col.  F.  Gourdeau, 

Sous-chef,  ministère  de  la  Marine  et  Pêcheries, 
Ottawa. 

Monsieur, — La  Commission  du  port  a  l'honneur  de  vous  faire  parvenir  ci-inclus  le 
relevé  des  recettes  et  dépenses  pour  l'exercice  finissant  le  31  décembre  1907,  en  même 
temps  que  la  liste  des  vaisseaux  qui  sont  entrés  dans  les  ports  de  Sydney,  en  1907,  et  la 
quantité  du  charbon  expédié. 

Votre  obéissant  serviteur, 

WM.  HACKETT, 

Secrétaire. 


Sydney-Nord,  C.-B.,  30  janvier  1908. 

Expéditions  de  houille  : —  Tonnes. 

11  Dominion  Coal  Ce,  Ltd.",  de  sa  jetée 1,399,275 

"  Nova  Scotia  Coal  Co.,  Ltd. ",  Sydney-Nord 353,236 

Minerai  de  fer  reçu 126,820 

WM.  HACKETT, 

Secrétaire. 

Liste  du  tonnage  enregistré  des  marchandises  expédiées,  et  nombre  des  passagers 
arrivés  dans  les  ports  de  Sydney,  du  1er  janvier  au  31  décembre  1907. 

Cette  liste  comprend  tous  les  navires  britanniques  et  étrangers  venant  de  ports 
étrangers,  tous  les  steamers  britanniques  et  étrangers,  charbonniers  et  cabotiers,  et  les 
navires  de  toute  sorte,  y  compris  les  navires  canadiens,  et  tous  les  vaisseaux  étrangers. 
Le  nombre  total  de  ces  bâtiments  a  été  de  1,728,  jaugeant  1,249,646  tonneaux,  et  por- 
tant en  tout  55,787  hommes  d'équipage. 

Nombre.  Tonnage. 

Steamers  océaniques 755  1,111,249 

Cabotiers 214  51,447 

Barques 6  4,194 

Petites  barques 10  1,875 

Brigantins 10  1,470 

Goélettes 742  36,950 

1737       1,209,185 

WM.  HACKETT, 

Secrétaire. 
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Etat  des  recettes  et  dépenses  des  commissaires  du  port  pour  l'exercice  finissant  le 

31  décembre  1907. 


1907. 


1er  janv. 
31    mai. . 

30  juin.. 
21  juillet 

31  août. . 

30  sept.. 

31  oct... 

30  nov. . 

31  déc  . . 


Recettes. 


Montant  en  caisse 

Droits  de  port  perçus . 


Montant  en  caisse . 


1,515 
416 
553 
720 
558 
447 
307 
417 
243 


5,179  51 


1,118  43 


1907. 


27    fév.. 

27      m     . 

9  mars. 

27  avril. 
1er  mai . . 
11      h  .. 

28  n  .. 
31      „  .. 

3  juin.  . 

3 

2 
13 

3 
29 
31 

7 

7 


Dépenses. 


22  oct.. 
12  nov 
21  déc. 
21    „ 
21    ., 
31    n 


juillet, 
août. . . 


sept. 


P.  J.  McDonald 

Joseph  Shean  ,    

L.  Annesty,  voiturage 

Payé  à  compte  propriété  Bertram. 

M.  W.  Lawlor 

Télégramme 

P.  J.  McDonald 

A  compte  propriété  Bertram 

J.  J.  Dooley 

P.  J.  McDonald. 

A  compte  propriété  Bertram 

\North-Sydney  Herald,  impressions . 
Travail  par  ordre  du  maître  de  port 

P.  J.  McDonald 

Travail  par  ordre  du  maître  de  port 


31 

n     ... 

31 

n     ... 

31 

n     ... 

A  compte  propriété  Bertram . 

M.  W.  Lawlor 

P.  J.  McDonald 

A  compte  propriété  Bertram. 

M.  W.  Lawlor 

Travail  au  brise-lames  

P.  J.  McDonald 

Joseph  McPherson 

Joseph  rihean 

Wm  Hackett 

Loyer 


Montant  en  caisse. 


66  66 
100  C0 
0  25 
209  40 
200  00 
0  38 
100  00 
304  45 

22  95 

10  00 

314  15 

4  50 

19  00 
100  00 

32  00 

14  25 
330  6C 
230  00 

10  00 
320  95 

70  00 

30  00 
213  34 
183  20 
500  00 
600  00 

75  00 

1,128  43 


5,179  51 


Sydney-Nord,  C.-B., 

1er  février  1908. 


J.  P.  McDONALD, 
M.  W.  LAWLOR, 
Wm  HACKETT, 

Commissaires  du  port. 
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ANNEXE  NO  6, 


PORT  DE  TORONTO. 

RAPPORT  DU  SECRÉTAIRE  DE  LA  COMMISSION  DU  PORT  AUX  COMMISSAIRES 
POUR  L'EXERCICE  FINISSANT  LE  31  DECEMBRE  1907.    « 

Bilan  général. 


$        c. 

Propriété  des  quais 43,073  72 

Ameublement  de  bureau 537  88 

Bons  de  la  Can.  Per 14,000  00 

Argent  en  banque 9,266  69 

Argent  en  caisse 19  48 

66,897  77 


Solde  à  l'avoir  des  profits  et  pertes 


$        c. 

66,897  77 


66,897  77 


Après  avoir  examiné  les  livres  et  pièces  justificatives,  et  comparé  le  bilan  ci-dessus  avec  les  livres  et 
pièces  justificatives,  nous  certifions  qu'ils  sont  exacts,  et  qu'ils  représentent  le  véritable  état  des  affaires  de 
la  Commission  au  31  décembre  1907. 


F.  S.  SPENCE, 

Président . 
J.  T.  MATHEWS, 

Vice-président 
W.  H.  PEARSON, 
T.  L.  CHURCH,  échevin. 
P.  B.  WHYTOCK, 


BRUCE  HARMAN, 
SIDNEY  H.  JONES, 
Commissaires  Auditeurs. 

du  port 
pour  Vannée 

1907.        COLIN  W.  POSTLEWAITE, 

Maître  du  port. 


Toronto,  4  janvier  1908. 


Profits  et  pertes. 


Dt. 

Dragage 

Salaires, 

Dépenses  du  bureau  et  loyer 

Réparations  générales 

Honoraires  des  commissaires,  etc. . 

Honoraires  d'avocats ...... 

Biffé  du  compte  du  mobilier 

Impressions  et  papeterie 

Députation  à  Ottawa 

Enlèvement  d'épaves 

Inspection  du  port 

Phares,  bouées  et  balises 

Assurance  sur  le  mobilier 

Solde  à  l'avoir  des  profits  et  pertes 


43,659  95 

2,540  0C 

876  32 

750  31 

300  00 

92  02 

50  00 

46  85 

25  00 

25  00 

10  00 

'  9  70 

5  00 

66,897  77 

75,288  52 


Av. 

Solde,  d'après  le  grand  livre 
Ch.  de  fer  Pacifique-Canadien 

Droits  de  port 

Intérêts  sur  obligations 

Intérêts  sur  dépôts , 


63,483  84 

4,000  00 

7,030  97 

557  20 

216  50 


75,288  52 


Examiné  et  trouvé  exact. 


S.  BRUCE  HARMAN, 
SYDNEY  H.  JONES, 

A  uditeurs. 
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Recettes  et  dépenses. 


Recettes. 


Argent  en  banque,  1er  janvier  1907. 
Argent  en  caisse  n 

Droits  de  port 

Chemin  de  fer  Pacifique-Canadien. . 

Intérêt  sur  obligations 

m      sur  dépôts. . . 

Allocation  de  la  ville  pour  les  bouées 
Vente  d'un  vieux  clavigraphe 


5,906  00 

11  24 

7,030  98 

4,000  00 

557  20 

216  50 

100  00 

10  00 


17,831  92 


Dépenses. 


Dragage 

Salaires i 

Dépenses  de  bureau  et  loyer 

Réparations  générales  ...    

Frais,  honoraires  de  commissaires,  etc 

Phares,  bouées  et  balises 

Clavigraphe  "  Underwood  " 

Honoraires  d'avocats 

Impressions  et  papeterie 

Députation  à  Ottawa 

Enlèvement  d'épave 

Inspection  du  port  

Assurance  sur  mobilier 

Argent  en  banque 

h        en  caisse 


3,650  95 

2,540  00 

886  32 

750  31 

300  00 

109  70 

95  00 

92  62 

46  85 

25  00 

25  00 

10  00 

5  00 

9,266  69 

19  48 


17,831  92 


Examiné  et  trouvé  exact. 


S.  BRUCE  HARMAN, 
SYDNEY  H.  JONES, 

Auditeurs. 


TABLEAU  COMPARATIF. 
Marchandises   arrivées   dans  le  port  de  Toronto  durant  l'année  1907. 


Marchandises. 


Marchandises  générales tonnes. 

Charbon m 

Pierre  du  lac •  •  •  toises . 

Fruits barils. 


caisses, 
paniers. 


Glace tonnes. 

Briques ... 

Grain : boiss'x. 

Chevaux,  voitures  et  bétail 

Bois  de  service :    pds  m. p. 

Huile  de  pétrole  en  réservoir barils. 


48,138 

162,502 

3,157 

576 

45,530 

244,924 

523 

6,317 

7,741 

14,700 

254 

917,000 

15,694 


1907. 


59,945 

155,915 

4,530 

4,545 

32,769 

212,581 

271 

5,823 

30,000 

8,200 

188 


68,317 
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CINQUANTE-SEPTIEME  RAPPORT  ANNUEL. 

Aux  Commissaires  du  port  de  Toronto. 

Messieurs, — J'ai  l'honneur  de  vous  soumettre  mon  rapport  pour  l'année  1907. 

Le  port  a  été  libre  le  28  mars,  étant  resté  fermé  par  la  glace  69  jours,  soit  13  jours 
de  moins  que  durant  l'hiver  1905-6.  Cet  hiver  a  jusqu'ici  été  doux,  et  le  port  est  encore 
libre  de  glace. 

Le  premier  navire  arrivé  avec  une  cargaison  a  été  le  Macassa  le  1er  avril.  Son 
capitaine,  Henderson  a  reçu  le  chapeau  traditionnel  dit  "  maître  du  port  ". 

Le  dernier  arrivé  a  été  le  steamer  Canadian,  capitaine  Hogan,  avec  une  cargaison 
de  fer  en  gueuse,  venant  de  Port-Arthur,  le  15  décembre. 

Le  nombre  des  vaisseaux  entrés  dans  le  port  durant  la  saison  a  été  de  3,661,  soit 
255  de  plus  qu'en  1906.    Ci-dessous  est  un  tableau  comparatif  des  arrivages  et  du  tonnage. 


X      — 

Navires . 

1906. 

1907. 

S   e3 
< 

h  2 

a 
S 

Tonnage . 

457 
31 

2,513 
2 

395 

8 

565 

108 

ai 

i 

1906. 
1 203, 878  tonnes. 
1 1,267,304     „ 
-[53,641 

1907. 

m            lèges 

242,953  tonnes. 

Steamers  charges 

ii         lèges 

2,614 

1 

472 

9 

101 

77 

1 

1,349,979       „ 

h      lèges 

47,442        .i 

3,406 

3,661 

287 

32 

1,524,827  tonnes. 

1,640.374  tonnes. 

En  caisse  au  commencement  de  l'année,  $5,917  24.  Les  recettes  de  l'année  se  sont 
montées  à  $11,914.68,  soit  en  tout  $17,831.92.  Les  dépenses  de  l'année  se  sont  montées 
à  $8,645.75,  laissant  en  caisse  un  solde  de  $9,285.17,  soit  une  augmentation  de  $3,368.7. 

Le  charbon  arrivé  ici  durant  l'année  se  répartit  ainsi  : — Charbon  anthracite,  115,299 
tonnes;  houille  bitumineuse,  40,616  tonnes,  en  tout  155,915  tonnes,  ou  6,587  tonnes  de 
moins  que  l'année  dernière,  cette  diminution  ayant  été  causée  par  la  difficulté  qu'ont  eue 
les  navires  à  obtenir  une  cargaisan  dans  les  ports  américains  des  lacs. 

La  quantité  totale  du  charbon  importé  à  Toronto,  par  vaisseaux  et  voies  ferrées, 
d'après  !es  rapports  du  gouvernement,  se  répartit  comme  suit  : — Charbon  anthracite, 
642,862  tonnes;  charbon  bitumineux,  659,093  tonnes,  soit  en  tout  1,302,955  tonnes. 

Le  plus  haut  niveau  de  l'eau  a  été,  cette  année,  de  26J  pouces  au-dessus  de  zéro,  le 
11  juin.  Le  plus  bas  niveau  a  été  de  7J  pouces  au-dessus  de  zéro,  le  1er  janvier.  La 
moyenne  de  l'année  est  de  18  J  pouces  au-dessus  de  zéro,  soit  5J  pouces  de  plus  qu'en 
1906. 

Le  dragage  a  été  fait  par  M.  Frank  Simpson,  entrepreneur,  aux  mêmes  prix  environ 
que  l'année  dernière,  dans  le  canal  de  l'ouest,  et  devant  plusieurs  des  quais  de  la  ville. 
On  a  enlevé,  en  tout,  14,259  verges  cubes  de  matériaux,  au  prix  de  $3,659.95,  soit 
environ  5,000  verges  cubes  de  moins  que  l'année  dernière. 

Les  phares  ont  été  allumés  pour  la  première  fois  cette  saison  au  quai  de  la  Reine 
le  1er  avril,  et  ont  été  éteints  le  1er  décembre. 

Les  bouées  du  port  ont  été  mises  en  place  le  27  mars,  et  enlevées  pour  l'hiver  le  1er 
décembre. 

Le  capitaine  Hall,  qui  a  été  nommé  sous-maître  de  port  en  octobre  1895,  et  qui 
avait  rendus  de  loyaux  services  à  la  Commission  pendant  onze  années,  est  mort  après  une 
longue  maladie,  le  12  avril.  Il  a  été  remplacé  par  M.  John  M.  Allan,  nommé  le  28 
juin,  et  qui  avait  été  pendant  plusieurs  années  à  l'emploi  de   la  Commission   du   port, 
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comme  commis  et  inspecteur  sur  la  drague  durant  le  fonctionnement  de  celle-ci  dans  le 
port.  Je  suis  heureux  de  dire  que  cette  nomination  a  été  satisfaisante  sous  tous  les 
rapports. 

L'échevin  Church  a  accompagné  le  conseil  municipal  dans  une  députation  envoyée 
auprès  du  gouvernement,  à  Ottawa,  comme  représentant  de  la  Commission,  le  12  février. 
L'objet  de  cette  députation  était  de  démontrer  d'une  façon  pressante  au  gouvernement 
la  nécessité  de  creuser  le  chenal  de  l'ouest,  d'établir  une  station  de  sauvetage  dans  le 
port,  et  de  faire  quelques  améliorations  dont  avait  depuis  longtemps  besoin  le  port  de 
Toronto. 

Sur  la  recommandation  de  l'ingénieur  en  chef,  M.  C.  H.  Rust,  quelques  réparations 
ont  été  faites  aux  constructions  du  quai  de  la  Reine,  qui  étant  surtout  de  bois,  ont  com- 
mencé à  donner  des  signes  de  faiblesse.  Ce  travail  a  été  exécuté  surtout  à  la  journée, 
sous  la  surveillance  du  sous-maître  de  port  et  de  l'ingénieur,  et  un  progrès  considérable 
a  été  fait.  Il  reste  encore  à  refaire  en  béton  l'extrémité  ouest  du  quai,  ce  qu'il  faudra 
nécessairement  entreprendre  au  printemps. 

Le  gouvernement  propose  de  construire  un  nouveau  chenal  à  l'entrée  ouest,  quelque 
peu  au  sud  du  chenal  actuel,  où  l'on  peut  obtenir  une  plus  grande  profondeur  d'eau  pour 
la  navigation  sans  avoir  de  roc  à  enlever,  comme  cela  serait  au  cas  où  le  chenal  actuel 
serait  creusé  suffisamment  pour  laisser  passer  des  vaisseaux  tirant  18  ou  20  pieds  d'eau, 
et  l'ingénieur  du  gouvernement  a  fait  quelques  sondages  et  pris  quelques  mesures  à  cet 
effet. 

Il  y  a  huit  vaisseaux  hivernant,  cette  saison,  dans  le  port  :  12  steamers  à  passagers, 
11  propulseurs,  12  bâtiments,  7  remorqueurs  à  vapeur,  6  yachts  à  voile,  10  bateaux 
passeurs,  30  yachts  à  voile  et  6  dragues  avec  leurs  chalands,  jaugeant  en  tout  environ 
21,949  tonnes. 

M.  J.  G.  Sing,  ingénieur  en  chef  du  gouvernement,  rapporte  ce  qui  suit,  à  la  date 
du  8  janvier  1908  :  Les  opérations  du  dragage  ont  été  poursuivies  durant  l'année  der- 
nière, dans  le  chenal  de  l'Est  et  ses  approches  ;  elles  ont  donné  au  chenal  une  profondeur 
de  19  pieds  entre  les  quais,  et  20  pieds  aux  approches.  Les  approches  du  chenal,  du 
côté  du  lac,  sont  très  larges,  ayant  mille  pieds  d'ouverture  à  l'extrémité  extérieure,  et  se 
rétrécissant  jusqu'à  la  largeur  du  chenal  entre  les  quais,  soit  400  pieds. 

Un  nombreux  personnel  est  maintenant  occupé  à  démolir  sur  une  longueur  de 
1,400  pieds  la  partie  nord  du  quai  de  l'Est,  dans  le  chenal  de  l'Est,  en  vue  de  sa  recons- 
truire en  béton  durant  la  prochaine  saison. 

Des  plans  et  devis  pour  le  nouveau  canal  de  l'Ouest  projeté  ont  été  préparés  et 
envoyés  au  département,  à  Ottawa.  Ce  nouveau  chenal  sera  construit  au  nord  du  chenal 
actuel,  et  aura  400  pieds  de  large,  avec  quais  en  béton  de  chaque  côté,  et  une  profondeur 
prévue  non  inférieure  à  18  pieds.    On  demandera  probablement  bientôt  des  soumissions. 

M.  R.  F.  Stupart,  directeur  de  l'observatoire  météorologique  de  Toronto,  rapporte, 
à  la  date  du  7  janvier  1907,  que:  Le  système  des  signaux  de  tempête  a  commencé  à 
fonctionner,  cette  année,  au  mois  d'avril,  et  a  continué  jusqu'au  9  décembre,  inclusive- 
ment. Pendant  cette  période,  il  y  a  eu  27  tempêtes  sur  les  lacs,  contre  21  durant  la 
saison  précédente. 

Quoiqu'il  y  ait  eu  autant  de  tempêtes  en  octobre  et  novembre  qu'en  1906,  soit  dix, 
celles  de  l'automne  actuel  n'ont  pas  été,  règle  générale,  d'une  grande  violence,  et  n'ont 
pas  été  du  tout  accompagnées  de  froid  ni  de  neige. 

Il  est  à  remarquer  qu'il  n'y  a  eu  aucun  naufrage  ni  accident  de  navires,  et  sans 
aucun  doute  le  service  météorologique  a  été  un  facteur  important  dans  cet  état  de  chose 
si  on  en  juge  par  les  renseignements  fréquemment  demandés  par  téléphone  et  télégraphe 
par  les  navigateurs  des  différents  ports  des  lacs,  sur  les  apparences  du  temps  et  les 
signaux  de  tempêtes,  avant  les  coups  de  vent. 

La  chute  de  la  pluie  a  été  comme  suit  au  cours  de  l'année  :  pluie,   25 .  26  pouces 
neige  fondue,  5.20;  en  tout  30.76  pouces,  soit  un  quart  de  pouce  de  moins  qu'en  1906. 

Je  suis,  messieurs,  votre  obéissant  serviteur, 

COLIN  WM.  POSTLETHWAITE, 

Maître  du  port  et  secrétaire. 
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TABLEAU  COMPARATIF. 

DES    RECETTES    ET    DÉPENSES    DES    ANNÉES    1905-6-7. 


RECETTES. 


Cie  ch.  de  fer  Pac. -Canadien  . . . 

Droit  de  port 

Intérêt  sur  obligations 

Intérêt  sur  dépots 

Département  du  service  de  l'eau 


DEPENSES. 


Honorairs  d'avocats 

Députation  à  Ottawa 

Assurance  contre  le  feu 

Honoraires  des  commissaires  et  des  auditeurs 

Phares,  bouées  et  balises 

Réparations  générales 

Imprimerie  et  papeterie , 


Dragag 
Frais  d( 


Salaires. 


e  bureau  et  loyer . 


1905 


4,000  00 
7,369  97 

557  20 
70  15 

100  00 


12,097  32 

1905 
10  00 


580  00 

141  50 

260  45 

39  05 

5,573  86 
594  02 

2,539  92 


9,738  81 


1906 


4,000  00 

6,888  96 

557  20 

145  50 

100  00 


11,691  66 


1906 

122  00 

25  00 

17  50 

300  00 

324  91 

2,309  32 

62  20 

4,753  61 

596  35 

2,540  00 


11,043  89 


1907 


4,000  00 

7,030  96 

557  20 

216  50 

100  00 


11,904  66 


1907 

92  62 

25  00 

5  00 

300  00 

109  70 

750  31 

46  85 

3,659  95 

886  32 

2,540  00 


8,415  75 
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ANNEXE   NO   7. 

RAPPORT   DE   LA    COMMISSION  DU  PORT  DE    LA  VILLE   DE   PICTOU 
POUR  L'EXERCICE  FINISSANT  LE  31  DÉCEMBRE  1007. 


Pictou,  Nouvelle-Ecosse,  11  janvier  1908. 
Monsieur  F.  Gourdeau, 

Sous-chef,  ministère  de  la  Marine  et  des  Pêcheries. 
Ottawa. 

Cher  monsieur, — J'ai  l'honneur  de  vous  envoyer  ci-inclus  le  relevé  de  la  Commis- 
sion du  port  de  Pictou  pour  l'année  1907,  de  même  qu'un  relevé  du  compte  des  "  Droits 
de  port  "  fait  par  le  percepteur  des  douanes. 

Votre  obéissant  serviteur, 

HENRY  G.  IVES, 
Secrétaire  de  la  Commission  du  port  de  Pictou. 
Pictou,  N.-E.,  31  décembre  1907. 


Rapport  de  Henry  G.  Ives,  secrétaire  de  la  Commission  du  port  de  Pictou. 


21  février . . . 
1er  mai 

15      

16      

17  ..    

18  , 

18     , 

11  juin 

6  août 

14  novembre 
28 

5  décembre 
13 
10 
31 


1907. 
1er  janvier. . 
31  décembre 


1908. 
1er  janvier. 


Pour 


Par 


Par 


Dépenses  de  la  Commission 

Barry  Bros.,  compte  pour  poteaux 

Balisage  du  chenal  de  la  rivière  de  l'Est 

Réparation  des  bouées 

Peinturage  des  bouées - 

Sondages,  rivière  de  l'Est 

Réparations  au  quai  public,  Pictou 

Balisage  de  la  rivière  de  l'Ouest 

Joseph  Graham,  sous-maître  du  port 

Balisage  dans  la  rivière  de  l'Est 

Mise  en  place  des  bouées  du  port 

Solde  pour  balisage,  chenal  de  la  riviôre  de  l'Est  (à  l'entrep). 

Enlèvement  des  bouées  du  port 

Salaire  du  secrétaire 

Solde  à  la  banque  de  la  Nouvelle-Ecosse 


Par  solde  de  compte 

Dépôt  par  le  percepteur  des  douanes 


Solde  à  la  banque  de  la  Nouvelle- Ecosse. 


$  830  29 
315  51 


% 


c. 

10  00 

4  00 
12  00 

5  00 

5  00 
8  00 

17  20 
8  00 
20  00 
26  50 
35  00 

6  00 
30  00 

100  00 
854  09 


1,145  79 


1,145  79 


1,145  79 
854  09 


HENRY   G.  IVES, 

Secrétaire. 
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Pictou,  N.-E.,  4  janvier  1908. 

Relevé  du  compte  des  "droits  de  port"  pour  le  port  de  Pictou,  N.-E.,  pour  l'exer- 
cice finissant  le  31  décembre  1907. 

$       c. 

Solde  à  la  banque  de  la  Nouvelle-Ecosse  le  31  décembre  1907  125  00 

Droits  de  port  perçus  durant  l'année  finissant  le  31  décembre  1907 615  51 

Total 740  51 

DÉPENSES. 

$  C. 

Salaire  du  maître  de  port  pour  l'année  1907 300  00 

Placé  au  crédit  de  la  Commission  du  port 515  51 

Solde  à  la  banque  de  la  Nouvelle-Ecosse  le  31  décembre  1907 125  00 

740  51    740  51 
Pictou,  4  janvier  1908. 

R.  P.  FRASER, 

Percepteur  des  douanes. 
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ANNEXE  NO  8. 

RAPPORT  DU  GARDIEN  DU  PORT  D'HALIFAX,  N.-E.,  POUR  L'EXERCICE 
FINISSANT  LE  31  DECEMBRE  1907. 

Halifax,  1er  janvier  1908. 
Monsieur  S.  Gourdeau, 

Sous-chef,  ministère  de  la  Marine  et  des  Pêcheries, 
Québec. 

Monsieur, — J'ai  l'honneur  de  vous  soumettre  mon  rapport  pour  les  six  mois  finis- 
sant le  30  juin  1907,  ainsi  qu'un  relevé  des  recettes  et  dépenses  durant  cette  période. 

On  a  procédé  à  l'inspection  de  seize  steamers  et  les  six  voiliers  qui  sont  arrivés 
endommagés  dans  ce  port  durant  ce  semestre.  Ces  vaisseaux  ont  subi  les  réparations 
nécessaires,  et  ceux  d'entre  eux  qui  étaient  à  destination  de  ports  étrangers,  ont  pu  s'y 
rendre,  et  sont  tous  arrivés  sains  et  saufs. 

La  goélette  "  Edwin  R.  Hunt  ",  des  Etats-Unis,  dont  il  est  question  dans  mon 
rapport  du  31  décembre  dernier,  est  partie  de  ce  port  le  21  novembre  pour  Philadelphie, 
Pensylvanie,  avec  une  cargaison  de  pierre  à  plâtre,  et  qui  n'était  pas  arrivée  à  destina- 
tion à  l'époque  où  je  faisais  mon  rapport,  avait  été  jetée  à  la  côte,  et  après  avoir  été  à  la 
dérive  pendant  de  long  jours  du  côté  des  Antilles,  a  atteint  finalement  sa  destination  et 
et  y  a  débarqué  en  sûreté  sa  cargaison. 

Il  n'y  a  pas  eu  d'expédition  de  bétail  dans  ce  port  durant  le  dernier  semestre. 

J'ai  l'honneur  d'être,  monsieur, 

Votre  obéissant  serviteur, 

DAVID  HUNTER, 

Gardien  du  port. 

P.S. —  Voir  aussi  le  rapport  du  capitaine  Neil  Hall,  nommé  par  décret  de  l'exécutif 
en  date  du  10  juillet  1907. 


Recettes  et  dépenses  du  gardien  du  port  d'Halifax  N.-E.,  du  31  janvier 

au   30  JUIN. 


Dt. 


Montant  des  honoraires  reçus . 


$        c. 
1,526  25 


1,526  25 


Av. 

Salaires  des  aides,  frais  de  bureau,  etc. 
Montant  revenant  au  gardien  du  port . 


c. 

983  27 
542  98 


1,526  25 


Je  certifie  par  les  présentes  que  ce  qui  précède  est  un  relevé  exact  et  véritable  des  recettes  et  dépenses 
du  gardien  du  port,  à  Halifax,  W.-E.,  durant  le  semestre  expiré  le  30  juin  L907. 

DAVID  HUNTER, 

Gardien  du  port. 
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Monsieur  F.  Gourdeau, 

Sous-chef,  ministère  de  la  Marine  et  des  Pêcheries, 
Ottawa. 

Monsieur, — J'ai  l'honneur  de  vous  soumettre  mon  rapport  depuis  le  23  juillet,  date 
de  mon  entrée  en  fonctions,  jusqu'au  31  décembre  1907,  ainsi  qu'un  relevé  des  recettes 
et  dépenses  durant  cette  période. 

On  a  procédé  à  l'inspection  de  six  steamers  et  de  sept  voiliers  qui  sont  arrivés  en- 
dommagés dans  ce  port.  Ces  navires  ont  subi  les  réparations  nécessaires,  et  ceux  d'entre 
eux  qui  étaient  destinés  à  d'autres  ports  avec  leur  cargaison,  y  sont  partis  et  les  ont  at- 
teints sains  et  saufs. 

La  barque  italienne  Ajfezione,  de  Terre  del  Greco,  venant  de  Weymouth,  N.-E., 
à  destination  de  Buenos- Ayres  avec  une  cargaison  de  bois,  est  entrée  dans  ce  port  le  12 
novembre.  La  cargaison  a  été  déchargée,  et  le  vaisseau  est  encore  ici,  attendant  les  ins- 
tructions des  propriétaires  au  sujet  des  réparations  nécessaires. 

J'ai  l'honneur  d'être,  monsieur, 

Votre  très  obéissant  serviteur, 

NEIL  HALL, 

Gardien  du  port. 


Recettes  et  dépenses  du  gardien  du  port  à  Halifax  N.-E.,  du  23  juillet  au  31 

décembre  1907. 

Recettes. 
Montant  reçu  comme  honoraires. $  1,141  45 


$  1,141  45 


Dépenses. 


Salaires  des  aides,  frais  de  bureau,  etc 550  05 

Montant  revenant  avi  maître  du  port 591  40         1,141  45 


Je  certifie  par  les  présentes  que  ce  qui  précède  est  un  relevé  exact  et  véritable  des 
recettes  et  dépenses  du  gardien  du  port,  à  Halifax,  N.E.,  du  23  juillet  au  31  décembre 
1907. 

NEIL  HALL, 

Gardien  du  port. 
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ANNEXE  NO  9. 

RAPPORT  DU  GARDIEN  DU  PORTA  VICTORIA,  C.B.,  POUR  L'EXERCICE 
FINISSANT  LE  31  DÉCEMBRE  1906. 

Victoria,  C.-B.,  4  janvier  1907. 

M.  le  sous-chef,  ministère  de  la  Marine  et  des  Pêcheries, 
Ottawa. 

Monsieur, — J'ai  l'honneur  de  vous  soumettre  mon  rapport,  comme  gardien  des 
ports  de  Victoria  et  d'Esquimalt,  C.-B.,  pour  l'exercice  finissant  le  31  décembre  1907. 

Montant  des  honoraires  reçus  pour  inspections  des  écou tilles  de  29  vaisseaux $145  00 

Montant  reçu  pour  inspections  des  cargaisons,  etc 361  00 

Total  des  sommes  reçues $506  00 

J'ai  l'honneur  d'être,  monsieur, 

votre  obéissant  serviteur, 


CAS.  E.  CLARKE, 

Gardien  du  port. 


ANNEXE  NO   10. 

RAPPORT  DU  GARDIEN^DU  PORT  DE  NANAIMO,  C.  B.,  POUR  L'EXER- 
CICE FINISSANT  LE  31  DÉCEMBRE  1907. 

Nanaïmo,  2  janvier  1908. 
Col.  Gourdeau, 

Sous-chef,  ministère  de  la  Marine  et  des  Pêcheries, 
Ottawa. 

Monsieur, — J'ai  l'honneur  de  vous  soumettre  mon  rapport  annuel  comme  gardien 
du  port  de  Nanaïmo  et  la  Baie-du-Départ. 

Le  montant  perçu,  au  cours  de  l'année  1907,  pour  inspection  des  vaisseaux,  a  été 
de  vingt-neuf  dollars  et  cinquante  cents  ($29.50.) 

Je  suis,  monsieur, 

Votre  obéissant  serviteur, 

J.  S.   KNARSTON, 

Gardien  du  port. 
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ANNEXE  NO   11. 

RAPPORT  DU  GARDIEN  DU  PORT  DE  PICTOU,  N.-E.,  POUR  L'ANNÉE 
FINISSANT  LE  31  DÉCEMBRE  1907. 

Pictou,  N.-E.,  2  janvier  1908. 
Monsieur  F.  Gourdeau, 

Sous-chef,  ministère  de  la  Marine  et  des  Pêcheries, 
Ottawa. 

Monsieur,- -J'ai  l'honneur  de  vous  soumettre  mon  rapport  annuel  pour  l'exercice 
finissant  le  31  décembre  1907. 

Steamer  "  Begland  ",  écoutilles,  27  mai $8  00 

ii       "Unique",         ..  6  juin 8  00 

ii       "  Norward  ",  en  état  de  prendre  la  mer,  11  juin 8  00 

Goélette  "  Regina  B  "  „        „  „  29  juillet 8  00 

Steamer  "  Béatrice  "  .,        „  ,t  13  décembre 16  00 

$48  00 
Dépenses,  etc.,  $10.00 


ANNEXE  NO   12. 

RAPPORT  DU  GARDIEN  DU  PORT  DE  HAWKESBURY,  N.-E.,  POUR 
L'ANNÉE  FINISSANT  LE  31  DÉCEMBRE  1907. 

Port-Hawkesbury,  4  janvier  1908. 
Monsieur  F.  Gourdeau, 

Sous-chef,  ministère  de  la  Marine  et  des  Pêcheries, 
Ottawa. 

J'ai  l'honneur  de  vous  soumettre  mon  rapport  annuel  des  opérations  de  ce  bureau, 
ainsi  qu'un  relevé  des  droits  perçus  par  moi  et  des  dépenses  du  service  durant  l'exercice 
finissant  le  31  décembre  1907. 

4  inspections  sur  la  goélette  "  Nicanco  " $  56  00 

2  „  „  „  "Annie  D" 15  00 

1  h  h       barque  "  Koyal  " 15  00 

4  »  „      goélette  "  Elka  M" 38  00 

2  „  „      steamer  "SeaBird" 28  00  $  152  00 

Payé  à  William  Duff ,  constructeur  de  navires $  30  00 

J.  J.  Hennessey,  maître  marinier 5  00 

W.  H.  Paint,  agant  des  Lloys 20  00 

Capt.  H.  Hebb,  agent  d'assurance 10  00 

Capt.  Dickson,         m  m  5  00 

Nicholas  Martin,  constructeur  maritime 10  00        80  00 

Solde  revenant  au  gardien  du  port 72  00 

$  152  00 

Je  certifie  que  ce  qui  précède  est  exact,  quant  au  montant  perçu  par  moi  comme 
gardien  de  port.     Assermenté  devant  moi. 

WILLIAM  DUFF,  J.  P. 

J'ai  l'honneur  d'être,  monsieur, 

Votre  obéissant  serviteur, 

D.  W.  HENESEY. 
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ANNEXE  NO   13. 

RAPPORT   DU  GARDIEN    DES  PORTS    DE   L'ILE-DU-PRINCE-ÉDOUARD 
POUR  L'EXERCICE  FINISSANT  LE  31    DÉCEMBRE  1907. 

Bureau  du  gardien  des  ports,  Ile  du  P.-E.,  31  décembre  1907. 

Monsieur, — J'ai  l'honneur  de  vous  soumettre  mon  rapport  annuel  des  affaires  de 
mon  bureau  durant  l'année  écoulée. 

Je  désire  attirer  l'attention  du  département  sur  le  fait  qu'un  grand  trafic  se  pra- 
tique par  l'expédition  de  pommes  de  terre  de  l'Ile  aux  ports  étrangers  et  à  ceux  du 
Dominion,  et  qu'aucun  des  vaisseaux  employés  pour  ces  expéditions  n'est  pourvu  de 
cloisons,  et  que  ces  vaisseaux  entrent  souvent  dans  les  ports  avec  leurs  cargaisons 
dérangées,  ce  qui  endommage  sérieusement  la  cargaison,  et  met  en  danger  la  vie  de 
ceux  qui  montent  ces  bateaux. 

Je  désirerais  suggérer  respectueusement  que  ces  vaisseaux  fussent  pourvus  des 
cloisons. 

J'ai  l'honneur  d'être,  monsieur, 

Votre  obéissant  serviteur, 


H.  P.  WELSH. 


Col.  Gourdeau, 

Ministère  de  la  Marine  et  des  Pêcheries, 
Ottawa. 


Recettes  et  dépenses. 


Date. 

Recettes. 

Montant. 

Date. 

Dépenses. 

Montant. 

1907 

Droits  perçus  sur  les  vaisseaux 

$         c. 

25  00 

3  00 

15  00 

1907 

Frais  de  bureau 

Commissions  aux  aides 

Solde 

$        c. 
3  50 

Inspection  des  écoutilles 

Autres  inspections 

10  00 
29  50 

43  00 

43  00 

Charlottetown,   I.-P.-E.,  31  déc.  1907. 


D.  P.  WELSH, 

Gardien  des  porti 
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ANNEXE  NO   14. 

RAPPORT   DU    GARDIEN   DU   PORT   DE   SYDNEY  NORD,    N.-E.,    POUR 
L'EXERCICE  FINISSANT  LE  31  DÉCEMBRE  1907. 

Sydney-Nord,  N.-E.,  30  décembre  1907. 
Lieut.-col.  F.  Gourdeau, 

Sous-chef,  ministère  de  la  Marine  et  des  Pêcheries, 
Ottawa. 


1907. 


Monsieur, — J'ai  l'honneur  de  vous  faire  parvenir  mon  rapport  annuel  pour  l'année 

r 

Vaisseaux  inspectés  en  1907  : — 

2  inspections,  goélette  "  Thelma  " $  16  00 

2         n                 „         "Edith" 16  00 

2         ,.                 „         "JennyMay" 16  00 

1         n             "MinnieT". 8  00 

1  n             "S.  S.  Béatrice" 8  00 

2  „             goélette  "M.  J.  Taylor" 16  00 

2         n             "Bonny  BrierBush" 16  00 

2  n             "Argosy" 16  00 

3  n             barque  "  Guldnegor  " 24  00 

2  n             goélette  "Jenny  Myrtle" 16  00 

3  h             brig.  "  Francis  René  " 24  00 

2         „             goélette  "  Oméga  " 16  00 

2         n                   „       "J.H.Ernest" 16  00 

2         „                   „       "Manetto" 16  00 

2         „                    „       "  Bessie  Jennex  " 16  00 

2         i,                    „       "Lena" 16  00 

Inspection  et  certificat,  "  S.  S.  Agnes  " 10  00 

"S.  S.  Poro" 10  00 

"Dora" 10  00 

"Falco" 10  00 


$  296  00 


W.  H.  K  ELLE  Y, 

Gardien  du  port. 
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ANNEXE  NO   15. 


RAPPORT  DU  GARDIEN  DU  PORT  DE  CHATHAM,  N.-B.,  POUR  1907. 


LlEUT.-COL.  GOURDEAU, 

Sous-chef,  ministère  de  la  Marine  et  des  Pêcheries, 
Ottawa. 


Chatham,  14  janvier  1908. 


Monsieur, — J'ai  l'honneur  de  vous  soumettre  mon  rapport  pour  l'année  1907. 

A  la  demande  du  capit.  James  W.  Phipps,  maître  de  la  goélette  Rothesay  de  Wey- 
mouth,  N.-E.,  de  280  tonneaux,  chargée  de  soufre,  venant  de  New-York  ;  M.  Robt.  J. 
Walls,  maître  du  port,  et  constructeur  de  navires  le  capit.  Alex.  McLean,  maître  mari- 
nier, et  moi,  nous  nous  sommes  transportés  à  bord  de  la  dite  goélette,  mouillée  au  quai 
de  la  Dominion  Pulp  Co.,  en  face  de  Chatham,  dans  le  but  d'en  faire  l'inspection.  Le 
capit.  Phipps  nous  a  informés  qu'il  avait  essuyé  une  tempête  le  8  octobre. 

Nous  avons  trouvé  la  grande  voile,  la  voile  de  misaine,  la  voile  d'étai  et  le  foc  entière- 
ment détruits,  la  grande  vergue  et  la  voile  aurique,  trois  poulies  perdues,  la  poulie  de  la 
voile  d'étai  de  misaine  brisée,  les  gabes  de  dune  du  grand  mât  brisés,  la  grande  voile,  la 
voile  de  misaine,  le  foc  et  la  voile  d'étai  emportées,  les  vergues  supérieures  fort  endom- 
magées, plusieurs  cercles  du  mâts  brisés. 

SH3^0US  avons  aussi  constaté  que  le  navire  avait  été   grandement    forcé,    surtout   le 
pont  et  les  dalots  qui  étaient  beaucoup  rognés. 

i      ^Nous  avons  recommandé  que  les  voiles  détruites  et  les  espars  brisés  fussent  rempla- 
cés par  des  neufs,  que  les  autres  avaries  fussent  réparées,  et  les  ponts  calfatés. 
i     ^D'après  notre  examen,  nous  avons  trouvé  que  le  navire  n'avait  pas  de  voie  d'eau. 
Droits  $10.00. 

GEORGE  L.  TAIT,  gardien  du  port. 
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ANNEXE  NO   16. 

RAPPORT  DU  GARDIEN   DU  PORT  DE  YARMOUTH,  N.-E.,  POUR  L'AN- 
NÉE FINISSANT  LE  31  DÉCEMBRE  1907. 

Yarmouth,  N.-E.,  2  janvier  1908. 

M.  le  sous- chef,  ministère  de  la  Marine  et  des  Pêcheries, 
Ottawa. 

Monsieur, — Je  vous  soumets  mon  rapport  de  gardien  du  port  de  Yarmouth,  N.-E.; 
pour  l'exercice  finissant  le  31  décembre  1907. 

J'ai  été  appelé  dix- sept  fois  à  l'inspection  de  steamers  et  goélettes  avariés  par 
abordage,  ou  jetés  à  la  côte. 

Steamer  Orinoco,  sur  les  récifs  de  l'île  aux  Phoques  Condamné. 

Goélette  Hattie  D.,  sur  la  Pointe  Chelogue  Condamnée. 

Tous  les  autres  ont  été  réparés  à  Yarmouth. 

Montant  total $  475  50 

Payé  pour  secours  245  50  245  50 

Montant  net $  229  50 

J'ai  l'honneur  d'être 

Votre  obéissant  serviteur, 

2  janvier  1908.  EBEN  SCOTT, 

Gardien  du  port 


Ce  second  jour  de  janvier  1908,  par-devant  moi  soussigné,  s'est  présenté  et  a  com- 
paru personnellement  Ebenezer  Scott  ci-dessus  nommé,  qui  a  témoigné  que  les  comptes 
ci-dessus  et  rapports  signés  par  lui  sont  exacts  et  véritables. 

EDGAR  N.  CLEMENTS, 

Notaire, 

Yarmouth,  N.-E. 
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ANNEXE  NO   17. 

RAPPORT  DU  GARDIEN  DU  PORT  DE  MONTRÉAL  POUR  L'EXERCICE 
FINISSANT  LE  31  DÉCEMBRE  1907. 

Montréal,  16  janvier  1908. 
L'honorable  L.  P.  Brodeur, 

Ministre  de  la  Marine  et  des  Pêcheries, 

Ottawa.  , 

Monsieur, — J'ai  l'honneur,  suivant  les  instructions  du  conseil  de  ce  bureau,  et 
conformément  à  l'article  31  de  la  loi  concernant  les  gardiens  de  ports,  45  Vie,  ch.  45,  de 
vous  soumettre  ci  inclus  les  documents  qui  suivent  : — 

1°  Le  rapport  annuel  du  gardien  du  port  pour  l'année  1907  ; 

2°  Le  relevé  contrôlé  des  recettes  et  dépenses  du  bureau  du  gardien  du  port  pour 
l'exercice  finissant  le  31  décembre  1907  ; 

3°  Le  relevé  des  placements  des  fonds  de  surplus  du  gardien  du  port. 

J'ai  l'honneur  d'être,  monsieur, 

Votre  obéissant  serviteur, 

GEO.  HADRILL, 

Secrétaire. 


Montréal,  23  décembre  1907. 


Au  Président  et  au  Conseil  du  "  Board  of  Trade 
Montréal. 


Messieurs, — J'ai  l'honneur  de  vous  soumettre  le  rapport  annuel  des  affaires  du 
bureau  du  gardien  du  port,  de  même  que  le  relevé  des  exportations,  recettes  et  des 
dépenses  de  l'année  1907. 

L'ouverture  de  la  navigation  a  été  quelque  peu  tardive,  à  cause  de  l'accumulation, 
au  Cap-Rouge,  de  la  glace,  qui  n'est  partie  que  le  matin  du  2  mai,  alors  que  les  steamers 
Marina  et  Hibernia,  quittant  Québec,  sont  arrivés  dans  notre  port  le  soir  du  même  jour. 

Le  premier  vaisseau  entré  dans  le  golfe  Saint-Laurent  par  le  détroit  de  Belle- 
Ile  fut,  cette  saison,  le  steamer  Pélican,  venant  d'Angleterre,  pour  faire  le  trafic  des 
grands  lacs  ;  il  traversa  le  détroit  le  19  juin,  ne  rencontrant  que  très  peu  de  glaces. 

Le  13  mai,  à  7  h.  p.m.,  les  débardeurs,  profitant  du  grand  nombre  de  vaisseaux 
alors  dans  notre  port,  se  sont  mis  en  grève,  et  sont  restés  huit  jours  absents,  ne  revenant 
à  l'ouvrage  que  le  21  mai.  Le  résultat  de  la  grève,  à  cette  époque,  fut  un  grand  encom- 
brement des  quais,  qui  ne  put  disparaître  qu'au  bout  d'un  certain  temps. 

L'automne  dernier  a  été  extrêmement  doux  et  propre  à  la  navigation  ;  il  n'est  tombé 
que  très  peu  de  neige,  et  la  glace  ne  s'est  formée  que  très  tard  sur  le  fleuve.  Cette  sai- 
son détient  le  record  de  la  plus  tardive  arrivée  d'un  navire  océanique  ;  ce  fut  le  steamer 
Dunelm,  venant  de  Middlesboro,  Angleterre,  ayant  une  cargaison  de  fer  en  gueuse,  qui 
arriva  ici  le  13  décembre  à  4  h.  30  p.m. 

Le  dernier  vaisseau  océanique  qui  quitta  notre  port,  cette  saison,  fut  le  steamer 
Andoni,  de  la  ligne  Elder  Dempster  Co.,  qui  partit  au  point  du  jour  le  29  novembre. 
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Il  est  remarquable  qu'on  n'ait  pas  à  signaler,  cette  saison,  l'arrivée  d'un  seul  voilier 
étranger,  mais  le  transport  des  mélasses  et  du  sucre  destinés  à  l'intérieur  du  pays,  de 
même  que  celui  du  bois  pour  la  Rivière-Plate  et  autres  endroits,  qui  était  fait  autrefois 
par  les  voiliers,  est  maintenant  entièrement  accaparé  par  les  navires  à  vapeur. 

La  profondeur  de  l'eau  du  chenal,  entre  ce  port  et  Batiscan,  a  été,  cette  saison, 
extraordinairement  grande,  et  aucun  vaisseau  prenant  sa  cargaison  dans  notre  port, 
n'a  rencontré  de  difficulté,  à  cause  du  manque  d'eau,  car  tous  purent  prendre  le  plein  char- 
gement désiré  ;  la  moindre  profondeur  enregistrée  dans  le  chenal  durant  la  saison  a 
été  de  30'  8"  le  21  septembre. 

Le  seul  malheur  arrivé  sur  le  Saint-Laurent,  entre  Québec  et  notre  port,  qu'on  ait 
eu  à  enregistrer  cette  année,  a  été  l'échouement  du  SS.  "  Montréal  ",  de  la  "  Cie  du  che- 
min de  fer  Pacifique-Canadien,  qui  s'est  échoué  sur  le  lac  Saint-Pierre  le  soir  du  29 
octobre,  heurtant  la  base  en  charpente  et  béton  du  phare  avec  sa  proue,  s'infligeant  ainsi 
de  graves  avaries  ;  on  a  dû  le  faire  entrer  au  bassin  de  radoub  à  Québec  pour  y  être 
réparé. 

On  a  enregistré  à  ce  bureau  378  navires  à  vapeur  d'outre-mer,  ou  à  destination 
étrangère  (pas  de  voiliers),  représentant  un  tonnage  de  1,348,552  tonneaux,  contre  396 
vaisseaux  jaugeant  1,361,418  tonnes  l'année  dernière,  soit  une  diminution  de  18  vais- 
seaux et  de  12,866  tonneaux. 

Les  opérations  faites  avec  les  ports  en  aval  de  celui-ci,  durant  cette  saison,  ont  été 
comme  suit  : — Entrés,  321  vaisseaux  de  toutes  classes,  jaugeant  531,189  tonnes,  contre 
376  vaisseaux  et  590,935  tonnes  durant  le  dernier  exercice,  soit  une  diminution  de  55 
vaisseaux  et  de  59,746  tonnes.  Les  départs  des  navires  chargés  pour  les  ports  en  aval 
de  Montréal  comprennent  93  vaisseaux  de  toutes  classes,  jaugeant  61,350  tonnes,  contre 
101  vaisseaux  de  62,967  tonnes  la  dernière  saison,  soit  une  diminution  de  8  vaisseaux 
et  de  1,617  tonnes. 

Tandis  que,  en  comparaison  avec  l'année  dernière,  il  y  a  eu  une  augmentation  dans 
les  exportations  de  notre  port,  en  grains,  farines  et  pommes,  il  y  a  eu  une  diminution 
générale  dans  les  autres  articles. 

L'importation  totale  du  charbon  par  la  voie  du  fleuve  Saint-Laurent  a  été  de 
1,555,504  tonnes,  qui,  comparées  avec  les  1,655,454  tonnes  de  l'année  dernière,  laissent 
une  diminution  de  99,950  tonnes  ;  cette  diminution  est  due  à  ce  que  les  côtes  du  Cap- 
Breton  ont  été  bloquées  par  les  glaces,  qui  ont  empêché  les  navires  d'entrer  dans  les  ports 
charbonniers  ou  d'en  sortir. 

Les  diverses  expéditions  de  l'exercice  écoulé  inscrites  et  enregistrées  à  notre  bureau 
sont  conformes  au  relevé  ci-joint. 

Le  tout  respectueusement  soumis. 

ARCHIBALD  REID, 

Gardien  du  port  de  Montréal. 
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Tableau  comparatif  des  expéditions,   1906  et  1907,  suivant  les  manifestes  enregistrés 

au  bureau  du  gardien  du  port. 


Nature  des  marchandises. 


Blé... 

Sarrasin .... 

Pois 

Orge 

Seigle 

Avoine 

Maïs 

Graine  de  lin 

Total 


Boisseaux 


Augmentation  totale  pour  1907 


Farine  et  fleur  de  farine Barils 

Cendres n 

Pommes n 

Fromage Boîtes 

Beurre Caisses 

Œufs .. 

Viandes,  conserves  de n 

Saindoux n 

Pulpe Tonnes 

Papier n 

Divers h 

Foin n 

Tourteaux n 

Minéraux n 

Bois Pieds  m.  p 

Bétail Têtes 

Chevaux m 

Moutons .i 

Viandes  préparées Quart. 


1906. 


14,530,617 

108,583 

144,547 

913,634 

134,314 

3,112,624 

4,465,268 

2,939,442 


26,349,029 


141 


830,220 

536 

380,472 

223,944 

356,065 

66,439 

297,563 

475,128 

9,175 

14,443 

55,850 

35,451 

18,803 

10,815 

673,081 

128,233 

642 

11,096 


1907. 


21,267,639 

48,528 

172,878 

817,790 

128,403 

3,854,599 

4,748,967 

1,391,785 


32,430,589 


1,002,868 

430 

593,317 

1,961,069 

66,873 

28,173 

274,074 

436,283 

3,814 

14,317 

49,903 

7,255 

17,950 

14,937 

111,819,895 

96,759 

188 

11,384 

1,635 


1907. 


Augmen- 
tation. 


6,737,022 
'28!ééi 


741,975 
283,699 


7,791,027 
1,709,467 


6,081,560 


172,648 
212,845 


4,122 


288 
1,635 


Diminu- 
tion. 


60,055 

95,844 
5,911 


1,547,657 
1,709,467 


106 

262,875 
289,192 


38,845 

5,361 

126 

5,947 

28,196 

853 

29,853,186 

31,474 

454 
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Relevé  des  vaisseaux  d'outre-mer  ou  à  destination  étrangère. 


Nature  des  navires. 

1906. 

1907. 

Nombre. 

Tonneaux. 

Nombre. 

Tonneaux. 

Steamers ^ 

Bricks  et  goélettes . 

394 
2 

1,360,279 
1,139 

378 

1,348,552 

396 

1,351,418 

378 

1,358,552 

Diminution  de  55  vaisseaux  et  59,746  tonnes. 


Relevé  des  arrivages  de  ports  en  aval  de  Montréal. 


Nature  des  navires. 

1906. 

1907. 

Nombre. 

Tonneaux. 

Nombre. 

Tonneaux. 

Steamers 

Bricks  et  goélettes 

82 
19 

60,750 
2,117 

74 

19 

59,315 
9,035 

101 

62,967 

93 

61,350 

Diminution  de  8  vaisseaux  et  de  1,617  tonnes. 

Revenu,  1906 .. $     11,679  33 

..        1907 10,303  04 


Diminution $     1,376  29 


GARDIEN  DU  PORT  DE  MONTREAL 
DOC.  PARLEMENTAIRE  No  23 


103 


«i 

w 

ta 
pq 


£ 

S 
© 
u 

-03 

r-< 

00 

© 


o 

+3 

P^E 

c3 

03 

0 

03 

'S 

fi 

«C 

^ 

0 
.2 

w 

'P 

H- 1 

h 

fi 

© 

# 

J» 

«T 

O 

03 

T3 


> 

se 

K 


000000       O  O  O  O  O  "*  00  OOSO  00  o 
OOOOOO        OOOOOO-^^iOt^t^O 


88; 

O  <M  1 


•H-  00 

00  (M 


Où»' 

885! 


OS  "*  1 
■-(CCI 

00  <n 


9   fi 


T3  ©3 
nf.fi      „  O    O 

^  4)  œ  »  O 
>  ^^  g  ^ 

8^ 


■  2  o 

S  g 
o  o 
o  03 


fi  fiJi 

s'-ol 
«Sa 

T3   te  g 
S    -,    O 


-X!     • 

;& : 

23  • 
ëj  : 

fi"0    . 

ri  -     • 

£0  : 

S.  03  '£ 
3?l' 


"S -S  S 

*    On 


^  -^  «-  s  ®  • 

•W  ■«    hfl  ï    3!    ^> 

«s  ®  ah  s  £  « 

•S   03   2  "g  S  £   g 

-2  &*'&'*  S  S 


I 


MO 

oc" 

•  ci 

•12 

'  es 

:  t»c 
:-5 


03   c« 


^   -ta 
0    f- 


i2w  s -S 

J  ^4 


III  11  11  !fl| 
sis-if*^  il-si 


'dri'O  S 
gfcsos  J 


fi-o.S  ® 

O    «.  (11 


-M 


<1  fi  g  »    .<3  ^  &>-1|jg-5 

.  03  t->  c3  ^    .  s-  o  -03  «s .  !-  o  -o?  —< 


as 'S   03   «3 
-03    »  +?      ~ 

S-    >    O-  03 
-^   fi   fiT3    : 

%>£  S'a 


N 

«    1 

as 

ec   | 

0 

rH 

■* 

^ 

00 

«* 

^1 

£ 

O 

S, 

s 

*e 

fc 

§ 

a 

^> 

•<f» 

••>> 

^3 

^5 

S; 

s 

e 

« 

04 

d 

H 

tf 

fi 

fi 

<l 

h! 
< 

w 

^ 

w 

0 

43 

^ 

M 

0 

o3 

s 

<4 

X 

<c 

NU 

> 
s 
0 
u 

43 

< 

p4 

© 

0 

a 

49 

O 

a 

H 

c3 
X 

-r 

N 

g 

t- 

00 

^s^  i 


•      •    03      •    03    2    X 

a^  S  »  «  3  2 

§>•*'!  :3'£j  s 

5i  03  >  c  b1  f  "03 
■  O  %  d  fi  bo^  fi 


fi 

si' 

03^ 
T3   O 

®   %   * 

C    S    fi 


Q-°  c 


2^ 

02  <î 


-Si 
C  S 


s'i 

03 


œsœaooœooom 

Mrf  Tt"»HOOOON 

eooiGOOo^-^ooooo 


03    03 

Sfi 


i      •  -03  ~P  . 

^  "il 


3  aillai 


I  J 


O-t^Ti 

03  1— ( 

03 


OO^t- "*  o  OS  t~  Ci  O  • 
^  ^  °0  TjT  00  rH  t^^" 

^SrH^^S?^- 


<03 
COOS 

eo«o 


St3   03   OU 

fi     -    03    fi 
O       *S   03 

(M        00 'O 


c3  bo 
II 


1 


fi 

F 

s  t« 
-Q  O 

T3   u 


â       «■ 


fi    03 
MO 


fiS 

OH 


t>:-<i3 

^r^ 


104 


MARINE  ET  PECHERIES 


7-8  EDOUARD  VII,  A.  1908 

Rblevb  des  placements  des  fonds  de  surplus  du  bureau  du  gardien  du  port  de  Montréal, 
et  pour  intérêts  accumulés  de  ces  placements  pour  l'année  finissant  le  31  décembre 
1907. 


Date. 



Montant. 

Pour-cent 

pendant 

douze  mois. 

Intérêt. 

16fév.    1880 
16  août  1880 

Dépensé  $2,380  34  en  achat   d'actions  du  gou- 
vernement fédéral , 

Dépensé  $7,284  11  en  achat    d'actions  enregis- 
trées de  la  ville  de  Montréal 

$        c. 

2,300  00 
7,000  00 

5,000  00 
10,000  00 
10,000  00 

4,000  00 
70,000  00 

3è 
5 

4 
4 
4 

4a/c  164  jours. 
4a/c  12  mois. 

$        c. 

80  50 
350  00 

18fév.    1884 
14  mars  1887 

Dépensé  $5,031  34  en  achat    d'actions    enregis- 
trées de  la   ville  de  Montréal  (coupons  n08 
1,720,  1,721,  1,722,  1,723  et  1724,  de  $1,000 
chacun)  

Dépensé  $10,320  75  en  achat  d'actions  du  fonds 
consolidé  de  la  ville  de  Montréal 

200  00 
400  00 

6  janv. 1906 

Dépensé  $10,000  00  en  achat  d'obligations  du  port 
de  Montréal 

400  00 

23     h     1907 

Dépensé  $4,000  00  en  achat  d'obligations  du  port 
de  Montréal 

Prêts  au  fonds  de  l'édifice  du  "  Board  of  Trade  " 
de  Montréal 

71  70 
2,800  00 

Total  des  placements 

108,300  00 

Total 

4,302  20 

C.  B.  ESDAILE, 
Trésorier  tlu  "  Board  of  Trade",  Montréal. 


Montréal,  6  janvier  1908. 


GEO.  HADRILL, 
Secrétaire  du  "  Board  of  Trade,"  Montréal. 
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ANNEXE  NO   18. 

RAPPORT  DU  GARDIEN  DU  PORT  DE  QUÉBEC,  POUR  L'ANNÉE 
FINISSANT  LE  31  DÉCEMBRE  1907. 

Bureau  du  Gardien  du  port,  Québec,  décembre  1907. 

Monsieur  F.  Gourdeau, 

Sous-chef,  ministère  de  la  Marine  et  des  Pêcheries, 
Ottawa. 

Monsieur, — Suivant  les  dispositions  de  l'article  10  des  règlements  concernant  le 
gardien  du  port,  j'ai  l'honneur  de  vous  soumettre  le  rapport  annuel  des  opérations  de 
ce  bureau  au  cours  de  l'exercice  finissant  le  31  décembre  1907,  savoir:  trente  steamers 
ont  été  inspectés  avant  leur  départ,  après  avoir  pris  dans  ce  port  une  bonne  partie 
de  leur  cargaison,  et  avoir  au  préalable  expédié  à  Montréal  une  partie  de  leur  car- 
gaison de  grain  et  autres  marchandises.  Vingt-huit  steamers  ont  été  inspectés,  leurs 
écoutilles  ouvertes  et  leurs  cargaisons  examinées  à  leur  arrivée  de  la  haute  mer. 

Quatre  steamers  et  une  barge  ont  été  inspectés  pour  des  avaries  reçues  en  abordage. 

Quatre  steamers  et  une  barge  ont  été  inspectés  après  avoir  touché  fond  ou  s'être 
échoués  dans  le  fleuve  Saint-Laurent,  en  aval  et  en  amont  de  Québec. 

Deux  steamers  ont  été  inspectés  et  leur  valeur  estimée  dans  le  but  d'en  fixer  la 
valeur  moyenne.  Cinq  inspections  ont  été  faites  de  marchandises  endommagées  dans  les 
magasins  ou  sur  les  quais. 

Les  recettes  et  dépenses  de  ce  bureau  ont  été  comme  suit  : — 

Recettes  de  toutes  sortes $  646  50 

Dépenses , 421  50 

Solde  net  en  recettes $  225  00 

Outre  ce  qui  précède,  il  y  a  eu  plusieurs  navires  endommagés,  par  échouement  ou 
autrement,  qui  n'étaient  pas  sujets  aux  règlements  du  gardien  du  port. 

Un  steamer  a  pris  à  Québec,  au  cours  de  la  saison,  516  têtes  de  bétail,  sur  lesquelles 
les  droits  se  seraient  élevés  à  $7.74  si  les  droits  eussent  été  perçus  comme  par  les  années 
précédentes,  ainsi  qu'on  le  verra  dans  le  relevé  ci-joint. 

Je  demeure  respectueusement, 

Votre  obéissant  serviteur, 

W.  SIMONS, 
Architecte  en  constructions  navales, 

Gardien  du  port. 
Québec,  décembre  1907. 
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Québbc,  décembre  1907. 

Relevé  du  bétail  expédié  du  port  de  Québec,  durant  la  saison  1907,  avec  le  nom  du 
steamer  et  le  montant  des  droits,  si  ceux-ci  eussent  été  perçus  comme  autrefois. 


Année. 

Nom  du  navire. 

Nombre 
de  bestiaux. 

Montant 
perçu. 

1907. 
27  juillet 

S.  S.  Devona 

516 

$    7  74 

516 

$    7  74 

Québec,  décembre  1907. 


W.  SIMONS, 
Inspecteur  intérimaire  du  bétail,  etc., 

Gardien  du  port. 


ANNEXE   NO   19. 

RAPPORT  DU  GARDIEN  DU  PORT  DE  VANCOUVER,  C.B.,  POUR 
L'EXERCICE  TERMINE  LE  31  DÉCEMBRE  4907. 


Vancouver,  14  janvier  1908. 
Col.  Gourdeau, 

Sous-chef,  ministère  de  la  Marine  et  des  Pêcheries, 
Ottawa. 

Monsieur, — J'ai  l'honneur   de    vous   soumettre   mon   rapport   annuel  de  gardien 
du  port  de  Vancouver,  C.-B.,  pour  l'année  finissant  le  31  décembre  1907. 

Montant  des  droits  perçus  pour  inspection  d'écoutilles  et  cargaisons. .  $594,00 

J'ai  l'honneur  d'être,  monsieur, 

Votre  obéissant  serviteur, 

MALCOLM  McLEOD, 


Gardien  du  port. 
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ANNEXE  NO  20. 

RAPPORT  DU  GARDIEN  DU  PORT  DE  SYDNEY,  N.-E.,  POUR 
L'ANNÉE  SE  TERMINANT  LE  31  DÉCEMBRE  1907. 

Sydney,  N.-E.,  18  janvier  1908. 

M.  GOURDEAU, 

Sous-chef,  ministère  de  la  Marine  et  des  Pêcheries, 
Ottawa. 

Monsieur, — J'ai  l'honneur  de  vous  soumettre,  ci-inclus,  le  rapport  annuel,  fait 
d'après  le  registre  du  gardien  du  port,  des  expéditions  faites  à  la  jetée  Internationale 
de  Sydney,  N.-E.,  pour  l'année  finissant  le  31  décembre  1907,  vous  le  soumettant  res- 
pectueusement en  son  entier. 

J'ai  l'honneur  d'être,  monsieur, 

Votre  obéissant  serviteur, 

NELSON  H.  TOWNSEND, 

Gardien  du  port. 
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Date. 

Nom  du  navire. 

Nom  du  capitaine . 

Tonnage  net 
officiel. 

Cargaison. 

1907. 

3  juin 

3    .,     

Memmon 

Purdon 

Brown 

2,046 
2,201 
1,265 
1,246 
1,619 
1,790 
1,070 
1,116 
1,547 
1,366 
1,893 
1,834 
1,839 
1,230 
1,593 
1,969 
2,794 
1,824 
2,611 

4,776 
1,246 
2,201 
1,913 
1,230 
1,081 
2,300 
2,186 
1,713 
2,034 
2,110 
1,246 
2,321 
1,826 
2,136 
1,231 
2,201 
623 
795 
1,280 
4,776 
1,643 
2,046 
2,344 
1,102 
2,612 
1,269 
1,343 
1,802 
1,825 
2,856 
1,913 

Générale 

Bangor 

Madriers    

4         11 

Nile 

Brown . 

Muir 

10    M     

Glenmount 

Bangore  Head 

W.  Gothard 

Irène 

Rails  plats 

Bois." 

11        „         

Finley 

Gorthop 

12    „     

Madriers ... 

15    „     

Smith 

Anelsen 

21    h     

Shicklestad 

Chicklase , 

22    i.     

Harrison 

Wilhelmsen 

Naven 

24    m     

V  alring 

Grains  et  carg.  génér. 

Bois  de  pulpe 

Phosphates  et  grains . 

27    m     

Egremont  Castle 

Beneta  

Moodie 

Drean 

Fraser 

28    .i     

Madriers 

30    n     ... 

Stormont 

Prob 

Jokoto 

Canada  Cape * 

Almeriana 

Rails 

2  juillet 

Aird 

Madriers 

3    i.        

Ommaney 

Générale 

5    <• 

8    n        

Hanks 

Morgan 

Clarc 

Madriers 

16    n        

Montana 

Traverses  de  chemins 

25    n 

Monarch 

..^IM          de  fer 

Générale 

28    h        

Glenmount ....  j 

Bangor 

Yoruba 

Stormount 

Emmanuel  

Muir 

Brown 

Davies 

McMaster 

Pohlson 

Rails 

29    .i        

Madriers 

5  août 

Bois 

11  ..     

12  .i 

Rails  d'acier 

19    n     

Tapton 

Traubs 

Pin  

29    „       

Atlanta 

HoUinsido 

Andoni 

Troutpool 

Burroughs 

Williams 

Gédérale 

31    m     , 

Madriers . .    . 

3  sept 

Hempson 

Traverses  de  ch.  de  f . 

Goldsworthy 

Muir 

Madriers 

7    m     . 

Glenmount 

Rails  d'acier 

9    n     . 

Bois  de  charpente. . . . 

13    u 

Dahomey 

Dutton 

16    „ 

Lo-id  Iveagh 

Hempden 

Madriers . . . 

17    n 

Stormount 

Bangor  

McMaster 

Rails  d'acier 

27    n 

Brown 

Madriers  

Marietta  de  Georgia 

Raven 

Johnson 

Madriers 

9    n 

Olsen 

Madden 

Poix 

12    .i 

13    n 

Monarch 

Clare 

Générale 

15    ti 

Adansi  

O'Toole 

Purdon 

Memnon 

Rails  d'acier 

22    u 

Bergenhus 

Kahrs 

Grain  et  bois 

26    n        

Parkwood 

Mon  tanna 

Butcher 

Edwards 

Krishinnsea 

Lovensen 

Madriers 

27    m 

Bois 

28    „ 

Ulaprand 

Poix 

29    n 

Nancy  Lee 

Dahomey  

Murchie 

Pulpe 

30    n 

Murphy 

Owens  

3  déc.  . 

Monténégro 

12    ii     , 

Yoruba 

Totaux 

94,833 

tonnes 

Je  certifie  que  ce  qui  précède  est  un  relevé  exact  et  véritable  des  expéditions  du  port. 
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De 


Montréal,  Que ... 

Chatbam,  N.B.    .    .. 
Campbelton,  N.-B. .. 

Sydney,  N.-E 

Québec,  Que 

Puswash,  N.-E 

Matane,  Que 

Campbelton,  N.-B   .. 

Gaspé,  Que 

Montréal,  Que 

Chatham,  N.-B 

Ferdinanda,   Flor 

Sainte-Catherine,  Que 

Sydney,  N.-E 

New-Castle,  N.B.    .. 

Gaspé,  Que 

Montréal,  Que , 

St-Jean,  N.-B 

Port-Daniel,  Que 

Montréal,  Que 

Sydney,  N.-E 

Newcastle,  N.-B 

Campbelton,   N.-B  . . 
Sydney,  N.-E....    ... 

English-Bay,  Que.    .. 

Pensacola,  Flor 

Montréal,  Que . .     .    . 

Pugwash,  N.-E.. 

Bonaventure,  Que .... 

New-Mills,  N.-B 

Sydney,  N.-E 

Pensacola,  Flor 

Barrachois,  Qaé 

Newcastle,  N.-B 

Sydney,  N.-E 

Newcastle,  N.B 

Campbelton,  N.-B. . . 

Sydney,  N.-E 

Sydney,  N.-E 

Montréal,  Que 

Campbelton,  N.-B. . . 

Sydney,  N.-E 

Québec,  Que 

Chatham,  N.-B 

Rimouski,  Que 

Sydney,  N.-E 

Dalhousie,  N.-B. 

Chicoutimi,  Que 

Gaspé,  Que 

Montréal,  Oué  

Sydney,  N.-E 


Cape-Town,  A. -S 

Belfast,  Irlande 

Barry-Docks,  Angl 

Québec,  Que 

Plymouth,  Angl 

Manchester,  Angl 

Bristol,  Angl 

Brow-Head,  Angl 

Belfast,  Irlande .    . , . 
Hambourg,  Allemagne. . . . 

Portland,  E.-U 

Shettin,  Allemagne 

Glasgow,  Ecosse 

Québec,  Que 

Manchester,  Angl 

Nassau,  B.I   

Cape-Town,  A. -S 

Manchester,  Angl 

Vera  Cruz,  Mo 

Cape-Town,  A. -S   

Québec,  Que 

Manchester,  Angl 

Buenos- Ayres,  Arg  

Québec,  Que 

Great  Yarmouth,  Angl . . . 

Leith,  Ecosse 

Cape-Town,  A. -S 

Kinale,  Angl 

Jampico,  Mex 

Brow-Head,  Angl 

Québec,   Que 

Barrow-in-Furness,  Angl. . 

Cap  Frances,  Cuba 

Liverpool,  Angl 

Québec,  Que 

Dublin  et  Belfast,  Irlande. 
White-Haven,  Angl ...     . 

New- York,  E.-U 

Québec,  Que 

Cape-Town,  A. -S 

Buenos- Ayres,  Arg 

Québec,   Que  

Londres,  Angl 

Brow-Head,  Angl 

Buenos- Ayres,  Arg 

Anvers,  Belgique ... 

Rosario  

Manchester,  Angl 

Nassau-Baha,  Id 

Cape-Town  A.-S 

Mexico,  Mex 


Tirant  d'eau. 


Avant. 


Pds.    Pcs. 


6 
0 
5 
1 
1 
8 
6 
8 
6 
4 
0 
5 
8 
3 
2 
8 
Tirant 

8è 

0 

6 

6 

6 

9 

8 
10 

0 

6 
10 

oi 

0 
9 
1 
2 

2 

9 

3 

9 

6 

5 

0 

Oè 

0 


Arrière. 


Pds.    Pcs. 


2<) 


23 
20 
19 
20 
21 
22 
22 
21 
26 
19 
22 
19 
19 

moyen 
22 
21 
20 
19 
21 
18 


6 

4 

10 

9 

5 

9 
Tirant 
Tarant 

6 
Tirant 
Tirant 

1 


20 
22 
19 
20 

16 
154 
22 
19 
24 
23 
16 
23 


7 

7 

0 

6 

10 

Tirant 

10 

8 

7 

U 


3 
10 

8 
Tirant 
Tirant 

4 

0 


Franc  bord. 


Pds-  Pcs. 


10 

6 

3 

4 

7 

3 
moyen, 
moyen. 

4 
moyen, 
moyen. 

9 

4 

4 

3 

6 

8 

7 
10 

7 

4 

9 

9 

4 
16 

5 

8 

8 

7 

3 

4 

5 

7 

6 

4 
10 
moyen. 

2 

8 

9 

2 

6 

5 

4 

7 
moyen, 
moyen. 

5 

9 

6 

6 


H 


9 
1 

loi 


3 

H* 

1 

5 
10* 

1 
11 

0 

0 

0 

2 

8 

1 

0è 

3 

H 
1 
11 


Honoraires. 


8  00 
8  00 
8  00 
8  00 
8  00 
8  00 
8  00 
8  00 
8  00 
8  00 
8  00 
8  00 
8  00 
8  00 
8  00 
8  00 
8  00 
8  00 
8  00 
8  00 
8  00 
8  00 
8  00 
8  00 
8  00 
8  00 
8  00 
8  00 
8  00 
8  00 
8  00 
8  00 
8  00 
8  00 
8  00 
8  00 
8  00 
8  00 
8  00 
8  00 
8  00 
8  00 
8  00 
8  00 
8  00 
8  00 
8  00 
8  00 
8  00 
8  00 
8  00 


$408  00 


Jetée  Internationale,  Sydney,  N.-E.,  pour  l'exercice  finissant  le  31  décembre  1907. 


NELSON  H.  TOWNSEND, 

Gardien  du  port. 
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ANNEXE  NO  21. 

RAPPORT  DU  GARDIEN  DU  PORT  DE  ST  ANDREWS,  N.-B.  POUR 
L'EXERCICE  FINISSANT  LE  31  DÉCEMBRE  1907. 

Le  Lieut.-Col.  Gourdeau, 

Sous  chef,  ministère  de  la  Marine  et  des  Pêcheries. 

Monsieur, — J'ai  l'honneur  de  vous  soumettre  mon  rapport  annuel  pour  l'exercice 
finissant  le  31  décembre  1907. 

18  mars — Inspection  des  écoutilles,  goélette'3  mâts,  Greta     $2  50 

Inspection  de  la  coque  du  navire,  avec  certificat 8.00 

Pour  secours .. . 5.00 

25  mars — Seconde  inspection  de  la  coque  du  navire  avec  certificat 5.00 

Pour  secours 3 .  00 

27  mars — Inspection  des  écoutilles,  goélette  Sam  Slick . .   2 .  50 

$26.00 

La  goélette  Greta  a  brisé  ses  câbles  et  a  été  entraînée  vers  la  côte  de  l'île  du  Minis- 
tère où  elle  s'est  considérablement  endommagée.  J'ai  ordonné  que  le  vaisseau  fut  cal- 
faté de  nouveau. 

Tous  droits  perçus  pour  l'année  1907. 

JOHN  WREN, 

Gardien  du  port. 
St-Andrews,  N.-B.,  24  junvier  1908. 


ANNEXE  NO  22. 

RAPPORT  DU  GARDIEN  DU  PORT  DE  WESTPORT,  N.-E.,  POUR 
L'EXERCICE  FINISSANT  LE  31  DÉCEMBRE  1907. 

19  mars  1908. 
Le  Col.  F.  Gourdeau, 

Sous-chef,  ministère  de  la  Marine  et  des  Pêcheries, 
Ottawa. 

Monsieur, — Je  fais  maintenant  mon  rapport  comme  gardien  du  port  de  Westport, 
N.-E.,  pour  l'exercice  expiré  le  31  décembre  1907.  Je  n'ai  pas  été  appelé  durant  Tannée, 
conséquemment,  je  n'ai  rien  eu  à  faire.  Le  SS.  Westport  III  a  été  jeté  à  la  côte,  ve- 
nant de  St-Jean,  N.-B.     Les  avaries  se  sont  montées  à  environ  $15.00, 

Je  demeure  votre  obéissant  serviteur, 

GEO.  WELSH, 

Gardien  du  port. 
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ANNEXE  NO  23. 

RAPPORT  DE  L'ADMINISTRATION  DE  PILOTAGE  DU  PORT  DE 

MONTRÉAL,  POUR  L'EXERCICE  FINISSANT  LE 

31  DÉCEMBRE  1907. 


M.  le  sous-chef,  ministère  de  la  Marine  et  des  Pêcheries, 
Ottawa. 


21  décembre,  1907. 


RAPPORT    SUR    LE    PILOTAGE    DE    MONTREAL. 

Monsieur, — J'ai  l'honneur  de  vous  transmettre  un  rapport  des  opérations  de  l'ad- 
ministration de  pilotage  de  Montréal  pour  l'année  1907. 

Les  bureaux  de  Montréal  sont  situés  vis-à-vis  le  fleuve,  au  n°  223,  rue  des  Commis- 
saires. Le  capitaine  James  J.  Riley  en  est  le  surintendant,  M.  Omer  Michaud  son 
aide,  M.  Louis  Pinoteau  le  messager. 

Les  bureaux  de  Québec  sont  sur  la  rue  Dalhousie,  en  face  du  bureau  des  pilotes  de 
Québec  et  le  débarcadère  des  chaloupiers.  M.  Ulric  Thibaudeau  est  le  fonctionnaire 
en  charge. 

A  la  clôture  de  l'exercice  1906,  le  nombre  de  pilotes  commissionnés  inscrits  sur  le 
registre  du  service  actif  était  de  50.  Le  11  janvier  1901,  M.  Narcisse  Perrault,  ayant 
atteint  l'âge  de  soxante-dix  ans  (70),  a  été  mis  à  la  retraite,  et  le  1er  avril  1907,  M.  J. 
Delavoie-Frénette  a  été  promu  à  sa  place. 

Le  1er  mai  1907,  M.  Nestor  Arcand  a  été  reconnu  physiquement  incapable  de 
continuer  ses  services  et  a  été  inscrit  sur  la  liste  des  pensionnaires,  et  le  3  juillet  1907 
M.  Cyriac  Gauthier  a  été  promu  à  sa  place,  de  sorte  que  le  nombre  des  pilotes  commis- 
sionnés et  en  service  actif  a  été  maintenu  à  cinquante  (50)  et  est  resté  à  ce  chiffre  depuis 
cette  date. 

Le  montant  des  sommes  gagnées  par  les  pilotes  commissionnés  durant  l'année  1907  a 
été  de  soixante-treize  mille  huit  cent  soixante  dollars  et  cinquante-cinq  cents  ($73,860.55), 
suivant  l'annexe  3,  qui  indique  les  noms  des  pilotes  commissionnés,  leur  âge,  le  lieu  de 
leur  résidence,  la  date  de  leur  commission,  le  nombre  de  leurs  pilotages  pendant  la  sai- 
son à  Montréal  et  aux  ports  intermédiaires,  le  nombre  total  de  leurs  voyages,  leurs  gains 
pendant  les  voyages  faits  à  Montréal  et  pendant  leurs  voyages  faits  aux  ports  intermé- 
diaires, le  montant  total  de  leurs  gains  et  comment  ils  ont  été  distribués,  c'est-à-dire  s'ils 
ont  été  attribués  à  des  services  spéciaux  ou  au  tour-de-rôle. 

La  somme  la  plus  forte  gagnée  en  1907  par  un  seul  pilote  commissionné  a  été  de 
deux  mille  huit  cent  cinquante-trois  dollars  et  douze  cents  ($2,853.12),  et  la  plus  petite 
a  été  de  deux  cent  trente-cinq  dollars  et  sept  cents  ($235.07). 

Le  nombre  des  pilotes  commissionnés  employés  à  des  services  spéciaux  à  la  fin  de  la 
saison  était  de  trente-neuf  (39),  et  ceux  qui  l'étaient  au  tour-de-rôle  étaient  au  nombre 
de  onze  (11).  Le  montant  des  sommes  gagnées  par  les  pilotes  en  service  spécial  a  été 
de  soixante-huit  mille  cinq  cents  trente-six  dollars  et  quatre-vingt-douze  cents  ($68.- 
536.92),  tandis  que  le  total  des  sommes  gagnées  par  les  pilotes  employés  au  tour-de-rôle 
a  été  de  cinq  mille  trois  cent  vingt- trois  dollars  et  soixante-cinq  cents  ($5,323.65),  soit 
une  moyenne  de  mille  huit  cent  quatre-vingt-treize  dollars  et  quatre-vingt-six  cents  pour 
les  pilotes  de  service  spécial,  et  de  quatre  cent  quatre-vingt-trois  dollars  quatre-vingt- 
dix-sept  cents  ($483.97)  pour  ceux  de  tour-de-rôle. 
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La  conduite  générale  des  pilotes  a  été  bonne  et  s'est  maintenue  telle.  M.  Joseph 
Edouard  Pleau  a  été  destitué  pour  ivresse  et  M.  Constant  Toupin  a  perdu  son  emploi  à 
la  "  Elder  Dempster  Co."  pour  la  même  raison. 

Il  n'y  a  eu  aucune  accusation  d'incapacité  contre  les  pilotes,  excepté  dans  les  cas  de 
M.  C.  Lyderic  Bouille,  qui  a  été  trouvé  en  défaut  lors  de  l'échouement  du  S. S.  "  Mont- 
réal ",  de  la  ligne  du  C.  C.  P.,  dans  le  lac  Saint-Pierre,  et  qui  a  été  frappé  d'une  amende 
de  soixante-quinze  dollars  à  payer  en  trois  termes  égaux. 

L'annexe  2  indique  les  noms  des  dix  (10)  apprentis  pilotes  choisis,  et  un  résumé  de 
leur  travail  sur  les  vaisseaux  océaniques  durant  la  saison  de  1907.  M.  J.  B.  Angers, 
qui  est  porté  au  N°  1  de  la  liste,  a  passé  dans  cette  liste  de  dix  au  cours  de  1909,  et  M. 
D.  J.  Perrault,  qui  est  porté  au  N°  2  de  la  liste,  a  aussi  été  inscrit  sur  la  liste  par  un 
bureau  d'examinateurs  réuni  dans  ce  but  au  cours  de  ce  mois.  Ces  deux  hommes  conti- 
nueront à  figurer  sur  le  rôle  des  apprentis  choisis  jusqu'à  ce  qu'ils  aient  été  commis- 
sionnés. 

L'annexe  3  indique  les  noms  des  personnes  qui  reçoivent  des  pensions  du  fonds  de 
retraite  des  pilotes,  et  le  montant  reçu  par  chacune  d'elles  chaque  trimestre.  11  y  a  eu 
trois  noms  ajoutés  à  cette  liste  depuis  la  date  de  mon  rapport  de  l'année  dernière. 

Le  fonds  de  retraite  des  pilotes  est  sous  la  garde  et  l'administration  du  ministère  des 
Finances,  à  Ottawa.  Ce  bureau  ne  fait  que  le  service  de  la  distribution  et  rend  simple- 
ment compte  au  ministère  de  tout  l'argent  qu'il  reçoit. 

L'annexe  5  indique  le  nombre  des  vaisseaux  enregistrés  à  ce  bureau,  leur  tonnage 
total,  le  nombre  des  capitaines  et  des  hommes  d'équipage,  et  le  nombre  des  passagers 
qu'ils  ont  amenés  ici. 

L'annexe  6  montre  les  changements  qui  ont  été  faits  dans  les  statuts  de  l'adminis- 
tration de  pilotage  de  Montréal  d'après  les  ordres  du  ministère,  à  la  date  du  18  décembre 
1907. 

Le  tout  respectueusement  soumis  par 

Votre  obéissant  serviteur, 

JAMES  J.  RILEY, 

Surintendant  des  pilotes. 
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DOC.  PARLEMENTAIRE  No  23 


ANNEXE  1. 


ADMINISTRATION    DE    PILOTAGE    DE    MONTRÉAL. 

Apprentis  pilotes  choisis  pour  le  port  de  Québec  et  les  ports  en  amont. 


Résumé  du  travail  des  dix  apprentis  pilotes  choisis  pour  le  port  de  Québec  et  les  ports 
en  amont,  indiquant  le  nombre  de  voyages  faits  avec  des  pilotes  commissionnés  sur 
les  vapeurs  océaniques  durant  l'année  1907. 

1.  J.  B.  Angers,  2  voyages.     (Promu  l'année  dernière.) 

2.  D.  J.  Perrault,  3  voyages.    (Promu  le  6  décembre  1907.) 

3.  F.  X.  Rivard,  14  voyages  (n'est  pas  en  servie0,  étant  malade  depuis  juillet). 

4.  Joseph  Mayrand,  38  voyages. 

5.  Napoléon  Lachance,  51  voyages. 

6.  Henri  Bouille,  44  voyages. 
Théode  Perron,  38  voyages. 

Bona  Dussault,  toute  la  saison  sur  le  vapeur  Impérial,  par  permission  spé- 
ciale. 

J.  Arthur  Arcand,  toute  la  saison  sur  le  vapeur  Verchères, 

spéciale. 
Jules  Brière,  44  voyages, 


7. 
8. 

9. 

10. 


par  permission 


ANNEXE  2, 

Liste  complète  des  apprentis  pilotes  pour  et  en  amont  de  Québec,  avec  notes 
particulières  à  leur  sujet. 


Nom  de  l'apprenti. 


Angers,  J.  B 

Perrault,  David  J 

Rivard,  F.  X 

Mayrand,  Joseph 

Lachance,  Napoléon 

Bouille,  Henri 

Perron,  Théode 

Dussault,  Bona 

Arcand,  Joseph-Arthur 

Brière,  Jules 

De  Villiers,  Napoléon 

Marchand,  Armand 

Gosselin,  Achille 

Paquette,  Donat 

Lacroix,  Edmond 

Houde,  Thomas 

Marchand,  Cyprien 

Lacouture,  Ludovic. ....... 

Naud,  Emilien 

Perrault,  Joseph-Etienne... 

Perron,  Oscar 

De  Villiers,  Joseph-Edmond 


27 
27 
27 
26 
24 
23 
24 
26 
24 
21 
21 
20 
22 
23 
21 
22 
21 
25 
21 
29 
19 
19 


Résidence. 


Ste-Anne  de  la  Pérade,  Québec 

Deschambault,  P.Q .... ,. . . 

Grondines,  P.Q 

Lachevrotière,  P.Q 

442,  rue  King,  Québec 

Deschambault,  P.Q 

ii  

St-Marc  des  Carrières  

Champlain,  P.Q . 

Portneuf,  P.Q 

Lotbinière,  P.Q 

Trois-Rivières,  P.Q  

Deschambault,  P.Q 

Grondines,  P.Q 

Contrecœur,   P.Q . 

St- Antoine  de  Tilly,  Québec. . . 
1563,  rue  St- André,  Montréal. . 

St-Ours,  P.Q 

Deschambault,  P.Q , 

h  

St-Louis  de  Lotbinière,  P.Q. . . 


Date  du  permis. 


16  août  1899. 

16 

16 

16 

4  décembre  1900. 

4 

4 

4 

4 
30  décembre  1903. 
30        t.  1903. 

30  décembre  1902. 
30 
30 
30 
30 
30 
30 
30 

1er  novembre  1906 . 
Attend  son  certificat. 


Montréal,  17  décembre  1907. 


JAMES   KILEY, 

Surintendant  des 
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Pilotes  commissionnés  pour 


Relevé  indiquant  le  nombre  des  pilotes  commissionnés  pour   le  port  de  Québec  et  en 

employés  en  service 


1 
2 
3 
4 
5 
6 
7 
8 
9 

10 
11 
12 
13 
14 
15 
16 
17 
18 
19 
20 
21 
22 

23 
24 

25 
26 
27 

28 
29 

30 
31 
32 
33 
31 
35 
36 
37 
38 
39 
40 
41 
42 
43 
44 
45 
46 
47 
48 
49 
50 


Nom  du  pilote. 


Naud,  Onésime 

Beaudet,  Prudent 

Brunet,  Célestin 

Groleau,  Ulric 

Auger,  Cléophas 

Labranche,  Ferdinand 

Bouille,  Louis  Z 

Gauthier,  Laurent 

Nault,  Delavoie 

Gauthier,  Wilbrod 

Dufiesne,  George 

Arcand,  Norbert 

Bouille,  Tancrède. . . . 
Dussault,  Joseph  G . . . 
Raymond,  Wilfrid... 
Hurteau,  Joseph  P . . . 

Perrault,  Edouard 

Bouille,  Lydéric 

Dussault,  Honoré 

Brière,  Arthur 

Perrault,  Alexis 

Duf resne,  Côme 

Nadaud,  J.  B 

Naud,  Aubert  .  .  . . 
Dussault,  Napoléon  . 
Areand,  Barthélémy 

Belisle,  Prudent 

Arcand,  George 

Toupin,  Constant 

Perrault,  George 

Bouille,  Narcisse 

Léveillé,  Joseph ...    . 

Perron,  Sévère 

Angers,  Albéric 

Béhsle,  Arthur 

Hamelin,  G.  Théo..  . 
Perrault,  Anthyme . . . 

Raymond,  J.  N 

Bourassa,  J.  Henri . . . 
Paquin,  L.  Azarias . . 
Labranche,  J.  Urel.. . 

Paquet,  Damien 

Gariépy,  J.  Arthur.   . 

Gagnon  Albert 

Frénette,  G.  Oswald  . 
Hamelin,  Chs.  B. ..   . 

Perron,  Tancrède 

Frénette  J.  Delà 

Hamelin,  Fortunat. . . 
Gauthier,  J.  Cyriac. . 


Age. 


66 
67 
64 
60 
61 
60 
58 
56 
54 
54 
58 
54 
53 
51 
52 
47 
58 
50 
54 
50 
45 
47 

48 
54 
45 
45 
45 
43 
41 

42 
48 
44 
49 
33 
45 
33 
29 
28 
30 
35 
33 
33 
29 
31 
31 
27 
30 
30 
30 
27 


Résidence. 


Deschambault,  P.  Q 

36,  rue  Ste-Famille,  Québec 

512,  Desery,  Montréal 

Grondines,  P.Q 

Pointe-Lévis,  P.Q 

Portneuf,  P.Q 

Deschambault,  P.Q 

it  ii     

n  n     ...... 

ii  n     

Champlain,  P.Q 

Deschambault,  P.Q 

m  ii     

26,  rue  Duluth,  Montréal. . 

Deschambault,  P.Q 

Trois-Rivières,  P.Q 

Ste-Pétronille,  P.Q 

Portneuf,  P.Q 

Deschambault,  P.Q 

n  n     

Lévis,  P.Q 

Deschambault,  P.Q 

n  ii     

n  n     

n  n     

n  n     

Trois-Rivières,  P.Q 

Deschambault.  P.Q 

ii  ii     

Batiscan,  P.Q 

1 15,  r.  chr.  Colomb.  Montréal 
Ste-Anne  de  la  Pérade,P.Q. 

Deschambault,  P.Q 

Grondines,  P.Q 

Deschambault,  P.Q 

Lévis,  P.Q 

18,  rue  Dupont,  Québec. . . 

Portneuf,  P.Q  

Grondines,  P.Q 

Lachev  rôti  ère,  P.Q 

Trois-Rivières,  P.  Q 

Portneuf,  P.  Q.  W 

Champlain  

Deschambault,  P.  Q 

Portneuf,  P.  Q 

Deschambault,  P.  Q 

1235,  rue  Sanguinet,  Mont 


Date  de  la 
commis- 
sion. 


mars  '70 
oct.  '70 
fév.  '72 
oct  '72 
sept.  '74 
avril  '75 
janv.'78 
déc.  '79 


16 
10 
10 

10 

10  déc.  '80 

10 

10 

20 

20 

20 

20 

20 

16 

28 

28 

23  juin  '91 


fév.  '84 
avril  '88 
mars  '89 


juill.  '89 
avril  '91 


11  avril  '93 
11  juill.  '94 

3  avril  '94 
3 

3 
3 
3 

11  sept.  '94 
9  oct.  '94 
18  juin  '95 
14  avril  '96 
14  mars  '98 
20  sept.  '98 
20 

1er  mai  '00 
1er  oct.  n 
16  avril  '01 
13  juin  '02 
13 

4  fév.  '03 
20  avril  '03 
30  nov.  '02 
26  mars  '06 

juin  '06 

1er  déc.  '06 

1er  avril '07 

20    .,      '07 

3juil.  V7 


Observations. 


Membre  du  comiaé. 


Secrétaire  du  comité. 


Président  du  comité. 


Membre  du  comité. 


Membre  du  comité . 


Perrault,  Farcisse,  a  été  mis  à  la  retraite  le  11  jan.  1907,  et  remplacé  par  J.  Delavoie  Frénette  le  1er  janv.  '07. 
Pleau,  Joseph  Edouard,  a  été  destitué  le  1  janv.  1907,   et  remplacé  par  Fortunat  Hamelin  le  20  avril  1907. 
Arcand,  Nestor,  a  été  mis  à  la  retraite,  le  1er  mai  '07,   et  remplacé  par  J.  G.  Cyriac  Gauthier  le  3  juil.  '07. 
Bureau  de  l'Administration  du  pilotage  de  Montréal,  17  décembre  1907. 
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QUÉBKC    ET    LES    PORTS    EN    AMONT. 

amont,  durant  l'année  1907,  leur  domicile,  le  nombre  de  pilotages,   leurs  gains  et  si 
spécial  ou  à  tour  de  rôle. 


1 

16 

7 

3 
16 
18 
17 
19 
25 
25 
15 
22 
24 
16 
15» 
16 
14 
12 

5 
16 
20 
24 

1 
27 
14 
12 
16 
17 

2 

19 
5 

14 

17 

19 

2 

17 

5 

4 

19 

15 

8 

3 

15 

12 

18 

20 

20 

15 

22 

20 


'O  3 


Irïi 


o  <o 


38 


1 

1 

2 

1 

2 

2 

1 

1 

8 

7 

1 

1 

3 

3 

2 

1 

1 

a  I 

2   S 


172  09 
1,972  20 

256  63 

203  25 
2,051  10 
2,119  35 
1,899  47 
2,853  12 
2,449  55 
2,822  08 

93  L  03 
2,344  02 
2,690  38 
1,572  75 
1,699  31 
1,652  73 
1,513  44 
1,586  95 

369  34 
1,550  44 
2,396  29 
2,003  80 

199  75 
2,462  68 
1,558  04 

838  75 
1,576  34 
1,349  46 

384  60 

2,311  84 

416  06 

1,582  18 

1,651  09 

2,455  70 

218  47 

1,668  88 

440  82 

316  70 

1,793  42 

1,513  26 

825  87 

332  60 

1,453  81 

858  72 

1,471  14 

1,298  02 

2,055  58 

1,052  76 

1,191  65 

1,112  94 


71,499  56 


118  71 


"355*54 
56  51 

4463* 

95  80 

'ii9*59* 

69  13 
101  07 

33  40 
35  32 

"  i26*73* 

"48*i3* 

60  47 


12  53 
131  69 


65  91 

469  71 

74  38 


184  90 


93  34 


13  50 


2,360  99 


290  80 

1,972  20 

612  17 

259  76 

2.051  10 
2,119  35 
1,899  47 
2,853  12 
2,449  65 
2,822  08 

931  03 
2,344  03 
2,735  01 
1,668  55 
1,699  31 
1,772  32 
1,513  44 
1,586  95 

438  47 
1,651  51 
2,396  29 
2,037  20 

235  07 
2,462  68 
1,558  04 

838  85 
1,703  07 
1,349  46 

384  60 

2,311  84 

464  19 

1,582  18 

1,711  46 

2,455  70 

281  00 

1,800  57 

440  82 

316  70 

1,839  33 

1,982  97 

900  25 

332  60 

1,638  71 

57  72 

1,471  14 

1,391  36 

2,055  58 

1.052  76 
1,191  65 
1,126  44 


73,860  55 


Employés  au  service  spécial,  ou 
au  tour-de-rôle. 


Tour  de  rôle. 

C.  C.  P.  Atlantique. 

Nova  Scotia  Steel  &  Coal  Co. 

Tour  de  rôle. 

Ligne  Donald  son. 

C.C.  P.  Atlantique. 

Ligne  Allan. 

Dominion  Coal  Co. 

Line  Allan. 

Cie  S.  S.  de  Québec 

Dominion  Coal  Co. 

Ligne  Allan. 

Dominion  Coal  Co. 

Ligne  Thomson. 

Dominion  Coal  Co. 

Ligne  Manchester. 

C.  C.  P.  Atlantique. 

Ligne  Manchester. 

Head  Line. 

Ligne  Dominion. 

Hamburg- American  d'abord,  puis  ensuite  Elder 

Dempster  Co. 
Tour  de  rôle. 
Ligne  Allan" 
Ligne  Thomson. 
Intercolonial  Coal  Mfg  Co. 
Dominion  Coal  Co. 
Acadia  Coal  Co. 
Elder  Dempster  Co.  d'abord,  puis  ensuite  tour 

de  rôle. 
Ligne  Leyland  et  Dominion. 
Tour  de  rôle. 
Ligne  Thomson. 

Dominion  Coal  Co.  - 

Ligne  Dominion. 
Tour  de  rôle. 
Dominion  Coal  Co. 
Tour  de  rôle. 
Tour  de  rôle. 
Dominion  Coal  Co. 
Nova  Scotia  Steel  &  Coal  Co. 
The  Crown  Boats  Line  Co. 
Tour  de  rôle. 
Dominion  Coal  Co. 
Inverness  Railway  &  Coal  Co. 
Dominion  Coal  Co. 

Tour  de  rôle,  puis  ligne  Hamburg- American. 
Ligne  Donaldson. 
Ligne  Dobell. 
Tour  de  rôle. 


JAMES   RILEY, 

Surintendant  des  pilotes. 
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FONDS  DES  PILOTES  DE  MONTRÉAL. 

Liste  des  pensionnaires,  sommes  payables  chaque  trimestre. 


Nc 


3 

4 

5 

6 

7 

8 

9 

10 

11 

12 

13 

14 

15 

16 

17 
18 
19 
20 
21 
22 
23 
24 


27 


Nom. 


Veuve  David  L.  Bouille 

Athanase  Duf  resne 

Victor  Gagnon 

Alexis  Gauthier 

Octave  J.  Ilamelin  

Joseph  Léveillé 

Adolphe  Lise 

David  Mathieu 

Edouard  Naud 

Jean  Nault 

Elzéar  Bélisle 

Zéphirin  Bouille 

Cyrille  Bélisle 

Joseph  Pleau 

Joseph  Toupin 

Héritiers  Josaphat  Sauvageau,  par  F.  X.  Gauthier, 

tuteur 

Pilote  décédé  Jean  Arcand 

Cyrille  Bélisle 

L.  A.  Bouille 

Philippe  Bélanger 

Joseph  Chandonnet  

François  Desjordy 

Pierre  Gagnon 

Louis  Mayrand 

Augustin  Naud 

Liboire  Perrault 

Trefflé  Toupin 

Alfred  Frenette 

Gédéon  Groleau 

Alfred  St- Amant 

Néré  Bélisle 

Narcisse  Perrault 

Nestor  Arcand 


Résidence. 


Deschambault,  P .  Q 

Champlain,  P .  Q 

Deschambault,  P .  Q 

m  h       

Hospice  Auclair,  Montréal  . 
16  rue  Drummond        m 

73  rue  Fabre,  Montréal 

SoreLP.Q 

Deschambault,  P.Q. 

h  n       

82  rue  Visitation,  Montréal . 
Ste-Anne  de  la  Pérade,  P.Q 
Champlain,  P.Q 

Deschambault,  P.Q 

»  -  n       

n  n       ....... 

Lotbinière,  P.Q,...!.!!'.'.!' 

Lévis,  P.Q 

Lavaltrie,P.Q 

Trois-Rivières,  P.Q 

Ste-Anne  de  la  Pérade,  P .  Q 
St-Marc  des  Carrières,  P.Q. 
Deschambault,  P.Q.     .... 

Lac-Bouchette,  P.Q 

Portneuf,  P.Q 

Grondines,  P.Q 

Deschambault,  P.Q 


Montant. 

$   c. 

29  33 

37  33 

37  33 

32  00 

37  33 

37  33 

37  33 

32  00 

32  00 

32  00 

37  33 

37  33 

29  33 

37  33 

32  00 

29  33 

75  00 

75  00 

75  00 

*  75  00 

75  00 

75  00 

75  00 

75  00 

75  00 

75  00 

75  00 

75  00 

75  00 

75  00 

75  00 

75  00 

75  00 

JAMES  J.  RILEY, 

Surintendant  des 
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ANNEXE  5. 

Nombre  des  vaisseaux  enregistrés  à  ce  bureau 749 

Tonnage  total  de  ces  vaisseaux 1,932,236 

Le  nombre  des  capitaines  et  des  équipages  était  de 44,902 

Nombre  des  passagers  transportés 75,650 

JAMES  J.  RILEY, 

Surintendant  des  pilotes. 


ANNEXE  6. 

Changements  et  additions  aux  Statuts  de  V Administration  du  Pilotage  de  Montréal, 
autorisés  par  le  ministère,  à  la  date  du  18  décembre  1907. 

Ajouté  au  statut  12  :  "Et  que  le  nombre  de  voyages  faits  par  chacun  des  apprentis 
choisis,  avec  les  pilotes  commissionnés,  ne  sera  pas  inférieur  à  cinquante  (50)  pour  chaque 
saison  de  navigation." 

Ajouté  au  statut  8  :  "  Que  les  voyages  en  mer  compteront  à  toute  époque,  durant 
l'apprentissage,  mais  que  le  nombre  de  ces  voyages  en  mer  ne  sera  pas  inférieur  à  trois 
(3),  chacun  devant  être  fait  séparément,  dans  un  hiver  particulier.  " 

Changement  dans  le  statut  43  :  "  Le  nombre  des  pilotes  sera  de  cinquante  (50)  au 
lieu  de  cinquante-cinq  (55),  nombre  actuel  ;  et  l'édition  française  devra  être  changée 
afin  que  le  chiffre  de  cinquante  (50)  y  soit  imprimé,  au  lieu  de  vingt-cinq  (25)  chiffre 
actuel." 

Instructions  au  sujet  du  nombre  des  apprentis  choisis  : 

11  Le  nombre  des  apprentis  choisis  sera  de  sept  (7)  au  lieu  de  dix  (10),  comme  actu- 
ellement ;  mais  ce  changement  ne  sera  fait  que  lorsque  trois  des  dix  apprentis  actuels 
auront  été  promus." 

JAMES  J.  RILEY. 

Surintendant  des  pilots. 
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ANNEXE  NO  24. 

RAPPORT  DE  L'ADMINISTRATION  DU  PILOTAGE    DE    QUÉBEC,  POUR 
L'ANNÉE  FINISSANT  LE  31  DÉCEMBRE  1907. 

Québec,  31  décembre  1907. 

L'honorable  Ministre  de  la  Marine  et  des  Pêcheries, 
Ottawa. 

Monsieur, — J'ai  l'honneur  de  vous  faire  parvenir  ci-inclus  un  rapport  de  la  corpo- 
ration des  pilotes  du  port  de  Québec  et  des  ports  en  aval  de  cette  ville,  pour  l'année  1907. 

Quatre  pilotes  ont  été  inscrits  sur  la  liste  de  pension,  ce  sont  : 

M.  Joseph  Larochelle,  N°  50,  licencié  le  23  octobre  1879,  mis  à  la  retraite  le  29 
juin  1907. 

M.  Hubert  Raymond,  licencié  le  20  février  1863,  mis  à  la  retraite  le  1er  avril  1907. 

M.  Ls.  Edmond  Morin,  N°  1,  licencié  le  7  mars  1882,  mis  à  la  retraite  le  1er  sep 
tembre  1907,  ayant  rendu  de  longs  et  honorables  services. 

M.  Pierre  Gobeil,  N°  27,  licencié  le  4  avril  1871,  mis  à  la  retraite  le  1er  no- 
vembre 1907. 

Avant  l'ouverture  de  la  navigation,  tous  les  pilotes  ont  eu  la  vue  examinée  par  le 
Dr  Page.  Un  pilote,  M.  Elzéar  Desrosiers,  n'a  pas  encore  passé  cet  examen,  mais  suit  un 
traitement  du  Dr  Page  et  n'a  pas  piloté  durant  cette  saison. 

SERVICE    DU    PILOTAGE    DE    LA    STATION    DE    LA    POINTE-AU-PÈRE. 

A  la  fin  d'avril,  un  des  directeurs  est  parti  avec  des  pilotes  pour  la  Pointe-au-Père, 
afin  de  voir  s'il  y  a  dans  cette  station  assez  de  pilotes  pour  les  besoins  des  navires  y  ar- 
rivant, et  tenir  en  ordre  le  livre  de  loch  et  le  registre  du  bureau  des  pilotes. 

M.  Prudent  Marmen,  N°  69,  a  été  suspendu  de  ses  fonctions  de  pilote  pour  le 
reste  de  la  saison,  et  ne  doit  pas  piloter  de  navire  jusqu'à  ce  qu'il  en  ait  reçu  instruction 
du  ministre. 

M.  Moïse  Godbout,  N°  73,  a  été  suspendu  pour  un  mois  pour  la  raison  qu'il  a  été 
incapable  de  prendre  son  tour. 

Nous  avons  été  pleinement  avisé  par  l'agent,  M.  J.  U.  Gregory,  de  toutes  les  dé- 
fectuosités qui  se  sont  produites  sur  les  bouées  ou  feux  entre  la  Pointe-au-Père  et 
Québec,  et  je  puis  dire  que  tous  les  pilotes  ont  fait  de  leur  mieux  pour  annoncer  dès 
leur  arrivée  toute  défectuosité  des  appareils  placés  dans  le  fleuve. 

Respectueusement  soumis, 

ALFRED  LAROCHELLE, 

Surintendant  des  pilotes  de  Québec. 
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Nom. 


Louis  Edmond  Morin,  pension,  1er  septembre 

Edmond  Larochelle,  Tour-de-Rôle  

Adelne  Pouliot,  tour  de  rôle 

Bart.  Pépin  dit  Lachance,  Dominion  Coal 

Frs. -Xavier  Delisle,  préposé  au  bureau  des  phares. . . . 

D.  Eugène  Boulanger,  Sag.  T.  R 

Charles  Normand,  Dominion  Coal 

Napoléon  Rioux,  T.  R 

Ray  Baquet  dit  Lamontagne,  ligne  C.P.C 

Frs. -Xavier  Lamarre,  Sag.  C.T.R  

Moïse  Pouliot,  T.  R 

Paul  Gobeil,  T.  R 

Charles  Alarie  Raymond,  directeur 

Victor  Vézina,  ligne  Thomson  

L.  B.  O.  Larochelle,  ligne  Allan 

Chas.  Hermie  A.  Bernier,  T.  R 

Louis  Robert  Demers,  capit.  "  Campana  " 

Joseph  G.  Dupil,  vapeur  à  turbines  "  Victorian",  ligne 

Allan 

Joseph  Fortier,  T.  R 

Nestor  Lachance,  ligne  Head  

Joseph  Lapointe,  Sag.  C.T.R 

Pierre  Pépin  dit  Lachance,  Dominion  Coal 

Isiode  Noël,  T.  R 

Alfred  Larochelle,  mis  à  la  retraite  le  1er  juin 

Théophile  Corriveau 

Elzéar  Godbout,  T.  R  

Pierre  Gobeil,  pension 

Théodule  Pépin  dit  Lachance,  Dominion  Coal 

Achille  Trefflé  Simard,  ligne  Head 

Narcisse  Lavoie,  Sag.  C.  T.  R 

Joseph  Emile  Couillard,  T.  R     

Louis  Albert  Royer 

Onésime  Noël,  ligne  Thomson 

Napoléon  Baillargeon,  T.  R 

Frs.-X.  Demeules,  ligne  Manchester  

Louis  Honoré  Lapierre,  Sag.  T.  R 

Jos.  Eugène  Lachance,  T.  R  

Théophile  St.  Laurent,  Dominion  Coal 

Joseph  Victor  Gourdeau,  T.  R 

Louis  Trefflé  Delisle,  T.  R 

J.-Bte.  Couillard,  T.  R 

J.  E.  Bonaventure  Lavoie,  T.  R 

Adjutor  Baillargeon,  ligne  Manchester 

Samuel  Rioux 

Charles  Octave  Clavet,  Dominion  Coal 

Paul  Lachance,  Sag.  C.  T.  R.,   suspendu   jusqu'au   1er 

juillet  1907 

Arcadius  Jouvin,  Sag.  C.  T.  R   

!  Paul  Lachance,  ligne  Allan 

Joseph  Pouliot,  directeur 

Joseph  Larochelle,  pension  

Adjutor  Lachance,  ligne  C.P.C 

Frs.  Gaudreau,  ligne  C. P.C  

j  Arthur  Kœnig 

[Eugène  Anctil,  Sag.  tour  de  rôle 

iDavid  Dumas,  T.R 

Joseph  Lachance,  Sag.  T.  R 

Alphonse  Pouliot,  directeur 

Elzéar  Normand,  T.  R 

Jean-Bte.  Bernier,  Sag.,  ligne  Donaldson. ., 


Pilotages 
effectués. 


33 
3G 

8 
28 

42 

12 

19 

8 

27 

1) 

2 

28 

10 

5 

27 

39 

10 

9 

9 

28 

9 

33 

11 

10 

33 

12 

12 

11 

10 

38 

2 

27 

9 
11 
44 


36 
36 

11 

13 

9 

8 


35 


Age. 


69 
64 
68 
62 
62 
64 
61 
62 
62 
61 
59 
61 
59 
62 
60 
62 
61 

60 
63 
61 
64 
58 
57 
57 
60 
59 
59 
62 
56 
58 
56 
62 
55 
57 
55 
57 
53 
56 
60 
53 
56 
55 
53 
54 
53 

51 
49 
52 
51 
50 
49 
56 
56 
48 
54 
53 
55 
48 
48 


Résidence. 


Québec. 

St-Michel  de  Bellechasse. 

St-Laurent,Ile  d'Orléans. 

St-Jean,  Orléans. 

Québec. 

Montmagny. 

Québec. 

Notre-Dame. 
St-Valier. 
St-Jean,  Orléans. 

Québec. 

ti 
St-Michel  de  Bellechasse. 

n  m 

Québec. 

St-Jean,  Orléans. 

St-Laurent,  Orléans. 
Montréal. 
St-Jean,  Orléans. 
St-Michel  de  Bellechasse. 
Québec. 

St-Jean,  Orléans. 
Montréal. 
St-Joseph,  Lévis. 
Ste-Luce,  Rimouski. 
Québec. 

St-Jean,  Orléans. 
Québec. 

St-Jean,  Orléans. 
Notre-Dame,  Lévis. 
Québec. 

Ste-Pétronille,  Orléans. 
Trois-Pistoles. 
ap-St-Ignace. 
Ste-Anne. 
Québec. 

St-Michel  de  Bellechasse. 

Québec. 

Ste-Luce,  Rimouski. 

Québec. 

St-Jean,  Orléans. 

St-Michel  de  Bellechasse. 

Québec. 

LTslet. 

Québec. 

Notre-Dame,  Lévis. 

St-Laurent,  Orléans. 

Château-Richer. 

Cap-St-Ignace. 

L'Islet. 
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cienneté— Fin. 


60 
61 
62 
63 

64 
65 
66 

67 
68 
69 
70 
71 
72 
73 
74 
75 
76 
77 
78 
79 
80 
81 
82 
83 
84 
85 


Nom. 


R. 


Joseph  Paquet 

Jean  A.  Laehance,  Sag.  T. 

Arthur  Baillargeon 

Joseph  Vézina,  ligne  Dominion 

Jos-eph  Herménégile  Guénard,  Sag.  T.  R 

Elzéar  Desrosiers  (pas  encore  passé) 

Joseph  A.  Irvine,  capit.  du  bat. -phare  de  l'île  Blanche 

Frédéric  Bouffard,  T.  R. 

Jules  Asselin,  ligne  Dominion 

Prudent  Marmen,  suspendu 

Lucien  Laehance,  ligne  Thompson 

Camille  Bernier,  ligne  Dominion 

Moïse  Blouin,  T.  R , 

Moïse  Laurent  Godbout  T.  R , 

Alfred  Gaudreau,  T.  R 

Alfred  Raymond,  ligne  Head 

Philéas  Laehance,  ligne  Manchster,  Sag , 

Joseph  H.  Talbot,  directeur  et  président 

Moïse  Arthur  Laehance,  T.  R 

Louis  Frs.  Thi vierge,  directeur 

Joseph  Emile  Laehance,  T.  R 

Alphonse  Asselin,  T.  R , 

Edmond  Larochelle,  capitaine  "Lady  Evelyne  " 

Joseph  Plante,  T.  R 

Alphonse  Paquet,  T.  R 

Adélard  Bernier,  ligne  Empress  C.  P.  C 


86  (Jean-Baptiste  Pouliot,  ligne  Donaldson 


87 

88 

89 

90 

91 

92 

93 

94 

95 

96 

97 

98 

99 

100 

101 

102 

103 

104 


Joseph  Thi  vierge,  ligne  ÀUan . 

Léonidas  Laehance,  Sag.  T.  R 

Eudore  Langlois,  Sag.  T.  R 

Joseph  Delisle,  T.  R... 

Jules  Laehance,  Dominion  Coal  

Auguste  Santerre,  ligne  AUan 

Arthur  Larochelle,  T.  R 

Raoul  Laehance,  ligne  Elder  Dempster 

William  Langlois,  Cie  Dominion 

Ernest  Bernier,  T.  R 

Arthur  Baquet,  T.  R 

Jules  Lamarre,  T.  R 

George  Larochelle,  T.  R 

Adélard  Delisle,  T.  R 

Pierre  L.  Laehance,  Dominion  Coal 

Alexandre  Larochelle,  ligne  Elder  Dempster 

Joseph  A.  Dupil,  T.  R 

Arthur  Paquet,  T.  R 


Pilotages 
effectués. 


11 

10 

9 

29 
10 


11 
24 
5 
30 
33 


14 

36 

6 

9 


9 

13 

38 

35 

30 

9 

9 

11 

26 

33 

9 

33 

29 

9 

9 

9 

10 

10 

30 

25 

9 

9 


Age. 


46 
45 
50 
46 
49 
54 
51 
50 
46 
48 
46 
49 
56 
47 
54 
4*i 
47 
45 
44 
41 
41 
42 


41 
41 
46 
37 
38 
37 
45 
33 
23 
24 
26 
26 
27 
32 
24 
23 
24 
27 
23 
23 
23 
31 


Résidence. 


Québec. 


Montmagny. 

Québec. 

Ile-Verte. 

St-Laurent,  Orléans. 

Québec. 

Beauport. 

Québec. 


Cap-Saint-Ignace. 
Québec. 

Saint-Jean,  Orléans. 
Berthier. 
Québec. 

Saint-Jean,  Orléans. 

Québec. 

Saint-Michel. 

Baie-Saint-Paul. 

Québec. 


Saint-Jean,  Orléans. 

Québec. 

Saint-Jean,  Orléans. 

Québec. 

Saint- Jean,  Orléans. 

St-Michel  de  Bellechasser 

Saint-Joseph,  Lévis. 

Québec. 

St-Michel  de  Bellechasse, 

Notre-Dame,  Lévis. 

Saint- Va  lier. 

Québec. 

St-Michel,  Bellechasse. 

H  II 

Saint-Jean,  Orléans. 


Officiers  du  bureau  : 


Québec,  31  décembre  1907. 


ALPHONSE  POULIOT,  directeur. 

CHARLES  RAYMOND 

JOSEPH  POULIOT 

LOUIS  THIVIERGE 

JOSEPH  H.  TALBOT 

F.  X.  DIXON,  secrétaire-trésorier. 

PH.  LAMONTAGNE,  sous-secrétaire-trésorier. 


Certifié, 


ALFRED  LAROCHELLE, 

Surintendant  des  pilotes  de  Québec. 
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FONDS  DE  SECOURS  DES  PILOTES,  QUÉBEC. 

Québec,  30  décembre  1907. 
Lieut.-Col.  F.  GOURDEAU, 

Sous-chef,  ministère  de  la  Marine  et  des  Pêcheries, 
Montréal. 
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Monsieur, — J'ai  l'honneur  de  vous  transmettre,  en  double  exemplaire,  un  relevé 
détaillé  des  sommes  reçues  et  dépensées  par  le  fonds  de  secours  des  pilotes  de  Québec 
durant  l'année  écoulée  ;  je  vous  envoie  aussi,  également  en  duplicata/  pareil  relevé  des 
sommes  reçues  et  dépensées  par  la  corporation  des  pilotes  ;  toutes  ces  pièces  ont  été 
contrôlées  et  attestées. 

$       c. 

Le  montant  total  reçu  pour  pilotage,  par  la  corporation  des  pilotes,  a  été  de 120,639  72 

Les  dépenses  totales,  y  compris  le  7  p.  100  versés  dans  les  fonds 22,567  05 

Laissant  un  solde  net  de 98,072  67 

Donnant  à  chacun  des  intéressés  un  dividende  net  de 1,035  00 

Vingt-trois  vaisseaux  étrangers  ont  payé 1,477  89 

Et  808  vaisseaux  britanniques  ont  payé 119,161  83 

120,639  72 
Le  tout  humblement  soumis, 

(Signé)  F.  X.  DION, 

Secrétaire-trésorier. 


Compte  de  caisse  de  la  corporation  des  pilotes  de  Québec,  au  31  décembre  1907. 


Dt. 

Solde  de  1906  .                                          

796  16 

3,500  00 

10,365  25 

891  54 

Douanes,  Montréal , . .    . 

„        Sorel 

1,685  48 

1,452  13 

240  04 

193  45 

74  55 

179  88 

h        Sainte-Catherine 

de  1906  

'..'..'.".'".'.'.".'"  $120  27 
, 27  80 

259  08 

92  47 
153  90 

1907 

Temps  perdu 

1,298  94 

$298  00 

Loyer,  1907  . ,           

896  00 

1,194  00 
780  45 

1907 •    

1,954  04 
105,920  10 

$131,031  42 
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Av. 


Dépenses  des  pilotes. 


758  08 
2  75 


Dépenses  générales 

Indemnité  aux  directeurs  

Aviseurs  légaux 

Assurance ......    

Pilotage  remis 

Bureau  à  la  Pointe- au-Père 

Salaire  des  employés 

Fonds  de  secours  des  pilotes 

Loyer  :— Propriété  Chouinard 

Contribution  et  droits  spéciaux 
Chauffage  et  éclairage 

Pilotes  pensionnés *. 

Intérêt  payé  sur  prêts 

Fonds  de  réserve  

Dividendes 

Solde 


755  33 

982  22 

600  00 

200  00 

41  70 

621  78 

2,187  75 

1,550  00 

8,437  80 

600  00 

218  50 

77  50 

10,000  00 

180  00 

2,000  00 

102,015  00 

563  84 

$131,031  42 


(Signé.)         F.  X.  DION, 

Secrétaire-trésorier: 


Québec,  31  décembre  1907. 


N.  B. — Nous  soussignés,  nommés  officiellement  pour  examiner  les  livres  et  comptes 
de  la  corporation  des  pilotes  de  Québec,  certifions  les  avoir  soigneusement  contrôlés  et 
les  avoir  trouvés  en  parfait  état. 


(Signé.)         R.  BAQUET,  (Si< 

ARTHUR  BAILLARGEON, 
Auditeur. 


né.)         J.  A.  LABRECQUE, 

Comptable. 


Relevé  des  sommes  reçues  et  dépensées  par  la  corporation  des  pilotes  pour  le  fonds  de 
secours  des  pilotes  de  Québec,  durant  l'année  1 907. 

Recettes. 

Balance  de  1906 I  7,347  86 

Contributions  des  pilotes 8,437  80 

Intérêts  sur  placements    4,707  75 

Intérêt  de  la  banque  d'épargnes 267  66 

Fabrique  de  Saint-Rom uald,  payé  sur  prêt 2,000  00 

Fabrique  de  Saint- Valier,  payé  sur  prêt 2,000  00 

Thomas  Gray,  payé  sur  prêt 1,000  00 

25,861  07 
Dépenses. 

Pensions $11,447  36 

Secours 350  00 

Salaires 350  00 

Prêt  aux  administrateurs  de  Saint-Prime 7,000  00 

Dépôts  dans  les  banques  d'épargne 6,430  20 

Solde 83  50 


$25,861  07 
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Relevé  des  sommes  reçues  et  dépensées  par  la  corporation  des  pilotes   pour  le  fonds  de 
secours  des  pilotes  de  Québec  durant  l'année  1907. 

Secours. 

Laurent  Godbout,  1er  février  1907 

Georges  Dugas 

J.-Bte.  Tremblay :    

Elzéar  Desrosiers,  du  10  décembre  1907 

Samuel  Rioux,  du  1er  septembre  1907 ...    


$        50 

00 

50  00 

50 

00 

133 

34 

66 

66 

$      350  00 


Pensions  payées  par  le  fonds. 

Montant  payé  à  chaque  bénéficiaire  durant  l'année,  du 
1er  novembre  1906  au  1er  novembre  1907,  inclusi- 
vement. Le  tout  payé  du  1er  janvier  1907  au  1er 
31  décembre  1907  :— 


Pensionnés. 

3  pilotes  à  $300— Raymond,  Hubert,  10  avril   1907 $     168  00 

Larochelle,  Joseph,  19  juin  1907 109  23 

Morin,  Ls.  Ed.,  1er  septembre  1907.  .  .  50  00 


$     327  23 


17  pilotes  à  $216— Genest,  Edouard , $     216  00 

Brown,  Joseph 216  00 

Pouliot,  Joseph 216  00 

Gravel,  Joseph 216  00 

Lachance,  Moïse 216  00 

Audet,  Cyrille , ,  .  216  00 

Paquette,  Paul 216  00 

Normand,  George 216  00 

Couillard,  Jas.  Phil 216  00 

Chamberland,  Ephrem 216  00 

Delisle,  Nazaire 216  00 

Brown,  Charles 216  00 

Lachance,  Numa,  décédé  le  20  avril  '07  102  55 


Pensionnés. 

Bouffard,  Arthur,  24  octobre  1906 $  220  11 

Godbout,  Laurent,  1er  février  1907 .  162  00 

Tremblay,  J.-Bte.,  1er  février  1907 162  00 

Dugas,  Georges,  1er  février  1907 162  00 

$  3,400  66 

1  pilote  à  $196— Chouinard,  Thomas $  196  00 

$176— Lapointe,  Cyrille 176  00 

$156— Baymond,  Léandre,  décédé  le  3  juil.  '07  106  28 

"          $100— Fordes,  James,  décédé  le  2  mars  1907.  33  85 
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27  veuves  à  $116.00, 

Veuve  Bernier,  J.-Bte $     116  00 

"       Bouffard,  David,  décédé  le  3  mars  1907 ...  39  27 

"       Dufresne,  Jérémie 1 16  00 

"       Caron,  Maxime 116  00 

"       Damour,  David 116  00 

"       Delisle,  Magloire,  décédé  le  22  avril  1907 56  11 

"       Després,  Auguste , 1 16  00 

"       Gobeil,  Antoine 116  00 

"       Langlois,  Paul 116  00 

Gobeil,  Jean 116  00 

11       Lapointe,  Antoine , , .  1 16  00 

"       Pouliot.  J.-Bte 116  00 

11       Ménard,  Régis , 1 16  00 

"       Paquet,  Joseph 116  00 

"       Pouliot,  Jean ...  1 16  00 

"       Dumas,  Chs,  ac 87  00 

"       Dumas,  François , 116  00 

"       Vaillancourt,  Alex 116  00 

"       Vézina,  Charles 116  00 

"       Adam,  J.  E 116  00 

"       Baquet,  Anibal 116  00 

"       Demers,  Victor 1 16  00 

"       Pouliot,  Joseph 1 16  00 

"       Damours,  Achille 116  00 

11       Pelletier,  Charles,  décédé  le  18  janvier  1907    ....  21   51 

Pensionnés: — Veuve  Langlois,  Cyprien,  6  nov.  1907. .  .  114  11 

"                    "       Lachance,  Anna,  21  avril  1907 60  64 


11  veuves  à  $112. 

Veuve  Gourdeau,  Théophile . . 

"  Delisle,  Jean 

"  Morency,  décédée  le  14  août  1907 . . . 

11  Lachance,  Joseph 

"  Forgues,  Narcisse 

"  Delisle,  F.  W 

"  Lemieux,  Pierre 

11  Ruellard,   Pierre,  arr 


(< 


"      Lamarre,  Jean-Frs .  , 

"      Patoine,  J.-Bte .  .    

"      Curodeau,  Naz.,  à  la  retraite  depuis  le  20  nov.  1906 


6  veuves  à  $110. 

Veuve  Doiron,  Eustache 

"      Demers,  Ed.,  décédée  le  10  janvier  1907 

11      Fortin,  Nicolas . 

11      Després,  George 

"      Santerre,  Adélard , 

"      Paquette,  Paul 


$  2,814  60 

.$   112 

00 

112  00 

88 

36 

112 

00 

112 

00 

112 

00 

112 

00 

28 

00 

112 

00 

112 

00 

112 

00 

5    108 

85 

%    1,233 

21 

$       110  00 

18 

85 

110  00 

110 

00 

110  00 

110 

00 

$      508  85 
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7  veuves  à  $106. 

Veuve  Curodeau,  Pierre,  arrérages. 


a 


"  Bernier,  Jos.-F.-X 

"  Pouliot,  Paul..  ... 

"  Mercier,  Magloire. 

11  Langlois,  Philéas . , 

"  Labrecque,  Léon   . 

"  Pouliot,   Napoléon 


acompte 


7  veuves  à  $100. 


$    26 

50 

79 

50 

106 

00 

106 

00 

106 

00 

106  00 

106 

00 

106 

00 

%       742  00 


Veuve  Fournier,  Amable $  100  00 

"       Glynn,  Dennis 100  00 

"      Noël,  Henri 100  00 

"       Ross,  Pierre. . 100  00 

"       Langelier,  Fabien 100  00 

"       Dion,  Alfred 100  00 

"       Dion,  Joseph 100  00 

$  700  00 

Jf  veuves  à 


Veuve  Lévesque  Joseph $  96  00 

"       Pineau,  Benjamin 96  00 

"       Lachance,  Ovide 96  00 

"       Pelletier,  David 96  00 

$  384  00 

1  veuve  à  $80. 

Veuve  Turgeon,  Edouard $  80  00 


2  veuves  à  $68. 

Veuve  Morency,  Guill $  68  00 

"       Dallaire,  Nap 68  00 

%  136  00 

8  veuves  à  $61f. 

Veuve  Côté,  Magloire .  $  64  00 

"       Turgeon,  Alphonse 64  00 

"       Caron,  Fabien,  décédée  le  26  février  1906 4  68 

$  132  68 
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Enjants. 


Enfant  Dugas,  Jean 

11  Foibes,  Isaac,  2   . .  . 

'*  Giroux,    Jean 

"  Langtois,  Joseph 

"  Toupaint,  Pierre .... 

"  Plante,  Joseph 

"  Noël,  François 

"  Chouinard,  Charles .  . 

"  Gobeil,  Jean 

11  Robin,    Damase 

"  Descombes,  Pierre ,  .  . 

Talbot,  O.-Bte 

"  Larochelle,  Laurence 


Récapitulation  des  pensions. 


3  pilotes 
17 
1 
1 
1 
1 


$300 
216 
196 
176 
158 
100 


24  pilotes. 


27 

11 

6 
7 
7 
4 
1 
2 
3 


veuves   à   $116 $    2,814  60 


112. 

110. 

106. 

100 
96 
80 
68 
64 


$    30  00 

56  00 

30  00 

30  00 

30  00 

30  00 

30  00 

30  00 

30  00 

30  00 

30  00 

30  00 

30  00 

$   416  00 

$   327  33 

3,400  66 

196  00 

176  00 

106  28 

33  85 

$  2,814  60 

1.233  21 

568  95 

742  00 

700  00 

384  00 

80  00 

136  00 

132  68 

68  veuves. 
14    enfants  à 


416  00 


106  pensionnaires . .    $11,447  36 

N.  B. — Nous,  soussignés,  nommés  officiellement  pour  examiner  les  livres  et  les  comptes  de  la  caisse 
des  pilotes  invalides,  attestons  que  nous  avons  fait  un  examen  soigneux,  que  nous  avons  vérifié  les  mon- 
tants déposés  aux  banques  d'épargnes,  et  que  tout  était  régulier. 

(Signé)  JOSEPH  PAQUET, 
JOSEPH  VÉZTNA, 
J.  A.  LARBRECQUE, 

Comptables. 
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Relevé  des  recettes  et  déboursés  de  la  corporation  des  pilotes  pour  la  caisse  des 
pilotes  invalides  de  Québec  pendant  l'année  1907. 

Dt. 

Recettes — Détails. 

A  solde  de  1906 $7,347  86 

Les  syndics  des  chemins  de  Québec,  un  trimestre  d'intérêt 

sur  $22,800  le  1er  juillet  1907 1,368  00 

Débentures  de  la  cité  de  Québec,  classe  B,  $9,000  à  7  p.  100.  630  00 
Trésor,   1  an  d'intérêt  au  1er  juillet   1907,  sur  $20,000  à 

5  p.  100 ,      1,000  00 

Corporation  des  pilotes. 

Intérêt  sur  $4,500  à  4  p.  100 180  00 

Fabrique  de  Saint-Fulgence,  $1 ,000  à  5  p.  100 50  00 

n             Saint-Valier,  remise  sur  le  capital 2,000  00 

h             Saint-Valier,  intérêt  au  17  août,  à  4  p.  100.  506  00 

n             Saint- Romuald,  remise  sur  le  capital 2,000  00 

ii             Saint-Romuald,'  intérêt  sur  $21,000  à  4  p.  100.  840  00 

Thomas  Gray,  remise  sur  capital 1,100  00 

Thomas  Gray,  intérêt  à  5  p.  100  le  13  décembre  1907. ...  123  75 

Intérêt  aux  banques  d'épargnes 267  66 

Contributions  des  pilotes 8,437  80 


$25,861  47 


Av. 

Par  secours  et  pensions  durant  l'année  1907. 

Par  secours , $  350  00 

Par  arrérages  de  pensions 54  50 

Trimestre  clos  le  31  janvier  1907 2,778  78 

30  avril  1907 2,893  99 

31  juillet  1907 2,858  59 

31  octobre  1907 2,86150 

Prêt  aux  marguillers  de  Saint-Prime 7,000  00 

Appointements  du  secrétaire-trésorier  et  de  l'adjoint. ,  500  00 
Dépôts  aux  banques  d'épargnes,  à  la  banque  Nationale 

et  à  la  banque  de  Québec 6,430  20 

Solde  en  caisse 83  51 


Relevé  de  la  caisse. 


$25,861  07 


Prêts  d'argent 95,000  00 

Dépôts  aux  banques  d'épargnes,  Banque  Nationale  et 

Banque  de  Québec 6,430  20 

En  caisse 83  51 


$101,513  71 
A  déduire,  arrérages  .    85  50 


Capital  net $101,428  21 

(Signé)     F.  X.  DION, 

Secrétaire-trésorier 
Québec,  30  décembre  1907. 
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ANNEXE  NO  25. 

BAPPORT    DE    L'ADMINISTRATION    DU    PILOTAGE     DE     NEW-WEST- 
MINSTER, C.-B.,  POUR  L'ANNÉE  TERMINÉE  LE  31  DEC.  1907. 

New-Westminster,  C.-R,  16  février  1908. 
M.  F.  Gourdeau, 

Sous-chef,  ministère  de  la  Marine, 
Ottawa. 

Monsieur, — Ci-joint  vous  trouverez  un  rapport  des  commissaires  du  pilotage  au 
port  de  New- Westminster,  C.-B.,  pour  l'année  terminée  le  31  décembre  A.  D.  1907. 

Le  tout  respectueusement  soumis, 

F.  P.  MAXWELL, 

Secrétaire. 


Nom  du  pilote  : — James  W.  Rogers,  âgé  de  41  ans,  faisant  le  service  du  pilotage 
dans  tout  le  district. 

Nombre  de  vaisseaux   astreints  au  paiement  des   frais  de   pilotage   d'après   les 
rapports  : — 

A  l'entrée.        A  la  sortie. 

Navires  à  voiles,  anglais 2  3 

Steamers  m        3  5 

ii  étrangers 5  6 

Navires  à  voiles         n  2  2 

12  16 

Nationalité  des  navires  ci-dessus  déclarés  à  l'entrée  : — 

Anglais 5 

Américains 3 

Norvégiens 3 

Allemands 1 

12 
La  somme  totale  reçue  pour  droits  de  pilotage  pendant  l'année  a  été  la  sui ,  a.nte  : — 

De  navires  anglais .. . $  579  00 

n         étrangers 390  00 

Les  taux  de  pilotage  dans  la  circonscription  sont  les  suivantes  : — 

Pour  les  voiliers $4  00  par  pied. 

m     les  navires  à  vapeur 1   50       n 

m  n       à  la  remorque  d'un  steamer.  ......    2  00       m 

Respectueusement  soumis, 

F.  P.  MAXWELL, 

Secrétaire. 


PILOTAGE  DU  DISTRICT  DE  PICTOU 
[TOC.  PARLEMENTAIRE  No  23 


129 


ANNEXE  NO  26. 

RAPPORT   DE   L'ADMINISTRATION    DU    PILOTAGE    DE  PICTOU,  N.-E., 

POUR   L'ANNÉE    1907. 


Somme  totale  perçue  pour  les  droits  de  pilotage. 

Reçu  des  steamers $  2,582  16 

ii        voiliers 31  50 


Sur  ce  montant  il  a  été , 

Reçu  des  marins  anglais. . 
h  étrangers. 

Attesté. 


$  2,613 


389-12 

2,224  24 

2,613  66 

A.  B.  BÉLANGER, 

Capitaine  du  steamer  "  Campana  ". 


Gains  des  pilotes. 


No. 

Nom. 

Age. 

$            c. 

1 

Wra.  A.  Cooke 

69 
59 
50 
32 

428  24 

2 

Chas.  Cooke 

857  80 

4 

Angus  Smith 

953  01 

6 

7 

Wm.  McPherson 

Williard  Fraser 

262  79 

77  03 

2,581  87 

Recettes. 

Pilotage  suivant  relevé  $  2,613  66 

Reçu  de  cinq  garanties  de  pilotes  5  00 

»    du  capitaine  Bélanger 40  00 

Solde  dû  au  secrétaire 495  21 


DÉBOURSÉS. 

Aux  pilotes  pour  pilotage $2,581  87 

Appointements  du  secrétaire 200  00 

Solde  dû  au  secrétaire,  1906 372  00 


DODD  DWYER, 

Secrétaire. 


$3,153  87 


$3,153  87 


A.  C.  MACDONALD, 

Président. 
WILLIAM  FRASER, 
JAMES  YORSTON, 
JOSEPH  F.  FOSTER, 
DAVID  A.  BARRY. 


23—9 
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ANNEXE  NO  27. 

RAPORT  DE  L'ADMINISTRATION  DU  PILOTAGE  DE  LOUISBOURG  POUR 
L'ANNÉE  TERMINÉE  LE  31  DÉCEMBRE  1907. 

Le  Colonel  F.  Gourdeau, 

Sous-chef,  ministère  de  la  Marine  et  des  Pêcheries. 

Monsieur, — J'ai  l'honneur  de  vous  présenter  le  rapport  annuel  de  l'administration 
du  pilotage  de  Louisbourg /pour  l'année  terminée  le  31  décembre  1907. 

Nombre  de  navires.  Tonnage.  Sommes  payées. 

104  steamers  anglais 246,313    $     2,572  00 

157          ..        étrangers... 230,202          2,779  00 

14  navires  à  voiles  anglais 1,850             120  50 

7                ti              étrangers 514               50  00 

5,521  50 

Pour  porter  des  instructions  aux  navires  et  les  entrer  dans  un  bassin  .   144  00 

Pris  sur  les  navires  pendant  qu'ils  étaient  de  service 37  78 

5,703  28 
A  commission  et  autres  notes  payées 1,236  48 

$    4,466  80 
Salaires  de  huit  pilotes  pour  l'année  1907 4,466  80 

Nombre  de  pilotes  autorisés,  8. 
Taux  de  pilotage  pour  le  port  de  Louisbourg,  E.-U.: — 


S 

Noms  des  pilotes. 

Age. 

d 

(H 

S 

53 
6 

N  oms  des  pilotes. 

Age. 

1 

Pearce  Pope 

33 
45 
60 
37 

2 
4 
6 

8 

Fhomas  Wilcox 

JohnE.  Tutty..   .     

44 

3 

John  Power 

Wm.  H.  Townsend 

48 

5 
7 

Wm.  Williams 

Edward  Kelly 

37 
42 

Nombre  d'embarcations  prêtes  à  servir,  8. 

Navires  à  voiles  de      80  tonneaux  et  de  moins  de  150  tonneaux  $5  à  l'entrée,  $3  à  la  sortie. 

150  „  „             250        ..8„  5 

250  „  „             400                    9  7 

n  de  plus  de  400  ..  1  par  tonneau  additionnel. 

Steamers  de                  80  ..  et  de  moins  de  500  tonneaux   8        ..  8        .. 

500  .,  „           1000         „         10        „  6 

1000  ,.  „           3000        „         12        „  8 

Pilotage  pendant  l'hiver  du  1er  décembre  au  15  avril,  50%  de  plus. 


Louisbourg,  N.-E.,  31  décembre  1907. 


THOS.  TOWNSEND, 

Secrétaire  de  la  Commission  du  pilotage. 
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ANNEXE  NO  28. 

RAPPORT    DE    L'ADMINISTRATION    DU    PILOTAGE    DE  VICTORIA   ET 
ESQUIMALT,  POUR  L'ANNÉE  TERMINÉE  LE  31fDÉC.  1907. 

Victoria,  C.-B.,  13  février  1908. 
M.  F.   Gourdeau, 

Sous-chef,  ministère  de  la  Marine  et  des  Pêcheries, 
Ottawa. 

Cher  monsieur, — Ci-joint  vous  trouverez  le  rapport  annueFde  l'administration  du 
pilotage  de  Victoria  et  Esquimalt,  et  j'espère  qu'il  vous  donnera  satisfaction. 

Je  demeure,  monsieur, 

Votre  obéissant  serviteur, 

ANGUS  B.  McNEILL, 

Secrétaire-trésorier 


RAPPORT    ANNUEL. 

Recettes. 

Surplus,  1906 $       403  13 

Anglais 5,619  25 

Étrangers 8,253  85 

$14,276  23 

Déboursés. 

Surplus  de  1906  aux  pilotes 403  13 

Gains  nets  des  pilotes 12,199  63 

Secrétaire — Appointements 600  00 

Loyer,  meubles,  etc 599  71 

Surplus  de  1907  en  caisse 455  76 

"  Cape  Corsa  "  impayé 18  00 

$14,276  23 

Navires  employant  un  pilote. 
Anglais  : 

Steamers. ,  . . . .  1 50 

Remorqueurs t 0 

Navires  à  voiles 15 

165 

Étrangers  : 

Steamers 135 

Remorqueurs 0 

Navires  à  voiles 7 

142 

307 
23-9J 
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Anglais  : 

Steamers 

Remorqueurs  .  . 
Navires  à  voiles. 


N'avives  n'employant  pas  de  pilote. 


Étrangers  : 

Steamers 

Remorqueurs  .  . 
Navires  à  voiles 


99 
21 

0 


120 


122 


Brevet. 


Ire  classe. 


Nom. 


Samuel  W.  Bucknam. 

John  Newby 

William  Cox 

John  Thompson  

Thos.  Bebbington 


Age. 


Limites  du  service. 


Région  de  pilotage  de  Victoria 
et  Esquimalt,  et  du  golfe  aux 
autres  limites. 


Approuvé  : 


Commissaires 


ANGUS  B.  McNEILL, 
Sec-trésorier  de  la  région  de  pilotage  de 

Victoria  et  Esquimalt. 


IJohn  A.  Cox, 
A.  B.  Fraser,  aîné. 
William  Grant, 
JOSHUA  KlNGHAM. 


WALTER  S.  FRASER, 

Auditeur. 
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ANNEXE  NO  29. 

RAPPORT  DU  PILOTAGE  DE  SAINTE-ANNE,  N.-E.,  POUR  L'ANNÉE 
TERMINÉE  LE  31   DÉCEMBRE  1907. 

Sainte- Anne,  N.-E.,  31  janvier  1908. 

Le  Sous-chef,  ministère  de  la  Marine  et  des  Pêcheries, 
Ottawa. 

Monsieur, — Je  vous  transmets  un  relevé  de  tous  les  vaisseaux,  mentionnant  leur 
tonnage  et  le  pays  auquel  ils  appartiennent,  ainsi  que  du  montant  de  pilotage  payé  au 
cours  de  l'année  1907.     J'espère  qu'il  sera  trouvé  exact. 

Votre  obéissant  serviteur, 

.       D.  McAULAY, 

Secrétaire  de  la  Commission  de  pilotage. 

Relevé  des  vaisseaux  qui  ont  payé  les  droits  de  pilotage  à  ce  port,  de  janvier  1907 
au  31  décembre  1907. 


Date. 

Nom  du  vaisseau. 

Anglais. 

Etrangers. 

Tonneaux. 

Somme 
versée. 

Somme 
déboursée. 

Total. 

1907 
Mai 

S.S.  Aurora 

Dagfred 

Norv. 
h 
h 

h 

664 
676 
634 
699 
634 
699 
872 
676 
872 
676 
699 
699 
699 
699 
699 
872 
699 
676 
699 
699 
6<<9 
699 
634 
676 
699 
699 
676 
699 

14,807 

$      c. 
17  00 

17  00 

17  00 
17  00 
17  00 
19  00 
17  00 
19  00 
17  00 
17  00 
17  00 
17  00 
17  00 
17  00 
19  00 
17  00 
17  00 
17  00 
17  00 
17  00 
17  00 
17  00 
17  00 
17  00 
17  00 
17  00 
17  00 

$      c. 

17  00 
17  00 
17  00 
17  00 
17  00 
17  00 
19  00 
17  00 
19  00 
17  00 
17  00 
17  00 
17  00 
17  00 
17  00 
19  00 
17  00 
17  00 
17  00 
17  00 
17  00 
17  00 
17  00 
17  00 
17  00 
17  00 
17  00 
17  00 

$      c. 

34  00 
17  00 

Flora 

34  00 

Juin 

Nora 

34  00 

Flora 

34  00 

Sylvia 

34  00 

38  00 

Norv. 

34  00 

38  00 

Norv. 

ii 
Norv. 

h 

34  00 
34  00 

34  00 

Août . 

34  00 

34  00 

Sylvia   

Anglais. . . 

34  00 

Septembre 

Amythest.   

Nora 

38  00 
34  00 

Octobre. . . 

Dagfred 

Nora 

34  00 
34  00 

Sylvia 

34  00 

Dagfred 

34  00 

Nora 

34  00 

Novembre 

Flora  

34  00 

Dagfred 

34  00 

Sylvia 

34  00 

Décembre 

Nora 

Dagfred 

.:::..:::: 

34  00 
34  00 

Sylvia 

34  00 

2,616 
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ANNEXE  NO  30. 

RAPPORT  DE  L'ADMINISTRATION  DE  PILOTAGE  DE  NANAIMO 
POUR  L'ANNÉE  TERMINÉE  LE  31  DÉCEMBRE  1907. 

Nanaimo,  C.-B.,  10  janvier  1908. 

Le  Sous-chef,  Ministère  de  la  Marine  et  des  Pêcheries, 

Ottawa,  Ont. 

Monsieur, — J'ai  l'honneur  de  vous  transmettre,   par  ordre  de  la  Commission  du 
pilotage  de  Nanaimo,  un  état  de  compte  pour  l'année  terminée  le  31  décembre  1907. 
J'ai  l'honneur  d'être,  monsieur, 

Votre  obéissant  serviteur, 

TULLY  BOYCE, 

Secrétaire. 


PILOTES    AUTORISES. 

Nom.  Age. 

Christensen,  James , 66 

Butler,  James  Edgar 47 

Owen,  William  David  , 41 

Yates,  Albert  Francis 55 

Gosse,  Josiah <  ,  43 

Foote,  John  Calvin 47 

Butler,  John  William 37 

TAUX    DE    PILOTAGE. 

$1.00  par  pd  de  tirant  d'eau  et  1  centin  par  tonneau  net  enregistré. 
Taux  spéciaux  pour  les  paquebots  et  les  remorqueurs. 

Administration  du  Pilotage  de  Nanaimo, 
Bureau  du  Secrétaire. 

Nanaimo,  C.-B.,  10  janvier  1908. 

État  des  vaisseaux  qui  ont  payé  les  droits  de  pilotage  pendant  Vannée 
terminée  le  31  décembre  1907. 

ANGLAIS. 

Tonnage.  Pilotage. 

Steamers 143  34,945         $14,717  16 

Navires  à  voiles 5  9,762                275  47 

ÉTRANGERS. 

Steamers ,  . .  , 440         376,309  17.364  25 

Navires  à  voiles 26  33,146  1,152  97 

Barges 5  6,088  150  48 

Totaux 619         767,450         $33,660  33 
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Relevé  des  recettes  et  dépenses  pendant  Vannée  1907. 

A  droits  de  pilotage  perçus  suivant  relevé  inclus.    ....    $33,660  33 
Par  appointements  du  secrétaire-trésorier   .    $     600  00 
Loyer,  concierge,  éclairage,  combustible ....  226  50 

Impressions,  frais  de  port  et  papeterie 69  55 

Réparations  de  bureau 7  00 

Frais  de  justice 15  00 

Commission  aux  percepteurs 612  96 

Dépenses  à  la  station  des  pilotes 2,987  02 

Frais  de  voyages  et  frais  personnels 2,560  00 

Remboursements    98  15 

Compte  de  l'embarcation  des  pilotes 590  00 

Gains  nets 25,994  15 

33,660  33 

Approuvé  ; 

Commissaires  : 

THOMAS  O.  CONNELL,  J.  S.  KNARSTON, 

HARRY  B.  SHAW,  Président. 

RICHARD  GILMOUR.  TULLY  BOYCE, 

Secrétaire. 
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ANNEXE  NO   31. 

RAPPORT  DE  L'ADMINISTRATION  DU  PILOTAGE  DE  PUGWASH 
POUR  L'ANNÉE  TERMINÉE  LE  31  DÉCEMBRE  1907. 

Le  Sous-chef,  Ministère  de  la  Marine  et  des  Pêcheries, 

Ottawa. 

Monsieur, — J'ai  l'honneur  de  vous  présenter,  au  nom  des  Commissaires  du  pilotage 
des  ports  de  Pugwash  et  de  Port-Philippe,  le  rapport  suivant  pour  l'année  terminée  le  31 
décembre  1907. 


N° 

Noms  des  pilotes. 

Age. 

N° 

Noms  des  pilotes. 

Age. 

1 

Neil  McHeiver  ....    

47 
54 
56 
65 

5 
6 

7 

Andrew  Seaman 

65 

2 

Clarence  Reid , 

Alfred  Seaman 

*  29 

3 

George  Cooper 

George  Heather 

George  Tuttle  Kin 

28 

4 

NOMS    DES    NAVIRES. 


Noms  des  navires. 

Date. 

Nationalité. 

Tonnage. 

Pilotage. 

Pilote. 

SS.  Helmer  March  . . 

Mai 

Danois 

Anglais 

1,349 
1,790 
1,692 
1,634 
1,370 
1,713 
789 

$        c. 
55  71 
80  55 

71  14 
73  53 
61  65 

72  08 
36  00 

E.  A.  Seaman. 

"     St.  Gothed 

Juillet 

Août  .  .'..'.'.' 
Novembre . . . 

Neil  McHeiver. 

h     Harald     

ii     Langford  .  .    ... 

h     Vizcainia 

m     Collingside 

m     Dageid 

.  Allemand 

Neil  McHeiver. 
Alfred  E.  Seaman. 

Anglais 

Norvégien ,    

George  Heather. 
Neil  McHeiver. 
Neil  McHeiver. 

10,337 

450  66 

Outre  le  montant  qui  précède  pour  pilotage  des  steamers  .  .  $  450  66 

Neil  McHeiver  a  reçu  des  goélettes 7  50 

George  King 30  07 

Alfred  E.  Simard  a  reçu  des  goélettes 12  00 


$  500  23 


Allemand,  1;  Norvégien,  2;  Anglais,  3;  Danois,  1. 


La  somme  de  $000.23  a  été  dûment  gagnée  et  payée  aux  pilotes  ainsi   employés,  et 
il  n'est  pas  arrivé  d'accidents  par  la  faute  des  pilotes. 

Le  rapport  qui  précède  vous  est  très  respectueusement  soumis. 

Il  est  entré  dans  ce  port  un  certain  nombre  de  goélettes  qui  n'emploient  pas  de 
pilotes  autorisés. 

Je  demeure,  mousieur, 

Votre  très  humble  et  très  obéissant  serviteur, 

ELIAS  KING, 

Secrétaire  de  la  Commission  du  pilotage. 
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-     ANNEXE   NO   32. 

RAPPORT   DE   L'ADMINISTRAION  DU   PILOTAGE   DE   LA   RÉGION  DE 
VANCOUVER  POUR  L'ANNÉE  TERMINÉE  LE  31  DÉCEMBRE  1907. 

Vancouver,  C.-B.,  10  janvier  1908. 

L'honorable  Ministre  de  la  Marine  et  des  Pêcheries, 
Ottawa,  Canada. 

Monsieur, — J'ai  l'honneur  de  vous  transmettre  un  état  des  comptes  et  le  rapport 
des  opérations  de  la  région  de  pilotage  de  Vancouver,  pour  l'année  qui  vient  de  finir. 

A  la  réunion  des  commissaires  qui  a  eu  lieu  hier,  le  président  a  signé  les  comptes 
audités,  et  j'ai  reçu  instruction  de  vous  les  expédier. 

J'ai  l'honneur  d'être,  monsieur, 

Votre  obéissant  serviteur, 

C.  GARDINER  JOHNSON, 

Secrétaire. 


N°  du  permis. 

Nom  du  pilote. 

Age. 

Service  à 

Observa- 
tions. 

1  Ire  classe 

2 

3  M          

4  „         

5  2e    "        

William  Ettershank 

George  W.  Robertson .  . . 

H.  Robson  Jones 

Donald  Patterson 

Joseph  R.  Reardon 

64 
56 
61 
45 
43 

j  Autorisés  à  faire  le  pilotage  des  bâtiments 
!      de   tout  tirant  et  de  tout  genre  dans 
les  limites  de  l'administration  du  pilo- 
tage de  Vancouver. 

ï    Actif. 

- 
Y       « 

-- 
J        .. 

Note. — Les  droits  de  pilotage  actuellement  en  vigueur  sont  les  mêmes  que  ceux  qui  ont  été  approuvés 
par  les  décrets  de  l'Exécutif  du  19  janvier  et  du  19  février  1907. 

A  rentrée. 

1 1  navires  à  voiles  anglais $       361  14 

5  ii  étrangers    ...  132  72 

96  steamers  anglais 5,730  26 

225        .,         étrangers 4,586  26 

$10,810  38 
A  la  sortie. 

1 1  navires  à  voiles  anglais ....  $       389  92 

5  m  étrangers 174  27 

93  steamers  anglais -. .       6,329  29 

224        ..         étrangers 4,542  47 

$11,435  85 
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Restant  au  port  le  31  décembre  1907. — Empress  of  Japan,  $82.39  ;  Governor  Robie, 
$30.31  ;  Moana,  $166.42. 

C.  GARDINER  JOHNSON, 

Secrétaire. 
Approuvé, 

Richard  Alexander, 
Président. 

Recettes. 

Solde  en  banque  le  5  janvier  1907  .    , $       667  92 

Gain  du  pilotage  pendant  l'année  1907 22,246  23 


$22,914  15 
Déboursés. 

Payé  aux  pilotes  le  5  janvier  1907 $       677  92 

durant  l'année  1907 14,438  07 

Compte  des  frais  de  bureau  en  1907 1,026  50 

il  de  pilotage       n      5,583  56 

Solde  en  banque 1,198  10 

$22,914  15 


C.  GARDINER  JOHNSON, 

Secrétaire. 
Approuvé, 

Richard  Alexander, 
Président. 

Vancouver,  C.-B.,  1er  janvier  1908. 

Bilan. 

Actif. 

Banque  de  Montréal $  1,198  10 

ii  division  de  l'épargne.  $714  66 

Intérêt,  1907 21   55 

$      736  21 

$1,934  31 


Caisse  de  réserve $     714  66 

Intérêt,  1907 21   55 

$       736  21 

Gains  de  pilotage  non  déboursés 1,198   10 

$    1,934  31 

C.  GARDINER  JOHNSON, 

Approuvé,  Secrétaire. 

Richard  Alexander, 
Président. 
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ANNEXE  NO  33.  i 

RAPPORT  DE  L'ADMINISTRATION  DU  PILOTAGE  DE  BOUCTOUCHE, 

ANNÉE  1907. 

Bouctouche,  N.B.,  29  janvier  1908. 
M.  F.  Gourdeau, 

Sous-chef,  ministère  de  la  Marine  et  des  Pêcheries, 
Ottawa. 

Monsieur, — Je  vous  transmets  le  rapport  annuel    de  l'administration  du  pilotage 
de  Bouctouche  pour  l'année  1907,  que,  je  l'espère,  vous  trouverez  satisfaisant. 

Votre  très  dévoué, 

JOHN  C.  ROSS, 

Secrétaire  de  V administration  du  pilotage  de  Bouctouche. 


Relevé  du  pilotage,  division  de  Bouctouche,  N.-B.,  pour  l'année  1907. 
Loi  36  Vie,  ch.  54,  art.  24. 

1°  Noms  et  âges  des  pilotes  autorisés  ;  —  Joseph  Crossman,  âge,  56  ans;  Joseph 
Bellisle,  âge,  50  ans  ;  John  Mooney,  âge,  33  ans  ;  Francis  R.  Smith,  âge,  33  ans  ;  Peter 
A.  Smith,  âge,  41  ans;  Joseph  Duplessis,  âge,  48  ans. 

2°  Les  pilotes  ci-dessus  se  nt  autorisés  à  entreprendre  le  pilotage  des  navires  de 
toutes  sortes,  dans  les  limites  de  la  division  de  pilotage  de  Bouctouche,  et  d'une  extré- 
mité à  l'autre  de  cette  division. 

3°  Le  tarif  de  pilotage  suivant  est  réclamé,  ainsi  que  l'autorise  l'article  12  des  règle- 
ments pour  la  division,  savoir  : — Un  dollar  et  cinquante  cents  du  pied  de  tirant  d'eau 
tant  à  l'entrée  qu'à  la  sortie. 

4°  Total  des  droits  de  pilotage  perçus  durant  l'année,  $172.25.  Sur  cette  somme 
$125.75  ont  été  payés  par  trois  voiliers  étrangers,  et  $66.50  par  deux  barges  à  vapeur  et 
une  goélette  anglaise. 

5°  Les  droits  de  pilotage  susdits  ont  été  versés  aux  pilotes  qui  ont  servi  en  cette 
qualité  sur  les  différents  navires. 

Quatre  nouveaux  permis  ont  été  délivrés  durant  l'année  et  il  a  été  payé  $4  pour 
100  nouvelles  copies  des  règlements  de  la  division. 

JOHN  C.  ROSS, 

Secrétaire  de  l'administration  du  pilotage  de  Bouctouche. 
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ANNEXE  NO  34. 

RAPPORT  DE  L'ADMINISTRATION  DU  PILOTAGE  DE  CARAQUET,  N.-B., 
POUR  L'ANNÉE  TERMINÉE  LE  31   DÉCEMBRE  1907. 

Caraquet,  31  décembre  1907. 
Le  colonel  F.  Gourd  eau, 

Sous-chef,  ministère  de  la  Marine  et  des  Pêcheries, 
Ottawa. 

Monsieur, —J'ai  l'honneur  de  vous  transmettre  mon  rapport  annuel  sur  le  pilotage 
de  Caraquet  pour  l'année  terminée  le  31  décembre  1907. 

Relevé  du  pilotage  acquitté  durant  l'année  1907  dans  la  division  de  Caraquet. 


Nom 
du  navire. 

Nationalité. 

Grée- 
ment. 

Ton- 
nage. 

Arrivée. 

Nom  du  pilote 

à 

l'entrée. 

Départ. 

Nom  du  pilote 

à 

la  sortie. 

Chiffre 
du 

pilotage. 

Otto     

* 

Siervn 

Russe 

Suédois 

Anglais 

Brig'tin. 

229 

336 

93 
99 

10  mai 

4  H      ... 
21  août  . . . 

5  oct 

Vibert 

n       

m       

20  mai.. 

30  juin. . 

23  août.. 

7  nov . . 

Vibert 

$     c. 
40  80 

24  20 

Alliance 

Alliance 

23  20 
23  00 

111  20 

Ce  vaisseau  a  fait  escale  à  Caraquet  en  se  rendant  à  Shippigan  et  est  sorti  de  la  division  du  pilotage. 

PHILIP  RIVE, 

Secrétaire,  en  compte  avec  V administration  du  pilotage. 


Dt. 

1906. 

Av. 

A  Larose  Gauvin . . . 

$    c. 

1  00 

1  00 

1  00 

1  00 

$4  00 

Papeterie  

$    c 
1  00 

Jos.  B.  Chiasson. 

Chs.  Vibert 

Alex.  J.  Wilson   . 

Salaire 

3  00 

$4  00 

Caraquet,  10  janvier  1908. 


PHILIP  RIVE, 

Secrétaire  de  la  Commission  du  pilotage. 
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ANNEXE   NO   35. 

RAPPORT    DE    L'ADMINISTRATION    DU  PILOTAGE   DE  RISTIGOUCFIE, 
N.-B.,  POUR  L'ANNÉE  TERMINÉE  LE  31  DÉCEMBRE  1907. 

Campbellton,  N.-B.,  9.  janvier  1908. 
M.  F.  Gourdeau, 

Sous-chef,  ministère  de  la  Marine  et  des  Pêcheries, 
Ottawa,  Canada. 

Monsieur, — J'ai  l'honneur  de  vous  présenter  ci-inclus  un  rapport  en  duplicata  des 
relevés  du  pilotage  de  la  division  de  Ristigouche  duement  signé  par  moi-même  en  ma 
qualité  de  secrétaire-trésorier,  car  il  n'a  pas  été  élu  de  président  depuis  la  démission  de 
M.  Wm  Currie. 

Veuillez  en  accuser  réception  et  vous  obligerez 

Votre  obéissant  serviteur, 

FRANK  S.  BLAIR, 

Secrétaire-trésorier  de  la  Commission  du  pilotage. 


CAMPBELLTON. 


Pilotes. 

Tonneaux. 

Montant. 

Commission. 

Aux  pilotes, 
gain  net. 

Neill  Neilson  et  Jos.  Elsliger 

13,169 
7,555 
9,330 
8,780 
4,350 
2,924 

$         c. 

1,190  71 
576  30 
566  19 
475  57 
269  55 
222  70 

$          c. 

35  72 
17  28 
16  98 
14  26 
8  08 
6  68 

S         c. 
1,151  99 

Ed.  Elsliger 

559  02 

John  McNeill 

549  18 

Wm.  Donahue ... 

Robert  McNeill 

461  31 
261  47 

Dan.  C  McNeill 

216  02 

46,108 

3,300  99 

99  80 

3,201  99 

DÀLHOUS1E. 


Neill  Neilson.  . 
John  McNeill . . . 
Dan  C.  McNeill 
Ed.  Elsliger 


2,236 
1,493 

798 
1,828 


6,355 


101  00 
94  00 
36  50 
36  50 


318  00 


9  55 


97  97 
91  18 
35  40 
83  90 


308  45 


RIVIÈRE  LOUISON. 


Robert  McNeill 

2,879 
2,750 
2,170 

116  50 

106  29 

81  70 

3  49 
3  18 
2  45 

113  01 
103  11 

Ed.  Elsliger 

79  25 

7,799 

304  49 

9  12 

295  37 
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RECAPITULATION. 


Port. 

Nombre  de 
navires. 

Tonneaux. 

Montant. 

Commission. 

56 
9 
8 

46,108 
6,355 
7,799 

S          c 

3,300  99 
318  00 
304  49 

S         c. 
99  00 

Dalhousie 

9  55 
9  12 

73 

60,262 

2,923  48 

117  67 

Age. 


Pilotes. 


Robert  McNeill 
Joseph  Elsliger 
Ed.  Elsliger  . . . 
Wm.  Donahue. 
Neill  Neilson . . . 
D.  C.  McNeill.. 
John  McNeill  . 


Montant 
brut. 


«         c. 
386  05 

744  50 
475  57 
1,291  71 
259  20 
755  45 


Commission. 


3,923  48 


$    c. 
11  57 

22  33 
14  26 
38  75 
7  78 
22  98 


117  67 


Jos.  Elsliger  et  Neill  Neilson  étaient  en  société. 


Campbellton,  N.-B.,  31  décembre  1907. 


FRANK  S.  BLAIR, 

Secrétaire-trésorier* 
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ANNEXE  NO  37.  s 

RAPPORT  DE   L'ADMINISTRATION  DU  PILOTAGE   DE  HALIFAX,  N.-E., 
POUR   L'ANNÉE  TERMINÉE  LE  31  DÉCEMBRE  1907. 

Halifax,  N.-E.,  8  janvier  1908. 

L3  Sous-chef,  ministère  de  la  Marine  et  des  Pêcheries, 
Ottawa. 

Monsieur, — J'ai  l'honneur  de  vous  transmettre  les  comptes  suivants  de  la  Commis- 
sion du  pilotage  de  Halifax  pour  l'année  terminée  le  31  décembre  1907  : — 

Recettes  et  déboursés. 

Caisse  de  retraite. 

Liste  des  pilotes. 

Liste  des  pensionnaires, 

Relevé  des  vaisseaux  arrivés  au  port  d'Halifax  et  qui  en  sont  partis. 

Je  demeure,  monsieur, 

Votre  obéissant  serviteur, 

FRANK  J.  PHELAN, 

Secrétaire. 


Bureau  de  la  Commission  du  pilotage, 

Halifax,  N.-E.,  1er  janvier  1903. 

Relevé  des  vaisseaux   assujéfcis  au  pilotage   arrivés  au  port  d'Halifax,  du  1er  janvier 

au  31  décembre  1907. 


Goélettes. 

Barques. 

Steamers. 

Tonnage. 

Montant. 

119 

7 

670 

1,233,618 

$17,424  50 

ÉTRANGERS. 

Goélettes. 

Barques. 

Steamers. 

Tonnage. 

Montant. 

51 

10 

143 

'  124,607 

$3,497  75 

23—10 
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— 

Recettes  et  déboursés. 

- 

- 

1907. 
1er  janvier..   . 

Balance 

$      c. 

$      c. 

2,406  41 
949  00 

31  décembre  . . 

Intérêt    .    

Commission 

1,989  91 
40  00 

Inspection 

Pilotage  à  la  sortie ...    . 

1,767  12 

Appointements        

800  00 

376  00 

229  55 

37  40 

424  00 

15  00 

50  00 

1,979  52 

3,241  97 

7,152  44 

Loyers . 

Dépenses  de  bureau 

Apprentis  pilotes 

Frais  de  justice  ....  

Auditeur 

1908. 
1er  janvier. . . . 

Pension 

Balance 

Balance , 

3,241  97 

E.  et  O.  E  FRANK  J.  PHELAN, 

Secrétaire. 
Bureau  de  la  Commission  de  pilotage, 

Halifax,  N.-E.,  1er  janvier  1908. 


1907. 

Caisse  de  retraite. 

- 

1er  janvier 

Balance 

$  c. 
30,851  84 

Commission 

1,030  52 

Intérêt 

949  00 

Pensions  payées ... 

32,831  36 
1,829  30 

31,002  06 

E.  et  O.E. 

Bureau  des  Commissaires  des  pilotes, 

Halifax,  N.-E.,  1er  janvier  1908. 


FRANK   J.  PHELAN, 

Secrétaire. 
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No. 

Nom. 

Age. 

Résidence. 

1 

Jas.  Fleming 

68 
72 
29 
31 
26 
33 
26 
70 
57 
49 
48 
35 
43 
50 
48 
47 
35 
39 

Halifax. 

Herring  Cove. 

Dartmouth. 
Ferguson's  Covc. 
Halifax. 

ii 

Ferguson's  Cove. 
Halifax. 

4 

5 
6 

7 

Wm.  Baker 

L.  Hayes 

F.  Thomas 

B.  Branckett 

8 

Wm.  Hayes 

10 
12 
14 

Jno.  Holland 

Jas.  Hanrahan 

Jno.  Hryes 

15 
16 
17 
18 
19 
20 

Jas.  Spears 

J.  F.  Beazley 

Wm.  Gorman 

C.  F.  Martin 

Wm.  White 

Thos.  Hayes 

21 

Thos.  Reyno 

22 

F.  MacKay 

23 

H.  Latter . .    .    .    

FRANK  J.  PHELAN,    Secrétaire. 
Ports  dépendants. 


Jos.  Smith  . . 
D.  Palmer .  . . . 

R.  Martin 

Chas.  Hilchey 
Geo.  Gilbert.. 
M.  G.  Marks. 
W.  Berrigan  . 
Wm.  Smith . . 


Margaret's  Bay. 
Ship  Harbour. 
Sheet  Harbour. 
Tangier. 

Musquodoboit  Harbour. 
Ship  Harbour. 
Rivière-au-Saumon. 
Necum  Teuch. 


FRANK  J.  PHELAN,  secrétaire. 
Bureau  de  la  commission  du  pilotage. 

Halifax,  N.-E.,  1er  janvier  1908. 
Liste  des  pensionnaires,  divisions  du  pilotage  d'Halifax. 


Nom. 


Flemming,  John .... 

Hayes,  Patrick 

Flemming,  J.  W 

Beazley,  Wm 

Holland,  Jas 

Martin,  Mrs.  C 

Sohnson,  Mrs.  J 

Glazebrook,  Mrs.  C   . 
Martin,  Mrs.  D 

"       Catherine.  . . . 

Gallagher,  Mrs.  B . . . 

W.  L..... 

n  Catherine 

Munroe,  Mrs.  H 

Reyno,  Mrs 

Holland,  Mrs  

Bayers,  Mrs 


Age. 


94 

85 
45 
68 

71 
75 
75 
62 
4i) 
14 
45 
10 
7 
70 


58 


Résidence. 


Ketch  Harbour. 
Herryig  Cove. . 
Halifax,  N.-E.. 

Portugese  Cove 
Halifax,  N.-E.  . 
Bear  Cove . . 

Boston 

Halifax 

n      

Herring  Cove . . 
Duncan's  Cove. 
Boston 


Mon- 

tant. 

$200  00 

200  00 

200  00 

200  00 

200  00 

75  00 

75  00 

75  00 

75  00 

15  00 

75  00 

15  00 

15  00 

75  00 

75  00 

75  00 

75  00 

$1750  00 

Bureau  de  la  commission  du  piiotage. 


23— 10^ 


Halifax,  N.-E.,  1er  janvier  1908. 
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Relevé  des  vaisseaux  assujétis  au  pilotage  partant  du  port  d'Halifax,    N.-E.,   du   Ie 

janvier  au  31  décembre  1907. 


ANGLAIS. 


Goélettes. 

Barques. 

Steamers. 

Tonnage. 

Montant. 

25 

7 

635 

1,185,673 

$9,311  00 

ETRANGERS. 


Goélettes. 

Barques. 

Steamers. 

Tonnage. 

Montant. 

7 

140 

116,096 

$1,767  10 

FRANK  J.  PHELAN, 

Secrétaire. 
Bureau  de  la  Commission  du  pilotage, 

Halifax,  N.-K,  1er  janvier  1908. 


ANNEXE  NO   38. 

RAPPORT  DE  L'ADMINISTRATION  DU  PILOTAGE  DE  MIRAMICHI,  N.B., 
POUR  L'ANNÉE  TERMINÉE  LE  31  DÉCEMBRE  1907. 

Newcastle,  Miramichi,  N.-B.,  3  janvier  1907. 

M.  F.  Gourdeau, 

Sous-chef,  ministère  de  la  Marine  et  des  Pêcheries, 
Ottawa. 


Monsieur, — J'ai  l'honneur  de  vous  présenter  ci-joint  les  relevés  du   pilotage  de  la 
division  de  Miramichi,  N.-B.,  pour  l'année  terminée  le  31  décembre   1907. 

Je  demeure,  monsieur,  votre  obéissant  serviteur, 

BYRON  N.  CALL, 

Secrétaire-trésorier  de  la  Commission  du  pilotage. 
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ug 


Relevés  de  la  division  du  pilotage  de  Miramichi,  N.-B.,   pour  l'année  terminée  le  31 

décembre  1907. 


Classe  des  vaisseaux. 


Vaisseaux  déclarés  à  l'entrée  :- 

Steamers  anglais 

Navires  à  voiles  anglais. . . 
Steamers  étrangers 
Navires  à  voiles  étrangers. 


Vaisseaux  déclarés  à  la  sortie  : — 

Steamers  anglais 

Navires  à  voiles  anglais  .... 

Steamers  étrangers 

Navires  à  voiles  étrangers . . . 


Vaisseaux  déplacés  : — 

Steamers  anglais 

Navires  à  voiles  anglais . . 

Steamers  étrangers   

Navires  à  voiles  étrangers . 


Nombre. 


Total. 


103 


102 


36 


BYRON  N.  CALL, 

Secrétaire-trésorier  de  la  Commission  du  pilotage. 


Relevés  de  la  division  du  pilotage  de  Miramichi,   N.-B.,  pour  l'année  terminée  le  31 

décembre  1907. 


Classe  des  vaisseaux. 


Somme  totale  des  pilotages  à  l'entrée  : — 

Steamers  anglais 

Navires  à  voiles  anglais 

Steamers  étrangers     

Navires  à  voiles  étrangers  

• 

Somme  totale  des  pilotages  à  la  sortie  :— 

Steamers  anglais 

Navires  à  voiles  anglais 

Steamers  étrangers 

Navires  à  voileR  étrangers 


Somme  totale  pour  déplacements  :- 

Steamers  anglais 

Navires  à  voiles  anglais 

Steamers  étrangers 

Navires  à  voiles  étrangers. .    .. 


Somme. 


Total. 


$   c. 

2,233  78 
329  70 

1,572  64 
579  98 

$   c. 
4,717  10 

4,968  86 

319  63 

2,132  84 
294  00 

1,798  02 
744  00 

114  00 

52  00 
153  63 

10,004  59 
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Nationalités  des  vaisseaux  pilotés  à  l'entrée  au  cours  de  l'année  1907. 


Anglais  . 
Danois . . . 
Français . 
Allemand 


Nombre. 

56 
2 

1 
4 


Norvégiens . 

(Russes 

Suédois 


Nombre. 

31 

2 
7 


103 


BYRON  N.  CALL, 

Secrétaire-trésorier  de  la  Commission  du  pilotage. 


Taux  de  pilotages  imposables  à  Miramichi,  N.B.,  sur  tous  les  vaisseaux  anglais 
et  étrangers,  année  finissant  le  31  décembre  1907. 


A  l'entrée .... 

Et  en  sus  de  ce  qui  précède  pour  tous  les  vaisseaux  mus  entièrement  ou  partielle- 
ment par  la  vapeur 

A  la  sortie , 

Et  en  sus  de  ce  qui  précède  pour  tous  les  vaisseaux  mus  entièrement  ou  partielle- 
ment par  la  vapeur 

Pour  le  déplacement  et  le  mouillage  des  vaisseaux  de  plus  de  300  tonneaux 

Et  si  la  distance  excède  quatre  milles  50  pour  100  de  plus  que  le  taux  ci-dessus. 

Les  déplacements  de  moins  d'un  mille  ne  sont  pas  obligatoires,  mais  quand  les 
capitaines  demandent  aux  pilotes  de  faire  ce  service  le  taux  est  de 

Les  remorqueurs  à  vapeur  touant  une  ou  plusieurs  barges  avec  cargaisons,  à 
l'entrée,  peuvent  s'en  retourner  après  avoir  acquitté  les  droits  entiers  du 
pilotage  à  l'entrée  pour  le  remorqueur  et  les  barges  sans  payer  de  pilotage  à 
la  sortie,  sauf  sur  le  remorqueur. 


$2.25  le  pied. 

2c  la  tonne  enregistrée. 
$2.00  le  pied. 

2c  la  tonne  enregistrée. 
$4.00. 


$4  00. 


Relevés  de  la  division  du  pilotage  du   Miramichi,   N.-B.,   année  terminée  le 

31  décembre  1907. 


2 
6 

7 
10 

11 
22 
26 
27 
29 
30 
31 
32 
33 
35 
36 
37 
38 
41 
42 
43 
41 


Noms  des  pilotes 


Louis  Jimmo 

Francis  Martin 

Maxime  Martin 

Alexander  Wilson . . 
Robert  J.  Walls 
William  Walls,  jne 
John  McCallum.  . . . 

James  Nowlan 

George  Sut-ton 

James  A.  Nowlan.  . 

George  T.  Tait 

Joseph  Jimmo 

James  McCallum   . . 

John  Martin 

Asa  Walls 

William  Wall3,  jne 
John  Nowlan   .... 
Michael  J.  Jimmo. 
George  M.  Nolan. . , 
Chris.  C.  McLean. . 
George  Savoy 


Age. 


53 
73 
02 
61 

5G 
53 
55 
56 
56 
52 
50 
52 
03 
48 
48 
50 
51 
40 
51 
00 
63 


Nature  du  service. 


Permis  complet. 


Observations. 


Mort  en  1907. 


BYRON  N.  CALL, 
Secrétaire-trésorier  de  la  Commission  du  pilotage. 
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fe 

Nom. 

Tonnage. 

Nom  du  capitaine. 

Permis 
originaux- 

15 
16 

Princesse  Louise 

Senator  Snowball 

20  85 
30.95 
22.00 

Asa  Walls 

Jas.  A.  Nowlan 

Mai        1879 

1897 

17 

Mabel 

Geo.  Savoy 

1900 

B.  N.  CALL, 

Secrétaire-trésorier  de  la  commission  du  pilotage. 


Les  pilotes  de  Miramichi  en  compte  avec  B.  N.  Call,  secrétaire-trésorier. 


<>7 

1907. 

mai 

juin 

11     

h     

juin.'.*.'!'. 

sept 

h     

h     

h     

oct 

Il        

nov 

h     

h     .... 

11     

déc 

1907. 
déc 

Dt. 

Payé  J.  et  A.  McMillan,  Saint- Jean,  N.-B.,  livre  des  pilotes 

$  3  50 

97 

Coût  de  traite  en  sus  de  la  remise 

08 

18 

Frais  de  messagerie  sur  le  livre  des  pilotes 

45 

18 

J.  B.  Snowball  et  Cie.,  compte  goélette  Princesse  Louise 

16  71 

1S 
18 

J.  B.  Snowball  et  Cie.,  compte  goélette  Senator  Snowball 

7  03 
1  70 

18 

R.  J.  Walls,  réparer  les  bouées,  1907 

41  05 

18 

Cie  de  navigation  à  vapeur  Miramichi   billes 

3  75 

18 

Jas.  A.  Nolan,  réparer  goélette  Senator  Snowball   . . . . . 

40  00 

1.8 

Jas.  A.  Nolan,  montant  du  compte  de  Thos.  Fohran  et  Cie. 

,   voiles  et 

81  76 

18 
18 

Geo.  Stothart,  compte  Senator  Snowcall,  

4  50 
15  74 

18 

W.  S.  Loggie  et  Cie.,  compte  goélette  Princesse  Louise 

41  70 

18 

R.  J.  Walls,  louage  de  cheval  $2 .  25  ;  nettoyage  du  bureau  des  pilotes, 
etc.,  $2  59 

4  84 

18 
18 

Geo.  P.  Searle,  loyer  du  bureau  des  pilotes  jusqu'à  avril  1908 

24  00 
43  00 

18 
18 

Traite  en  faveur  de  J.  J.  Yorston,  Pictou,  N.-E.,  réparations  à  la  goélette 

72  24 

18 

9  75 

18 

5  51 

18 

R.  J.  Walls,  télégrammes,  louage  de  cheval  et  combustible  pour 

le  bureau 

10  08 

18 
26 

Edward  Burke,  travaux  de  forgeron,  goélettes , 

Remorqueur  Mascot  et  propriétaires,  touage  du  phare  à  la  station  et  en 

2  75 
15  05 

27 
27 
30 

3 

W.  S.  Loggie  et  Cie.,  compte  goélette  Senator  SnoiobalL  . 

E.  Johnson,  papetier,  etc. ,  pour  le  bureau  des  pilotes 

30  00 
46  51 

R.  J.  Walls,  dépenses  pour  ramener  le  pilote  Sutton  du  steamer 
Auslow  Frères,  impression  des  feuilles  des  pilotes 

Bygland . 

4  64 

5  00 

S 

Secrétaire-trésorier,  frais  de  port  et  papeterie 

4  75 

3 

9 

Geo.  M.  Nolan,  ses  dépenses  au  retour  du   pilotage  du  steamer   Oster- 
gattland 

B.  N.  Call,  secrétaire-trésorier.     Commission,  perception  de  $10,404.59,  à 
3  pour  100 , 

3  80 

4  00 
312  14 

q 

Dix-sept  pilotes,  $8,018.17  et  3  pilotes,  $1,530.39 

9,548  56 

Av. 

Somme  de  pilotage  à  l'entrée 

$4,716  10 

4,968  86 

319  63 

400  00 

9 
q 

10,104  59 

g 

g 

n        des  gains  perçus  d'autre  part 

10,404  59 

J.  C.  Miller, 

Président. 


B.  N.  CALL, 
Secrétaire-trésorier  de  la  commission  du  pilotage. 
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ANNEXE  NO   39. 

RAPPORT  DE  L'ADMINISTRATION  DU  PILOTAGE  DE  SAINT-JEAN,  N.B., 
POUR  L'ANNÉE  TERMINÉE  LE  31  DÉCEMBRE  1907. 

M.   F.  GOURDEAU, 

Sous-ministre  de  la  Marine  et  des  Pêcheries, 
Ottawa. 

Cher  monsieur, — Je  vous  inclus  les  relevés  annuels  du  pilotage  de  cette  division 
pour  l'année  terminée  le  31  décembre  1907,  et  j'espère  que  tous  sont  réguliers. 
J'ai  l'honneur  d'être,  monsieur, 


Votre  obéissant  serviteur, 


J.  U.  THOMAS. 

Secrétaire. 


Bureau  de  l'administration  du  pilotage  de  la  division  de  Saint-Jean,  N.-B., 

31  décembre  1907. 


Comptes  des  recettes. 

Recettes- 
Permis  à  22  pilotes  à  $5 

u  5  bateanx  à  $10 . . 

25  centins  par  pied  pour  pilotage  à  la  sortie  à  partir  de  Saint- Jean,  à  date . 
25  centins  par  pied  pour  pilotage  à  la  sortie  à  partir  de  Musquash,  à  date. . 


Déboursés — 

Audition  des  comptes  de  1906 

Papeterie,  etc 

Loyer  de  bureau 

Appointements  du  secrétaire- trésorier. 


Somme  transférée  au  compte  de  la  caisse  des  pilotes . 


110  00 

50  00 

2,258  85 

14  75 


25  00 

14  80 

100  00 

1,000  00 


2,433  60 


1,139  80 
1,293  80 


2,433  60 


J.  U.  THOMAS, 

Secrétaire. 
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Etat  de  la  caisse  des  pilotes  pour  l'année  terminée  le  31  décembre  1907. 


Dt. 

Pensions  payées  aux  pilotes 

m                ii        veuves  et  enfants 

$ 

656  25 

1,387  50 

40  00 

$ 

Frais  de  funérailles,  2  pilotes 

2,083  75 
7,075  78 

A  balance 

Av. 
Balance  le  31  décembre  1906 

9,159  53 
7,691  08 

Intérêt  sur  dépôt  caisse  d'épargne  de  l'Etat,  9  mois  au  lf  r  avril  1907 

Montant  transféré  du  compte  du  revenu .... 

174  65 
1,293  80 

1,468  45 

Balance  à  l'avoir  de  la  caisse  des  pilotes  le  31  décembre  1907 

9,159  53 

7,075  78 

J.  U.  THOMAS, 

Secrétaire. 

BUREAU  DE  L'ADMINISTRATION  DU  PILOTAGE  DIVISION  DE  SAINT- 
JEAN,  N.B.,  31  DÉCEMBRE  1907. 

Etat  de  la  caisse  spéciale  pour  l'année  terminée  le  31  décembre  1907. 


Dt. 
Montant  déboursé  re  procès  de  la  Cumberland  Railway  &  Coal  Co.  vs  la  Com 

mission  du  pilotage  de  Saint-Jean  

Balance 


Av. 


Balance  le  31  décembre  1S06 

5  pour  100  des  gains  nets  des  pilotes  pour  l'année  terminée  le  31  décembre  1907. 


Balance  à  l'avoir  de  la  caisse  spéciale  le  31  décembre  1907. 


120  OS 
2,972  76 


2,972  76 


J.  U.  THOMAS, 

Secrétaire. 

Etat  de  la  caisse,  commission  du  pilotage  de  Saint- Jean  suivant  rapport  des 
auditeurs  le  31  décembre  1907. 


COMPTB   DE   PLACEMENT. 


Caisse  d'épargnes  de  l'Etat,  par  livret  n°  744. . 
Caisse  d'épargne  de  l'Etat,  par  livret  n°  10260. 


Compte  courant. 
A  la  banque  du  Nouveau-Brunswick 


7,937  98 

2,110  56 
10,048  54 


J.  U.  THOMAS, 

Secrétaire. 
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Relevé  des  vaisseaux  arrivant  au  port  de  Saint-Jean,    N.-B.,  (qui    ont  payé  le  pilotage) 
pendant  l'année  terminée  le  31  décembre  1907. 


Anglais. 


Goélettes   

Bricks  et  brigantines. 
Navires 


Barques  et  trois  mâts-barques. 
Steamers 


Montant  des  droits  de  pilotage  reçu, 


104 

1 


1 

215 


323 


$28,911  21 


Etrangers. 


180 


252 
,166  00 


Total. 


284 

1 

2 

17 

271 


575 

$38,077  12 


J.  U.  THOMAS, 

Secrétaire. 


PILOTES   AUTORISES,    1906-07. 


Nom. 


Bennett,  James 

Cline,  Richard 

Cline,  Alfred 

Cline,  Richard  B 

Doyle,  James 

Doherty,  Joseph 

Lahey,  William 

Lahey,  Frank  L 

Miller,  James  H .    ... 

Murray,  William 

Quinn,  William 

Rogers,  Bartholomew 

Spears,  James  S 

Spears,  Henry ....... 

Spears,  Martin 

Scott,  Richard 

Scott,  William 

Stone,  Thomas  J 

Sherrard,  John  L.  C. 
Thomas,  John  S  .... 
Traynor,  Thomas. . . . 
McAnulty,  John 


30 
33 
60 
50 
62 
56 
50 
56 
51 
54 
73 
59 
54 
69 


Résidence. 


Saint-Jean,  N.-B 


Musquash,  N.-B. 


Observations. 


Mort  le  15  janvier  1907 


Autorisé  pour  Musquash  seulement. 


J.  U.  THOMAS,  Secrétaire. 
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Somme  totale  des  droits  de  pilotage  reçus 

A  déduire —  25c  par  pied  de  pilotage  à  la  sortie . 
5  pour  100  du  pilotage  net 


Bennett,  James 

Cline,  Richard 

Cline,  Alfred 

Cline,  Richard  B   . 

Doyle,  James 

Doherty,  Joseph .... 

Lahey,  William 

Lahey,  Frank  L . . . . 

Miller,  James  H 

Murray,  William 

Quinn,  William 

Rogers,  Bart 

Spears,  James  S 

Spears,  Henry 

Spears,  Martin  .     . 

Scott,  Richar 

Scott,  William 

Stone,  Thomas  J . . . . 
Sherrard,  John  L.  C 

Thomas,  John  S 

Traynor,  Thomas — 


Contra. 


2,258  85 
1,793  43 


2,193  24 
91  20 

362  20 
1,654  79 
1,681  60 
3,054  21 

919  77 
1,806  77 
1,740  12 
1,936  06 
1,819  83 
2,883  53 

645  18 
1,968  58 
1,606  03 
1,0/7  95 
1,374  17 
2,5/9  94 
1,466  60 
1,976  46 
1,186  70 


%         c. 

38,077  21 

4,052  28 


34,024  93 


34,021     93 


J.  U.  THOMAS,  Secrétaire. 


ANNEXE   NO  40. 

RAPPORT  DE  L'ADMINISTRATION  DU  PILOTAGE  DE  SHÉDIAC,     N.B., 
POUR  L'ANNÉE  TERMINÉE  LE  31  DÉCEMBRE  1907. 


Shédiac,  N.-B.,  23  janvier  1908. 
Le  colonel  Gourdeau. 

Monsieur, — J'ai  l'honneur  de  vous  pre'senter  le  rapport  annuel  de  l'administration 
du  pilotage  de  Shédiac  pour  l'année  terminée  le  31  décembre  1907. 
Paul  P.  White,  âge  64  ans. 
Oliff  Hendrickson,  âge  47  ans. 
Les  taux  et  les  droits  ont  été  payés  directement  aux  pilotes  au  lieu  d'être  versés  à 
la  caisse  de  l'administration  du  pilotage. 

Suivent  les  noms  des  vaisseaux  entrés  au  port  de  Shédiac  dans  le  cours  de  l'année 
1907,  aussi  la  nationalité  de  ces  vaisseaux  et  la  somme  des  droits  de  pilotage  payés  par 
chacun  d'eux. 

Glen,  norvégien $  40  50 

Steamer  Hobnalia,  anglais 95  47 

Barque  Kragira,  Narsk 54  50 

Barque  Passpastant,  Narsk 53  00 

Goélette  Bassitolayid,  anglaise 18  00 

Barque  August  Levier,  norvégienne .  43  50 

304  97 
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Vous  observerez  que  le  montant  de  $304.97  est  excessivement  faible  lorsqu'il  est 
partagé  entre  les  deux  pilotes  du  port. 

Si  Ton  n'accorde  une  somme  supplémentaire  comme  le  demande  la  Commission  du 
pilotage,  je  crains  qu'il  soit  difficile  d'obtenir  les  services  de  pilotes  expérimentés,  si  l'on 
tient  compte  particulièrement  du  fait  que  des  steamers  en  cueillette  commencent  à  visi- 
ter le  port,  ce  qui  a  pour  effet  de  diminuer  considérablement  les  gains  des  pilotes  com- 
parativement aux  années  passées.  Seriez-vous  assez  bon  de  m'informer  si  la  demande 
de  la  Commission  a  été  accordée  1 

Je  demeure,  monsieur,  votre  obéissant  serviteur, 

E.  B.  McDONALD, 

Secrétaire  de  la  Commission  du  pilotage. 


ANNEXE  NO  41. 

RAPPORT-  DE  L'ADMINISTRATION  DU  PILOTAGE  D'AMHERST,  N.-E., 
POUR  L'ANNÉE  TERMINÉE  LE  31  DÉCEMBRE  1907. 

Amherst,  11  janvier  1907. 
Le  colonel  F.  Gourdeau, 

Sous-ministre  de  la  Marine  et  des  Pêcheries, 
Ottawa. 

Monsieur, — Les  vaisseaux  suivants  sont  arrivés  à  Northport  et  en  sont  partis 
avec  cargaisons  de  planches  et  de  bois  de  colombage  à  destination  de  la  Grande-Bretagne 
dans  le  cours  de  l'année  1907. 

Margaret* 1,248  tonneaux . 

Germanie 1, 178 

Superb 730 

Senora 530 

Arabella 915 

March 1,250 

Ces  vaisseaux  étaient  étrangers. 

Le  commerce  de  cabotage  n'est  pas  de  mon  ressort,  car  les  caboteurs  ne  se  servent 
pas  de  pilotes. 

Je  demeure,  monsieur,  votre  obéissant  serciteur, 

BURPEE  ROCKWELL, 

Secrétaire  de  la  Commission  du  pilotage, 

Northport  et  Tidnish. 
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ANNEXE   NO  42. 

RAPPORT.DE  L'ADMINISTRATION  DU  PILOTAGE  DE  LA  DIVISION  DE 

PARRSBORO,  N.-E.,   POUR  L'ANNÉE   TERMINÉE 

LE  31  DÉCEMBRE  1907. 

Le  Col,  F.  Gourdeau, 

Sous- Ministre  de  la  Marine  et  des  Pêcheries, 
Ottawa. 

Monsieur, — J'ai  l'honneur  de  vous  présenter  mon  rapport  pour  l'année  1907. 

5  marins  anglais  ont  payé .  .  $  175  50 

5        m       étrangers  ont  payé   176  87 

10  $  232  37 

Payé  au  pilote  Joseph  Anderson $  327  72 

Dépenses  casuelles  du  bureau 15  00 

Appointements  du  secrétaire 9  65 

$  352  37 

Le  pilotage  n'est  pas  obligatoire   et  il  n'a  été  apporté  aucun  changement  dans  les 
taux  ou  les  conditions  du  pilotage  au  cours  de  l'annnée. 

E.  GILLESPIE, 

Secrétaire. 


ANNEXE   NO  43. 

PAPPORT  DE  L'ADMINISTRATION  DU  PILOTAGE  D'ARTCHAT,  C.  B., 
POUR  L'ANNÉE  TERMINÉE  LE  31  DÉCEMBRE  1907. 

Arichat,  C.-B.,  2  janvier  1907. 
Le  Lt.-col.  F.  Gourdeau, 

Sous-ministre  de  la  Marine  et  des  Pêcheries, 
Ottawa. 

Monsieur, — J'ai  l'honneur  de  vous  présenter  le  rapport  de  l'administration  du  pilotage 
d' Arichat,  pour  l'année  terminée  le  31  décembre  1907.  Il  n'a  pas  été  fait  de  pilotage, 
car  les  navires  à  voiles  tendant  à  disparaître  et  les  steamers  en  général  ne  requiérant 
pas  les  services  d'un  pilote. 

Bien  à  vous, 

ISIDORE  LEBLANC, 

Secrétaire  de  la  Commission  du  pilotage. 
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ANNEXE  NO  44. 

MAITRES  DE  PORT. 

Tableau  donnant  les  noms  des  ports  proclamés  sous  l'empire  de  lois  fédérales  dont  les 
dispositions  se  trouvent  dans  la  loi  de  la  marine  marchande  du  Canada,  chapitre 
113  des  statuts  revisés  du  Canada,  1906,  pour  la  nomination  des  maîtres  de  port  ; 
la  date  de  la  proclamation  ;  les  noms  des  maîtres  de  port  et  la  date  de  leur  nomi- 
nation ;  le  montant  que  les  appointements  de  chacun  d'eux  ne  doit  pas  dépasser  ; 
le  total  des  droits  perçus  par  chacun  d'eux  durant  l'année  expirée  le  31  décembre 
1907,  et  l'excédent,  s'il  en  est,  porté  au  crédit  du  receveur  général. 

ANNÉE  TERMINÉE  LE  31  DÉCEMBRE  1907. 

PROVINCE    D'ONTARIO. 


Nom  du  port. 


Amherstburg.. . . 

Bronte 

Byng-Inlet 

Collingwood 

Depot-Harbour  . 
Fort- William  . . . 
French-River . . . 

Goderich 

Little-Current    . 

Meaf  ord 

Midland 

Oshawa 

Parry-  Sound  .  .  . 
Panetanguishene 
Port- Arthur .... 
Port-Stanley  .  . . 

Rondeau 

Southampton  .    . 

Sarnia 


Noms  des  maîtres  de  port. 


M.  Barrette 29  déc. 

Jas.  Wilson 26  oet. 

C.  E.  Begin    24  mars 

Henry  Foreman 5  mai 

W.  H.  Hoppins 15  avril 

James  MeAllister 12  mai 

E.  Barron 

D.  McKay 21  avril 

J.  F.  May 19  juillet 

S.  McClain 16  juillet 

J.  White 113  juillet 

W.  T.  B>nry 10  août 


Date  de  la 
nomination. 


1906 
1905 
1908 
1904 
1907 
1906 


J.  D.  Hall. 

P  Light 

B.  Guérard  . 
F.  E.  Shephard. 
W.  R.  Fellows.. 
W.  H.  Johnson . 
Geo.  McVittie.. 
R.  Me  Adam 


1908 
1906 
1902 
1907 
1904 
1906 
190fi 
1897 


8  mars 
1  7  juin 
21  mai 
15  janvier  1898 
17  déc.  1888 
oct.  1882 
Dépu.  d.  S.  M 

3  mai        1886 


Remises 

Somme 

pour 
émolu  • 

perçue. 

ments  ac- 

cordés. 

•S   c. 

S   c. 

173  00 

200  00 

3  00 

200  00 

200  00 

196  00 

200  00 

120  00 

200  00 

537  00 

600  00 

30  50 

200  00 

85  50 

300  00 

29  00 

200  00 

43  50 

200  00 

177  50 

300  00 

Nul 

300  00 

47  50 

200  00 

25  50 

200  00 

238  00 

200  00 

40  00 

200  00 

23  00 

100  00 

23  50 

100  00 

Nul 

300  00 

Montant 
porté  au 
crédit  du 
receveur 
général. 


38  00 


PROVINCE    DE    QUEBEC. 


Amherst-Harbour 

Anse-à-Gascon 

Bersimis 

Bonaventure  .... 
Carleton  .  ....... 

Caplin 

Chicoutimi 

Grande-  Entrée  . . . 
Grande-Rivière. . . 

Gaspé 

House-Harbour . . 
Maria  ...      . 
Matane 


J.  Cassidy .   ... 

J.  Mourant 

L.  Thibault 
Alex.  Bourque. 

B.  Leclerc 

T.  Bourgeois  .  . 
A.  Sturton  .... 
J.  A.  Chenell.. 
Geo.  Beaudin. . 
F.  J.  Eden  .... 

C.  Lafrance. . . . 

A.  Cyr  

L.  J.  Levasseur 


*ept. 

juin 

déc. 

juin 

mai 

mars 

juin 

fév. 

avril 

avril 

déc. 

mars 

déc. 


1878 

13  00 

200  00 

1905 

Nul 

100  00 

1905 

Nul 

200  00 

IODE 

37  00 

100  00 

1905 

Nul 

200  00 

1907 

100  00 

1906 

47  00 

200  00 

1892 

200  00 

1900 

7  66 

100  00 

1889 

500  00 

1896 

21  50 

200  00 

1905 

Nul 

100  00 

1896 

89  50 

200  00 
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Nom  du  port. 


Malbaie 

Métis  ....    

New-Carlisle.  . . 
New-Richmond. 

Nouvelle 

Oak-Bay 

Paspébiac 

Percé 

Port-Daniel 

Rimouski 

Rivière-du-Loup. 
Saint- Godfroy  . . 
Saint-Tomas .... 

Saint- Jean 

Sorel 

Tadousac 

Trois- Pistoles. . . 


Nom  des  maîtres  de  port. 


Lawrence  ....... 

W.  Ferguson 

Chisholm 

X.  Cormier 

Casey 

Harper  . 

,  L.  Kempffer 

Donohue    ....... 

Langlois 

P.  Saint-Laurent 

K  Gilbert , 

Grenier 

Dionne 

H.  Farrar . 

A.  Proulx   

Gingras  

T.  Petitgrew 


Date  de  la 
nomination. 


mars 
avril 

II 

janvier 

juillet 

sept. 

oet. 

février 

mai 

oct. 

juin 

oct. 

mars 

juin 

ii 
avril 


1896 
1902 
1902 
1903 
1904 
1900 
1903 
1907 
1896 
1902 
1905 
1896 
1897 
1901 
1906 
1899 


Somme 
perçue. 


25  00 


1  00 

25  00 
8  00 
35  00 
29  50 
7  50 
16  50 
81  50 
50  00 

Nul 
76  00 

814  00 

509  50 
57  00 

Nul 


Remises 

pour 

émolu- 

ments ac- 

cordés. 

$      c 

200  00 

200  00 

200  00 

290  00 

200  00 

200  00 

150  00 

100  00 

200  00 

200  00 

100  00 

100  00 

200  00 

550  00 

400  00 

200  00 

150  00 

Montant 

porté 
au  crédit 
du  recev. 

général. 


264  00 
109  50 


PROVINCE    DU    NOUVEAU-BRUNSWICK. 


Aima 

Bathurst 

Black's-Harbour  et  Beaver- 

Harbour    

Bouctouche , 

Campbellton ... 

Campobello 

Cap  Tormentine 

Caraquette 

Chatham 

Cocagne  

Dalhousie 

Dorchester      

Fairhaven 

Grand-Manan  No 

Grand-Harbour 

Gull-Rock  Channel 

Harvey 

Héron  Channel 

Hillsborough 

Hopewell-Cave 

Ledge  of  St.  Stephens 

Letete,  etc 

Little  Shippegan  et  Miscou 

Gully    

Moncton 

Musquash 

Newcastle 

Pokemouche 

Port-Elgin  et  Baie  Verte . . 

Richibouctou  

Sackville  ...    .    

St.  Andrews 

St.  George 

St.  Martin  et  Quaco 

Seal-Cove    

Shédiac 

Shippegan  

Tracadie  

Waterside 

Whitehead 

West-Isles 


J.  W.  Parson . . . 

Capit.  M.  Daly 


E.  W.  Cross 

E.  Hutchison 

G.  E.  Asker 

W.  E.  Sullis  

M.  S.  Treene 

J.  A.  Albert 

R.  J.  Walls  .... 

Thos.  Bourque 

W.  S.  Smith     .... 

J,  Shea 

A.  Calder . 

J.  E.  Gaskell 

T.  Ingalls 

Geo.  A.  Johnson. . 

Wm.  Wood 

Duncan  Robertson 
J.  O'Shaughnessy . 
J.  H.  Christopher 
Wm.  McBean  . . . 
H.  W.  Harris  .... 


J.  Beaudin 

T.  Coffey 

J.  McNulty 

J.  Russell 

M.  Landry 

Chas.  Trenholme . ,  . 

J.  Jardine 

E.  Chase 

J.  Wren 

Geo.  McKenzie    . . 
J.  R.  McDonough  . 
J.  Warren  Wooster 

A.  McQueen 

J.  DeGrâce 

T.  Savoy 

W .  C.  Anderson  . . . 

A.  Cheney 

B.  Simpson 


2  mars 
15  avril 


sept. 

avril 

mai 

déc. 

mai 

nov. 

avril 

juin 

mars 

oct. 

juillet 

mars 

avril 

avril 

juin 

juillet 

avril 

juin 
février 

oct. 

avril 

sept. 

juin 

mai 

avril 

mai 


juillet 

avril 

niai 

avril 

sept. 

mai 

avril 


1898 
1907 

1883 
1897 
1904 
1892 
1901 
1905 
1898 
1905 
1888 
1900 
1901 
1907 
1907 
1904 
1903 
1897 
1898 
1898 
1894 
1906 

1906 
1902 
1896 
1904 
1901 
1907 
1874 
1904 
1884 
1900 
1902 
1907 
1876 
1903 
1889 
1905 
1907 
1905 


14  50 
35  00 

14  50 

14  50 
127  50 


23  50 
3  50 

152  50 
0  50 

148  50 

11  00 

12  00 
Nul 

5  60 
Nul 

28  50 

29  50 
31  00 
42  50 


9  00 

Nul 

16  50 

6  00 

136  50 

1  00 

1  00 

23  00 

25  00 

109  00 

41  00 

58  00 


24  00 

8  50 

9  00 
12  00 

0  50 
Nul 


100  00 
200  00 

100  00 
100  00 
200  00 


200  00 
100  00 
300  00 
100  00 
200  00 
200  00 
200  00 
100  00 
100  00 
100  00 
100  00 
200  00 
150  00 
200  00 
100  00 
100  00 

100  00 
200  00 
100  00 
300  00 
100  00 
200  00 
200  00 
200  00 
100  00 
100  00 
100  00 
100  00 
300  00 
100  00 
100  00 
100  00 
100  00 
400  00 


9  00 
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PROVINCE    DE    LA    NOUVELLE-ECOSSE. 


Nom  du  port. 

Nom  des  maîtres  de  port. 

Date  de 

la 

nomination. 

Somme 
perçue. 

Remises 
pour 
émolu- 
ments ac- 
cordés. 

Montant 
porté  au 
crédit  du 
receveur 
général. 

Abbott's-Harbour 

F.  D.  Entremont 

23  mai        1901 

11  février  1908 
3  avril      1907 
7  juillet    1898 
9  sept.       1890 

23  mai        1905 
3  août       1903 
6  juillet    1893 

11      „        1879 

21  avril      1887 

27  sept.      1897 

22  „          1888 
18  avril      1908 

28  janvier  1896 
13  août       1903 

$        c. 

7  50 

9  50 

35  00 

45  50 

27  50 

28  00 
3  00 

27  50 
Nul 

$        c. 

200  00 
100  00 
300  00 
200  00 
200  00 
200  00 
100  00 
200  00 
200  00 
200  00 
100  00 
100  00 
183  00 
100  00 
2,0  00 

$        c. 

Advocate 

J.  W.  Knowlton  

Amherst 

F.  A.  Cates 

J.  Lindgren 

Robt.  Field  

Apple-River 

Baddeck 

A.  B.  Morrison 

Barrington 

B.  Kenny 

J.  McDonald  . 

R.  G.  Zwicker 

Wm.  McFadden 

27  00 
11  00 

Nul 

183  00 
0  50 

H.  Hawbolt    

Big-Harbour 

Bridgewater 

Big-Bras-d'Or 

Big-Pond 

D.  McKenzie 

W.  Oakes  . .    

83  00 

J.  McLean 

Cap-Canso 

Cape-Negro 

G.  Oliver   .                  

14  février  1905 
18  mai        1881 

8  juillet    1896 

15  avril      1876 
23  mars      1904 
18  oct.        1898 

96  00 
9  00 

15  00 
6  00 

57  00 
9  00 

150  00 
200  00 
100  00 
100  00 
200  00 
150  00 

Chéticamp 

F.  Aucoin 

Clementsport 

J.  M.  LeCain 

M.  Martell  ... 

H.  Anderson 

D.  Mclnnis , 

22  avril      1902 
19jum   1902.. 
5  avril  1886. 

9  50 
67  00 

100  00 
200  00 
100  00 

Digby 

J.  W.  Hardy  . . 

2nov.  1886.. 

30  oct.    1880.. 
llfév.    1902  . 
21  sept.  1893  . 
17  janv.  1892. . 
30  avril  1901   . 

0  50 

43  00 

4  00 

1,523  00 

171  00 

100  00 

300  00 

100  00 

1,800  00 

300  00 

Glasgow  et  Cap  Breton  Je- 
tée, Sydney 

A.  McQuarrie 

A.  M.  Peart 

J.  E.  Butler   

Wm.  McCulloch. 

Guysboro 

Halifax 

Ingonish  No.  Bay 

10  00 

44  00 
355  00 

18  50 
17  00 
88  50 
Nul 
37  50 

4  00 

45  50 

Nul 

Nul 

17  00 

Nul 
113  50 
3  50 
478  50 

"  138 '66' 
3  00 

18  50 

"  250" 
1  00 

5  50 

100  00 
100  00 
300  00 
100  00 
100  00 
150  00 
100  00 
300  00 
100  00 

200  00 

100  00 

100  00 
200  00 

100  00 
200  00 
100  00 
200  00 
150  00 
150  00 
100  00 
200  00 
150  00 
200  00 
100  00 
100  00 

E   Huntley               

19  janv.  1907.. 
30  oct.    1880.. 
19  juin    1900.. 

3déc.   1903.. 
limai    1901.. 

6  avril  1908.. 
25fév.    1875.. 
29  août  1884.. 

20fév.    1900.. 

17  avril  1899.. 

23  sept.  1907.. 
8  mai    1884.. 

Inov.  1897.. 
22déc.   1906.. 

2  avril  1906. . 
13  oct.    1898.. 

1  mai    1899.. 
lOdéc.    1896.. 
Ujuil.  1900.. 
18fév.    1908.. 

8  mars  1875.. 
26  juil.   1892.. 
29  mai    1906.. 
14déc.   1901.. 
14fév.    1905.. 

Inter,  jetée  Sydney 

M.  J.  Ne  ville         

55  00 

T.  D.  Cook         

E.  Baker 

F.  Thorburn 

J.  Kenny 

G.  H.  Zwicker -. 

Geo.  Burke 

L.  Wilson 

Jordan,  baie 

LaHave  ou  Anse  Getson. . . 
L  Ardoise     Upper    and.. 

Petit  Bras  d'Or  lac  entre. . 
la    Pointe    McKay    et . . 

D.  J.  Campbell 

Petit    Bras    d'Or    entre... 

la  Pointe  McKay  et  la .  . 

rivièie  Washabuck 

Little  Glace  Bay 

Little   Narrows   à   Cran- .  . 

berry  Point 

V.  McLean 

E.  Douglass  Rigby 

K.  McLennan 

Lockport 

G.  J.  Locke. 

H.  C.  V.  Levatte 

Louisburg 

128  50 

Louisburg 

Lunenburg 

Mabou  . 

J.  Townsend,  D.H.M 

J.  Loye 

Mahone,  baie 

A.  Hyson 

R.  McEachern 

J.  McGranahan 

H.  C.  Garrison. . . 

McNair,  anse 

Marble-Mountain 

Margaretsville 

Margaret,  baie 

Margaree ... 

M.  A.  Dunn    

1  00  1      100  00 

MAITRES  DE  PORTS 
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Nom  du  port. 


Marie- Joseph 

Merigomish 

Meteghan,  havre 

Meteghan,  rivière 

Musquodoboit 

New-  Haven 

Neil,  havre * 

Noël 

Nor  thport . 

North-West  Cove  Cole- 
man's  Cove  and  Aspost- 
gan,  havre.    . 

Parrsboro 

Petit- de-grat 

Petite-Rivière,  pont . 

Port-George 

Port-Gre  ville 

Port-Hawkesbury 

Port-Hood .. 

Port-Latour 

Port-Lorne 

Port-Maitland 

Port-Morien 

Port-Mulgrave 

Poft-Medway 

Pubnico 

Pugwash 

Riverport 

Rivière  Bourgeoise 

Rivière  Hébert 

Rivière  Jean 

Sainte- Anne,  baie 

Sainte- Anne,  havre 

Sainte-Marie,  rivière 

Saint-Pierre 

Sambro 

Sheet,  havre 

Shelburne 

Ship  Harbour 

Spencer,  île 

Tangier 

Tatamagouche 

Tenny,  cap 

Tidnish 

Tiverton 

Torbay 

Tusket 

Tusket  Wedge 

Victoria  Pier 

So.  Bay.  Sydney 

Wallace   .    . .      

Walton 

Arichat-ouest 

West  Bay 

Westport 

Weymouth 

White  Head 

Whycocomagh 

Wolfville  

Woods- Harbour 

Yarmouth 


Noms  des  maîtres  de  port. 


C.  Dixon 

D.  McGregor. 
D.  McClair... 
Vacant.  ,  . 

V.  Williams.. 

Vacant 

R.  Payne 

S.  O'Brien.... 
J.  Davis 


P.  Boutilier 

R.  T.  Smith 

S.  Boudrot 

J.  N.  Parks 

Vacant 

I.  Beach 

D.  W.  Hennessey. 
J.  H.  Murphy.... 
Wm.  Sholds 

F.  Beardsley 

J.  Ellis 

H.  McDonald 

D.  Kennedy 

J.  Hopkins , 

D.  Q.  Amireau. . . 

G.  N.  Allen 

T.  J.  C.  Creaser  . 

E.  C.  Bouchie 

W.  Y.  Theal 

H.  Campbell 

G.  E.  Fader 

A.  Carmichael 

T.  Mîlls 

P.  McNeil 

B.  Smith 

H.  Hall 

J.  C.  Morisson 

0.  Marks 

B.  McMillan 

Chas.  Hilchey 

Wm.  Rielly 

D.  Lingard 

Vacant 

J.  Blackford 

S.  Fougère 

C.  Doucette 

J.  Leblanc 


Vacant  

J.  D.  Potton  . . 
B.  McCulloch. . 
A.  B.  Poirier . . 

H.  Mclnnis 

G.  Welsh 

R.    O.  Parsons. 

A.  Haley 

N.  McKinnon  . 
J.  L.  Franklin. 
S.K.Woods... 
E.  Scott 


Date  de 

la 

nomination. 


2fév.  1907. 
22  mai  1893. 
17nov.  1906. 

31  mai    1905. 

15  juil.  1905. 
26oct.  1905. 
21déc.   1902. 


30  juin 

30  avril 

5  juin 

27  avril 

3  mai 
9  juil. 
9  juil. 
15fév. 
9  j  uin 

10  déc . 
3  mars 
9  sept. 

13fév. 
27  sept. 
15  mai 
8  janv. 
19  avril 

24  juil. 

11  juin 
21  sept . 

21  sept. 
25fev. 
17  sept. 
27  mai 
11  avril 

5  mai 

2  juin 

22  mai 
14  nov . 
1er  juin 
26  oct. 

3  avril 

25  août 
21  nov. 
1G  mai 


14  févr. 

15  oct. 

7  oct. 
26  mai 
29  janv. 
29  mai 
11  mai 

8  oct. 

16  août 
19  févr. 
19  oct. 


1892.. 
1892.. 
1895.. 
1888.. 

1907.. 
1875.. 
1875.. 
1898.. 
1897.. 
1896.. 
1879. . 
1903.. 
1903.. 
1882.. 
1907.. 
X901.. 
1886.. 
1905.. 
1891.. 
1906.. 
1907.. 
1907.. 
1883.. 
1890.. 
1898.. 
1897.. 
188t.. 
1899.. 
1901.. 
1900.. 
1905.. 

1900.. 

1903.. 
1902 
1901 


1896 
1905 
1896 
1906 
1898 
1897 
1906 
1875 
1901 
1892 
1877 


Somme 
perçue. 


3  50 

2  00 

14  50 

6  00 

8  00 
12  00 
29  5o 


155  00 

14  00 

10  00 

41  50 

117  00 

2  00 

15  00 
2  50 
5  70 

11  50 
22  50 
22  00 
33  50 
26  50 
39  00 

4  00 
22  50 
Nul 
0  50 

16  00 
15  00 
74  50 
15  00 


177  50 

29  00 

3  00 

14  50 

0  50 

8  00 


4  75 
11  50 


67  00 


2  00 
48  50 
17  00 

29'50 
81  50 
25  00 


Remises 
pour 
émolu- 
ments ac- 
cordés. 


Montant 
porté  au 
crédit  du 
receveur 
général . 


$ 


14  10 
22  50 

220  00 


100  00 
100  00 
100  00 

100  00 

100  00 
200  00 
100  00 


200  00 
300  00 
200  00 
100  00 

200  00 
200  00 
200  00 
200  00 
200  00 
200  00 
400  00 
200  00 
200  00 
100  00 
100  00 
100  00 
100  00 
100  00 
100  00 
200  00 
200  00 
200  00 
200  00 
200  00 
200  00 
200  00 
100  00 
100  00 
200  00 
200  00 
200  00 

îoo  66' 

200  00 
100  00 
100  00 


100  00 
200  00 
100  00 
100  00 
200  00 
200  00 
200  00 
100  00 
100  00 
200  00 
250  00 
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Nom  du  port. 


Albeiton 

Baie  Fortune 

Brundenell 

Cardigan  River  y  compris 

Cardigan  Bridge 

Cardigan  River,  de  la  tête 

de  la  rivière  North  Bank 

Mitchell  River 

Cove  Head  Charlottetown . 
La  rivière  Hillsborough  . . . 

Crapaud 

Baie  d'Egmont 

Georgetown 

Grande  Rivèere 

Malpèque 

Miminigash 

Montague-Bridge 

Murray-Harbour 

New-London 

Murray-River 

Pinette 

PortHill 

Pownal 

St.  Peter's-Bay 

Souris,  est  et  ouest 

Summerside 

Grande  Tracadie 

Vernon  River  Bridge 

Wood-Island 


Nom  des  maîtres  de  port. 


.T.  Kinch.... 
J.  R.  Coran.. 
J.  A.  Jordin 


J.  Livingstone. 


D.  Small 

W.  Myers 

G.  Henry 

J.  Wcstatway. 


J.  Champion .... 

P.  Doucette 

H.  McPherson. . . 
Geo.  EcLeod  ... 

W.  Bell 

Geo.  McLeod 

J,  D.  McDonald. 
W.  C.  Brown 


G.  Barry 
J.  Tierney . . 
J.  Matheson. 

J.  Clow 

J.  Finlay.... 
J.  Young 


Date  de 
la 
nomination. 


3C  juillet 
29  avril 
26  oct. 


10  févr. 

17  juin 

5  déc. 

16  mai 

10  déc. 

21  jan. 
5  mai 

10  jan. 

25  août 

9fév. 

22  oct. 
20  juin 

3  mai 
15  mai 

8  févr. 
7fév. 

9  oct. 
22  mai 


Somme 
perçu. 


1061 
1875 
1905 


14  nov.   1901 


1877 
1S74 
1006 
1904 


1008 
1004 
1907 
1806 
1897 
1003 


1901 
1005 
1997 
1905 
1884 
18899 


$    c. 


2  00 

2  50 

81  50 

4  50 

2  50 

38  50 

2  50 

6  50 

0  00 

2  00 

0  00 

10  00 

Nul 

64  50 

41  50 

Nul 

3  00 

Nul 

Remises 
des  émolu- 
ments 
accordés. 


200  00 
200  00 
200  00 


100  00 

400  00 
200  00 
2oO  00 
200  00 

200  00 
100  00 
200  00 
200  00 
200  00 
200  00 
100  00 
200  00 

200  00 
200  00 
200  00 
200  00 
200  00 
200  00 


Montant 
porté  au 
crédit     du 
receveur 
général. 


PROVINCE    DE    LA    COLOMBIE-BRITANNIQUâ. 


Chemainus 

Comox 

Ladysmith 

Nanaimo  et  Departure  Bay 

New-Westminster 

Vancouver 

Victoria  et  Esquimalt 


L.  G.  Hill... 
G.  H.  Rowe. 
W.  Fraser. . . 
Y.  Knartson. 
W.  B.  Shiles 
M.  McLeod. 
C.  E.  Clarke 


2  mars 
25  avril 
29  mai 
27  oct. 
15  fév. 
14  janv. 

3  nov. 


1887 
1896 
1906 
1905 
1908 
1897 
1894 


120  00 

410  00 

221  00 

622  50 

175  50 

621  50 

6Z2  50 

200  00 

200  00 

200  00 

500  00 

400  00 

600  00 

600  00 

219  00 

21  00 

122  50 

21  50 

72  50 


RECAPITULATION. 


Province. 


Ontario ....  :    

Québec 

Nouveau- Brunswick 

Nouvelle-Ecosse,  y  compris  Halifax 

Ile  du  Prince- Edouard 

Colombie-Britannique .    

Total 


Nombre 
de  ports . 


18 
30 
40 
118 
27 
7 


240 


Montant 
perçus. 


5  C. 

1,792  50 
1,950  50 
1,186  50 
5,247  50 
268  50 
2,852  00 


13,297  55 


Montant  porté 

au  crédit  du 
recv'r  général. 


g 


c. 

38  00 

373  50 

9  00 

266  50 


456  50 


1,143  50 
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ANNEXE 

NAUFRAGES    ET 

Tableau  des  naufrages  et  des  accidents   arrivés  à  des  navires  de  mer  anglais,  cana- 

d'autres  eaux,  pendant  les  douze  mois  ter- 


Date 
de  l'acci- 
dent. 


1906. 
16  nov.     . 
4  juillet . 

6  déc.     . 

déc.     . 

16  mars    . 

1907. 
11  février. 

29  avril    . 
10  janv.    . 

27  mai 
1906. 

1er  sept.    . 
1905. 

25  nov.     . 

10  mars    . 
1906. 
sept.    . 
1907. 

30  avril    . 
1906. 

7  oct. 
1907. 

9  fév.      . 

1906. 
29  nov.     . 

29  juillet . 

6  sept.    . 
1907. 
avril    . 

9  fév.      . 
25  fév.      . 


A.  J.  McKean  (103,741). 
A.  W.  Perry,  (106,075).. 
Abbie  C.  Stubs,  (106,060) 
Abbie  Keast,  (107,798).. 
Adelene,  (88,697) 

Adeona 

Agnar .    .      ... 

Agnès  May,  (107,067).. . . 
Aguila,  (92,474) 


Aguila,  (92,474) 


Aid,  (97,047) 

Albertha,  (107,644) 

Albertha,  (107,644) 

Alernbic,  (104,771) 

Alice,  (64,626) 

Alice,  (112,244) 


Alice  Maud,  (96,955), 

Aline 

Aima,  (36,487) 


Amélia,  (104,069). 


Amélia,  (104,069)... 
Americana,  (59,520) 


<  G 

30 

9 

24 

7 
21 


Port  d'enregistrement. 


Charlottetow n,  I.  P.  -E . . 

Halifax,  N.-E 

New- York,  E.-U 

Saint- Jean,  N.-B 

Saint- Jean,  N.-B , 


Norwegian,  Norvège... 
Norwegian,  Norvège... 

Saint- Jean,  N.-B 

Charlottetown,  I.P.-E.. 

Chariot tetown,  I.P.-E. . 

Liverpool,  N.-E 

Lunenburg,  N.-E 


Lunenburg,  N.-E 

Londres,  Grande-Bretagne 

Parrsboro,  N.-E 

Vancouver,  C.-B 


Saint- Jean,  N.-B, 

Ganes,  Italie 

Charlottetown,  I.P.-E... 

Iles  de  la  Madeleine,  Que. 

Iles  de  la  Madeleine,  Que . 
W.  Hartlepool,  G.-B 


Gréement. 

Fer  ou  bois. 

Vapeur  ou  voilier. 


Goélette,  bois,  à  voiles. 
Goélette,  acier,  à  vapeur 
Goélette,  bois,   à  voiles. . 
Goélette,  bois,   à  voiles . . 
Goélette,  bois,   à  voiles . . 


Barque,  bois,  à  voiles .  . . 
Goélette,  fer,  à  vapeur. . 
Goélette,  bois,  à  voiles 
Brigantin,  bois,  à  voiles 

Brigantin,  bois,  à  voiler. 

Remorqueur,  bois,  à  vapeur 
Goélette,  bois,  à  voiles 


Goélette,  bois,  à  voiles. . 

Goélette,  acier,  à  voiles . 

Goélette,  bois,    à  voiles . 

Corvette,  bois,  à  vapeur 

Goélette,  bois,    à  voiles . 

Brick,  fer,  à  voiles 

Goélette,  bois,   à  voiles. 

Fer,  à  vapeur 


Fer,  à  vapeur 

Steamer,  fer,   à  vapeur. 


te  u 

*  a 

C 

o 
H 


65 
873 
295 

96 
193 

984 

92 

150 

150 

67 
94 

94 

219 

55 

7 

120 

736 

65 

103 

103 
1,824 
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NO  47. 

ACCIDENTS. 

diens  et  étrangers,  dans  les  eaux  canadiennes  et  aux  navires  de  mer  canadiens  dans 
minés  le  30  juin  de  l'exercice  1906-7. 


Port  de  partance. 
Port  de  destination. 


De  Chatham,  N.-B.  à  Al- 
berton,  I.P.-E. 

De  Halifax,  N.-ii..,  à  Boston, 
E.,U.'  d'A. 

De  la  Rivière  Hébert,  N.-E., 
à  New-York,  E.-U.    d'A. 

De  Saint-Jean,  N.-B.,  à  Bos- 
ton, E.-U.  d'A. 

De  Saint- Jean, N.-B., à  New- 
York,  E.-U.  d'A. 

De  Preston  Dock 


De  Glasgow.  G.-B.,  à  Syd- 
ney, Cap-Breton. 

De  Boston,  E.-U.  d'A.,  à 
Saint- Jean,  N.-B. 

De  Paspébiac,  Que.,  à  Bos- 
ton, E.-U.  d'A. 

De  Paspébiac,  Que.,  à  Bos- 
ton,, E.-U.  d'A. 

De  Halifax,  N.-E.,  à  Gilles- 
port. 

De  Halifax,  N.-E.,  à  New- 
York,  E.-U.  d'A. 

De  Chester  à  New- York 


De  Liverpool,  G.-B.,  à  Syd- 
ney, Cap- Breton. 

De  Eive-Islands,  N.-E.,  à 
West  Bay,  N.-E. 

De  Vancouver,  C.B.,  en 
suivant  la  côte. 

De  Saint- Jean,  N.-B.,  à  Bos- 
ton. E.-U.  d'A. 

Des  Iles  Canaries  à  Richi- 
bouctou,  N.-B. 

De  Pictou,  N.-E.,  à  Char- 
lottetown,  I.P.-E. 

De  Halifax,  N.-E.,  aux  îles 
de  la  Madeleine,  Que. 

De  Canso,  N. -'■'.,   à  White 

Head,  N.-E. 
De  Londres,  G.-B.,  à  Saint- 
Jean,  N.-B. 


Cause  et  nature  de  l'accident 


Alberton  Bar,   I.P.-E.  .. 

Au  large  de  Liverpool, 
N.-E.,  océan  Atlant. 

West  Quaco  Beach.N.B., 
Canada. 

Près  de  Saint- Jean, N.B. 

7  milles  à  l'est  du   phare 

de  Boston,    Atlantique 

Nord. 
Détroit  de  Northumber- 

land. 
Au  large  de  l'île  Scatte- 

rie. 
LongLedge,  Me.,  E.-U. 

40  milles  à  l'est  du  Cap- 
Cod,  E.-U. 

45  milles  au  large  de  l'île 
Miscou,  N.-B. 

Hamilton  Inlet,  Labrador 

20  milles  à  l'est  de  Chat- 
ham, E.-U.  A. 

Hedge  Fence  Shoal 


Au    large    de    Scatterie, 
Atlantique. 

West  Bay,  N.-E.,  Parrs 
boro,  Mines  Chaunel . 

Knigths' Inlet,  C.B... 


Quoddy  Harbour,  Me., 
E.-U.A.,  Atlantique. 

Ile  Amherst,  golfe  Saint- 
Laurent. 

Détroit  de  Northumber- 
land. 

7 milles  O. S. O.  delà  Pte 
de  l'Est,  golfe  St-Lau- 
rent. 

Glasgow  Head,  N.-E 

Furnace    Pier,    Halifax, 
N.  E. 


Echouée 

La  machine  s'est  brisée. 

Echouée  

A  perdu  quelques  vuiles. 


Couchée  sur  le  flanc  et  aban 
donnée. 


Echouée 

Avariée  par  la  glace   . . 
Echouée 


A    perdu  la  misaine  et  une 
partie  du  chargera. du  pont. 

A  perdu  une  partie  du  char- 
gement du  pont. 


Echoué 

A  perdu  la  voile  d'étai 


Echouée . 


Avariée  par  la  glace. 

Echouée 

Echouée 


Observations. 


Perte  totale,       2,200 

Perte  partielle,  1,000- 

3,000 


Perte  totale. 

Perte  totale. 

Perte  partielle,      600 

Perte  totale,       2,000 


Perte  totale. 


Echouée.  . 
Echoué. . . 
Echouée  . 

Abordage 


Avariée  par  la   glace. 
Avarié  par  les  feux . . 


Perte  légère. 

Perte  ^   tieU 

Perte  totale,  525> 

2,500 

Perte  partielle.      500 

4,000 

Perte  totale,  600 

Perte  partielle,  2,500 


Perte  partielle,     200 
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Tableau  des  naufrages  et  des  accidents  arrivés  à  des  navires  de  mer  anglais,  cana- 

d'autres  eaux,  pendant  les  douze  mois 


Date  de 
l'accident. 


1906. 

10  juillet... 

26  avril... 
1907. 

14  mai  . . . 

17  oct.  ... 

11  juin.  . . 

10  sept 

18  juin. .  . 

18  février. . 
1906. 

15  oct 

15    déc.    . . 

11  nov .  .  . 

8  déc  .  .  . 
1907. 

13    avril... 

21   mars . . . 
1906. 

27  sept.... 

9  nov  . . . 
7    déc .  . . 


10  février, 
12  déc.  . 
—   août  . . 

28  nov  . . 
16  fév.... 

11  mai  . . 


Nom  du  navire. 


Port    d'enregistrement. 


Angola 

Annie  Ethel  (117,024.. 

Annie  D.  (80,627 

Annie  Smith  (107,279). 
Argentina  (92,682) 


Arcadia 

Argentina  (96,682). 
Arizona  (83,307)... 


15  j Londres,  Gr. -Bretagne. 


Arona  (97,190) 

Arrow  (111,699) 

Arthur  H.  Wight(116,911) 

Arclight  (107,182).    . 
Askchall  (112,416). .    . . 

Athena(92,498) 

Athenia(119,121) 

Atlantic  122, 143) 


24  avril. . . 
14  août... 
10  avril . . . 
2<*  nov  . . . 


17    ..     . 

1907. 

11  fév.. 


A trato  (103,210)  . 
Atlantic  (121,870). 
Audacieux  (83,433) 


Baden  Powell  (107,780). 

Balwin  (97,039) 

Bartholdi  (100,004) 


Bartholdi  (100,004). 


Basil  M.  Geldert.... 

(103,755) 
Basutaland  (112,338) 


Basutaland  (112,383)  .... 

Béatrice  (85,345) 

Beaver  (100,056) 


Sydney,  C.-B. 

Shelburne,  N.-E. 

Paspébiac,  Que . . 
Pictou,  N.-E.... 


Norwegian   . , 

Pictou,  N.-E. .., 
Liverpool,  N.-E. 


Windsor,   N.-E  . 

Liverpool,  N.-E. . 
Lunenburg,  N.-E 


Charlottetown,  I.P.-E. 
Hartlepool.  G.-B  ..     . 

Windsor.   N.-E 

Glasgow,  G.-B 

Lunenburg,  N.-E 


Belze,  B.  H 

Lunenburg,  N.-E. 
Weymouth.  N  -E . 

Chatham,  N.B. .. 
Yarmouth,  N.-E. . 
Annapolis,  N.-E  . . 


Liverpool,  N.-E. 


Chatham,  N.-B.. 
Saint- Jean,  N.B. 


Gréement. 

Fer  ou  acier. 

Vapeur  ou  voilier. 


Goélette,  acier,    à  vapeur 
Goélette,  bois,  à  voiles.. 


Brigantin,  acier,  à  voiles 
..          bois  n 

n  fer  n 

t.  bois  i. 

Goélette,  bois,   à  voiles 


n  acier,  à  vapeur 
Brigantin,  bois,  à  voiles 
Goélette,  acier,  à  vapeur 

m        bois  n 

à  voiles 


Brigantin/Joois,  à  voiles 
Goélette,  bois,  à  voiles. 


Cm 
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Port  de  partance. 
Port  de  destination. 


De  Progress,  Sydney,  C.B.. 

De  Louisburg,  C.-B.,  à  Ca- 
barus,  C.-B. 

De  Shelburne,  N.-E.,  à 
L'Ardoise,  N.-E. 

De  Gaspé,  Que  ,  à  la  Havane 

De  Lunenburg, N.-E., à  New- 
York,  E.-U    d'A. 

De  CapTown,  À. -S.,  Ingram 
Docks,  N.-E. 

De  Buenos-Ayres  à  New- 
York. 

D  3  Louisburg,  N.  -E. ,  à  Loek- 
port,  N.-E. 

De  Pensacola  au  port  du 
Golfe. 

De  San  Dotningue  à  New- 
York. 

De  Bridgewater,  N,-E.,  à 
New- York,  E.-U.  d'A. 

De  Bridgewater,  N.-E.,  à 
New-York,  E.-U.  d'A. 

De  Halifax,  N.-E.,  à  New- 
York,  E.-U.  d'A. 

De  Middlesboro  à  Philadel- 
phie. 

A  Mobile,  Ala.,  E.-U.  d'A.. 


Lieu  de  l'accident. 


Cause  et  nature  de  l'accident. 


Observations. 


Howick-Point,  N.-E  .... 
Harbour- Point,  N.-E.... 

L'Ardoise  Harbour,  Cap- 
Breton,  N.-E. 

Port  de  la  Havane,  Cuba. 

Lat.  27°  3  n.,  long.  45°  55 
ouest,  Atlantique. 

|39°  n.  lat.,  58°  ouest  long., 

i     Atlantique. 

Lat.,  32°  50'  n.;  long.,  50° 

112  ouest,  Atlantique. 

40   milles   s  s.o.    de  l'île 

I     du  Cap    Sable.    Océan 

I     Atlantique. 

27°  0'  n.  lat.,  85°  0'  ouest 

!     long., Golfe  du  Mexique 

' Planque,  San  Domingue. 

12  milles  s.o.  du  Cap 
Sable,  Atlantique  nord. 

Baie  de  Fundy,  Atlan- 
tique. 

30  milles  au  sud  du  Cap 

Sable,  N.-E. 
45°  41   n.,    58°  41   ouest, 

Atlantique  nord. 


De  Montréal,  Que.,  à  Glas- 
gow, G.-B. 

De  Lunenburg,  N.-E.,  à  Baie 
des  lies,  Terreneuve. 

De  Philadelhie  à  St-Jean, . 
Terreneuve. 

De  La  Hâve,  N.-E.,  à  Hali- 
fax, N.-E. 

De  Little-Brook,  N.-E.,  à 
Rockland,  Me. 

De  Chatham,  N.B.,  à  New- 
York,  E.-U.  d'A. 

De  Philadelphie  à  Las  Pal- 
mas. 

De  Grand  Cayman  à  Mobile. 


De  Mobile  à  Guatamala  .... 

De  Aquelfort,  Terreneuve, 
Halifax,  N.-E. 

De  Bridge  water,  N.-E.,  à 
New- York,  E.-U.  d'A. 

De  Sydney,  C.-B.,  à  New- 
York. 

De  Metegham,  N.-E.,  à  Bos- 
ton, E.-U.  A.        0 

De  Walton,  N.-E.,  à  Boston, 
E.-U.  d'A. 


930  pds.  en  aval  du  Cap 
Roche,  cjurbe  inférieur 

Petit-Bras,  Baie  des  Iles, 
Terreneuve,  Golfe  St- 
Laurent. 

Li  ver  pool  B:iy,  N.-E 

Goose  Island,Isaacs'  Har- 
bour, N.-E. 
Rockland,Me.,E.-U.d'A. 


Au  largede  White  Island. 

N.-E. 
Atlantique  Nord  .    


Lat.,  26°  54'  n.  ;  long., 
87°  51  O.,  golfe  du  Me- 
xique. 

Bord  S.-E.-du  chenal  Yu- 
cata. 

Ile  au  Sable,  océan  Atlan- 
tique. 

40°  n.-e.  par  n.  du  Cap 
Cod,  Atlantique. 

40  milles  à  l'ouest  du  Cap 
Sable. 

Dans  le  voyage  de  Mete- 

ghan  à  Boston. 
Au  large  de  Graves,  port 

de  Boston. 

23— 


Echouée . . 
Echouée . . 

Echouée   . 

Abordage . 
Coulé  bas. 


A  été  avarié    et  a  perdu  ses 

voiles  dans  un  ouragan. 
Coulé  bas 


Echouée 


Il  s'est  déclaré  une  voie  d'eau. 

Echouée 

Il  s'est  déclaré  une  voie  d'eau. 

Une  partie  du  chargement  du 
pont  a  été  emportée  par 
l'eau  ;  pas  de  peite. 

A  perdu  0  paquets  de  lattes 

3  ailes  d'élice  brisées 


Chassé  sur  la   côte  dans   un 

ouragan. 
Echouée   


Aile  d'élice  brisée  et  gouver- 
nail. 


Echouée . 
Echouée . 


En  déchargeant  la  cargaison 
les  deux  espars  ont  été 
brisés. 

A  perdu  le  chargement  de 
lattes  sur  le  pont. 

Léger  accident 


A  perdu  ses  voiles. 


A  perdu  60,000  pieds  de  bois 

de  sciage. 
Echoué 


A  perdu  une  partie  du  char- 
gement du  pont. 

A  perdu  le  grand  foc  et  une 
partie  de  la  flèche  de  l'épe- 
ron a  été  brisée. 

A  perdu  la  misaine 


Misaine  et  grand  foc  perdus. 
12 


Perte  totale. 

Perte  totale,         8,50 

Perte  partielle,  1,200 

Perte  partielle,  10,000 
Perte  totale. 

Perte  partielle. 

Perte  totale. 


Perte  totale,     22,000 
Perte  partielle,      50^ 


Perte  partielle,  8,000 
Perte  totale,  8,000 
Perte  partielle. 

600 

Perte  totale. 

5,800 
Perte  partielle,      400 

4,600 


Perte  partielle,  1,200 
Total,  6,000 

Perte  partielle,      600 
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Tableau  des  naufrages  et  des  accidents  arrivés  à  des  navires  de  mer  anglais,  cana- 

d'autres  eaux,  pendant  les  douze  mois  ter- 


1 
> 

Gréement. 

H 

Date  de 
l'accident . 

Nom  du  navire. 

a 

T3 

Port  d'enregistrement. 

Fer  ou  acier. 

©.2 
bo  bc 
c3   a> 

bo 

< 

Vapeur  ou  voilier. 

o  ® 

1206. 

24  déc  .... 

Béatrice  (94,326) 

17 

Cardiff,  G.-B 

Goélette,  acier,  à  vapeur. . . 

353 

2  sept .... 

Bella  Rose  (116,303) 

1 

Charlottetown.  I.P.-E 

Goélette,  bois,  à  voiles 

16  juillet... 

Belmont  (98,630) 

BessieG.  (85,622) 

Bessie  Dollar  (12,172).... 

45 

Yarmouth,  N.-E 

Brigantin,  acier,  à  voiles. . . 

1,415 

15  nov  .... 

22 

1 

Parrsboro,  N.-E 

Goélette,  bois,  à  voiles 

Goélette,  acier,  à  vapeur. . . 

69 

5  sept .... 

Victoria,  C.-B 

2,797 

7  oct 

Bessie  Parker  (96,753).  . . 

17 

Saint- Jean,  N.-B 

Acier  et  bois,  à  voiles 

228 

9  nov    . . . 

Blanche 

7 

Américain 

Goélette,  bois,  à  voikt, 

78 

1907. 

8  avril. . . . 

Blanche  (3, 799)..   

8 

Gloucester,  Mass. ,  E.  -U.  A. 

Goélette,  bois,  à  voiles 

78 

1906. 

12  juin  .... 

Bluenose  (100,909) 

3 

Windsor,  N.-E 

Il                                II                              ... 

166 

20  mai  .... 

Bobs  (92,747) 

12 

Parrsboro,  N  '-E 

97 

16  nov  .... 

BonnieGlen  (94,680) 

Boston  Maine  (85,545) . . . 
Boston  Marine  (85,515). . 
Briardine  (85,914) 

17 
23 

Halifax,  N.-E 

Il                                 II                          

Brigantin,  bois,  à  voiles. . . . 

17 

20  août..  . 

Yarmouth,  N.-E 

150 

15  avril. . .  . 

23 

150 

3  déc  . 

24 

Newcastle-on-Tyne,  G.-B. 

Steamer,  fer,  à  vapeur .    ... 

1,722 

8  janvier. . 

Britannia  (100,571) 

14 

Lunenburg,  N.-E 

Goélette,  bois,  à  voiles  .... 

89 

1906. 

3  déc 

Britannia  (100,571)  

13 

Lunenburg,  N.-E 

..            n            "       

90 

Brooklyn  (111,697) 

Burnham  H.  (96,823).... 

6 

247 

1907. 
12  janvier. . 

17 

Lunenburg,  N.-E 

88 

1906. 

12  mars .... 

C.  B.  Whidden  (111,698). 
Calcium  (103,726) 

4 

Liverpooll,  N.-E 

n            n            m 

349 

30  déc.    . . . 

10 

Parrsboro,  N.-E 

Brigantin,  bois,  à  voiles. . 

687 

1907. 

Cambridge  (92,579)  ... 

Wl 

Halifax,  N.-E 

Brick,  bois,  à  voiles 

13 

1906. 

24  juillet... 

Camosum 

1 

Glasgow,  G.-B 

Goélette,  bois,  à  voiles 

794 

27  sept.  . . . 

Canada  (100,262) 

15 

Windsor,  N.-E 

u         acier,  à  vapeur. . 

2,137 

21  mai 

Canadian  (111,706) 

Lunenburg,  N.-E 

,i         bois,  à  voiles 

108 

1907. 

12  janvier. . 

Candid 

34 

Saint- Jean,  Terreneuve. . . 

n            n            n       .... 

35 
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Port  de  partance. 

Lieu  de  l'accident. 

Cause  et  nature  de 
l'accident. 

Observations. 

Port  de  destination. 

De   Sydney  -  Nord   à  Saint- 

Cranberry  Head,  port  de 

Il  s'est  déclaré  une  voie  d'eau. 

Total, 

35,000 

Jean,  N.B. 

Sydney. 

De  Souris,  I.  P.-E.,  à  l'empla- 

Colwell-Bay, Terreneuve 

Echouée 

Perte  partielle, 

420 

cement  de  pêche. 

De  Rozario  à  Rio  de  Jan .... 

4  milles  ouest  par  le  nord 
de  Chies  Vessel  Light, 
Rivière  Plate,  A.  R. 

Abordage 

De  Hantsport,  N.  -E. ,  à  Parrs- 
boro,    N.E.,   Saint -Jean, 
N.B. 

De  Port  Townsend  à  Shang- 

Chenal de  Minas,  Spen- 

Echouée     

Perte  partielle, 

300 

cers'  Isl.,  Beach. 

- 

Section  infér.  de  la  rivière 

Abordage . 

hai. 

Whinpool,      Shanghai, 
Chine. 

De  Saint- Jean,  N.-B.,  à  New 

3  milles  à  l'ouest  d'Anod- 

Echouée 

Total, 

11,161 

York,  E.-U.  d'A. 

dy-Head,    Me.,    E.-U. 

De  Gloucester,  Mass.,  à  Pt. 

d'Ara. 

Hawkesbury,  Mass  ,   et  à 

Milieu  entre  Canso  et  l'île 

Avarié  dans  un  coup  de  vent. 

110 

l'emplacement  de  pêche. 

au  Sable.    , 

De  Gloucester,  Mass.,  àCan- 

Kalbacks  Head,   port  de 

Echouée 

1,200 

so,  N.-E. 

Lunenbourg. 

De  Hantsport,  N.-E.,  à  New- 

Parrsboro- River,    Bassin 

Incendie 

300 

York,  E.-U.  d'A. 

de  Minas,  N.-E. 

De  Maitland,  N.-E.,  à  New 

Vineyard  Haven,  au  large 

A   perdu   voiles  et  agrès,  et 

Haven,  E.-U.  d'A. 

de  Mount  Désert. 

roue  cassée. 

De  Charlottetown,  I  P.-E.  ; 

Coals'-Reef,  45°  40  n.,  40 
e.,  Pictou,  N.-E. 

Echouée 

Total. 

Pictou,  N.-E. 

DeLouisburg,  N.-E.,  àChat- 

Cap  Tourmantin,  N.-B., 

Echouée  

Total, 

3,780 

hani,  N.-B. 

go'fe  Saint- Laurent. 

De    Bridgewater,    N.-E.,    à 

Nantur.kets-Shoals 

Voiles  fendues 

New- York,  E.-U.  d'A. 

De  Bord*  au  à  Liscomb-Mills 

45°  41'  n.   lat.,  57°  13'  o. 
long.,  Atlantique  nord. 

Hélice  et  ailes  perdues 

500 

De  Halifax,  N.-E.,  Boston.. 

Haddock  Shoals,  N.-E.. 

Echouée     

Perte  partielle, 

4,500 

De  la  Baie  des   Iles,  Terre- 

Au   large  du  cap    Ray, 

Une  partie  de  la    cargaison 

neuve,  E.-U.  A. 

Terreneuve. 

perdue  et  voile  avariée. 

De  Weymouth,  N.-E.,  a  la 

Atlantique  nord,  lat.  29 J 

Voiles  perdues  et  le  vaisseau 

Perte. 

Havane,  Cuba. 

44  n.,  long.,  71°20o. 

faisant  eau. 

Du  Lac  Harbour,Terreneuve, 

Black  Rock  Brook,   Ter- 

Echouée ... 

Perte  totale. 

4,500 

à  Halifax,  N.-E. 

neuve,  altantique  nord. 

De  Pascogula  à  la  Havane.. . 

Horn  Isl.    Light  House, 
n.  o.  par  o.,  Gh  milles, 
golfe  du  Mexique. 

Accident  léger 

4,000 

De  Philadelphie  au  port  du 

Chandelier  Island,  Mass., 

Echouage   

golfe. 

E.-UA. 

De  Lockport,  N.-E.,  àLock- 
port,  N.-E. 

Hound  Shoal,    Cross  Is- 

Echouage  

land,  N.-E. 

De  Vancouver,  C.-B.,  à  Port- 

Prince  Rubert,  C.-B 

Echouage 

land  Canal,  C.-B. 

De  Rio  de  Janeiro,  à  Pensa- 

Baie  de  Pensacola. 

Echouée 

cola. 
De  Cadix,    Espagne,    Saint- 

38°41n.,  L4°31o.,  Atlan 

Sombré     .       

Perte  totale. 

5,550 

Jean,  Terreneuve. 

tique. 

De  Halifax,    N.-E.,   h  Port 

Liverpool  Harbour   

Echouée 

Perte  totale. 

Mouton. 

1     ■ 

23-12J 
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Tableau  des  naufrages  et  des  accidents  arrivés  à  des  navires  de  mer  anglais,  cana- 

d'autres  eaux,  pendant  les  douze  mois  ter- 


Date 

de 

l'accident. 


1906. 

16  mai 

18  mars. . . . 

18  juin 

1907. 
24  janvier. . 

1906. 
21  juillet    . 

30  janvier. . 

2déc.   ,  .. 
1907. 

6  juin     . . 

1906 
21  septem. . 

4  novem . . 

27  septem. . 
11  avril. . . . 

3  septem. . 

4  décem  . . 

7  décem  . . 

24  octobre.. 
1907 

10  mai 

1906 
1  décem  . . 

5  novem . . 

1907 
20  juin 

1906 
30  juin 

décem  . . 

1907 

18  mai 

1906 
26  août 

14  décem  . . 
29  janvier. 


Nom  du  navire. 


Capitano  (100,203). 
CarrieEaster  (85,619)... 
Carry  L.  Smith  (96,744) 

Casco  (100,642) 


Chehalis  (103,165). 
Carib  II  (107,989). 
Cheslie  (103,726)  . . 


Chieftain  (94,820). 


City  of  Seattle 

Clara  C.  Scott  (119,982). 

Clara  C.  Scott  (116,982). 
Clarence  B  (111,739). . . . 


Clifford  C  (85,980) 

Collector  (107,122) 

Coloma 

Conductor  (80,804). 


Concordia  (84,342). 

Cora  May  (94,758). 
Corinto  (103,024).. 


Crystal  Stream  (112,229). 

Cymbelene  (83,348) 

Darby 


DeataM.(lll,405) 

Diana 


Dictator  (97,089) 
Dixon  Rice.  (107,601) 


19  octobre..  Doris  M.  Pickups(  107,300) 


<i 
u 

23 
17 

28 

9 
5 

11 

19 

16 
1 

1 

4 

24 
8 

27 
26 


Vancouver,  C.B. . 
Shelburne,  N.-E. . . 
Parrsboro,  N.  -E. . . 


New- York,   E.-U.A 

Georgetown,  I.  C 

Georgetown,  I.  C 

Lunenburg,  N.-E 


Port  d'enregistrement. 


Vancouver,  C.-B 

Port  Medway,  N.-E. 
Saint-Jean,  N.B. . . 


Grément. 

Fer  ou  acier. 

Vapeur  ou  voilier. 


Steamer,  acier,  à  vapeur. 
Goélette,  bois,  à  voiles  . 
Brick,  bois,  à  voiles.    ... 


Victoria,  C.-B Goélette,  bois,  à  voiles 


Bois,  à  vapeur 

Goélette,  bois,  à  voiles 


Victoria,  C.-B Bois,  à  vapeur  . . . 


Saint- Jean,  N.-B 

Lunenburg,  N.-E . . . . 
San  Francisco,  E.-U.  A. 
Windsor,  N.-E 


Glasgow,  Gr. -Bretagne 


Saint- Jean,  N.-B. 

Parrsboro,  N.-E.. 

Saint-John,  N.-B. 


Ariehat,  N.-E 

Norwegian,  Norway. 

Lunenburg,  N.-E... 
Gloucester,   Mass 


Lunenburg,  N.-E. 
Weymouth,  N.-E. 
Annapolis,  N.-E. . 


Goélette,  fer,  à  vapeur. 

Goélette,  bois,  à  voiles. 

Goélette,  bois,  à  voiles. 
Goélette,  bois,  à  voiles. 


Goélette,  bois,  à  voiles. . . 
Goélette,  bois,  à  voiles.  . 
Brigantin,  bois,  à  voiles. 
Brigantin,  bois,  à  voiles. 

Goélette,   fer,  à  vapeur. . 


Goélette,  bois,  à  voiles. 
Goélette,  bjis,  à  voiles. 


Bois,  à  vapeur 


Goélette,  bois,  à  voiles. 
Brick,   bois,  à  voiles. . . 


Goélette,  bois,  à  voiles. 
Goélette,  bois,  à  voiles. 


Goélette,  bois,  à  voiles. . . 
Brigantin,  bois,  à  voiles. 
Goélette,  bois,  à  voiles. . . 
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Port  de  partance. 
Port  de  destination. 


De  Vancouver,  C.B..  le  long 
de  la  côte. 

De  Port  Hastmgs,  N.E.,  à 
Yarmouth,  N.-rO. 

De  Bear  River,  N.-E.,  à  An- 
na polis,  N.-E. 

De  Victoria,  C.-B.,  à  San 
Diego,  Cal.,  E.-U.A. 

De  Vancouver,  C.-B.,  le  long 
de  la  côte. 

De  Puerto  Cortez,  à  New- 
York,  E.-U.A. 

De  New- York,  E.-U.A. 


Lieu  de  l'accident. 


Baronet  Passage,  C.-B.   . 

20  mi'les  àl'est  d'Halifax. 

Ferry  Slip,  Annapolis 
Royal,  N.-E. 

Au  large  de  San  Diego, 
Cal,  E.-U.A. 

Brockton  Point,  Vancou- 
ver Narrows,  C.-B. 

Lat.  18 J  n.,  long.  85°,  o. 
Carribbean. 

Au  large  de  la  côte  du 
Maine,  E.-U.A. 


Vancouver,  C.-B.,  à  la  Pointe  A  l'ancre  au  quai  dans  la 
Essington.  C.-B.  rivière  Skeena,  C.-B. 


De  Seattle,  Wash.,  à  Victo- 
ria, C.-B. 
De  Pascaqout,  Kingston,  Ja. 

Dans  le  port  Mobile . 

De    Halifax,   N.-E.,   à  Port 

Hood,  N.-E. 
De  Saint- Jean,  N.-B.,  à  Bos 

ton,  Mass.,  E.-U.  A. 
De  LaHave,    N.-E.,    à  Baie 

des  Iles,  Terreneuve. 
De  San  Francisco,    Cal.,    à 

San  Diego,  Cal.,  U.S.,  A. 
De  New- York,  E.-U.  A.    à 

Lewis  Port,  Terreneuve 


Trial       Island       Baynes 

Channel,  C.-B. 
Mer  des  Antilles,  près  du 

chenal  Yucatan. 
Port  de  Mobile. 
Côte  ouest  de  Port  Hood, 

N.-E. 
7  milles  N,  N.  E.  du  Cap 

Anne,  baie  d'Ipswick. 
Port-au-Port,    Terre  -  N. 

golfe  Saint-Laurent. 
Pacifique  côte  occidentale 

de  Vancouver,  C.-B. 
Au  large  de  Terre-Neuve, 

Atlantique  nord. 

De     Glasgow,     Grande  Bre-  Au  quai  dans  le  poit  de 
tagne  à  Montréal,  Que.  Montréal. 


Cause  et  nature  de  l'accident. 


Echouée . 
Sombré . 
Echouée . 

Echouée . 


Abordage     avec    le    steamer 

Princcss  Victoria. 
A   perdu   le   perroquet  et  le 

bout-dehors  du  beaupré. 
Mât  de  beaupré  per  Ju 


Observotion. 


Brûlé. 


Echouée . 


A    perdu  le    chargement    de 

bois  du  pont   ...      

A  frappé  le  quai 

Echouée 


A  brisé  la  grande  vergue . 

Jeté  au  rivage 

Subi  perte  totale  

A  perdu  quelques  voiles. . 


Pas  d'avarie. 

Perte  tatale,     $2,750 

Perte  partielle,  4,000 

Perte  partielle,      750 

Perte  totale. 

Perte  partielle,      150 

Perte  partielle,      700 


Perte  partielle    3,000 


A.,   à  Au  larere    du    cap    Cod, 
Mass.,  E.-U.  A. 

i  la  Au  large  du  cap  Chignec- 
to,  baie  Cuuiberland, 
N.-E. 

Du  quai  de  Cole  à  Washade-  Coles    Ilands,    comté   de 
moa'<,  N.-B.  Queens,  N.-B. 


De  New- York,    E-U 
Saint- Jean,  N.-B. 

De   Saint  Jean,   N.-B., 
Rivière  Hébert,  N.-E 


De  Halifax,  N.-E.,  à  New- 
York,  E.-U.  A. 

De  Wevmouth,  N.-E.,  aux 
Iles  Canaries. 

De  Halifax,  N.-E.,  à  Souris 
I.  P.  E. 

De  Gloucester,  Mass.,  aux 
empltcements  de  pâche. 

De  Georgetown,  I.   P.-E.,  à 

Saint- Pierre. 
De  Weymouth,  N.-E  à  Wil- 

mington,  N.-B. 
De  M  jbile  au  Port  du  Golfe 


A  3  milles  de  la  baie  de 

Fundy. 
Maçonnerie    au  quai   de 

Campbell    rivière    Sis- 

siboo. 
l^u  >ddy  Lodge  ouest,  N.- 

E.,  Atlantique  nord. 
7 milles    à   l'ouest   de   la 

Pointe  de    l'est,  G  lfe 

Saint-Laurent 
8^)    milles    à    l'ouest     de 

Saint-Piene,  Miquelon. 
Riding     Rocks,      Grand 

Bahames. 
Mer  des  Antilles. 


En  tombant  une  barte  de  fer 
a  percé  le  fond 


Perte  partielle, 

Perte  partielle,      800 
Perte  partielle,  1,700 


Perte  partielle,  1,000 
Perte  partielle,  1,000 


Abordage    avec    la     goélette  Perte  partielle,      500 

"  Harry  Miller." I 

Avarié  dans  un  coup  de  vent.  Perte  partielle,      200 


Brûlé. 


A  perdu  une  partie  du  char 
gement  de  lattes  du  dont.  . 
Echouée  ....'. 


Echouée. . 
Abordage . 


A  souffert  d'un  coup  de  vent. 

Echoués; 

Il  s'est  décltré  une  voie  d'eau 


Perte  total,        18,150 

12 
Total, 

Total,  4,000 

Perte  partielle,      500 

Perte  partielle,      900 
Totale. 
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d'autres  eaux,  pendant  les  douze  mois  ter- 


Date 

de 

l'accident. 

Nom  du  navire. 

aï 

Si 

0 

"O 
<X> 

< 

Port  d'enregistrement. 

Grément. 

Fer  ou  bois. 

Vapeur  ou  voilier. 

12 

©.2 

bobo 
es  0> 

fi  S 
c  fi 

H 

1907 

■    en 

4  février. . . 
1906 

Dorothy  M.  Porcer,(117,- 
168) 

1 

Windsor,  N.-E 

Goélette,  bois,  à  voiles 

168 

Drusie,  (116,912)  

E.  A.  Post,  (112,139).... 

1 

Paspébiac,  Que.    

99 

9  octobre  . . 

3 

Shelburne,  N.-E 

Goélette,  bois,  à  voiles  . . 

199 

.  décembre 

E.  A.  Sabean,  (90,839)... 

5 

Port  Medway,  N.-E  

Goélette,  bois,  à  voiles 

249 

16déc 

E.  A.  Sabean,  (90,839)... 

5 

Port  Medway,  N.-E.    ... 

Goélette,  bois,  à  voiles 

249 

1907 

6  avril  .... 

E.  Merrian,  (80,395) 

25 

Parsboro,  N.-E 

Goélette,  bois,  à  voiles  ... 

331 

1906 

20  mars 

1907 

Earlof  Aberdeen,    (103,- 
013) 

11 

Parsboro,  N.-E 

Goélette,  bois,  à  voiles  .... 

416 

1er  février. 
1906 

Edde    Theriault,     (111,- 
895) 

2 

Weymouth,  N.-E 

Goélette,  bois,  à  voiles 

168 

9  octobre  . . 

Edwin  R.  Hunt 

14 

Bath,  Me.,  E.-U.  A 

Goélette,  bois,  «à  voiles 

1,005 

16  juillet. . . 

Elina 

1 

(Norwegian) 

Goélette,  fer,  à  vapeur 

4  juillet.  . . 

Elsie,  (116,441) 

3 

Liverpool,  N.-E 

Goélette,  bois,  à  voiles    .   . 

14 

1907 

13  juin  .... 

Elsie,  (116,441) 

Eliza  Mac,  (100,706) 

4 

Liverpool,  N.-E 

Goélette,  bois,  à  voiles  . . . 

149 

6 

Pictou,  N.-E 

Goélette,  bois,  à  voiles  . . . 

85 

1906 

12  avril.... 

Emilie  Andrie,  (4,448). . . 

16 

Saint-Pierre,  Miquelon . . . 

Goélette,  bois,  à  voiles  .... 

116 

5  décembre. 

Emma  R.  Harvey 

(  Américain) 

Goélette,  bois,  à  voiles  .... 

300 

14  mars. . . . 

Empress,  (107,761)  .... 

5 

Charlottetown,  I.  P.-E. . . 

Goélette,  bois,  à  voiles 

335 

3  décembre 

Ensenda,  (94,735); 

17 

Windsor,  N.-E 

Brick,  bois,  à  voiles ..... 

999 

15  septem.  . 

Eric,  (96,941)   

16 

St.  John,  N.-B 

Goélette,  bois,  à  voiles 

119 

7  novembre 

Eric,  (96,41) 

16 

St.  John,  N.-B 

Ooélette,  bois,  à  voiles  .... 

119 

12  octobre  . 

EvaStewart,  (83,136).... 

17 

Barrsboro,  F.-E  

Goélette,  bois,  à  voiles    . . . 

98 

7  octobrh . . 

Eventide,  (100,737)   

13 

Windsor,  N.-E 

Goélette,  bois,  à  voiles 

97 

Evolution,  (95,855) 

Exception,  (100,517) 

17 

Parrsboro,  N.-E 

173 

24  sept.    . . 

14 

Parrsboro,  N.-E.    

Brigantin,  bois,  à  voiles.  .. 

318 
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Port  de  partance. 

— 

Lieu  de  l'accident. 

Cause  et  nature  de  l'accident. 

Observations. 

Port  de  destination. 

De  Bonaire,     à  New-York, 

Lat.  36°,  2(T  N.,  long.  72° 

Perdu  bout  de  hune  de  beau- 

100 

E.-U.A. 

50'  0.  Stream. 

pré  et  de  soc. 

Des  Barbades,  à  Paspébiac. . 

Lat.  37°,  0'  N.  Long.  63°, 
50'  O.  Atlantique. 

Voiles  perdues  et  voie  d'eau. 

Perte  totale,      10,000 

De  Shelburne,  N.-E.,  à  Phi- 

Corn Island,  Nicaragua. 

Echouée 

ladelphie,  E.-U.A 

De  New- York,    E.-U.A.,   à 

45  40  L.   57 .  40  S.  Mamo 

Echouée 

Perte  partielle. 

New- York,   E.-U.A 

Bank. 

De  port  d'Espagne,  à  Phila- 

A 35  milles  au  N.-O.  du 

Perroquet  et  voiles  perdus   . . 

delphie,  E.-U.A. 

Port    d'Espagne,    mer 
des  Antilles. 

De  Bridge  port,  Conn.,  E.-U 

Au    large  de    Chatham, 

A  perdu  ses  deux  ancres  et 

A.  à  Saint- Jean,  N.-B. 

Mass.,  E.-U.A. 

une  partie  de  la  chaine. 

DeFairport,  N.-E.,  à  New- 

No.  de  le  Baie  George  de 

Misaine  perdue  et  flèche  de 

Perte  partielle       700 

York,  E.-U.A. 

Funday,  N.-E. 

l'éperon  avariée. 

De  Boston,  E.-U.A.,  à  Wey- 
mouth,  N.-E. 

East  side  draw   pier  Ry. 
Bridge,  Sissiboo  Riv. 

Echouée 

Perte  légère. 

De  Boston,  Mass..  à  Sainte- 

Agagué  Halifax  faisant  eau . . 

Anne.  Chester,  Pa. 

De  Sydney,    N.-E.,  à  Trois- 

Dans  le  fleuve  à  Québec, 

Abordage  avec  l'Actic 

Pas  de  dommages. 

Rivières,  Que. 

De  New-Bedford,  Mas., E.-U 

A  26  milles  au   S.-O.  de 

Abordage  avec  un  steamer  in- 

Perte partielle. 

A.,  àPort-CJyde,  N.-E. 

l'ile  au     Loup    marin, 
Atlantique  nord. 

connu, 

De  Plenque,  San  Domingue, 
à  San  Domingue. 

Plenque    Harbour,    nord 
des  Antilles. 

Echouée 

Perte  totale,       8,000 

De  Sumrnerside     I.P.-E.     à 

A  2|  milles  au  large  du 
cap    Tourmentine,   dé- 

Sombré     

Perte  totale,        2,500 

Wallace,  N.-È. 

troit  de    Northumber- 

land. 

De  Saint-Pierre,  Miquelon,  à 

Little   Loraine,  cap  Bre- 

Echouée...    

Perte  totale,       2,500 

Sydney,  N.-E. 

ton. 

D'Apple  River,  N.-E.,  à  Bos- 

A 5  milles  à  l'est  de  Dig- 

Une  voie  d'eau   s'est  déclarée 

Perte  totale. 

ton  E.-U.A. 

by-Gut,  N.-E.,   baie  de 
Fundy. 

dans  un  coup  de  vent. 

De  la  Havane,  à  Saint-Jean, 

Cap-Hai-bour,  Atlantique 

A  perdu  ses  voiles 

Terreneuve. 

nord. 

DeBuenos-Ayres,  New- York 

36°,  10'  N.  Lat.  70°,  0'  0. 

Espars  et  gréement  avariés. . . 

Perte  partielle. 

E.-U.A. 

Long.  Atlantique. 

De  Saint- Jean,  N.-B.  à  New- 

Vineyard  Haven,   Mass., 

A  perdu  une  ancre   

Haven,  E.-U.A. 

E.-U.A. 

De  St. -Jean,  N.-B.,  à  Vine- 

Au  large  du  Maine 

A  perdu  une  partie  de  la  car 

37ard,  Haven. 

gaison  et  quelques  voiles. 

De  Windsor,    N.-E.,  à  Bos- 

Au large  de  l'ile  Haute, 

A  perdu  quelques  voiles 

ton,  Mass. 

Maine,  E.-U.A. 

De  Sumrnerside,    I.P.-E.,  à 

Paspébiac,     Que.,    Golfe 

Echouée 

Perte  totale. 

Paspébiac,  Que. 

Saint-Laurent. 

De   Campbellton    à   Bridge- 

Princetown,  Mass,  E.-U. 

Couché  sur  le  flanc.    A  perdu 

port,  Conn. 

A. 

ses  voiles  et  le  chargement 
de  lattes  du  pont. 

De  Pascagoula,  Miss.,    à  la 

Au  large  de  la  Havane, 

Détruit  par  un  ouragan 

Perte  totale,     10,000 

Havane,  Cuba. 

Cuba. 
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Date  de 
'accident. 


1906 

18  mars    . 

9  juillet  . 

10  juin     . 

1907. 
21  avril    . 

2  mai 
1906. 

19  déc.      . 

10  août  . 

27  sept.  . 
1er  déc.  . 

20  sept.  . 

30  août     . 

17  oct.      . 

3  nov.     . 

28  mai 

31  août     . 

29  nov.     . 
1907. 

23  janv.    . 

1906. 
31  mai 

4  nov.     . 

4  nov.     . 

5  juillet . 
29  mai 

25  août 

27  sept  . . . 

14  février . 

9  mars  .  . 

1907. 

29  janvier. . 

18  déc.    ... 
7  sept 


Nom  du  navire. 


F.  B.  Lovitt,  (  L00.318). . 
F.  B.  Lovitt,  (100,318). . 
F.  W.  Pickles,  (111,997) 
Fauna,  (97,093). 


Fimreite . 


Fern,  (111,983) 

Fleur-de-lis,  (100,891)... 
Flora  Temple,  (103,397). 
Flora  Temple,  (103,397). 

Florence,  (95,296) 

Florence  May,  (96,729). 

Frances,  (111,891) 

Frank,  (107,187) 

Frank  et  Ira,  (103,254). 
Frank  et  Ira,  (103,254). . 
Freedom,  (122,006) 

FreeTrade,  (103,021)... 


G.  B.  Lockhart 

G.  M.  Cochrane,  (116,902 
Garfield 


Gaspereau. . 
Geo.  T.  Hay 
Gimle 


Glenafton  (100,003) 
Greta  (107,972) 


Gypsum  Emperor 

(100,279) 


Gypsum  Empress 

(100,731) 
H.  H.  Kitchener 

(111,448) 
H.  H.  Kitchener 

(111,413) 


14 

14 

4 

16 


Port  d'enregistrement. 


Yarmouth,  N.-E 

Yarmouth,  N.-E 

Annapolis,  Royal,  N.-E. 
Windsor,  N.-E 


Bergen,  Norvège. 


Moncton,  N.-B 
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Windsor,  N.-E 

Parrsboro,  N.-E... . 

Arandale,  Norvège.. 

Québec,  Que 

Parrsboro,  N.-E 

Norvégien,  Norvège. 


Annapolis,  N.-E. 
Dorchester,  N.-B. 
Windsor,  N.-E... 


Gréement. 

Fer  ou  acier. 

Vapeur  ou  voilier. 


Vancouver,  C.-B 

Digby,  N.-E 

Port  Hawkesbnry,  N.-E. . 
Port  Hawkesbury,  N.-E.. 

West  Hartlepool 

Chatham,  N.-B 

Weymouth,  N.-E 

Charlottetown,  I.P.E.. . . 

Saint- Jean,  N.-B 

Saint- Jean,  N.-B. . .   

Lunenburg,  N.-E 


Brigantin,  bois,  à  voiles. 
Brigantin,  bois,  à  voiles. 
Goélette,  bois,  à  voilss . . 
Goélette,  bois,  à  voiles. . . 

Steamer,  acier,  à  vapeur. 

Corvette,  bois,  à  vapeur. 
Goélette,  bois,  à  voiles. . . 
Goélette,  bois,  à  voiles. . . 
Goélette,  bois,  à  voilt  s. . . 

Acier,  à  vapeur 

Goélette,  bois,  à  voiles. . . 


Bois,  à  voiles .  . , 

Goélette,  bois,  à  voiles. 
Brick,  bois,  à  voiles . .  . 


Windsor,  N.-E... 

Lunenberg 

Lunenberg,  N.-E. 


Goélette,  fer,  à  vapeur. 
Goélette,  bois,  à  voiles. . 
Goélette,  fer,  à  vapeur  . 

Goélette,  bois,  à  voiles  . 

Goélette,  bois,  à  voiles  . 

Goélette,  bois,  à  voiles 

Goélette,  bois,  à  voiles  . 
Goélette,  bois,  à  voiles  . 
Goélette,  bois,  à  voiles  . 
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Port  de  partance. 
Port  de  destination. 


De  Yarmouth,  N.-E.,  àBeu 

nos-Ayres. 
De    Beunos-Ayres  à    Phila 

delphie,  E.  U.A. 
De  Colon  à  Savanah 


Cause  et  nature  de  l'accident. 


D'Halifax,  N.-E.,  à  New- 
York,  E.-U.A. 

De  Boston,  Msss.,  E.-U.A., 
à  Louisbourg,  N.-E. 

De  Ladysmith,  C.-B.,  à  Vic- 
toria, C.-B. 

De  Digby,  N.-E.,  à  Yar- 
mouth, N.-E. 

D'Halifax,  N.-E.,  à  Port- 
Hood,  N.-E.,  Margaree. 

D'Halifax,  N.-E.,  à  Marga- 
ree. 

Au  quai  Saint- Jean,  N.-  B. . 

De  Sydney,  C.-B.,  à  Bouc- 
touche,  N.-B. 

De  Weyraouth,  N.-E.,  à  la 
Havane,  Cuba. 

De  Cheticamp,  N.-E.,  à  St- 
Pierre  Miq. 

De  St-Jean,  N.-B.,  à  Boston, 
Mass,  E.-U.A. 

De  New-Haven,  Conn.,  à 
Saint- Jean,  N.-B. 

D'Halifax,  N.-E.,  à  New- 
York,  E.-U.A. 

DeParrsboro,  N.-E., à  Grand 
Manan. 

De  New- York,  E.-U.A.,  à 
Curaçao. 

De  Parrsboro,  N.-E.,  à  New- 
Haven,  Conn. 

De  Port-Richmond  à  Glas- 
gow, G.B. 

De  Québec,  Que   ., 

De  Rosario  à  la  Baie  Ludriz. 

De  Chester,  Pa.,  Ste  Anne, 
C.-B. 

De  Mobile,  à  Caybarian. . . . 

Dalhousie,  N.-B.,  à  Bos- 
ton, Mass.,  E.-U.A. 

De  Halifax,  N.-E.,  New- 
York,  E.-U.A. 


Lat.  48°,  50' N.,  long,  60°, 

75'  O.  Atlantique. 
Lat.  34°,  27'  S.,  long.  44°, 

18'  O.,  Atlantique  S. 
Lat.  22°,  40' N.,  long.  86°, 

2  O.,  Golf  du  Mexique. 
Lat.  40",  45'  N.,  long.  69°, 

11  O.  Atlantique. 

Whitehead,  Atlantique . . 


Cadboio  Ph.,  entrée  du 
chenal  Baynes. 

Cap  Sable.  N.-E.,  Océan 
Atlantique. 

Entrée  du  port  de  Marga- 
ree, Golfe  St-Laurent. 

A  5  milles  au  N.-E.  de 
Port  Hood,  N.-E. 

Quai  à  Pettingill,  Saint- 
Jean,  N.B. 

Cap  Tourmentine,  détroit 
de  Northumberland. 

Port  de  la  Havane,  Cuba. 

Cheticamp  Bar,  Cap  Bre- 
ton, N.-E. 

E.N.E.,  au  large  du  Cap 
Anne,  Mass.,  E.-U.A. 

Cedar  tree  neck,  près  du 
phare  ouest. 

A  10  milles  N.-E.  du  pha- 
re Heightland,  E.-U.A. 

McCays-Head,  Cap  Spen- 
cer, Can. 

Bonaire,  mer  des  Antilles 

Nantuckett-Beach,  Mas., 

E.-U.A. 
Côté  nord  de  l'I.-P.-E., 

Golfe  Saint-Laurent. 
Quai  Victoria,  Montréal. 

Au  large  de  la  Côte  océan 

At' antique. 
Golfe  du  Mexique 


La  grande  vergue  s'est  brisée 

A  perdu  ses  voiles    

A  perdu  3  voiles 


A  perdu  les  barres  traversiè- 
res  des  hunes  et  des  perro- 
quets  

Echouée 


A   perdu  des  voiles  et  s'est 

échoué. 
Cargaison  en  feu 


Shovelful-Schoal  près  de 
Boston,  Mass.,E-U.-A. 

Lat  40°,  20'  N.,  long. 
09°,  0V  O.  Atlantique. 


Perte  partielle. 

Perte  légère. 
Perte  totale, 
Pas  de  perte. 
Perte  totale. 

Perte  totale, 

Perte  partielle. 
I 
A  perdu  partie    du    charge-  Perte  partielle, 
ment  du  pont. 


Echouée . . 
Abordage 
Echouée . . 


A  perdu   partie    du    charge- 
ment du  pont. 
Echouée 


Observations. 


Perte  partielle,  1.000 
Perte  partielle,  16, 000 


300 


2,900 


75 


200 


Echouée 


Perte  totale,        3,000 


n         Perte  totale. 

Naufragé . .    Perte  totale. 

Il  s'est  déclaré  une  voie  d'eau  [Perte  partielle,  4,500 


A  frappé  l'élévateur  à  vapeur. 

Abandonné  en  mer 

AHe  d'hélice  brisée 


A  subi  une  tempête  très  vio- 
lente. 
Echouée 


De   Bridgewater,    N.-E.,    à  LaHave-River,  N.-E  . . . 

New- York,  E.-U.A. 
De  Gaspé,    Québec,   à  New-  Au    large    de   Chatham, 

Bedford,Mass.,  E.-U.A.         Mass.,  E.-U.A. 
De  Picton,   N.-E.,  à  Paspe-  Paspebiac-Harbour,     N.- 

biac.  E., golfe  Saint-Laurent. 


Misaine    goélette    perdue    et 
déchirée. 


Echouée . 


Perte  partielle. 

Perte  totale. 

Perte  partielle,  4,500 
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A  perdu   ses    ancres    et    100  Perte  partielle,      300 

brasses  de  chaîne.  | 

Echouée I  1,000 
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Grément. 

bb£ 

Date  de 
l'accident . 

Nom  du  Navire. 

98 

G 

■5 

Port  d'enregistrement. 

Fer  ou  acier. 

S'a 

< 

Vapeur  ou  voilier. 

H§ 

1906. 

<* 

• 

20  avril .... 

H.  M.  Stanley  (96,957).. 

16 

Saint-Jean,  N.-B 

Goélette,  bois,  à  voiles  .... 

1907. 

22  janvier. . 

1906. 
8  juillet. . . 

1907. 
17  mars  .  . . 

Moncton,  N.-B 

Goélette     

Goélette,  acier,  à  vapeur  . . 
Goélette,  bois,  à  voiles  .... 

(90,619) 
Harlyn 

14 

West-Hartlepool,   U.K.. 

928 

Harry  W.  Lewis  (96,758) 

18 

Saint- Jean,  N.-B 

291 

1906. 
12  avril  ... 

Hortensia  (11,747).    ... 

38 

Maehies,  Me 

Goélette,  bois,  à  voiles    . . 

161 

8  déc 

Hazel  Glen  (85,554)  .... 

22 

Annapolis,  N.-E 

Goélette,  bois,  à  voiles  .... 

89 

29  sept  .... 

Hector  (SS,694) 

20 

Saint- Jean,  N.-B 

Brigantin,  bois,  à  voiles. . . 

498 

23  janvier. . 

1906. 
17  oct . 

17  déc 

Hector  (88,694) 

21 

Saint- Jean,  N.-B 

Brigantin,  bois,  à  voiles.  .  . 

Goélette,  bois,  à  voiles    . . . 
Goélette,  bois,  à  voiles 

498 

Helen  E.  Kenney 

(100,067) 
Henriette  (112,254)   

16 

33 

Saint- Jean,  N.-B 

Vancouver,  C.  -B 

294 

96 

.3  sept    . . . 
29  juillet. . . 

Hibernia  (100,347) 

3 

Maitland,  N.-E 

Goélette,  bois,  à  voiles  .... 

298 

Hilda  C.  (107,659)   

7 

Lunenburg,  N.-E 

Goélette,  bois,  à  voiles 

99 

6  avril 

Hilda  C.  (107,659)  

7 

Lunenburg,  N.-E 

Goélette,  bois,  à  voiles 

99 

20  oct . 

Hugh  G.  (113,903)     . . . 
Hugh  G.  (113,933) 

1 

Parrsboro,  N.-E 

430 

1907. 
23  janvier, . 

1 

Parr*boro,  N.-E 

Goélette,  bois,  à  voiles 

430 

19  janvier. . 

Horace  G.  Morse 

17 

Sommer  "s -Point 

Goélette,  bois,  à  voiles 

388 

29  oct. . 

Hornet  (85,506)..    . 

24 
4 

Saint- Jean,   N.-B 

Shelburne,  N.-E 

Brigantin,  bois,  à  voiles 

Goélette,  bois,  à  voiles.    . . . 

407 

1907. 

Ida  M.  Clark  (111,687).. 

Ivanhœ  (111,638) 

Ivanhœ  (116,588) 

J.  B.  Martin  (100,001).  .  . 

99 

1906. 

5Jf 

Lunenburg,  N.  E 

100 

1904. 

1 

Livernool,  N.-E 

99 

1906. 

27  sept 

16 

Annapolis,  N.-E  

Goélette,  bois,  a  voiles 

99 

lOnov.    ... 

J.  D.  Everett  (94,731)... 
J.  E.  Graham  (83,204)... 

Windsor,  N.-E   

Windsor,  N.-E  

Bois,  à  voiles 

1,957 

1,369 

99 

10  nov 

nov 

J.  L.  Colwell  (111,510)... 

5 

Saint- Jean,  N.-B 

Goélette,  bois,  à  voiles 

1907. 
25  février . . 

J.  W.  Huit  (111,694).... 

6 

Liverpool,  N.-E 

Goélette,  bois,  à  voiles 

349 
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Port  de  partance. 
Port  de  dest;nation. 


De     Saint- Jean,     N.-B.,     à 
Pawtucket,  R.I.,  E.-U.A. 


De  Saint- Jean,  N.-B. 


De  Frappani,   à  Gloucester, 
Mass.,  E.-U.A. 

De    Saint- Jean,     N.B.,     à 
New- York,  E.-U.A. 


Lieu  de  l'accident. 


Cause  et  nature  de 
l'accident. 


Handkerchief-Shoal,  Vi- 
neyard  Haven. 

Vineyard  Haven, 
E.-U.A. 

Black-Point,    Shelburne, 

N.-E. 

Vineyard  Haven,  Mass., 
E.-U.A. 

Cumberland-Bay,  N.-E.. 


D'Apple-River,  à  New- York, 

E.-U.A. 
De   Port-Johnson,    N.-B.,  à  Au  large  de  Block-Island, 


Freeport,  N.-E. 
De  Mobibe,  à  Guantonomo . 

De  Mobile,  à  Guantonomo . 


De  Pascagola,  à  la  Havane. . 

De  Saint- Jean,  N.-B.,  à  Bos- 
ton, Mass.,  E.-U.A. 

De  Barcona,  à  New- York, 
E.-U.A. 

De  New  York,  E.-U.A.,  à 
Bluefields,  Nicaragua. 

De  Shelburn,  N.-Y.,  New- 
York,  E.-U.A. 

De  New- York,  E.-U.A.,  à 
Port-Greville,  N.-E. 


De    Port-Greville, 
York,  E.U.-A. 


New 


De  Saint- Jean,  N.-B.,  Phila- 
delphie, E.-U.A. 
Au  quai  de  Mobile,  E.-U.A. 

De  Porto  Rico  à  l'île  de 
Turk,  Lockport,  N.-E. 

De  port  Amboy,  N.-J.,  E.- 
U.A., et  havre  Pope,  N.-E., 
et  Carlottetown,  I.P.-E. 

De  Halifax,  N.-E.,  à  Bahama 


De   Bonaventure,  Boston, 

Mass.,  E.-U.A. 
De  Boston,  Mass.,  E.-U.A. 

à  Buenos- Ayres . 
De  Boston,  Mass.,  E.-U.A, 

à  Buenos- Ayres. 
De   Port  Johnson,  N.-J.,  à 

St.  Andrews,  N.-B. 

De  Gulf  Port  Mail,  à  Sandy 
Hook. 


N.-E. 

Golfe  du  Mexique.  . .    . 

30°,  10'  lat.  N.,  87°  18', 
long.  O.,  golfe  du  Mexi- 
que. 

Port  de  Havane,  Cuba . . . 

Dans  le  voyage  de  Saint- 
Jean,  à  Boston,  Mass. 

Lat.  34°,  0'  N.,  long.  73°, 
Atlantique. 

Harbour-Bar,  Bluefields 
Nicaragua,  mer  des 
Antilles. 

Vineyard  Haven,  Mass., 
E.-U.A. 

Au  large  de  Norwalk- 
Island,  Conn.,  L.  I. 
Sound. 

Au  large  de  Portland, 
Maine,  Côte  mexicaine. 

Pointe-Bliss,  Charlotte- 
Island,  E.-U.A. 


Lat.    35°.    30'  N.,    long. 

67°,     51'     Ouest     No. 

Atlantique. 
Middle  Ledge  off   Isaac' 

Harbour,  N.-E. 

De  600  à  700  sud-ouest 
de  Halifax,  N.-E. 

Egmont  Bay,  I.-P.-E. 
Northumberland,  str. 

Buenos-Ayres,  Républi- 
que Argentine. 

Roads,  I  îuenos-  Ayres, 
République  Argentine. 

Kitteny  Pt. 


Lat.    8°,   30'    N.,    long. 
53°,  20'  ouest  Atlantiq . 


A  perdu  des  ancres 

Ailes  d 'hélice  brisées 

Echouée   

A  perdu  quelques  voiles 

Echouée 

Misaine  perdue 

A  subi  une  tempête 

Gros  temps   

Abordage ' 

A  perdu  quelques  voiles 

Grande    voile    et   grand    foc 

perdus. 
Echouée 

Grand  mât  craqué 

Avariée  par  un  abordage 

Bout  dehors  du  beaupré,  mi- 
saine, grand  foc  et  le  grée- 
ment  des  hauts  perdus. 

Echouée 

Echoué  pendant  un  ouragan . 
Il  s'est  déclaré  une  voie  d'eau 

Echouée 

Perdue  en  mer 

Echouée 


Observations. 
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Perte  totale. 

Perte  partielle.  2,000 
Perte  partielle,  2,700 

Perte  partielle,  1,200 

Perte  partielle,      300 
Perte  totale,       5,000 


Perte  partielle,      570 

Perte  totale,     21,252 

Perte  partielle, 

10,000 
Perte  partielle. 

Perte  totale,       5,100 

Perte  totale. 

Perte  partielle. 
Perte  légère. 
Grave. 
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Date  de 
l'accident. 


Nom  du  navire. 


1906. 


7  octobre 
7  octobre 

7  juin  ... 

11  nov 

27  sept  . . . 

17  nov 

28  mai 

12  février. 
25  sept  . . . 

17  mars.  . 
1er  déc  . . . 


5  août. . 

1907. 
27  janv.. 
1900. 
4   nov.. 

17  août . . 
10  juil  . 
31     oct.. 

2  mars . . 

18  fév.. 

1  mars . . 

22  août.. 

25    fév  . 
1907. 

23  fév.. 
1900. 

13    oct.. 

2  juil.. 


Jennie  May  (103,491) 
Jessie  (855,809) 


John  G.  Walter  (116,325). 
Keewaydin  (94,853) 


Keewaydin  (94,853)... 
Kensington  (112,064).. 
Kigof  Avon  (112,064). 

L'Anglon  (116,228)  . 

Laconia 

LadyNapier  (107,765). 
Lady  Napier  (107,761). 

Landskrona  (88,399).. 

Laura  (107,290)  

Lavonia  (116,326) 


Lena  M  (116,721). 


LenaMaud  (100,876).... 

Léo  (100,075) 

Leuctra  (110,542)   

Levose  (83,251) 

Lilian  (61,528) 

Luarca  (100,266) 

Lucile  (75,399) 

Luella 

M.  D.  S.  (107,306)  

M.D.S.  (107,306) 

McKinley 

Maggie  (100.169) 

Maggie  Miller 


il 

32 


Port  d'enregistrement 


Lunenburg,  N.-E. 
Halifax,  N.-E.... 


Parrsboro,  N.-E.  . 

Parrsboro,  N. -E . . . 

Parrsboro,  N.-E 

Liverpool,  G.-B .    . 

Windsor,  N.-E .    . 

Québec,  Que 

Les  Barbades,  antilles . 

Charlottetown 

Charlottetown,  I.P.-E. 


Windsor,  N.-E.. 

Liveipool,  N.-E. . 
Parrsboro,  N.-E. 

Halifax,  N.-E... 


Saint- Jean,  N.-B. 
Saint- Jean,  N.-B. 
Liverpool,  N.-E. . 
Weymouth,  N.-E. 
Guysboro,  N.-E.. 
Windsor,  N.-E  .. 

Sydney,  C.-B 

Chatliam,  N.-B... 
Windsor,  N.-E  .. 
Windsor,  N.-E... 

Arendal 

Lunenburg,  N.-E. 
Saint  Jean,  N.-B. 


Gréement. 

Fer  ou  bois. 

Vapeur  ou  voilier. 


Goélette,  bois,  à  voiles. 
Bois,  à  voiles 


Goélette,  bois,  à  voiles. 
Goélette,  bois,  à  voiles. 


Goélette,  bois,  à  voiles. 
4  mâts,  acier,  à  vapeur. 
Goélette,  bois,  à  voiles. 


Corvette,  bois,  à  voiles 
Goélette,  bois,  à  voiles. 
Brigantin,  bois,  à  voiles 
Brigantin,  bois,  à  voiles. 

Brick,  bois,  à  voiles .  . . 
Goélette,  bois,  à  voiles, 
Goélette,  à  voiles 


bois,  à  voiles 


Acier,  à  vapeur 

Goélette,  bois,  à  voiles. 


Brick,  bois,  à  voiles.  . . . 
Goélette,  bois,  à  vapeur 
"  m  voiles. 
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Port  de  partance. 
Port  de  destination. 


De  Halifax,  N.-E.,  à  la  Baie 
St  George,  Terreneuve. 

De  Port  Hastings,  N.-E.,  à 
Guysboro,  N.-E. 

De     New-Y(rk.     E.-U.,     à 

Amherst,  N.-E. 
De     New- York,     E.-U.,     à 
Wolfeville,  N.-E. 

De  Providence,  R.-L,  à 
Parrsboro,  N.-E. 

De  Liverpool,  N.  E.,  à  Mon- 
tréal, Que. 

De  Cienfugos,  Cuba,  Mobile, 
Alabama,  E. U.-A. 

De  Portneuf  àTrois-Pistoles. 

De  Port  Greville,  à  Stocton, 

Mass.,  E.-U. A. 
De  Philadelphie,  E.-U.  A.,  à 

Bluefields. 
De  Edgewater,  N.-.T.,  E.-U. 

A. ,  à  Charlotteto  wn.  I.  P.  E. 

De  Port-Tovvnsend  a  la  Baie 
Delgava. 

De  Halifax,  N.-E.,  «à  New- 
York,  E.-U.  A. 


Lieu  de  l'accident. 


Cause  et  nature  de  l'accident. 


De  Souris,  I.P.-Ej  à  Vine 
yard-Haven. 

De  New-London,  Conn.,  à 
Saint- Jean,  N.-B. 

De  Pa-sboro',  N.-E.,  à  Bos- 
ton, E.-U.  A. 

DeSt-Jean,  N.B.,  à  Dublin. 

De  Rockport,  Me.,  à  Rock- 
port,  Me.,  E.-U. A. 
De  Port-Hood  h  Rustico  .... 

De  Halifax,  N.-E.  à  Boston, 

E.-U.  A. 
De     St-Jean,    Terre-Neuve, 

à  Pernambuco. 
De    Macoris    à    New-York, 

E.-U.A. 
De  New- York,   E.-U.A.,   à 

Hauts worth,  N.-E. 
De  Halifax,  N.-E.,  à  New- 
York,  E.-U.A. 
Des   Barbades  à  Ingraham- 

Port. 
D'Arichat,  N.-E.,  à  Canso, 

N.-E. 
De  Boston,  Mass.,  E.-U.A., 

à  Windsor,  N.-E. 


Port  de  Canso,  N.-E. 

Medford  Haven  at  Olcl 
Bridge,  Guysboro, 
N.-E. 

Wood  Point, N.-B.,  Cum- 
berland  Bay 

2  miles  E.  Horton. 


Point   Long   Island,   N.- 
Y.,  E.-U.A. 

Off  Tarpoulin  Cove,  N.- 

E. 
Matane  Light  S.  0  î    W. 

true    2^    miles,    Golfe 

Saint-Laurent. 
Port     Morgan,     Mobile, 

Bay,  E.-U.A. 
Quai    de    Trois-Pistoles, 

S  ÙJit-Laurent,  Que. 
Mouth   of   Port  Grevillej 

Rivière,  N.-E. 
Off  South  Carolina  Coast,  I 

E.-U.A.,  Atlantique.! 
Vineyard  S.md,  E  -U.A. 
Ruben  Point  Light  House 

Delgova  Bay. 
Vineyard  Haven,  Mass., 

E.-U.A. 
A   100   milles  à  l'est  de 

Chatham  et  dans  Vine- 

yard-Haven . 
Ball-Breaker,  au  S.-O.  de 

du   phare  de  l'Ile- aux- 

Airelles. 
Vineyard-Haven,   Mass., 

E.-U.A. 
Immédiatement  en  dehors 

du  port  de  Boston. 
Au  large  de  Saint-Jean 

N.B. 
A   2  milles    à  l'ouest  de 

Wey mouth,  Digby. 
Port  de  Rustico 


A  perdu  quelques  voiles. 


Abordage    avec    la    goélett* 
"Sea  Foam  *' 


Sombré. . 
Echouée . 


Abordage. 


Echouée. 

Perdu  dans  un  ouragan 

Echouée  ...         

Echouée   

A  perdu  les  huniers  et  verges 
Echouée   


A  perdu  son  ancre  et  75  bras- 
ses de  chaîne 

A  perdu  le  chargement  du 
pont  et  une  ancre . 

Echoué 


Gouvernail  brisé. 


Bout du  beaupré  et 

bielle  d'excentrique  brisés. 


Echouée . 
Echouée . 


Lat.  30°  15'  0.,  long, 

20'  Atlantique. 
Lat.  20°  30'  N.,  long.,  68° 

12'  O.,  Atlantique. 
Au  large  de  Cap-Blomi- 

don,  Baie  de  Fundy . 
Nantucket-Shoals,  Mass . 

Paspébiac 

Port  de  Canso,  N.-E 

A  10  milles  en  aval  de 
West-Quoddy,  Me. 


Abordage  avec  le  bateau-pas 
seur. 
41°jCoulé  bas 


Mât  de  beaupré  brisé . 


Echouée . 
Echouée. 


Fort  coup  de  vent . 
Brûlée  au  quai 


Abordage  avec  le  steamer  Ste 
C'Oix. 


Observations. 


Perte  partielle,      150 

Perte  totale,  480 

Perte  partielle,   1,300 

Perte  totale,       6,000 


Perte  partielle, 

12,000 
Perte  totale,     23,000 

Perte  totale,       2,500 


Perte  partielle. 
Perte  partielle. 


Perte  totale,        2,000 


Perte  partielle,      250 

Perte  totale,  600 

Perte  partielle,      550 

Perte  totale. 
Perte  partielle,  125 
Perte  partielle,  1,500 
Perte  partielle. 
Perte  partielle,  5,000 
Perte  totale,  1,500 
Perte  partielle. 
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Tableau  des  naufrages  et  des  accidents  arrivés  à  des  navires  de  mer  anglais,  cana- 

d'autres  eaux  pendant  douze  mois  ter- 


Date  de 
l'accident 


23   nov . . 
1905. 

22  août.. 

1906. 

20  mars . . 

1907. 

6     f év . . 

1906. 

23  déc. 
1907. 

22    fév. 

5  nov . . 


1907. 
6  février 

1902. 
.  .avril  . 

1906. 


9  sept. 
15  nov . 
11      M 


1907. 
9  avril. 

1906. 
5  nov . . 

9  déc.  . 

1907. 
22  mars . 

1905. 
11  mai. . 


1907. 
6  février . 

13  janvier. 


30  avril  .. 

27  mars  . . 

1906. 
30  juillet  . 

3  sept  . . . 

1907. 
19  mars . . . 

1906. 
3  nov 


29  juillet 


Maggie  Belle  (116,516)... 

Magic  (77,739) 

Malabar  (94,775) 

Malwa  (103,309) 

MapleLeaf  (107,567).... 

MapleLeaf  (107,567).... 
MapleLeaf  (111,721).... 
Marion  C  (117,149) 

Mary  C  (83,493) 

Margaret  L  (88,514) 

Mamim  Elliott 

May  Bell  (66,981) 

Melba  (107,303) 

Meteor  (110,100) 

Mercedese  (100,897) 

MinnieF.  Moody  (94,792) 
Minme  M.  Cook  (107,952) 

Mona  (116,585) 

Mystery  (90,845) 

Mystic  (112,799) 

Nanna  

ii         

Narka  (103,750)... 

Nelly  Carter . 

NellieWaters  (92,368)... 

New  Era  (107,968) 

North  Star  (88,443) 

Nyassa  (108,791) 


u 
c3 

Gréément. 

£>2 

ce  +3 

a. s 

3 
< 

Port  d'enregistrement 

Fer  ou  bois. 
Vapeur  ou  voilier. 

1 

Lunenburg,  N .  -E 

Brick,  bois,  à  voiles 

99 

27 

Digby,  N.-E 

Goélette,  bois,  à  voiles 

27 

19 

Charlottetown,  I.P.-E 

n            n            n 

98 

5 

7 

Windsor,  N.-E 

n            n            n 

540 

Parrsboro,  N.-E 

98 

7 

Parrsboro,  N.-E 

n            n            u 

98 

5 

Lunenburg,  N.-E 

n            m            n 

199 

29 

Halifax,  N.-E 

Brigantin,  bois,  à  voiles  — 

457 

12 

Liverpool,  N.-E 

Goélette,  bois,  à  voiles 

84 

6 

Sydney,  N.-E 

n            n            ii       .... 

169 

4 

American .... 

n            n            n       .... 

32 

7 

Saint  Jean,  N.  -B 

m            n            n       .... 
n            n            n       .... 

78 

Windsor,  N.-E  -  ... 

419 

4 

Lunenburg,  N.-E 

■    .- 

99 

11 

Weymouth,  N.-E 

n            n            n       .... 

148 

18 

Richibouctou,  N.-B  . 

n            n            ii       .... 

112 

6 

Lunenburg,  N.-E 

m            n            n       .... 

84 

3 

Liverpool,  N .  -E 

299 

15 

Guysborô',  N.-E 

M                         II                         II              .... 

190 

6 

Londres,  G .  -B 

Goélette,  acier,  à  vapeur  . . 

2,432 

6 

Bergen,  Norvège 

n            n                n       . . 

699 

6 

„                             „              • 

... 

69*9 

11 

Lunenburg,  N.-E.. . .    ... 

Goélette,  bois,  à  voiles 

154 

12 

Parrsboro',  N.-E...    

M                         II                         II              .... 

78 

19 

Saint- Jean,  N.-B 

Il                         II                         II              .... 

96 

7 

Liverpool,  N.-E 

Il                         II                         II              .... 

115 

7 

Charlottetown,  I.P--E 

- ...• 

35 

7 

Glasgow,  G .  -B 

Goélette,  acier,  à  vapeur  . . 

1,783 
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Port  de  partance. 
Port  de  destination. 

Lieu  de  l'accident. 

Cause  et  nature  de 
l'accident. 

Observations. 

BaieMahone  aux  Barbades. 

Port- La-Tour,       Yarmouth, 

N.-E. 
De  Saint. Stephen,  N.-B.,  à 

Lat.  230  9'  N  ,  long.  58° 
10'  0.  Atlantique. 

Port  de  Bear-Point,  Bar- 
rington,  N.-E. 

Rivière  Musquash 

A  20  milles  au  nord  du 
banc  de  Georges,  Atlan- 
tique. 

Sharp's-Rock,  Saco,  Main 
River,  côte  américaine. 

IleFalkener,  L.I.S.... 

25°30'N.,  72°50'O.,  Atl 

67°20v  O.,  42°  18'  N.  N. 
Atlantique. 

A  perdu  le  grand  mât  de  hune 

et  les  voiles . 
Echouée 

0  75 
Perte  totale. 
Perte  totale. 

Musquash,    N.-B.,    à   New- 
York,  E.-U.A. 

De   Bridgewater,    N.-E.,   à 
New- York,  E.-U.A. 

A  perdu  une  partie  du  char- 
gement de  pont . 

Perte  partielle,      400 

De  New- York,  E.-U.A.,  à 

Perte  partielle.  1,500 
Perte  partielle,      500 
Perte  totale. 

St.  Andrews,  N.-B. 
De Bass-River,  N.-E.,àNew- 

Yoik,  E.-U.A. 
De  Maderia  à  Boston,    E.- 

U.A. 
De  Bridgewater,    N.-E.,    à 
New- York,  E.-U.A. 

Sombré  en  mer 

Perte    totale,     8,000 

De  Halifax,  N.-E.,  à  Lock- 

port. 
De  Boston  à  Boston,  Mass., 

E.-U.A. 

A  35  milles  au  sud  du  Cap 
Sable,  océan  Atlant. 

Gulph    Stream  au  large 
de  Norfolk,  E.-U.A. 

Sombré 

Il  s'est  déclaré  une  voie  d'eau 
et  la  goélette  a  été  aban- 

Perte totale. 

5,000. 

Barre  N.-O.,  Sydney,N-- 

donnée. 
Echouée 

Pas  d'avaries. 

De  Shulee,   N.-E.,  à  Saint- 
Jean,  N.-B. 

De   Campbellton.    N.-B.,    à 
Vineyard-Haven . 

De  Ingram-Docks,  N.-E.,    à 
New- York,  E.-U.A. 

De  Clementsport,   N.-E,,    à 
Boston,  E.-U.A. 

De   Campbellton,     N.-B.,   à 
Bedford,  Mass.,  E.U.A. 

Port-Hood,  C.-B.,  à  Clark's 
Harbour,  N.-E. 

De    Saint- Jeanl     N   B        à 

E. 

Au  large  du  Cap-Spencer. 

N.B. 
Au  large  de  Whitehead, 

Me.,E.-UA. 
54e   rue,     North    River, 

New- York,  E.-U.A. 
Au  large  de  Portland, Me 

Vineyard-Haven,  Mass., 

E  -U.A. 
Buttery    Shoal,     Lunen- 

burg,  N.-E. 
Baracoa  Harbour,  Cuba. 

Près   Cap  Price,    Terre- 
neuve. 

A  perdu  quelques  voiles 

A  perdu  une  partie  du  char- 
gement de  lattes  du  pont. 
Voile  en  partie  brûlée 

A  perdu  une   partie  du  char- 
gement du  pont. 

M                                11                                    M 

Echouée 

Perte  partielle,     550 

Perte  partielle,     500 
Perte  totale,       5,000 

Philadelphie,  Pa., E.-U.A. 
Des  Barbades  à  Saint-Jean, 
Terre-  Neuve .  | 

Naufragée 

3,500 

De    Newcastle,     Gde-B.,     à 
Louisbourg,  N.-E. 

De  Halifax,  N.-E.,   à  New- 
York,  E.-U.A. 

De  Portland  à  Hopewell,N.- 

B. 
De  Lunemburg,   N.-E.,  aux 

Stapleton  Rock,  Halifax, 

N.-E. 
A  30  mille  O.S.O.  de  l'île 

aux  Loups-Marins,côte 

de  la  N.-E. 
A  20  milles  E.  de  Mount 

Désert  Rock,  Atl. N.-E. 
Lat.  34°  0'  n.,  long.  61°  40' 

o.,  Atlantique  Nord. 
Pudsey's  Point, embouch. 

de  l'Apple  River. 
Nantucket  Bar,  E.-U.A. 

Lat.  42°  35'  n.,  long.  68° 

2',  àl'O.  de  l'Atlant. 
Côté  ouest  de  Port-Hood 
1     Harbour,  N.-E. 
Chenal  de    Contrecœur, 
'     fleuve  St-Laurent. 

Echouée 

A  brisé  son  arbre  de  couche . . 

Perte  partielle,15,000 
2,500 

650 

Perte  totale,      8,000 

Barbades,  An  t. 
D'Apple  River  à  Parrsboro. 

De    Saint- Jean,    'N.-B.,    à 

Jeté  à  la  côte  dans  la  brume . 

Perte  totale. 

Stormington,  Conn. 
De  Liverpool,  N.-E.,  à  Tha- 

mes ville,  E.-U.A. 
De  Milon  à  Chéticamp,  N.- 

B. 
De  Glasgow,  G.-B.,  à  Mont- 

A   perdu  le  chargement   du 
pont  et  la  misaine. 

Perte  partielle,  1,300 
Perte  totale,          850 

Pas  d'avaries. 

réal  et  Trois-Rivières. 
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Tableau  des  naufrages  et  des  accidents  arrives  à  des  navires  de  mer  anglais,  cana- 

d'autres  eaux,  pendant  les  douze  mois 


Date  de 
l'accident. 


Nom  du  navire. 


1906. 
1er  oct. . 


15  mars. . . 

16  sept .    . . 
1907 

10  janvier  . 

1906 
30   nov... 

2   déc  . . . . 

30  juillet. . 

1905 

6    oct  ... . 

1906 

6    nov   . . . 

1907 

24  mars.  . . 

1906 

1 1  sept 

28  juillet.. 

1907 
16  février.. 

1906 
18    déc... 

16    oct 

21  juillet.. 

11    avril . . . 


Oceanic  (116,502). 


Ohio  (80,100). 


Ontario  (94,786) . 


Owward  (103,259) 

Oregon  (112,106) 

Pallas 

Peter  Mitchell  (75,892).. 
Pheasant  (111,952)  .... 
Platena  (106,879)   


Poit 
d 'enregi  stremen  t. 


2  Lunenburg,  N.-E. 

24  Saint- Jean,  N.-B 
24  „  „     . 

18  Lunenburg,  N.-E 

Il  Saint- Jean,  N.-B  . 


Gréement. 

Fer  ou  acier. 

Vapeur  ou  voilier. 


Polino  (62,598). 
Pors , 


Portland  (95,844) 

Préférence  (100,738) 

PrincessVictoria(115,953) 

ii             ti                 m 
Priscilla  (111,509) 


4    nov.  . .  R.  W.  Smith  (69,203).  . 

1907        I 
25  février. .  i  Ran 

1906 
30  juillet.  .Préférence  (100,738). . . . 


14    nov . 
4      „ 


!Refcrm  (108,889).. 

i 

Regina  B  (83,633). 

iReynard  (111,677). 

jReynard  (111,677). 


1907. 

23  mars 

1906. 

16  oct.  . 


30  mars. 
9      „ 


Ripples  (64,033). 


Robert  Ewing  (100,616). 

Roma  (107,125) 

Ronald  (116,328) .*., 

Rowena  (103,261) 


3 

25 
28 

3 

9 

36 
3  4 

22 

13 

3 


31 


Lunenburg,  N.-E  

(Norvégien) 

Port  Hawkesbury,  N.-E. 
New  Westminster,  C.B. 
Liverpool,    Gr. -Bretagne. 


Québec,  Que. 
(Norvégien). 


Port-Townsend, 

E.-U.A. 
Windsor.  N.-E 


Wash., 


Londres,  Gr. -Bretagne. 


Saint- Jean,  N.-B 

Lunenburg,  N.-E. 
Bergen,  Norvège.. 
Windsor,  N.-E... 
Yarmouth,  N.-E. . 
Halifax,  N.-E... . 
Parrsboro,  N.-E  . . 


Goélette,  bois,  à  voiles. 


Brigantin,  bois,  à  voiles 


Goélette,  bois,  à  voiles 


Barque,  bois,  à  voiles. 

Goélette,  bois,  à  voiles 

h      à  vapeur 

acier,  m 

fer,  h 

acier  m 

bois,  à  vapeur 

n      à  voiles. 

acier,  à  vapeur 


Port-Hawkesbury,  N.-E, 

Bridgetown,  Barbades... 

Lunenburg,  N.-E 

Parrsboro,  N.-E 

Saint- Jean,  N.-B 


bois,  à  voiles. 


Steamer,  fer,    à  vapeur. 
Goélette,  bois,  à  voiles . 
Brigantin,  acier,   à  voiles 
Goélette,  bois,    à  voiles. 
Brigantin,  bois,  à  voiles. 

Goélette,  bois,  à  voiles  . 


SP> 
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Port  de  partance. 
Port  de  destination. 


De  Mahone  Bay,  N.-E.,  à 
New- York,  E.-U.A. 

De  New- York,  E.-U.  d'A., 
à  La  Hâve,  N.-E. 

De  Brunswick,  Louisburg, 
C.B. 

De  la  baie  St-George,  Terre- 
neuve,  à  Halifax,  N.-E. 

De  Saint- Jean,  N.-B.,  à  Bos- 
ton, E.-U.  d'A. 

De  Ingraham  Dock  à  New- 
York,  E.  U,  d'A. 

Du  Havre  (France )à  Shediac, 
N.B. 

DeShip  Harbour,  N.-E.,  à 
Halifax,  N.-E. 

De  Port-Essington,  C.-B 

De  Liverpool  à  New- York  . . 

De  Port-Hood  à  Québec  . . . 

De  Louisburg,  N.-E.,  à  Yar- 
mouth,  N.-E. 

De  Seward,  Al  a.,  à  Seattle, 
E.-U.  d'A. 

De  Liscombe,  N.-E.,  à  New- 
York,  E.-U.  d'A. 

De  Victoria,  C.-B.,  à  Van- 
couver. C.-B. 

De  Victoria,  C.-B.,  à  Van- 
couver, C.-B. 

De  St-Jean,  N.-B.,  à  New- 
York,  E.-U.  d'A. 

De  Sydney,  N.-E.,  àBridge- 

water,  N.-E. 
De  Rotterdam  à  Philadelphie 

De  St-Jean,  N.B.,  à  Bridge- 
port,  E .-U.  d'A. 

De  Bridgewater,  N.-E.,  à 
Saint-Martins. 

De  Digby,  N.-E.,  à  Port 
Hood,  N.-E. 

De  Baracoa  à  New-York 

De  Fernandine  à  Malanys . . 


De  Georgetown,  I.-P.-E.,  à 
Sherbrooke. 

De  Halifax,  N.-E.,  à  New- 
York,  E.-U.  d'A. 

De  Shelbourne,  N.  -E. ,  à  New- 
York,  E.-U.  d'A. 

De  St.    Andrews,   N.-B.,   à 
Philadelphie,   E.-U.    d'A 

De  Port  Greville,   N.-E., 
New- York,  E.-U.  d'A. 


Lieu  de  l'accident. 


A  2  m.  du  phare  de  Strat- 

ford  Shore,  détroit  de 

Long-Island. 
Vineyard-Haven,  Mass., 

E.-U.  d'A. 
Lat.  34°  30  n.,  long.   75° 

25  o.  Atlantique. 
Three-Rock-Cove,  cap  St- 

George,  Terre  neuve, 

golfe  Saint -Laurent. 
Stonington,  Maine, E.-U. 

d'A. 
S .  o.  par  s.  à  70  milles  du 

cap  Sable,   Atlantique. 
Miminegash,  golfe  Saint- 
Laurent. 
Three-Fathom  -  Harbour, 

N.-E. 
Red-Rock-Rapids,  rivière 

Skeena. 
Lat.  45°  16  n.,  long.   69° 

06'  o.,  West-Cape-Race. 
Ile-aux-Oies,  St-Laurent. 
Ile  Port-Manton,  N.-E., 

Atlantique. 
Entrance-Island,    golfe 

Géorgie,  Canada. 
Vineyard-Haven,  Mass., 
E.-U.  d'A. 

Phare  Fiddle-Reef,   che- 
nal Baynes,  C.-B. 
Brockton- Point,    Détroit 

de  Vancouver. 
A  \  mille  du  phare  de 

Croesky,    Nantu  c  k  e  t, 

Mass. 
A  12  milles  e .  s .  e  de  l'He- 

aux-Oeufs,  N.-E. 
Au    large    des  bancs  de 

Terreneuve. 
Chatham,  Mass.,  E.-U.. 

Côte  orientale  des  Bar- 
bades,  mer  des  Antilles. 

Côte  ouest,  Port-Shed, 
N.-E. 

Pendant  la  traversée 

Sur  la  barre  de  sable  à 
l'embouchure  de  la  ri- 
vière San  Juan,  Cuba. 

Port-Bickerton,  N.-E. 


A  l'ouest  d'Halifax,N.  -E, 


Pier  No  36,  East-River,  Abordage.. 

N.  Y.  city,  E.-U.  d'A. 
Winter    quarter    s  h  o  a  1 

light,  E.-U.  d'A. 
A    5    milles    de    Cutler, 

Mass.,  E.-U.  d'A. 

23—13 


Cause  et  nature  de  l'accident. 


A   perdu  le    chargement  du 
pont  et  quelques  épaves. 

A  perdu  ses  ancres  30  brasses 

de  chaîne. 
Naufragée 

Echouée  


Echouée , 

A  perdu  une  parti  du  charge 

ment  du  pont. 
Echouée . 

Echouée 

Echouée  

Avariés  par  la  glace 

Echouée 

Echouée 

Echouée  

A  perdu  une  partie  du  char 

gement  de  lattes  du  pont. 
Echouée 

Abordage  avec  "  Chehalis  ". . 

Abordage 


A  perdu  voiler  et  mât  dans 

un  ouragan. 
Brisée  les  ailes  de  l'élice 

A  perdu  l'ancre  et  15  brasses 

de  chaîne. 
Echouée 

Echouée  

A  perdu  le  gouvernail 

Echouée. 


Brûlée. 


Avarié  et  faisant  eau 


A  perdu  la  grande- voile 


Observations . 


Perte  partielle,  3,10û> 


Perte  totale,       5,500 

Perte  partielle. 

200 

5,000 

Perte  totale,       1  200 

Perte  partielle. 

800 

10,000 
2,500 

10,000 


Pas  d'avarie. 

Perte  partielle,  2,000 

2,100 
6,000 

Perte  totale. 

Perte  partielle,  2,000 

Partie  partielle,     150 

Perte  totale,  900» 

Perte  partielle,,     300 

500 

1,000 
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Tableau  des  naufrages  et  des  accidents  arrivés  à  des  navires  de  mer  anglais,  cana- 

d 'au très  eaux,  pendant  les  douze  mois  ter- 


ai 

Gréement. 

-0) 

Date  de 
l'accident . 

Nom  du  navire. 

G 

Port  d'enregistrement. 

Fer  ou  acier. 

o>.2 
bc  te 
c8  <V 

< 

Vapeur  ou  voilier. 

Toni 

eni 

1906. 

ai 

14  juin  .... 

S.  E.  Cove  (51,781) 

40 

Halifax,  N.-E 

Goélette,  bois,  à  voiles 

5^ 

14  sept.  .  . . 

Saddie  O'Holmes  (92,361) 

19 

Annapolis  Royal,  N.-E' . . 

Il                                        M                         .... 

9* 

23  juillet... 

St-Bemard  (107,576). . , . , 
St-Bernard  (107,570) 

5 

Parrsboro,  N.-E 

12: 

16  nov  

5 

Il                                       II                         .... 

12; 

10     ..     .... 

St-Croix  (94,739) 

Windsor,  N.-E 

Bois,  à  voiles 

65.* 

15     

St-Olaf  (116,321) 

3 

Parrsboro,  N.-E 

Goélette,  bois,  à  voiles.   . . 

27' 

23     h 

Scylla  (85,737)  . . , 

23 

Halifax,  N.-E 

« 

1903. 

26  sept..  .. 
1907. 

SeaLily  (59,489) 

34 

Lunenburg,  N.-E 

3' 

12  mars  . . . 

Sellasia  (113,495) 

6 

Liverpool,  G.-B   

Steamer,  acier,  à  vapeur. . . 

2,26 

1906. 

Français 

Saint- Jean   N  -B. 

5 

12  oct. 

Senlac  (112,239).  . . 

? 

n                 à  vapeur 

61 

24  juillet. . . 
15  nov  .... 

3 

28 

Silver  Wave  (100,062)  . . . 

13 

Saint-Jean,  N.-B 

9 

14      M       .... 

Sir  Wilfrid  (85,402) 

3 

Iles  de  la  Madeleine,  Que. 

n                    " 

5 

25  oct 

6  nov 

Skagit. ... 

Sirocco  (100,059) 

23 
15 

Port  -  Townsend,    Wash., 

E.-U.  d'A. 
Saint- Jean,  N.-B 

Brigantin,  bois,  à  voiles 

Goélette,  bois,  à  voiles 

44 

29 

5  octobre. . 

Sirocco  (100,059) 

15 

Saint- Jean,  N.-B 

ii                   n             .... 

298 

9  mars..    . 

Sokots  (111,177) 

7 

Liverpool,  Gr. -Bretagne. . 

Acier,  à  vapeur 

1,969 

1904. 

20  mars. 

Strathcona  (112,057) 

4 

Windsor,  N.-E 

Goélette,  bois,  à  voiles 

251 

1906. 

21  déc 

(116,276)  ... 

3 

Halifax,  N.-E 

Goélette,  bois,  à  vapeur.  . . 

Brick,  fer,  à  voiles 

Steamer,  bois,  à  vapeur. . . . 

171 

6  nov 

Sovinto  .  .. 

28 

1  615 

16      M    .     .. 

Spray  (103.145) 

9 

1907. 

19  janvier.. 

Star  of  the  East  (74,620). . 

3 

Windson,  N.-E 

Brick,  fer,  à  voiles 

734 

1906. 

25  octobre  . 

Sparmaker  (77,731) 

27 

Saint-Jean,  N.-B 

Goélette,  bois,  à  voiles 

24 

22  sept  . .    . 

4 

Vancouver,  C-B 

Bois,  à  vapeur 

30 
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Port  de  partance. 
Port  de  destination. 


De  Souris,  I.P.-E.,  aux  Iles 
de  la  Madeleine,  Que. 

De  Pictou,    N.-E.,    à  New 

Bebford,  Mass. 
De  Greenwich  à  la  Rivière 

Hébert. 
De    Bridge  port,     Conn.,     à 

Sack ville,  N.-B. 
De  Portland,  Me.,  à  Buenos- 

Ayres. 
De  New- York,  R-CJ.  d'A.,  à 

Port  Williams,  N.-E. 

De    Musquodoboit    à    New- 
York. 

De  Port  -  Hood,    N.-E..    à 
Sambro,  N.-E. 

De  Sa  vanna  à  Notterdam . . . 


Saint-Pierre,  Miq. 


De  Saint- Jean,  N.  -B. ,  à  Yar- 

rnouth,  N.-E. 
De  Boston,  Mass.,  àHarvey, 

N.B. 

De  Boston,  Mass.,  Eaton- 
ville,  N.-E. 

De  Port-Hastings,  N.;E.,  à 
Souris,  I.-P.-E. 

De  San  Francisco,  Cal.,  à 
Port  Gamble,  Wash. 

De  Mobile,  Wash.,  à  Ha- 
vane. 

De  Saint- Jean,  N.-B.,Cardi- 
nas,  Cuba. 

DeLiverpool,  N.-E.,  à  Louis- 
bourg,  N.-E. 

De  Windsor,  N.-E.,  à  Mas- 
cons,  San  Domingue. 

De  Halifax,   N.-E.,  à  Ports- 

Duffern,  N.-E. 
De   Campbellton,    N.-B.,    à 

Melbourne,  Australie. 
De  Québec,  Que.,  à  Québec, 

Que. 

De  New- York,  à  Axim, 
Afrique. 

De  Saint- Jean,  N.B.,  à  Parr- 
sboro,  N.-E. 

De  Vancouver,  C.-B..  ensui- 
vant la  côte. 


Lieu  de  l'accident. 


Amherst- Harbour,  Iles  de 
la  Madeleine,  golfe  St- 
Laurent. 

Vineyard-Haven,  Mass., 
E.-U.  d'A. 

Récifs  Quaco 


Beaver-Harbour,  N.-B., 
Baie  de  Fundy. 

Boca,  Buenos-Ayres,  Ré- 
publique Argentine. 

Au  large  de  Matimais, 
Me.,  E.-U. d'A.,  Atlan- 
tique. 

Long.,  68°  50  O..  lat.  42° 
~>2  N.,  Atlantique. 

N.  W.  Beaver  Light,  N.- 
E. 

37,  45  N.,  64,  30  O.,  At- 
lantique. 

Entre  Amherst  et  les  Iles 
de  la  Madeleine,  Que., 
(côté  nord). 

Baie  de  Fundy 


Cap  Ernage  

Splans-Cove,  e.  n.  e.  au 
large  du  phare  de  Mus- 
quash,N.-B. 

A  l'ouest  de  Entry  Isl., 
M.  L,  golfe  St- Laurent 

A  l'ouest  de  Pt.  Clo-oose- 
Bay,  Pacifique-Nord. 

25e  45'  N.,  87°  O  ,  golfe 
du  Mexique. 

39»  E.,  66°  O 


Railway  pier,  Louisbourg 
C.-B.,  Atlantique. 


Golfe  du  Mex  que. 


Port  Dufferin   Harbour, 

N.-E 
Priest    Pond,    I.    P.E., 

Golfe  Saint-Laurent . 
Iles    de     la    Madeleine, 

Saint-Laurent . 

2°o3'N.,3°45  0.,  Axim, 
W.  C,  Afrique. 

Ramshead  River  beach, 
Chenal  de  Mînas. 

Ile  Paisley,  Howe  Sound, 
C.-B. 


Cause  et  nature  de  l'accident. 


Echouée 

»         

A  frappé  le  récif  Quaco 

Echouée 

Avarié  dans  un  coup  de  vent. . 

A  perdu  une  partie  de  sa  car- 
gaison. 

Echouée 

Appareil  pour  la  motion  du 
gouvernail  cassé. 

Echouée 

Avarié  dans  un  gros  temps. . . 
Echouée 

Abordage    avec    le    steamer 
"Amherst". 

Echouée 

Couchée  sur  le  flanc 

Remplie  d'eau 

Echouée 

Echouée 

Feu  dans  la  cale 

Echouée  

Echouée 

A  perdu  le  mât  de  beaupré  et 
garde-corps  brisé,  voie  d'eau 

Echouée 

Echouée 


Observations. 


Perte  totale,  400, 

Perte  partielle. 

4,000» 
Perte  légère. 
Perte  partielle,      600> 

150 

Perte  totale,  525 

Perte  partielle,  1,000 

Perte  totale. 

Perte  partielle,  4,500 
Perte  partielle. 
Perte  totale,       2,500 

Perte  partielle,        25 

Perte  totale. 


Perte  totale, 

1,500 

Perte  partielle  15,000 

n 

4,000 

Perte  totale, 

30,000 

M 

60,000 

Pert 5  partielle,  2,500 

•< 

300 

n 

475 
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Tableau  des  naufrages  et  des  accidents  arrivés  à  des  navires  de  mer  anglais,  cana- 

d'autres  eaux,  pendant  les  douze  mois  ter- 


Date 

de 

l'accident. 

Nom  du  navire. 

'> 
ce 
a 

< 

Port  d 'enregistrement. 

Gréement. 

Fer  ou  acier. 

Vapeur  ou  voilier. 

Tonnage 
enregistré. 

1906. 

22  nov 

Talmouth  (103,754)  .... 

2 

Barrington,  N.-E.  .... 

Goélette,  bois,  à  voiles 

100 

18    

Terence    C .     Lockwood 
(107,990). 

5 

Shelburne,  N.-E 

i*            n            n     ... . 

98 

10 

Tonsberg,  Norvège 

Gènos,  Italie 

Goélette,  acier,  à  vapeur. . . 
Brick,  comp.,  à  voiles 

1,208 

12  août.... 

Torrens 

30 

1,198 

8  octobre.. 

Torredon  (92,623) 

19 

Charlottetown,  I.  -P.  -  E. . . 

Goélette,  bois,  à  voiles 

97 

6  déc. 

Trader  (90,506) 

?1 

Parrsboro,  N.-E 

72 

2  nov 

Turret  Bell  (104, 263) 

12 

Newcastle,  Gr. -Bretagne.. 

Goélette,  acier,  à  vapeur.    . 

1,376 

28  mars. . . 

Tvvickenham  (112,412). . . 

6 

Londres,  Gr. -Bretagne  . . . 

n             n               n       . . 

2,736 

1907. 

25  avril  .  . . 

Universe 

8 

(Norvège) 

n             n               n 

1,635 

1906. 

8  déc 

Venturer  (92,315).     ... 

20 

Liverpool,  N.-E 

Trois-mâts,  barque,  bois,  à 
voiles. 

318 

1707. 

2  avril 

Virginia  (102,097) 

6 

Lunenburg,  N.-E 

Goélette,  bois,  à  voiles 

114 

13  mai 

Victoria  (111,409) 

6 

n                n     

n            n            n     ... . 

1C0 

29  août 

W.  J.  B.  (92,583) 

W.  E.  &  W.  L.  Tuck... 

16 
1 

Gaspé,  Que 

Goélette,  bois,  à  voiles  .... 
Goélette,  bois,  à  voiles 

66 

les  1907 . 
11  janvier  . 

Houtton,  Me.,  E.-U.  A.. 

295 

1906. 

11  mars.  . . 

W.  H,  Baxter,  (117,162). 

1 

Windsor.  N.-E 

Goélette,  bois,  à  voiles 

330 

3  déc 

W.  N.  Zwicker,  (111,164) 

5 

Lunenburg,  N.-E 

Goélette,  bois,  à  voiles 

398 

10  mars. . . . 

W,  R.  Huntley,  (100,105) 
W.S.Wynot,  (11,649)... 

15 
5 

Parrsboro,  N.-E 

Goélette,  bois,  à  voiles 

Goélette,  bois,  à  voiles  .... 

167 

11  nov 

Lunenburg,  N.-E 

100 

1er  nov. . . 

Wallula,  (88,422) 

22 

Saint- Jean,  N.-B 

Goélette,  bois,  à  voiles  .... 

82 

8  déc 

Water  Witch,  (122,023).. 

1 

Liverpool,  N.-E 

Goélette,  bois,  à  voilos 

190 

1907. 
2   janvier. . 

Westport  III,  (116,208). . 

3 

Yarmouth,  N.-E 

Goélette,  bois,  ù  vapeur. . . 

49 

1906. 
4  nov 

WhiteWings,   (100,866). 

13 

Lunenburg,  N.-E 

Brigantin,  bois  à  voiles 

396 

mai     . . . 

WhiteWings,   (100,866). 
1 

13 

Lunenburg,  N.-E 

Brigantin,  bois,  a  voiles.  .. 

396 

5  sept  .... 

Winona , 

1 

New  Castle,  G. -Bretagne. 

A  vapeur .....    . 
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Port  de  partance. 
Port  de  destination . 


De  Saint-Jean,  N.-B.,  à  Bos- 
ton, Mass.,  E.-U.  A. 

De  Lockport,  N.-E.,  à  New 
ark,  Shelburne,  N.-E. 

De  Vancouver,  C.-B.,  à  Crof- 
ton,  C.-B. 


De  Buenos- Ayres,  à  Tuscet, 

Wedge . 
De  Gaspé,    Que.,  à  Sydney, 

N.-E.,  et  Gaspé,  Que. 

De    Kingsport,      N.-E.,      à 

Moncton,  N.-B. 
De    Sorel,   Que.,    à    Pointe- 

Hastings,  N.-E. 
De  Samarans,  à  Murosan  et 

Vancouver,  C.  B. 

De  New- York,  E.-U.  A.,  à 

Pictou,  N.-E. 

De  Elizabethport,    N.-J.,  à 
Saint- Jean,  N.-B. 


De  Lunenburg,  N.-E.,  à 
New- York . 

De  LaHave,  N.-E.,  à  New- 
York,  E.-U.  A.,  et  à  Yar- 
mouth,  N.-E. 

De  Paspebiac  à  Québec 


Lieu  de  l'accident. 


De  Saint- Jean,  N.-B.,  à 
Bridge  worth. 

De  Philadelphie  à  Sydney, 

C.-B. 
De     New- York    à     Ingram 

docks  et  New-York. 
De  Sydney  nord  à  Gander 

Bay,  Terreneuve. 

De  Clarks'  Harbour  à  Port 
Hood,  C.-B. 

De  Saint- Jean,  N.B.,  à 
Parrsboro,  N.-E. 

De  Saint- Vincents  à  New- 
York. 

De     Saint- Jean,     N.-B.,    à 

Westport,  N.-E. 

De  LaHave,  N.-E.,  à  New- 
York,  E.-U.  d'A. 
De  Connétable  à  New- York. 


Soldier's  Ledge,   Tusket 

Comté    de   Yarmouth 

N.-E. 
Broken  Rock  au  passage 

Browing,  district  de  la 

Reine,  Charlottown  C- 

B. 
Sunday  Point,  Yarmouth 

N.-É 
Au  large  de  la  pointe  de 

l'est  d'Anticosti,  Golfe 

Saint-Laurent. 
Shult,    N.-E.,    Baie    de 

Cumberland . 
Cable    Head,    I.    P.-E., 

Golfe  Saint- Laurent. 
Discovery      Lt.      Tiddle 

Reef,  Hars  Channel. 

Seal  Cove,  White  Haven, 

N.-E. 

A  24  milles  S.  O.  par  S.  de 
BoiseWhistling,  ancien 
chenal  des  navires,  E.- 
U.  A. 

Au  large  de  Ceorges  Bank 
Vineyard  Haven . 

New  Beacon  Light,  Port 
de  Yarmouth,,  N.-E. 


A  2  milJes  à  l'ouest   du 
phare  de  Digby. 

Cap  Canso 


Ingram  Dock,  Ste.-Mar 
garet's  Bay. 

39^10°o.  49°  30  n.,  Sir 
Charles  Hamilton's 
Sound,  Terre-Neuve. 

Stoney  Isl.  Beach,  Cap- 
Sable. 

Bald  Rock  baie  de  Cum- 
berland. 

Saint- Vincent  Harbour, 
Antilles. 

Cow  Ledge,  baie  de  Fun- 
dy. 

Lat.,  44°  20°  n.,  long.,  66° 

30°  o.,  Atlantique. 
Barbades,  Atlantique... 


West  Rocks,  Owen-Sound 
Ontario. 


Cause  et  nature  de  l'accident. 


A  perdu  parti  du  chargement 

du  pont. 
Eclouée  

Echouée 

Echouée ... 

Sombré 

Chassée  de  son  mouillage .... 

Echouée 

Echouée 

Echouée 


Abordage  avec  le   "  Harvest 
Home." 


A  perdu  une  portion  du  char- 
gement du  pont,  lattes 

Echouée 

Echouée 

Voiles  déchirées 

A  perdu  quelques  voiles 

Echouée ... 

Echouée 

Echouée 

Abandonna,  la  goélette  était 

couché  sur  le  flanc. 
A  perdu  le  petit  mât  de  hune. 

Echouée  

Sombré 

Il  s'était  déclaré  dans  le  vais- 
seau une  voie  d'ean  de  9 
pieds  à  peu  près  à  l'heure. 

Echouée 


Observations. 


Perte  totale, 


Perte  partielle,  5,000 

Perte  totale,  1,500 

Perte  partielle,  100 
Perte  totale, 
Perte  partielle, 

Perte  totale,     13,000 

Perte  partielle,  2«0 


Perte  partielle,  3,500 

Perte  totale.       1,200 
Perte  partielle.      300 


Perte  partielle.  1,700 

Perte  totale.  4,500 

Perte  partielle.  900 

Perte  totale.  200 

Perte  partielle.  23 

Perte  partielle.  1,000 

Perte  totale.  16,50 
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Tableau  des  naufreges  et  des  accidents  arrivés  à  des  navires  de  mer  auglais,  cana 

d'autres  eaux,  pendant  les  douze  mois  ter 


o5 

fa 

Gréement . 

-a5 

Date 

es 

— 

43 

de 

Nom  du  navire. 

Port  de  l'enregistrement, 

Fer  ou  acier. 

<D.2 

boSo 

l'accident. 

T3 

— 

«3   <» 

S? 

bo 

Vapeur  ou  voilier. 

o  ® 

< 
.    ® 



H 

1907. 

<G 

5  mars 

Wobun,   (100,709) 

5 

Pictou,  N.-E 

Goélette,  acier,  à  vapeur  . . 

990 

1906. 

16  nov 

Wood  Bros.,  (103,013)... 

12 

Parrsboro,  N.-E 

Goélette,  bois,  à  voiles  . .   . 

68 

1907. 

20  janvier. . 

Yakima,  E.-U.  A 

4 

Gloucester,  E.-U.  A 

Goélette,  bois,  à  voiles 

71 
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Port  de  partance. 
Port  de  destination. 

Lieu  de  l'accident. 

Cause  et  nature  de  l'accident. 

Observations. 

De  Svdney  nord  à  Saint- Jean 

Atlantique  nord 

Spencers'    Island    Beach 
Chanal  de  Minas. 

Stag     Harbour,     Sound, 
Canning,  N.-E. 

Avariée  par  la  glace .  < 

Perte  partielle.  5,000 

De  Saint- Jean,  N.-B.  à  Spen- 
cers' Island,  N.-E. 

De  Glouceaterà  Woods'  Har- 

Echouée 

Echouée 

Perte  partielle.  1,500 
Perte  légère. 

bour,  N.-E. 
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SUPPLEMENT 


AU 
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MAJESTÉ  LE  ROI 
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RAPPORT  DU  PRESIDENT 


DU 


BUREAU  D'INSPECTION  DES  BATEAUX  A  VAPEUR 


Bureau  du  président,  Ottawa,  octobre  1907. 

M.  le  sous-ministre  de  la  Marine  et  des  Pêcheries, 
Ottawa. 

Monsieur, — J'ai  l'honneur  de  vous  soumettre  le  rapport  annuel  sur  le  service 
d'inspection  des  bateaux  à  vapeur  pour  les'  neuf  mois  de  l'exercice  terminé  le  31  mars 
1907. 

Ce  rapport  représente  le  travail  général  accompli  dans  le  cours  de  la  période  en 
question,  donne  les  noms  et  le  nombre  des  bateaux  à  vapeur  inspectés  dans  les  différentes 
divisions,  ainsi  que  leur  tonnage  brut  et  le  montant  des  droits  perçus  des  steamers  enre- 
gistrés en  dehors  du  Canada  qui  sont  employés  au  transport  des  passagers  d'un  port  ou 
endroit  du  Canada  à  un  autre  port  ou  endroit  du  Canada.  On  y  voit  aussi  les  droits 
payés  pour  les  examens  des  inuénieurs,  les  noms  des  aspirants  mécaniciens  et  la  classe 
des  brevets  qui  leur  ont  été  octroyés. 

En  sus  des  bateaux  à  vapeur  inspectés  au  port  de  Montréal,  les  appareils  de  his- 
sage  et  les  agrès  servant  au  chargement  et  au  déchargement  ont  aussi  été  inspectés  sur 
310  navires  par  les  inspecteurs  de  bateaux  à  vapeur  de  ce  port. 

Nombre  de  bateaux   à  vapeur   tels  que  reconnus  par  les  inspecteurs  de  bateaux    du 
Dominion  et  leur  tonnage  brut  pour  les  neuf  mois  de  l'exercice  clos  le  31  mars  1907. 


Division. 


Toronto 

Collingwood k. 

Kingston  

Montréal 

Sorel       

Québec 

Nouvelle-Ecosse 

Nouveau- Brunswick  et  Ile-du-Prince-Edouard. 
Colombie-Britanniqne  et  Territoire  du  Yukon. 
Manitoba  et  Territoires  du  Nord-Ouest 


Nombre  de 
steamers 
canadiens 

enregistrés. 


328 
215 
158 
179 
80 
114 
148 
170 
215 
160 

1,767 


Tonnage 
brut  des 
steamers 
canadiens 
enregistrés. 


61,425 
56,294 
2(5,371 
22,503 
31,31 
19,859 
29,458 
22,029 
49,070 
11,831 


333.144 


Numbre 
de  steamers 

inspectés 

mais  non 
enregistrés 
en 

Canada. 


83 


Tonnage 

brut 

des  steamers 

inspectés 

mais  non 

enregistrés 

en 

Canada. 


24,053 
2,224 
1,K93 

11,246 

1,170 
23,931 

9,812 
12.815 


86,944 


23a— 1£ 
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Nombre  de  bateaux  à  vapeur  enregistrés  et  inspectés  au  Canada,  leur  tonnage  brut,  le 
montant  de  droits  perçus  pour  l'inspection  durant  les  neuf  mois  de  l'exercice  clos 
le  31  mars  1907. 


Div: 


Nombre  de 

steamers 

canadiens 

enregistrés 

et  inspectés . 


Toronto  . .   . 
Ccllingwood 
Kingston . . . 
Montréal 
Sorel 


Québec 

Nouvelle-Ecosse. . 

Nou veau-Bruns wick  et  Ile  du  Prince-Edoyard. 
Colombie-Britannique  et  Territoire  du  Yukon. 

Manitoba  et  Territoires  du  Nord-Oue?t 

Brevets  de  mécaniciens. 


Total. 


160 
81 
90 
43 
7 
25 
66 
76 
31 
21 


610 


Tonnage 

brut 

des  steamers 

canadiens 

enregistrés 

et  inspectés . 


21,204 
8,417 
3,885 
4,245 
1,654 
2,955 
9,009 
7,017 
2,432 
2,432 


63,350 


Montant  des 
honoraires 
perçus  pour 
l'inspection 
des  bateaux 
à  vapeur. 


S      cts. 
138  40 


130  00 
1,070  80 

504  96 

1,000  00 

2,844  16 


ASSEMBLEES  DU  BUREAU. 

22  août  1907 — Une  assemblée  du  bureau  des  inspecteurs  de  bateaux  à  vapeur  a  été 
convoquée  à  Victoria,  C.-B.,  pour  l'examen  des  aspirants  à  la  cliarge  d'inspecteurs  des 
coques  pour  cette  province.  M.  John  C.  Kingborn  ayant  fait  preuve  de  compétence,  a 
été  nommé  à  cet  emploi  par  le  décret  de  l'Exécutil  le  22  novembre. 

ACCIDENTS. 


Ci-suit  l'énumération  des  accidents  survenus  dans  les 
neuf  mois  de  l'exercice  clos  le  31  mars  1907. 


diverses  divisions  durant  les 


DIVISION  DE  TORONTO. 


Le  18  septembre  1906 — Le  steamer  Gordon  Jerry,  de  Windsor,  a  été  totalement 
détruit  par  le  feu  à  l'île  Ward,  port  de  Toronto.     On  ignore  la  cause  de  l'incendie. 

Le  22  novembre  1906 — Durant  une  forte  bourrasque,  de  bonne  heure  le  matin,  le 
steamer  Resolute,  de  Deseronto,  a  coulé  à  pic.  Le  steamer  avait  mouillé  à  l'abri  de  la 
Pointe  Gibraltar,  en  dehors  de  l'entrée  occidentale  du  port  de  Toronto,  afin  d'attendre 
l'accalmie  avant  d'entrer  dans  le  port.  Une  saute  de  vent  se  produisit  et  le  navire 
commença  à  s'enfoncer.  Il  fut  abandonné  par  l'équipage  dont  six  hommes  purent 
atterrir  sains  et  saufs  et  six  autres  se  noyèrent. 

Le  jeudi  soir,  4  décembre  1906,  le  steamer  Monarch  .de  Sarnia,  en  route  de  Fort- 
William  à  Sarnia,  s'est  échoué  sur  l'île  Royale,  dans  le  lac  Supérieur,  durant  une  tem- 
pête de  neige  et  a  été  mis  en  pièces.     La  chaudière  et  les  machines  ont  été  enlevées. 

Le  5  janvier  1907,  le  remorqueur  Skylark,  de  Toronto,  en  se  rendant  de  Port- 
Stanley  à  Port-Colborne,  par  un  épais  brouillard,  s'est  échoué  près  de  Port-Maitland  et 
a  été  complètement  perdu.     La  chaudière  et  les  machines  ont  été. enlevées. 

Le  6  décembre  1906,  le  steamer  Golspie,  de  Hamilton,  en  se  rendant  de  Fort-Wil- 
liam à  Point-Edward,  avec  une  cargaison  de  grain,  s'est  échoué  durant  la  nuit  à  Brûlé- 
JBay,  lac  Supérieur.  Le  navire  a  été  abandonné  et  a  été  complètement  perdu.  L'accident 
est  arrivé  durant  une  tempête  de  neige  et  à  une  certaine  distance  de  tout  établissement  ; 
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vu  la  rigueur  de  la  saison,  plusieurs  des  membres  de  l'équipage  ont  beaucoup  souffert  du 
froid,  et  l'un  d'eux  est  mort  à  l'hôpital  du  Saut-Sainte-Marie,  Ont. 

DIVISION    DE    COLLINGWOOD. 

Le  2  septembre  1906 — Le  steamer  Blaize,  de  Windsor,  a  touché  un  rocher  au  pas- 
sage du  Petit  Détour,  daus  le  chenal  du  nord,  et  a  sombré  en  eau  profonde,  mais  les 
officiers  et  l'équipage  se  sont  sauvés  dans  une  yole.     On  l'a  depuis  renfloué   et   radoubé. 

Le  22  novembre  1906 — Le  steamer  J.  H.  Jones,  de  Goderich,  a,  durant  une  forte 
bourrasque,  quitté  Owen-Sound  pour  se  rendre  à  Lion's  Head,  et  il  a  été  vu  pour  la 
dernière  fois  au  large  du  Cap  Croker  le  même  soir.  On  suppose  que  le  navire  a  sombré 
au  large  du  Cap  Croker,  bien  que  les  deux  bateaux  de  sauvetage  et  d'autres  épaves 
aient  atterri  à  Christian  Island.  L'équipage  et  les  passagers,  au  nombre  de  vingt-deux 
personnes,  ont  péri. 

DIVISION    DE    KINGSTON. 

Le  7  novembre  1906,  le  steamer  Slrathmore,  de  Cobourg,  allant  de  Fort  William  à 
Kingston,  s'est  échoué  sur  l'île  de  Michipicoten  durant  une  tempête  de  neige  et  a  été 
complètement  détruit.     Il  n'y  a  pas  eu  de  perte  de  vie. 

Le  steamer  Erinsdate,  de  Whitby,  le  matin  du  9  août  1906,  a  été  détruit  par  un 
incendie  lorsqu'il  était  au  quai  de  Newcastle.     Perte  totale.     Pas  de  perte  de  vie. 

Le  22  juillet  1906,  le  steamer  Maple  Leaf,  de'Hamilton,  a  pris  feu  et  a  été  complè- 
tement détruit.  Il  n'y  avait  alors  personne  à  bord.    La  cause  de  l'incendie  est  inconnue. 

Le  steamer  Beaver,  de  Port-Hope,  étant  en  hivernage  à  Lakefield,  a  été  complète- 
ment détruit  par  le  feu.     On  ignore  la  cause  de  l'incendie. 

DIVISION    DE    MONTRÉAL. 

Le  27  septembre  1906,  le  steamer  Maude,  de  Montréal  a  été  abordé  parle  steamer 
Ottawan,  d'Ottawa,  à  minuit,  sur  la  rivière  Outaouais,  près  d'Hudson,  et  a  sombré  dans 
environ  vingt  pieds  d'eau.  UOttawan  n'a  éprouvé  que  très  peu  de  dommage  et  s'est 
arrêté  pour  recueillir  à  son  bord  les  passagers  et  l'équipage.  Deux  matelots  et  un  pas- 
sager se  sont  noyés.  On  a  enlevé  une  partie  des  machines  du  Maude.  La  coque  a  été 
halée  hors  du  chenal  et  abandonnée. 

Le  8  octobre  1906,  la  barge  à  vapeur  A.  M.  Marshall,  a  abordé  le  dragueur  n°  1 
dans  le  port  de  Montréal.  Elle  descendait  le  courant  et  essaya  de  passer  à  gauche,  ce 
qu'elle  ne  put  faire  et  frappa  le  dragueur  qui  sombra  dans  environ  trente  pieds  d'eau. 
Une  partie  des  machines  ont  été  enlevées  et  la  coque  a  été  entraînée  à  Hochelaga.  Les 
dommages  subis  par  la  barge  à  vapeur  sont  insignifiants. 

DIVISION     DE    QUÉBEC. 

Le  6  juillet  1906,  le  steamer  à  passagers  Gaspésien,  de  Québec,  a  abordé  un  éléva- 
teur flottant  dans  le  port  de  Montréal,  lui  faisant  un  trou  à  bâbord  au-dessous  de  la 
ligne  de  flottaison.  On  l'a  jeté  à  la  côte  pour  l'empêcher  de  sombrer,  puis  on  l'a  remis 
à  flot,  mis  en  cale  et  radoubé. 

Le  6  septembre  1906,  le  vapeur  Heward  McMaugh,  de  Sainte-Catherine,  s'est  échoué 
sur  le  rocher  Wye,  à  Saint-Thomas,  et  a  sombré.     Perte  totale.     Pas  de  perte  de  vie. 

Le  12  octobre  1906,  le  steamer  Polino,  s'est  échoué  sur  l'Isle-aux-Oies.  Il  a  été 
subséquemment  renfloué,  amené  à  Québec  et  radoubé. 

Le  15  novembre  1906,  le  steamer  Sprag,  de  Québec,  s'est  échoué  à  l'île  Madame. 
On  Ta  renfloué  le  21  et  on  l'a  mis  en  cale-sèche  à  Québec  pour  le  radouber. 

DIVISION    DE    LA    NOUVELLE-ECOSSE. 

Le  2  décembre  1906,  le  steamer  Magyie  de  Lunenburg,  étant  à  son  quai  à  Canso, 
N.-E.  a  pris  feu.  On  suppose  que  des  outils  rougis  au  feu  ont  causé  l'incendie.  Perte 
totale.     Il  n'y  a  pas  eu  de  perte  de  vie. 
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Le  22  décembre  1906,  le  steamer  Strathcona,  de  Halifax  entrait  dans  le  port  Duf- 
ferin,  N.-E.,  lorsque  le  feu  se  déclara  au-dessus  de  la  chaudière.  En  quelques  minutes 
le  navire  était  complètement  détruit.     11  n'y  a  pas  eu  de  perte  de  vie. 

Le  6  janvier  1907,  le  steamer  Yankee,  de  Yarmouth,  ^en  entrant  dans  le  port  de 
Tusket,  JN.-E.,  se  brisa  sur  un  rocher  et  fut  complètement  perdu.     Pas  de  perte  de  vie. 

DIVISION    DU    NOUVEAU-BRUNSWICK    ET    DE    l'iLE-DU-PRINCE-ÉDOUARD. 

Le  7  août  1906,  le  steamer  Admirai  de  Saint-Jean,  N.B.,  en  sortant  des  Narrows, 
durant  un  épais  brouillard  heurta  un  rocher  endommagea  sa  proue  et  sombra.  On  l'a 
subséquemment  renfloué  et  radoubé. 

Le  5  septembre  1906,  le  steamer  Neptune  de  Saint  Jean,  était  à  son  quai,  lorsque 
le  feu  se  déclara  vers  le  milieu  du  rouf,  détruisant  le  tambour  de  la  roue  du  gouvernail 
et  la  salle  des  machines.     La  cause  du  feu  est  inconnue.     Les  dommages  ont  été  réparés. 

Le  7  octobre  1  06,  le  steamer  Elfin  de  Charlottown,  Ue-du-Prince  Edouard  était 
à  son  quai  à  Charlettown,  I.-P.-E.  lorsqu'un  incendie  s'est  déclaré  à  bord.  Il  a  été 
emdommagé  au  point  qu'on  a  dû  le  condamner. 

DIVISION    DU    MANITOBA    ET    DES    TERRITOIRES    DU    NORD-OUEST. 

Le  22  août  1^06,  le  vapeur  Harvey  Neelon,  de  Sainte-Catherine  se  rendait  de  Port- 
Arthur  au  Fort- William  lorsque  le  feu  s'est  déclaré  près  de  la  chaudière.  Il  a  été  com- 
plètement perdu.     Pas  de  perte  de  vie. 

Le  26  août  1906,  le  vapeur  Princess  de  Winnipeg.  405  tonneaux  bruts,  se  rendant 
de  la  Pointe  au  Peuplier,  lac  Winnipeg,  à  Selkirk,  a  été  assailli  par  une  forte  tempête. 
Une  voie  d'eau  s'étant  déclarée,  le  navire  a  sombré  et  a  été  complètement  perdu.  Le 
capitaine  et  cinq  autres  se  sont  noyés. 

DIVISION    DE    LA    COLOMBIE-BRITANNIQUE. 

Le  21  juillet  1906,  le  steamer  Princess  Victoria,  en  se  rendant  de  Vancouver  à 
Victoria  a  abordé,  près  de  la  pointe  Brockton,  dans  le  goulet  de  Vancouver,  le  steamer 
Chenalis,  lequel  a  coulé  bas  et  a  été  complètement  perdu.  Neuf  personnes  ont  perdu 
la  vie. 

Le  16  octobre  1906,  le  steamer  Princess  Victoria,  en  se  rendant  de  Vancouver  à 
Victoria,  s'est  échoué  sur  le  rocher  Lewisen  face  d'Oak  Bay,  Victoria.  Il  a  été  engagé 
le  lendemain  à  la  marée  haute  et  halé  sur  le  chemin  de'  fer  Maritime.  Environ 
100  pieds  de  sa  quille  et  de  ses  gabords  et  quarante  membres  ont  été  renouvelés  et 
réparés. 

Le  26  septembre  1906,  le  steamer  Columbian,  descendait  le  fleuve  Yukon  de  White- 
Horse  à  Dawson,  avec  une  cargaison  mixte  comprenant  deux  tonnes  de  poudre  à  miner, 
lorsque  celle-ci  a  fait  explosion  et  a  mis  le  feu  au  bateau.  On  l'a  immédiatement  jeté  à 
la  côte  pour  sauver  l'équipage.  Cinq  matelots  sont  morts  subséquemment  des  suites  de 
leurs  brûlures. 

Je  suis,  monsieur,  votre  obéissant  serviteur, 

E.  ADAMS, 

Président  du  bureau  d 'inspection  des  bateaux  à  vapeur. 
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Bateaux  à  vapeur  inspectés  durant  les  neuf  mois  de  l'exercice  terminé  le  31  mars  1907. 

ONTARIO-OUEST,  DIVISION  DE  TORONTO. 

CHAUDIÈRES    ET    MACHINES. 


Nom. 


Cayuga , 

•Myrtle 

Monarch  (dragueur) . 
Acacia 

D.  W.  Crow 

Maude 

Comfort 

Marion 

International 

J.  M.  Diver 

Sarnia 

Argyle 

Ariadne 

Nettie  B 

Gordon  Brown 

Charles  F 

Bertha  L.  Cockell . . . 
Governor  Morton, . . . 

Maxie 

Dauntless 

Enterprise   

Star  

Jean 

Winner 

James  Playfair 

MayB 

Tranquillo 

City  of  New  York. . . 

Ionic 

Norseman 

Lansdowne 

Great  Western 

Lurline 

Ranger 

Huron 

Jas.  Reid 

Ottawa 

Winslow 

E.  Hall  N.  1  (dragueur) 
Salvor 


Mi 
Ontario. 


Total 


Nombre 
autorisé  de 


40 
'200 


200 
191 


191 


712 

500 


Date  de 
l'expiration 
du  certificat. 


1907 

Non  émis 
9  juillet. 
Non  émis 
11  juillet. 
Non  émis 
Non  émis 
18  juillet. 

18  „     . 

19  „  . 
19      „     . 

19         M       . 

19  „  . 

20  „  . 
23  „  . 
23  „  . 

23  „  . 
Non  émis 

24  juillet. 
24  m  . 
Non  émis 

24  juillet. 

25  „      _. 

Non  émis 

26  juillet. 

26  .,  . 
Non  émis 

27  juillet. 
Non  émis 

5  sept . . . 

5  n  .. 
17  ..  .. 
17    ..     .. 

19  „     .. 

20  ..     .. 

20  ,. 

21  „ 

21  „     . 

22  „  .. 
Non  émis 
22  sept.  . 

1908 
25  mars. . 
27    ..     .. 


Tonnage 
brut. 


2,196 

9 

474 

107 

Non  enregis. 

19 

14 

9 

851 

48 

85 

41 

38 

12 

25 

8 

24 

12 

16 

23 

18 

13 

21 

48 

26 

10 

292 

1,708 

620 

1,571 

1,080 

66 

8 

1,052 

181 

617 

351 

301 

126 

529 
1,615 

14,303 


Classe  de  bateaux  et  où  employés. 


A  hélices  jumelles,  lac  Ontario. 

A  hélice,  pass.,  Pte-Abino  et  Crystal-Beach 

N'est  pas  en  usage. 

A  hélice,  passager,  baie  Burlington. 

A  hélice,  remorq.,  Chatham  et  environs. 

A  hélice,  remorq.,  Wallaceburg  et  environs. 

A  hélice,  passager,  rivière  Détroit. 

A  hélice,  passager,  Sarnia  et  environs. 

A  hélices  jumelles,  fret,  Sarnia  et  Pt-Huron 

A  hélice,  remorqueur,  lacs  et  rivières. 

A  hélice,  remorqueur,  lacs  et  rivières. 

A  hélice,  remorqueur,  lacs  et  rivières. 

A  hélice,  remorqueur  de  pêche,  lac  Huron. 

A  hélice,  remorqueur  de  pêche,  lac  Erié. 

A  hélice,  remorqueur  de  pêche,  lac  Erié. 

A  hélice,  remorqueur  de  pêche,  lac  Erié. 

A  hélice,  remorqueur  de  pêche,  lac  Erié. 

A  hélice,  remorqueur  de  pêche,  lac  Erié. 

A  hélice,  remorqueur  de  pêche,  lac  Erié. 

A  hélice,  remorqueur  de  pêche,  lac  Erié. 

A  hélice,  remorqueur  de  pêche,  lac  Erié. 

A  hélice,  remorqueur  de  pêche,  lac  Erié. 

A  hélice,  remorqueur  de  pêche,  lac  Erié. 

A  hélice,  remorqueur  de  pêche,  lac  Erié. 

A  hélice,  remorqueur  de  pêche,  lac  Erié. 

A  hélice,  remorqueur  de  pêche,  lac  Erié. 

A  hélice,  yacht,  lac  Ontario. 

A  hélice,  fret,  lacs  et  rivières. 

A  hélices  jumel.,  fret,  Windsor  et  Duluth. 

A  hélice,  fret,  lacs  et  rivières. 

A  aubes,  passage*,  Windsor  et  Détroit. 

A  aubes,  passager,  Windsor  et  Détroit. 

A  hélice,  yacht,  Windsor  et  environs. 

A  hélice,  remorq.,  Windsor  et  environs." 

A  hélices  jum.,  pass.,  Windsor  et  Détroit. 

A  hélice,  remorqueur,  lacs  et  rivières. 

A  hélice,  remorqueur,  lacs  et  rivières. 

A  hélice,  remorqueur,  lacs  et  rivières. 

Dragueur,  baie  Sarnia. 

A  hélice,  remorqueur,  lacs  et  rivières. 

A  hélices  jum.,  pass.,  Toronto  et  Hamilton. 
A  aubes,  passagers,  Windsor  et  Détroit. 


JNO.  DODDS, 
Inspecteur  de  bateaux  à  vapeur. 


8  MARINE  ET  PECHERIES 

7-8  EDOUARD  VII,  A.  1908 

Bateaux  à  vapeur  inspectés  en  Canada,  mais  enregistrés  ailleurs  durant  les  neuf  mois 
de  l'exercice  expiré  le  31  mars  1907. 

ONTARIO-OUEST,  DIVISION  DE  TORONTO  -Suite. 

CHAUDIÈRES   ET  MACHINES— Suite. 


Nom. 

Nombre 
autorisé 

de 
passagers. 

Date  de 
l'expira- 
tion du 

certificat. 

Tonnage 
brut. 

Droits 
de  tonnage 
et  hono- 
raires 
d'inspec- 
tion payés. 

Classe  de  bateaux  et  où  employés. 

Scottish  Hero 

1907. 

7  juillet. . 

3  ,,     . . 
3 

19      »    .• 

Non  émis. 
7  juin.  .. 
25  août.  . . 
18  sept.  .  . 
21       „     .. 

29  „     . . 
1er  nov.  . . 
15  oct  .... 
10  sept.  . . 

4  „     .. 
3  août.  . . 

25  .,     . . 
21  sept.  .. 
24  nov. . . . 

1908. 

26  mars  . . 
18  avril... 
14  mai  .  . . 
28  mars  . . 

3  avril . . . 

30  „     . . 
26  mars  . . 
28      t.     .. 

2,202 

792 

5 

25 

399 

32 

5 

192 

202 

196 

2,531 

2-089 

1,522 

1,511 

1,595 

13 

213 

214 

473 
229 
490 

248 

747 

1,004 

1,592 

1,730 

$    c. 

A  hélice,  fret,  Duluth  et  Pt-Colborne. 

Brittania 

2,700 
25 

A  hélice,  passager,  rivière  Détroit. 

Adieu 

A  hélice,  passager,  rivière  Détroit. 
A  hélice,  passeur,  Pt-Huron  et  envir. 

NellieH 

City  of  Grand  Rapids.. 

A  hélice,  lac  Erié. 

Helen 

60 

25 

A  hélice,  passager,  rivière  Détroit. 
A  hélice,  passager,  rivière  Détroit. 

Adieu 

Victoria 

A  hélice,  passeur,  Détroit  et  Windsor. 
A  hélice,  pass'r,  Détroit  et  Walkerville. 
A  hélice,  pass'r,  Sarnia  et  Port-Huron. 
(4)  hélices,  passeur,  Windsor  et  Détroit. 
(4)  hélices,  passeur,  Windsor  et  Détroit. 
A  aubes,  passeur,  Windsor  et  Détroit. 
A  aubes,  passeur,  Windsor  et  Détroit. 

Ariel 

Omar  D.  Conger   

Père  Marquette 

Détroit 

'i4' 

Michigan  Central 

Transport ...    , 

Fuller     

A  hélice,  pass'r,  St-Clair  et  Courtright. 
A  hélice,  pass'r,  St-Clair  et  Courtright. 
A  hélice,  passeur,  Buffalo  et  Ft-Erié. 

Welcome 

Niagara 

Promise 

1,200 

A  hélice,  passager,  rivière  Détroit. 
A  hélice,  passeur,  Windsor  et  Détroit. 
A  hélice  pacager,  rivière  Détroit. 

Pleasure  

1,500 

1,200 
1,400 

Garland 

A  hélice,  passeur,  Windsor  et  Détroit. 

Owana 

A  aubes,  passager,  rivière  Détroit. 

Cityof  Teledo 

H.  M.  Pellatt 

A  aubes,  passager,  rivière  Détroit. 

'"l38'4Ô" 

A  hélice,  fret,  lacs  et  rivières. 

Michigan.    . .    

500 

A  aubes,  passag.,  Windsor  et  Détroit. 

Total 

20,251 

138  40 

JOHN  DODDS, 

Inspecteur  de  bateaux  à  vapeur. 


INSPECTION  DES  BATEAUX  A  VAPEUR  9 

DOC.  PARLEMENTAIRE  No  23a 

Bateaux  à  vapeur  inspectés  pendant  les  neuf  mois  de  l'exercice  expiré  le  31  mars  1907 

DIVISION  DE  TORONTO  OUEST.— Suite. 

CHAUDIÈRES  ET  MACHINES—  Suite. 


Nom. 


Cruiser  II 

Lorna  Doone 

Pearl 

Dorothe 

Mazeppa 

Edna 

Emma 

Ophir 

Helcro 

Lady  of  the  Lake  . 

Bertha 

J.  D.  Hamill 

Ina . 

Minnie  C 

Roy 

Eleanor 

Géraldine 

Frank  L 

Primrose 

Jolly  4 

Julian  V.  O'Brien. 

Penetang 

Maggie  McLean  . . 

Impérial 

Sweepstakes 

S.  R.  Norcross .... 

Torpédo  

Hunter 


Coponaning 

Evelyn 

Caroline .  . .    .  . 

Celt. 

Mary  R 

Ella  M.  (dragueur).  . 

Hector 

Isobel  (dragueur) 

Escort 

Meteor 

A.  D.  Cross 

T.  F.  Battle 

J.  B.  Hammill  (drag. 

Chief  (dragueur) 

Brant 

Golden  City 

Alert 

Tyra 

City  Dredge  No.    2, 

(dragueur) 

Abino , 

National 

Agnes 

Soucie 

Simcoe,  (dragueur)  . . 

Lake. 

Maggie  R.  Mitchell . 
Naniwa 


Helena 

Sunbeam  (gazoline). 


Nombre 
autorisé 

de 
passagers 


200 
'25Ô' 


150 


Date 
de  l'expi- 
ration du 
certificat. 


1907. 

4  juillet. 
4       „     . 

4  H        . 

4      „     . 
4       „      . 


7  juillet. 

7  ..  . 

9  ■■  . 

9  .,  . 

9  „  . 

11  „  . 

11  M  . 

12  M  . 


12  juillet. 

13  „     . 


Non  enre 
gistré. . . 
14  juillet. . 
14  „  . . 
14  „  .*. 
16      „     .. 

24  „     . . 

25  „  . . 
25  „  .  , 
25      „     . . 


26  juillet. 

26  „  . 

27  „  . 

28  „  . 
1  août  . 

2  M  . 

3  „  . 

4  M  . 

8  „  . 

9  „  . 
10  „  . 
10  „  . 
13  „  . 
16  M  . 
16  „  . 
16  „  . 
16  „  . 


(B 

C 

o 
H 


86 

26 

6 

8 

146 

55 
140 

IL 
8 

47 


111 

27 

7 

6 

84 

65 

46 

23 

10 

59 

102 

37 

36 

28 

20 


18 
85 
12 
6 
44 

420 
64 

507 
40 
47 
47 
29 

169 

325 
49 
35 
47 
34 

279 
9 

18 

15 

14 

214 

13 

40 

12 

6 

10 

4 


Classe  de  bateaux  et  où  employés. 


A  hélice,  yacht,  Parry-Sound  et  Penetang. 

A  hélice,  passager,  Pt.  au  Baril  et  Pointe  l'Orignal. 

A  hélice,  passager,  Pointe  au  Baril  et  Penetang. 

A  hélice,  yacht,  Port  de  Parry-Sound. 

A  hélice,  passager,  Pointe  au  Baril  et  Penetang. 

A  hélice,  remorqueur,  Parry  Sound  et  Penetang. 

A  hélice,  passager,  Pointe  au  Baril  et  Penetang. 

A  hélice,  yacht,  Port  de  Parry-Sound. 

A  hélice,  yacht,  Port  de  Parry-Sound. 

A  hélice,  fret,  Thornberry  et  Parry-Sound. 

A  hélice,  remorqueur,  Port  de  Parry-Sound. 

A  hélice,  remorqueur,  Parry-Sound  et  Penetang. 

A  hélice,  remorqueur,  Parry-Sound  et  Penetang. 

A  hélice,  yacht,  rivière  de  la  Lune. 

A  hélice,  yacht,  rivière  Sans  Soucis. 

A  hélice,  passager,  Pointe  au  Baril  et  Penetang. 

A  hélice,  remorqueur,  Pointe  au  Baril  et  Penetang. 

A  hélice,  remorqueur  de  pêche,  baie  Géorgienne. 

A  hélice,  remorqueur  de  pêche,  baie  Géorgienne. 

A  hélice,  remorqueur,  Pointe  au  Baril  et  environs. 

A  hélice,  remorqueur,  Byng  Inlet  et  baie  Géorgienne. 

A  hélice,  remorqueur,  Byng  Inlet  et  baie  Géorgienne. 

A  hélice,  remorqueur,  rivières  French  et  Pickerel. 

A  hélice,  remorqueur,  rivières  French  et  Pickerel. 

A  aubes,  remorqueur,  rivières  French  et  Pickerel. 

A  hélice,  remorqueur,  rivières  French  et  Pickerel. 

A  hélice,  remorqueur,  rivières  French  et  Pickerel. 

A  aubes,  remorqueur,  rivières  French  et  Pickerel. 

A  hélice,  remorqueur,  rivière  French. 

A  hélice,  remorqueur,  rivière  French. 

A  hélice,  remorqueur,  rivière  French. 

A  hélice,  yacht,  Copperhead  et  baie  Géorgienne. 

A  hélice,  remorqueur,  canal  Welland. 

Canal  Welland. 

A  hélice,  remorqueur,  canal  Welland. 

Canal  Welland. 

A  hélice,  remorqueur,  canal  Welland. 

A  hélice,  remorqueur,  canal  Welland. 

A  hélice,  remorqueur,  canal  Welland. 

A  hélice,  remorqueur,  canal  Welland. 

Canal  Welland. 

Canal  Welland. 

A  hélice,  remorqueur,  canal  Welland. 

A  hélice,  remorqueur,  canal  Welland. 

A  hélice,  remorqueur,  canal  Welland. 

A  hélice,  yacht,  lacs  et  rivières. 

Port  de  Toronto. 

A  hélice,  passager,  Niagara-on-the-Lake. 

A  hélice,  remorqueur,  baie  de  Toronto. 

A  hélice,  passager,  Bellewart  et  Roaches  Point. 

A  hélice,  yacht,  baie  Orillia. 

Canal  de  la  Vallée  de  la  Trent. 

A  hélice,  remorqueur,  canal  de  la  Vallée  de  la  Trent. 

A  hélice,  remorqueur,  lac  et  rivière. 

A  hélice,  yacht,  lacs  Muskoka. 

A  hélice,  yacht,  lacs  Muskoka. 

A  hélice,  yacht,  lacs  Muskoka. 

A  hélice,  lacs  Muskoka. 
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MARINE  ET  PECHERIES 


7-8  EDOUARD  VII,  A.  1908 

Bateaux  à  vapeur  inspectés  durant  les  neuf  mois  de  l'exercice  terminé  le  31  mars 

1907— Suite. 

ONTARIO-OUEST,  DIVISION  DE  TORONTO-Smte. 

CHAUDIÈRES  ET  MACHINES— Suite. 


Nom. 


Nombre 
autorisé  de 
passagers. 


Mildred 

Thelma  (gazoline)  . 
Jennie  Wilson .... 
Mattie  (gazoline) . . 
Helen  (gazoline). . . 
Helena  (gazoline) .. 

Lena  (gazoline) 

Ontario 

Wawa 

Rambler , 

Manolia.     ....... 

Sharon 

Hepburn 

Hiawatha 

Lady  of  the  Lake.. 

Iagara  

Wanda  II   

Ina 

Gravenhurst .... 

Edith  Ann 

Sky  Pilot 

Bertha  May 

Constanee 

Izaak  Walton 


1. 


Shamrock  No. 

Rulo 

Oriska 

Mineta 

EthelMay 

Willodee  No.  1. . . . 

Sista „ 

Aliéna  May 

Morinus 

Llano 

Algoma 

Fidelia 

Queen  of  the  Isles . 

Linden  

Bella  Vista 

South  wood 

Phœbe 

Iona , 


Rosseau 

Algonquin   

Florence  Main 

Wahwaskesh 

Nymoca 

Rob  Roy 

Islay 

S.  V.  Marchment  . . 
Excelsior  (dragueur) 


CharlieE.  Armstrong 

Euphemia 

Tecumseh 

Suction  &  Clam  (dra 


Date 
de  l'expi- 
ration   du 
certificat. 


1007. 

16  août  . 
16  ■■  . 
16  M  . 
16  „  . 
Non  émis 


17  août 
Non  émis 

17  août  . 

17  »  . 

18  „  . 
18  „  . 
Non  émis 
18  août  . 
18  .,  . 
18    „  . 

18       M  . 

18    .,  . 

18     M  . 

18     )|  . 

20    .,  . 

20    h  . 


35 


.  Non  émis 
20  août  . 
20  h  . 
20  h  . 
20  „  . 
Non  émis 


25 


175 


225 


gueur) , 


20  août    . 

21  ,.       . 
2x     ii 

21     „       . 
21     „       . 

21  ,,      t. 
Non  émis 

22  août    . 

22  » 

23  .,       . 


Classe  de  bateaux  et  où  employés. 


24  août  . . 
Non  émis. 

25  août  .. 
28  -,  .. 
Non  émis , 

n 
31  août   . . 
24  sept.  . . 


26  sept. 
26    „ 
4  oct. 


39 

3 

7 

2 

3 

3 

3 

11 

9 

39 

6 

14 

15 

27 

7 

7 

51 

14 

29 

11 

5 

20 
52 
Non  enre- 
gistré.. . 
6 
9 
6 
11 
13 
14 
3 
16 
10 
14 
5 
9 
40 
4 
8 

19 
11 
Non  enre- 
gistré.. . 
53 
305 
79 
10 
51 
5 
175 
89 
Non  enre- 
gistré.. 
49 
29 
840 
Non  enre- 
gistré . 


A  hélice,  yacht,  lacs  Muskoka. 

A  hélice,  lacs  Muskoka. 

A  hélice,  remorqueur,  lacs  Muskoka. 

A  hélice,  lacs  Muskoka. 

A  hélice,  lacs  Muskoka. 

A  hélice,  lacs  Muskoka. 

A  hélice,  lacs  Muskoka. 

A  hélice,  remorqueur,  lacs  Muskoka. 

A  hélice,  yacht,  lacs  Muskoka. 

A  hélice,  yacht,  lacs  Muskoka. 

A  héHce,  yacht,  lacs  Muskoka. 

A  hélice,  remorqueur,  lacs  Muskoka. 

A  hélice,  yacht,  lacs  Muskoka. 

A  hélice,  remorqueur,  iacs  Muskoka. 

A  hélice,  yacht,  lacs  Muskoka. 

A  hélice,  yacht,  lacs  Muskoka. 

A  hélice,  yacht,  lacs  Muskoka. 

A  hélice,  yacht,  lacs  Muskoka. 

A  hélice,  remorqueur,  lacs  Muskoka. 

A  hélice,  yacht,  lacs  Muskoka. 

A  hélice,  yacht,  lacs  Muskoka. 

A  hélice,  remorqueur,  lacs  Muskoka. 

A  hélice,  bateau  de  ravitaillement,  lacs  Muskoka. 

A  hélice,  yacht,  lacs  Muskoka. 

A  hélice,  lacs  Muskoka. 

A  hélice,  yacht,  Muskoka. 

A  hélice,  yacht,  lacs  Muskoka. 

A  hélice,  passager,  lacs  Muskoka. 

A  hélice,  remorqueur,  lacs  Muskoka. 

A  hélice,  yacht,  lacs  Muskoka. 

A  hélice,  remorqueur,  lacs  Muskoka. 

A  hélice,  remorqueur,  lacs  Muskoka. 

A  hélice,  passager,  lacs  Muskoka. 

A  hélice,  yacht,  lacs  Muskoka. 

A  hélice,  yacht,  lacs  Muskoka. 

A  hélice,  yacht,  lacs  Muskoka. 

A  hélice,  yacht,  lacs  Muskoka. 

A  hélice,  remorqueur,  lacs  Muskoka. 

A  hélice,  yacht,  lacs  Muskoka. 

A  hélice,  remorqueur,  lacs  Muskoka. 

A  hélice,  yacht,  lacs  Muskoka. 

A  hélice,  yacht,  lacs  Muskoka. 

A  hélice,  remorqueur,  lacs  Muskoka. 

A  hélice,  lacs  Huntsville. 

A  hélice,  passager,  lac  des  Baies. 

A  aubes,  remorqueur,  lac  au  Chevreuil. 

A  hélice,  remorqueur,  lacs  Muskoka. 

A  hélice,  rivière  Severn. 

A  hélice,  passager,  Orillia  et  lac  Simcoe. 

A  hélice,  fret,  Toronto  et  Dead  Men's  Bay. 

Midland. 

A  hélice,  remorqueur,  canal  Welland. 
A  hélice,  remorqueur,  canal  Welland. 
A  hélice,  fret,  Chicago  et  Montréal. 

Dragueur,  lac  Simcoe. 


INSPECTION  DES  BATEAUX  A  TAPEUR 
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DOC.  PARLEMENTAIRE  No  23a 

Bateaux  à  vapeur  inspectés  durant  les  neuf  mois  de  l'exercice  terminé  le  31  mars 

1907— Suite. 

ONTARIO-OUEST,  DIVISION  DE  TORONTO— Suite. 

CHAUDIÈRES   ET  MACHINES— Suite. 


Nom. 

Nombre 
autorise  de 
passagers. 

Date 
de  l'expi- 
ration du 
certificat. 

Tonnage 
brut. 

Classe  de  bateaux  et  où  employés. 

Augusta 

Com.  Jarvis  (drague) 

Roy  Mac... 

Lakeside    

Hardy  (drague)  .    ... 

"  524 

1903. 

15ocl ,.;1:   . 

15    u". '.'.'. 
21  mars. . . 
30     ,.     ... 

Il 
287 

23 
348 

94 

A  hélice,  remorqueur,  canal  Welland. 

Double  hélice,  Hamilton  et  Whitby. 

A  hélice,  remorqueur,  Baie  de  Toronto. 

A  hélice,  passager,  Toronto  et  Sainte-Catherine. 

Baie  d 'H ami] ton. 

Total 

6,901 

J.  B.  STEWART, 

Inspecteur  de  bateaux  à  vapeur. 
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MARINE  ET  PECHERIES 


7-8  EDOUARD  VII,  A.  1908 

Bateaux  à  vapeur  inspectés  en  Canada,  mais  enregistrés  à  l'étranger,  pendant   les  neuf 
mois  de  l'exercice  expiré  le  31  mars  1907. 

ONTARIO-OUEST,  DIVISION  DE  TORONTO-Siu^. 

CHAUDIÈRES   ET  MACHINES— Suite, 


Nom. 

Nombre 
autorisé  de 
passagers. 

Date  de 
l'expiration 
du  certificat. 

Tonnage 
brut. 

Classe  de  bateaux  et  où  employés. 

Strathcona . 

Turret  Crown 

Non  émis . . . 

1908. 
4  avril 

1,881 

1,827 

99 

A  hélice,  fret,  lacs  et  rivières. 

Maid  of  the  Mi  st. . . . 

2  juillet  .... 

A  hélice,  passeur,  rivière  Niagara 

Total 

3,807 

J.  B.  STEWART, 

Inspecteur  de  bateaux  à  vapeur. 


INSPECTION  DES  BATEAUX  A  VAPEUR 
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DOC.  PARLEMENTAIRE  No  23a 

Bateaux  à  vapeur  non  inspectés  pendant  l'exercice  terminé  le  31  mars  1907. 
DIVISION  D'ONTARIO-OUEST,  TORONTO— Stufe. 

CHAUDIÈRES  ET  MACHINES  —Suite. 


Nom. 


Bickerdike  

Huronic     .  . 

Lake  Michigan . . . 

Avabian     

Juno 

D.  R.  Van  Allen. 

Turbinia 

Hope 

Pappoose 

Premier 

Willie  Scagel     . . . 
City  of  Chatham . . 

Modjeska 

Kingston 

Toronto 

Hiawatha 

City  of  Dresden . . 

Dundurn .    

Elsie  

Gilbert 

Haddington  

Iroquois 

Garden  City 

Persia . 

Cararact 

Belleville ,. 

Daniel  Lamb 

Ottawa 

Cuba 

Sequin 

Chicora 

Corona 

Chippewa 

Ongiara 

Oriole 

Muskoka 

Kenozha . .   

Islander 

Ahmie 

Wenonah 

Kathleen 

Clark  Bros 

Shamrock       

Blue  Bell 

John  Hanlan 

Primrose 

Mayflower 

Ada  Alice 

Cleopatra 

Island  Queen 

NellieBly 

Luella  

Maid  of  the  Mist. 

St.  George 

Hiawatha  

City  of  Bala 

Cornet 

Onagonah   

Queen  of  the  Isles 
Jennie  Wilson. . . 

Constance 

Gracie  M 

Nipissing 

Medora 


Tonnage 
brut. 


1,515 

3,330 

573 

1,073 

288 

318 

1,064 

170 

57 

337 

22 

341 

678 

2,925 

2,779 

163 

194 

1,120 

48 

41 

1,603 

2,359 

637 

757 

1,198 

1,153 

253 

2,431 

93  L 

1,141 

931 

1,274 

1,504 

98 

75 

197 

225 

165 

77 

93 

110 

92 

154 

752 

37 

189 

189 

60 

104 

129 

13 

38 

62 

21 

46 

74 

20 

19 

40 

7 

52 

61 

275 

377 


Tonnage 
enregistré. 


864 

2,111 

360 

770 

196 

216 

603 

116 

39 

219 

15 

232 

401 

1.909 

1,652 

111 

124 

600 

33 

28 

1,010 

1,452 

401 

500 

742 

675 

18 

1,344 

599 

771 

540 

449 

764 

64 

48 

134 

124 

78 

52 

56 

72 

38 

111 

451 

25 

119 

119 

41 

71 

88 

7 

26 

33 

14 

31 

47 

14 

13 

27 

5 

35 

27 

207 

256 


Observations. 
Classe  et  cause  de  la  non- inspection. 


A  hélice,  fret, 

A  hélice,  passager. 

A  hélice,  fret. 

A  hélice,  fret. 

A  hélice,  fret. 

A  hélice,  fret. 

(3)  A  hélice,  passager. 

A  hélice,  passager. 

A  hélice,  passager. 

A  hélice,  passager. 

A  hélice,  remorqueur, 

A  hélice,  passagers. 

Double  hélice,  passager. 

A  aubes,  passager. 

A  aubes,  passager. 

A  hélica,  passager. 

A  hélice,  passager. 

A  hélice,  passager. 

A  hélice,  passager. 

A  hélice,  remorqueur. 

A  hélice,  fret. 

A  hélice,  fret. 

A  aubes,  passager. 

A  hélice,  passager. 

A  hélice,  fret. 

A  aubes,  passager. 

Dragueur. 

A  hélice,  fret. 

A  hélice,  fret. 

A  hélice,  fret. 

A  aubes,  passager. 

A  aubes,  passager. 

A  aubes,  passager. 

A  hélice,  passager. 

A  hélice,  passager. 

A  hélice,  passager. 

A  hélice,  passager. 

A  hélice,  passager. 

A  hélice,  passager. 

A  hélice,  fret. 

A  hélice,  passeur. 

A  hélice,  passeur. 

A  aubes,  passeur. 

A  aubes,  passeur. 

A  hélice,  passeur. 

A  aubes,  passeur. 

A  aubes,  passeur. 

A  hélice,  passeur. 

A  hélice,  yachfc  de  plaisance. 

A  hélice,  passeur. 

A  hélice,  remorqueur. 

A  hélice,  passeur. 

A  hélice,  passeur. 

A  hélice,  remorqueur. 

A  hélice,  yacht. 

A  hélice,  remorqueur. 

A  hélice,  remorqueur. 

A  hélice,  remorqueur. 

A  hélice,  remorqueur. 

A  hélice,  remorqueur. 

A  hélice,  bateau  de  ravitaillement. 

A  hélice,  remorqueur. 

A  aubes,  passager. 

A  hélice,  passager. 
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MARINE  ET  PECHERIES 


7-8  EDOUARD  VII,  A.  1908 
Bateaux  à  vapeur  non  inspectés  pendant  l'exercice  terminé  le  31  mars  1907. — Suite. 
DIVISION  D'ONTARIO-OUEST  TORONTO— Suite. 

CHADIERES  ET  MACHINES— -Suite. 


Nom. 


Nymoca 

Charl  M 

Gravenhurst 

Anchora 

Mink 

Nymph 

Armour 

Glenada 

Wanita .    . 

Theresa 

Gem 

Algonquin 

Empress  Victoria . . 

Florence  Main 

Phoneix 

Sorona 

Joe . .  . 

Equal  Rights 

Dortha 

Mabel  M 

Champion     

Agnes 

Ella  

Islay 

Geneva 

Lake  

Simcoe 

Lorna  Doone, 

Lakefield 

Tvvo  Friends 

W.  M.  German 

EdnaK 

Angler , 

Belle 

Saida  

Eleanor 

Wm.  Wilson 

Lena 

City  of  Ladysmith . 

You  and  I 

Charlie  Jones 

W.  S.  Oldfield 

Pilot 

Aliéna  May 

Priscilla..     .... 

Naiad     . .    . . , 

Niska 

Scudder 

Wanda 

Uncle  Tom 

W.  F.  McRae 

D.  McLeod   

John  Logie , 

J.  B.  McLeod 

A.  Chan>bers 

R.  H.  Dobson 

Onward 

Jno.  R.  Arnoldi  . . 
Frank  G.  McAulay 

Wenonah 

St.  George , 


Tonnage 

Tonnage 

brut. 

enregistré. 

51 

35 

50 

30 

29 

20 

6 

3 

56 

38 

84 

57 

191 

115 

65 

44 

44 

30 

26 

18 

27 

18 

305 

200 

106 

72 

79 

52 

29 

20 

32 

22 

51 

39 

6 

4 

51 

35 

7 

5 

42 

28 

15 

10 

15 

10 

175 

119 

92 

58 

13 

5 

214 

136 

5 

4 

33 

22 

23 

16 

28 

19 

22 

15 

20 

14 

15 

7 

14 

10 

26 

18 

15 

10 

14 

8 

35 

14 

25 

17 

16 

12 

15 

10 

70 

47 

16 

11 

20 

14 

29 

20 

9 

6 

5 

3 

6 

3 

8 

3 

46 

31 

36 

25 

37 

25 

25 

17 

23 

15 

44 

30 

22 

15 

116 

68 

43 

29 

93 

56 

21 

14 

Observations. 
Classe  et  cause  de  la  non-inspection. 


A  hélice,  passager. 

A  hélice,  passager. 

A  hélice,  remorqueur. 

A  hélice,  remorqueur. 

A  hélice,  bateau  de  ravitaillement. 

A  hélice,  passager. 

A  hélice,  passager. 

A  hélice,  passager. 

A  hélice,  passager. 

A  hélice,  remorqueur. 

A  hélice,  passager. 

A  hélice,  passager. 

A  hélice,  passager. 

A  hélice,  passager. 

A  hélice,  remorqueur. 

A  hélice,  yacht  de  plaisance. 

A  hélice,  passager. 

A  hélice,  remorqueur. 

A  hélice,  passager. 

A  hélice,  remorqueur. 

A  hélice,  passager. 

A  hélice,  passager. 

A  hélice,  passager. 

A  hélice,  passager. 

A  hélice,  passager. 

A  hélice,  remorqueur. 

Dragueur. 

A  hélice,  ya^ht  de  plaisance. 

A  hélice,  passagers. 

A  hélice,  bateau  pêcheur. 

A  hélice,  bateau  pêcheur. 

A  hélice,  bateau  pêcheur. 

A  hélice,  remorqueur  de  pêche. 

A  hélice,  remorqueur  de  pêche. 

A  hélice,  remorqueur  de  pêche. 

A  hélice,  remorqueur  de  pêche. 

A  hélice,  remorqueur  de  pêche. 

A  hélice,  remorqueur  de  pêche. 

A  hélice,  remorqueur  de  pêche, 

A  hélice,  remorqueur  de  pèche, 

A  hélice,  remorqueur  de  pêche. 

A  hélice,  remorqueur. 

A  hélice,  remorqueur. 

A  hélice,  remorqueur. 

A  hélice,  yacht. 

A  hélice,  yacht. 

A  hélice,  yacht. 

A  hélice,  yacht. 

A  hélice,  yacht. 

A  hélice,  remorqueur  de  pêche. 

A  hélice,  remorqueur. 

A  hélice,  remnrqueur  de  pêche. 

A  hélice,  remorqueur  de  pêche. 

A  hélice,  remorqueur  de  pêche. 

A  hélice,  remorqueur  de  pêche. 

A  hélice,  remorqueur  de  pêche. 

A  hélice,  remorqueur  de  pêche. 

Drague. 

A  hélice,  remorqueur. 

A  hélice,  remorqueur. 

A  hélice,  remorqueur. 


INSPECTION  DES  BATEAUX  A  VAPEUR 
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DOC.  PARLEMENTAIRE  No  23a 
Bateaux  à  vapeur  non  inspectés  pendant  l'exercice  terminé  le  31  mars  1907. — Suite. 

ONTARIO-OUEST,  DIVISION  DE  TORONTO-Fm . 

CHAUDIÈRES  ET  MACHINES— Fin. 


Nom. 


Oriana 

WillowdeeNo.  2 

Secret 

Amanda 

Flyer 

Lady  Franklin 

Annie  C.  Hill 

Devenish 

Wapinao 

Kestrel 

Delila 

W.  H.  Stone 

Ella  Taylor 

Sarah  E.  Day 

Tecumseh 

Eagle 

Edward  Blake 

Urania 

Holland  &  Graves  No.  4. 

City  of  Mt.  Cleinens 

Alaska 

Lillie  Smith  

J.  K  Mills   

R.  C.  Brittain 

Arlington . 

Energy 

Thames 

Ottawa 

A.  M.  Pétrie 

Thistle 

Dalton  McCarthy 

Michael  Davitt 

Vick 

B.  W.  Aldrich 

Home  Rule 

Scotia 

Saginaw 

Louisa 

Geo.  E.  Ashley 

Minette  

Zara 

Glenora 

Sonntag 

Total 


Tonnage 
brut. 


68 

25 

5 

6 

4 

5 

14 

3 

5 

7 

4 

35 

34 

5 

10 

12 

22 

898 

30 

102 

348 

275 

149 

213 

23 

116 

[Non  émis. 

220 

20 

36 

54 

28 

13 

Non  émis. 

81 

13 

357 

13 

10 

4 

35 

17 

7 

43,221 


Tonnage 
enregistré. 


46 
17 
3 
4 
3 
4 
9 
2 
3 
5 
3 
17 
23 
4 
6 
9 

15 

444 

19 

69 

173 

187 

64 

149 

16 

70 

130 
13 
25 
17 
19 
9 

45 

9 

243 

9 

7 

3 

24 

10 

5 

26,181 


Observations. 
Classe  et  cause  de  la  non- inspection. 


A  hélice,  yacht  en  non- activité. 


J 
1 
I 
Y  A  hélice,  remorqueur  en  non-activité. 

i 

A  aubes,  passager,  en  non-activité. 

A  aubes,  remorqueur,  pas  de  demande. 


}■  A  hélice,  fret,  pas  de  demande. 


Â  aubes,  fret,  pas  de  demande. 
Dragueur,  pas  de  demande. 


A  hélice,  remorq.  de  pêche,  pas  de  demande. 


J-  A  hélice,  remorqueur,  pas  de  demande. 


J 

)■  A  hélice,  yacht,  pas  de  demande. 

I 
J 


JNO.  DODDS, 
J.  B.  STEWART, 

Inspecteurs  de  bateaux  à  vapeur. 
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7-8  EDOUARD  VII,  A.  1908 
Bateaux  à  vapeur  inspectés  durant  les  neuf  mois  de  l'exercice  terminé  le  31  mars  1907. 

ONTARIO-OUEST,  DIVISION  DE  COLLINGWOOD. 

CHAUDIÈKES  ET  MACHINES. 


Nom. 


Shamrock 

A.  F.  Bowman. .    . . 
Fred  A.  Hodgson. . 

Canada 

J.  H.  Jones 

United  Lumberman 

Puffing  Billy 

Siesta  

Emily  May 

Clipper 

Pete  Gorman 

Harold  B.  Phillips. 
Andrew  J.  Smith.. . 

Lulu  tëddy 

A.  V.  Crawford 

Kingsford  (dredge). 


C.  W.  Chamberlain 

Wahnapitae 

Venetta 

Heather  Belle 

Clucas 

Juno 

Wm.  H.  Siebold.... 

The  Belle 

Molly  S 

Rambler 

David  Marwick 

Elite 

Sea  King 

Lizzie  May 

Dolphin 

Minnie  A.  Clark 

Sea  Queen , 

Osprey 

Gypsey 

Camilla   

Cynthia 

HelenS 

Geo.  W.  Cuyler 

Fred  Davidson  .... 

Hazard 

Togo 


Agnes  Smith. . . 
J.  G.  Gidley... 

Glyn.    

Iroquois 

Scotch  Thistle 

Everard 

Swan   

Edna  Ivan 


Nombre 
autorisé  de 
passagers, 


L300 

C450 


30 


250 

27 


40 


Date  de 
l'expira- 
tion du 
certificat. 


1907. 

Non  émis. 
14  juillet  . 

17  „     . . 

18  M  . . 
Non  émis. 
25  juillet. . 
11  «  ■ . . 
11  h  .. 
Non  émis . 
Non  émis . 
Non  émis . 
Non  émis . 
11  août  . . 
13     n 

17     .. 


21 . août  . , 

21  „     . , 

22  „     . . 

23  ,,  . , 
25  n  . . 
25  „  . , 
2)  ..  .. 
25  n  . . 
25  „  . . 
25  ,,  .. 
Non  émis 
27  août  .  . 
27  ,.  . . 
Non  émis , 

27  août  . . 

28  i,  . , 
28  „  . . 
28  .,  . . 
Non  émis, 
18  sept.  . . 
18  ..  .. 
Non  émis , 
20  sept.  .. 
20    „ 

20     „       .. 


Tonnage 
brut. 


20  sept. 

20  n 

21  „ 
21  „ 
21  ,. 
24  „ 

24  „ 

25  ,. 


14 

113 

63 

312 

152 

399 

3 

5 

30 
46 
64 
66 
287 
29 
51 
Non  enre- 
gistrés. 
385 
153 
31 
20 
28 
28 
22 
31 
45 
6 
30 
22 
26 
18 
24 
36 
18 
42 
11 
54 
35 
86 
56 
43 
34 
Non  enre 
gistré. 
57 
57 
20 
240 
17 
25 
14 
54 


Classe  du  bateau  et  où  employé. 


A  hélice,  remorq.  de  pêche,  lac  Supérieur. 
n  m  lac  Supérieur, 

ii  n  baie  Géorgienne. 

A  hélice,  pass.,  baie  Géorgienne. 

n        pass.,  lac  Huron  et  baie  Géorgienne, 
n        fret,  lacs  et  rivières, 
n        pass.,  Penetang  et  Pte-1'Orignal. 
n        pass.,  Penetang  et  Pte-1'Orignal. 
,,        remorq.  de  pêche,  baie  Géorgienne. 

A  hélice,  remorq.,  Soo  et  environs, 
n  n  n 

n        pass.,  Soo  et  Port- Arthur. 
m        remorq.,  chenal  Nord, 
n  n         baie  Géorgienne. 

A  hélice,  Collingwood. 

A  hélice,  fret,  lacs  et  rivières. 

n        remorq.,  lacs  et  rivières. 

n        yacht,  baie  Géorgienne. 

m        rem.  de  pêche,  baie  Géorgienne. 
A  hél.,  rem.  de  pêche,  b.  Géorgienne  et  lac  Huron, 


A  hélice,  remorq.,  baie  Géorgienne  et  lac  Huron. 
remorq.  de  pêche,  lac  Huron. 


remorq.,  lac  Huron. 
m         lac  Huron. 
remorq.  de  pêche,  lac  Huron. 


pass.,  baie  Géorgienne, 
remorq.  de  pêche,  chenal  du  Nord, 
n  baie  Géorgienne, 

pass.,  baie  Géorgienne, 
pass.,  Soo  et  rivière  des  Français, 
pass.,  Soo  et  Killarney. 
remorq.,  chenal  du  Nord. 

remorq.,  chenal  du  Nord, 
pass.,  Soo  et  Killarney. 
pass.,  Soo  et  Killarney. 
remorq.,  chenal  du  Nord, 
pass.,  Soo  et  Collingwood. 
pass.,  riv.  à  l'Aveugle  et  Killarney. 
remorq.  de  pêche,  chenal  du  Nord, 
ti  chenal  du  Nord, 

pass.,  Thessalon  et  Petit-Courant. 
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DOC.  PARLEMENTAIRE  No  23a 

Bateaux  à  vapeur  inspectés  pendant  les  neuf  mois  de  l'exercice  terminé  le  31   mars 

1907— Suite. 

ONTARIO-OUEST,  DIVISION  DE  COLLINGWOOD-Suite. 

CHAUDIÈRES  ET  MACHINES— Suite. 


Nom. 

Nombre 
autorisé  de 
passagers. 

Date 
de  l'expi- 
ration du 
certificat. 

Tonnage 
brut. 

Classe  du  bateau  et  où  employé. 

M.  G.  McDonald 

1907. 
Non  émis 

26  sept.   . . 

27  ..       .. 
22  oct.     . . 
22    „       .. 
22    „       .. 

22  „       .. 

23  h       .. 
23    h       .. 
23    „       .. 

23  „       .. 

24  ,,       .. 

24  „       .. 
Non  émis 

25  oct.     . . 

26  h       .. 
Non  émis 

26  oct.    . . 

27  .,       .. 
27    ..       .. 

29  h       .. 

30  „       .. 

6  nov.     . . 

7  ,. 

7  «       .. 
i      ti 

8  nov.     . 

1908. 
mars  25 . . 

f              29 
21 
34 
41 
22 
85 
29 
73 
16 
46 
41 
45 
52 
71 
28 
26 
52 
61 
68 
6 
9 
157 
59 
186 
311 
239 
31 
Non  enre- 
gistré. . . 
438 

2,272 

A  hélice,  remorqueur  de  pêche,  Lac  Huron. 

A  hélice,  remorqueur,  chenal  du  Nord. 

A  hélice,  remorqueur  de  pêche,  Lac  Huron. 

A  hélice,  remorqueur  de  pêche,  Lac  Huron. 

A  hélice,  remorqueur  de  pêche,  chenal  du  Nord. 

A  hélice,  pass.,  rivière  à  l'Aveugle  et  Killarney. 

A  hélice,  pass.,  Soo  et  Killarney. 

A  hélice,  pass.,  Soo  et  Killarney. 

A  hélice,  remorqueur,  chenal  du  Nord. 

Welcome 

John  McKay .  .  < 

Wui.  H.  Seymour. . . 

Ahteek 

Eanny  Arnold 

Stella 

16 
20 
30. 

Olipper 

A  hélice,  remorqueur,  chenal  du  Nord. 

A  hélice,  remorqueur,  chenal  du  Nord. 

A  hélice,  remorqueur,  chenal  du  Nord. 

A  hélice,  remorqueur,  chenal  du  Nord. 

A  hélice,  pass.,  Soo  et  Killarney. 

A  hélice,  remorqueur,  chenal  du  Nord. 

A  héliee,  remorqueur,  Soo  et  environs. 

A  hélice,  remorqueur,  Soo  et  environs. 

A  hélice,  remorqueur,  Soo  et  environs. 

A  hélice,  remorqueur,  Soo  et  environs. 

A  hélice,  remorqueur,  Soo  et  environs. 

A  hélice,  remorqueur,  Soo  et  environs. 

A  hélice,  pass.,  Pointe  Iroquois  et  Bruce-Mines. 

A  hélice,  pass.,  Soo  et  Killarney. 

J.  H.  McDonald   . 

P.  S.  Heidsordt 

E.  P.  Sawyer 

Annie  Moiles 

Killarnev  Belle 

25 

W.  J.  Smith 

W.  A.  Rooth 

J.  L.  Beckwith 

Vixen 

Iota  . . 

Alert 

Algoma 

N.  Dyment 

""  65Ô" 
25 

A  hélice,  remorqueur,  lacs  et  rivières. 
A  hélice,  remorqueur,  lacs  et  rivières. 
A  hélice,  remorqueur,  lacs  et  rivières. 

Reliance 

Metamora  ...     

Margherita 

C.  C.  Martin 

A  hélice,  yacht,  Midland  et  environs. 

A  hélice,  remorqueur,  Baie  Géorgienne. 
A  hélice,  remorqueur,  lacs  et  rivières. 

A  hélice,  pass.,  lacs  et  rivières. 

Glenellah 

9 

Total 

8,417 

E.  W.  McKEAN, 

Inspecteur  de  bateaux  à  vapeur. 


23a— 2 
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MARINE  ET  PECHERIES 


7-8  EDOUARD  VII,  A.  1908 

Bateaux  à  vapeur  inspectés  en  Canada,  mais  enregistrés  à  l'étranger,  pendant  les  neuf 
mois  de  l'exercice  expiré  le  31  mars  1907. 

ONTARIO-OUEST,  DIVISION  DE  COLLINGWOOD-Stute. 

CHAUDIÈKES  ET  MACHINES— Suite. 


Nom  du  vapeur. 

Nombre 
autorisé  de 
passagers. 

Date 
de  l'expi- 
ration du 
certificat. 

Tonnage 
brut. 

Classe  du  bateau  et  où  employé. 

Thomas  Friant 

1907. 

17  juin 

5  juillet 

6  »       .... 

1908. 
25  mars 

81 
200 
144 

1,799 

2,224 

A  hélice,  pass.,  Soo  et  environs. 
A  hélice,  pass.,  Soo  bateau-passeur. 
A  hélice,  pass.,  Soo  et  environs. 

A  hélice,  fret,  lacs  et  rivières. 

Fortune 

International.. ...... 

Neepawah 

Total 

E.  W.  McKEAN, 

Inspecteur  de  bateaux  à  vapeur. 


INSPECTION  DES  BATEAUX  A  VAPEUR  19 

DOC.  PARLEMENTAIRE  No  23a 
Bateaux  à    vapeur   non   inspectés   durant   les   neuf   mois   de   l'exercice  terminé 

le    30  mars   1907. 

ONTARIO  OUEST,  DIVISION  DE  COLLINGWOOD— Suite. 

CHAUDIÈRES  ET  MACHINES.—  Suite. 


Nom  du  vaisseau. 


Midland  Prince 

Ethyll  Reid 

Annie  M 

Alice  G 

Saucy  Jim 

Leighton  McCarthy 

Hugh  S ...*. 

W.  H.  Price 

Donic 

Midland  Queen 

Alberta 

Manitoba 

Athabasca 

Rosedale. 

Harrison 

Thos.  Maitland  . . . 

Algonquin 

Telegram 

W.  D.  Matthews . . . 

Arbutus 

Remorqueur  Frank 

Manitou 

City  of  Windsor. . . . 

Majestic  *   

City  of  Midland. . .  . 

Germanie  

Britannic 

Batchawana , 

C.  E.  Ainsworth .  . . 
Captain  Jim..    .    . . 
W.  J.  Emerson  . .    . 

Jno.  J.  Noble   

Gordon  Gauthier.    . 

Shawanaga 

Kate 

Commodore 

Wissahickon 

Norfolk 

B.  M.  Fraser 

Onaping 

Jno.  Lee,  sr 

Caribou 

Balize 

Charlton    

T.  J.  Jarmin 

Jim  &  Tom 

General  Weitzell  . . . 

C.  A.  Boone 

Remorqueur  No.  10 
Remorqueur  No.  15 

R.  A.  McLean 

John  Owen 

W.  L.  Davis 

John  Haggart 

Aurélia 

Thos.  R.  Scott 

Togo 

Mabel  Bradshaw . . 

Sandford 

Esperanza 

Port  tëlgin  Queen  . 
Anna  Siemon 
Crawford    


Observations. 

Tonnage. 

Tonnage 
officiel. 

— 

Brut. 

Cause  de  la  non-insp.  et  cla 

1 

du  bateau. 

6,636 

5,142 

A  hélice, 

fret  et  passages. 

36 

24 

h 

remorqueur  de  pêche. 

33 

22 

M 

n                  n 

36 

25 

M 

n                  n 

93 

63 

|| 

remorqueur. 

36 

24 

,. 

remorqueur  de  pêche. 

24 

16 

„ 

Il                                            II 

13 

9 

,, 

M                                            II 

2,359 

1,452 

II 

fret  et  passagers. 

1,993 

1,349 

II 

M 

2,282 

1,552 

|, 

|| 

2,616 

1.699 

II 

11 

2,269 

1,545 

M 

|| 

1,507 

977 

II 

M 

150 

94 

II 

remorqueur. 

107 

73 

H 

n 

1,806 

1,172 

,| 

fret  et  passagers. 

198 

134 

II 

i, 

3,965 

2,450 

„ 

t. 

49 

34 

II 

remorqueur. 

185 

154 

Dragueur. 

470 

297 

A  hélice 

fret  et  passagers. 

511 

316 

„ 

M 

1,578 

1,073 

M 

ii 

974 

662 

,, 

u 

1,014 

676 

„ 

I, 

428 

22S 

A  aubes, 

II 

1,027 

674 

A  hélice, 

fret. 

76 

48 

n 

remorqueur  de  pêche. 

58 

39 

M 

n                   n 

28 

19 

i" 

ii                   u 

33 

23 

„ 

ii                   n 

26 

18 

„ 

n                   n 

96 

65 

„ 

remorqueur. 

63 

30 

H 

M 

40 

22 

,, 

|, 

1,745 

1,108 

,, 

fret. 

32 

22 

II 

remorqueur  de  pêche 

50 

34 

II 

remorqueur. 

256 

174 

,, 

n 

88 

60 

|| 

passagers. 

597 

371 

II 

fret  et  passagers. 

247 

168 

M 

remorqueur: 

389 

265 

„ 

" 

47 

32 

„ 

ii 

33 

22 

M 

remorqueur  de  pêche 

32 

24 

II 

remorqueur. 

44 

30 

|| 

n 

pas  encore 

enregistré. 

Dragueur. 

327 

174 

Dragueu 

r. 

30 

14 

A  hélice 

,  remorqueur. 

439 

230 

„ 

" 

46 

37 

M 

remorqueur  de  pêche. 

202 

117 

II 

passagers. 

32 

19 

II 

remorqueur. 

258 

241 

|| 

fret. 

pas  encore 

enregistré. 

Dragueur. 

500 

296 

A  hélice 

,  fret  et  passagers. 

56 

38 

H 

remorqueur. 

17 

11 

II 

Il 

37 

25 

„ 

II 

19 

13 

tl 

,, 

50 

37 

II 

II 

23a— 2J 
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MARINE  ET  PECHERIES 


7-8  EDOUARD  VII,  A.  1908 
Bateauux  à   vapeur   non   inspectés   durant   les   neuf   mois   de  l'exercice  terminé 

le  31  mars  1907. 
ONTARIO  OUEST,  DIVISION  DE  COLLINGWOOD— Suite. 

CHAUDIÈRES  ET  MACHINES.—  Suite. 


Nom  du  vaisseau. 


City  of  Toronto 

Maggie  May 

Philadelphia. ,    ...... 

Ripple  

Bertha  Endress 

Jessie  M       

Jas.  McKeon 

Gowanda 

Despatch 

Winona  . 

Iona 

John  McRae 

City  of  Grand  Rapide 

MabelG 

Home  Rule 

Topsy 

Penetang 

Mary  L 

Beaver , 

Minicog 

Mayflower .  . 

Royal 

Ii'ene 

Una 

Rheata .  ,  . 

City  Queen 

MaudD 

Carlotta 

AlmaC 

Voyageur 

Midland 

Audrey  C 

Remorqueur  No.  9. . . 

Waubaushene 

J.  C.  Klse 

Lilly  May 

Dragueur  Hackett . . . 

City  of  Meaford 

Agawa 

Laura  Hickler 

H.  H.  Bishop 

Lucille 

Sweet  Mary 

Evelyn 

W.  È.  Gladstone 

Iris 

Bessie  M 

Siesta , 

Vera  A 

Agnes  

R.  J.  Morrell 

Arthur  Mac 

Memodora 

Waubaushene 

Charlie  Jones 

Lilly 

Gilphie 

Florence  M 

Espanola 

Mills 

Lomé  Haie  

Maude  S 

Agnes  C. . .   .    


Tonnage 
brut. 


Pas 


Pas 


782 
46 

148 
5 
32 
14 
36 
5 
33 

231 
29 
34 

327 

10 

3 

15 

100 
10 
29 
35 
26 
5 
45 
22 
27 
69 
81 
96 
encore 
44 
56 
87 

187 

135 
33 
10 
96 

328 
3,759 
13 
encore 
30 
18 
32 
59 
16 
44 
9 
11 
23 
40 
68 
73 
97 
16 
22 
19 
8 
7 
11 
22 
14 
20 


Tonnage 
officie]. 


492 
31 
88 

4 
24 

8 
24 

4 

22 

H9 

20 

23 

196 

8 

2 
10 
64 

6 
12 
24 
17 

3 
18 
15 
18 
42 
51 
34 
enregistré. 
30 
38 
59 
127 
92 
21 

7 

50 

223 

2,468 

9 

enregistré. 

20 

9 
22 
40 

9 
30 

7 

7 

16 
27 
35 
50 
47 
12 
15 
18 

6 

5 

7 
14 
11 
10 


Observations. 

Cause  de  la  non-insp.  et 
du  bateau. 


A  aubes,  passagers. 
A  hélice,  remorqueur. 


passagers, 
remorqueur, 
passagers, 
remorqueur  de  pêche. 

fret  et  passagers, 
yacht. 

passagers. 

remorqueur. 

passagers. 

remorqueur. 

yacht. 

passagers. 

remorqueur. 


passagers. 

h 
yacht. 

remorqueur. 


Dragueur. 

A  hélice,  remorqueur. 

A  aubes,  « 

A  hélice,  m 

Dragueur. 

A  hélice,  fret  et  passagers. 


remorqueur. 

ii 
yacht. 

remorqueur, 
remorqueur  de  pêche, 
remorqueur, 
yacht. 

remorqueur  de  pêche, 
remorqueur. 


remorqueur  de  pêche, 
remorqueur. 


fret. 

remorqueur  de  pêche. 

remorqueur. 


INSPECTION  DES  BATEAUX  A  VAPEUR  21 

DOC.  PARLEMENTAIRE  No  23a 
Bateaux  à  vapeur  non  inspectés  pendant  l'exercice  terminé  le  31  mars   1907 — Suite. 

ONTARIO-OUEST,  DIVISION  DE  COLLINGWOOD-Suite. 

CHAUDIÈRES  ET  MACHINES—  Suite. 


Nom. 

Tonnage 
brut. 

Tonnage 
enregistré. 

28 

9 

13 

12 

276 

303 

8 

93 

238 

Observations. 
Classe  et  cause  de  la  non-inspection. 

W.  J.  Strong 

Ethel 

Sea  Gull 

Mizpah 

41 

13 

19 

18 

613 

632 

12 

140 

350 

A  hélice,  remorqueur. 

A  hélice,  remorqueur  de  pêche. 

A  hélice,  remorqueur  de  pêche. 

A  hélice,  yacht. 

A  hélice,  fret  et  passagers. 

A  hélice,  fret  et  passagers. 

A  hélice,  yacht. 

A  hélice,  remorqueur. 

A  hélice,  remorqueur. 

Minnie  M 

Ossif  rage 

Odessa  

C.  E.  Benham 

W  aies 

Total   . 

47,923 

31,692 

E.  W.  McKEAN, 

Inspecteur  des  bateaux  a  vapenr. 
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MARINE  ET  PECHERIES 


7-8  EDOUARD  VII,  A.  1908 
Bateaux  à  vapeur  inspectés  pendant  l'exercice  de  neuf  mois  terminé  le   31  mars   1907. 

DIVISION  D'ONTARIO-OUEST. 

INSPECTION   DES  COQUES. 


Nom. 

Nombre 
autorisé  de 
passagers. 

d< 

i 

ce 

5 

9j 
10 

11 

11 
11 

11 
13 
18 
19 
19 
24 
24 
25 
26 
28 
11 

11 

21 

27 

27. 

28 

29 

6 

6 
2(3 
11 
11 
12 
16 
10 
10 
19 
22 
23 
24 
25 
25 
26 
26 
27 
27 
27 
27 
27 
27 
27 
22 

Date 

3  l'expi- 
ration 

du 
rtificat. 

Tonnage 
brut. 

Classe  du  bateau  et  où  employé. 

Elsie 

Dundurn 

145 

129 

1,550 

32 

C.     284 

L.     200 

35 

1906. 

sept 

1907. 

uillet 

n       .... 
n       .... 

iOÛt 

sept 

oct 

ii       .  .  .  . 

n       . . . . 
n       . . . . 

n       . . . . 

n 

n       . . . . 

n       . . . . 

n 

n       . . . . 

n 

n       .   . . 

n       . . . . 

nov 

48 

1,120 

1,064 

35 

88 

27 

385 

9 

37 

3,966 

399 

146 

26 

84 

328 

2,431 

5 

3 

8 

6 

92 

107 

1,122 

620 

1,708 

597 

9 

14 

291 

1,080 

1,571 

1,052 

184 

157 

387 

79 

71 

73 

54 

240 

.43 

57 

57 

85 

29 

17 

56 

152 

A  hélice, 

A  hélice, 
A  hélice, 
A  hélics, 

A  hélice, 
A  hél. ,  re 
A  hélice, 
A  hélice, 
A  hélice, 
A  hélicH, 
A  hélice, 
A  hélice, 
A  hélice, 
A  hélice, 
A  hélice, 
Fret,  lac 
Passager 

A  hélice, 
A  hélice, 
A  hélice, 
A  hélice, 
A  hélice 
A  hélice, 
A  hélice, 
A  hélice, 
A  hélice, 
A  hélice, 
A  hélice, 
A  aubes, 

A  hélice, 
A  hélice, 
A  hélice, 
A  hélice, 
Chaland 
H  hélice 

A  hélice, 
A  hélice 
A  hélice, 

ii 
A  hél.,  p 
A  hélice, 
A  hélice 
A  hélice, 
A  hélice, 

passagers,  Baie  de  Toronto. 

passagers,  lacs  et  rivières, 
passogers,  lacs  et  rivières, 
pass.,  Pointe  au  Baril  et  Penetang. 

passag.,  Collingwood  st  Penetang. 
m.  à  pass.,  Pte  au  Baril  et  Penetang. 

John  Lee,  sr ....... . 

Mayflower 

C.  W.  Chamberlain.. 

Myrtle 

John  Hanlan 

Midland  King 

United  Lumberman. 
Emma 

40 
176 

8 

"25Ô" 
35 

150 
296 

pass.,  Pte  Abino  et  Crystal-Beach. 
passagers,  Baie  de  Toronto 
passsagers  et  fret,  lacs  et  rivières, 
fret,  lacs  et  rivières, 
pass.,  Pte  au  Baril  et  Penetang. 

Lorna  Doone 

Eleanor 

City  of  Meaford 

pass.,  Pte  au  Baril  et  Pte-1'Orignal. 
pass.,  Pte  au  Baril  et  Penetang. 
passagers,  lacs  et  rivières. 

Siesta  (gasoline).   .  . 
Puffing    Billy   (gaso- 
line) 

26 

10 
40 
23 
216 
200 
20 

s,  Penetang  et  Pointe-l'Orignal. 

i                       n 
passagers,  Rivière  Niagara, 
pass.,  Pte  au  Baril  et  Penetang. 
passagers,  Baie  de  Toronto 
pass.,  Hamilton  et  Burlington, 
pass.  et  fret,  lacs  et  rivières. 

Pearl 

Clark  Bros 

Acacia 

Goldspie 

fret,  lacs  et  rivières. 

5 
21 
40 
40 

pass.  et  fret,  lacs  et  rivières, 
passagers,  lacs  et  rivières, 
passagers,  Sarnia  et  Windsor. 

Marion 

Comfort   

pass.,  Sarnia  et  Amherstburg. 
fret,  Port- Huron  et  Sarnia. 

International 

Great  Western. ..... 

Lansdowne 

Huron     

191 

200 

191 

213 

650 

30 

40 

25 

30 

40 

250 

40 

40 

40 

16 

20 

27 

20 

200 

passagers,  Détroit  et  Windsor, 
passeur  de  wag.  Détroit  et  Windsor. 

John  Haggart 

Algoma 

passagers  rivière,  du  Saut. 

pass.,  Pte  Iroquois  et  Bruce-Mines. 

Andrew  J.  Smith.. . . 
Chiblow 

pass.,  remorqueur,  Port- Arthur 
remorqueur,  rivière  à  l'Aveugle. 

Annie  Moiles 

Fanny  Arnold  ...... 

Edna  Ivan 

Iroquois 

Fred  Davidson 

Agnes  Smith 

J.  G.  Gidley 

W.  H.  Seymour.   . . . 

Ahteek 

Scotch  Thistle 

Geo.  N.  Cuyler 

J.  H.  Jones 

pass.,  remorq.,  Killarney  et  Saut. 

pass.,  Little-Current  et  Thessalon. 
pass.,  Saut  et  Collingwood. 
pass.,  Killarney  et  Saut. 

as.  et  rem., Killarney  etr.  àl'Aveugle 
remorqueur  Killarney  et  Saut, 
pass.,  Killarney  etriv.  à  l'Aveugle, 
pass.,  Saut  et  rivière  aux  Français, 
pass.,  lac  Huron  et  B.  Géorgienne. 

W.  EVANS, 

Inspecteur  des  coques. 


INSPECTION  DES  BATEAUX  A  VAPEUR  23 

DOC.  PARLEMENTAIRE  No  23a 

Bateaux  à  vapeur  inspectés  en  Canada,  mais  enregistrés  à  l'étranger,  durant  les  neuf 
mois  de  l'exercice  terminé  le  31  mars  1907. 

DIVISION  D'ONTARIO-OUEST. 

INSPECTION  DES  COQUES. 


Nom. 

Nombre 
autorisé  de 
passagers. 

Date 
de  l'expi- 
ration 
du 
certificat. 

Tonnage 
brut. 

Classe  du  bateau  et  où  employé. 

2,700 
25 

500 

60 

25 

245 

150 

600 

1907. 

19  juin.  . . 
25  août.  . . 

1906. 

3  nov .... 
1907. 

7  juin.  .. 

17  avril . . . 

6  juillet  . 
21  sept .  .  - 
29      „     . . 

4  „     .. 
3  août.  . . 

10  sept .  . . 
2      „     .. 

7  juillet. . 
1er  nov.  . . 
25  août.  . . 
15  oct 

18  sept.     . 
24  nov. . . . 

791 

5 

2,531 

32 

594 

144 

140 

196 

1,511 

1,594 

1,522 

201 

399 

2,531 

13 

2,089 

192 

213 

A  hélice, 
A.  hélice, 

A  hélice, 

A  hélice, 
A  hélice, 
A  hélice, 
A  hélice, 
A  hélice, 
Passeur, 
Passeur  i 
Passeur  i 
A.  hélice, 
A  hélice, 
A  hélice, 
A  hélice, 
A  hélice, 
Passeur  s 
Passeur  . 

passagers,  rivière  Détroit, 
passagers,  rivière  Détroit. 

passagers,  rivière  Détroit. 

passagers,  baies  et  rivières, 
passagers  et  fret,  lacs  baies  et  rivières, 
passagers. 

passagers,  rivière  Ste-Clair. 
passagers,  baies  et  rivières. 
Windsor  et  Détroit. 

Adieu 

Père  Marquette 

International...    . 

Welcome 

Omar  D.  Conter .... 

Transport 

i  aubes,  rivière  Détroit. 

Michigan  Central 

Ariel 

'  450  ' 
350 
500 

i  aubes,  rivière  Détroit, 
passagers,  Walkerville  et  Détroit, 
passagers,  Butfalo  et  Port-Huron. 
passagers,  passeur  de  wagons, 
passeur,  rivière  Sainte-Clair, 
passeur  de  wagons,  Détroit  et  Windsor. 

City  of  Grand  Rapids 

Père  Marquette 

Fuller 

Détroit ...    

i  passagers,  Détroit  et  Windsor. 
i  passagers,  rivière  Niagara. 

Niagara 

W.    EVANS, 

Inspecteur  des  coques. 
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MARINE  ET  PECHERIES 


7-8  EDOUARD  VII,  A.  1908 
Bateaux  à  vapeur  inspectés  durant  les  neuf  mois  de  l'exercice  terminé  le  31  mars  1907. 

ONTARIO-EST,  DIVISION  DE  KINGSTON. 

CHAUDIÈRES   ET   MACHINES. 


Nom. 


C.  W.  Cole 

Donnelly 

Homer  (gazoline). . 

The Inn  

Riverview 

McClintock 

Rob  Roy 

Bobs 

Flash 

Rainbow 

Arthemise 

Myrtle 

Coboconk 

Mermaid 

Waterlily 

Mollie 

Beaver 

Maida  Vale 

Victoria 

Sovereign 

Majectic 

Hazlitt 

Stoney  Lake 

Empress 

Dawn    

Calumet  

Pearl 

Ogemah 

Esturion 

Manita 

Maple  Leaf 

Ajax 

White  Star 

Evelin ........     . 

Marie  Louise 

Baptiste 

Hiawatha 

Alexandra 

Rockaway 

Cornet. 

Kathleen 

Cora 

Stranger 

Kawartha 

Dauntless 

Beaver 

St.  Charles.....    .. 

Go  Now  (gazoline) 
Lolita,  h 

D.  S.  Walker 

Annie  Barrett  ...» 

Beaver 

Gracie 

Mary  Ellen 

Mabel  C 

Princess  Louise.. . . 

A.  B.  Cook 

Ivy 

Frontenac 

Lillian  B.  .  .    


Nombre 
,utorisé  de 


138 


160 
40 


140 


272 

224 

20 

17 


175 
300 
145 


145 
40 


40 


Date 
de  l'expi- 
ration 
du 
certificat. 


1907. 

4  juillet. 

5  ri     . 


10  juillet. 
28  juin.  . 
16  juillet. 
16  „  . 
16  „  . 
16  „  . 
10  ..  . 
16      „     . 


10  juillet. 

10  „  . 

10  .,  . 

10  „  . 

10  „  . 

10  „  . 

10  M  . 

10  „  . 

10  M  . 

10  „  . 

10  „  . 

10  „  . 

10  „  . 

10  „  . 

10  M  . 

10  .1  . 

10  „  . 

10  „  . 

10  M  . 

10  „  . 


10  juillet. 

10  .,  . 

10  „  . 

10  „  . 

10  ,,  . 

10  „  . 

10  „  . 

10  ..  . 

10  ..  . 

10  M  . 

10  „  . 

10  M  . 

10  „  . 


9  août. 


10 

10 

10 

10 

11 

10 

11 

1er 

20 


Tonnage 
brut. 


15 
318 

2 

o 

4 

20 
12 
11 

6 
50 
10 

5 

9 

10  95 
53  93 
10'72 
18  00 
18-74 

390 
44  92 
67-77 
23  70 
155  82 
84-48 
20-20 
21'87 

639 
71  75 
139  39 
34  10 
26  0* 
32  97 

8-88 


32  19 
751 

22  25 

104  92 

680 

760 

37  36 

22  61 
53  41 
16  98 

3  38 
9150 
26  44 

115 

1  70 
55  55 
41-89 
40-88 
10  50 
20  22 

448 

23  36 
34  17 

7  43 

110  76 

376 


Classe  du  bateau  et  où  employé. 


A  hélice,  remorqueur  de  pêche,  Baie  de  Quinte. 
A  aubes,  remorqueur,  fleuve  Saint-Laurent. 
A  hélice,  canal  Rideau. 
A  hélice,  Gananoque  et  Clayton. 
A  hélice,  Kingston  et  Brock  ville. 
A  aubes,  remorqueur,  lacs  Kawartha. 
A  hélice,  yacht  privé,  rivière  Otanabee. 
A  hélice,  yacht  privé,  lac  Stoney. 
A  hélice,  yacht  privé,  lac  du  Riz. 
A  hélice,  passagers,  comtés  de  Victoria  et  Peterboro. 
A  hélice,  yacht,  comtés  de  Victoria  et  Peterboro. 
A  hélice,  remorqueur,  co.  de  Victoria  et  Peterboro. 
A  aubes,  remorqueur,  co.  de  Victoria  et  Peterboro. 
A  hélice,  yacht  privé,  co.  de  Victoria  et  Peterboro. 
A  hélice,  passagers,  co.  de  Victoria  et  Peterboro. 
A  hélice,  yacht  privé,  co.  de  Victoria  et  Peterboro. 
A  hélice,  passagers,  co.  de  Victoria  et  Peterboro. 
A  hélice,  yacht  privé,  co.  de  Victoria  et  Peterboro. 
A  hélice,  yacht  privé,  co.  de  Victoria  et  Peterboro. 
A  hélice,  remorqueur,  co.  de  Victoria  et  Peterboro. 
A  hélice,  passagers,  co.  de  Victoria  et  Peterboro. 
A.  aubes,  remorqueur,  co.  de  Victoria  et  Peterboro. 
A  hélice,  passage»  s,  co.  de  Victoria  et  Peterboro. 
A  hélice,  passagers,  co.  de  Victoria  et  Peterboro. 
A  hélice,  passagers,  co.  de  Victoria  et  Peterboro. 
A  hélice,  passagers,  co.  de  Victoria  et  Peterboro. 
A  hélice,  yacht  privé,  co.  de  Victoria  et  Peterboro . 
A  aubes,  passagers,  co.  de  Victoria  et  Peterboro. 
A  aubes,  passagers,  co.  de  Victoria  et  Peterboro. 
A  hélice,  passagers,  co.  de  Victoria  et  Peterboro. 
A  hélice,  remorqueur,  co.  de  Victoria  et  Peterboro. 
A  hélice,  remorqueur,  co.  de  Victoria  et  Peterboro. 
A  hélice,  remorqueur,  co.  de  Victoria  et  Peteiboro. 
A  hélice,  bat. -pêcheur,  co.  de  Victoria  et  Peterboro. 
A  hélice,  remorqueur,  co.  de  Victoria  et  Peterboro. 
A  aubes,  remorqueur,  co.  de  Victoria  et  Peterboro. 
A  hélice,  remorqueur,  co.  de  Victoria  et  Peterboro. 
A  hélice,  remorqueur,  co.  de  Victoria  et  Peterboro. 
A  aubes,  remorqueur,  co.  de  Victoria  et  Peterboro. 
A  hélice,  yacht  privé,  co.  de  Victoria  et  Peterboro. 
A  hélice,  passagers,  co.  de  Victoria  et  Peterboro. 
A  hélice,  passagers,  co.  de  Victoria  et  Peterboro. 
A  hélice,  remorqueur,  co.  de  Victoria  et  Peterboro. 
A  hélice,  passagers,  co.  de  Victoria  et  Peterboro. 
A  hélice,  passagers,  co.  de  Victoria  et  Peterboro. 
A  aubes,  remorqueur,  co.  de  Victoria  et  Peterboro. 
A  hélice,  remorqueur,  co.  de  Victoria  et  Peterboro. 
A  hélice,  fleuve  Saint-Laurent. 
A  hélice,  fleuve  Saint- Laurent. 
A  hélice,  remorqueur,  fleuve  Saint-Laurent. 
A  hélice,  remorqueur,  fleuve  Saint-Laurent. 
A  hélice,  remorqueur,  fleuve  Samt-Laurent. 
A  aubes,  passagers,  Cornwall  et  Stanley-Island. 
A  hélice,  remorqueur,  fleuve  Saint-Laurent. 
A  hélice,  remorqueur,  fleuve  Saint-Laurent. 
A  hélice,  passagers,  Cornwall  et  Dundee. 
A  hélice,  remorqueur,  fleuve  Saint-Laurent. 
A  hélice,  passagers,  Cornwall  et  Stanley-Island. 
A  hélice,  remorqueur,  fleuve  Saint-Laurent. 
A  hélice,  passagers,  Carleton-Place  et  Innisville. 


INSPECTION  DES  BATEAUX  A  VAPEUR  25 

DOC.  PARLEMENTAIRE  No  23a 
Bateaux  à  vapeur  inspectés,  durant  les  neuf  mois  de  l'exercice  expiré  le  31  mars  1907. 

ONTARIO-EST,  DIVISION  DE  KINGSTON— Suite. 

CHAUDIERES  ET  MACHINES— Suite. 


Nom. 


Mississippi 

Kilbirnie 

Tropic 

Nellie 

Stranger 

Wenonah 

Aileen 

D.  Stewart 

Umbria 

John  Hunter. . . 

Iroquois 

Gilbert 

Torpédo   

Frank 

Mary 

Zeila 

Jopl   

Wawinet 

Prince-Edward . 
Mohawk  Queen 

Florence  

Emile    

Capital 

Myra 

George  H 

M.  &W 

Rex 

Wm.  Johnson. . 


Nombre 
autorisé  de 


Chaland . 
Réserve  . 


Total 


200 

'4o' 


Date 
de  l'expi- 
ration du 
certificat. 


1907. 

21  août. 
21      M 
21     „ 
21     „ 

21  „ 

22  août. 

22  ., 

23  „ 
23     ,. 

23  „ 

24  „ 
24  m 
24  ,. 

24  „ 

25  ,. 
25  „ 
29  „ 

20  juillet 

10  août. 
15     „ 
15     ,. 

11  „ 
11  „ 
11  ,. 
25  sept.. 

1er  sept 
15  août. 
15  oct . . 

1908. 

13  mars. 

14  „ 


Tonnage 
brut. 


4 

15 

8 

6 

65 

5 

24 

295 

42 

32 

287 

40 

197 

15 

53 

3 

10 

67 

18 

L6 

6 

11 

100 

73 

4 


97 
49 
40 
54 
90 
22 
01 
70 
80 
00 
21 
16 
48 
13  26 
94-72 


196  27 

48*74 


3.884  49 


Classe  du  bateau  et  où  employé. 


A  hélice,  remorqueur,  fleuve  Mississipi. 

A  hélice,  yacht  privé,  canal  Rideau. 

A  hélice,  yacht  de  passagers,  canal  Rideau. 

A  hélice,  yacht  de  passagers,  canal  Rideau. 

A  hélice,  passagers,  Kingston  et  Ottawa. 

A  hélice,  yacht  privé,  canal  Rideau. 

A  hélice,  passagers,  Kingston  et  Ottawa. 

Dragueur,  canal  et  fleuve  Saint-Laurent. 

A  hélice,  remorqueur,  canal  et  fleuve  St-Laurent. 

A  hélice,  remorqueur,  canal  et  fleuve  St-Laurent. 

Dragueur,  canal  et  fleuve  St-Laurent. 

A  hélice,  remorqueur,  canal  et  fleuve  St-Laurent. 

Bateau-école,  canal  et  fleuve  St-Laurent. 

A  hélice,  remorqueur,  canal  et  fleuve  St-Laurent. 

A  hélice,  remorqueur,  canal  et  fleuve  St-Laurent. 

A  hélice,  yacht  privé,  canal  et  fleuve  St-Laurent. 

A  hélice,  passagers,  Kingston  et  Ottawa. 

A  hélice,  yacht  privé,  eaux  de  Lindsay. 

A  aubes,  passagers,  Glenora  et  Adolphustown. 

A  hélice,  yacht  privé,  baie  de  Quinte. 

A  hélice,  remorqueur  de  pêche,  baie  de  Quinte. 

A  hélice,  remorqueur,  fleuve  St-Laurent. 

Dragueur,  fleuve  St-Laurent. 

A  hélice,  remorqueur,  fleuve  St-Laurent. 

A  hélice,  passagers,  C  «llins  Bay  et  Brockvilie. 

A  hélice,  passagers,  Kingston  et  Brockvilie. 

A  hélice,  yacht  privé,  fleuve  St-Laurent. 

A  hélice,  remorqueur,  fleuve  St-Laurent. 


T.  S.  bateau  à  bouée,  fleuve  St-Laurent. 
A  hélice,  remorqueur,  fleuve  St-Laurent. 


T.  P.  THOMPSON, 

Inspecteur  de  bateaux  à  vapeur. 


26 


MARINE  ET  PECHERIES 


7-8  EDOUARD  VII,  A.  1908 

Bateaux  à  vapeur  inspectés  en  Canada,  mais  enregistrés  ailleurs,  durant  les  neuf  mois 
de  l'année  expirée  le  31  mars  1907. 

ONTARIO-EST,  DIVISION  DE  KINGSTON. 

CHAUDIÈRES    ET    MACHINES. 


Nom. 

Nombre 
autorisé  de 
passagers. 

Date 
de  l'expi- 
ration du 
certificat. 

Tonnage 
brut. 

Classe  du  bateau  et  où  employé. 

Idler 

75 

175 

31 

40 

1,200 

1907. 

21  juin.  . . 
30  mai. . . . 
29    „       .. 

7  juin.. 
21     „       .. 
15    i. 
25  juillet. . 
11       „     .. 

7  août.  . . 
25  sept.. . . 
29  octobre. 

57 
54 
35 
26 
1,169 
92 
15 
16 
11 
37 
181 

A  hélice,  pass.,  lac  Ontario  et  fleuve  Saint-Laurent. 
A  hélice,  passagers,  Cap  Vincent  et  Ogdensburg. 
A  hélice,  passagers,  lacs  et  rivières  du  Nord-Ouest. 
A  hélice,  passagsrs,  Tibbet's  Point  et  Ogdensburg. 
A  hélice,  passagers,  lacs  et  rivières  du  Nord-Ouest. 

Niagara 

-Columbia.    

Iroquois 

Henry  Plumb 

A  hélice,  passeur,   Ogdenshurg  et  Prescott. 

Outing ... 

I.  Wonder 

Gen.  W.  B.  Franklin 
Aida 

Wra.  Armstrong. . . . 

40 
25 
31 
32 

A  hélice,  pass.,  Cap  Vincent  et  Fort  Covington. 
A  hélice,  pass..  Cap  Vincent  et  Fort  Covington. 
A  hélice,  pass.,  Cap  Vincent  et  Fore  Covington. 
A  hélice,  fleuve  St-Laurent. 
A  hélice,  passeur,  Prescott  et  Ogdensburg. 

Total  

1,693 

P.  THOMPSON, 

Inspecteur  de  bateaux  à  vapeur. 


INSPECTION  DES  BATEAUX  A  VAPEUR  27 

DOC.  PARLEMENTAIRE  No  23a 
Bateaux  à  vapeur  inspectés  pour  les  neuf  mois  de  l'exercice  terminé  le  31  mars  1907. 

ONTARIO-EST,  DIVISION  DE  KINGSTON. 

BOUILLOIRES  ET  MACHINERIES. 


Nom. 


City  of  Montréal   

Aletha 

Rosemount 

Westmount   

Fairmount 

Emerson 

Wolfe  Islander 

Reliance 

Rescue  

Arctic 

Ella  Ross 

Ranger   

Lloyd  S.  Porter 

Water  Lily 

Aberdeen 

Simla 

India 

D.  D.  Calvin 

Iona 

Mary  P.  Hall 

Glide 

Jessie  Hall   

David  G.  Thomson 

H.  F  Bronson 

Rideau  King 

Navajo 

Alexandria 

Madge 

Niagara   

Chieftain  III 

Pierrepont  

Bothnia , 

Wherenow 

City  of  New  York .... 

Missisquoi   

North  King 

Parthia 

Westport 

Kate  

Rideau  Queen 

Valeria 

Naiad 

Edmond 

America 

Gilbert 

Cardinal 

Varuna       , . 

Trenton 

Trent 

Dean 

Annie  Lake  

Reindeer 

Florence 

Jessie  Forward 

Vernon  Jr 

John  Randall.       .... 

Caspian 

Otanabee 

Brockville 

Hattie  Bell 

Genl.  W.  B.  Franklin 
Argyle 


Tonnage 
brut. 


1,553 

171 

1,580 

1,874 

1,895 

276 

223 

239 

52 

100 

324 

13 

488 

95 

141 

1,490 

976 

749 

231 

103 

77 

56 

185 

137 

265 

179 

863 

7 

396 

355 

251 

833 

47 

292 

150 

872 

198 

80 

22 

350 

51 

15 

39 

520 

40 

236 

134 

100 

19 

18 

18 

58 

3 

5 

46 

166 

957 

136 

190 

7 

20 

700 


867 
89 

989 
1,771 
1,183 

188 
98 

168 
35 
82 

189 
8 

379 
59 
87 

972 

572 

482 

157 
42 
36 
29 
78 
70 

197 
92 

507 
5 

214 

147 

152 

478 
26 

198 
92 

498 
84 
49 
15 

195 

33 

9 

22 

266 
28 

140 
85 


12 

12 

12 

33 

2 

3 

25 

75 

543 

87 

87 

5 

15 
373 


Observations. 
Cause  de  la  non-insp.  et  classe  du  bateau. 


A  hélice,  passagers, ,  Montréal  et  Duluth. 

A  hélice,  passagers,  Brighton  et  Montréal. 

A  hélice,  passagers,  Kingston  et  Simpson's   Island. 

A  hélice,  fret,  Duluth  et  Québec. 

A  hélice,  fret,  Duluth  et  Québec. 

A  hélice,  remorqueur,  fleuve  Saint-Laurent. 

A  aubes,  passagers,  Kingston  et  Prescott. 

Double  hélice,  passagers,  Chicago  et  Québec. 

A  hélice,  passagers,  Deseronto  et  Picton. 

A  hélice,  fret,  fleuve  Saint-Laurent. 

A  aubes,  passagers,  Brighton  et  Prescott. 

A  hélice,  remorqueur,  Baie  de  Quinte. 

A  hélice,  fret,  Chicago  et  Québec. 

A  hélice,  fret,  lacs  et  rivières. 

A  hélice,  fret,  lacs  et  rivières. 

A  hélice,  fret,  Duluth  et  Québec. 

A  hélice,  fret,  Dulut  h  et  Québec. 

A  hélice,  fret,  Duluth  et  Québec. 

A  hélice,  fret,  Chicago  et  Montréal. 

A  hélice,  remorqueur,  fleuve  Saint-Laurent. 

A  hélice,  remorqueur,  fleuve  Saint- Laurent. 

A  hélice,  remorqueur,  fleuve  Saint- Laurent. 

A  hélice,  remorqueur,  fleuve  Saint-Laurent. 

Double  hélice,  remorqueur,  fleuve  Saint-Laurent. 

A  hélice,  passagers,  Kingston  et  Ottawa. 

A  hélice,  fret,  Hamilton  et  Québec. 

A  aubes,  passagers,  Charlotte  et  Québec. 

A  hélice,  passagers,  yacht,  Baie  de  Quinte. 

A  hélice,  passagers,  Hamilton  et  Montréal. 

A  aubes,  remorqueur,  fleuve  Saint-Laurent. 

A  aubes,  passagers,  Trenton  et  Prescott. 

A  hélice,  fret,  Chicago  et  Québec. 

A  hélice,  passagers,  Kingston  et  Prescott. 

A  hélice,  fret,  Chicago  et  Québec. 

A  hélice,  passagers,  Trenton  et  Montréal. 

A  aubes,  passagers,  Charlotte  et  Prescott. 

A  hélice,  remorqueur,  fleuve  Saint-Laurent. 

A  hélice,  fret,  canal  Rideau. 

A  hélice,  yacht  privé,  fleuve  Saint-Laurent. 

A  hélice,  passagers,  Kingston  et  Ottawa. 

A  hélice,  passagers,  Morrisburg  et  Waddington. 

A  hélice,  yacht  privé,  fleuve  Saint-Laurent. 

A  hélice,  remorqueur,  canal  Rideau. 

A  aubes,  passagers,  Trenton  et  Montréal. 

A  hélice,  remorqueur,  canal  et  rivière.   • 

Double  hélice,  fret,  Kingston  et  Montréal. 

A  hélice,  passagers,  Brighton  et  Prescott. 

Dragueur,  canal  et  rivière. 

A  aubes,  remorqueur,  Baie  de  Quinte. 

A  hélice,  remorqueur  de  pêche,  Baie  de  Quinte. 

A  hélice,  passagers,  Trenton  et  Prescott. 

A  hélice,  passagers,  Prinyers  Cove  et  Napanee. 

A  hélice,  yacht  privé,  Baie  de  Quinte. 

A  hélice,  yacht  privé,  Baie  de  Quinte. 

A  hélice,  yacht  privé,  fleuve  Saint-Laurent. 

A  hélice,  fret,  fleuve  Saint-Laurent. 

A  aubes,  passagers,  Charlotte  et  Prescott. 

A  hélice,  passagers,  comtés  de  Victoria  et  Peterb'o. 

A  hélice,  passagers,  Kingston  et  Comwall. 

A  hélice,  yacht  privé,  cos.  de  Victoria  et  Peter boro. 

A  hélice,  passagers,  Kingston  et  Ottawa. 

A  aubes,  passagers,  Buffalo  et  Québec. 


28  MARINE  ET  PECHERIES 

7-8  EDOUARD  VII,  A.  1908 
Bateaux  à  vapeur  non  inspectés,  pour  les  neuf  mois  de  l'exercice  expiré  le  31  mars  1907. 

ONTARIO-EST,  DIVISION  DE  KINGSTON-Smte. 

BOUILLOIRES  ET  MACHINERIES— Suite. 


Nom. 

Tonnage 
brut. 

Tonnage 
officiel. 

Observations. 
Cause  de  la  non-insp.  et  classe  du  bateau. 

Vacuna 

Victoria 

51  77 

58  10 

138  21 

411 

395  31 

146  40 

35  21 
39  51 
65  28 
2  45 
268-82 
69  70 

A  hélice,  yacht  privé,  fleuve  Saint- Laurent. 
A  hélice,  passagers,  Kingston  et  Prescott; 
A  hélice,  yacht  privé,  fleuve  Saint-Laurent. 
A  hélice,  yacht  privé,  fleuve  Saint- Laurent. 
Double  hélice,  fret,  Prescott  et  Ogdensburg. 
A  hélice,  fret,  canal  Rideau  et  Lac  Ontario. 

Magedoma 

Kenneth .... 

International 

Kinirving 

Total 

22,486  96 

13,357  21 

T.  P.  THOMPSON, 

Inspecteur  de  bateaux  a  vapeur. 


INSPECTION  DES  BATEAUX  A  VAPEUR  29 

DOC.  PARLEMENTAIRE  No  23a 
Bateaux  à  vapeur  inspectés  pour  les  neuf  mois  de  l'exercice  terminé  le  31  mars  1907. 

ONTARIO-EST,  DIVISION  DE  KINGSTON. 

INSPECTION  DE  COQUES. 


Nom. 

Nombre 
autorisé  de 
passagers. 

Date 
de  l'expi- 
ration 
du 
certificat, 

Tonnage 
brut. 

Classe  du  bateau  et  où  employé. 

Homer 

The  Inn 

Westmount  

8 
12 

1907. 

9  juillet. . 

10  „       .. 

11  „       .. 

1906 
21  sept.. . . 

1907 
17  juillet. . 

17      M         .. 

17     ..       .. 

17  M 

18  „       .. 

18  M         .. 

18         H              .. 

18  M              .. 

19  „ 

19  M          .. 

19  M          .. 

20  ,.       .. 
20    „ 

20  .,       .. 

21  i. 

21         M 

10  juin. .  . . 
Non  émis . 

ti 
ii 

15  juin. . . , 

23  août . . . 

24  „       . . 
24     „       .. 
29     „       .. 

4  sept  . . . 
15  juin  . . . 

18  sept — 

18          M 

18      M          .. 

2 

2 

1,879 

160 

37 

34 

23 

139 

3 

17 

22 

20 

72 

84 

156 

68 

18 

54 

51 

73 

45 

65 

305 

3 

S 

3 

A  hélice,  passagers,  Lac  Lobourgh. 

h        passagers,  Gananoque  et  Clayton. 
m        fret,  lac  et  rivières. 

Missisquoi 

260 

145 

145 

40 

300 

15 

25 

17 

20 

175 

224 

272 

140 

40 

160 

138 

180 

Non  émis. 

40 

466 

10 

10 

10 

10 

20 

10 

20 

40 

40 

40 

h         passagers,  Trenton  et  Montréal. 

h        passagers,  comté  Victoria  et  Peterboro. 
h         passagers,       h      Victoria  et  Peterboro. 

Kathleen 

Manita 

Cora 

11        passagers,       m       Victoria  et  Peterboro. 

Esturian 

Dauntless 

Kawartha 

A  aubes,  passagers,       m      Victoria  et  Peterboro. 

A.  hélice,  passagers,       .1      Victoria  et  Peterboro. 

h        passagers,       m      Victoria  et  Peterboro. 

Calumet 

h        passagers,       i<      Victoria  et  Peterboro. 

Dawn 

Ogemah .  ; 

Empress 

h        passagers,       n      Victoria  et  Peterboro. 
A  aubes,  passagers,       .1       Victoria  et  Peterboro. 
A  hélice  passagers,       1.       Victoria  et  Peterboro. 

Stoney  Lake 

Majestic  

n        passagers,       n      Victoria  et  Peterboro. 
11        passagers,       n      Victoria  et  Peterboro. 

Beaver 

"        passagers,       n      Victoria  et  Peterboro. 

Waterlily 

n        passagers,       n      Victoria  et  Peterboro. 

Rainbow 

n        passagers,       n       Victoria  et  Peterboro. 

Monarch 

n        passagers,       u      Victoria  et  Peterboro. 

Sovereign 

Glenada 

n        passagers,       m      Victoria  et  Peterboro. 
n        passagers,  Burks  Falls  et  Ahmic  Harbour. 

A  lgonquin 

Helen 

m        passagers,  Huntsville  et  environs. 
n         passagers,  Lac  Muskoka. 

n        passagers,  Lac  Muskoka. 

Helena 

11        passagers,  Lac  Muskoka. 

Thelma 

n        passagers,  Lac  Muskoka. 

Sunbeam 

"2 

4 
9 

24 

11 

237 

6 

6 

26 
7 

10 

4 

4 

8 

840 

.1        passagers,  Lac  Muskoka. 

Mattie     

n        passagers,  Lac  Muskoka. 

LillianB 

Lee  

Aileen 

Jopl 

n        passagers,  Carleton  Place  et  Innis ville. 
,1        passagers,  Kingston  et  Ottawa. 
,,        passagers,  Kingston  et  Ottawa. 
n        passagers,  Kingston  et  Ottawa. 

Cardinal 

fret,  Fair  Haven  et  Montréal. 

Anchora 

Rosena 

12 

Non  émis . 
40 
29 
40 

Non  émis . 
10 
20 

Non  émis . 

n        passagers,  Lac  Muskoka. 
n         passagers,  Lac  Muskoka. 

Princess  Louise 

Ivy 

n        passagers,  Cornwall  et  Dundee. 
11        passagers,  Cornwall  et  Stanley  île. 
A  aubes,  passagers,  Cornwall  et  Stanley  île. 

Mabel  C              : 

A  hélice  passagers,  Cornwall  et  Stanley  île. 

George  H 

M.  &  W 

25  sept.... 
28    h       .. 

n        passagers,  Collins  Bay  et  Brockville. 
n        passagers,  Kingston  et  Brockville. 
n        fret,  lacs  et  rivières. 

M.  R.  DAVIS, 

Inspecteur  de  coques. 


MARINE  ET  PECHERIES 
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Bateaux  à  vapeur  inspectés  en  Canada,  mais  enregistrés  à  l'étrnger,  pour  les  neuf  mois 
de  l'exercice  expiré  le  31  mars  1907. 


ONTARIO-EST,  DIVISION  DE  KINGSTON. 

INSPECTION   DE  COQUES. 


Nom. 

Nombre 
autorisé  de 
passagers. 

Date 
de  l'expi- 
ration   du 
certificate. 

Tonnage, 
brut. 

Droits  de 
tonnage  et 
honoraires 
d'inspec- 
tion payés. 

Classe  du  bateau  et  où  employé. 

Idler 

150 

175 

40 

1,200 
650 

1907. 

21  juillet. . 

30  mai .... 

7  juin  . . . 

21    „       .. 

1    »       .. 

15      M         .. 

25    ,.       .. 
7  août . . . 
11  juillet. . 
14  juin.  . . 
25  sept. . . . 
29  octobre. 

57 

54 

26 

1,170 

339 

92 

15 

11 

16 

19 

38 
181 

A  hélice,   passagers,  fleuve  St-Laurent 
et  15  milles  sur  le  lac. 

A  hélice,  passag.,  C.  Vincent  et  Odgens- 
burg. 

A  hélice,  passenger,  Tibbets  Pt.  et  Od- 
gensburg. 

h        passagers,  lacs  et  rivières. 

..        passagers,  lacs,  baies  et  rivières 

n        pass.,  Prescott  et  Ogdensburg. 

A  hélice,  passagers,     C.    Vincent    Et. 
Covington. 

A  hélice,  passagers,  C.  Vincent  Et.  Co- 
vington. 

A  hélice,  passagers,  C.  Vincent  et  Og- 
densburg. 

A  hélice,  passagers,   C.  Vincent  et  Og- 
densburg. 

A  hélice,  passagers,  fleuve  St-Laurent  et 
15  milles  sur  le  lac. 

A  hé) i ce,  pass.,  Pr6scott  et  Ogdensburg. 

Columbia 

Iroquois 

25 
31 
25 

22 
32 

Gen.  W.  B.  Franklin 

I.  Wonder 

Capt.  DaveWagoner 

M.  R.  DAVIS, 

Inspecteur  de  coques. 


INSPECTION  DES  BATEAUX  A  TAPEUR 
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DOC.  PARLEMENTAIRE  No  23a 
Bateaux  à  vapeur  inspectés  pendant  les  neuf  mois  de  l'exercice  terminé  le  31  mars  1907- 

DIVISION  DE  MONTRÉAL. 

CHAUDIÈRES  ET   MACHINES. 


Nom. 


Lady  of  the  Lake. 

John  A 

Aima 

Pocahontas 

Norway  Belle. . . . 

Ruby 

John 

Princess 

Isleway .... 

Chance 

Beaver 

Spry  .  : 

Wanda 

Geisha 

Temiskaming .... 
Jubilee 


Blanche 

Lady  Minto 

Alexandra  

Alert 

Beaver 

Mink 

Meteor 

Ville  Marie 

Clyde 

C.  E.  Read 

Alice 

Colonial 

Surveyor  

Dredge  Premier. 

Jessie 

Beauharnois 

Garnet 

Ruth 

Eva 

Agnes .... 

Mildred 

St.  Louis 

Sand  King'. 


Total 


Nombre 
autorisé  de- 
passagers. 


680 


10 
95 
20 
10 
35 
156 


10 
10 
10 
30 
25 
135 
40 

40 


214 
12 
16 


195 
213 


Date 
de  l'expi- 
ration du 
certificat. 


1907. 

2  juillet. 

2 

3 

3 

5 

5 

26 
27 

1er  août. 

2 

2 

3 

3 

4 

4 

6 

4 

7 
7 
7 
8 


9 
1) 
9 
9 

15 
18 
18 
24 
27 
28 
28 
29 
29 

1er  sept. 

1er  déc  . 


Tonnage 
brut. 


4,041 


Classe  du  bateau  et  où  employé. 


A  aubes,  passagers,  Newport  et  Magog. 
A  hélice,  remorq.,  lac  Memphremagog. 

..        pass.,  iac  Memphremagog. 

h        pass.,  lac  Massawippi. 
A  aubes,  passeur,  baie  Sand  Point  et  Norway. 
A  hélice,  pass.,  baie  Barry's  et  Havergal. 
Roue  en  air.,  remorq.,  Carillon  et  Pte-Fortune. 
A  aubes,  pass.,  Montréal  et  Carillon. 
A  hélice,  yacht,  fleuve  Saint-Laurent. 

m        pass.,  lac  Temagami. 


,,        pass.,  New  Liskeard  and  Tomstown. 

m         pass.,  New  Liskeard  and  Temiskaming. 
A  hélice,  passagers,  Ville  Marie  et  Temiskaming- 

Nord. 
A  hélice,  pass.,  New  Liskeard  et  Tomstown. 
A  aubes,  remorq.,  lac  Temiskaming. 

A  hélice,  remorq.,  lac  Témiscamingue. 
Remorq.  à  chaîne,  lac  Témiscamingue. 

h  h  m 

A  hélice,  pass.,  Temiskaming  et  New  Liskeard. 

h  h  ii  ii 

m        pass.,  lac  Kippewa. 
Remorq.  à  chaîne,  lac  Kippewa. 
A  hélice,  pass. ,   lac  Kippewa. 

h        remorq.,  lac  Kippewa. 

..        passeur,  Lachine  et  Caughnawaga. 
Dragueur,  fleuve  Saint-Laurent. 
A  hélice,  remorq.,  rivières. 
A  aubes,  pass.,  Montréal  et  Beauharnois. 

h        pass.,  Montréal  et  Cornwall. 
A  hélice,  remorq.,  rivière  Outaouais. 
A  aubes,  passeur,  Montebello  et  Alfred. 
A  hélice,  pass.,  Buckingham  et  High  Rock. 

m  m  ii  ii 

A  hélice,  yacht,  fleuve  Saint-Laurent. 

h        fret,  rivières. 


WM   LAURIE, 
Inspecteur  de  bateaux  à  vapeur. 
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MARINE  ET  PECHERIES 


7-8  EDOUARD  Vil,  A.  1908 

Bateaux   à  vapeur  inspectés  en  Canada,  mais  enregistrés  à  l'étranger,    pour  les  neuf 
mois  de  l'exercice  expiré  le  31  mars  1907. 

DIVISION  DE  MONTRÉAL— Swifc. 

CHAUDIÈRES  ET   MACHINES— Suite. 


Nom. 


Borgestad 
Agnar. . . . 

Atlas 

Egholm.  . 
Mimer. . . . 
Times 


Total 


Nombre 
autorisé  de 
passagers. 


Date 
de  l'expi- 
ration du 
certificat. 


1907. 

11  juillet 

11 

23 

26 

11    août 

13 


Tonnage 
brut. 


3,924 
1,567 
1,332 
1,202 
1,125 
2,096 


11,246 


Classe  du  bateau  et  où  employé. 


A  hélice,  fret,  Montréal  et  ports  du  golfe. 


WM  LAURIE, 

Inspecteur  de  bateaux  à  vapeur. 


INSPECTION  DES  BATEAUX  A  VAPEUR 

DOC.  PARLEMENTAIRE  No  23a 

Bateaux  à  vapeur  non  inspectés  durant  l'exercice  terminée  le  31  mars  1907. 

DIVISION  DE  MONTRÉAL. 

CHAUDIÈRES  ET  MACHINES. 
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Nom. 

Tonnage 
brut. 

Tonnage 
enregistré. 

Observations. 
Pourquoi  non  inspecté  et  classe  de  bateaux. 

Longueuil 

365 

419 

375 

181 

265 

149 

188 

77 

285 

320 

21 

20 

80 

40 

38 

70 

78 

29 

169 

76 

247 

311 

156 

27 

247 

425 

222 

42 

7 

490 

678 

255 

269 

51 

9 

116 

15 

17 

173 

320 

15 

18 

272 

194 

59 

546 

47 

8 

100 

224 

100 

80 

25 

51 

2 

15 

87 

59 

5 

97 

96 

1,764 

417 

230 

256 

165 

108 

114 

98 

99 

46 

180 

174 

13 

19 

50 

10 

24 

37 

50 

13 

137 

52 

136 

167 

99 

22 

153 

237 

142 

29 

5 

261 

372 

218 

199 

38 

6 

97 

7 

11 

109 

202 

7 

12 

172 

122 

38 

313 

22 

6 

A  aubes,  passagers,  inspecté  depuis. 

R.  T.  Holcomb 

A  hélice,  fret 

A  hélice,  passagers 

A  hélice,  fret 

A  aubes,  passagers 

A  hélice,  passeur 

A  aubes,  remorqueur 

Remorqueur  à  chaîne 
A  hélice,  passagers 
A  hélice,  remorqueur 

h 

h 
A  hélice,  passeur 
A  hélice,  remorqueur 
A  hélice,  passagers 

ii                 ii 
A  hélice,  remorqueur 
A  hélice,  passagers 
A  aubes,  passagers 
A  hélice,  passagers 

if                h 
A  hélice,  yacht 
A  aubes,  passagers 

A  aubes,  remorqueur 
A  hélice,  remorqueur 

A  aubes,  passagers 
A  aubes,  remorqueur 

A  hélice,  remorqueur 
A  aubes,  remorqueur 

il 

Roue  à  l'arr.,  passagers 
A  aubes,  passeur 
A  hélice,  passeur 

h 
Diagueur  à  cuiller 

h 
A  hélice,  remorqueur 

Roue  à  l'arr.,  remorqueur 
A  hélice,  passagers 
A  hélice,  passeur 
A  hélice,  remorqueur 
A  hélice,  passagers 
A  hélice,  remorqueur 
A  hélice,  fret 

Double  hélice,  passagers 

Victoria 

Scotstnan .    .    

Hebron 

Victoria 

D.  B.  Mulligan 

E.  H.  Bronson 

i 

Alex.  Fraser 

Mahigama 

Archie  Stewart 

i 

Sir  Hector 

Dolphin 

Rockland 

Ada. 

' 

Mansfield 

, 

, 

Hall 

Ottawan 

Welshman 

: 

Ida 

Filgate 

Salaberry 

Chaffey 

White  Squall 

Duchess  of  York 

Empress 

G.  B.  Greene    

Albert 

G.  B.  Pattee  II 

Col.  By 

Pontiac 

Madawaska 

Amable  du  Fond  

J.  L.  Murphy 

Hamilton 

Sampoon 

Colonge 

C.  B.  Powell 

Pembroke 

May  Flower 

St.  Laurent     

Poupore 

Willie  C 

Dredge  Central  City 

Dredge  Chateauguay 

Glide 

117 

54 
18 
32 

1 
10 
56 
43 

4 

52 

49 

1,109 

280 

T.  Osborne  ...   

Idler 

Léo 

Bout  de  l'Isle 

G.  H.  Harris 

Béatrice  B 

Chummy 

Nile 

Cape  Breton 

Valleyfield 

23a— 3 


34  MARINE  ET  PECHERIES 

7-8  EDOUARD  VII,  A.  190& 
Bateaux  à  vapeur  non  inspectés  durant  l'exercice  terminé  le  31  mars  1907 — Suite. 

DIVISION  DE  MONTRÉAL— Suite. 

CHAUDIÈRES  ET  MACHINES—  Suite. 


Nom. 


W.  P.  Buckley 

Dredge  F.  F.  Moore  No.l 
DredgeF.  F.  Moore  No.  3 

Rivière  du  Loup 

Russell 

Aid 

Nokomis , , .    

Hubert  Larkin 

Owl 

Ohateauguay 

Lottie 

R.  Hurdman 

St-Antoine 

Wenona , 

Adrelexa 

Sparrow 

Sea  Flower 

Rosianna 

FireFly , 

Beaver 

Hudson , 

Tit  Willow 

Monoco 

Union 

Massawippi 

Tiger 

WildRose 

Annie  C 

Mudpout 

Bonito 

Lyon  C 

Sarto 

Total 


Tonnage 
brut. 


27 

100 

100 

199 

76 

25 

25 

49 

4 

222 

12 

93 

14 

26 

20 

38 

7 

Enregistre,  n 

214 

41 

45 

17 

10 

75 

4 

4 

10 

6 

34 
17 
19 
18 


13,154 


Tonnage 
enregistré. 


12 


130 

45 

15 

17 

33 

3 

119 

8 

68 

9 

17 

14 

16 

5 

complet. 

130 

24 

37 

11 


3 

3 

6 

4' 
25 
12 
13 
11 


7,764 


Observations. 
Pourquoi  non  inspecté  et  classe  de  bateaux. 


A  hélice,  rem.,  inspecté  depuis. 
Dragueur  à  cuiller, 


A  aubes,  dragueur, 

A  hélice,  remorqueur, 

Roue  à  l'arr., remorqueur, 

A  hélice,  yacht, 

A  hélice,  remorqueur, 

A  hélice,  passagers, 

A  aubes,  passagers, 

A  hélice,  passeur, 

A  hélice,  remorqueur, 

A  hélice,  passagers, 


A  hélice,  remorqueur, 

A  aubes,  passagers, 

A  aubes,  remorqueur, 

Roue  à  l'arr.,  remorqueur, 

A  hélice,  yacht,  pas  en  activité. 

n  ii  n 

A  hélice,  passeur,       n 
A  hélice,  passagers,    n 
A  hélice,  remorq.,  pas  de  demande. 
A  hélice,  yacht, 
A  hélice,  remorqueur, 


A  hélice,  yacht, 


WM  LAURIE, 

Inspecteur  de  bateaux  à  vapeur. 


INSPECTION  DES  BATEAUX  A  VAPEUR  35 

DOC.  PARLEMENTAIRE  No  23a 

Bateaux  à  vapeur  inspectés  au  Canada,  mais  enregistrés  à  l'étranger  durant  les  neuf 
mois  de  l'exercice  terminé  le  31  mars  1907. 

DIVISION  DE  MONTRÉAL. 

CHAUDIÈRES  ET  MACHINES. 


Nom  du  bateau. 

Nombre 
autorisé  de 
passengers. 

Date 

d'expiration 

du 

certificat. 

Tonnage 
brut. 

Classe  du  bateau  et  où  employé. 

Frank  Père w 

1907. 

5  juill 

16      

28      i,       ... 
8  août  .... 

43 

27 

34 

100 

204 

A  hélice,  remorqueur,  rivières  et  canaux. 

h                  ii            canal  de  Soulanges. 

m                 m            rivière  Outaouais. 
Grue,  port  de  Montréal. 

Maggie  R.  King     . . 

St-Louis  

Grue  No.  1 

Total 

LOUIS  ARPIN, 

Inspecteur  des  bateaux  à  vapeur. 
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36  MARINE  ET  PECHERIES 

7-8  EDOUARD  VII,  A.  1908 
Bateaux  à  vapeur  non  inspectés  durant  l'exercice  terminé  le  31   mars  1907. 

DIVISION  DE  MONTRÉAL. 

CHAUDIÈRES   ET   MACHINES. 


Nom  du  bateau. 

Tonnage 
brut. 

Tonnage 
officiel. 

Observations. 
Pourquoi  non  inspecté  et  classe  de  bateau. 

Aberdeen 

Robert  Mackay 

87 
129 
121 
100 

66 
461 
100 
100 

12 
100 

56 

39 
100 
194 
172 
178 
165 
173 
215 
188 

80 
214 
213 
183 
210 
169 
170 
170 

25 

21 
170 

80 

61 

5 

108 

40 
181 

26 
100 
100 

22 

55 
87 
69 

A  hélice,  remorqueur  et  passagers,  inspecté  depuis. 

Alphonse  Racine 

Grue  No.  5 

Grue,  inspectée  depuis. 

A  hélice,  remorqueur  et  passagers,  inspecté  depuis. 

Dragueur  à  augets,  inspecté  depuis. 

St-Peter 

41 
436 

à" 

Drague  No.  2 

Grue  No.  4 

Courier 

Assistance  

Grue,  inspectée  depuis. 

A  hélice,  remorqueur  et  passagers,  inspecté  depuis. 

Grue,  inspectée  depuis. 

A  hélice,  remorqueur,  inspecté  depuis. 

Nellie  Reid 

29 
26 

Bateau-école,  inspecté  depuis. 
A  hélice,  passagers,  inspecté  depuis. 
Elévateur  à  grain,  inspecté  depuis. 
Elévateur  à  grain,  inspecté  depuis. 
Elévateur  à  grain,  inspecté  depuis. 
Elévateur  à  grain,  inspecté  depuis. 
Elévateur  à  grain,  inspecté  depuis. 
Elévateur  à  grain,  inspecté  depuis. 
Elévateur  à  grain,  inspecté  depuis. 
Elévateur  à  grain,  inspecté  depuis. 
Elévateur  à  grain,  inspecté  depuis. 
Elévateur  à  grain,  inspecté  depuis. 
Elévateur  à  grain,  inspecté  depuis. 
Elévateur  à  grain,  inspecté  depuis. 
Elévateur  à  grain,  inspecté  depuis. 
Elévateur  à  grain,  inspecté  depuis. 
A  hélice,  remorqueur,  inspecté  depuis. 

Elévateur  à  grain,  inspecté  depuis. 

Remorqueur,  inspecté  depuis. 

Ojibway 

Elevât,  à  grain  no.  9 

Elevât,  à  grain  no.  13 

Elevât,  à  grain  no.  1 

Elevât,  à  grain  no.  10.  . 

Elevât,  à  grain  no.  17 

Elevât,  à  grain  no.  4 

Elevât,  à  grain  no.  8 

Elevât,  à  grain  no.  18 

Elevât,  à  grain  no.  15 

Elevât,  à  grain  no.  12 

Elevât,  à  grain  no.  16 

Elevât,  à  grain  no.  11 

Elevât,  à  grain  no.  7 

Elevât,  à  grain  no.  6 

M  ma  

132 

106 
109 
102 
107 
132 
118 

47 
132 
130 
114 
129 
103 
104 
107 

17 

14 
104 

47 

42 
5 

60 

27 

1L2 

7 

"15" 

Hector 

Elevât,  à  grain  no.  2 

Elevât,  à  grain  no.  5.    

Kate 

Ta  Kit  Esy 

Québec 

Maggie  R.  Mitchell..    

Elevât,  à  grain  no.  14 

Ida 

Grue  no.  3 

Grue  no.  6     ...  

Fret,  inspecté  depiiis. 

Remorqueur,  inspecté  depuis. 

A  hélice,  élévateur  à  grain,  pas  en  usage. 

Remorqueur,  pas  en  usage. 

Grue,  pas  en  usage. 

Grue,  inspection  non  terminée. 

Honoré 

Pas  de  demande. 

Total 

5,104 

2,873 

LOUIS  ARPIN, 

Inspecteur  des  bateaux  à  vapeur: 


INSPECTION  DES  BATEAUX  A  VAPEUR  37 

DOC.  PARLEMENTAIRE  No  23a 
Bateaux  à  vapeur  inspectés  durant  les  neuf  mois  de  l'exercice  clos  le  31  mars  1907. 

DIVISION  DE  SOREL. 

CHAUDIÈRES  ET   MACHINES. 


Nom  du  bateau. 

Nombre 
autorisé  de 
passagers. 

Date 
de  l'expi- 
ration du 
certificat. 

Tonnage 
brut. 

Classe  du  bateau  et  où  employé. 

Fire  Fly 

100 

1907. 
23     inill 

21441 

A  aubes,  passagers,  Sorel  et  Berthier. 

A  hélice,  passagers,  Belœil  et  Saint -Antoine. 

St- Antoine 

Ferdinand 

10  |  4      oct..;        1438 
40     4        ..               7fi-3fl 

Arthur 

Galveston 

23    juill..!        78-02 
10    août..!    1,27100 

21    sept  . j 

31      oct . 

A  aubes,  remorq.,  fleuve  Saint-Laurent. 
Double  hél.,  dragueur  du  gouvernement. 
Enregistrement  incomplet. 

Yvon 

Non  émis . 

Total  

1,154  20 

ALEXIS  RONDEAU, 

Inspecteur  de  bateaux  à  vapeur. 


MARINE  ET  PECHERIES 

7-8  EDOUARD  VII,  A.  1908 
Bateaux  à  vapeur  non  inspectés  pour  l'exercice  terminé  le  31  mars  1907. 

DIVISION  DE  SORBL- Suite. 

CHAUDIÈRES  ET  MACHINES—  Suite. 


Nom  du  bateau. 


Murray  Bay 

Sincennes 

Fred ,... 

Yvon 

McNaughton 

Spray 

Gertie 

May 

Alberta.  . . ., 

Luciana 

Tim  Doyle 

Mathilda 

Picton 

Laprairie 

Prefontaine 

Berthier 

Victoria   

Cartier 

Frontenac 

James  Howden.. 

Montcalm 

Lac  3t-Pierr<î 

Ethel 

Rodolphe 

Shamrock    . . 

Florida 

Pierreville 

Cornwall 

Alaska 

Virginia 

F.  Dupre 

Alice 

Lucia 

Rival 

St-Irenée 

Hamilton 

Champlain 

Carmelia 

Emilia 

De  Levis, 

St-Jean  Iberville 

Julia . 

Montréal    

Beaupré 

Chambly 

W.  C.  Francis  . . 
Trois  Rivières. . . 

Terrebonne 

Prescott 

Brockville 

Hudson 

Total. . . 


Tonnage 
brut. 


968 

228 

23 

50 

137 

106 

20 

21 

125 

18 

14 

114 

946 

599 

899 

933 

343 


Non  enregist;é 


71 

116 

236 

201 

121 

914 

245 

146 

114 

67 

41 

125 

2,158 

937 


Non  enregist'é 


125 
4,282 
2,068 

535 

37 

1,552 

635 
1,107 

884 

158 


22,434  48 


Remarques. 
Cause  de  la  non-inspection  et  classe  du  bateau. 


Tonnage 
officiel. 


619  41 

128-27 
13  68 


37  00 

59-85 

14  26 

14  00 

62  03 

12  40 

10  09 

69  00 

50150 

372-50 

532  80 

439  05 

183  32 


48  92 

72  00 

160  98 

128-23 

76  46 

575-84 

144  17 

89-00 

70  35 

45  68 

28-00 

36  00 

1,259  33 

476  54 


62  03 

2,299-41 

1,070  20 

247  41 

13-98 
793  77 
319  95 
648  00 
569  93 

79  89 


12,376  23 


A  aubes,  pass.  et  fret. 
A  aubes,  remorqueur. 
A  hélice,  remorqueur. 

A  hélice,  remorqueur. 

A  hélice,  pass.,  fret  et  remorqueur. 

A  hélice,  remorqueur. 

A  hélice,  remorqueur. 

A  hélice,  remorqueur. 

A  hélice,  remorqueur. 

A  hélice,  remorqueur. 

A  hélice,  remorqueur. 

A  aubes,  pass.  et  fret. 

A  aubes,  pass.  et  fret. 

Double  hélice,  pass.  et  fret. 

A  aubes,  pass.  et  fret. 

A  hélice,  pass.  et  fret. 

A  hélice,  remorq.  du  gouv.,  service  des  dragueurs. 

Double  hél.,  remorq.  du  gouv.,  levés  hydrograp. 

Double  hél.,  remorq.  du  gouv.,  levés  hydrograp. 

Double  hél.,  remorq.  du  gouv.,  service  des  drag. 

Double  hél..  remorq.  du  gouv.,  service  des  drag. 

A  hélice,  remorqueur. 

A  aubes,  remorqueur. 

A  hélice,  remorqueur,  service  des  bouées. 

A  nélice,  pass.  et  fret. 

A  aubes,  pass.  et  fret. 

A  aubes,  pass.  et  fret. 

A  hélice,  pass.  et  remorqueur. 

A  hélice,  remorqueur, 

A  hélice,  remorqueur. 

A  hélice,  remorqueur. 

A  hélice,  remorqueur. 

A  aubes,  remorqueur. 

A  aubes,  passagers. 

A  aubes,  passagers. 

A  hél.,  remorq.  du  gouv.,  service  des  dragueurs. 

A  hél.,  remorq.  du  gouv.,  service  des  dragueurs. 

A  hél.,  remorq.  du  gouv.,  service  des  dragueurs. 

Double  hélice,  levés  hydrographiques. 

A  hél.,  remorq.  du  gouv.,  service  des  dragueurs. 

A  hélice,  remorqueur. 

A  aubes,  passagers. 

A  aubes,  passagers. 

A  aubes,  passagers. 

A  hélice,  remorqueur. 

A  aubes,  passagers. 

A  aubes,  passagers. 

A  aubes,  passagers. 

Double  hélice,  passagers. 

A  aubes,  passagers  et  remorqueur. 


ALEXIS  RONDEAU, 

Inspecteur  de  bateaux  à  vapeur. 


INSPECTION  DES  BATEAUX  A  VAPEUR  39 

DOC.  PARLEMENTAIRE  No  23a 
Bateaux  à  vapeur  inspectés  durant  les  neuf  mois  de  l'exercice  terminé  le  31   mars  1907. 

DIVISION  DE  QUÉBEC. 

CHAUDIÈRES   ET  MACHINES. 


Nom. 


Eern 

Morto 

Blanche  . . , . . 

Ruth 

Frances  (gasoline). . . 

Jubilee 

Macannamac 

White  Wing 

Dot ..... . 

Hunkidori 

George  W.  Smith  . . . 

Brûlot... 

OakBay 

Christiana 

Frankie  H 

Bella 

Nellie  H 

Frank  C.  Batt .... 
Commodore  Holiwell 

Fearless 

Maggie  Allard 

Shirley ....    

Polaris 

Queen 


Campana . 
Total. 


Nombre 
autorisé  de 


400 
400 


Date 
de  l'expi- 
ration du 
certificat. 


1907. 

11  juill. 

12  „ 
12  ■■ 
14  „ 

14  M 

18  „ 

18  M 

19  M 

19  .. 

19  I. 

24  août. 
17  .. 
17  M 
17  M 
17  - 
17  .. 
19  .. 

19  ,. 

20  ,. 

25  .. 

25  ,; 

29    „ 

15  oc  t. . 
8  nov. 

1908. 


300  i31  mars. 


Tonnage 
brut. 


29 
533 
367 


1,601 


2,955 


Classe  du  bateau  et  où  employé. 


A  hélice,  remorqueur,  lac  Saint-Theste. 

ii  h              lac  au  Sable. 

h  yacht  de  plaisance,  Lac  Saint-Joseph. 

..  h      lac  Saint-Joseph. 

h  passagers,  quai  de  Mégantic  et  Wobun. 

ii  yacht  de  plaisance,  lac  Spider. 

h  remorqueur,  lac  Saint-François. 


lac  Matapédia. 
A  aubes,  n  lac  au  Salmon. 

rivière  Ristigouche. 


passeur,  Campbellton  et  Cross-Point. 

passeur,  Gaspé. 

remorqueur,  Gaspé  et   Sandy-Beach. 

.,  Barachois. 

,i  Grand -Pabos. 

ii  Bonaventure  et  Verret. 

,.  Québec  et  Sainte-Anne, 

passeur,  Québec  et  Lévis. 


Double  hélice,  Pictou  et  Montréal. 


JOS.  SAMSON, 
Inspecteur  de  bateaux  à  vapeur. 
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MARINE  ET  PECHERIES 


7-8  EDOUARD  VII,  A.  1908 

Bateaux  à  vapeur  inspectés  en  Canada,  mais  enregistrés  à  l'étranger  pendant  les  neuf 
mois  de  l'exercice  terminé  le  31  mars  1907. 

[DIVISION  DE  qUÊBïïC-Suitc. 

CHAUDIÈRES   ET  MACHINES— Suite. 


Nom. 

Nombre 
autorisé  de 
passagers. 

Date 
de  l'expi- 
ration du 
certificat. 

Tonnage 
brut. 

Droits  de 
tonnage  et 
honoraires 

d'inspec. 
payés. 

Classe  du  bateau  et  où  employé. 

Aranmore 

160 

120 

1907. 

1er  août . . 
6  juin.  . . 

1,170 
355 

$      c. 

93  60 
36  40 

A  hélice,  passagers,  cabotage. 

A  hélice,  pasag.,  Montréal  et  Sydney. 

King  Edward 

Total 

1625 

130  00 

JOS.  SAMSON, 
Inspecteur  de  bateaux  à  vapeur. 


INSPECTION  DES  BATEAUX  A  TAPEUR 
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DOC.  PARLEMENTAIRE  No  23a 

Bateaux  à  vapeur  non  inspectés  pour  l'exercice  terminé  le  31  mars  1907. 

DIVISION  DE  QUÉBEC— Suite. 

CHAUDIÈRES  ET  MACHINES— Suite. 


Nom. 


Rhoda 

Charipion 

Orléans . .    

Frontenac 

William  Hackett . 
J.  H.  Hackett  . . . 

South 

North 


Gaspesien 

Orion 

Montmorenci. . . . 

Otronto 

Ste-Croix 

Diver 

Florence 

Belle 

Ljrd  Strathcona 

Spray. .    . . 

J.  G.  Witherbee 

Foam 

Ripple 

Ristigouche 

Tadousac    

Etoile 

St- Louis 

Pontiac . .   . . 

Marie 

Lady  Eileen    . . . 

Natashquan 

Dick 


M.  E.  Hackett 

Hope 

Glengarry  .    

Oontest 

Two  Brothers 

Bird 

Eurêka 

Thor 

Amanda 

May 

Hero 

Denisa 

St-Charles 

St-Etienne 

Lucinia 

Harold 

Grâce. 

Swallow 

Ruth 

Frances 

Ontaritze . 

Rivière  aux  Pin 

Marie  Joséphine 

Monitor 

C.  S.  Parnell. 

Polaris 

Johnnie  H 

Kinojami 

Florence .    

Marie  Louise 

Dragueur  (gouvernent.  ) . 
Mistassini 


Tonnage 
brut. 


Enr 


182 

482 

269 

304 

129 

117 

349 

289 

490 

864 
28 
35 

506 
86 

113 
82 

495 
24 

165 
17 
13 

945 
1,701 

560 

428 

221 
31 

921 

991 
42 
78 
19 

732 

231 
24 

280 

170 

322 

11 

8 

32 

38 

21 

33 

32 

7 

4 

9 

9 

4 

18 

gistrem. 

117 
62 
17 

533 
14 
21 

133 


Tonnage 
enregistré. 


249 


59 

306 

183 

206 

86 

80 

219 

182 

287 

497 

19 

24 

318 

57 

30 

41 

76 

14 

82 

7 

9 

463 

1,052 

317 

270 

135 

21 

526 

642 

26 

53 

7 

456 

90 

9 

177 

19 

204 

7 

5 

22 

26 

16 

26 

22 

6 

4 

6 

6 

4 

12 

non  complet. 

80 

39 

11 

336 

5 

14 

90 


Observations. 
Cause  de  la  non-insp.  et  classe  du  bateau. 


157 


A  aubes,  passagers. 

A  hélice,  passeur. 
Double  hélices,  passeur. 
A  hélice,  remorqueur. 

M  11 

A  aubes,  passagers,  passeur. 

h  ii  h 

A  hélice,  passagers, 
fret. 


A  aubes,  passagers. 
A  hélice. 

ti        remorqueur. 

Doubles  hélices. 

A  hélice,  remorqueur. 

Il  M 

Remorqueur. 

A  hélice,  passagers. 
A  aubes  u 


Dragueur. 

Remorqueur. 

Double  hélice,  passagers. 

A  hélice,  passagers. 

A  aubes,  remorqueur. 

A  hélice  m 

Il  M 

u        fret. 
A  aubes,  passagers. 
A  hélice,  remorqueur. 
A  aubes  M 

A  hélice. 
A  aubes  .. 

A  hélice  u 


A  hélice,  remorqueur. 


yacht. 

remorqueur. 

passeur. 

yacht  de  plaisance. 

remorqueur. 


passeur, 
remorqueur. 


Remorqueur. 

i  Dragueur. 

|A  aubes,  passagers. 


MARINE  ET  PECHERIES 

7-8  EDOUARD  VII,  A.  1908 
Bateaux  à  vapeur  non  inspectés  pour  l'exercice  terminé  le  31  mars  1907. 

DIVISION  DE  QUÉBEC-Suite. 

CHAUDIÈRES    ET    MACHINES—  Suite. 


Nom. 

Tonnage 
brut. 

Tonnage 
enregistré. 

Observations. 
Cause  de  la  non-insp.  et  classe  du  bateau. 

Honfleur 

19 
101 

19 

57 
173 

56 
179 
126 

35 

13 

68 
7 

36 
107 

39 
113 

71 

18 

A  hélice,  remorqueur. 
Double  hélice,  passagers. 
A  hélice,  passagers. 

St-Henri   

Arthur 

Pikoumami 

Le  Colon 

A  aubes,  remorqueur. 
Doubles  hélices,  passagers. 
A  aubes,  remorqueur. 

M                                   II 

A  hélice          n 
Dragueur. 
Double  hélice. 
A  hélice. 

n         remorqueur. 
Doubles  hélices, 
A  aubes,  passagers. 

Nord 

Paribonka 

Roberval 

Victor 

Edr.  Pyke 

E.  B.  Eddy 

124 

78 

108 

44 

99 

100 

26 

11 

24 

427 

484 

51 

22 

23 

355 

56 

40 
38 
73 
30 
63 
62 
18 
7 
16 

269 

39 

36 

15 

9 

155 
38 

Alcyon 

Marie  Louise 

Ste-Anne  ....    

Forest 

A  hélice,  remorqueur. 
m        passeur, 
ii        remorqueur. 
t,        passeur. 

Ariel 

Marie  Stella 

Pilot 

,i            n      remorqueur. 
À  hélice,  remorqueur. 
Remorqueur. 
A  hélice,  passagers. 
Remorqueur. 

Activity 

Corinne 

King  Edward 

Total 

16,904 

9,523 

JOS.  SAMSON, 

Inspecteur  de  bateaux  à  vapeur. 


INSPECTION  DES  BATEAUX  A  VAPEUR 
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DOC.  PARLEMENTAIRE  No  23a 

Bateaux  à  vapeur  inspectés  durant  les  neuf  mois  de  l'exercice  terminé  le  31  mars  1907 
DIVISION  DE  QUÉBEC,  SOREL  ET  MONTRÉAL. 

INSPECTION   DES  COQUES. 


Nom. 


Lady  of  the  Lake.. . 

Aima , 

Pocahontas 

Glen  villa 

Cacouna 

St.  Peter  

Johnnie  H 

Tadousac 

Grâce  . . 

Mistassini 

Nord 

Pikouagami 

Roberval 

St-Henri 

Ste-Anne 

Marie  Louise    

Ariel 

Forest 

Chicoutimi 

Rutch 

Frances 

Otranto 

Ruby  

Chance 

Beaver 

Spry 

Wanda 

Helen 

Princess  Alice  .... 

Geisha 

Blanche  

Temiskaming 

Jubilee 

Meteor    . , 

Vilfe  Marie 

Clyde  

Alice 

Ferdinand 

Fraserville 

Bella 

NellieH 

Heward  McMaugh . 

Ojibway 

Léo 


H.  Bonenfant 


Eva 

Agnes .... 
Mildred . . 
Jubilee  . . . 
Bourgeois. 
Pilot 

Queen 

Polaris. .  , 
Muriel 


Nombre 

autorisé 

de 

passagers. 


680 

10 

95 

Non  émis. 


45 

Non  émis. 

450 
10 
40 
17 
Non  émis. 
30 
21 
35 
18 
20 
20 

290 

20 

Non  émis. 

50 

10 

10 

10 

10 

30 

Non  émis . 

h 

25 

40 

135 
40 

214 
12 
25 
40 
40 
8 
40 
10 
9 

400 
13 


10 


10 

40 

25 

26 

40 

450 

450 

450 

15 


Date 

de  l'expi- 

ration 

du 

certificat. 

1907. 

2  juillet.. 

2      „     .. 

3      h     .. 

4  juillet.. 

4      „     .. 

6  juillet.. 

10      „     . , 

11        ..      .. 

11             M          .   . 

12      »     .. 

12      „     . . 

13      „     . . 

13         M       . . 

13         M       . . 

13      „     . . 

18      .,     . . 

19        „      .. 

Non  enreg 

25  juillet.. 

16  mai    . . 

2  août  . . 

2       .,      .. 

2      „     .. 

3      „     .. 

Non  enreg 

4  août   . . 

4      .... 

4      .... 

6      .... 

7      .... 

7      .... 

8      ,.     .. 

8      „     .. 

10      .... 

16      ,.     .. 

17      .... 

19      .... 

25      .... 

27      .... 

28      .... 

1906. 

28nov 

1907. 

28      .... 

29      h     . . 

29      .... 

6  sept.  . . 

10      „     . . 

11  oct.     . . 

12      .... 

13      .... 

5  nov. . . . 

Tonnage 
brut. 


607 

6 

56 

1,451 

44 

14 

1,701 

4 

249 

56 

57 

126 

101 

100 

99 

11 

26 

992 

9 

4 

35 

11 

5 

2 

2 

39 


30 

295 

117 

299 

13 

29 

26 

76 

51 

43 

10 

43 

298 

2 


31 


14 

29 

15 

25 

94 

427 

367 

533 

54 


Classe  du  bateau  et  où  employé. 


A  aubes,  pass.,  Newport  et  Magog. 

A  hélice,  pass.,  Cedarvilleet  L.  Magog. 

A  hélice,  pass.,  Lac  Masswippi. 

A  hélice,  fret,  ports  canadiens  et  étrangers. 
A  hélice,  pass.,  port  de  Montréal. 

A  aubes,  pass.,  Montréal  et  Chicoutimi. 

A  hélice,  pass.,  Lac  Edouard. 

A  aubes,  pass. ,  Roberval  et  Grande  Décharge. 

Double  hélice,  pass.,  Roberval  et  Péribonka. 

Roue  à  l'arr. 

A  aubes,  pass. ,  Roberval  et  Péribonka. 

A  double  hélice,  passeur,  Roberval  et  La  Pipe. 

A  aubes,  pass.,  Chicoutimi  et  Ste-Anne. 

A  aubes,  pass.,  rivière   Saguenay. 

A  hélice,  pass.,  baie  des  Ha  Ha. 

A  hélice,  pass.,  baie  des  Ha  Ha. 

A  aubes,  pass.,  Montréal  et  Chicoutimi. 

A  hélice,  pass.,  Lac  St- Joseph. 

A  hélice,  gazoline. 

A  hélice,  pass.,  Montréal  et  Québec. 

A  hélice,  pass.,  baie  Barry  et  LaHavergale. 

A  hélice,  pass.,  Lac  Temagami. 

A  hélice,  pass.,  Lac  Temagami. 

A  hélice,  pass.,  Lac  Temagami. 

A  hélice,  pass.,  Lac  Temagami. 


hélice, 
hélice, 
Hélice, 
hélice, 
hélice, 
hélice, 
hélice, 
hélice, 
hélice, 
hélice, 
aubes, 
hélice, 
hélice, 
hélice, 
hélice, 


pass. 
pass. 
pass. 


pass., 

pass.. 
pass.. 
pass. 
pass., 
pass., 
pass. , 
pass. 


New-Liskeard  et  Tomstown. 
Témiscaming.  et    Témiscaming.  N. 
Témiscaming.  et  Témiscaming.  N. 
Témiscaming.  et  Témiscaming.  N. 
Témiscaming.  et  Témiscaming.  N. 
Témiscaming.  et  New-Liskeard. 
Kippewa  et  Portage  à  la  Tortue. 
Lac  Kippewa. 
Belœil  et  St- Antoine. 
Rivière  du  Loup  et  Québec, 
pass'r,  Campbellton  et  Cross  Point. 
Gaspé  et  Péninsule. 
St-Thomas  et  Québec. 
St-Jean  et  Burlington. 
Hawkesbury  et  Grenville. 


Double  hélice,  pass.,  passeur, Calumet  et  L'Orignal. 


A  aubes,  pass.,  passeur.  Montebello  et  Alfred. 

A  hélice,  pass.,  Buckingham  et  High-Falls. 

A  hélice,  pass.,  Buckingham  et  High-Falls. 

A  hélice,  pass.,  Megan  tic  et  Wobun. 

A  aubes,  rass.,  Trois-Rivières  et  Ste-Angèle. 

A  hélice,  pass.,  Québec  et  Lé  vis. 

A  hélice,  pass.,  Québec  et  Lévis. 

A  héliee,  pass.,  Québec  et  Lévis. 

A  hélice,  pass.,  Ste-Catherine  et  Tadousac. 


PHILIPPE  DUCLOS, 

Inspecteur  des  coq 


44 


MARINE  ET  PECHERIES 


7-8  EDOUARD  VII,  A.  1908 

Bateaux  inspectés  en  Canada,  mais  enregistrés  ailleurs  durant  les    neuf   mois   de 
l'exercice  terminé  le  31  mars  1907. 

DIVISION  DE  QUÉBEC,  SOREL  ET  MONTRÉ  AL— Suite. 

INSPECTION  DES  coqhes.—  Suite. 


Nom. 

Nombre 
autorisé 

de 
passagers. 

Date 
de  l'expi- 
ration 
du 
certificat. 

Tonnage 
brut. 

Droits  de 
tonnage  et 
honoraires 
d'inspec- 
tion payés. 

Classe  du  bateau  et  où  employé. 

Borgestad 

1907. 

11  juillet. . 

12  .... 
23      „     . . 
25      »     . . 

1er  août. . 

11         M       . . 

3,924 
1,567 
1,332 
1,202 
3,170 
1,125 

%    cts. 

A  hélice,  fret,    Montréal  et  Sydney. 
A  hélice,  fret,  Montréal  et  Sydney. 
A  hélice,  fret,   Montréal  et  Sydney. 

Agnar 

Atlas 

Egholm 

'  ièô* 

A  hélice,  fret,   Montréal  et  Sydney. 
A  hélice,  pass.  Montréal  et  Sydney. 
A  hélice,  fret,   Montréal  et  Sydney. 

Aranmore 

$93.60 

Mimer 

PHILIPPE  DUCLOS, 

Inspecteur  de  coques 


INSPECTION  DES  BATEAUX  A  VAPEUR  45 

DOC.  PARLEMENTAIRE  No  23a 
Bateaux  à  vapeur  inspectés  pendant  les  neuf  mois  de  l'exercice  terminé  le  31  mars  1907. 

DIVISION  DE  LA  NOUELLE-ECOSSE. 

CHAUDIÈRES   ET  MACHINES. 


Nom  du  bateau. 


Moto 


Nombre 
autorisé  de 


Parrsboro 

Evelyn 

Susie 

Strathcona 

Commodore 

Gambrinus 

Islander 

Alert 

W.  M.  Weatherspoon 

Highland  Mary 

Robbie  Burns 

Eleanor  M.  Gates . . . 

Marietta 

Vesta 

Alameda 

Marion 

Sea  Bird 

Liberty 

Volunda 

Nelson 

Zaidee 

Gipsy 

Alexandra 

I.  B.  Hamblin 

Pawnee. 

Richmond 

Fred  L.  M.  Paint . . . 

Olive 

John  L.  Cann 

Malcolm  Cann 

Water  Witch 

Magdalin 

Wasis 

Atlantic 

Oneita 

Albion 

Annie 

Togo 

Senlac.. 

Anticosti 

Collector 

BlueHill 

Yarmouth 

WestportIII.    .. 

Freddie  V 

Bridgewater.. . 

Mahone 

La  Hâve 

Halifax 

Mersey 

Alpha 

Rosemary 

Ralph  E.'  S 


100 


40 

395 

40 


20 


450 
95 
40 


105 

85 


45 
290 


110 

450 

35 


140 
39 


250 
20 


Date 

de  l'expi- 

ration 

du 

certificat. 

1906. 

30  octobre. 

1907. 

12  juillet. . 

12     „       .. 

12         M 

1    .,       .. 

26    „       .. 

26    „       .. 

27    ..       .. 

3  août. . . 

3    ,,       .. 

9     „       .. 

11    „       .. 

13          M 

13          1,               .. 

13    „       .. 

13          M 

14      n          .. 

14      H          .. 

14    „       .. 

14    „       .. 

14      M          .. 

15      M          .. 

15    „       .. 

15         M 

15       M 

15    „       .. 

17      M         .. 

17     ..        .. 

17    ..      ., 

18      M         .. 

18    „ 

21      „          .. 

23    m       .. 

23     „       .. 

29    t. 

1er  sept . . 

4     ,.       .. 

6    „       .. 

7    ..       .. 

17      H          .. 

3    ..       .. 

2„       .. 

16  août... 

6  octobre 

6    „       .. 

6    ..       .. 

26    ..       .. 

17  nov. . . . 

13         M 

14      n          .. 

25  juin. . . . 

4  déc.  . . . 

12    ..       .. 

3  nov-.  . . 

Tonnage 
brut. 


15  04 


56  55 


13 
26 

284 
12 
28 
54 

105 
59 
73 
88 
58 
7 
9 
62 

478 
41 
96 
29 
64 
18 
16 
33 
31 

106 

132 
88 
35 

165 

211 
90 

134 

480 
98 
14 
9 
42 
97 
1,010 
19 
52 

195 
1,451 

140 
26 

207 

126 
49 

338 
41 
61 
41 
27 


Classe  du  bateau  et  où  employé. 


A  hélice,  gasoline,  Digby  et  Rivière  à  l'Ours. 


A  hélice,  remorqueur,  cabotage. 

ii  Rivière  Avon. 

n  cabotage 

passagers,  cabotage, 
passagers  et  allège,  port  de  Halifax, 
allège,  port  de  Halifax, 
remorqueur,  cabotage. 


allège,  port  de  Halifax, 
allège,  port  de  Halifax, 
remorqueur,  cabotage. 

.,  Rivière  Mira. 


A  aubes 


passagers, 


fret, 


Sydney  et  Mulgrave. 
cabotage. 


passagers,  Sydney  et  lacs  Bras-d'Or. 
remorqueur,  cabotage, 
bateau  d'aiguade,  pont  de  Sydney, 
remorqueur,  cabotage. 

h  Sydney 

pêche,  cabotage, 
passagers,  Sydney  et  Bras-d'Or. 

h  Sydney  et  Mulgrave. 

n  détroit  de  Canso. 

remorqueur,  cabotage. 


bateau  d'aiguade,  Halifax. 

passagers  et  fret,  cabotage. 

fret,  et  range. 

fret,  capotage. 

pêche,      ii 

remorqueur,  cabotage. 

bateau  d'aiguade,  Halifax 

remorqueur,  cabotage. 

passagers,  m 

pêche. 

allège,  Halifax. 

passagers,  Baddeck  et  lac  Bras  d'Or. 

n  étranger. 

n  cabotage, 

remorqueur  cabotage, 
passagers,  m 


remorqueur,  n 

passeur,  Halifax. 

remorqueur  et  passagers,  Rivière  Mersey. 

n  cabotage, 

pêche,  n 
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Bateaux  à  vapeur  inspectés  pendant  les  neuf  mois  de  l'exercice  terminé  le  31  mars  1907. 

DIVISION  DÉ  LA  NOUVELLE-ECOSSE— Suite. 

CHAUDIÈRES  ET  MACHINES— Suite. 


Nom  du  bateau. 

Nombre 
autorisé  de 
passagers. 

Date 
de  l'expi- 
ration 
du 
certificat. 

Tonnage 
brut. 

Classe  du  bateau  et  où  employé. 

1908. 

21  janvier. 
7  février. 
28    „       .. 
30  mai.... 
30    „       .. 

1907. 

1  sept — 

37'79 
61  06 

194  62 
15.32 
66  57 

137  51 

A  hélice,  pêche,  cabotage 

,,        remorqueur  et  passagers,  cabotage. 
m        passagers,  cabotage. 
m        pêche,               m 
h        fret,                  m 

39 

Robie  M 

ii        pêche,                ii 

Total 

7,848  41 

J.  P.  ESDAILE, 

Inspecteur  de  bateaux  à  vapeur. 


INSPECTION  DES  BATEAUX  A  VAPEUR  47 

DOC.  PARLEMENTAIRE  No  23a 

Bateaux  à  vapeur  inspectés  en  Canada,  mais  enregistrés  ailleurs,  durant  les  neuf  mois 
de  l'exercice  terminé  le  31  mars  1907. 

DIVISION  DE  LA  NOUVELLE-ECOSSE. 

CHAUDIÈRES   ET  MACHINES. 


Nom. 

Nombre 
autorisé  de 
passagers. 

Date  de 
l'expiration 
du  certificat. 

Tonnage 
brut. 

Droits  de 
tonnage  et 
honoraires 

d'inspec- 
tion payés. 

Classe  du  bateau  et  où 
employé. 

1907. 

14  juillet  .. 

14  août     . 
6    sept.     . . 

8            M 

17      .. 

13      „ 

21    août     . 

8           H 

26    oct.      . . 
25      ,. 

15  nov.     . 

1905. 

21  janv.     . . 
15    fév.      .. 
21      ,. 

768  60 
1,154  39 
2,056  93 
1,826  54 
2,99123 
1,086-67 
1,919  07 
2,686  49 

579  23 
2,872-86 
1,162  65 

664  18 
1,407  49 

2,854-04 

$     c. 

A  hélice,  fret,  cabotage. 

Bruce 

290 

25 

'       75 

92  40 
164  56 
146  16 

'"  86*96' 
153  52 
198  88 

m         pass.,  étranger. 

Annapolis 

it                    ti 

A  hélice,  fret,  étranger. 

Beta 

Oruro 

75 
150 
140 

h         pass.,  étranger. 

Orinoco 

ii                    h 
A  hélice,  fret,  cabotage. 

Ciuibria 

■i         fret,  étranger. 

h         fret,  cabotage. 

u                   h 

Dahomey 

25 

228  32 

Total   .... 

23,930  57 

1,070  80 

J.  P.  ESDAILE, 

Inspecteur  de  bateaux  à  vapeur. 
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7-8  EDOUARD  VII,  A.  1908 
Bateaux  à  vapeur  non  inspectés  durant  l'exercice  terminé  le  31  mars  1907. 

DIVISION  DE  LA  NOUVELLE-ECOSSE-Smfe. 

CHAUDIÈRES  ET   MACHINES—  Suite. 


Nom. 


Scout. 

Salvor 

Wobun 

Harlaw 

Dufferin 

Anita 

Wasis 

Grâce 

F.  W.  Roebling. . 

Miner 

Coban 

Cacouna 

Pioneer 

Ruby  L 

Prince  Albert 

La  Tour 

Wanda 

Nereid 

Edna  R 

Gertrude  M   

Percy  Cann 

City  of  Ghent. .  . . 

Amelia 

Halifax 

Victoria 

Arcadia 

Hiavvatha 

May  Queen 

Mary  Jane 

Bonavista 

Magdalen  .    . 

Canada 

Iona 

Weymouth 

Fairy 

Gladiator 

Peerless 

Hygeia 

Marion 

C.  M.  Winch.. . . 

Amphitrite 

A.  C.  Whitney. . . 

Mikado 

Goliah 

Amethyst 

Shannon 

Louisburg 

Kilkeel 

Chebucto 

Bessie  and  Harry 

Acadia 

Dartmouth 

Boston 

Markland 

Alice  Maud 

Ludovica 

Loretta   

Dolphin  ...    

Marina 

Juno 

Island  Gem 

Highland  Mary.  . 
A.  W.  Perrv 


Tonnage 
brut. 


Tonnage 
enregistré. 


9 

26 

44 

93 

1,551 

12 

451 

36 

210 

57 

26 

50 

480 

47 

24 

18 

161 

97 

49 

06 

1,063 

30 

1,450 

78 

15 

27 

118 

85 

126 

73 

154 

43 

38 

48 

12 

24 

49 

66 

47 

58 

80 

06 

198 

64 

356 

54 

1,874 

88 

67 

65 

61 

64 

49 

19- 

35 

92 

25 

86 

1,306 

33 

134 

59 

707 

-29 

54 

27 

153 

93 

16 

06 

70 

40 

94 

27 

57 

69 

478 

49 

87 

72 

149 

45 

62 

67 

43 

94 

146 

83 

1,357 

26 

75 

11 

1,815 

6C 

252 

27 

578 

48 

22 

49 

74 

21 

311 

23 

1,694 

50 

21 

92 

44 

84 

16 

72 

12 

02 

8 

07 

32 

46 

9 

29 

15 

62 

73 

73 

1,601 

19 

407 

34  90 

990  04 

266  76 

98-93 

12  12 
254  7J 

16  45 
77-77 

33  36 
688-81 
930  55 

1074 
49  33 
64-36 

98  70 
32  11 

833 

24  17 

25  21 
5565 

119  15 

103  37 

1,077  71 

40  21 
4192 

34  36 

17  94 
17  58 

836  88 
9152 

448  99 
35-01 
96 '35 
8-85 
36  84 
80  90 
39  23 

269-27 

49  22 

83-f;o 

41  06 

29  88 

99  85 
871-95 

51  07 

1,18135 

55  97 

184  45 

13  18 
66  53 

196-08 
733  77 

14  91 

30  46 
11  37 

818 
366 

16  29 
221 

10  63 

50  17 
957  30 


Observations. 
Cause  de  la  non-insp.  et  classe  du  bateau. 


A  hélice,  remorqueur,  port  de  Pictou. 

i.        allège,  port  de  Halifax. 

i.        fret,  étranger. 

ii.        passagers,  cabotage. 

i.        pass.,  cabotage. 

..        fret,  cabotage. 

h        fret,  étranger. 

..        fret,  cabotage. 
A  hélice,  remorq.  et  passagers,  cabotage. 

h         fret,  étranger. 

ii        de  pêche,  cabotage, 
i.         passagers,  cabotage. 


m         fret,  cabotage. 
i,        de  pêche,  cabotage. 
h        fret,  cabotage. 
A  hélice,  passagers,  cabotage. 


passagers,  étranger. 

remorq.,  cabotage. 

passagers,  cabotage. 

passagers,  Pictou  et  Pictou  Landing. 

fret,  cabotage, 
passagers,  cabotage. 


h  remorq.,  cabotage. 

h  passagers,  cabotage. 

ti  remorq.,  port  de  Sydney. 

m  remorq.,  cabotage. 

h  passagers,  Sydney  et  North  Sydney. 

h  passagers,  Sydney  et  Mulgrave. 

m  remorq.,  cabotage. 

m  fret,  cabotage. 

h  remorq.  et  passagers,  cabotage. 

m  remorq.  et  pass.,  port  de  Halifax. 

i,  ,,  cabotage. 

h  fret,  étranger. 

h  fret,  cabotage. 

h  h     étranger. 

i.  ii      cabotage. 

h  passeur,  port  de  Halifax. 

h  bateau  d'aiguade,  port  de  Halifax. 

h  passagers,  port  de  Halifax. 
A  aubes,  passeur,  port  de  Halifax. 
A  hélice,  passagers,  étranger. 

h  passagers,  Yarmouth  et  Cape  Forchu. 

h  remorq.,  cabotage. 

n  de  pêche,  cabotage. 


remorq.,  cabotage. 

passagers,  Yarmouth  et  Bay  View. 

de  pêche,  cabotage. 

allège,  port  de  Halifax. 

passagers,  étranger. 
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DIVISION  DE  LA  NOUVELLE-ECOSSE-Su^e. 

CHAUDIÈRES  ET  MACHINES— Suite. 


Nom  du  bateau. 


Avon 

Susie 

Falmouth.     .... 

Evelyn.. 

Evangeline 

Diamond 

Parrsboro 

Chester 

EthelJean... 

Aid 

Vulcan 

Meadow  Flower 

Star 

Isaac  N.  Veasey 

Elsie 

Cygnet 

Daw&on 

Yuba 

Merimac 

Trusty 

Inverness 

MableK 

D.  H.  Thomas.. 

Maggie 

MillieK 

Total... 


Tonnage 
brut. 


22 
11 
37 
12 
85 
57 
66 
15 
211 
19 
19  85 

21,610- 18 


Tonnage 
officiel. 


41 

39 

Ahél 

15 

74 

29 

27 

9 

42 

2b 

18 

15 

41 

26 

28 

36 

00 

32 

68 

67 

02 

12 

52 

4 

46 

4 

13 

60 

49 

15 

06 

7 

64 

16 

99 

6 

01 

26 

13 

32 

76 

45 

55 

10 

34 

144 

10 

13 

10 

7 

19 

13, 542  25 


Observations. 
Cause  de  non  inspection  et  classe  du  bateau. 


rivière  Avon, 
remorqueur,  cabotage. 


rivière  Avon. 

et  passagers,  Windsor  et  Baie  de 

cabotage.  [Fundy. 


bateau  d'aiguade,  port  de  Canso. 
passagers,  port  de  Wallace. 
pêche,  cabotage, 
remorqueur,  cabotage, 
pêche,  cabotage. 

n  ii 

passagers,  Barrington  et  île  du  cap  Sable. 

m  et  remorqueur,  cabotage. 

,,  n  rivière  de  La  Hâve. 

ti        cabotage, 
pêche,  cabotage. 

passagers  et  remorqueur,  cabotage, 
passagers,  Lunenburg  et  rive  sud. 
remorqueur,  cabotage. 


J.  P.  ESDAILE, 

Inspecteur  des  bateaux  à  vapeur. 
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7-8  EDOUARD  VII,  A.  1908 
Bateaux  à  vapeur  inspectés  pendant  les  neuf  mois  de  l'exercice  terminé  le  31  mars  1907. 

DIVISION  DE  LA  NOUVELLE-ECOSSE.—  Suite. 

INSPECTION   DES  COQUES. 


Nom  du  bateau. 

Nombre 
autorisé  de 
passagers. 

Date 

d'expiration 

du 

certificat. 

Tonnage 
brut. 

Classe  du  bateau  et  où  employé. 

Moto .    

Strathcona. . . . 

37 

100 
30 
40 
40 

395 

450 
20 
95 

110 
85 
40 

105 

1906. 

30  oct 

1907. 

17  juill 

26    „    

13  août 

14  „     

14    „     

14  M      

15  , 

15    

16    

16  „     

17  M      

17    u     .... 
23    »     

7  sept 

17     M      

6  oct 

8  „     

26    „     

17  nov 

14    „     

28  fév 

15 

284 

12 

62 

41 

478 

106 

29 

162 

195 

211 

88 

165 

480 

97 

1,010 

1,451 

140 

207 

127 

338 

194 

04 

09 

84 
59 
28 
49 
80 
80 
30 
83 
81 
16 
55 
47 
31 
74 
92 
01 
79 
•70 
•42 
62 

A  hélice,  gazoline,  Digby  et  rivière  de  l'ours. 

A  hélice,  pass.,  cabotage. 

h        pass.  et  allège,  port  de  Halifax. 
m        pass.,  rivière  de  Mira. 
u        pass.,  cabotage. 

Commodore 

Alameda 

Sea  Bird 

Marion 

it        pass.,  Sydney  et  Mulgrave. 

Pawnee 

u        pass.,  Sydney  et  Lacs  du  Bras  d'Or. 

Volunda 

Richmond 

BlueHill 

u        pass.            u                     ii 
ii        pass.,  Sydney  et  Mulgrave. 
m        pass.,  Baddeck  et  Bras  d'Or. 

Malcolm  Cann 

F.  L.  M.  Paint 

John  L.  Cann 

Wasis 

u         pass.,  cabotage. 

u        pass.,  détroit  de  Canso. 

n        pass.,  cabotage, 

u        fret,,  étranger. 

Togo 

Senlac 

45 
290 
450 

35 
140 

39 
250 

39 

u        tug,  cabotage, 
n        pass.,  cabotage. 

Yarmouth 

Westport  III 

Bridgewater 

Mahone 

Halifax 

u        pass.,  étranger. 
n        pass.,  cabotage. 
m        pass.,          n 
n        pass.,           n 
A  aubes,  passeur,  port  de  Halifax. 

Margaret 

S.  R.  HILL, 

Inspecteur  des  coques. 
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Bateaux  à  vapeur  inspectés  en  Canada  mais  enregistrés  ailleurs  pendant  les  neuf  mois 
de  l'exercice  terminé  le  31  mars  1907. 

DIVISION  DE  LA  NOUVELLE-ECOSSE-StuYe. 

inspection  des  coques— Suite. 


Nom. 


Garibaldi 

Bruce 

Annapolis  . . . 

Dahomey 

Ocamo 

St.  Andrews. 

Beta 

Oruro 

Orinoca 

Cimbria .... 

Pors 

Kathinka  . . . 


Renwick. 
Lanpar . . 


Vinland 


Nombre 
autorisé  de 


290 
25 
25 
75 


75 
150 
140 


Date 
de  l'expira- 
tion du 
certificac. 


1907. 


14  juill.... 

768 

14  août.... 

1,154 

1er  sept.. . . 

2,056 

21   fév.... 

2,854 

8  sept 

1,826 

17   

2,991 

13   h  .... 

1,086 

21  août... 

1,919 

8   M   .... 

2,486 

25  oct 

2,872 

26   

579 

13  nov 

1,162- 

1908. 

19    janv . 
15    fév... 


1907. 
29    déc. 


Tonnage 
brut. 


664- 18 
1,407  49 


1,227  70 


Droits  de 
tonnage  et 
honoraires 
d'inspec- 
tion. 


92  40 
164  56 
228  32 
146  16 

86  96 
153  52 
198  88 

Classe  du  bateau  et  où  employé. 


A  hélice,  fret,  cabotage. 
A  hélice,  pass.,  étranger. 


A  nélice,  fret,  étranger. 
A  hélice,  pass.         n 


A  hélice,  fret 


cabotage. 


étranger. 


S.   R.  HILL, 

Inspecteur  des  coques. 
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7-8  EDOUARD  VII,  A.  1908 
Bateaux  à  vapeur  inspectés  pendant  les  neuf  mois  de  l'exercice  expiré  le  31  mars  1907. 

DIVISION  DU  NOUVEAU-BRUNSWICK  ET  DE  L'ILE  DU  PRINCE-EDOUARD. 

CHAUDIÈRES   ET   MACHINES. 


Nom. 


Nombre 
autorisé  de 
passagers. 


Ludlow 

Beaver . . . . 

R.  R.  Call 

Jubilee 

Wm.  M 

Bridgetown 

St.  George 

Success 

Edith 

Sarcella 

Mary  Odell 

SybellaH 

James  Neilson   

St.  Kilda 

St,  Isidore 

Mascott 

St.  Andrew 

Alexandra 

St.  Nicholas 

Gray  Loggie 

David  Ritchie 

Bessie 

Lad  y  Dufferin 

Laura 

Irène 

Loyalist   . . 

Rustler 

Marshall  W 

Miramichi 

St.  Lawrence 

Nyanza 

Barrioboola  Gha 
Wenola       ....    .... 

Henrietta 

Bruce 

Florence 

Victor 

St.  Lawrence 

Premier 

Lord  Kitchener 

Mildred 

Lolita 

Bessie  Ardella 

Viking 

Waring 

Admirai  Togo  (gaso 

line) 

Kathleen 

Lord  Roberts 

Flushing 

Powerful 

Cornet 

Alice . .    

Marion 

E.  Ross 


493 
20 

28 


156 


75 


17 


20 


Date 
de  l'expira- 
tion du 
certificat. 


1907 

25  juin 

12  „ 
7  juill 

7  M 

7  .. 

7  " 

7  H 

7  H 

9  M 

9  M 

9  ., 

9  M 

9  „ 

9  ., 

9  M 

9  M 

10  M 

10  M 

11  .. 

7  H 

11  M 

12  ■• 
12  „ 

12  M 

12  H 

12  M 

12  M 

12  H 


août 


28   i, 
4  sept 
4   „ 

11     M 

8   .. 

8  „ 

9  h  . 
fton  émis 
21  sept.  . 


Ton  nage 
brut. 


534  01 
84-75 
23  16 
16-52 

29  11 
14  66 

277-78 

20  54 

21  55 
21-86 

28  92 
70-68 

30  50 
55  64 

14175 
70  50 
76  64 

200  72 
62  20 
99  20 
25  27 
518 
47-48 

13  55 
10  29 
17  57 

10154 
552 
75-18 
50  82 
83  21 
95  77 
25  10 
19  12 
55  70 

19  33 
45  51 

"é:7Ô" 

16124 

4011 

14  36 
17  42 

127  70 
28-74 

544 

601 

55  98 

177  65 

29  34 

20  85 

15  77 
13  74 
29  63 


Classe  dvi  bateau  et  où  employé. 


A  hélice,  passeur,  port  de  Saint-Jean. 

A  hélice,  fret  et  pass.,  cabotage. 

A  hélice,  remorq.  et  pass.,  riv.  Miramichi. 

A  hélice,  remorq.,  rivière  Miramichi. 

A  hélice,  remorq.,  rivière  Miramichi. 

A  hélice,  remorq.,  rivièie  Miramichi. 

A  aubes,  pass.,  rivière  Miramichi. 

A  aubes,  remorq.,  rivière  Miramichi. 

A  hélice,  remorq.,  rivière  Miramichi. 

A  hélice,  remorq.,  rivière  Miramichi. 

A  hélice,  remorq.,  rivière  Miramichi. 

A  aubes,  passeur,  rivière  Miramichi. 

A  hélice,  remorq.,  rivière  Miramichi. 

A  aubes,  remorq.,  rivière  Miramichi. 

A  aubes,  remorq.,  rivière  Miramichi. 

A  hélice,  remorq.,  rivière  Miramichi. 

A  hélice,  remorq.,  rivière  Miramichi. 

A  hélice,  pass.,  rivière  Miramichi. 

A  hélice,  pass.,  rivière  Miramichi. 

A  hélice,  fret,  cabotage. 

A  hélice,  remorq.,  rivière  Miramichi. 

A  hélic :>  bateau  de  pêche,  riv.  Miramichi. 

A  aubes,  passeur,  rivière  Miramichi. 

A  hélice,  remorq.,  rivière  Miramichi. 

A  hélice,  remorq.,  rivière  Miramichi. 

A  aubes,  remorq.,  rivière  Miramichi. 

A  aubes,  passagers,  rivière  Miramichi. 

A  hélice,  remorq.,  rivière  Miramichi. 

A  hélice,  passagers,  rivière  Miramichi. 

A  hélice,  remorq.,  cabotage. 

A  hélice,  remorq.,  cabotage. 

A  aubes,  remorq  ,  rivière  Ristigouche. 

A  hélice,  re:i;orq.,  rivière  Ristigouche. 

A  hélice,  remorq.,  rivière  Ristigouche. 

A  hélice,  remorq.    rivière  Ristigouche. 

A  aubes,*  passagers,  rivière  Ristigouche. 

A  aubes,  remorq.,  rivière  Ristigouche. 

Dragueur,  port  de  Pictou. 

A  hélice,  remorq.,  rivière  Miramichi. 

A  hélice,  passagers,  cabotage. 

A  hélice,  remorq.,  cabotage. 

A  hélice,  yacht,  rivière  Saint-Jean. 

A  hélice,  remorq.,  cabotage. 

A  hélice,  passagers,  rivière  Sainte-Croix. 

A  hélice,  remorq.,  rivière  Saint- Jean. 

A  hélice,  passeur,  rivière  Hillsborough. 
A  hélice,  yacht,  rivière  Saint-Jean. 
A  hélice,  remorq.  et  passagers,  cabotage. 
A  hélice,  remorq.  et  passagers,  cabotage. 
A  aubes,  remorq.,  rivière  Richibouctou. 
A  aubes,  remorq.,  rivière  Richibouctou. 
A  hélice,  remorq.,  rivière  Bouctouche. 
A  aubes,  remorq.,  rivière  Bouctouche. 
A  hélice,  passeur,  Saint-  Jean  à  Lancaster. 


INSPECTION  DES  BATEAUX  A  VAPEUR  53 

DOC.  PARLEMENTAIRE  No  23a 

Bateaux  à  vapeur  inspectés  durant  les  neuf  mois  de  l'exercice  expiré  le  31  mars  1907. 

DIVISIONS  DU  NOUVEAU-BRUNSWICK  ET  DE  L'ILE  DU    PRINCE -EDOUARD. 

CHAUDIÈRES  ET  MACHINES— Suite. 


Nom. 


Mikado 


Vacuna 

Béryl  Essie 

Prince  Edward . 
Hillsborough.. . 

Zuleika 

Aberdeen 

Clymene 

Bear  River 

Ouangondy 

Aurora 

Mikado  

Kingsville 


Maggie  M 

Herculas 

May  Queen  

New  Brunswick 

Majestic 

Leader 

Western  Extension.. 

Springfield 

Crystal  Stream  .... 


Total. 


Numbre 
autorisé  de 
passagers. 


Date  de 
l'expiration 
du  certificat. 


1906 


30  déc. 


1907 


28  sept. 
27     .. 
lOoct. 

10        M 


13        M 

22    „ 

24  „ 
26  ,. 
10  nov  . 
16  oct . 
26  sept. 

25  oct.. 


1908 


19  mars. 

20  m 
20  ., 

2  ,. 
22  „  _ 

29  avril., 
1er  ,. 

30  mars. 
30  n 


Tonnage 
brut. 


80-09 


288 

15 

243 

10 

103 

294 

364 

80 

36 


65  78 

87-11 

539  40 


274  63 

29  32 

424  89 

232  73 

482  05 

7.017  16 


Classe  du  bateau  et  où  employé. 


A  hélice,  passagers,  cabotage. 


A  hélice,  yacht,  lac  Schoodic. 
V  hélice,  remorqueur,  cabotage. 
Dragueur,  port  de  Charlottetown. 
A  aubes,  passeur,  port  de  Charlottetown. 
A  hélice,  yacht,  rivière  Saint-Jean. 
Roue  à  l'arrière,  passag.,  rivière  Saint- Jean. 
A  hélice,  yacht,  rivière  Saint- Jean. 
A  hélice,  fret,  cabotage. 
A  aubes,  passeur,  port  de  Saint-Jean. 
A  hélice,  passagers,  cabotage. 
A  hélice,  passagers,  cabotage. 
A  hélice,  remorqueur,  rivière  Saint-Jean. 


A  hélice,  passag.  et  remorqueur,  cabotage. 
A  hélice,  remorqueur,  rivière  Saint- Jean. 
A  a,ubes,  passagers,  rivière  Saint-Jean. 
Dragueur. 

A  hélice,  passagers,  rivière  Saint-Jean. 
A  hélice,  remorqueur,  rivière  Saint-Jean. 
A  aubes,  passeur,  port  de  Saint-Jean. 
Roue  à  l'arrière,  passag.,  rivière  Saint- Jean. 
A  aubes,  passagers,  rivière  Saint-Jean. 


0.  E.  DALTON, 

Inspecteur  de  hateavx  à  vapeur. 
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7-8  EDOUARD  VII,  A.  1908 

Bateaux  à  vapeur  inspectés  en  Canada,  mais  enregistrés  ailleurs,   durant  les  neuf  mois 
de  l'exercice  expiré  le  31  mars  1907. 

DIVISIONS  DU  WDUVEAU-BRUNSWICK  ET  DE  LTLE  DU  PRINCE-EDOUARD-Smte. 

CHAUDIÈRES  ET  MACHINES—  Suite. 


Nom. 

Nombre 
autorisé  de 
passagers. 

Date 
de  l'expi- 
ration 
du 
certificat. 

Tonnage 
brut. 

Classe  de  bateau  et  où  employé. 

Huron 

Lubec 

507 
125 
600 
150 
525 

1907. 

13  août . . . 

8  juin  . . . 

7    ..     ... 
23  août . . . 
22oct..  .. 

4  )uin  . . . 
25  mars. . . 

3,318 

50 

1,414 

2,564 

2,522 

664 

1,777 

00 

94 
02 

29 
15 
00 
98 

A  hélice,  passagers,  cabotage. 

A  hélice,  passeur,  baie  de  Passamaquoddy. 

Penobscot 

Eastport 

Governor  Cobb 

Renwick 

A  aubes,  passagers,  cabotage. 

A  hélice,  passeur,  baie  de  Passamaquoddy. 

3  hélices,  turbine,  cabotage. 

A  hélice,  fret,  cabotage. 

A  hélice,  fret,  cabotage. 

Total 

9,812-18 

C.  E.  DALTON, 

Inspecteur  de  bateaux  à  vapeur. 
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DOC.  PARLEMENTAIRE  No  23a 
Bateaux  à  vapeur  non  inspectés  durant  les  neuf  mois  de  Tannée  expirée  le  31  mars  1907. 

DIVISION  DU  NOU  VEAU-BRUNS WICK  ET  DE  L'ILE  DU  PRINCE-EDOUARD-Smte. 

CHAUDIÈRES  ET  MACHINES— Suite. 


Nom. 

Tonnage 
brut. 

Tonnage 
enregistré. 

Observations. 
Cause  de  la  non  inspection  et  classe  du  bateau. 

9-02 
499 
15  79 
44  51 
13  84 
22-26 

189-05 
70-05 

252-27 

38-48 

501 

920  72 

489  63 

49  04 

1,450-78 

122-42 
77  60 
18  01 
71  15 
30  59 
35  74 
72-91 
35  59 

305  77 

10  50 

16-70 

1311 

26-58 

926 

39  81 

1,414  02 

74-89 

24  94 

1,255  46 

1,34171 

272-08 
30  03 

392-46 

127  63 
10  39 

12  00 
1,00193 

158  20 

190-14 

209-31 
68-43 

128-63 
7164 
34  05 
42  62 
88  02 

234  52 
53  75 
33  65 

108  50 
99  26 

182  88 

13  44 
104  66 

12  46 
84  73 
28  81 

6 

3 

10 

30 

9 

15 

95 

42 

55 

32 

3 

526 

332 

10 

930 

34 

52 

12 

48 

19 

24 

49 

22 

161 

7 

11 

8 

18 

4 

20 

1,244 

50 

16 

579 

612 

156 

20 

266 

80 

7 

8 

631 

92 

119 

131 

21 

87 

48 

23 

23 

59 

159 

36 

22 

46 

48 

115 

9 

65 

9 

42 

19 

13 
40 

74 
27 
41 
14 
70 
47 
97 
11 
41 
35 
30 
44 
55 
23 
77 
25 
38 
27 
30 
63 
84 
61 
16 
37 
97 
07 
07 
87 
00 
93 
96 
09 
12 
25 
42 
87 
51 
07 
16 
22 
67 
79 
87 
17 
47 
72 
15 
84 
65 
47 
55 
88 
19 
24 
25 
14 
94 
26 
70 
60 

A  hélice,  vacht.  insriecté  en  iuillet. 

Arthur   , 

Atlas 

i 

t 

Dout 

n                    n 
remorqueur,  mis  en  cale, 
yacht,  non  inspecté. 

yacht,  gazoline  moteur  installé. 

remorqueur,  devant  être  inspecté. 

Springhill 

Rona 

Kilkeel 

Wanda 

Dawn . .    . .    

fiet,  pas  de  demande, 
passagers,  hors  du  district, 
yacht,  pas  encore  inspecté. 
)le  hélice.  Dassaerers.  inspecté  à  Québec. 

Pokanoket 

Double  hélice,  passagers,  hors  du  district. 
A  aubes,  remorqueur,  coque  condamnée. 

A  hélice,  fret,  pas  de  demande. 

Elfin 

Scionda  

Eva  

A  aubes,  passeur,  brûlé. 

A  hélice,  yacht,  pas  de  demande. 

il        remorqueur,  devant  être  inspecté. 

Neptune 

Quiddy 

m                       h                       h 
A  aubes                  n                       m 

Tangent 

Double  hélice         n                        h 
A.  hélice                 n                       n 

m        yacht                             n 

Hope . .    

A  aubes,  remorqueur,  attendant  chaudière. 
A  hélice,  yacht,  pas  de  demande. 

n        remorqueur         n 

Squirrel  . .  „ 

Nautilus 

Scout ...  , . 

Campobello 

n                    n                 n 
ii        yacht,  pas  encore  inspecté. 
,,        remorqueur,  hors  du  district. 
n        passagers,  pas  de  demande. 

A  aubes,  passagers               m 

Wm,  H.  Murray 

A  hélice,  remorqueur,  pas  encore  inspecté 

Northumberland 

Empress 

Double  hélice,  passagers              n 
A  hélice,  passagers                       n 

Nereid 

"        remorqueur                    n 

Champlain  

Hero 

n        passagers                         n 
A  aubes,  remorqueur                    n 
A  hélice            n                             m 

h                  n                             » 

A  aubes,  passagers                       n 

n        remorqueur                    h 

n                    n                             ii 

Lilly  Glasier 

n                    n                             n 
A  hélice              m                           » 

Sea  King 

Lillie  

Fannie 

n                   n                           " 
m        passagers                        n 
n        remorqueur                    m 

Clare           

ii        bateau  de  sauvetage     m 

m        passagers                        » 

Joseph 

n        remorqueur                    m 

fret 

Wilfrid  C 

n        passagers                         «■ 

Hampton 

Smith  Brothers 

Roue  à  l'arrière,  passagers           m 
A  hélice,  remorq.,  passagers        n 

Maggie  Miller 

Winnie 

A  aubes,  passeur,  passagers         n 

A  hélice,  remorqueur                    n 

n        passagers         -               n 

Daniel 

n        remorqueur                    n 
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7-8  EDOUARD  VII,  A.  1908 
Bateaux  à  vapeur  inspectés  durant  les  neuf  mois  de  l'année  expirée  le  3i  mars  1907. 

DIVISION  DU  NOUVEAU-BRUNSWICK  ET  DE  L'ILE-DU-PRINCE-EDOUARD-Sutte. 

CHAUDIÈRES   ET  MACHINES— Fin. 


Nom. 


G.  D.  Hunter 

Judge  Moore 

City  of  London.. . 
Fred  M.  Batt. . . . 

Islander 

T.  A.  Stewart    . . 

Wm.  Aitken 

Electra 

Montague 

Arbutus 

James  Holly 

Frederick  A...    .. 

Christina  

Irène 

Loyalist 

Help 

G.K.  King 

Alice , 

Togo 

Randolph 

Péri. 

Annie  Currier. . . . 

Fanchon 

Ada 

Latona 

Ernest 

Eva  Johnson 

Allan  Sewell 

Brunswick 

Enterprise ........ 

Dirigo 

Total  . . 


Tonnage 
brut. 


67 
36 

515 
59 
54 
35 
74 

106 

129 
46 
31 
31 
57 
10 
17 

146 
45 
15 
50 
8 
11 
10 

110 
3 
22 
12 
15 
11 

184 

210 
70 


15,011.89 


Tonnage 
enregistré. 


13 
24 
293 
38 
24 
24 
51 
78 
37 
31 
21 
21 
35 
7 

11 

90 

30 

10 

31 

5 

8 

7 

69 
2 
15 
8 
6 
7 

72 
98 
47 


,950.60 


Observations. 
Cause  de  la  non  inspection  et  classe  du  bateau. 


A  hélice,  remorqueur,  pas  encore  inspecté. 


m         passagers 
m        remorqueur 

Double  hélice,  remorqueur 
A  hélice,  passagers 

h  h 

A  aubes,  passeur 
A  hélice        n 

h        remorqueur 

n  n 

A  aubes  .. 

A  hélice  .. 

A  aubes  n 

A  hélice  n 


A  aubes 
A  hélice 


A  aubes,  passagers 

A  hélice,  yacht 

Double  hélice,  remorqueur 

A  hélice,  remorqueur 


passagers 


C.  E.  DALTON, 

Inspecteur  de  bateaux  à  vapeur. 


INSPECTION  DES  BATEAUX  A  VAPEUR  57 

DOC.  PARLEMENTAIRE  No  23a 
Bateaux  à  vapeur  inspectés  pendant  les  neuf  mois  de  l'exercice  terminé  le  31  mars  1907. 

DIVISION  DU  NOUVEAU-BRUNSWICK  ET  DE  LTLE  DU  PRINCE-EDOUARD. 

INSPECTION   DES   COQUES. 


Nom  du  bateau. 


Ludlow 

Beaver 

Alexandra 

Sybella  H 

St.  George  

R.  R.  Call 

Mai  y  O'Dell 

Miramiehi 

James  Neilson . . . 

St.  Nioholas 

Edith 

Lad  y  Dufferin . . . 

Rustler 

Nyanza 

Florence 

Lord  Kitchener. . 

Maggie  M 

Viking 

Vivian  C.  (barge) 
Admirai  Togo.   . . 

Lord  Roberts 

Flushing . . 

E.  Ross 


Mikado. 


Hillsborough. 
Aberdeen  . . . 

Aurora 

Mikado 

Dirigo 

Ouangondy . . 


Maggie  M. 


Nombre 
autorisé  de 


493 

20 
400 
40 
171 
23 
23 
B  100\ 
R  200/ 
Non  émis . . . 
75 
25 
40 
176 


17 

C    40  | 

R192/ 

40 

158 

125 

18 

40 

125 


53 


261 
187 
256 
53 
40 
235 


40 


Date  de 

l'expiration 

du 

certificat. 


1907. 


25  juin 

12     .. 

10  juill 

9     ,, 

7  n 
7  n 
9     n 


9  ., 

11  „  . 
9  "  . 

12  „  . 

13  H  . 

14  „  . 
16  ,,  . 

4  Août. 

21  Mars. 

15  Août 
24  „  . 
23    .,     . 

4  sept  . 
Il  i,  . 
2L     ,.     . 

1906. 

30déc.  . 

1907. 

10  oct... 

22  ,,  . 
19  "  . 
26  sept. . 

2     ,.     . 

18  nov.  . 

1908. 

19  mars. 


Tonnage 
brut. 


534  01 

84  75 
200  72 

70  65 
277-76 

23  16 

28  92 

75-18 

30  50 
62  20 
2155 
17  48 
10154 
83  21 
19  33 

16124 

65  78 
127  70 

58-00 
5  44 

55  98 
177  65 

29  63 


80  09 


228  67 
240  86 
364  24 
80  00 
70  13 
294  75 


Classe  du  bateau  et  où  employé. 


A  hélice,  passeur,  Saint-Jean. 

ii        passagers,  Saint-Jean. 

n  passagtrs,  rivière  Miramiehi. 
A  aubes,  passeur,  rivière  Miramiehi. 

n  passagers,  rivière  Miramiehi. 
A  hélice,  passagers,  rivière  Miramiehi. 

n        passagers,  rivière  Miramiehi. 

m        passagers,  rivière  Miramiehi. 

ii        certificat  non  émis. 

m        passagers,  rivière  Miramiehi. 

m  passagers,  rivière  Miramiehi. 
A  aubes,  passeur,  rivière  Miramiehi. 

n  passagers,  rivière  Miramiehi. 
A  hélice,  passagers,  Bathurst. 

ii        passagers,  Campbellton. 

n        passagers,  rivière  Saint-Jean. 

n        passagers,  rivière  Saint-Jean. 

ii        passagers,  rivière  Sainte-Croix. 
Remorqueur,  passagers,  rivière  Saint-Jean. 
A  hélice,  passagers,  Cap  Hopewell. 

n        passagers,  rivière  Saint- Jean. 

m        passager»,  rivière  Saint-Jean. 

ii         passeur,  rivière  Saint- Jean. 


A  hélice,  passagers,  rivière  St-Jean. 


A  hélice,  passeur  Charlottetown,  I.  -P.  -E. 
Roue  à  l'arrière,  passagers,  Saint-Jean. 
A  hélice,  passenger,  Saint-Jean. 

..        passagers,  Saint- Jean. 

ii        passagers,  Saint-Jean. 
A  aubes,  passeur,  Saint-Jean. 


65 '75     A  hélice,  passagers,  Saint- Jean. 


I.  J.  OLIVE, 

Inspecteur  des  bateaux  à  vapeur. 
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7-8  EDOUARD  VII,  A.  1908 

Bateaux  à  vapenr  inspectés  au  Canada  mais  enregistrés  ailleurs  pendant  les  neuf  mois 
de  l'exercice  terminé  le  31  mars  1907. 

DIVISION  DU  NOUVEAU-BRUNSWICK  ET  DE  L'ILE  DU  PRINCE-EDOUARD.-  Suite. 

INSPECTION  DES  coques.  —  Suite. 


Nom  du  bateau. 

Nombre 

autorisé  de 

passagers. 

Date  de 

l'expiration 

du  certificat. 

Tonnage 
brut. 

Classe  du  bateau  et  où  employé. 

Huron. 

507 

128 
507 
600 
203 
525 

1906. 

24  août  ... 

1907. 

8  juin 

15  août 

7  juin 

23  août 

22  oct 

1907. 
13  déc 

1908. 
'25  mars .... 

3,318-00 

50  94 
3,318-00 
1,414.02 

64  29 
2, 522  15 

664  00 

1,777-98 

A  hélice,  passager,  Saint- Jean  et  Boston. 

A  hélice,  passagers,  Baie  Passamaquoddy. 
h        passagers,  Saint- Jean  et  Boston. 
A  aubes,  passagers,  Saint- Jean  et  Boston. 
A  hélice,  passagers,  Baie  Passamaquoddy. 
Turbine,  passagers,  Saint-Jean  et  Boston. 

A  hélice,  fret,  cabotage. 

A  hélice,  fret,  cabotage. 

Lubec 

Huron 

Penobscot 

Eastport  . .     

Governor  Cobb 

Renwick 

Stikelstad 

I.  J.  OLIVE, 

Inspecteur  des  bateaux  à  vapeur. 


INSPECTION  DES  BATEAUX  A  VAPEUR  59 

DOC.  PARLEMENTAIRE  No  23a 

Bateaux  à  vapeur  inspectés  pour  les  neuf  mois  de  l'exercice  terminé  le  31  mars  1907. 

DIVISION  DE  LA  COLOMBIE-BRITANNIQUE. 

CHAUDIÈRES  ET  MACHINES. 


Nom. 


Kuskanook 

Nelson 

Ymir 

Konkanee 

Kaslo 

Valhalla 

Moyie 

Enterprise 

Idler 

Pilot 

Hercules 

Argenta , 

International 

Vixen  

Sandon 

Arrow 

Smuggler 

Yale 

Irène *    

Kootenay 

Columbia     

Minto 

Rossland 

Adam  Hall 

Geo.  F.  Piper 

Blonde 

Archer 

Lardo 

Proctor  

Revelstoke 

Pert     

Selkirk 

Ptarmigan     

Aberdeen 

York  

Maude  Moore 

Florence  Carlin 

Maude  Annis 

Ethel  Ross 

Riffle 

Tees 

M.  S.  Dollar...."!. 

Orion 

Dominion 

Surrey 

Joan 

Thistle 

Beaver 

Tasmanian 

Hope 

Takara  Maru 

Queen  City 

Salvor 

Lyackson 

Charmer 

Mist 

Rainbow  Tow  Barge. 
Princess  Béatrice . . . 

Bessie  Dollar 

Ranger 

Maude 


Nombre 
autorisé  de 
passagers 


300 
25 


200 

300 

30 

250 


40 

40 

300 


50 


300 


200 
300 


40 


70 

200 

70 


175 


350 

500 
75 

300 
20 
12 
12 

100 


500 

30 

300 

350 


Date 
de  l'expi- 
ration du 
certificat. 


1907. 

4  juill 

6  ,. 

6  „ 

7  •• 

7  , 

9  M 

6  „ 

9  „ 

9  „ 

9  i, 

10  „ 

10  ., 

10  h 

10  ., 

11  „ 

11  ,. 

12  M 
12  m 

12  i, 

13  „ 

13  h 

14  ,, 
14  h 
14  M 
14  u 

14  h 

15  », 

15  ,. 

16  i, 

17  - 

19  „ 

20  h 

21  , 

25  i. 

26  ». 

26  i, 
23  h 

23  „ 

24  „ 
24  „ 

7  août 

8  ,, 

9  „ 

13  ii 

14  .. 

15  .. 
21  „ 
24  ,i 

27  ,. 
5 

11 

21  n 

24  août 

9  oct.. 

12  n 

16  „ 
16  „ 

7  nov. 

20  n 

23  „ 

5  déc. 


sept. 


Tonnage 
brut. 


1,008  19 
496  01 

69  74 
347  50 
764  77 
153  23 
834  81 

20  00 

388 

7  80 

64  68 

206  32 

525  55 

7  46 

96-22 

4  50 

15  97 

36  28 

28  95 

1,117  09 

49-84 

828-91 

883-55 

144  61 

70  15 
32  64 
15  32 

960 

43  12 

308-55 

644 

58  49 

246  45 

554  04 

134  00 

8-64 

143  15 

22  54 

82-05 

36  62 

679-15 

4,216  13 

108-79 

17-58 

263  26 

82121 

838  99 

545  44 

21  10 

78  49 

30  32 

39121 

886  89 

2193 

1,044  41 

28  68 

54  31 

1,289  51 

4,329-19 

53  20 

174  99 


Classe  du  bateau  et  où  employé. 


Roue  à  l'arr. ,  fret  et  passagers,  lac  Kootenay. 

A  hélice,  remorq.,  lac  Kootenay 

Roue  à  l'arr. ,  fret  et  passagers,  lac  Kootenay. 

M  II  II 

A  hélice,  n  n 

Roue  à  l'arr.,  m  h 

A  hélice,  remorq.,  lac  Kootenay. 


Roue  à  l'arr.,  fret  et  passagers,  lac  Kootenay. 

n  n  n 

A  hélice,  yacht,  lac  Kootenay. 

n        fret  et  passagers,  lac  Slocan. 

n        remorq.,  lac  Slocan. 

n  it        rivière  Colombie. 


Roue  à  l'arr.,  fret  et  passagers,  rivière  Colombie. 

A  hélice,  remorq.,  rivière  Colombie 

Roue  à  l'arr.,  fret  et  passagers,  rivière  Colombie. 

Double  hélice,  remorq.,  rivière  Colombie. 
A  hélice,  fret  et  passagers,  rivière  Colombie, 
n        remorq.,  rivière  Colombie. 


n        fret  et  passagers,  lac  à  la  Truite. 
Roue  à  l'arr.,  fret  et  passagers,  rivière  Colombie. 
Remorq.,  haut  de  la  rivière  Colombie. 
Yacht,  haut  de  la  rivière  Colombie. 
Roue  à  l'arr.,  fret  et  passagers,  rivière  Colombie. 

n  ii  lac  Okanagon.. 

Double  hélice,  n  n 

A  hélice,  yacht,  lac  Okanagon. 
Roue  à  l'arr.,  remorq.,  lac  Shuswap. 
A  hélice,  remorq.,  lac  Shuswap. 
Roue  à  l'arr.,  remorq.,  rivière  Thompson. 

Il  M 

A  hélice,  fret  et  passagers,  cabotage,  C.-B. 

n        ports  de  la  C.-B.  et  Chine. 

n        cabotage  de  la  C.-B.,  baleinier. 

ii        remorq.,  cabotage  intérieur. 
A  aubes,  passeur,  Burrard  Inlet. 
Double  hélice,  fret  et  passagers,  cabotage,  C.  -B. 
A  hélice,  n  n 

Roue  à  l'arr.,  fret  et  passageis,  rivière  Fraser. 
Double  hélice,  passagers,  canal  Alberni. 
A  hélice,  remorq.,  cabotage,  C.-B. 

n  m  n 

n        fret  et  passagers,  cabotage,  C.-B. 

n        sauvetage,  cabotage,  C.-B. 

n        remorq.,  ., 

n        fret  et  passagers,  cabotage,  C.-B. 

n        passeur,  de  Nanaïmo  port. 

n  fret  et  passagers,  cabotage,  C.-B. 

n  ports  de  la  C.B.  et  Chine. 

n  remorq.,  cabotage,  C.-B. 

m  fret,  m 


60 


MARINE  ET  PECHERIES 


7-8  EDOUARD  VII,  A.  1908 
Bateaux  à  vapeur  inspectés  pour  les  neuf  mois  de  l'exercice  terminé  le  31  mars  1907. 

DIVISION  DE  LA  COLOMBIE-BRITANNIQUE-Smïe. 

CHAUDIÈRES   ET   MACHINES— Suite. 


Nom. 


J.  L.  Card 

Fera 

Venture 

Sadie 

QueenCity  (remorq.) 

Otter 

Albion 

Flossie .     

Edith 

Alert     

Lorne 

Pilot     

Bute 


Total 


Nombre 
autorisé  de 


305 
12 


70 


Date 
de  l'expi- 
ration du 
certificat. 


1908. 


janv. 


fév. 
janv. 
fév. . 


Tonnage 
brut. 


141 

23 
812 

49 

67 
365 

88 
4 

41 

43 
287 
279 

48 


27,785-99 


Classe  du  bateau  et  où  employé. 


Double  hélice,  fret,  cabotage,  C.-B. 

A  hélice,  remorq.,  cabotage,  C.-B. 

Double  hélice,  fret  et  passagers,  cabotage,  C.-B. 

A  hélice,  remorq.,  cabotage,  C.-B. 

t.        fret  et  passagers,  cabotage,  C.-B. 
h        remorq.,  cabotage,  C.-B. 


port  de  Nanaïmo 
cabotage,  C.-B. 


J.  A.  THOMSON, 

Inspecteur  de  bateaux  à  vapeur. 


Bateaux  à  vapeur  inspectés  en  Canada  mais  enregistrés  ailleurs  pendant  les  neuf  mois 
de  l'exercice  terminé  le  31  mars  1907. 

DIVISION  DE  LA  COLOMBIE-BRITANNIQUE-Smte. 

CHAUDIÈRES  ET  MACHINES— Suite. 


Nom. 

Nombre 
autorisé  de 
passagers. 

Date 
de  l'expi- 
ration 
du 
certificat. 

Tonnage 
brut. 

Droits  de 
tonnage  et 
honoraires 
d'inspec- 
tion. 

Classe  du  bateau  et  où  employé. 

Princess  Victoria  . . . 
Ramona 

1,000 
172 
233 
200 
150 
300 

1907. 

10  août  . . 
20  juill... 
28  juin.  . . 
13  janv. . . 

11  avril  . . 
25  mars  . 

1,943.22 

1,061.39 

1,369.22 

716.00 

342.59 

765.30 

155  44 

Double  hél.,  fret  etpass.,  cabot.,  C.-B. 
A  hél.,  fret  et  pass.,  C.-B.  et  étranger. 
A  hél.,  fret  et  pass.,  ports  de  la  C.-B. 
A  hél.,  fi.  et  pass.,  p'tsdelaC.-B.  etétr. 
A  hél.,  fret  et  passagers,  étranger. 
A  hél.,  fret  et  passagers,  étranger. 

Camosun 

Whatcom 

109  52 

Waileale 

Indianapolis 

Total 

6,197.72 

264  96 

J.  A.  THOMSON, 


Inspecteur  de  bateaux  à  vapeur. 


INSPECTION  DES  BATEAUX  A  VAPEUR 

DOC.  PARLEMENTAIRE  No  23a 

Bateaux  à  vapeur  non  inspectés  durant  les  neuf  mois  de  l'exercice  terminé  le  31 

mars  1907. 

DIVISION  DE  LA  COLOMBIE-BRITANNIQUE-Sufte. 

CHAUDIÈRES   ET  MACHINES— -Suite. 
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Nom. 


Trader 

Mt.  Royal 

R.  P.  Rithet..    . 

Iroquois 

Edna  Grâce 

Nidge 

Daisy    

Selkirk 

City  of  Nanaimo 

Okanagari 

Amur 

Belle 

Princess  May . . . 

Shamrock 

Elirt 

Eorager 

Maple  Leaf 

Albert  Lea 

Patsy 

Total 


Tonnage 
brut. 


167.18 

471.03 

816.69 

195.49 

42.00 

57.91 

60.10 

141.63 

761.37 

,077.78 

907.17 

66.62 

,717.00 

23.83 

3.58 

89.57 

8.84 

18.67 

6.99 


6,633.45 


Tonnage 
enregistré. 


113.69 

295.90 

686.16 

94.38 

22.00 

59.38 

40.87 

86.47 

517.74 

679.01 

570.17 

45.30 

891.74 

14.00 

1.73 

57.31 

4.58 

12.89 

4.76 


4,178.08 


Cause  de  la  non  inspection  et  classe  du  bateau. 


}■  Seront  inspectés  plus  tard. 


J 

}-  Pas  de  demande, 
j 


J.  A.  THOMSON, 

Inspecteur  de  bateaux  à  vapeur. 
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7-8  EDOUARD  VII,  A.  1908 
Bateaux  à  vapeur  inspectés  durant  les  neuf  mois  de  l'exercice  terminé  le  31  mars  1907. 
DIVISION  DE  LA  COLOMBIE-BRITANNIQUE  ET  DU  fUKON. 

CHAUDIÈRES,    MACHINES   ET  COQUES. 


Nom. 

Nombre 
autorisé  de 
passagers, 

Date 
de  l'expi- 
ration 
du 

certificat. 

Tonnage 
brut. 

Classe  du  bateau  et  où  employé. 

Flyer 

1907. 

1er  juill. . . 
1er  mars . 
1er  juin. . 

5  juill... 

5     n         . 

4  janv.  . 

11  juill.... 

12  „ 

12     n         .. 

12        M 

14  juin.  . . 

16      n         . 
16      M          .. 

16  juill.... 

17  -       .. 
1er  août.. 
1er  m 

2  M 

5  ..       . 

6  ..       . 

8  „           . 

9  I, 

10  M              . 

11  M 

14     „       . 
17    - 

3  sept.  . 

3  ..       .. 

4  ..       . 

4  .,       . 

3       I,           . 

5  M              . 

5    ,.       . 
10    .. 
14    .,       . 

19  .  „       . 

20  ..       . 

21  ,        . 

26  ..       . 
8  juin.  . 
3oct.... 

8  m       . 

9  n 

10    "       . 

16  ..       . 

24  .. 

25  ..       .. 

17  .,       .. 
3  nov 

1er  ii 
25  oct  . . . . 
5  nov 
1er  n 

1  ..       . 

2  n       . 
12    ..       .. 
1er  ii 

14    ,. 
20    „       . 

27  .. 
3déc.  .. 

3  .. 

48 

72 

105 

27 

15 

37 

36 

23 

20 

20 

20 

34 

19 

17 

25 

716 

466 

777 

716 

779 

987 

85 

263 

678 

590 

557 

716 

10 

214 

241 

225 

201 

67 

99 

13 

39 

19 

16 

40 

76 

18 

38 

74 

24 

56 

147 

597 

20 

60 

13 

16 

88 

91 

72 

51 

34 

51 

13 

122 

65 

90 

251 

A  hélice,  remorqueur,  cabotage. 

Bermuda 

Belfast 

n 

Gypsy 

M 

Rambler 

Linda 

ii                n                   n 

Fraser 

Constance 

ii                   n 

Dolphin 

Beaver 

Dorothy 

12 
40 

"                ii                   n 
n        passagers,  cabotage. 
n        remoiqueur,  cabotage. 

Chinook 

Sonoma 

Sea  Foam    

Favorite 

40 
60 

n                n                   n 
n        passagers,  cabotage, 
i"         remorqueur,  cabotaere. 

Columbia 

Bonanza  King 

Selkirk 

Victorian 

Dawson 

175 
60 
175 
175 
175 
175 

ièô' 

150 
150 

60 
175 

20 
100 
150 
130 
130 

30 

Roue  à  l'arrière, 
n                  i 

n 

„ 

n                  i 
n                  i 
n                  i 
n                  i 

n                  i 

•i                  i 

A  hélice,  remorq 

fret  et  passagers,  fleuve  Yukon. 

n                     n 

n                     n 

White  Horse 

Olive  May     

n                     n 
ret,  fleuve  Yukon. 
Fret  et  passagers,  fleuve  Yukon. 

Tyrrell 

Casca 

Lightning 

n                     n 

Canadian 

n                     n^- 

MabelF 

Scotia 

n      bras  Taku. 
n      lac  Atlin. 

Gleaner 

n      bras  Taku. 

Thistle 

n     fleuve  Yukon. 

La  France 

Quick  , 

Coutli 

ueur.  cabotaere. 

Clarence 

n                  ii                 ii 

McCulloch 

Naiade 

'  '  30  ' 

n                  n                 n 
n        passagers,           h 

Stella 

n        remorqueur,  cabotage. 

Eva 

n                  m                 n 

Clayburn 

Horseshoe 

12 

n                  n                 n 

Albatross . 

n                  n                 n 

Restless 

Winneta 

n                  n                 n 

New  Era 

Sarah  M.  Renton  . . . 

Cassiar 

Thames 

Squid 

20 

15 

300 

12 

n        fret  et  passagers,  cabotage. 
m        remorqueur,  cabotage, 
n        fret  et  passagers,  cabotage, 
n        remorqueur,  cabotage. , 
n        pêche,  cabotage. 

Elsie 

n        remorqueur,  cabotage. 

Pender 

n                  n                     '■ 

Progressive 

Fingal 

n                  n                     •• 
m        fret,  cabotage. 

Clansman 

Kildonan 

n        remorqueur,  cabotage. 

Topaz   

12 

Staffa    

n        fret,  cabotage. 

Clarence.. 

n        remorqueur,  cabotage. 

J.  E.  Boyden 

n                  n                     n 

Mystery  

n                  n                     n 

Shamrock 

12 
175 

n                 ••                     •• 

Ramona  

•i                  n                     « 

INSPECTION  DES  BATEAUX  A  VAPEUR 
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DOC.  PARLEMENTAIRE  No  23a 

Bateaux  à  vapeur  inspectés  durant  les  neuf  mois  de  l'exercice  terminé  le  31  mars  1907. 
DIVISION  DE  LA  COLOMBIE-BRITANNIQUE  ET  DU  YUKON— Suite. 

INSPECTION   DES   CHAUDIERES,    MACHINES  ET  COQUES.—  Suite. 


Nom. 

Nombre 
autorisé 

de 
passagers. 

Date  de 
l'expira- 
tion du 
certificat. 

Tonnage 
brut. 

Classe  du  bateau  et  où  employé. 

Mowitz 

7  déc.    . . 

8  i,     . 

14  ,.     . . 

15  .i     . 
20      „     . . 
26      „     . . 

4  janv. . . 
4       .,     -.. 

11  ,,     . . 
18      „     . . 

18        M       .. 

28      „     . 
1      ..     . 

6            M         . 

9  „     .. 

12  h     . 
14      »,     . 

16  „     . . 

23  i.     . . 
20      »     . . 
28      „     . . 
28      „     . . 
1er  mars. . 
L2      ,. 

12      „     . 
12      „     . . 
12      „     . . 
14       „     .. 
22      h     . . 

24  „     . . 
26      „     . . 

26  „     . . 

27  ..     . . 
27      -,     . . 
27      -     . . 

49 
99 
14 
12 

101 
15 

257 
97 

264 
77 
37 

172 
40 
10 
19 

326 
50 
90 
23 

231 

256 
29 
7 
46 
28 
39 
12 
71 
95 

119 
21 
87 

253 
84 
15 

A  hélice,  remorqueur,  cabotage. 

Storm  King 

Tillicum 

Vesta 

10 
60 

Comox 

Delta 

;:      ::       ;; 

Favorite 

Etta  White 

100 

Roue  à  l'arr.  fret  et  passager,  Rivière  Fraser. 
A  hélice,  remorqueur,  cabotage. 
Roue  à  i'arr.    fret  et  pasager,  Rivière  Fraser. 
A  hélice,  remorqueur  cabotage. 

Transfer 

Vulcan 

120 

Brunette 

Active 

Maple  Leaf 

Gypsy 

M 

Brant ....        

H 

Britannia 

300 

A  hélice,  fret  et  passager,  cabotage. 

Burt 

h         remorqueur,  cabotage. 

Défiance 

39 

m        fret  et    passager,  cabotage. 
h        remorqueur,  cabotage, 
ii        fret  et  passager,  cabotage. 

Il                           II                                    II                           M 

h        remorqueur,             n 

Greenwood . 

Capilano 

Coquitlam 

Vigilant 

25 
75 

Lily 

Firefly 

Clutha 

Roue  à  l'arr.,  remorqueur,  Rivière  Fraser. 
A  hélice,  remorqueur,  cabotage. 

Linda 

Orillia 

Tepic 

Oscar 

11 

h        fret,  cabotage 

Cascade 

Stranger 

n        remorqueur,  cabotage. 

Phoenix 

Belcarra 

Claxton 

20 
225 

Il                                 II                                                 M 

n                "et  passagers,  cabotage. 
m        de  pêche,  cabotage. 

Nagasaki 

m         remorqueur,  cabotage. 

Total 

14,244 

M.  RICHARDSON, 

Inspecteur  de  bateaux  à  vapeur. 
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Bateaux  à  vapeur  inspectés  en  Canada,  mais  enregistrés  ailleurs  durant  les  neuf  mois 
de  l'exercice  terminé  le  31  mars  1907. 

DIVISION  DE  LA  COLOMBIE-BRITANNIQUE  ET  DU  YUKON -Suite. 

INSPECTION  DES    CHAUDIERES,    MACHINES  ET  COQUES.  —Suite. 


Nom. 

Nombre 

autorisé 

de 

passagers. 

Date 
de  l'expi- 
ration du 
certificat. 

Tonnage 
brut. 

Droits 
de  tonnage 

et 
|honoraires 
d'inspec- 
tion. 

Classe  du  bateau  et  où  employé. 

Seattle  No.  3 

Lavelle  Young 

T   C.  Powers 

Monarch 

Hannah 

175 

100 
170 
164 
275 

1907. 

10  juillet. . 

'10      „     . . 
10      „     . . 
10      „     . . 
10      „ 
23  mars  . . 

548 

506 

820 

463 

1,211 

1,700 

$      c. 

40  48 
65  60 
37  04 
96  88 

Roue  à  l'arrière,  fret  et  passagers,  fleuve 
Yukon. 

Haldis 

A  hélice,  fret,  cabotage. 

Totil 

6,617 

240  00 

F.  M.  RICHARDSON, 

Inspecteur  de  bateaux  à  vapeur. 

Bateaux  à  vapeur  non  inspectés  durant  les  neuf  mois  de  l'exercice  terminé 

le  31  mars  1907. 

DIVISION  DE  LA  COLOMBIE- BRITANNIQUE  ET  DU  YUKON.—  Suite. 

INSPECTION   DES    CHAUDIÈRES,    MACHINES  ET   COQUES. — Suite. 


Nom. 

Tonnage 
brut. 

Tonnage 
enregistré. 

Remarques. 
Cause  de  la  non  inspection  et  classe  du  bateau. 

Robert  Kerr 

Iris 

1,123 
38 
57 
18 

8 
14 
128 
13 
13 
35 
31 
32 
26 

6 
71 
11 

7 

12 
33 

7 

6 
34 

8 
13 

'24" 
39 
12 

5 
10 
89 

8 

9 
24 
21 
18 
18 

4 
45 

4 

5 

8 
18 

5 

4 
23 

5 

9 

Vieux  navire  à  charbon,  pas  de  demande. 
A  hélice,  remorqueur                    <> 

Jessie  Mac ....     ... 

Trobadour 

Lora  

Sendai  

Dauntless 

Winnif  red 

Clive 

Clara  Young 

Tyee 

Hope 

A  hélice,  remorqueur,  hors  d'atteinte. 

Olive 

Roue  à  l'arr.,  remorqueur,  hors  d'atteinte. 

On  Time 

A  hélice,  remorqueur,  hors  d'atteinte. 

Uno  

„ 

Leonora   ....    

Milkmaid   

Hubert 

Chinook 

Kootenay 

ti             h                                   ii 

Il                             M                                                                                    H 

Total. . . 

1,644 

307 

F.  M.  RICHARDSON, 

Inspecteur  de  bateaux  à  vapeur. 
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DOC.  PARLEMENTAIRE  No  23a 

Bateaux  à  vapeur  inspectés  durant  les  neuf  mois  de  Tannée  expirée  le  31  mars  1907. 
DIVISION  DE  LA  COLOMBIE-BRITANNIQUE. 

INSPECTION   DES  COQUES. 


Nom. 

Nombre 
autorisé  de 
passagers. 

Date 
de  l'expi- 
ration du 
certificat. 

Tonnage 
brut. 

Classe  du  bateau  et  où  employé. 

Maude 

1907. 

27  déc... 

7  janv.  . 

8  „     .. 

11            M         . 

11  M         . 

12  „     . 

14  h     . 
20      m     . 
29      „     . 
lOfév.  ... 

13  .,     . 

14  ..     . 

15  ..     . 

15  M        . 

16  ..     . 

17  .i     . 
14  mars  , 

26  „     . 

27  ..     . 

174  99 

49-30 

812  45 

264-16 

17174 

101  17 

256  58 

365  97 

43  81 

325-94 

287-96 

256-33 

89-88 

279-05 

231  14 

152-18 

70-87 

87-18 

252  64 

Fret,  C.-B.,  cabotage. 

Remorqueur  et  passagers,  C.-B.,  cabotage. 

Fret  et  passagers,  C.-B.,  cabotage. 

Sadie 

Venture , 

12 

305 

120 

18 

60 

100 

70 

35 

300 

20 

78 

39 

22 

70 

30 

15 

20 

230 

ii                h       ports  de  la  C.-B. 

Comox 

Favorite 

Otter 

,,                h      ports  de  la  C.-B. 
Remorqueur  et  passagers,  Nanaïmo. 
Fret  et  passagers,  ports  de  la  C.-B. 
Remorq.          ..                    m 
Fret                 m                   ii 

Alert 

Britannia 

Lorne  

Coquitlam 

Défiance. .    

Pilot    

Capilano 

Czar 

M                                            II                                            II 

Remorq.          n                    i. 
Fret 

Tepic      

Phoenix 

Belcarra 

Total 

4,273  34 

J.  C.  KINGHORN, 

Inspecteur  des  coques. 


Bateaux  à  vapeur  inspectés  en  Canada,  mais  enregistrés  ailleurs,  pendant  les  neuf  mois 
de  l'exercice  expiré  le  31  mars  1907. 

DIVISION  DE  LA  COLOMBIE-BRITANNIQUE. 

INSPECTION  DES   COQUES. 


Nom. 

Nombre 
autorisé  de 
passagers. 

Date 
de  l'expi- 
ration du 
certificat. 

Tonnage 
brut. 

Classe  du  bateau  et  où  employé. 

200 
150 

'  '300 

1907. 

13  janv. . . 
11  avril. . . 
23  mars. . . 
25      .... 

716 
342 
1,700-8 
765  30 

A  hélice,  fret  et  passagers. 

Haldis  

Indianapolis 

..                        .1 

Total 

3, 524  10 

J.  C.  KINGHOHN, 
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Inspecteur  ries  coques. 
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Bateaux  à  vapeur  inspectés  durant  les  neuf  mois  de  l'année  expirée  le  31  mars  1907. 

DIVISION  DE  KEWATIN,  MANITOBA  ET  DES  TERRITOIRES  DU  NORD-OUEST. 

INSPECTION   DES  CHAUDIERES,    MACHINES  ET  COQUES. 


Nom. 


Nombre 
autorisé  de 


Grahame 

Keewatin 

Wrigley  . , 

Eva 

Providence  

St.  Joseph 

Primrose 

Peace  River ...... 

St.  Charles 

Midnight  Sun 

Strathcona.  .* 

Prospector 

Beaver 

Alberta 

Pathfinder 

City  of  Prince  Albert. 
Marion 


Eliza  Williams. 
Edward  Fisk... 
Estell  ...:.... 

Georgena 

Frank  Bar  nés. . 
Curlew 


Superior 

Orcadia 

William  Why te. 

Galatia 

Irène 

Fire  King 

Victor 

Iceland 


Non  émis , 


Non  émis 
Non  émis 
Non  émis 


Non  émis 


Total 


Non  émis 
Non  émis 


Non  émis 


1907. 

2  juillet. , 

5      ,,  ., 

7      .,  .. 

7      ..  ., 

7      .,  .. 

9       M  . 

11      ,.  . 

24      ..  . 


Date 
de  l'expi-     Tonnage 
ration  du        brut, 
certificat. 


20  août. 


août. 


28 

28  „ 

28  t. 

28  ,. 

1906. 

31  déc. 

30  ,. 

31  M 
31  M 
31  ,, 


1907. 

11  sept. 
11      .. 
21        u 


1er  oct. 
2       „ 


360 
20 

104 

49 

6 

27 
8 

271 
28 

145 
76 
52 
80 

315 
22 

139 
31 


61  63 


88-51 

25  86 
17  81 
46  10 

971 
10190 

26  32 
33  70 


2,431-59 


Classe  du  bateau  et  où  employé. 


A  aubes,  passagers,  rivière  Athabasca. 
A  hélice,  remorqueur,  rivière  Athabasca. 

u        passagers,  fleuve  Mackenzie. 

m        remorqueur,  fleuve  Mackenzie. 


A  aubes,  remorqueur,  rivière  de  l'Esclave. 
A  hélice  <■  u 

A  aubes, 
A  hélice, 
A  aubes, 


rivière  de  la  Paix. 
fret,  rivière  de  la  Paix, 
passagers,  rivière  Athabasca. 
fret,  rivière  Saskatchewan. 


passagers,  rivière  Saskatchewan. 
remorqueur,  rivière  Saskatchewan. 


A  hélice 


A  hélice,  remorqueur,  Baie  du  Tonnerre. 


A  hélice,  passagers,  lac  Supérieur. 

u        remorqueur  de  pêche,  lac  Supérieur. 

u        passagers,  lac  Wabigoon. 

u  ii  u 

u  u  n 

A  aubes,  pompe  à  Sable,  rivière  Rouge. 
A  hélice,  remorqueur,  lac  Manitoba. 


G.  P.   PHILLIPS, 
Inspecteur  de  bateaux  à  vapeur. 
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DOC.  PARLEMENTAIRE  No  23a 
Bateaux  à  vapeur  non  inspectés  durant  les  neuf  mois  de  l'exercice  expiré  le  31  mars  1907. 

DIVISION  DE  KÉWATIN,  MANITOBA  ET  TERRITOIRES  DU  NORD-OUEST. 

INSPECTION   DES   CHAUDIERES,    MACHINES   ET  COQUES. 


Tonnage 

Tonnage 

Observations. 

brut. 

enregistré. 

Cause  de  la  non  inspection  et  classe  du  bateau. 

Wapiti 

1811 

12  32 

A  hélice,  devant  être  inspecté. 

M                                             II 

Pastime 

14  82 

11-45 

DayStar 

13  47 

916 

M                                                 II 

Erin 

13  80 

9  39 

Il                                                 II 

Mather     

144  53 

98  29 

Il                                                 II 

26  29 
129  28 

15  56 
73  43 

Empress 

Il                                                 II 

Rat  Portage 

14  63 

995 

Widgeon 

Frank  Marshall 

292 

156 

Il                                                 II 

2976 

20  74 

Il                                                 II 

Nightengale 

506 

3  04 

,, 

Otter 

16  11 

10  96 

Il                                                 II 

Clipper 

52  95 
77  70 

32  43 
24  52 

Argyle 

Il                                                 II 

Queen 

3165 

18  71 

Il                                                 II 

51  08 
20  38 

34  74 
13  42 

M 

Wanderer 

Il                                                 II 

Standard 

15-78 

10  74 

Il                                                 II 

Rambler     

25-83 

17  56 

Il                                                 II 

Helen  S 

12-68 

863 

Il                                                 II 

Sport 

16  26 

11-64 

Il                                                 II 

Catherine  S 

66  60 

27-58 

45  29 
18  68 

Villeneuve 

Il                                                 II 

Scud  

35  05 

22-56 

Il                                                 II 

Fi  ve  Roses 

42  93 
11-30 

29  49 
769 

Hunter ...    

Il                                                 II 

38  31 

2151 

Il                                                 II 

Ethel  Banning 

37  54 

25  35 

Il                                                 II 

King  Fisher = 

76  74 

52  19 

Il                                                 H 

Chieftain 

36  26 

24  66 

Il                                                II 

Kenora 

486-84 
20  19 

368-89 
13  73 

Gracie  B 

Il                                                 H 

Aima  V 

55  65 

37-85 

Il                                                 1' 

Shamrock 

79-84 
81  84 

55  29 
50  02 

Keewatin 

Il                                                 II 

Mary  Hatch 

121  18 

82-40 

Il                                                 II 

Ethel 

20  20 

674 

Il                                                 II 

Savage 

24  96 

16  98 

Il                                                II 

Hunter  

11-30 
25  64 

7-69 
17  44 

Laura  A 

Algoma . 

68-59 

46  65 

Il                                                 II 

Erin   

13  80 

939 

Il                                                II 

Majestic 

135  22 

95  93 

Il                                                 H 

Jim  Harty 

665 

453 

Il                                                 II 

Lady  of  the  Lake 

20143 

155-11 

Il                                                 II 

Viking 

1724 

1177 

Il                                                 II 

Mikado 

241  73 

168-38 

Il                                                M 

Manitou 

107  03 

59  03 

Il                                                H 

Lotta  S 

48-03 
18-57 

23  66 
12  63 

Lady  Ellen 

Il                                                 II 

40  73 

27  70 

Il                                                II       . 

Cumberland 

6196 

42  14 

Il                                                II 

John  Bull 

12  66 

8  61 

Il                                                II 

Idell  

33  92 
60  85 

36  76 

37  23 

Il                                                 II 

74-66 

50-77 

,, 

Wolveiine 

278-32 
413  99 

189  26 
281-53 

Premier 

Il                                                 II 

Frank  Burton 

93  74 

62  91 

Il                                                II 

Redwing 

23  14 

15  47 

Il                                                II 

Daisy 

26  33 

7-37 

Il                                                II 

Ospray 

2122 

13  97 

Il                                                   H 

23a— 5£ 


68  MARINE  ET  PECHERIES 

7-8  EDOUARD  VII,  A.  1908 
Bateaux  a  vapeur  non  inspectés  durant  les  neuf  mois  de  l'exercice  expiré  le  31  mars  1907. 

DIVISION  DE  KÉWATIN,  MANITOBA  ET  TERRITOIRES  DU  NORD-OUEST-Smïe. 

INSPECTION   DES  CHAUDIERES,   MACHINES   ET    COQUES.—  Suite. 


Nom. 


Balmoral 

Iland 

Highlander  ... 

Frederick  

City  of  Selkirk 

Alexander 

J.  M.  Smith..    .    . . 

Majestic 

Rocket 

Ogema 

Nelson  River.   

Spray 

Fisherman 

Cygnet    

Alert 

Marvyl 

Pétrel 

Pioneer 

G.  P.  Mclntosh   . . 

Picket 

James  Whalen 
Dredge  Dominion. 

Inez 

Dredge  No  6 

Kaministique 

Viper 

Laura  Grâce 

Dredge  I  X  L 

Minitaga    

Siskiwitt 

James  Adams 

Dragueur  n°  8 . . . 

Dragueur  n°  7 

Dragueur  n°  5 

Nora 

Viking 

Glenora 

Bertha.  . . ..      

Maple  Leaf 

Grèbe 

Béatrice  M 

Jessie  B 

Eagle 

Mur  el     

Minnitakie 

Circe  

James  Mayhew  . . 

Herbert 

Gracie 

James  Storey    . . . 

Little  Bobs 

Agwindi 

Brothers 

Cariboo 

D.  L.  Mather... 

Dispatch 

Dryden  Bell 

Marguerite 

Marie 


Tonnage 
brut. 


59 

35 

457 

163 

179 

63 

56 

29 

9 

17 

44 

37 

27 

225 

167 

16 

58 

44 

313 

595 

59 

209 

105 

33 

85 

100 

72 

47 

50 

328 

240 

230 

20 

15 

16 

10 

5 

9 

36 

4 

11 

16 

17 

2 

16 

21 

41 

48 

13 

307 

17 

28 

103 

14 

15 

5 

3 


Tonnage 
enregistré. 


Observations. 
Cause  de  la  non  inspect.  et  classe  du  bateau. 


23- 
20- 
39- 
26- 

278' 
37' 

121 
43 
22' 
14 
6 
11 
30 
25' 
18 

153 

93 

8 

39 

30 

156 


"  34:45' 

72  04 
1918 
58  19 

"29:43" 
34  27 
34  66 

13 

10 

9 

7 

3 

6 

26 

3 

8 

11 

12 

0 

11 

9 

28 

33 

8 

143 

11 

19 

70 

10 

11 

3 

2 


A  hélice,  devant  être  inspecté. 


Devant  être  inspecté. 


A  hélice,  devant  être  inspect 
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DOC.  PARLEMENTAIRE  No  23a 
Bateaux  à  vapeur  non  inspectés  dnrant  les  neuf  mois  de  l'année  expirée  le  31  mars  1907. 

DIVISION  DE  KEEWATIN,  MANITOBA  ET  TERRITORIES  DU  NORD-OUEST.—  Suite.. 

INSPECTION   DES   CHAUDIÈRES,    MACHINES   ET  COQUES— Suite. 


Nom. 


Orcadia 

St.  Joe 

Mikado 

Northern  Light. 

Sultana ...    

Lulu  M.  Ray 

Josie 

Northern  Light . 


Total . 


Tonnage 
brut. 


23 

117 

24 

102 

3 

32 

12 

16 


9,402  65 


Tonnage 
enregistré. 


4,700  44 


Observations. 
Cause  de  la  non  insp.  et  classe  du  bateau . 


A  hélice,  devant  être  inspecté. 

m        pas  en  activité. 

h        à  être  inspecté. 
A  aubes,  devant  être  inspecté. 
A  hélice,  devant  être  inspecté. 


G.  P.  PHILLIPS, 

Inspecteur  de  bateaux  à  vapeur. 
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Tabeau  indiquant  le  nombre  de  bateaux  à  vapeur  ajoutés  à  la  marine  canadienne  pen- 
dant les  neuf  mois  de  l'exercice  expiré  le  31  mars  1907,  leur  classe,  la  force  de  leurs 
machines,  s'ils  sont  de  bois  ou  de  fer,  leur  tonnage  brut  et  enregistré,  où  construits, 
où  et  comment  employés. 

ONTARIO-OUEST,   DIVISION  DE  TORONTO. 


Nom, 

îl 

Classe. 

Bois, 
fer  ou 
acier. 

Tonnage 
brut. 

Tonnage 
enregis- 
tré. 

Où  construit. 

Où  et  à  quoi  employé. 

Cayuga 

328-75 

1500 

450 

510 

426 

125  90 

960 
493- Il 

Doub.  hélice. 
Dragueur. 
A  hélice. 

m        .... 
Doub.  hélice. 

Dragueur. 

Acier 

Bois 

h     

Fer 

Bois 

2,199 

474 

12 

24 

21 
1,708 

301 

1,168 

372 

9 

16 

14 
1,030 

246 

Toronto,  Ont.. 
Welland,  Ont. 
Port    Stanley, 

Ont 

Pentwater, 

Mich 

Buffalo,  N.Y.. 
h           .. 

Bay  City,  Mich 

Lac  Ontario,  pass'gr. 
Midland  Hr.,  drag'r. 

L.  Erie,  remorq.  pêc. 

„ 

Monarch 

Nettie  B 

BerthaL.  Cockell. 

Jean 

lonic 

E.  Hall  No.  1.... 

Lacs  et  rivières,  fret 

et  passageis. 
Sarnia  Bay,  drageur. 

Total 

4,379 

2,855 

JNO.  DODDS, 

Inspectear  de  bateaux  à  vapeur. 


ONTARIO-OUEST,  DIVISION  DE  TORONTO. 


Brant 

CityDredgeNo.  2 

Sun  Beam 

Thelma 

Mattie 

Helen 

Lena 

Iona . 

Algonquin . 

Excelsior 

Dredge 

Helena 

Hardy 

Total 


8 

53 

24 

477 

1 

06 

515 

393 

607 

607 

14 

703 

32 

66 

7-5 

10  02 

•607 

13  5 

113 

541 

A  hél.,  rem 
A  hélice 


Bois 

49 

33 

Acier 

279 

234 

Bois 

4 

2 

n      .... 

3 

2 

ii      ... 

2 

1 

n      .... 

3 

2 

n      .... 

3 

2 

n      .... 

21 

14 

„ 

305 

200 

Acier 

Non  offi 

ciel 

Bois 

» 

n      .... 

3 

2 

n      .... 

94 

64 

766 

556 

Port  Robinson 

Toronto    

PortSandfield. 

Hamilton 

Toronto 

Hamilton 

n         

Kingston 

Lake  of  Bay  s.. 
Welland...".. 

Bell  Ewart  . . . 
Toronto . 


Canal  Welland,  rem. 
Toronto  Bay,  drag'r. 
Lac  Muskoka,  pass. . 


Lac  Muskoka,  yacht. 
Huntsville,  pass'gr. 
Midland,    drague    à 

cuiller. 
Lac  Simcoe,  drague . 
Hamilton  Bay,     .. 


J.  B.  STEWART, 

Inspecteur  de  bateaux  à  vapeur. 
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DOC.  PARLEMENTAIRE  No  23a 

Tableaux  indiquant  le  nombre  de  bateaux  à  vapeur  ajoutés  à  la  marine  canadienne 
pendant  les  neuf  mois  de  l'exercice  terminé  le  31  mars  1907  ;  leur  classe,  la  force 
de  leurs  machines,  s'ils  sont  de  bois  ou  de  fer,  leur  tonnage  brut  et  enregistré,  où 
construits,  et  où  et  comment  employés. 

DIVISION  DE  COLLINGWOOD. 


Nom. 

Chevaux- 
vapeur. 

Classe. 

Bois,  fer 

ou 

acier. 

Tonnage 
brut. 

113 
2 
5 

30 
30 

Tonnage 
enre- 
gistré. 

Où  construit. 

Où  et  à  quoi 
employé. 

A.  F.  Bowman. . . 

Puffing  B  i  1 1  y  , 

(gazoline) 

Siesta  (gazoline) . . 

Emily  May 

David  Marwick . . 

327 

•8 

16 

93 

135 

A  hélice 

ti        ... 

it      

Bois 

ii      .... 
ii      .... 
n      ... 

77 

2 

3 

20 

20 

Collingwood . . 
Waubaushene. 

Collingwood  . . 
Tobermoy 

Tous  les  lacs  et  riviè- 
res, remorqueur. 

Penetanguishene    et 
environs,  passag. 

Penetanguishene    et 
environs,  passag. 

Baie  Géorgienne,  ré- 
mora, de  pêche. 

Baie    Géorgienne   et 
lac  Huron,  remor- 

Total 

180 

122 

E.  W.  McKEAN, 

Inspecteur  de  bateaux  à  vapeur. 


DIVISION  DE  KINGSTON. 


Wenona 

Vernon,  Jr  . 

Homer 

The  Inn.... 

Bobs 

Evelin 

Mississippi. 
George  H . . 
Otonabee... 


Hattie  Bell 

Genl.  W.B.Frank 
lin 


Total. 


8  6 

10 

6 

1 

06 

1 

35 

53 

53 

1 

35 

1 

20 

21 

33 

1 

20 

1 

20 

A  hélice 


Doub.  hélice 
A  hélice .... 


1 — 

Bois 

25  56 

17  39 



46  06 

25-58 



202 

1-37 

n      .... 

202 

1-37 

,.      ... 

1143 

7-78 

,.      .... 

4  10 

2  79 

„      .... 

4  15 

300 



4  16 

283 

H           .... 

136*44 

87-43 

7-69 

523 

„           .... 

20  42 

15  86 

264-05 

170  63 

Prescott,  Ont. 

Manitowoc, 

Wis. 
Kingston,  Ont. 

G  ananoque, 

Ont. 
Peterboro',Ont 

Lakefield,  Ont. 

CarletonPlace, 

Ont. 
Kingston,  Ont. 

Peterboro',Ont 

Br'dg'w'tr,Ont 

Pamrapo,      N. 
Jersey, 


Fleuve  St-Laurent, 
yacht  privé. 

Fleuve  Sc-Laurent, 
yacht  privé. 

Canal  Rideau,  gazo- 
line, passagers. 

Gananoque  et  Clay- 
ton,  gaz. ,  pass'gers. 

Comtés  Vict.  etPeter- 
boro',  yacht  privé. 

Comtés"V  ict.  et  Peter  - 
boro',  bat.  de  pêche. 

Carleton-Place,  re- 
morqueur. 

Collins-Bay  et  Brock- 
ville,  passagers 

Comtés  V  ict.  et  Peter- 
boro',  passagers. 

ComtésVict.  etPeter- 
boro',  bateau  privé. 

Kingston  et  Ottawa, 
passagers. 


T.  P.  THOMPSON, 

Inspecteur  de  bateaux  à  vapeur. 
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Tableau  indiquant  le  nombre  de  bateaux  à  vapeur  ajoutés  à  la  marine  canadienne 
pendant  les  neuf  mois  de  l'exercice  terminé  le  31  mars  1907  ;  leur  classe,  la  force 
de  leurs  machines,  s'ils  sont  de  bois  ou  de  fer,  leur  tonnage  brut  et  enregistré,  où 
construits,  et  où  et  comment  employés. 

DIVISION  DE  SOREL. 


Nom. 

ù 

si 

u> 

M 

O 

Classe. 

Bois,  fer 

ou 

acier. 

Tonnage 
brut. 

Tonnage 
enre- 
gistré. 

Où  construit. 

Où  et  à  quoi 
employé. 

Alaska 

66  66 

A  hélice,  Ire 
classe. 

Acier  .... 

245  08 

144  17 

Sorel,  P.Q.... 

Passagers,  fleuve  St- 

Laurent. 

Total 

245-08 

144-17 

A.  RONDEAU, 

Inspecteur  de  bateaux  à  vapeur. 

DIVISION  DE  QUEBEC. 


J.  G.  Witherbee.. 
Brûlot 

493 
1-63 
65 

14  13 

106 
069 

A  hélice  ... 
ii      .... 

n      ...... 

h      

n      

Fer  . .    .    . 
Bois 

n      .... 

n      .... 

n      . .  * . 

164-82 

7-74 

31  71 

33  43 

60 
70 

250  70 

82'16 

637 

2156 

2273 

351 
421 

140  54 

Philadelphia . . 
Lac  au  Saumon 
St-Jos.deLévis 
Saint- Alexis  . . 

Lac  au  Sable. . 

Rem.,  Bic  et  Mntr'l. 
Rem.,  lac  au  Saumon 

Hero 

St.  Etienne 

Mario 

Blanche 

Rem.,  havre,  Québec 
Remorq.,  Malbaie  et 

Québec. 
Rem.,  lac  au  Sable. 

Total 

JOS.  SAMSON, 
Inspecteur  de  bateaux  à  vapeur. 

DIVISION  DE  HALIFAX. 


Moto. 


Islander  . . 
Magdalen 

Atlantic . . 

Rosemary 

Margaret . 

Robiette  . . 

Total . 


616 

166 

28-16 

166 
8- 16 
27  36 
198 


A  hélice 

Bois. .... 

15  04 

54  44 
134  59 

98-19 

4126 

-      

n      .... 

194  62 

n        .... 

n        ... 

66  57 
604  71 

L180Digby,  N.-E 

37*03  Shelburne.N.E 
91  52 

66  77 

ïRiv.  au  Sable 
N.-E. 
9976Sheet  Har 
|    bour,  N.-E. 
3127  LiverpooLN.E. 

366  21 


Gazol. ,  passeur,  Di  gby 
et  rivière  à  l'Ours. 

Remorq.,  cabotier. 

Fret  et  pass.,  Mul- 
grave  et  cabotier. 

Fret,  Yarmouth  et 
cabotier. 

Pêche,  Halifax  et 
cabotier. 

Fret  et  rass.,  Hali- 
fax et  cabotier. 


J.  P.  ESDAILE, 

Inspecteur  de  bateaux  à  vapeur. 

DIVISION  DU  NOUVEAU-BRU NSWICK. 


Marion 

327 

Roue  à  l'ar- 
rière. 

Bois 

13  74 

914 

Bouc  touche, 
N.B. 

Rivière  Bouctouche, 
remorqueur. 

Total.. 

13  74 

914 

C.  E.  DALTON, 

Inspecteur  de  bateaux  à  vapeur. 
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DOC.  PARLEMENTAIRE  No  23a 

Tableau  indiquant  le  nombre  de  bateaux  à  vapeur  ajoutés  à  la  marine  canadienne 
pendant  les  neuf  mois  de  l'exercice  terminé  le  31  mars  1907  ;  leur  classe,  la  force  de 
leurs  machines,  s'ils  sont  de  bois  ou  de  fer,  leur  tonnage  brut  et  enregistré,  où  cons- 
truits, et  où  et  comment  employés. 

DIVISION  DE  LA  COLOMBIE-BRITANNIQUE. 


Nom  du  bateau. 

Pouvoir- 
chevaux. 

Classe. 

Bois, 
fer,  ou 
acier. 

Tonnage 
brut. 

Tonnage 
enre- 
gistré. 

Où  employé. 

Où  et 
à  quoi  employé. 

Kuskanook 

Florence  Carlin . . 

Takara  Maru .... 
Bessie  Dollar 

Queen  City 

Total 

323 

96 

129 
244" 

234 

Roue  à  l'arr. 

A  hélice. . . . 

u      

ii      .... 

Bois 

u        ... 

Acier 
Bois 

1,008  19 

143  15 

30  22 
4,329  19 

67  31 

5,578-06 

547-57 

90-19 

20  55 
2,797  51 

33  66 

3,489  48 

Nelson,  C.B.. 

Kualt,  C.B. 

Kobe  Japon  . . 
Port  Glasgow, 

Ecosse. 
Seattle,  Wash. 

Lac  Kootenay,  fret 
et   pass. 

Lac  Shuswap,  remor- 
quage. 

Côte,  C.B.,  remorq. 

Ports  de  la  C.B.  et  de 
la  Chine,  fret. 

Côte,  C.B.,  remorq. 

J.  A    THOMSON, 

Inspecteur  de  bateaux  à  vapeur. 
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Tableau  indiquant  le  nombre  de  bateaux  à  vapeur  ajoutés  à  la  marine  canadienne 
pendant  les  neuf  mois  de  l'exercice  terminé  le  31  mars  1907  ;  leur  classe,  la  force  de 
leurs  machines,  s'ils  sont  de  bois  ou  de  fer,  leur  tonnage  brut  et  enregistré,  où  cons- 
truits, et  où  et  comment  employés. 

DIVISION  DE  LA  COLOMBIE-BRITANNIQUE. 


Nom  du  bateau. 

Pouvoir- 
chevaux. 

Class. 

Bois, 
fer  ou 
acier. 

H 

.   i 

aj.2 

bobo 

si 

Où  construit. 

Où  et  comment 
employé. 

Chinook .   ...    ... 

Sea  Foam 

Favorite 

3  3 
•6 

21 

3  2 
16 
28-4 
16-8 
12 
37-5 

1-6 
•8 
16" 

2-8 

A  hélice 
u       . . 

ti       . . 

u       . . 

M               .    . 
Il               .    . 

Bois 

M 

Acier 
Bois. 

34 
17 
25 
19 
76 

147 
88 
34 

122 

50 

15 

99 

7 

733 

23 
12 
17 
13 
53 
100 
60 
23 
83 
34 

9 
67 

5 

Astoria,  E.  U 

Vancouver 

Vancouver 

Inconnu 

New  Westminster 

Port  Blakely 

Vancouver 

Victoria 

Seattle 

Vancouver 

Vancouver 

New  Westminster 
Vancouver 

Cabotage,  remorqueur. 
u          passagers. 
ii          remorqueur. 
..          passagers. 
m          remorqueur. 

•i          yacht. 

n          remorqueur. 

•i          bat.  de  pêche. 

Naiade 

Restless 

Sarah  M.  Renton 
Progressive  . 

Topaz 

J.  E.  Boyden 

Mowitz 

Rambler 

Storm  King 

Lily 

Total 

499 

F.  M.  RICHARDSON, 

Inspecteur  de  bateaux  à  vapeur. 


DIVISION  DE  KÉWATIN,  MANITOBA  ET  TERRITOIRES  DU  NORD-OUEST. 


Frank  Barnes. . . 
Eliza  Williams. . 

Estell 

Edward  Fisk 

Peace  River  . . . 
Cityof  Prince  Al 

bert 

Strathcona.    . . . 
Midnight  Sun  . . 
Northern  Light. 

Providence  . . 

Keewatin 

Fire  King 

Victor 

Curlew 

Total 


108 

A  hélice 

Bois 

63  41 

43  12 

108 

„ 

Comp  . . 

50-48 

34  13 

67 

u 

Bois.... 

51  13 

34  78 

75 

M              .  . 

ii 

6878 

46-78 

66 

A  hélice 

M         ... 

271  91 

189  96 

66 

,, 

Il 

139  62 

88-92 

50 

ii       .  • 

II 

76-78 

52  22 

54 

„ 

II 

145  81 

84  13 

25 

M              .. 

il         ... 

102-88 

69-96 

08 

A  hélice 

H 

7*88 

636 

12 

ti       . . 

II 

20  32 

13  82 

56 

A  aubes 

il 

101*90 

69  30 

3  3 

A  hélice 

II 

26  32 

17  90 

108 

6163 

57  53 

1,188-85 

808  91 

Manistee,  Mich  .. 

Buffalo,  N.Y 

Walkens,  N.Y.... 
Buffalo,  N.Y.... 
Vermillion,      riv. 

de  la  Paix 

Prince  Albert 

Edmonton 

Débar.  Athabasca 


Pet.  Lac  des  Esc. 
Fort  Chipewyan.. 

Winnipeg 

Débarcadère  . . .   . 
Ogdensburg,  N.Y. 


Drag..rem.,  Port  Arthur. 
Drag.-rem.,  Port  Arthur. 
Drag.-rem.,  Port  Arthur. 
Drag.-rem.,  Port  Arthur. 
Pass.  et  fret,  riv.  de  la 

Paix. 
Rem.,  riv.  Saskatchewan. 
Fret,  riv.  Saskatchewan. 
Pas.  et  fret,  r.  Athabasca. 
Pass.  et  fret,  Petit  lac  des 

Esclaves. 
Rem.,  riv.  Mackenzie. 
Rem.,  Lac  Athabasca. 
Pompe  à  sable,  riv.  Rouge 
Rem.,  Lac  Manitoba. 
Rem.,  Baie  du  Tonnerre. 


G.  P.  PHILLIPS, 

Inspecteur  de  bateaux  à  vapeur. 
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DOC.  PARLEMENTAIRE  No  23a 

Liste  de  bateaux  à  vapeur  perdus,  désemparés  ou  désarmés  comme  impropres  au  service 
en  Canada  pendant  les  neuf  mois  de  l'exercice  terminé  le  31  mars  1907,  et  où  et  à 
quoi  ils  étaient  employés. 

•  DIVISION    D'ONTARIO-OUEST,  TORONTO. 


Nom. 

Où  et  à  quoi  employé. 

Tonnage 
brut. 

Classe  et  raison  de  son 
incapacité. 

Elk 

Euna 

Lac  Erie,  remorqueur  de  pêche.. 
Rivière  Thames,  remorqueur. . . 
Canal  Welland             „ 
Lac  Huron,                  ., 

m                           h    

Lac  Ontario,                 n 

Lac  des  Baies,  passagers 

Il                                            M                   

Lac  Ontario,  fret 

9 

6 

34 

8 

55 

16 

64 

32 

124 

55 

1,122 

2,017 

3,542 

Ah 

élice,  désarmé. 

M.  A.  Bennett 

Mary  Arnott 

Huron 

L.  Shickluna 

Mary  Louise 

Maple  Leaf 

Gordon  Jerry 

Skylark 

i              brûlé . 

Lac  Erié,  remorqueur 

i      naufragé. 

Goldspie. . 

Monarch 

Total 

Lacs  et  rivières,  passagers 

n                       n         

i            ii 
i            n 

JOHN.  DODDS, 
J.  B.  STEWART, 

Inspecteurs  de  bateaux  à  vapeur. 


DIVISION  DE  COLLINGWOOD. 


T.  J.  Collup 

Sampson 

Soo  et  environs,  fret 

63 
12 
51 
63 
13 
152 
20 

A  hélice,    désarmé. 

Fesserton,  remorqueur 

A  aubes,        u 

Midland,            u            

A  hélice,        u 

Fred  A.  Hodgson 

Baie  Géorgienne  n          

J.  H.  Jones 

Idle  Hour 

Baie  Georg.  et  Pt.  Huron,  pass . 
Midland,  yacht 

ii        sombré, 
ii        désarmé. 

Total 

374 

E.  W.  McKEAN, 

Inspecteur  de  bateaux  à  vapeur. 
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Liste  de  bateaux  à  vapeur  perdus,  désemparés  ou  désarmés,  etc. — Suite. 
DIVISION  DE  KINGSTON. 


Nom. 

Où  et  à  quoi  employé. 

Tonnage 
brut. 

Classe  et  raison  de  son 
incapacité. 

Beaver 

Dauntlcss 

Dorothy 

Cos.  de  Vict.  et  Peterboro,  pass. 

tt                u            ii 
Napanee  et  Trenton,             n     . . 
Cos.  de  Vict.  et  Peterboro,  pass. 

18  00 

3  38 

10  09 

224  29 

A  hélice,  brûlé. 

n                m            n 
A  hélice,  coque  hors  de  service. . 
Doub.  hélice,  coque       n 

City  of  Peterboro 

Total 

255  76 

T.  P.  THOMPSON, 
Inspecteur  de  bateaux  à  vapeur. 


DIVISION  DE  MONTREAL. 


Empress 

Sturgeon  Falls,  remorqueur 

n                n 

Rivières  St-Laurent  et  Ottawa. . 

M                                                    II 
Il                                                    II 
Il                                                    II 

56 
12 
269 
83 
68 
14 

A  hélice,  désarmé. 

Dorothy 

Maude 

A  aubes,  sombré  lors  d'une collis. 

Antelope 

St.  George 

A  hélice,  désemparé. 

Laurier 

Total 

502 

WM  LAURIE, 
LOUIS  ARP1N, 

Inspecteurs  de  bateaux  à  vapeur. 
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DOC.  PARLEMENTAIRE  No  23a 

Liste  de  bateaux  à  vapeur  perdus,  désemparés  ou  désarmés  comme  impropres  au  ser- 
vice en  Canada,  pendant  les  neuf  mois  de  l'exercice  terminé  le  31  mars  1907,  et  où 
et  à  quoi  ils  étaient  employés. 

DIVISION  DE  QUÉBEC. 


Nom. 

Où  et  comment  employé  en 
dernier  lieu. 

Tonnage 
brut.  * 

Classe  et  pourquoi  impropre 
au  service. 

Atlantic 

Double  hélice,  passagers  et  fret, 
Montréal  et  Gaspé .....    

565 
75 

55 

Chaud,  enlev.,  empl.  com.  barge. 

Como 

A  aubes,  remorq.,  Murray-Bay.. 

A  hélice,  passag.,  remorq.,  Les 

Escoumains  et  Trois- Pistoles. . 

Dama 

Chaud,  enlevée  et  reconstruit. 

Total  

695 

JOS.  SAMSON, 
Inspecteur  de  bateaux  à  vapeur. 


DIVISION  DE  HALIFAX. 


Maggie 

Passagers,  Lunenburg 

ii         Halifax 

13-10 

284-09 

731 

26-86 

A  hélice,  brûlé. 

Yankee 

A  hélice,  naufragé. 

A  hélice,  vendu  à  des  étrangers. 

Victor 

Fret,  cabotage 

Total 

33136 

J    P.   USDAILE, 

Inspecteur  de  bateaux  à  vapeur. 


DIVISION  DU  NOUVEAU-BRUNSWICK. 


Bismarck 
Premier . . 
Elfin 


Total 


Rivière  Saint-Jean,  remorqueur. 
Rivière  Miramichi,  remorqueur. 
Port  de  Charlottetown,  passeur. 


49  14 

8-70 

122  42 

180  26 

A  aubes,  coque  condamnée. 
A  hélice,  coque  condamnée. 
A  aubes,  brûlé. 


C.  E.  DALTON, 

Inspecteur  de  bateaux  à  vapeur. 


DIVISION  DE  LA  COLOMBIE-BRITANNIQUE. 


Strathcona 

Princess  Louise 

Delta.. 

Yosemite 

Victorian 

Total   . 


Rivière  Skeena,  fret  et  passgers 
Cabotage,  C.-B.,  fret  et  passag 

h  fret i. . . 

tt  fret  et  passagers 


596 -28 

93176 

25  20 

1,525  03 

1,503  64 

4,58191 

Roue  à  l'arrière,  machines  brisées. 
A  aubes,  désemparé. 
A  hélice,  chaland,  abandonné. 
A  aubes,  vendu  à  des  Américains. 
A  hélice,  vendu  à  des  Américains. 


J.  A.  THOMSON, 
Inspecteur  de  bateaux  à  vapeur. 
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Liste  de  bateaux  à  vapeur  perdus,  désemparés  ou  désarmés  comme  impropres  au  ser- 
vice en  Canada,  pendant  les  neuf  mois  de  l'exercice  terminé  le  31  mars  1907  et  où 
et  à  quoi  ils  étaient  employés. 

DIVISION  DE  LA  COLOMBIE-BRITANNIQUE. 


Nom  du  vaisseaux. 

Où  et  comment  employé  en 
dernier  lieu. 

Tonnage 
brut. 

Classe  et  pourquoi  impropre 
au  service 

Columbia 

Fleuve  Yukon,  fret 

716 

Roue  à  l'arrière,  brûlé. 

Total 

716 

F.  M.  RICHARDSON, 

Inspecteur  de  bateaux  à  vapeur. 


DIVISION  DE  KÉWATIN,  MANITOBA  ET  TERRITOIRES  DU  NORD-OUEST. 


Princess 

Georgina 

City  of  Alberton. 

Beaver 

Widgeon 

Rover 

Welcome 

D.  L.  Mather... 

Hazel 

Harvey  Neilon. 

Total... 


Lac  Winnipeg,  passagers  

Baie  du  Tonnerre,  remorqueur . 
Rivière  La  Pluie,  remorqueur. . 
Lac  des  Bois,  remorqueur, 


Rivière  La  Pluie,  remorqueur. 

Lac  des  Bois,  remorqueur 

Lac  Winnipeg,  remorqueur 

Baie  du  Tonnerre,  remorqueur. 


405-44 

43-78 

67  54 

34  15 

292 

7-82 

42  81 

103  32 

7  52 

65  00 


780  30 


A  hélice,  perdu,  lac  Winnipeg. . . 
A  hélice,  perdu,  B.  du  Tonnerre. 
A  hélice,  désarmé. 


A  hélice,  impropre  au  service. 
A  hélice,  désarmé. 
A  hélice,  brûlé. 


GEO.  P.  PHILLIPS, 

Inspecteur  de  bateaux  à  vapeur. 
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DOC.  PARLEMENTAIRE  No  23a 

Liste  des  certificats  de  capacité  et  temporaires  accordés  aux  mécaniciens  de  bateaux 
à  vapeur  du  1er  juillet  1906,  au  31  mars  1907. 


•M 

2-1 
11 

go 

Date 

du 

certificat. 

Nom. 

Classe. 

Adresse. 

Où  examiné. 

i 

1 

§ 

4272 
4273 

1906. 

4  juillet.. 
4      .i     .. 

4      .1     ... 

4        M       .. 

11      ..     . . 
11      „     . . 
11      .... 
11      „     . . 
11      .... 
11      .... 

11         M       . . 

11      .... 
11      .... 

11             M          .   . 
11             .... 
11             .... 
16            H          .  . 

25      „     . . 

28      „     . . 

28      .... 
28      „     . . 
28      „     . . 
28      „     . . 
30      „     . . 

30  .... 

31  .... 
2  août.  . . 

2  „     .. 

3  „     .. 

3      ..     . 

13      .... 

13        h      . . 

13      .... 
13      „     . . 
13      .... 
22  sept.  . . 
22      h     . . 
22      „     . . 
22      „     . . 
22      „     . . 
22      „     . . 
22      „     . . 
22      „     . . 
22      ..     . . 
22      .... 
22      „     . . 
22      „     . . 
22      .... 
22      .... 
22      „     . . 

22      .... 
22      ,,     . . 

22      .... 
22      „     . . 
22      „     . . 
22      m     . . 
22      „     . . 
22      „  '.. 
22      „     . . 
22       „     . . 

Chas.  G.  Bamford 

Zaccheus  White 

Temporaire.  . . 

M                  .... 

M                  .... 

Il                  .... 
.(                  .... 

Ire  classe,  R.U. 

4e        h     

Temporaire . . . 

Ire  classe,  R.U. 

4e  classe 

Temporaire . . . 

2e  classe 

4e       .,     

4e       .,     

Temporaire. . . 

..         .... 

..         .... 

h         ... 
h         . . .  - 
h         .... 

h         .... 

h         .... 

Gananoque,  Ont 

Lakefield,  Ont  . . 

Kingston,  0 

Lakefield,  0 

Gravenhurst,  0.. 

Hastings,  0 

North-Bay,  0... 
Temagami,  0.  . . 
New-Liskeard,  0 
Newport,  Que. . . 
Callander,  0  . . . 
Vancouver,  C.-B. 
Barry's-Bay,  0. . 
Temagami,  0. . . 

Britannia,  0 

Kingston,  0  . . . 
Victoria,  C.-B.. 

North-Bay,  0. . . 
Montréal,  Que . . 

Halifax,  N.-E.. 

Québec,  Q  

ii           .'.... 

Sorel,'  Q... '.'.'.'.. 

Québec,  Q  

Montréal,  Q 

Pointe  Abino,  0. 

Ridgeway,  0 .  . . 

Penetanguish'ne, 

0 

$    c. 

2  00 
2  00 

4?74 

Kingston,  Ont 

Birdsall,  Ont 

Dorset,  D.O.,  Ont 

Frankford,  Ont 

New  Liskeard,  Ont 

Beebe-Plain,  Que 

Callander,  Ont 

Vancouver,  C.-B 

Combermere,  Ont 

Temagami,  Ont 

Ottawa,  Ont 

2  00 

4275 
4276 
4277 

4278 

Tiraothy  Whitred 

John  McGaw 

Arthur  E.  Wanamaker  . 
Wm.  Newton 

2  00 
2  00 
2  00 
2  00 

4279 
4280 
4281 

4282 

Clarence  A.  Lorimer 

Wm.  Windsor 

Erik  M.  Hansen 

Thos.  A.  James 

2  00 
2  00 
2  00 
2  00 

4283 
4284 

Henry  W.  Hibbard      ... 
Thos.  Geo.  Brigham 

2  00 
2  00 

4285 

Ivy  Lea,  P.O.,  Ont. . . . 

Portsmouth,  Ang 

Victoria,  C.-B, 

2  00 

4286 
4287 

Hugh  S.  Maunder 

Henry  Beviss 

Alex.  C.  Doyle 

5  00 
5  00 

4288 

North-Bay,  Ont 

Buckingham,  Que 

174A  rue  Agricola,  Hali- 
fax, N.-E... 

2  00 

4289 
4290 

Pamphile  Demeule 

Robert  Downie 

Emile  Bolduc 

2  00 
5  00 

4291 
4292 

Village  Bien  ville,  Que.. 

Lac  St- Joseph,  Que 

Roberval,  Que 

St- Joseph  de  Lévis,  Que . 

5  00 
2  00 

4293 

Alex.  Poitras 

2  00 

42M 

5  00 

4295 

Paul  McGee 

5  00 

4296 
4297 
4298 
4299 
4300 

Jules  Ed.  Lepage 

Jos.  Marchildon 

Geo.  Thos.  Michener 

Cyrenus  Michner  .    ... 
Cecil  H.  Cautley 

Wm.  Geo.  Cautley 

Frédéric  Masters 

Frank  Kraf e 

Zacharie  P.  Boudreau . . . 
Chas.  Wm.  Bowerman  . . 

John  Jas.  Coones 

J.  Berg 

Village  Bien  ville,  Que. . 

Sturgeon-Falls,  Ont 

Ridgeway,  Ont 

m              

Penetanguishene,  Ont . . 

Niagara-on-the-Lake,  O. 

Barrington,  N.-E 

Tusket  Wedge,  N.-E.  .. 
Port  Perry,  Ont  . . 

Bridgenorth,  Ont 

Lund,  B.C 

5  00 
2  00 
2  00 
2  00 

2  00 

4301 
4302 
4303 
430 1 
4305 
4306 
4307 

n 

Niagara,  0 

Halifax,  N.E.... 
n           .... 

Lindsay,  0 

Kingston,  0 

Vancouver,  B.C. 
Kingston,  0 

it           .... 

Cornwall,  0 

Kingston,  0 

n           .... 

n           .... 

n           .... 
Port-Carling,  O. 
Toronto,  O .     ... 
Port-Carling,  O. 
Magnetawan,  O. 

Severn  River,  O. 
Kenora,  Ont .... 

Toronto,  Ont — 
Montréal,  Que. . 
Temagami,  Ont. 
New  Liskeard,  O 
Témiscamingue, 
Turtle  Portage,  Q 
Dorchester,  N.B 
Temagami,  Ont. 

2  00 
2  00 
2  Oo 
2  00 
2  00 
2  00 
2  00 

4308 

Alex.  Major 

Gananoque,  Ont 

Young's- Point,  Ont 

2  00 

4309 

Herbert  Moore 

2  00 

4310 
4311 

Frederick  M.  Young 

Lawrence  Degan 

John  Wm.  Hayes 

Joseph  Bark  

2  00 
2  00 

4312 
4313 

Smith 's-Falls,  Ont 

Cornwall,  Ont 

2  00 
2  00 

4314 

Frederick  Masson 

Elsewood  Leeman 

Chas.  F.  Funnell 

Harold  Geo.  Cooper 

John  H.  Brick 

Louis  A.  Pringle 

Wm.  A.  Walton 

Norman  E.  Bennett 

John  L.  Insley 

2  00 

4315 
4316 
4317 
4318 

Smith's-Falk,  Ont..  . . 

Gananoque,  Ont 

Port  Carling,  Ont     .... 
Hamilton,  Ont 

2  00 
2  00 
2  00 
2  00 

4319 
4320 
4321 

Ste-Catherine,  Ont 

Magnetawan,  Ont 

Hamlet,  B.  P.,  Severn. 
Ont 

2  00 
2  00 

2  00 

432? 

Kenora,  Ont 

2  00 

4??3 

Henry  Villeneuve 

Norman  B.  McCauley . . . 
Mederic  Archambault . . . 

2  00 

4324 

Toronto,  Ont 

2  00 

4325 
4326 

Bout  de  l'Isle,  P.  Q 

Temagami,  Ont 

New-Liskeard,  Ont. .    . . 

Ville-Marie,  Que 

Kippewa,  P.  Q  

Dorchester,  N.  -B 

Montréal.'  Que 

2  00 
2  00 

4327 
4328 
4329 

John  Donald  son 

Adolphus,  Latour  

Cyril  Hupe 

2  00 
2  00 

2  00 

4330 

Silas  B.  Tower 

2  00 

4331 

Jas  R.  Hinckson 

2  00 
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il 


Date 

du 

certificat. 


1906 


4332122  sept. 

433322  „ 

4334  '22  n 

43351 22  .. 

433622  ., 

4337122  „ 

433824  ., 

433924  n 

4340  27  ., 


4341 
4342 
4343 


oct. 


434411 


434^ 
4246 
4347 
4348 
4349 
4350 
4351 
4352 
4353 
4354 
4355 
4356 
4357 
4358 
4359 
4360 
4361 
4362 
4363 
4364 
4365 
4366 
4367 
4368 
436J 


4370 
4371 
4372 
4373 
4374 
4375 
4376 
4377 

4378 
4379 
4380 
4381 
4382 
43S3 
4384 
43S5 
4386 
4387 
4388 
4389 


12  „ 

17  m 

17  .. 

17  n 

23  sept.. 

23  .. 

5  nov.  . 

5  „ 

5  .. 

5  „ 

12  „ 

12  ., 

14  n 

14  „ 

17  m 

19  „ 

19  „ 

24  „ 
24  i, 
27  h 
27  .. 
26  „ 
30  n 

7  déc. . 

22  ,. 

1907 

2  janv. 

2 

2 

2 

2 

24 
24 
24 

28 
28 
28 
28 
28 
29 
29 
29 
29 
29 
29 
29 


Nom. 


Narcisse  Gravelle.. . . 
Henry  B.  Annett.. . . 

Peter  Brow  

James  D.  Connolly . . 

Alfred  Young 

James  Downie 

George  Willis 

John  L.  McFaul 

John  W.  Anderson.. 

John  Gonyea  

Jas  Alex.  Elliott... . 

William  Powles 

Wm.  Dunigan 

Chas.  W.  Holmes.. 
Frederick  Frenzen   . 

Philip  J.  Lahey 

John  H.  Smith 

Jules  Desforges 

Merille  Laroque .... 

John  H.  Dixon   

James  T.  Conrod . .  . 
Jas.  Fitzsimmons.. . . 
Blanchard  McGuise. 
Wm.  A.  Macdonald. 
Geo.  Wm.  Jollituore 
Frank  Brickenden. . 
Patrick  H.  Murphy. 

John  Scott 

Henry  A.  Watson. . . 
Christopher  Borril    . 

Edwin  A.  Bloor 

John  Murkar. ....     . 

Louis  O.  Trottier .  . . 
Jos.  F.  Howson  . . . 
Edward  B.  Brown  . . 

Robert  Juhnston 

Frank  White. 

John  L.  Physick 


Temporaire. . 

it        ... 
4e  classe 


2e  classe,  R.U. 

4e     „      

Temporaire. . . 
4e  classe 


3e    .,       ..   . 
4e    ii 
Temporaire . 


3e  classe 

2e    n       

2e  classe,  R.  U. 
Temporaire . . . 


Jos.  A.  Samson 

Tancride  Chartier  . . . 

Alfred  I.  Ross 

Albert  Desrochers .... 

Wm.  Dungan 

John  Léonard ... 
Frank  McG.  Wagner . 
Richard  B.  Forsyth.  . 


John  F.  Wilson 

Thomas  Carey 

Thos.  H.  Rankin 

Jefferson  Harrison   . .    . 

Frederick  Keeling 

Peter  Geo.  Cavanagh. .  . . 

Justice  R.  Fereruson 

Chas.  A.  McWilliam 

David  G.  Donovan 

Robert  Murdock ........ 

Andrew  Dickson 

Aaron  E.  Hi^gins.     .    . 
Thos.  Geo.  Bishop . 


Classe. 


Aylmer,  Que 

Péninsule,  Gaspé,  Que. 
|Lac  Mégantic,  P.Q. . . . 
Halifax,  N.-E 


4e  classe , 

4e    n 

4e    .. 


3e  classe 
Temporaire . 


3e  classe 
2e    ,.       .... 
Temporaire 

3e  classe 

4e    

4e    .. 

4e    „         ... 

4e    „       .... 

4e    n       

3e  .. 
4e  -, 
3e    ,.       .... 


Ire  classe,  R.U. 

3e  classe 

2e  classe,  U.K 

2e  classe 

3e    ,.         .... 
Temporaire . . 

4e  classe , 

2e  classe,  R.U 

2e  classe,  R.U 

4e    „       

4e     n        

Temporaire. . 


4e  classe 

2e  .,       

4e  ..       

4e  ..       

2e  ..  R.U 

4e  ,.  ..... 

2e  ..       


Carleton-Place,  Ont 

Deseronto,  Ont 

Slocan  City,  C.-B    

Smiths-Falls 

Halifax,  N.-E 

Glenora,  Ont 

Kingston,  Ont 

Morrisburg,  Ont 

Vancouver,  C.-B 

Dartn.onth,  N.-E....... 

Vancouver,  C.-B.. 

Calumet,  P.Q 

Pointe  Fortune,  P.Q — 

Dawson,  T.  Y 

Halifax,  N.-E 

Toronto,  Ont 

Pictou,  N.-E 

Halifax,  N.-E 

Pictou,  N.-E 

New-Liskeard,  Ont. . . . 
St-Joseph,  Lévis,  P.Q.. 

Pictou,  N.-E 

Vancouver,  C.-B 

Vancouver,  C.-B 

Victoria,  C.-B 

Revelstoke,  C.-B 

Grondines,  P.Q 

Baie  Gore,  Ont 

Victoria,  Ont 

Thessalon,  Ont 

Toronto,  Ont 

Vancouver,  C.-B 


Village  Bien  ville,  P.Q. 

Champlain,  P.Q 

Dartmouth,  N.-E 

Sainte-Croix,  P.Q 

Kingston,  Ont 

Indiantown,  N.-B 

Liverpool,  N.-E 

Clarence    House,    Dres 

den  staff,  G.-B 

Vancouver,  C.-B: 

n  

Chilliwàck,  G.-B.'.".!'! 

Ladner,  C.-B 

Perth,  Ont 

Picton,  Ont 

Kingston,  Ont 

Brock ville,  Ont.   

Victoria.  C.-B 

A  ngleterre 

Kingston,  Ont 


Où 


examine. 


Montréal,  Que. 
Gaspé,  Que.  . . . 
Québec,  Que. . . 
Halifax,  N.-E., 


Carleton  Place,  O 
Kingston,  Ont . . 
Arrowhead,  C.  -B 
Kingston,  Ont. . 
Halifax,  N.-E... 
Kingston,  Ont. . 


Vancouver,  C.-B 
Montréal,  Que . . 
Vancouver,  C.-B 
Montréal,  Que. . 

Dawson,  T. -Y.'! 
Halifax,  N.-E... 
Toronto,  Ont.  . . 
Halifax,  N.-E... 

Pictou"  N.-EÏ.'.'. 
Montréal,  Que  . 
Québec,  Que . .  . 
Halifax,  N.-E... 
Vancouver,  C.-B 

Victoria,  C.-B.! 

n  .... 

Montréal,  Que . . 

Cutler,  Ont 

Collingwood,  O. 
Thessalon,  Ont. . 
Toronto,  Ont  . . 
Vancouver,  C.-B 


Sorel,  P.Q  

Montréal,  Que . . 
Halifax,  N.-E... 
Montréal,  Que . . 
Kingston,  Ont . . 
St-Jean,  N.-B... 
Halifax,  N.-E. . . 


Vancouver,  C.-B 
n 
ii 

n 
Kingston,  Ont 

n 

Victoria,  C.-B 

n 
Kingston,  Ont 


INSPECTION  DES  BATEAUX  A  VAPEUR  81 

DOC.  PARLEMENTAIRE  No  23a 

Liste  des  certificats  de  capacité  et  temporaires,  accordés  aux  mécaniciens  de  bateaux   à 
vapeur,  du  1er  juillet  1906  au  31  mars  1907. — Suite. 


Date 
du  certi- 
ficat. 


4391 
4392 
4393 
4394130 
4395  30 


1907. 

29  janvier. 

30 

30 


4396 
4397 
4398 
4399 
4400 
4401 


fév 


4402, 
440311 


4404 
4405 
4406 
4407 
4408 
4409 
4410 
4411 
4412 
4413 
4414 
4415 
4416 
4417 
4418 
4419 
4420 
4421 
4422 
4423 
4424 
4425 


4426 

4427 

4428 

4429 
4430 
4431 
4432 
4433 
4434 
4435 
4436 
4437 
4438 
4439 
4440 
4441 
4442 
4443 
4444 
4415 
4446 
4447 
4448 
4449 
4450 


11 
11 
11 
11 
il 
11 
11 
11 
11 
11 
11 
11 
11 
11 
11 
11 
11 
11 
11 
11 
18 
18 

18 

18 
18 

18 

18 

20 

20 

20" 

20 

20 

20  février, 

20 

23 

23 

23 

23 

23 

23 

23 

28 

28 

28 

4  i 

4 

4 


Nom. 


Robert  Knight 

Nazaire  Marchand 

Edwin  Richards 

Lucien  Sauvageau 

Achille  Carrier 

Russell  R.  Foote...      . 

John  B.  McLaren 

jWm.  Lake 

Richard  McLaren 

Albert  B.  Me  Arthur.. 

Henry  Wm.  Paus 

Moses  Johnson 

James  R.  Dyson 

Wm.  L.  Beaton 

Frank  C.  Lanças  ter  . . . 

-John  Tajdor 

Frederick  G.  Waddell 

John  Kelso 

John  Thos.  Smith 

Wm.  Henry  Kerr  . . 

Robert  Auger 

Elzear  Morin 

Donat  Morinville  ...    . 
Simeon  Sanschagrin.  . . 

Gazollie  Martin 

Orner  Croteau 

Daniel  M.  Eisnor 

Robert  Lee 

Wm.  John  Craig 

Chas.  L.  Holmes ...... 

Geo.  Edmond  Down    . 

Harvey  Myers 

Michael  S.  Murray 

Richard  H.  Haie 

Wylie  Spicer 


Wm.  F.  Gill 

William  Johnston 
Harry  Hooper  . . . 


Frederick  W.  Calbrick. 

Arthur  B.  Dorman 

James  Lawrence 

Alfred  J.  House 

Alex.  Jas.  Scobie 

Frank  Dance 

Chas.  Butterworth 

Earl  W.  Sparling 

JohnWm.  Davenport.. 

Walter  Wells 

Samuel  Brunelle. .    .   .. 

Jos.  P.  Turner 

Jos.  Falardeau  .    

Achille  Fontaine 

Adjutor  Barras 

Honore  Hudon 

Thos.  E.  Miller 

Rosane  Casey 

Myese  Bouchard 

Edouard  Fontaine 

Nic-holas  Protomastro.. . 
Joseph  Lepage 


Ch 


4e  classe 

4e 

3e 

4e 

2e 

2e 

3e 

4  e 

2e 

4e 

4e 

3e 

4e 

4e 

4e 

4e 

4e 

4e 

3e 

4e 

4e 

4e 

4e 

4e 

4e 

3e 

2e 

4e 

4e 

4e 

3e 

3e 

4e 

4e 

2e 


3e 


lie 


R.U.. 


R.U.. 


Adi 


Kinsgton,  Ont.  . 
Champlain,  P.Q. 
Québec,  Que  .  . . 
Montréal,  P.Q  . . 


Owen  Sound,  Ont 

h 
Collingwood,  Ont. 
Owen  Sound,  Ont 


Penetanguishene,  Ont  . 
Collingwood,  Ont.    . . 
Owen  Sound,  Ont 


Où  examiné. 


Kingston,  Ont 
Montréal,  Que 


Collingwood,  O 


Collingwood,  Ont. 
Toronto,  Ont 

Huntsville,  Ont. . 


Toronto,  Ont 

Québec,  Que 

St-Thomas,  P.Q 

Champlain,  P.Q 

Village  Bienville,  P.Q. 


Ste-Croix.  P.Q. .  . 
Lunenburg,  N. S . . . 
Wallaceburg,  Ont 

Sarnia,  Ont  

Toronto,  Ont 

Sarnia,  Ont 


Toronto,  Ont 


Québec,  Que 


Vancouver,C 
Toronto,   Ont 


Toronto,  Ont 

Nelson,  B.C 

Ile  Spencer,  Comté  de 
Cumberland,  N.E., . . . 

59  Harrison  St.,  St. 
John,  N.B 

Melocheville,  Que   .    . 

Second  St.,  North  Van- 
couver, C.B 

Vancouver,  C.B.    

Hantsport 

Pany  Sound,  Ont. . .    . 

Port  Dalhousie,  Ont 

Collingwood,  Ont 


,    R.U. 
23a— 6 


Owen  Sound,  Ont  .... 
Collingwood,  Ont.    .  .    . 

Toronto,  Ont 

Balmoral.  Man 

Champlain,  P.Q 

St- Jean,  N.B 

Village  Bienville,  P.Q. 
Village  Lauzon,  P.Q. . . 

Québec  (St-Roch)  P.Q.'. 

Toronto,  Ont 

Village  Bienville,  P.Q. 

Murray  Bay,   P.Q 

Québec,  Que 

Village  Bienville,  P.Q. 


Victoria,  C.-B 
St-Jean,  N.B.. 

Montréal,  Que. 

Vancouver,  C.-B 

Halifax"  N.E.  '. 
Toronto,  Ont. . 

Collingwood,  O 


Collingwood ,  On 
Toronto,  Ont.  . 
Keewatin,  Man 
Québec,  Que . . . 
St-Jean,  N.B.. 
Québec,  Que 


Toronto,  Ont 
Québec,  Que 


$    c. 
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4451 

4452 

4453 

4454 

4455 

4456 

4457 

4458 

4459 

4460 

4461 

4462 

4463 

4464 

4465 

4466 

4467 

4465 

4469 

4470 

4471 

4472 

4473 

4474 

4475 

4476 

4477 

4478 

4479 

4480 

4481 

4482 

4483 

4484 

4485 

4486 

4487 

4488 

4489 

4490 

4191 

4492 

4493 

4494 

4495 

4496 

4497 

4498 

4499 

4500 

4501 

4502 

4503 

4504 

4505 

4506 

4507 

4508 

4509 


Date 

du  certi- 

cat. 


1907. 

1  mars 

5  .. 

5  M 

7  .. 

4  M 

22  avril. 

22  n 

22  „ 

22  ,. 

22  „ 

22  ,. 

22  ., 

22  ,. 

22  h 

22  ,. 

22  ,. 

22  „ 

22  „ 

22  h 

22  . 

22  „ 

22  „ 

22  „ 

22  ., 

22  „ 

22  „ 

22  „ 

22  ,. 

22  m 

22  h 

22  „ 

22  n 

22  n 

22  ., 

22  n 

22  „ 

22  .. 

22  m 

22  „ 

22  n 

22  „ 

22  „ 

22  „ 

22  „ 

22  „ 

24  „ 

24  h 

24  „ 

24  „ 

25  „ 


Nom. 


Daniel  E.  Evans 

Wm.  H.  Taylor. .. 

Wm.  Henry  Wilkinson. 

Ambroise  Dunn 

Septimus  A.  Werry.  . . . 

Frédéric  Moynes 

Frank  T.  Norris 

Jas.  J.  Toppings 

Thos.  Lovitt. 

Isaac  J.  Boynton 

Francis  I  heriault 

Wm.  H.  Turnbull-   .... 

Thos.  Hembrough 

Georges  Tuby 

Albert  Bélanger 

Ernest  Sauvageau 

Jas.  W.  Wedlock 

Lewis  R.  Morton 

Pierre  J .  Holland 

Jas.  H.  Bennett 

Charles  Saunders 

Wm.  Thos.  Faloona. . . . 

Angus  A.  Cameron 

Jean  Smith 

Wm.  S.  Struthers 

Chas.  A.  Gould 

Byron  Dickson 

Jos.  Fulthorpe 

Jean  Wm.  Gunn 

Jacques  Downie 

Matthew  G.  Doyle 

Thos.  A.  Shortt 

William  Morgan 

Jean  Fi.  Christie 

Jean  McDonald 

Jean  Wm.  Wilson 

Chas.  Arnberg 

Howard  S.  Baldwin. . . . 

Samuel  E.  Busbin 

Archie  W.  Smith 

Arthur  F.  Foote 

Chas.  Jas.  Kirkpatrick. 

Jean  Knight    .    . .    

Alex.  D.  Cameron, 

Jean  K   O'Brien 

Edward  Clark 

Jean  Parsonson, , 

Albert  J.  Woodward. . , 
Jules  Langevin ......... 

Joseph  Gaurcn 

Séraphin  Garneau.    

Napoléon  Lamothe   ... 

George  Duclos 

Petit  Jean  Bouchard . . . 
Ernest  Tremblay. . 

Henri  Brisson 

William  Casper 

Arthur  Séguin   

Arthur  Ferrin 


Classe. 


2e  classe  R.U. 

3e      , 

4e      t.       . .    . 

3e      n       

4e      h       

Tempoiaire. . . 

3e  classe 

4e      , 

4e      „       

4e      „       

2e      „       

3e       „       

4e       m       

4e       n       

4e       „       

4e  „  .  . .  . 
Temporaire . . . 

4e  classe 

4e      n       

4e      „       

4e      „       

3e       n        

le       „       

2e       „       

4e      „       

4e       m       . .    . . 

4e       n       

2e 
3e 
2e 
2e      .. 
2e       n 

3e       n       

Temporaire .  . . 

3e  classe 

2e  „  R.U, 
4^  classe. . . . .  , 
Temporaire. . 
4e  classe . .      . 

4e       

le       „       


R.U 
R.U 


2e  D  R.U 
2e  „  ..  . 
4e  m  .... 
Temporaire. . 

4e  classe 

le       „       .... 
4e       it       .... 
4e      n       ... 
4e       „       


3e  „  .  . 
4e  „  .  .. 
3e  „  ... 
Temporaire . 

4e  classe .... 


Adresse. 


Adélaide,  Australie 

Kingston,  Ont   

Gananoque,  Ont 

Kingston,  Ont     . .      

Vancouver,  C.B 

Lindsay.  Ont 

Kingston,   Ont     

Desoronto,  Ont 

Kingston,  Ont 

Bobcaygeon,  Ont 

Kingston,  Ont 

Victoria,  C.B 

New  Westminster,  C.B. 

Vancouvei,   C.-B 

Montréal,  Que 

Champlain,  P.Q 

Beufort,  P.O.,  Ont 

Kenora,   Ont. 

Port  Arthur,  Ont 


Owen  Sound,  Ont. .  . 
Collingwood,  Ont . . 
Owen  Sound,    Ont. 

Maitlands,  N.E 

Pictou,  N.E 

North  Shields,  Ang. 
Halifax,  N.E 


Dartmouth,  N.E 

Hantsport,  N.E 

Débarcad.  Pictou,  N.E. 

Hantsport,   N.E 

Halifax,  N.E   

Pt-Edouard,  Ont. 

Sechelt,   C.B 

Sarnia,  Ont 

Leamington,  Ont .    

Toronto,  Ont 

Vancouver,  C.B 

St-Jean,  N.B 

Halifax,  N.E 


BurksFalls,  Ont. 
Toronto,  Ont 


Montréal,  Que 

St-Emelie  Leclercville 

St-Croix,  P.Q 

Chicoutimi,  P.Q 

Bien  ville,  P.Q 

Chicoutimi,  P.Q 


Où  examiné. 


Victoria,  C.-B. 
Kingston,  Ont. 


Vancouver,  C.B. 
Kingston,  Ont.. . 


Victoria,  C.B... 
Vancouver,  C.B. 

Montréal,  Que. . 

Kingston,   Ont. . 
Kenora.  Ont .  . 
Port  Arthur,  Ont 


Collingwood,  Ont 


Halifax,  N.E. 


Pembroke,  Ont. 
Hudson,  P.Q... 
Sorel,  P.Q 


Toronto,  Ont.  . 
Vancouver,  C.B 
Toronto,  Ont . . 


Vancouver,  C.B, 
St.  John,  N.B... 
Halifax,  N.E... 

Toronto,  Ont  .  : , 


Montréal,  Que. 
Québec,  Que . . . 


Chicoutimi,  Que 
St-Alphonse,  m 
Chicoutimi,  Que 
Pembroke,  Ont. 
Montréal,  P.Q. 
Sorel,  P.Q 
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Division  de  la  Colombie-Britannique— 
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ti  "au  Canada  mais  enregistrés  ailleurs . .,  60  et  65 

ti        non  inspectés 61 

ii        ajoutés 73-74 

ii  h        perdus,  désemparés,  etc , .    ...     77-78 

m              inspection  des  coques  ' 65 

Division  de  la  Colombie  Britannique  et  du  Yukon — 

Bateaux  à  vapeur  inspectés,  etc.,  chaudières,  machines  et  coques 62 

h                h        en  Canada,  mais  enregistrés  ailleurs 64 

h              ii        non  inspectés 64 

Président  des  inspecteurs  des  bateaux  à  vapeur — Rapport  des 1 

Division  d'Ontario-est,  Kingston — 

Bateaux  à  vapeur  inspectés 24 

m  n        en  Canada,  mais  enregistrés  ailleurs   26  et  30 

m        non  inspectés 27 

h        inspection  des  coques , 29 

ii        ajoutés 71 

n        perdus,  etc  76 

Certificats  des  mécaniciens 79 

Division  de  Kéwatin,  Manitoba,  et  Territoires  du  Nord-Ouest — 

Bateaux  à  vapeur  inspectés,  etc.,  chaudières,  machines  et  inspection  des  coques 66 

n        non  inspectés                n                n                    n                        n     , 67 

n        ajoutés 74 

n        perdus,  désemparés,  etc 77 

Division  de  Montréal,  P.  Q. — 

Bateaux  à  vapeur  inspectés,  chaudières  et  machines 31  et  35 

n              n                n        en  Canada,  mais  enregistrés  ailleurs 32 

ii  n        non  inspectés 33  et  36 

n              n        désemparés,  etc 76 

Division  de  la  Nouvelle-Ecosse — 

Bateaux  à  vapeur  inspectés  (chaudières  et  machines) . . 45 
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